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sa  quarantième  année^  le  premier  volume  ayant 
paru  en  4844. 
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de  4844  à  4867. 
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PREMIERE   PARTIE. 

Superficie  :  52,857,199  hectares,  ou  528,572  kilomèlres 
carrés.  —  Population  d'après  le  dénombrement  de  1881: 
37,672,048  habitants. 
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^ENDANt   L*AXNÉE    188Ô.  3 

MOUVEMENT  DE  LA  POPULATION  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  l'année   1880. 

]I  résulte  du  tableau  qui  précède  que,  pour  une  popu- 
lation que  l'on  peut  évaluer  à  37,314,660  habitants,  il  y  a 
eu,  en  1880  : 

279,035  mariages,  soit  7.5  p.  4,000  habitants. 
920,177  naissances,  soit  24.7  p.  4,000  habitants. 
858,8^  décès,  soit  23.0  p.  1,000  kAbitaots. 

En  se  reportant  vingt  ans  en  arrière,  on  trouve  pour 
une  population  à  peu  près  équivalente  (36,522,404  ha- 
bitants). 

288,937  mariages,  soit  7.9  p.  4,000  habitants. 
956,875  naissances,  soit  26.4  p.  1,000  habitants. 
781,635  décès,  soit  21.4  p.  1,000  habitants. 

En  résumé,  l'accroissement  naturel  de  la  population, 
celui  qui  résulte  de  l'excédent  des  naissances  sur  les 
décès,  qui  avait  été,  en  1860,  de  175,240;<hi  de  0,48  p.  100 
habitants,  n'est  plus,  en  1880,  que  de  0,17.  En  d'autres 
termes,  la  population  de  la  France  qui,  en  1860,  tendait 
à  doubler  en  145  ans,  ne  doublerait  qu'en  433  ans,  si  les 
conditions  actuelles  continuaient  à  persister. 

On  n'a  pas  oublié  les  perturbations  que  les  événements 
de  1870-1871  ont  fait  éprouver  aux  naouvements  de  notre 
{)opulation.  Pendant  cette  période  néfaste,  les  mariages  et 
les  naissances  ont  diminué  dans  une  forte  proportion,  tan- 
dis qu'il  y  a  eu  une  augmentation  tout  à  fait  extraordi- 
naire dans  le  chiffre  des  décès.  Il  est  vrai  que  dès  l'année 
suivante,  une  vive  réaction  s'est  produite  qui  a  compensé 
en  partie  nos  pertes,  mais  qui  ne  pouvait  durer.  11  con- 
vient donc  de  négliger  ces  années  exceptionnelles  et  d'é- 
tudier les  faits  à  partir  de  1873,  année  pendant  laquelle 
la  population  a  repris  sa  marche  ordinaire. 

Considérons  d'abord  les  mariages  et  voyons  dans  quelle 
mesure  lenr  nombre  a  variii  par  rapport  à  la  population. 
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4         MOUVEMENT   DE  LA  POPULATION   DE    LA  FRANCE 

HAhUGES. 

Population  Mariages 

Années.  moyenoe.  Mariages,  p.  1,000  habit. 

4873 36,287,062  321,238  8.85 

4874 36,471,203  303,113  8.31 

4875 36,655,344  300,427  8.20 

4876 36,839,484  291,393  7.92 

1877 36,977,098  278,094  7.52 

1878 37,119,750  279,580  7.53 

■    1879 37,218,013  282,076  7.60 

1880 37,314,660  279,046  7.47 

Le  fait  important  qu'on  déduit  de  ces  rapports,  c'est 
que  le  nombre  relatif  de  mariages,  après  s'être  maintenu 
pendant  les  trois  ou  même  les  quatre  premières  années  à 
un  taux  quelque  peu  supérieur  à  la  moyenne,  s'est  abaissé 
tout  à  coup  en  1877  à  7  1/2  p.  1000,  pour  descendre 
au  rapport  de  1880  qui  est  le  moins  élevé  qu'on  ait  eu  à 
constater.  Cette  double  marcbe  en  sens  inverse  nous  pa- 
raît être  un  des  résultats  de  nos  désastres.  Pour  les  pre- 
mières années  qui  ont  suivi  la  guerre,  beaucoup  d'unions 
qui  avaient  été  retardées  par  les  événements,  se  sont  cé- 
lébrées et  ont  par  cela  même  dépassé  le  nombre  normal 
des  mariages;  plus  tard,  on  est  arrivée  l'époque  ou  beau- 
coup de  jeunes  gens  de  20  à  25  ans  se  seraient  mariés,  et 
le  nombre  des  mariages  s'est  trouvé  diminué  par  les  pertes 
que  la  guerre  avait  fait  éprouver  aux  jeunes  gens  de 
cet  âge. 

On  s'explique  donc  naturellement  le  déficit  qu'accusent 
les  quatre  dernières  années,  mais  ce  n'est  là,  sans  doute, 
qu'une  des  causes  de  l'abaissement  anormal  qu'on  vient  de 
constater  et  qui  aura  probablement  pour  effet  de  diminuer 
encore  le  nombre  déjà  si  faible  de  nos  naissances. 

Celte  réduction  s'accentue,  en  effet,  de  plus  en  plus, 
comme  on  peut  le  voir  par  les  cbiffres  ci-après  : 

NAISSANCES. 

Naissances 
Années.  Naissances,    p.  1,000  habitants. 

1873 946,364      26.1 

1874 954,652      26.2 

1875 950,975      26  • 
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1876 966,682  26.Î 

1877 944,576  25.5 

1878 937,317  25.3 

1879 936,529  25.2 

1880 920,177  24.7 

Examinons  quelle  est  dans  les  naissances  la  part  res- 
pective des  enfants  légitimes  et  des  enfants  naturels  : 

Enfants  Enfants  Enf.  nainrels 

Années.  légitimes.  natnrelt.  p.  100  habitants. 

1873 875,764  70,600  7.46 

1874 835,358  69,294  7.26 

1875 884,099  66,876  7.03 

1876 899,376  67,306  6.96 

1877 877,722  66,854  7.08 

1878 869,536  67,781  7.25 

1879 869,561  66,968  7.07 

1880 851,950  68,227  7.41 

La  proportion  des  enfants  naturels  qui  tendait  à  dé- 
croître, se  relève  à  partir  de  1877,  juste  au  moment  où  le 
nombre  des  enfants  légitimés  diminue  avec  le  plus  de  ra- 
pidité. C'est  que  ces  derniers  se  rattachent  intimement 
aux  mariages,  dont  le  nombre  a,  comme  on  vient  de  le 
voir,  singulièrement  décru,  tandis  que  les  enfants  naturels 
sont  indépendants  de  cette  cause. 

Dans  les  tableaux  du  mouvement  de  la  population,  les 
mort-nés  proprement  dits,  aussi  bien  que  les  enfants 
morts  avant  la  déclaration  de  naissance  avec  laquelle  ils 
sont  confondus,  forment  une  classe  à  part,  distincte  à  la 
fois  des  naissances  et  des  décès. 

Voici  quel  a  été  leur  mouvement  : 

NORTS-NÉS. 

Tôt.  général  Mort-nés. 
Ann^cp.         Morts-nés.    Nés  vivants.               des        p.  lOOnaissano. 

naissances.  totales. 

1873...        44,487        946,364           990,851  4  70 

1874...        44,613       954,652           999,265  4.46 

1875...        43,834       950,975           994,809  4.41 

1876...        44,680       966,682        1,011,362  4.32 

1877...        43,387       944,576           987,963  4.39 

1878...        43,293        937,317           980,610  4.41 

1879...        43,875        936,529           980,404  4.47 

1880...        41,737        920,177           961,914  4  34 
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C'est  pour  la  période  entière  une  moyenne  de  4.44 
morts-nés  pour  100  naissances  totales;  le  rapport  de  la 
période  décennale  1860-1869,  était  de  4.47. 

Ce  rapport  a  donc,  en  définitive,  peu  varié.  Disons  seu- 
lement qu'on  constate  une  diminution  assez  marquée  dans 
la  proportion  des  morts-nés  illégitimes,  ce  qui  coïncide 
avec  une  diminution  des  infanticides,  en  tant  que  ces  der- 
niers aient  pu  être  exactement  relevés. 

Jusqu'ici  nous  avons  parlé  des  naissances  dans  leur 
ensemble  sans  distinguer  les  sexes.  II  nous  suffira  de 
dire,  à  cet  égard,  que  dans  les  naissances  d'enfants  vi- 
vants, le  rapport  des  garçons  aux  filles  n'est  plus  que  de 
104  p.  100.  Les  garçons  restent  toujours  en  excédent 
sur  les  filles,  mais  dans  une  proportion  qui  diminue  gra- 
duellement depuis  1850,  époque  où  la  prédominance  mas- 
culine était  encore  de  106  p.  100.  C'est  là  encore  un  fait 
qui  donne  à  réfléchir.  L'excédent  des  garçons  sur  les 
filles  reste  d'ailleurs  plus  élevé  dans  les  enfants  légitimes 
que  dans  les  enfants  naturels.  Mais  c'est  dans  les  morts- 
nés  surtout  que  les  garçons  dominent.  Ils  l'emportent  en 
1880,  sur  les  filles,  dans  le  rapport  de  147  à  100. 

La  presque  totalité  des  naissances  provient  d'accouche- 
ments simples.  Les  accouchements  multiples  ne  forment 
pas,  en  effet,  le  centiënne  du  total.  Ce  qui  distingue  les 
accouchements  multiples,  c'est  qu'ils  donnent  lieu  k  trois 
fois  plus  de  morts-nés  que  les  accouchements  ordinaires. 

Passons  aux  décès.  Pendant  la  période  qui  nous  occupe, 
leur  rapport  à  la  population  a  varié  comme  il  suit  : 

Années.  Décès.   ,     p.  1,000  habitants. 

1873 844,588  23.3 

1874 781,706  21.5 

1875 845,062  23.1 

1876 834,074  22.6 

1877 801,956  21.7 

1878 839,170  22.7 

1879 839,882  22.0 

1880 858,237  23  » 

Ces  rapports  sont  à  peu  près  les  mêmes  chaque  année; 
ils  oscillent  autour  de  22.6  p.  1000,  lorsque  la  moyenne 
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de  la  période  décennale  précédente  (1866- 1869)  s'élevait  k 
23.4.  La  France  est  d'ailleurs  en  des  pays  de  l'Europe  où 
la  mortalité  est  la  plus  faible.  Cela  tient  en  partie  au  petit 
nomlre  de  ses  naissances. 

T.  LooA. 


MOUVEMENT  DE  LA  POPULATION  DE  LA  FRANCE 

PENDANT   l'année   1881. 

Départements.  NalssaDCcs.  Mort-né?.      Décès.  Marlagrs. 

Ain 7,988  223  7,447  2,4CO 

Aisne 12,972  626  11,736  4,147 

Allier 9,963  401'  7,284  3,163 

Alpes  (Basses-) 3,584  161  3,444  927 

Alpes  (Hautes-) ... .  3,587  164  3,247  764 

Alpes-Maritimes 6,714  475  6,552  1,613 

Ardècbe 11,398  325  10,332  3,053 

Ardennes 7,609  330  6,439  2,438 

Ariège 6,485  223  5,068  1.658 

Aube 4,939  245  5,067  1,863 

Aude 8,074  234  7,228  2,423 

Aveyron 12,213  506  9,405  2,768 

Boaches-du-Rbône..  15,775  995  15,249  4,289 

Calvados 9,160  400  9,888  2,593 

cantal 5,446  160  4,822  1,711 

Charente 7,824  370  7,217  2,691 

Charenic-Infôrieurc.  10,078  390  8,762  3,692 

Cher 8,817  231  6,322  2,760 

Corrèze 9,550  275  7,703  2,773 

Corse 7,791  227  7,024  1,953 

Côte-d'Or *..  7,287  297  7,700  2,573 

Côtes-du-Nord 18,293  925  13,337  4,173 

Creuse 5,971  149  4,315  1,930 

Dordogne 12,651  515  9,434  4,283 

lïoubs 8,220  416  7,007  2,257 

Drùme 7,238  339  8,100  2,300 

Eure 6,674  283  8,049  2,621 

Eure-et-Loir 6,351  194  6,407  2,036 

Finistère 23,566  1,172  21,924  5,583 

Card 11,280  395  9,835  3,311 

Garonne  (Haute-)...  9,610  415  9,747  3,481 

Gers 4,866  158  5,900  2,021 

Gironde 15,804  720  15,353  5,983 
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Hérault 10,275  495  10,948  3,138 

Ille-et-Yilaine 16,990  980  13,648  4,710 

Indre 6,928  202  4,877  2,065 

Indre-et-Loire 6,665  257  5,952  2,444 

Isère 13,007  663  12,434  4,024 

Jura 6,565  330  6,091  1,984 

Landes 7,946  233  5,187  2,469 

Loire-et-Cher 6,402  203  5,048  1,913 

Loire 17,433  749  13,146  4,950 

Loire  (Haute-) 8,680  364  6,984  2,427 

Loire-Inférieure  ...  15,852  760  11,668  4,636 

Loiret 9,028  302  7,339  2,602 

Lot 6,174  193  6,574  2,191 

Lot-et-Garonne 5,439  227  6,739  2,207 

Lozère 4,953  153  3,770  1,155 

Maine-et-Loire 10,291  533  10,364  3,785 

Manche U,611  526  11,865  3,957 

Marne 10,257  488  9,184  3,158 

Marne  (Haute-) 5,210  246  5,305  1,741 

Mayenne 8,336  431  7,378  2,517 

Meurthe-et-Moselle..  9,888  543  9,297  3,243 

Meuse 6,187  291  6,956  1,994 

Morbihan 16,227  840  H, 608  3,904 

Nièvre 7,737  242  6,399  2,586 

Nord 50,730  2,521  34,833  11,938 

Oise 8,888  359  8,640  2,941 

Orne 7,570  239  8,319  2,723 

l'as-de-Calais 24,408  999  18,672  6,775 

Puy-de-Dôme 12,448  557  11,620  4,186 

Pyrénées  (Basses-).  11,120  290  9,042  2,586 

Pyrénées  (Hautes-).  5,128  192  4.831  1,158 

Pyrénées-Orientales.  6,623  286  5,502  1,691 

Rhin  (Haut-)  [Belf.].  1,939  113  1,534  444 

Rhône 17,004  1,122  16,685  5,740 

Saône  (Haute-) 6,799  234  5,781  1,984 

Saône-ct-Loire 16,047  727  12,066  4,623 

Sarthe 8,S69  426  9,234  3,443 

Savoie 6,919  490  6,390  1,674 

Savoie  (Haute-) 7,145  445  6,091  1,687 

Seine 74,370  5,624  71,325  25,247 

Seine-Inférieure....  23,571  1,166  21,770  6,178 

Seine-el-Marno 7,827  296         7,490  2,638 

Seine-ctOise 13,031  548  14,119  4,290 

Sèvres  (Deux-) 8,204  251         6,577  2,659 

Somme 12,983  633  12,304  4,201 

Tarn 8,303  389         7,302  2,478 
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Tam-el-Garonne....         4,0%           213         i,844  «,*48 

Var 6,413           286         6,501  2,039 

Vaoclnse 5,624           300         6,101  1,789 

Vendée 11,599           446         7,631  3,278 

Vienne 7,857           270         5,476  2,606 

Vienne  (Haute-) 10,077           331         7,338  2,797 

Vosges 10,370           635         8,923  2,016 

Yonne 6,339           254         6,612  2,438 

Totanx  (1881)..      937,057      43,841      828,828  282,079 

Rappel  de  1880 920,177      41,737     858,237  279,9(6 

(Extrait  dn  Journ.  officiel  dn  10  fév.  1883.) 


RECENSEMENT  DE  LA  POPULATION. 

POPULATION  DE  FAIT. 

On  a  toQjours  distingué  entre  la  population  de  droit  et 
b  population  de  fait,  deux  termes  assez  faciles  à  distin- 
gaer.  Mais  il  y  a  encore  la  population  administrative; 
c'est  un  chiffre  intermédiaire  entre  les  deux  autres;  pour 
rétablir,  le  chiffre  de  la  population  de  fait  est  modifié  de 
manière  à  tenir  compte  de  certaines  exigences  adminis- 
tratives fondées  surtout  sur  la  législation  fiscale.  Ainsi, 
on  compte  comme  présentes  les  personnes  momentané- 
ment absentes,  et  comme  ces  absents  sont  souvent  notés 
aillemn,  ils  figurent  deux  fois,  une  fois  chez  eux  et  une 
fois  à  rhôtel.  Ces  doubles  emplois,  la  population  de  fait^ 
qne  nous  donnons  ci-après,  les  évite;  mais,  jusqu*à  nou- 
vel ordre,  il  faudra  continuer,  dans  la  plupart  des  cas,  à 
employer  les  chiffres  que  nous  avons  publiés  dans  V An- 
nuaire précédent  et  qui  se  trouvent  d'ailleurs  en  tète  du 
présent  volume  :  ce  sont  ceux  que  nous  venons  de  dési- 
gner comme  population  administrative.  Les  statisticiens 
sauront  bien  distinguer  les  cas  où  il  conviendra  de  se 
servir  de  l'un  ou  Tautre  chiffre.  La  population  admi- 
nistrative a  été  publiée  dans  le  Journal  officiel  du  10 
août  1882  (c'est  le  seul  chiffre  légal)  et  la  population  de 
fait  dans  le  Journal  officiel  du  3t  décembre  ISS'Z. 

M.  B. 
1. 
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52  2*  «o  5  «o  **  iO  •*  co  o  ^  «  s«  io  rt  ^  «o  2*  5^.  O  !>.  Ti -.«  **  Jm -^  <H  O 
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ao*M  ^'o  «  ^""oo  ^^'^eo  iCûo  00  »  » -^  Î2  2g  s'-ï  Sr^^ï  *®^^22  »^ 

M  oc  2  a«i  S  S  «o  S  co  «  3  «  •♦  S  32  2  :*  «o  22  ï*  :*  £2  S  ^  2  «>  2  Î2 
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Qom(oa»S«M(oooi^Scot^«<tcov*QO(yit^oQot^o>«i4(^tot^^* 


dby  Google 


12        RECENSEMENT  DE  LA  POPULATION. 


^^9«i.>>«o^t^oo<«rtCoo»0)aot»eQeo^eo 


^^t^l.'*«000«0t-»«00»^0s»S»«t-0>O<»9'lt^»*C0^«0»0  O  t^  O 

^  lA  *0  ^  e^  eO  •«  99  an  CO  lO  CO  m  00  lA  •«  94  on      t^  99  «o  •«  91 9I  t^  t^  03 
^  9Î" 

t^^o>niAaÀ«o^9(i^o^**Or^o»o»o»^t^t^o»*«a>r<>t<«t^e» 
09«^eog>o>o>o»èo>c50»po-*^^g3e»5©<oeiio^t2^oooço 

So0^9t««*^t^C>^«*'  Oï^OO  «OC009'IOOr^ï^lO«00»*  «^**  06  00  « 

oTo  t^oT»*  eo  «ai"©  oT  çc^9^'-^'^e^a*n^'^  co  oT^jt»  22  •*  52  "^  w'' 

(0t0^O9«t^O«i»t^'«Q0Oa>OQ09!^OC0t^^<«49400e000<«<l'< 
9«9l91^^9<^9l«Ht^9l^^94i9l^<*4       CO  ^C091  ^^«0<^  ^ 

00 »  «o t^  »o 91  »  ce  «o -^^co «o ^o>  »A «  «* 8b 5>^oo «m « eo 55^*i «© 

e«9l9l-^^91-«9«^a09«'««*«9i9«'««^       CO^COG>9-^^O^m^ 

«H 

O)Q0»at^C0*«24<«4r^9IO<w4Q0«0«P«09<IC<0C099*«O^ÇS»^r^^^ 

M  66  i>^o  o>^t>.^<* -^^«o^t>»^o^9i^»  **  o»  •*  "*55  »  25  ^  «o  00  *_t>^»o  o  S» 

w^^9i9i<AM»^ao9;^a»ot^^4iccoooot^coA9ieQ%^;tooàn 
wanan^9«e^><'9l*AcoU3^coooaQ^9<i9q      t^  ^  O  ««  9^  9<l  K^  00  eo 


3:  d 


*J  Z  S  S  S  2  S  S  S  2  ;s  O  O  A.  I 


2-1 
g  ®  5 


il 
•Si 

-  ja  •—  •-;  ®  a>  «u 

«s  eu  «  «a  ca  îa  «  4>  « 


dby  Google 


recëxsemekt  de  la  population. 


13 


jo  <D  w  06  •*  o>  ïo  o»  ^  c» -*  55 


s     o>    I  ^ 


S  !>.  5  S  00  ï^  S  «  O  w  00  «5 

«5  o  00  i>r£«  p.J"oi"co^t£ 

«  ^9<  ^  ^  «IK  ^  «H  ^  ^  «5  ««H 


00  »  «^  ^*  <o.o»  eo  •*  "^«o  «o  9^ 
sô  «  o»  o»  26  <>*  "**^S  §?  *•  ^  ^ 


S  S 


s  s 


Digit^edby  Google 


W  RECENSEMENT  DE  LA  POPrLATION. 

Nous  ajoutons,  pour  la  France  entière,  quchiues  ren- 
seignements sur  la  population  de  fait  : 


Lieu  de  naissance. 

Nombres      Tantpar 

Individus  :  ai.ço'ns.        mMie. 

nés  dans  la  commune 22,402,356      5S9 

daDsuneautrecommnnedu  département.  8,616,684      230 

dans  un  autre  département  ou  colonie. . .  5,522,143      148 

nés  à  l'étranger 864,107  •    23 


Nationnlité. 

Français  de  naissance  on  naturalisés 36,404,180    973 

Étrangers 1,001,110     27 


État  civil. 

Sexe-masculin  : 

garçons 10,110,601  270 

mariés 7,520,186  201 

veuf. 1,025,731  27 

Sexe  féminin  : 

filles 9,280i862  248 

mariées 7,503,353  201 

veuves 1,964,557  53 


Professions. 

Agriculture 18,204,799  487 

Industrie '...  9,324,107  249 

Commerce 3,843,447  103 

Transport  et  marine 800,741  21 

Force  publique 552,851  15 

Professions  libérales 1,629,768  44 

Vivants  de  leurs  revenus,  de  pensions 2,148,173  57 

Individus  sans  professions 727,588  19 

Profession  inconnue 173,816  5 
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FINANCES    DE    LA    FRANCE. 

Budget   de    1^83. 

La  loi  du  29  décembre  1882  a  ainsi  établi  les  bases  du 
budget  ordinaire  (1)  de  l'année  1883  : 

Dépenses 3»044,366,806 

Recettes 3,044.655,092 


Excédent 288,286 

Voici  le  résumé  sommaire,  puis  l'état  détaillé  des  re- 
celtes prévues  et  des  dépenses  présumées  du  budget  total 
de  1883. 

RÉSUMÉ    SOMMAIRE 
Dépenses. 

Ministère  de  la  justice 35,944,642 

—  des  affaires  étrangères 14,424,400 

—  de  l'intérienr  et  des  cultes i26,075,0U 

—  des  finances 1,563,607,899 

—  des  postes  et  des  télégraphes 130,161 ,266 

—  de  la  guerre ,^4, 462,977 

—  de  la  marine  et  des  colonies 237,206,807 

—  de  l'instruction  publique  et  des  beaux- 

arts 150,472,296 

—  du  commerce 21,970,000 

—  de  l'agriculture 40,852,967 

—  des  travaux  publics 139,188,541 

Total  général  des  dépenses 3, OU. 366,806 

Recettes. 

1»  Impôts  directs 410,450, 140 

2"  Produits  do-  \  Domaines 20, 715,000 

manianx (  Forêts 35,768,900 

Rnregistrement  et  timbre 759,883,000 

l>ouanes  et  sels 401,635,500 

Contributions  indirectes 1 ,092, 373, 3tX) 

Postes  et  télégraphes 16^,720,000 

Prélèvemeats  sur  l'année  1880 31,888,500 

Divers  revenus 80,268,754 

Produits  divers 49,951,998 

Total  général  des  recettes 3,04^,655,092 


(I)  Le  bnd^ct  cxtraoriilnaire  n'a  pa«  encore  été  public. 
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DÉPENSES  DÉTAILLÉES  PAR  CHAPITRE. 

Miulstère  de  la  Justice. 

Administration  centrale 698,800 

Conseil  d'Etat i ,  139 ,  400 

Cours  et  tribunaux 28,078,592 

Frais  de  justice 5,750,000 

Dépenses  di?erses 278, 150 

Total 35,944,642 

MlnUtère  des  AffMires  étrangère*. 

Administration  centrale 1 ,052,600 

Traitements  des  agents  du  service  extérieur. , . .  12,038,800 

Dépenses  variables 1,257,500 

Frais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation.  75,500 

Total 14,4247400 

Ministère  do  l^Iuièrleur  et  des  Cultes. 

Service  du  ministère  de  l'Intérieur. 

Administration  centrale 1 ,805,850 

—  générale 11 ,  562 ,  400 

Journal  officiel 1,257,300 

Sûreté  publique 13,399,537 

Service  des  prisons 21,490,961 

Subventions  et  secours 9,030,285 

Service  extraordinaire 2,717,610 

Administration  centrale  en  Algérie 632,250 

—  civile  en  Algérie 2,830,629 

—  militaire  en  Algérie 403,883 

Colonisation,  agriculture  et  commerce 3,683,000 

Remboursements  et  restitutions 4,310,000 

Total 73,123,705 

Service  des  Cultes. 

Administration  centrale 272,800 

Personnel  du  culte  catholique 43,221 ,543 

Matériel  et  travaux  du  culte  catholique 7,313,623 

Personnel  et  matériel  des  cultes  non  catholiques.  2,143,340 

Total 52,951,306 

RÉCAriTULATlON  : 

Intérieur 73,123,705 

Cultes 52,951,306 

Total  pour  les  deux  services 126,075,011 
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Miaiatêre  dea  Flaanees. 

Dette  consolidée 744  070  255 

Capitaux  remboursables  à  divers  titres 388*954*001 

Dette  viagère I87,398;6I8 

DolatiODS.  2t,7U,2<6 

Dépenses  des  pouvoirs  législatifs 1 1 , 760, 780 

Administration  centrale 9  728,670 

Monnaies  et  médailles 487^  400 

Exercices  périmés  et  clos 344  'ooo 

Cour  des  comptes ^ 1,599  500 

Service  de  trésorerie 7,716*700 

^       m     .  f  '          ' 

.2  e.Q.5 
«•«Ko 


Contributions  directes 21 ,233,410 

Enregistrement,    domaines    et    tim- 
bre   19,523,074 

Douanes ; 31,516,901 

Contributions  indirectes 38,801 ,374 

^Manufactures  de  l'Etat 65,227,100 

Remboursements  et  restitutions,  non-valeurs  et 

primes 13,835,500 

Total 1,563,607,899 

Mluislère  des  Postes  «t  des  Télégraphes. 

Service  général 2,122,360 

Frais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation.  125,078,906 

Remboursements  et  restitutions 2,960,000 

Total 130,161,266 

Ministère  de  la  Guerre. 

Administration  centrale.  —  Dépôt  de  la  guerre.  4,652,000 

Etals-majors.  —  Gendarmerie 64,176,000 

Solde  et  entretien  des  troupes 461 ,906  000 

Matériel  de  l'artillerie  et  (lu  génie 43,273',000 

Ecoles  militaires.  —  Invalides  de  la  guerre.  — 
Traitements  temporaires  et  secours.  —  Dé- 
penses secrètes 10,455,977 

Total 584,462,977 

Ministère  de  la  Marine  et  des  Colonies. 

Administration  centrale.  —  Dépôt  des  cartes  et 

plans  de  la  marine 1,991,658 

Etats-majors.—  Equipages.—  Troupes.—  Corps 

eotretenns.-  Hôpitaux  et  vivres 92,«31 ,775 

Salaires  d'ouvriers.  —  Approvisionnements  gc- 

ncraux. 93,712,472 
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Tra?aDX  hydrauliques  et  bâtiments  civils.  — 
Justice  maritime.  —  Frais  d'impressions  et 
achats  de  livres.  —  Frais  de  passage,  do  ra- 
palriemont,  de  pilotage  et  de  voyage.  —  Dé- 
penses diverses 16,410,91i 

Service  colonial 32,a59,99t 

Total 237,206,807 

Miuiatèra  de  rinslrnetlon  pnbllqae  el  des  Beanm-Arl*. 

Service  de  V Instruction  publique ^  Sciences  et  Lettres. 

Administration  centrale 902,000 

Services  généraux  de  l'instruction  publique ....  â,  686, 350 

Ecole  normale  supérieure  et  enseignement  su- 
périeur. —  Etablissements  scientiriques  et  lit- 
téraires. — •  Archives  nationales,  etc 17,958,488 

Instruction  secondaire 23 ,034,800 

—        primaire 87,736,813 

Dépenses  diverses 1,499,000 

Total 133.817,451 

Service  des  Beaux-Arts. 

Administration  centrale 664,100 

Beaux-Arts  et  théâtres.  —  Monuments  hislori- 

riques.  —  Bâtiments  civils 15,580,745 

Dépenses  diverses 410,000 

Total 16,654,845 

RÉCAPITCLATION  : 

Instruction  publique 133,817,451 

Beaux-Arts 16,654,845 

Total  pour  les  deux  services 150,472, 296 

Hinislère  du  Contaaeree. 

Administration  Centrale 952,430 

Commerce.—  Industrie.  — Etablissements  ther- 
maux. —  Services  sanitaires.  —  Secours  aux 

colons  de  Saint-Domingue  et  autres 21,017,570 

Total 21,970.000 

MinUlère  do  rAgrleullure. 

Administration  centrale 1,080,060 

Ecoles.  —  Haras.  —  AfçricuUnre 15,382,490 

Hydrauliques.  —  Roules.  —  Marais.  —  Canaux.  7, 354, 500 

L'Agriculture  on  Algérie 820,300 

Frais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation..  16,165,617 

Remboursements  et  restitutions 50,000 

Total 40.852,967 
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Minisière  den  Tr*v«mE  pnMiea. 

Service  ordinaire. 

Admioistnition  centrale 1 .320,400 

Personnel  dn  service  des  travanx  publics U, 671 ,400 

Traranx  ordinaires  des  ponts  et  chaussées.  — 

Matériel  des  mines 52,330,000 

Cliemins  de  fer 15,855,006 

TraTanx  publics  en  Algérie 5,649, 475 

Total -89,725.681 

Travauœ  extraordinaires. 

Ponte  et  chaussées 19,723,167 

Chemins  de  fer 19, 563,026 

Chemms  de  fer  en  Algérie-Tunisie 10,176,667 

Total 49.462,860 

Récapitulation  : 

Serricc  wdinaire 89,725,681 

ThkTaox  extraordinaires 49,462,860 

Total 139,188,541 

RECETTES  DÉTAILLÉES  PAR  CHAPITRE. 

laapâta  directs. 

CfiBtribntioD  foncière 175,500,000 

—  personnelle  et  mobilière 63 , 765, 000 

—  des  portes  et  fenêtres 43,772,400 

—  des  patentes 94,461,600 

Taxe  de  premier  avertissement  (portion) 601 ,  500 

—  sur  les  biens  de  mainmorte 5,496,000 

Redevances  des  mines 2,368,500 

Droit  de  vérification  des  poids  et  mesures 4,248,000 

~-    de  visite  des  pharmacies  et  magasins  de 

drôleries 273,000 

ContnÎHition  sur  les  voitures  et  les  chevaux. . . .  9,862,140 

Taxe  sur  les  billards  publics  et  privés 1,019,700 

—  sur  les  cercles,  sociétés  et  lieux  de  réu- 
nion   1,456,500 

CoQtribotions  et  taxes  spéciales  en  Algérie. , . .  7,625,800 

Total 410,450,140 

Produits  domaniaux, 

Dontaincn. 

Kerenus  du  domaine  autres  que  le  domaine  fu- 

fMtier 2,060,000 

Recouvrements  de  rentes  et  créances 150 ,000 

Aliénations  d'objets  mobiliers 10,787,000 

Aliénations  d'immenbles 4,000,000 

Successions  en  déshérence,  épaves  et  biens  va^ 

eants 1,230,000 

W^m 2,488,000 

Total 20,745,000 
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Foré  la. 

Prodait  des  coupes  de  bois ^'I?I*?22 

Produits  divers • •  4,142,400 

Contributions  des  communes  et  établissements 

publics  pour  frais  de  régie  de  leurs  bois i  ,071 ,800 

Valeur  des  bois  cédés  directement  aux  arse- 
naux de  la  gaerre  et  de  la  marine 216,800 

Algérie ^Q^QOO 

Total 35,768,900 

Impôts  et  revenus  indirects. 

EuregUtremcnt  et  timbre. 

Droit  d'enregistrement,  de  gretfet,  d'hypothèque 

et  perceptions  diverses 593,327,000 

Droit?  de  timbre ^^S'ÎÎ^SSS 

Mêmes  droits  en  Algérie 7,149,000 

Total 759,883,000 

Doaaves  et  flela. 

Droits  de     (  Marchandises  diverses 284,151,000 

douanes    à    {  Sucres  coloniaux 21,085,400 

l'importation:  (     —       étrangers 50,832,100 

Droits  de  douanes  à  Texportation  : 

—  de  statistique 6,701,000 

—  de  navigation 8,320,000 

—  et  produits  divers  de  douanes. 3,746,000 

Taxe  de  consommation  des  sels  perçue  dans  le 

rayon  des  douanes 19,392,000 

Droits  de  douanes  en  Algérie 7,408,000 

Total 401,635,500 

Contri ballons    Indirectes. 

Droits  sur  les  boissons 428,309,000 

Taxe  de  consommation  des  seîs  perçue  hors  du 

rayon  des  douanes 13,788,000 

Droit  sur  le  sucre  indigène 92,058,000 

—  sur  les  allumettes 16,139,000 

—  sur  le  papier 12,841,000 

—  sur  l'huile  minérale 98,000 

—  d'entréesur  les  antres  huiles...........  3,304,000 

—  sur  la  stéarine  et  les  bougies 8,622,000 

—  de  consommation  des   vinaigres  et  de 

l'acide  acétiqae 2.857,000 

Droit  de  fabrication  sur  la  dynamite 2,112,000 

Produit  des  deux  dixièmes  du  prix  de  transport 
des  voyageurs  et  des  marchandises  par  che- 
mins de  fer  en  grande  vitesse 88,496,000 
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Produit  des  doux  dixièmes  da  prix  de  transport 
des  voyageurs  et  des  marchandises  par  an- 
tres voilnres  publiques 4,437,000 

Droits  divers  et  recettes  à  différents  titres 41 ,082,000 

Produit  de  la  vente  des  tabacs 360,437,000 

—  de  la  vente  des  poudres  à  feu.... 15,236,000 

Contributions  indirectes  en  Algérie 2,557,300 

Total 1,092,373,300 

Postes  et  télégraphes. 

Produits  des  Postes. 

Produit  de  la  taxe  des  lettres,  journaux  et  im- 
primés, etc 123,198,000 

Droits  perçus  sur  les  envois  d'argent 5,087,000 

Recettes  diverses  et  accidentelles 40,000 

Algérie 1,610,000 

Total 129,93g,  300 

Produits  des  Télégraphes. 

Recettes  des  bureaux  télégraphiques  en  France .         27 ,  756 ,  000 

—  encaissées  par  divers  ofhces  étrangers .  1 ,  320,000 
Remboursements  par  les  compagnies  de  chemins 

de  fer,  des  frais  de  surveillance  de  leur  ser- 
vice télégrapbique 651 ,000 

Recettes  diverses  et  accidentelles 902,000 

Algérie 1,156,000 

Total 31,785,000 

Récapitdlation  : 

Postes 129,935,000 

Télégraphes 31,785.000 

Total  général 161,720,000 

Dégrèvement  sur  les  sucres. 

Prélèvement  sur  les  excédents  de  recette  de  l'exer- 
cice IfifiO 31,888,500 

Divers  revenus. 

Impôt  de  3  0/0  sur  le  revenu  des  valeurs  mobi- 
lières          47,239,200 

Produits  universitaires 3,593,665 

-—       des  amendes  et  condamnations  judi- 
ciaires   8,173,889 

Retenues  et  autres  produits  affectés  au  service 

des  pensions  civiles 21,262,000 

Total 80,2t)8,754 
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Produits  divers  d«  Budget  (pdneipaux  articieâ). 


Bénéfices  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer 
de  l'Etat ,  4,111,000 

Produits  de  l'exploitation  en  régie  du  Journal 
officiel 940,000 

Produit  de  la  rente  de  l'Inde 944,841 

Contingent  à  verser  au  Trésor  par  la  Cochin- 
chine , 2,200, 000 

Produit  des  chancelleries  diplomatiques  et  con- 
sulaires   '. 1 ,  510, 000 

Taxe  des  brevets  d'invention 1 ,945, 760 

Pensions  et  trousseaux  des  écoles  du  gouverne- 
ment    2,228,648 

Produits  de  l'exploitation  des  établissements 
régis  ou  affermes  par  l'Etat 2,504, 950 

Revenus  des  lazarets  et  établissements  sani- 
taires   1 ,145,000 

Droits  de  visite  du  bétail  importé  en  France. . .  156,000 

Retenue  de  5  0/0  sur  la  solde  des  offfciers  de 
l'armée  de  terre  et  tles  sapeurs-pompiers  de 
la  ville  de  Paris 4,600,000 

Retenues  pour  cause  de  cumul  des  fonction- 
naires députés 162,000 

Portion  des  dépenses  de  la  garde  de  Paris, 
remboursée  à  l'Etat  par  la  ville  de  Paris. . .  *  2,900,726 

Versements  des  engagements  conditionnels  d'un 
an 7,123,000 

Contingent  des  communes  dans  les  frais  de 
police  de  l'agglomération  lyonnaise 440, 780 

Remboursement  par  les  communes  du  départe- 
ment de  la  Seine  des  dépenses  faites  pour 
leur  police  municipale 474,700 

Reversements  de  fonds  sur  les  dépenses  des  mi- 
nistères    2, 753, 890 

Produit  de  la  vente  des  publications  du  gouver- 
nement   232,809 

Produits  des  ventes  effectuées  à  la  manufacture 
de  Sèvres 100, 000 

Produit  du  travail  des  détenus  dans  les  ateliers 
et  pénitenciers  militaires 600,000 

Produit  des  maisons  centrales  de  force  et  de 
correction 6,000,000 

Recettes  sur  débets  non  compris  dans  l'actif  de 
l'administration  des  finances 400,000 

Intérêts  et  frais  provenant  des  prêts  faits  à  l'in- 
dustrie (loi  du  1er  août  1860) 250,000 

Déaéûces  réalisés  par  la  caisse  des  dépôts  et 
consignations 4,200,000 

1 1 livret  (l'une  somme  due  par  le  Mont-de-Mllan,  250,000 
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Dépôts  d'argent  non  réclamés  aux  caisses  des 

agents  des  postes 120,000 

Valeurs  dn  trésor  restant  à  remboarser  depuis 

plus  de  cinq  ans 225,901 

Recettes  accidentelles  à  différents  litres 863,126 


Total 49,951,998 

DÉPENSES    SUR    RESSOURCES     SPÉCIALES 

ET    RECETTES    CORRÉUTIYES. 

Dépenses. 

MittUtère  des  FluMuefe». 

Frais  de  premier  arerlissemont  et  de  confection 

des  rôles  spéciaux.  —  Cadastre 560,140 

Propriétés  indigènes  en  Algérie 850,000 

Coutributions  diverses  en  Algérie 850,000 

Restitutions  et  non-?aleurs  sur  contributions 

directes 168,817,351 

Mlulalère  de  riutérieur  el  des  CmU^m. 

i Dépenses  ordinaires 139.841 ,000 

—       extraordinaires 83,581,800 
Frais  de  rédaction  du  Bulletin  officiel 

des  communes 6,000 

Gouvernement  général  civil  de  l'Algérie 1 ,  1S9, 592 

Miulatère  des  Poatca  ci  des  Télégraphe*. 

Traitement  d'agents  dn  service  postal  et  télé- 
graphique,  détachés  auprès  de  divers  établis' 
sements 35, 500 

Miulatèro  de  la  Guerre. 

Traitements  d'agents  détachés  auprès  des  fa- 
briques privées  de  dynamite 4,600 

MinUtère  de  lu  Uariue  et  do*  Ouloaiee. 

Transportation.  —  Travail  des  condamnés.  — 
Salaires 240,000 

Mlniatère  de  riuelruotfou  publique. 

Dépenses  de  l'instruction  primaire  imputables 

sur  les  fonds  départementaux -      15,064,920 

Dépenses  de  l'instruction  primaire  imputables 

sur  les  produits  spéciaux  des  écoles  normales 

primaires 250,600 

Miuiatère  du  CoMnieree. 

Surveillance  des  sociétés  et  établissem.  divers..  26,500 

Ministère  de  l'Agriculture. 

Secours  spéciaux  pour  pertes  matérielles  et  évé- 
nements malheureux , 2,300,000 

Surveillance  des  sociétés  et  établissem.  divers.  IV, 000 
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Minlalère  des  Travaux  publies. 

Contrôle  et  sarveill.  des  chem.  de  fer  en  France.  3, 100, 000 

Contrôle  et  surveillance  des  tramways â5,7â6 

Surveillance  des  sociétés  et  établissem.  divers. .  14,800 
Contrôle  et  surveillance  des  chemins  de  fer  Al- 
gériens et  Tunisiens 159,500 

Total 416,931,429 


Recettes. 

I  Fonds  pour  dépenses  départementales. . . .       156,546,300 

—  pour  dépenses  communales 152,674,060 

~    pour  rachat  des  offices  de  courtiers 

de  marchandises 1 ,200,000 

—  pour  secours  spéciaux  à  l'agricul- 
ture    2, 300, 000 

—  de  non-valeurs 12,560,084 

—  de  réimpositions 1,348,200 

—  pour  frais  de  confection  de  rôles 
spéciaux  d'impositions  extraordi- 
naires   41,300 

I  Portion  de  la  taxe  de  premier  avertisse- 
ment imputable  sur  les  fonds  spéciaux. .  419,000 
Taxes  spé.  assimilées  aux  contribut.  directes. .           1,064,840 
Produits  éventuels  départementaux 81,300,000 

'  Ressources  spéciales  pour  dépenses  des  éco- 
les normales  primaires 250,000 

Produits  divers  spéciaux  applicables  à 
l'instruction  publique 711 ,  420 

Remboursement  des  frais  de  contrôle  et 
de  surveillance  des  chemins  de  fer  en 
France  et  en  Algérie 3,259,500 

Idem  des  tramways 25,7i6 

Remboursem.des  frais  de  surveill.  des  soc., 
établissements  divers  dépendants  du  mi- 
nistre de  la  guerre,  du  commerce,  de  l'in- 
struction et  des  travaux  publics 59,900 

Remboursement  par  les  tribus  des  dé- 
penses résultant  de  la  constatation  et 
de  la  constitution  de  la  propriété  indi- 
viduelle indigène  (bi  du  26  juillet  1173) 
et  taxe  de  premier  avertissement 850,000 

Dixième  du  principal  des  impôts  arabes 
attribués  aux  chefs  collecteurs 850,000 

Produits  affectés  an  service  de  l'assistance 
hospitalière  en  Algérie 1 ,  189, 592 

Transportation.  —  Produit  du  travail  des 

condaomés 240,000 

I  Recettes  diverses 41,500 


Total 416,931,429 
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SERVICES    SPÉCIAUX    RATTACHÉS    POUR    ORDRE 
AU    BUDGET. 

Rec€Ue&  et  dépenses. 

Miulstère  de»  FitiHifffc*. 

Fabrication  des  monnaies  et  médailles 1 ,8i5,358 

atiikiatère  de  lu  Ju»tic«. 

Imprimerie  nationale 6,827,000 

Légion  d'honneur 17,536,405 

Miniature  de  lu  Mariue  el  de*  Cvlv^ica. 

Caisse  des  invalides  de  la  marine 31 ,470,000 

niMistère  de  rAgrieullare  et  dm  CiQipuiBerce . 

École  centrale  des  arts  et  manufaclnres 503,000 

Mtuistère  dee  Tr»«aux  pu|>Ue#< 

Chemins  de  fer  de  l'État 86.316,000 

Total.. 84,517,763 

'  A.  C.  f. 

RÈGLEMENT  DÉFINITIF  PÉ  1870 

INDIQUANT 

LB  CilIFf  as  DES  DEPENSES  ET  DES  V^%GSÙ\1^%  tFFEGTUÉEâ. 

Dépousea. 

Les  lois  du  8  mars  I8G9  avaient  provisoirement  arrête 
les  dépenses  h  faire  en  1870  à  1,774,289,5^9  francs. 

La  loi  du  5  août  1882,  qui  a  réglé  déilnitivement  l'exer- 
cice 1870,  a  arrêté  à  3,071,924,600  francs  le  montant 
des  j)ayemeDts  effectués. 

Quant  aux  dépenses  restant  à  payer  et  montant  à 
61,957,506  fr.  64  c.,  elles  seront  ordoiuiées  sur  les  fonds 
de  l'exercice  courant. 

Voiei  le  tableau  comparatif  des  dépenses  présuaiées  et 
des  crédits  accordés  par  les  lois  du  8  murs  1869  et  dei 

2 
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dépenses  payées  et  définitivement  arrélées  par  la  loi  du 
ô  août  1882  : 

Lots  de  1869.  Loi  de  188t. 

Dette  publique  et  dotations.. .  639,918,097  554,041,323 

Ministère  de  la  justice 33,343,025  35,116,827 

-  des  aff.  étrangères.  13,161,200  12,974,044 

-  de  l'intérieur 59,414,345  60,610,081 

-  des  finances 18,433,610  33,618,235 

-  delaguerre 373,001,182  1,129,044,749 

Gouv.  gén.  de  l'Algérie 14,616.000  14,508,251 

Min.  de  la  mar.  et  des  colonies.  162,845,022  195,953,448 

Ministère  de  l'instr.  publique.  24,283,321  26,651,940 

Ministère  des  beaux-arts 15,194,000  6,109,653 

-  des  cultes 49,014,581  48,155,825 

-  del'agri.etducoiu..  23,273,503  16,718,720 
Ministère  des  travaux  publics..  74,227,150  .  83,751,580 
Frais  de  régie,  de  perception 

et  d'exploitation  des  impôts,  «..  „.^  „«^ 

et  revenus  publics 237,941,71a  216,652,892 

Remboursements   et   restitu- 
tions,  non- valeurs,  primes 

etçscomptes i2,216,0U0  14,756,309 

Total  du  service  ordinaire.  1,650,882,748  2,448,663,549 

Ministère  des  cultes 5,700,000  5,686,695 

-  des  aff.  étrangères.  »  75,000 

-  del'intérieur 13,633,000  175,471,519 

-  des  finances 4,825.000  4,178,684 

-  delaguerre 2,975,000  123,092,103 

Gouv.  général  de  l'Algérie....  24,915,766  21,133,502 

Ministère  de  la  marine 10»500,000  16,116,626 

-  de  l'instr.  publique.  6,906,195  6,073,644 

-  del'agr.etducomra.  »  115,960,348 

-  des  travaux  publics.  _  53,951,850  155,472,996 

Total  du  service  extraord.  123,406,811  623,261,117 

Totalgénéral 1,774,289,559  3,071,924,666 


Les  lois  du  8  mars  1869  avaient  approximativement 
évalué  les  recettes  à  1,775,724,059  fr. 

La  loi  du  5  août  1882  a  fixé  les  recettes  effectuées 
à  la  clôture  de  l'exercice  à  3,071,925,556  fr. 
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Yoîci  le  tableau  des  recettes  pri^snmëes  d'après  la  loi 
da 8  mars  1869  et  de  celles  arrêtées  déflnitivement  d'après 
la  loi  da  5  août  1882  : 

LolBd8l869.  Loi  de  ISRt. 

ContribuUons  directes 332,821,800  336,073,029 

En regist.,  timbre  et  donna...  460,552,816  369,934,436 

Produits  des  forêts 41,452,617  8,007,768 

Donanesetsels... 145,200,000  153,552,140 

Contr.  indir.,  tabac  et  poudre.  610,380,000  568,256,093 

Postes 89,344,000  72,500,365 

Divers  revcnas 34,986,198  32,688,250 

Produits  divers 54,027,962  70,970,167 

Total  du  service  ordinaire....    1,738,467,393    1,641,982,248 
Ressources  extraordinaires. . .         37,256,666    1,459, 943, 3(»8 

Total  général 1,775,724,059    3,071,925.556 

Ajoutant  à  ces  ressources  les  fonds  non  em- 
ployés à  répoque  de  la  clôture  de  l'exercice 
1869,  sur  les  Crédits  affectés  au  service  du 
cadastre 1 16 ,  053 

On  a 3,072,041,609 

Sur  cette  somme  totale  on  a  prélevé  et  trans- 
porté à  l'année  1871  pour  servir  à  payer  les 
dépenses  du  service  du  cadastre,  restant  à 
solder  à  la  clôture  de  Tannée  1870 116,942 

Les  recettes  de  1870  montent  ainsi  à, 3,071,924,666 

Total  égal  au  chiffre  des  dépenses  porté  plus 
haut. 

Budget  des  dépenses  sur  ressources  spéciales 
et  recettes  corrélatives. 

Dépense*. 

Lofs  de  18A9.  Loi  de  IgSS. 

Ministère  de  l'intérieur 159,354,000  2U,95i,333 

—  des  finances 105,235,790  112,686,284 

Goavernem.  général  de  l'Algérie..           193,220  105,502 

Ministère  de  l'instruction  publique.      10,846,000  10,013,932 

—  de  l'agr.  et  ducomm...        2,183,000  1,889,830 

—  des  travaux  publics.....        2,486,900  2,209,316 

Total 280,298,910    341,859,097 
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Contributions  directes 233,789,470    250,062,588 

Produitsévenluels  départementaux      42,374,000      83,853,556 
Produits  divers  spéciaux 4, 135,440       4,569,872 

Total 280,298,910    338,486,016 

A  ajonter  :  Fonds  reportés  des  exercices  1868  et 
1869 22,017,269 

Total 360,503,285 

A  déduire  :  Fonds  transportés  aux  exercises  1871 
et  1872 18,644,087 

Total 341,859,198 

Budget  spécial  de  Vemprunt  de  425  millions. 

Dépenaea, 

Loi  de  1882. 

Ministère  de  la  guerre 23,483,704 

—       des  travaux  publics .',.        1,745,511 

Total  égal  aux  recettes 25,229,215 

Budget  spécial  de  la  caisse  d'amortissement. 

Recettes 77,122,000     87,118,611 

Dépenses 77,122,000     87,118,611 

Services  spéciaux  rattachés  pour  ordre  au  budget. 
Rceellea  e<  dëp«na«s. 

Lois  de  1869.  Loi  de  IRRS. 

Imprimerie  nationale 5,640,000  4,586,771 

Chancelleries  consulaires 1,800,000  1,908,510 

Fabr.  des  monnaies  et  médailles.  1,861,745  1,267,811 

Caisse  des  dotations  de  l'armée... .  44,589,505  48,331,716 

Caisse  des  invalides  de  la  marine..  19,135,000  19,235,155 

Ecole  centr.  des  arts  et  manufact. .  501 ,  500  597, 531 

Légion  d'honneur 18,321,459  30,185,008 

•       Total 91,848,909    106,112,502 


dby  Google 


«OCVEMEi^iT   DES    REFTTBS    PRRPéTUELI.BS    FRANÇAISES 

«o  >«  c5 

-*  t^  oo 


coco  -^ 


m 

m 

m 


r  o 


§8 


S2 


Sî 


2SS 


t-^  ÇO  o 


co  -*  o> 
^^  -"«-i  cr» 
25  co  a^a 


ïO         'i* 


2 


«  "    •    " 

a  ^    '^^^ 


S 


^ 


C    h  .-=:  c3  o  bs 


oo<s«g> 


-.    • 


-S 


e—,  co  t-«. 


SS5 


s*s 


weoïo 


s.s^  J 


00  1>I  ^f 


.00» 


0>-H 

•         QOOO 

:    m^^ 

'  lia 

s22  =*«  3 


•|§2   ^a-||S  •'^-ss  S9.S«S 


2  55  S 


^-^cictf      ^iMcseS      5!,-^Sâ 
2. 


dby  Google 


30  BASES   DES  GONTRIBUTIOIYS  DIRECTES. 

BASES  DES  CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

ET  TAXES  ASSIMILÉES  EN  1881. 

On  a  réuni,  sous  ce  titre  collectif,  foute  une  série  de 
données  statistiques  que  rAdministration  des  contribu- 
tions directes  est  appelée  à  recueillir  chaque  année,  et 
dont  plusieurs  ne  sont  pas  moins  intéressantes  au  point 
de  Tue  économique  qu*au  point  de  vue  fiscal. 

I.  —  Nombres  de  cotes.  (Rôles  généraux  de  1881.) 

Natures  des  cotes.  Nombre». 

Nombres  de  cotes  foncières 14,290,008 

Nombre  d'articles  comprenant  : 

Une  cote  personnelle  seule 1,757,508 

Une  cote  mobilière  seule 313,760 

Une  cote  personnelle  et  une  cote  mobilière.. .  6,30i,23i 

Nombre  de  cotes  de  portes  et  fenêtres 6,655,168 

Nombre  de  cotes  de  patentes 1,670,558 

Le  nombre  des  patentables  omis  dans  les  matrices  de 
1881  à  raison  de  leur  état  d'indigence  notoire  est  de 
17,302. 

II.  —  Mutations  foncières  de  1881. 

bpct.         ar.    c. 

Feoilles  de  mutations 1 ,903, 771                 • 

Parcelles  mutées 5,102,380                 • 

Vendeurs 1,087,109                 • 

Acquéreurs 1,371,712  1,876,837  60  10 

Permutants 2,2.38,182  1,865,480  32  80 

Substitutions  de  noms 161,804                  ■ 

III.  —  Nombre  de  maisons  en  1881. 

Catégories  de  maisoos.  Nombres. 

Maisons  à  1  ouverture 257,390 

—  k  2  ouvertures 1.853,054 

—  à  3  ouvertures 1,622,808 

—  à  4  ouvertures 1,155,452 

—  à  6  ouvertures 833,7.39 

—  à  6  ouvertures  et  au>dessus 3 ,090, 331 

Nombre  total  des  maisons 8,812,784 
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IV.  —  Constructions  novvelles  et  démolitions  en  1881. 

Vilenrs 
Nitores  des  opéralioDS.  Nombre.        locit.  nettes. 

franc?. 

Cr.nsiniclions  nouvelks H7,5U      39,400,380 

Hénaolitions 80,354      17,088,444 


Eo  plus  aox  constrnclions  nouvelles.       37,157     22,011,936 

V.  —  Sinistres  en  1880. 

Les  chiffres  ci-dessous  font  connaître  les  pertes  consta- 
tées en  1880,  d*après  les  demandes  en  dégrèvement  d*im- 
pôls  adressées  à  TÂdministration. 

L'Administration  ne  connaîtra  celles  de  1881  qu'après 
la  réception  des  comptes  d'emploi  des  fonds  de  non-«va- 
leurs  de  Texercice  1881,  qui  lui  seront  adressés  seule- 
ment à  la  fin  de  l'année  1882  : 

Montant 

des  pertes 

NatorM  des  sloistrep.  conitUtées. 

Trarics. 

Incendies 8,358,032 

inoodations,  débordements,  envabisscroents  de 

la  mer,  etc 6,994,019 

Grêle 124,134,736 

Gelée,  sécheresse,  oïdium,  etc 30,620,550 

Phylloxéra l 49,006,306 

VI.  —  Biens  de  mainmorte. 

Taxes  de 
mainmorte  en 
Nature  des  établissements.  Contenance         principal  et  eent. 

des  propriétés.  additionnels, 

h.    a.    e.  Tr.    e. 

Chemins  de  fer  de  TÉtat  (1). .  41  07  51  74  18 

Départements 6,450  66  92         13,644  82 

Communes 4,628,877  1145    2,799,607  39 

Hospices 189,584  14  93       693,520  18 

Séminaires 9,845  37  11         35,256  15 

Fabriques ...        -41,018  32  51         99,307  99 

Congrégations  religieuses...         20,754  09  43        372,94189 
Consistoires 510  98  63  3,497  72 

(1)  L.66  autros  cb<-miQS  de  Ter  sont  compris  parmi  les  5ociétés  anonymes. 
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Éiablisseraents  de  charité....  5,388  86  92         31,468  08 

Bureaux  de  bienfaisance 32,248  65  98       126,341  3ft 

Sociétés  anonymes 65,682  25  54    1 ,382, 461   46 

Établissements  divers 18,781  83  85         93,905  m 

Totaux 5,019,083  40  78    5,651.726  74 

VI.  —  Voitures,  chevaux  et  mulets  imposés  en  1881. 

Nombre  d'unUés  soumises 

&  la  taxe  entière,       à  la  Heml-taxe, 

Unités  Imposables.  non  non        Total. 

déclarées,  déeiarées.  déclarées,  déclarées. 

BASES   DB  COTISATION    EXISTANT    DANS    LA    COMMUNS    BT    IMPOSABLES. 

Voilures  à  4  roues.  174,033  362  116,080  377  290,852 
Voitures  à  2  roues.  86,419  277  706,500  2,394  795,590 
Chevaux etmuiets.    145,540     443      778,960    2,851    927,794 

BABB  DB  COTISATION   PROVENANT  D'aOTBES  COMMUNES    BT  IMPOSVBLHS 

Voitures  à 4  roues.        3,715         6  187  »       3,908 

Voitures  à  2  roues.  297         3  66         . 1  367 

Chevaux  et  mulets.       5,640        8  229  2       5,879 

Nombre  d'nnltés 

VII.  —  Bl7/ards  (1881).  déclarées      noij  déclarées    ToUI. 

•  (taxe  simple),  (taxe  double). 

Billards  en  1881 86,852  403  87,255 

Nombre  des    Montant  des 
VIH.  —  Cercles  (1881).  abonnés.       cotisations. 

Abonnées  déclarées  (taxe  simple) 255,178    7,192,941  03 

Abonnés  non  déclarées  (taxe  double). .        1,467        11,709  99 

Total 256,645    7,204,651  02 

IX.  —  Chiens  (1881).          Chiens  de  Chiens  de 

Nombre  d'unités  imposées.      !'•  catégorie.  î«  catégorie.        Total. 

Taxesimple(chiensdéclarés).  621,544  1,819,006  2,440,550 
Taxe    double    (déclarations 

inexactes) 1,083  232          1,315 

Taxe  triple  (chiens  non  décla- 
rés)         1,349  1.882          3,231 

Total 623,976    1,821,120    3,445,096 
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X.  —  Prestations  (1881).  Nombres. 

Hommes , 5,287,689 

Chcvaox 2,226,732 

Boeufs,  mulets  et  ânes 3,216,542 

Voilures ;....  2,505,179 

(But.  du  min  des  fin,) 


LE  TIMBRE  DES  QUrTTANCES. 

Produit  Nombro 
reeonvré  do  timbre          des 
Années.                              à  10  centimes,    procès-verbaux, 
fr. 

1872 13,240,000  » 

1873 13,432,000  4,189 

1874 13,840,000  3,189 

1875 14, 390,300  2,819 

1876. 14,783,294  1,754 

1877 14,847,369  2,288 

1878 15,241 ,427  1,608 

1879 15,578,173  909 

im 16,614,764  803 

1881 18,036,700  976 

Dès  l'année  1872,  les  prévisions  qui  avaient  servi  de 
base  à  la  préparation  de  la  loi  du  23  août  1871  ont  été 
dépassées.  La  progression  constante  des  produits  depuis 
cette  époque  démontre  clairement  que  Timpôt  du  timbre 
10  centimes  a  suivi  le  développement  normal  des  affaires 
et  des  transactions. 

La  décroissance  du  nombre  des  procès-verbaux  de 
contravention  prouve,  d'autre  part,  que  cet  impôt  est  en- 
tré immédiatement  dans  les  habitudes  des  contribuables, 
les  infractions  à  la  loi  devenant  de  plus  en  plus  rares,  à 
mesure  que  le  chiffre  des  recouvrements  devenait  plus 
^'cvé.  (Bul.  du  min.  des  fin.) 
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hf^  DETTE  FLOTTANTE. 

Situation  de  la  dette  flottante  de  1816  à  1882. 


Époqnes  mxQaeltes 
les  sitnalions  sont  arrêtées. 
An  1er  janvier  1816... 

—  1817... 

—  1818... 

—  1819... 

—  1820... 

—  1821... 

—  1822... 

—  1823... 

—  1824... 

—  1825... 

—  1826... 

—  1827... 

—  1828... 

—  1829... 

—  1830... 

—  1831... 

—  1832... 

—  1833... 

—  1834... 

—  1835... 

—  1836... 

—  1837... 

—  1838... 

—  1839... 

—  1840... 

—  1841... 

—  1842... 

—  1843... 

—  1844... 

—  1845... 

—  1846... 

—  1847... 
1848... 

—  1849... 

—  1850... 

—  1851... 
^  1852.. 


Total 
de  la  dette  flottante. 
261,184,126  84 
268,393,378  11 
222,533,025  27 

153.849.693  10 
133,777,930  88 
235,558,498  34 
240,312,550  15 
139,799,182  66 
285,974,244  74 
181,714,860  97 
433,024,173  82 

145.362.694  80 
198,746,036  67 
221,854,297  36 
262,562,701  72 
252,921,131  63 
311,502,481  70 
356,001,185  20 
365,980,254  73 
381,540,417  43 
311,874,794  69 
315,134,883  16 
217,004,448  88 
2.30,956,516  82 
224,363,783  99 
261,027,340  20 
417,739,349  14 
456,487,964  61 
518,664,768  52 
604,898,146  17 
428,641,618  78 
458,377,663  91 
630,793,609  63 
318,163,501  46 
539,613,717  60 
592,406,316  30 
614,980,561  33 


Dont  effets  à  payer 

remis  à  divers. 

197,740,204  26 

162,267,612  15 

170,005,393  62 

103,857,415  30 

50,296,230  32 

92{ 951,184  97 

96,154,998  15 

67,722,063  43 

189,786,064  91 

80,178,338  71 

62,309,750  11 

72,488,112  62 

73,483,558  55 

126,301,296  92 

143,550,254  15 

157,581,873  87 

196,296,386  23 

200,161,655  32 

261,527,808  46 

172,845,954  37 

60,397,070  94 

41,420,213  36 

33,293,266  82 

35,496,777  89 

34,591,631  67 

66,572,277  U 

152,372,830  95 

129,898,204  79 

169,155,883  70 

203,904,293  84 

98,595,061  93 

96,466,743  26 

327,390,547  - 

105,229,237  81 

202,826,179  82 

194,109,013  01 

150,323,546  21 
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—  1853...  802,464,379  14        264,910,398  98 

—  1864...  754,714.328  27        235,245,969  77 

—  1855., .  881,849,378  03        381,902,592  17 

—  1856. .  .  785, 568, 093  37        331 ,099, 797  70 

—  1857...  895,821,624  79       386,  U2, 361  67 

—  1858.. .  860,784,906  14        388,646,171  31 

—  1859...  847,119,14152       260,435,744  64 

—  1860, . .  921 ,694,274  47       265,374,495  29 

—  1861.. .  810,589,542  28        143,112,086  80 

—  1862.. .  937,523,379  33        330,692,101  90 

—  1863...  883,448,772  97        323,119,937  75 

—  1864. . .  1,037,715,666  49       500,860,751  18 
-—                1865...  839,500,054  98       314,687,715  49 

—  1866. . .  787 ,521 ,443  42       196,989,952  20 

—  1867.. .  888,993,166  54       210,882,098  79 

—  1868...  912,206,186  57       165,705,72142 

—  1869.. .  921,796,978  47       179,601,404  13 

—  1870. . .  794 ,  156, 700  60       115, 550, 452  43 

—  1871...  1,310,197,668  94  556,856,339  07 
A.  déduire  C^olde  dé- 

biifiOT  des  comptables 

éeaûaances) 349,077,707  03 

Reste 9él, 119,961  91 

Aa  ICT  îaDTier  1872. .  .  1 ,090,763,177  13  303,636,563  52 

—  1873...  1,326,312,188  40  300,177,532  39 

—  1874...  1,157,785,382  98  562,687,100  93 

—  1875.  . .  1,021,691,739  26  409,860,923  12 
1876. . .  1 ,359,307,724  53  455,108,035  53 

—  1877. .  .  1 ,084,891,386  20  192,940,911  24 

—  1878...  1,101^878,682  60  125,602,46173 
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CAISSE  D'AMORTISSEMENT 

ET 

CAISSE  DES  DÉPOTS  ET  CONSIGNATIONS 

(Document  parlementaire, ) 

I.  Caisse  d'amor  lis  sèment.  —  Depuis  l'applicalion  de 
la  loi  du  16  septembre  1871  qui  a  supprimé  le  budget 
spécial  de  l'amortissement  créé  par  la  loi  du  11  juillet  1866, 
U  caisse  d'amortissement  n'a  plus  qu'une  existence  no- 
rnioale,  et  son  fonctionnement  se  réduit  à  l'annulation  des 
rentes  acquises  avec  les  fonds  versés  à  la  caisse  des  re- 
traites pour  la  vieillesse  et  qui  sont  rayées  du  grand-livre, 
en  exécution  de  la  loi  du  28  mai  1853,  au  fur  et  à  me- 
sure de  l'inscription  des  rentes  viagères. 

u  Les  annulations  opérées  par  l'entremise  de  la  caisse  des 
retraites  depuis  son  origine,  c'est-à-dire  depuis  1850,  ne 
dépassent  pas  le  chiffre  de  8,243,101  francs  de  rentes; 
elles  ne  peuvent  donc  exercer  qu'une  action  peu  sensible 
sur  la  diminution  de  la  dette.  Cette  situation  n'a  pas 
échappé  à  l'attention  des  pouvoirs  publics,  et  si  la  caisse 
d'amortissement  a  cessé  de  fonctionner  conformément  à 
la  loi  de  son  institution,  on  ne  doit  pas  oublier  que  depuis 
1872  la  dette  publique  n'a  pas  moins  été  atténuée  par  le 
remboursement  des  avances  faites  à  l'État  par  la  Banque 
de  France,  près  de  1,500  millions  et  par  la  reconstitution 
assurée  dans  un  délai  limité  du  capital  de  l'emprunt 
Morgan.  Malgré  l'importance  de  ces  résultats,  malgré 
refOcacité  des  mesures  prises  en  vue  de  l'avenir  par  la 
création  des  rentes  3  p.  100  amortissables  en  75  ans,  nous 
devons  signaler  à  votre  sollicitude  la  situation  de  la  dette 
consolidée  en  5,  4  1/2  et  3  p.  100  qui  représente  un  ca- 
pital dépassant  19  milliards  et  à  l'extinction  de  laquelle 
aucune  ressource  n'est  affectée.  Votre  commission  de  sur- 
veillance appelle  de  ses  vœux  le  moment  où  il  lui  sera 
donné  de  voir  l'amortissement,  pourvu  d'une  dotation  iixe 
et  assurée,  reprendre  d'une  façon  durable  son  action  sa- 
lutaire. )) 
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II.  Caisse  des  dépôts  et  consignations.  —  Tandis  que 
la  caisse  d'amortissement  voit  depuis  quelques  années  son 
fonctionnement  normal  arrêté,  à  part  le  service  restreint 
de  la  caisse  des  retraites  pour  la  vieillesse,  les  opérations 
de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations  prennent  chaque 
année  de  nouveaux  développements. 

Le  dernier  rapport  qui  a  été  présenté  constatait  que 
le  mouvement  de  la  caisse,  déduction  faite  des  sommes 
constituant  le  solde  représentatif  des  valeurs  mobilières, 
était  au  31  décembre  1879  de 1.959.824.445  17 

Il  s'élève  à  la  fin  de  Tannée  1880  à    2.216.716.084  96 

ce  qui  donne  pour  cette  dernière  an- 
née une  augmentation  de 256.891 .639  79 

Consignations  judiciaires  et  administratives.  — 
Presque  tous  les  services  gérés  par  la  caisse  des  dépôts 
ont  pris  part  à  l'augmentation  que  nous  venons  de  signaler; 
celui  des  consignations  judiciaires  et  administratives  se 
place  en  première  ligne. 

Le  solde  du  compte  des  consignations,  montant  au 

31  décembre  1880  à 337.061.040  66 

comparé  à  la  situation  de  l'année  pré- 
cédente     297.647.509  15 

présente  pour  l'année  1880  une  aug- 
mentation de 39.413.531  51 

portant  sur  les  cautionnements  d'adjudicataires  et  entre- 
preneurs de  travaux  pour  10  millions  environ  ;  sur  les 
loyers,  fermages,  deniers  saisis,  etc., pour  19  millions;  sur 
les  consignations  administratives  pour  14  millions.  D'autre 
part,  les  fonds  de  faillites  subissent  une  diminution  de 
10  millions.  Ce  résultat  est  dû  à  ce  que  pendant  les  an- 
nées précédentes  les  recettes  de  cette  origine  avaient  pré- 
senté un  excédent  exceptionnel,  par  suite  des  faillites  de 
plusieurs  compagnies  de  chemins  de  fer.  En  décomposant 
le  solde  au  31  décembre  1880,  on  trouve  qu'il  s'applique 
aux  consignations  faites  à  Paris  pour  166,974,901  fr.  72 
età  celles  provenant  des  départements  pour  110,086,1  BS  fr. 
94.  Cette  dilTérence  de  plus  de  3  millions  à  l'avantage  des 
fonds  consignés  dans  les  déparlements  constitue  un  pro- 
grès notable  sur  les  résultats  des  années  précédentes  et 
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téiMi^e  ée»  elktis  pdtfi%ùhri9  pat  Ta^ûihiisf miôfi  de  la 
eai»se  des  dépôts,  de  contert  ateé  te  garde  ders  siîeafUx, 
pour  ebtenir  des  tribonanx  ^  (SttAtaétce  Ane  application 
pins  slticte  de»  dispositions  àe  VérMt  489  du  co'de  de 
commerce  relatrves  au  dépôt  des  fontfs  protediynt  des 
faillites. 

Lft  loi  du  29  aTril  1875,  en*  auterissiyt  fa  caisse  des  dé- 
pôts à  recevoir  les  consignations  de  titres  et  valeurs  mo- 
bilières de  tonte  nature  prescfites,  sort  pat  mié  disposi- 
tion^ de  loi  ou  pat  un*  règlennent,  soit  par  une  décision 
jndiciarire  on  administrative,  a  notablement  étendu  le  cercle 
des  opérationn  de  la  caisse.  Le  mdntement  dtes  valeurs 
mobilières  consignées  en  vertu  de  Cette  foi  se  continue 
dans  des  conditions  régulières  ;  on  doit  cependant  remar- 
quer que  les  consignations  de  Cette  catégorie  sont  beau- 
coup pins  importantes  à'  Paris  qtre  dans'  les  départements. 
Ce  résultat  tient  à  plusieurs  causes  facile  à  comprendre, 
et  notamment  à  ce  que  les  avantages  résultant  de  la  loi 
de  1875  sont  moins  connus  dans  les  départ^memts'  et,  par- 
tant, moins  appréciés  des  parties  intéressées.  Il  tient  éga- 
lement à  la  disposition  que  peuvent  avoir  certains  officiers 
ministériels  à  retenir  des  valeurs  dont  ils  conservent  la 
gestion.  Depuis  le  !•*  |anvrer  1S76,  jour  de  la  mise  à 
exécution  de  la  loi,  276,1^8  titres  sont  entrés  dans  le 
portefeuille  de  la  caisse  pour  un  capital  de  198,230,260  fr. 
Les  restitutions  opérées  ont  porté  sur  142,7dO  valeurs 
diverses,  représentant  124,846,590  fr.  Il  restait  en  dépôt 
an  31  décembre  1880':  133,338  titres  représentant  un 
carpitat  de  73,3^3,659  fr. 

Les  droits  dé  garde  créés  par  le  décret  réglementaire 
do  15  décembre  1875  et  liquidés  au  profit  de  la  caisse  se 
sont  élevés  à  332,696  francs.  Cette  somme  représente  les 
frais  d'établissoment  et  d'exploitation  du  nouveau  service. 

Dépôts  provisoires,  —  Ces  dépôts  sont  faits  par  les  sou- 
missionnaires dJBff  travaux  de  l'État  et  du  département  de 
la  Seine  à  titre  de  garantie  préalable  à  leurs  engage- 
ments ;  ils  se  sont  élevés,  en  1880,  à  10  millions  260,076  fr., 
sur  lesquels  804,024  francs  restaient  à  rembourser  en  fin 
d'unnée. 

Dépôts  volontaires.  ~  Le  solde  des  dépôts  volontaires 
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est  descendu  au  3t  décembre  1880  à  9»871,100  fr.  04,in- 
férieur  de  825,792  francs  au  solde  de  Tannée  précédente. 
Cette  diminution  tient  à  la  continuation  de  l'iofluence 
exercée  sur  cette  nature  de  dépôts  par  les  mesures 
qu'avait  prises  la  commission  de  surveillance  en  1877 
pour  restreindre  le  chiffre  d'opérations  dont  le  dévelop- 
pement pquVait^présenter  de  sérieux  inconvénients. 

Le  taux  de  l'intérêt  avait  été  abaissé  à  t  p.  100,  et  le 
délai  de  remboursement  prolongé  de  cinq  à  quinze  jours. 
Ces  mesures  ont  suffi  pour  amener  le  résultat  désiré. 

Dépôt  de  divers  établissements  publics,  —  L'ordon- 
nance du  3  juillet  1816  a  autorisé  les  établissements  pu- 
blics à  verser  à  la  caisse  les  fonds  qui  sont  à  leur  disposi- 
tion. L'intérêt  alloué  aux  déposants  est  de  3  p.  100  sur 
toute  somme  qui  reste  en  dépôt  pendant  trente  jours. 

En  Algérie,  les  communes,  les  hospices,  les  bureaux  de 
bienfaisance»  les  syndicats,  aujieu  de  placer  leurs  fonds  au 
Trésor,  ont  continué,  en  1880,  à  les  verser  à  la  caisse  des 
dépôts  et  consignations. 

Des  remboursemenu  nombreux  effectués  pendant  cette 
même  année  1880,  ont  réduit  le  solde  de  ces  dépôts  à 
22,750,431  fr.  22. 

.  Dépôt  des  instituteurs  primaires,  —  Depuis  la  loi  du 
9  juin  1853,  qui  a  étendu  aux  instituteurs  le  bénéfice  de 
la  pension  civile,  la  caisse  des  dépôts  a  été  chargée  de 
procéder  à  la  liquidation  des  anciennes  caisses  d'épargne 
spéciales  et  de  rembourser  aux  instituteurs  les  sommes 
par  eux  versées  à  ces  caisses.  Ces  dépôts  n'étant  plus 
alimentés  et  étant  remboursés  annuellement  par  suite  du 
décès  ou  de  la  retraite  des  titulaires,  le  noinbre  et  l'im- 
portance des  comptes  ouverts  diminuent  progressivement. 
705  comptes  ont  été  soldés  dans  le  cours  de  l'année  1880. 
Il  en  reste  encore  à  rembourser  7,251,  auxquels  appar- 
tient un  solde  de  2,136,974  francs. 

Caisse  d'épargne,  —  Au  31  décembre  1875,1e  bilan  de 
la  caisse  des  dépôts  comprenait  l'excédent  de  recette  des 
caisses  d'épargne  pour '. 667. 1 12.483  70 

Cet  excédent  s'est  accru  successi- 
vement : 
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En   1876    de.  108.725.800  11 

En    1877    de.  95.913.725  19 

En    1878    de.  154.707.509  73 

En    1879    de.  140.959.465  70 

En    1880   de.  127.371.842  44 

Il  a  gagné  ainsi 

encinqans 627.678.343  17       627.678.343  17 

et  s'élève  actuel- 
lement à 1.294.790.826  93 

soit  près  de  1,300  millions. 

Tandis  que  dans  cette  période  de  cinq  années  les  ver- 
sements s*élevaient  à  plus  de  675  millions,  les  rembourse- 
ments n'atteignaient  pas  240  millions,  y  compris  les 
achats  de  rentes  pour  les  déposants.  En  outre,  si  l'on 
tient  compte  de  la  capitalisation  des  intérêts,  qui  dépas- 
sent 190  millions  pour  les  cinq  dernières  années,  on  a 
l'explication  de  l'augmentation  du  solde. 

Ce  solde,  au  31  décembre  1880,  se  composait  des  va- 
leurs suivantes  : 

I»  7,685,965  fr.  de  rente  3  p.  100  ayant 
coûté 180,378,663,48 

2»  636,395  fr.  de  rente  5  p.  100  ayant  coûté.         14 ,329, 900  30 

3«>  3,531,195  fr.  de  rente  3  p.  100  amortis- 
sable ayant  coulé 92,120,986  25 

4"  30,277  fr.  obligations  de  diverses  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  garanties  par 
l'Étatayant coûté 10,657,373  06 

5"  68  obligations  du  Trésor  (loi  du  31  mai 
1875) ayant  coûté 319,994,315  65 

6»  18,120  bons  du  Trésor  à  4  p.  100  ayant 
coûté 300,000,000    » 

Et  7o  fonds  non  employés  en  valeurs  d'État 
versés  au  Trésor  public  en  compte  courant 
à4p.  100,  s'élevant  à 377,309,588  19 

Total  égal 1,294,790,826  93 

La  progression  continue  des  versements  faits  aux 
caisses  d'épargne  et  Télévation  du  compte  courant  du  Tré- 
sor, sont  deux  faits  de  nature  à  appeler  la  plus  sérieuse 
attention. 
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Sociétés  de  secouff  mutuels .  --  Ces  établisaements, 
dont  les  fonds  sont  gérés  par  Ja  caisse  des  dépôts  et  con- 
signations, se  développent  également  et  augmentent 
chaque  année  l'étendre  de  leurs  opérations. 

Le  nombre  des  sociétés  admises  à  faire  des  versements 
collectifs  à  la  caisse  des  retraites,  qui  était  en  1879,  de 
2,749,  est  aujourd'hui  de  2,809.  Le  nombre  de  sociétés 
de  secours  mutuels  qui  ont  participé  aux  subventions 
s*est  élevé  de  1,077  à  1,144.  Trois  comptes  sont  ouvert^ 
aux  sociétés  de  secours  mutuels  ;  le  compte  de  fonds  de 
retraites,  le  compte  de  fonds  de  dépôt,  le  compte  de  la 
dotation. 

Bien  que  la  constitutioa  des  pensions  de  retraite  Be  soit 
pas  Tobjet  primitif  et  le  but  priBcipafl  des  sociétés  des  se- 
cours mutuels,  les  i^cilttés  <[tii  leur  eni  été  accordées  à 
cet  égard,  par  le  décret  du  126  «vril  1856^  ont  peu  à  peu 
donné  à  ce  service  une  grande  importance.  Le  solde  da 
compte  fonds  de  retraite,  qui,  au  31  décembre  1879, était 
de  19,980,730  fr.  42,  s'élève  è  la  fin  de  Tannée  1880  à 
20,950,844  fr.  83  :  c'est  un  accroissement  de  près  de 
1  million. 

Le  nombre  des  pensions  servies  au  31  décembre  1880 
est  de  12,075;  leur  chiffre  s'élève  à  347,656  fr.  pour  an 
capital  versé  de  17,162,080  fr. 

Il  a  été  inscrit,  pendant  l'année  1880,  2,320  pensions 
nouvelles  montant  ensemble  à  168,385  francs.  Les  extine- 
tîons  opérées  pendant  l'année  sont  au  nombre  de  945,  re- 
présentant une  somme  de  66,555  francs.  Le  compte  des 
fonds  de  dépôt  que  les  sociétés  conservent  à  leur  disposi- 
tion est  en  augmentation  de  1,377,052  fr.  20.  Il  s'est  élevé 
de  9,013,426  fr.  65,  au  31  décembre  1879,  à  10,390,478  fr. 
85  c. 

Enfin,  le  compte  de  la  dotation  de  10  millions  qui  a  été 
affectée  aux  sociétés  de  secours  mutuels  par  le  décret  du 
22  janvier  1852  et  dont  les  revenus  servent,  pour  la  plus 
grande  partie,  à  allouer  des  subventions  ou  à  augmenter 
les  fonds  de  retraite,  fait  ressortir  Texistence  au  31  dé* 
cembre  1880  de  509,447  francs  de  rentes  et  d'un  solde 
disponible  de  131,662  fr.  07,  qui  représentent,  etau-delk, 
le  capital  de  dotation  primitivement  constitué. 
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Légion  d'honneur.  —  Lt  caisse  4e8  dépôts  et  consigna- 
tions, à  laquelle  la  loi  du  28  avril  1816  a  confié  le  service 
des  recettes  et  des  dépenses  de  la  Légion  d'honneur,  a 
depuis  quelques  années  de  nouvelles.obligations  à  rem- 
plir. Elle  ne  se  borne  plus  à  assurer,  au  moyen  des  reve> 
nus  et  des  ressources  propres  à  Tordre,  augmentés  de  la 
subvention  de  l'État,  le  payement  des  dépenses  et  princi- 
palement des  traitements  des  légionnaires  de  tous  grades 
et  des  médaillés  ;  la  caisse  est  en  outre  chargée,  confor- 
mément à  la  loi  du  5  mai  1869,  de  faire  les  avances  né- 
cessaires ponr  le  service  des  pensions  créées  en  faveur 
des  survivants  des  anciennes  armées.  Le  chiffre  de  ces 
avances,  augmenté  des  intérêts  à  4  p.  100  et  diminué  du 
montant  des  annuités  payées  par  TÉtat  pour  rembourser 
la  caisse  des  sommes  qu'elle  a  successivement  avancées, 
s'élève  au  31  décembre  1880,  à  34,393,329  fr.  92,  soit 
une  diminution  de  436,500  fr.  90  sur  le  solde  de  Tannée 
précédente. 

Le  décroissement  commencé  en  1880  et  la  nature  de  la 
créance  assurent  à  la  caisse  un  prompt  remboursement  de 
ses  avances  au  moyen  de  l'annuité  inscrite  chaque  année 
au  budget  de  TÉtat. 

Nous  passons  rapidement  sur  divers  services  qui  ne 
peuvent  donner  lieu  à  aucune  observation  de  quelque  im- 
portance :  fonds  de  retraites  et  pensions  diverses,  indem- 
nité de  Saint-Domingue  et  d'Haïti,  compagnies  des  canaux, 
domaine  extraordinaire,  dépôts  à  convertir  ou  convertis- 
en  rentes,  services  militaires  comprenant  les  masses  de  la 
deuxième  partie  du  contingent,  militaires  décèdes  ou  con- 
gédiés, engagements  conditionnels  d'un  an,  dépôts  et 
fondations  militaires.  Les  tableaux  publiés  à  la  suite  de 
notre  rapport  contiennent  à  cet  égard  des  indications  suf- 
fisantes pour  permettre  d'en  apprécier  l'importance. 

Services  spéciaux.  —  Les  services  spéciaux  de  la  caisse 
des  dépôts  et  consignations  comprennent  la  caisse  des  re- 
traites pour  !a  vieillesse,  les  deux  caisses  d'assurances  en 
cas  de  décès  et  en  cas  d'accidents,  la  caisse  de  la  dotation 
de  Tarmée,  la  caisse  des  offrandes  nationales,  la  caisse  des 
chemins  vicinaux,  la  caisse  des  lycées,  collèges  et  écoles 
communales  ;  nous  indiquerons  rapidement  la  situation  de 
chacun  de  ces  services. 
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Caisse  des  retraites  pour  la  vieillesse.  —  Ln  progres- 
sion constatée  depuis  t875dans  les  opérations  de  la  caisse 
(le  la  vieillesse  s'est  encore  accrue  pendant  Tannée  1880. 
Le  tableau  suivaiit  fait  ressortir  l'importance  de  ces 
angmentation<i,  qui  ont  dépassé  toutes  les  prévisions.  Les 
versements  ont  atteint  : 

Montant 
Années.  de?  verfemeniK.  Aiigmenlatlon. 

1876 16,122,894  51  1,846,353  05 

1877 17,424,885  05  1,301,991  41 

1878 24,480,603  34  7,055,717  42 

1879 39,090,680  85  14,610,077  51 

1880 59,311,526  88  20,220,846  03 

Soit  une  augmentation  de  51  p.  100  sur  les  recettes 
constatées  en  1879. 

Ces  résultats  ne  peuvent  s'expliquer  qu'en  partie  par  le 
développement  normal  et  régulier  de  Tinstitution  et  par 
l'accession  des  chemins  de  fer  de  l'État  et  de  différentes 
compagnies  industrielles;  ils  sont  dus  aussi  à  une  autre 
cause  :  à  la  fixation  du  taux  de  l'intérêt,  qui  n'est  plus  en 
rapport  avec  celui  que  la  caisse  des  dépôts  peut  retirer 
des  fonds  quf  lui  sont  versés.  Cette  fixation  a  pour  effet 
d'attirer  à  la  caisse  de  la  vieillesse  des  capitaux  de  place- 
ment qui  viennent  chercher  un  intérêt  qu'ilslle  pourraient 
trouver  sur  le  marché  des  valeurs  publiques,  et  de  pro- 
duire pour  la  caisse  ^e  perte  progressive  qui  tend  à  com- 
promettre gravement  la  situation  de  la  caisse  des. re- 
traites. 

En  effets  tandis  que  la  caisse  constitue,  comme  par  le 
passé,  des  rentes  viagères  calculées  b  5  p.  100,  les  place- 
ments qu'elle  a  effectués  chaque  année,  en  rentes  per- 
pétuelles 3  et  5  p.  100,  ne  lui  ont  produit  qu'un  intcrêi  : 

En  1875,  do  tV 4.61  p.  100 

En  <876,    —    4.66      — 

En  1877,    —    4.69      — 

En  1878,    -    4.46      - 

En  1879.    —    4.10      — 

En  1880,    -    4.22      — 

L'importance  des  pertes  qu'elle  a  ainsi  subies  se  tra- 
duit par  les  chiffres  suivants  : 
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Chiffre  de  renies  perdues 


caieolées  d'après  les  plaeemenls 

calcalées  d'après  les 

pffpctués  dans  l'année. 
CapiUii^atior. 

Tersemenis  de  l'année  (1). 

Capitalisalion 

Années. 

Renies. 

an  taux 
dn  tarif  (5  0/0). 

Rentes. 

au  tanx 
du  tarif  (5  0/0). 

1875. 

68,400 

1,368,000 

55,700 

1,114,000 

1876. 

68,592 

1,371,000 

54,800 

1,096,000 

1877. 

57,914 

1,158,000. 

54,000 

1,080,000 

1878. 

148,425 

2,968,000 

132,200 

2,644,000 

1879. 

373,675 

7,473,000 

351,825 

7.036,500 

1880. 

484,398 

7,687,960 

462,630 

9,252,600 

Totaux.    1,201,404      24,025,960      1,111,155      22,223,100 

L'énoncé  de  ces  chiffres  et  la  progression  qu'ils  pré- 
sentent suffisent  pour  faire  voir  les  résultats  que  produit 
le  maintien  d*un  tarif  dont  Tapplication  détruit  complète- 
ment les  combinaisons  sur  lesquelles  repose  l'équilibre 
financier  de  la  caisse  des  retraites. 

L'administration  de  la  caisse  des  dépôts  n'a  pas  cessé 
de  rechercher  les  moyens  propres  à  remédier  à  cette  si- 
tuation et,  d*après  les  nouvelles  études  qui  ont  été  faites, 
la  commission  de  surveillance  persiste  à  croire  que  le  meil- 
leur remède  est  de  revenir  à  ce  principe  fondameninle 
«  queTintérét  à  servir  par  l'institution  doit  avoir  pour  ré- 
gulateur celui  qu'elle  peut  elle-même  se  procurer  par 
l'emploi  en  rentes  des  fonds  déposés.  » 

Cette  question  de  la  réduction  du  tarif  a  été  l'objet  de 
la  sollicitude  du  Gouvernement,  qui  n'a  pas  hésité,  à  deux 
reprises  différentes,  en  1876  et  1878,  à  la  soumettre  aux 
délibérations  du  pouvoir  législatif.  Elle  vient  d'être  re- 
prise de  nouveau  par  un  projet  de  loi  récemment  déposé 
sur  le  bureau  de  la  Chambre  par  les  soins  des  ministres 
des  finances  et  du  commerce.  L'administration  ne  peut 
désormais  qu'attendre  avec  confiance  la  solution  que  com- 
porte cette  importante  question. 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents  et  en  cas  de 

(1)  Cette  méthode  ne  tient  pas  compte  des  remplois  provenant  d'anéia- 
pes  perçus  et  qui  sont  compris  dans  les  pertes  calculées  antérieuremeot. 
Eiie  est  donc  plus  exacte  et  sera  seule  employée  à  l'avenir. 

3. 
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décès,  —  Ces  deux  institutions  ne  prennent  pas  de  déve- 
loppements sensibles. 

La  caisse  d'assurances  en  cas  de  décès  présentait  au 
31  décembre  1880  un  solde  débiteur  de  5,927  fr.  14  c; 
d'un  autre  côté,  le  portefeuille  ne  contenant  qu'une  ins-^ 
cription  de  rente  de  2,277  francs  ayant  coûté  50,448  francs, 
il  en  résulte  que  ces  ressources  sont  insuffisantes  pour 
faire  face  aux  charges  résultant  des  assurances  contrac- 
tées qui  s'élèvent  actuellement  à  1,055,730  fr.  55  c. 

La  situation  de  la  caisse  d'assurances  en  cas  d'accidents 
est  moins  défavorable;  elle  a  reçu,  en  1880,  1,810  cotisa- 
tions montant  ensemble  à  10,457  francs.  Les  recettes 
totales,   effectuées    depuis    l'origine,    se    sont    élevées 

à , 94.008  35 

et  les  dépenses  à 59.967  04 

Soit  un  excédent  d9  recettes  de . , 34 .  041  31 

En  y  ajoutant  les  dons  et  legs  et  les  arrérages  de  rentes, 
il  reste  à  l'actif  de  cette  caisse  une  somme  de  3,367,977  fr. 
81  c,  représentée  par  des  rentes  ayant  coûté  3,365,452  fr. 
75  c,,  et  par  un  solde  disponible  de  2,525  fr.  06  c. 

Caisse  de  la  dotation  de  Varmée.  —  La  caisse  de  la 
dotation  poursuit  sa  liquidation  sans  autres  obstacles  que 
ceux  qui  résultent  de  la  difficulté  de  se  procurer  des  ren- 
seignements certains  sur  6,500  militaires  disparus  ou 
leurs  héritiers. 

La  caisse  possède  une  inscription  de  rente  de  148^100  fr. 
et  un  solde  en  numéraire  de  5,941,896  francs. 

Ces  ressources  sont  suffisantes  pour  faire  face  à  tous  les 
besoins  de  la  liquidation. 

Caisse  des  offrandes  nationales,  —  Créée  et  déclarée 
d'utilité  publique  par  le  décret  du  18  juin  1860,  la  caisse 
des  offrandes  nationales  a  vu  ses  attributions  notoirement 
étendues  par  la  loi  du  27  novembre  1872,  qui  a  porté  à 
600  francs  le  chiffre  des  pensions  accordées  aux  sous-of- 
ficiers et  soldats  blessés  et  l'a  chargée  du  service  de  ces 
pensions.  Sur  les  revenus  de  sa  dotation,  montant  à 
2,164,335  francs,  la  caisse  a  pu,  pendant  l'année  1880, 
payer  les  pensions  de  4,148  militaires  blessés,  fournir  les 
suppléments  de  pension  concédés  à  10,331  soldats  etsous- 
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officiers  blessés,  et  distribuer  à  1,113  anciens  militaires 
des  secours  permanents  et  éventuels. 

Au  31  décembre  1880,  il  lui  restait  un  solde  disponible 
de  380,946  fr.  62  c. 

Caisse  des  chemins  vicinaux,  —  Notre  dernier  rap- 
port rappelait  que  la  dotation  de  200  millions  iustituée  par 
la  loi  du  1 1  juillet  1868  pour  Tachèvement  des  chemins 
vicinaux,  a  été  augmenté  de  300  millions  par  la  loi  du 
11  avril  1879.  Cette  loi  a  étendu  aux  départements  et  aux 
communes,  pour  les  chemins  de  toute  catégorie,  la  faculté^ 
d'emprunter,  précédemment  limitée  aux  communes,  pour 
les  chemins  vicinaux  ordinaires,  et  aux  départements  dont 
le  centime  n'atteignait  pas  20,000  francs.  La  nouvelle  do- 
tation de  300  millions,  augmentée  de  la  somme  restant 
due  sur  Tallocation  de  1868,  était  payable  à  partir  de  1879 
en  douze  annuités  de  30  millions  chacune.  Par  suite  du 
non  emploi  de  la  totalité  de  l'annuité  afTérente  à  1879,  la 
caisse  a  eu,  en  1880/  la  disposition  d'une  somme  de 
37,010,300  francs,  qui  a  été  employée  jusqu'à  concur- 
rence de  34,245,000  francs  à  2,327  prêts  faits  à  des  dépar- 
tements et  à  des  communes. 

Les  payements  d'annuités  souscrites  en  remboursements 
des  emprunts  contractés  se  font  avec  une  grande  régula- 
rité. Les  intérêts  moratoires  sur  des  annuités  s'élevantà 
6,221,637  francs,  ne  dépassent  pas  4,925  fr.  34  c. 

Quant  à  la  subvention  extraordinaire  de  80  millions  qui 
a  fait  l'objet  de  la  loi  du  12  mars  1880,  elle  n'a  été  em- 
ployée que  jusqu'à  concurrence  de  6,055,761  fr.  21  c, 
savoir  :  5,664,195  fr.  73  c.,  prélevés  sur  le  fonds  de 
17,250,000  francs  destinés  à  pourvoir,  pendant  les  années 
1880  à  1882,  à  rachèvement  des  opérations  engagées  par 
la  loi  de  1808,  et  391,565  fr.  48  c.  sur  le  fonds  de 
62,750,000  francs  affectés  au  payement  de  subventions 
aux  communes  et  à  celui  des  frais  d'administration  rela- 
tifs à  l'exécution  de  la  loi. 

Ca  îsse  des  lycées^  collèges  et  écoles  primaires.  —  Une 
loi  du  !•' juin  1878  avait  créé  une  caisse  spéciale  char^'ée 
de  pourvoir  aux  dépenses  de  construction,  d'amélioration 
et  d'installation  des  écoles  au  moyen  d'avances  et  de  sub- 
ventions aux  communes  jusqu'à  concurrence  d'une  somme 
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de  Î20  millions.  60  millions  pour  les  avances,  60  millions 
pour  les  subventions.  On  ne  tarda  pas  à  reconnaître  qu'en 
limitant  aux  communes  les  avantages  de  la  subvention  et 
des  avances,  on  n'obtiendrait  qu'imparfaitement  les  amé- 
liorations poursuivies.  La  loi  du  9  août  1879  relative  à 
l'établissement  des  écoles  normales  primaires,  admettait 
les  départements  à  participer  à  l'avance  de  60  millions 
accordée  par  la  loi  du  l"  juin  1878  et  aux  mêmes  condi- 
tions. C'était  un  nouveau  pas  vers  le  but  qu'on  se  propo- 
/  sait  d'atteindre  ;  il  restait  à  pourvoir  aux  dépenses  que 
réclamait  la  situation  des  lycées  et  collèges.  C'est  en  vue 
de  subvenir  à  ces  besoins  et  de  compléter  l'ensemble  des 
mesures  déjà  prises  en  faveur  de  l'instruction  primaire  et 
secondaire  que  la  loi  du  3  juillet  1880  a  transformé  la 
caisse  des  écoles  en  une  caisse  des  lycées,  collèges  et 
éeàles  primaires,  et  mis  à  la  disposition  des  départements 
et  des  communes  une  nouvelle  somme  de  135,600,000  fr. 
qui  devait  être  attribuée  :  65,40(J,000  francs  aux  avances, 
et  70,200,000  francs  aux  subventions. 

L'application  de  ces  mesures  est  trop  récente  pour  per- 
mettre d'en  apprécier  les  conséquences,  notamment  au 
point  de  vue  financier;  mais  il  convient  de  faire  connaître 
les  résultats  réalisés  depuis  la  mise  en  vigueur  des  lois 
précitées . 

Conformément  aux  lois.de  1878  et  1880,  la  caisse 
pouvait  disposer  des  sommes  ci-après  pour  être  ré- 
parties :  • 

A  litre  A  tllre 

da  sulTention.  d'avanc«>. 

Loidei878 36,000,000    «    36,000,000 

Loi  de  1880. 11,700,000    •    10,900,000 

Totaux 47,700,000    •    46,900,000 

Elle  a  versé  aux  départements  et 
aux  communes  dans  l'intervalle 
du  l«r  juin  1878  au  31  décembre 
1880 20,438,43127    3;,981,«no 

Il  reste  donc,  au  31  décembre  1881,  " 

sur  les  crédits  non  employés.. .    27,261 ,568  73    11,918,^00 

L'élévation  des  soldes  disponibles  en  fin  d'année  n'a 
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rien  qui  doive  surprendre;  elle  tient  à  ce  que  la  promul- 
gation de  la  loi  du  3  juillet  1880  est  trop  récente  pour 
quil  ait  été  possible  au  ministre  de  Tinstruction  publique 
d'en  réaliser  les  dispositions  dans  une  large  mesure. 

La  caisse  est  remboursée  en  capital  et  intérêts,  des 
subventions  qu'elle  a  fournies  au  moyen  d'une  annuité 
inscrite  au  budget  du  ministère  de  l'instruction  publique. 
Cette  annuité,  fixée  primitivement  à  5  millions,  puis  portée 
à  6  millions  500,000  Francs  à  partir  de  1880,  a  été  exacte- 
ment payée  pour  chacune  des  années  1878,  1879  et  1880. 

La  recette  totale  figure  au  compte  de  ladite  caisse  pour 
16,500,000  francs.  Quant  aux  avances  faites  aux  corn- 
communes  à  raison  de  1  fr.  ^5  c.  d'intérêt  annuel,  elles 
ont  été  exactement  remboursées  par  elles  aux  échéances, 
jusqu'à  concurrence  de  914,891  fr.  78  c.  pour  l'an- 
née 1880. 

EMPLOI  DES  FONDS. 

Prêts  aux  départements  et  aux  communes,  —  Le  ser- 
vice des  prêts  aux  départements  et  aux  communes  qui,  de 
1875  à  1877,  avait  pris  un  développement  exceptionnel,  a 
subi  un  temps  d'arrêt  pendant  les  années  suivantes.  Les 
prêts  consentis  en  1876,  qui  s'étaient  élevés  à  33  millions 
sont  tombés  à  10  millions  en  1878  et  à  9  millions 
600,000  francs  en  1879.  Ce  résultat  provenait  sans  doute 
en  partie  de  Tachèvement  des  travaux  de  casernement, 
pour  l'exécution  desquels  la  caisse  avait  mis  60  millions 
environ  à  ta  disposition  des  villes;  mais  il  tenait  aussi  à 
l'élévation  du  taux  de  l'intérêt  (5  et  4  1/2  p.  100),  à  la 
dorée  des  prêts,  maintenue  dans  des  limites  trop  étroites, 
et  à  la  concurrence  faite  à  la  caisse  par  différentes  insti- 
tutions de  crédit. 

L'abaissement  du  taux  de  l'intérêt  à  4  p.  100  et  la  pro- 
longation à  quinze  ans  du  délai  de  remboursement  ont  eu 
pour  effet  immédiat  de  donner  une  nouvelle  activité  aux 
opérations  de  prêts,  les  seules  réellement  productives 
pour  la  caisse.  Le  montant  des  prêts  consentis  dans  le 
cours  de  l'année  1880  s'est  élevé  à  12,565,934  fr.  61  c, 
et  est  supérieur  de  2,890,237  fr.  25  c.  à  celui  de  1879. 
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Les  fonds  de  la  caisse  des  dépôts  engagés  dans  les  opé- 
rations de  prêts  ne  s'élevaient  pas,  au  31  décembre  1880, 
à  moins  de  115,048,036  fr.  23  c. 

Placements,  —  Indépendamment  des  avances  faites  aux 
départements,  aux  communes  et  établissements  publics, 
la  caisse  a  placé  dans  le  courant  de  Tannée  1880  les  sommes 
suivantes  : 

Achats  de  rentes  3  p.  iOO  pour  le  compte  de 

la  réserve  des  caisses  d'épargne i ,  498, 562  10 

Au  trésor  public,  fonds  non  employés  des 

caisse  d'épargne., 127,932,932  98 

Au  trésor  public,  fonds  propres  à  la  caisse 

des  dépôts 48,229, 138  96 

*  Ensemble 177,660,634  04 

Eu  résumé  remploi  des  fonds,  tel  qu'il  résulte  du  bilan 
delà  caisse  au  31  décembre  1880,  se  résume  ainsi  qu'il 
suit  : 

Fonds  propres  à  la  omisse  des  dépôts 4'i9,431 ,272  80 

Fonds  des  caisses  d'épargne |  ,294,790,826  93 

Fonds  de  la  réserve  des  caisses  d'épargne. .         32,319, 120  07 

Total  général  de  l'emploi  des  fonds. . .    1 ,776,541 .219  80 

Profits  et  pertes,  bénéfices.  —  Le  compte  profits  et 
pertes,  dégagé  des  frais  d'administration  et  des  taxations 
allouées  aux  préposés  qui,  ensemble^  atteignent  le  chiflre 
de  2,319,543  fr.  27  c,  présente  au  profit  de  l'année  1880 
un  bénéfice  net  de  4,757,273  fr.  75  c,  soit  278,381  fr.  08  c. 
de  moins  que  celui  de  l'année  précédente.  Ce  résultat  ntn 
est  pas  moins  considérable  et  dépasse  d'environ  2  millions 
la  moyenne  des  bénéfices  annuels  réalisés  de  1816  à  1878. 
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LA  SITUATION  FINANCIÈRE  DES  COMMUNES 

EN  1882 

(D'après  le»  élats  de  la  situation  flnaneière  des  communes 
de  France  dressés  par  le  ministère  de  l'intérieur). 

Depuis  1878|  le  nombre  des  communes  s'est  accru 
chaque  année.  On  en  compte  aujourd'hui  36,093  au  lieu 
de  30,056,  soit,  pendant  les  quatre  dernières  années, 
37  nouvelles  créations,  dont  7  se  rapportent  à  l'année  1881 
et  se  sont  produites  dans  les  5  départements  de  l'Ile-et- 
Vilaine,  l'Isère,  la  Haute-Loire,  la  Lozère  et  la  Savoie. 
Dans  la  Marne,  par  suite  de  la  réunion  de  deux  com- 
munes, le  nombre  des  communes  n'est  plus  aujourd'hui 
que  de  664  au  lieu  de  665. 

Deux  cantons  nouveaux  ont  été  créés,  celui  de  Gagnes 
(Alpes-Maritimes)  et  celui  de  Decazeville  (Aveyron). 

Les   revenus    annuels    des    communes    s'élèvent    à 
456,883,670  francs.  Dans  cette  somme,  la  ville  de  Paris  i 
figure  à  elle  seule  pour  225,087,933  francs,  chiffre  égal  I 
à  6  millions  près  aux  revenus  des  autres  communes  réu-  | 
nies.  I 

Les  autres  grandes  villes  qui  viennent  après  Paris  | 
sont:  Marseille,  dont  les  revenus  atteignent  12,796,9U8 
francs;  Lyon,  10,500,530  fr.;  Bordeaux,  7,793,647  fr.; 
Lille,  5,284,603  fr.,  et  Rouen,  4,264,596  fr. 

On  constate  une  nouvelle  augmentation  dans  les  impo-  | 
sitions  communales.  Le  nombre  total  des  centimes  imposés  i 
en  1881  pour  dépenses  tant  ordinaires  qu'extraordinaires  < 

était  de 1,758,568  | 

en  1882,  il  est  de 1,772,995 


Différence  en  plus 1 4,4^7 

Dans  ces  chiffres,  les  centimes  extraordi- 
naires figurent,  en  1881 ,  pour 337,652 

et  en  1882,  pour 408,573 


DiffiTcnce  en  plus I0,9'21 
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L'augmentation  des  contributions  extraordinaires  pro- 
vient des  sacrifices  que  les  communes  continuent  à  s'im- 
poser pour  l'amélioration  des  services  municipaux,  no- 
tamment pour  la  construction  de  maisons  d'école  et  pour 
racbèvemcnt  des  chemins  vicinaux. 

Quant  à  Taccroissement  des  impositions  ordinaires  ou 
annuelles  qui  ressort  au  chiffre  de  3,506  centimes 
(14,427—10,921).  au  premier  abord  il  s'explique  moins 
facilement  en  présence  des  subventions  importantes  ins- 
crites au  budget  de  TÉtat  pour  subvenir  aux  dépenses  de 
l'instruction  primaire,  subventions  qui  ont  permis  d'exo- 
nérer les  communes,  sauf  les  villes  dont  les  revenus  dé- 
passent 5  millions,  du  prélèvement  sur  leurs  revenus 
ordinaires  en  faveur  des  services  scolaires,  et  d'augmen- 
ter d'autant  les  ressources  applicables  aux  dépenses  géné- 
rales des  budgets  municipaux.  Mais  il  ne  faut  pas  oublier 
que  les  budgets  soumis  aux  votes  des  assemblées  locales, 
dans  leur  session  de  mai,  ont  été  établis  avant  la  pro- 
mulgation de  la  loi  de  finances,  et,  par  conséquent,  en 
dehors  de  toute  prévision  de  la  subvention  extraordinaire 
mise  à  la  disposition  de  M.  le  ministre  de  l'instruction 
publique.  Ce  sera  seulement  pour  1883  et  les  années  sui- 
vantes que  les  mesures  libérales  adoptées  par  les  Cham- 
bres législatives,  en  faveur  de  l'enseignement  primaire, 
exercent  leur  influence  sur  les  finances  municipales  et  les 
contributions  locales. 

Par  suite  de  l'accroissement  ci-dessus  mentionné  dans 
le  nombre  des  centimes,  la  moyenne  des  impositions  com- 
munales, qui  n'avait  pas  dépassé  jusqu'ici  48  centimes, 
s'élève  aujourdhui  à  49  centimes; 

Le  classement  des  communes  d'après  le  nombre  de 
leurs  centimes  additionnels  a  subi  quelques  variations 
correspondant  à  l'augmentation  de  la  moyenne  des  impo- 
sitions. Le  nombre  des  communes  le  moins  imposées 
(au-dessous  de  15  centimes)  est  réduit  h  5,012  au  lieu 
de  5,103;  celui  des  communes  le  plus  imposées  (de  51 
à  100  centimes)  est  monté  de  9,548  à  9,669,  et  de  même 
pour  les  communes  ayant  plus  de  100  centimes,  dont  le 
nombre  a  passé  de  3,248  à  3,331. 

Le  nombre  des  octrois,  qui  était  de  1,538  l'année  der- 
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nière,  est  descendu  à  1,536.  En  4«mme^  la  9ituation  de- 
puis 18S0  resle  à  peu  près  Ut  même. 

D*Aprè8  les  comptes  arrêtés  au  31  mars  1881,  les  reve- 
nus des  bureaux  de  bienfaisance  s'élèvent  à  31,261,411 

soit  une  différence  en  plus  de 83,001 

avec  ceux  arrêtés  au  31  mars  1880. 

l.  Tableau  récapitulatif  de  la  situation  /inanoiér^ 
des  communes  par  département, 

Nombre  de  eoremunet  Imposées. 
ReTenus 
annuels 

Pipvtemenis.  des 

eommiines. 

Ain 1,332,225 

Aispp ,  2,921,679 

Allier 1,383,420 

Alpes  (Bosses-)..  488,662 

Alpes  (HoAites-)..  573,747 

Alpes-BUrilînies. .  3 ,  747 ,  524 

Ardèche 795,294 

Ardennes 2,518,051 

Ariège 607,611 

Aube, 1,359,842 

Aude 1,439,631 

Aveyron 735,014 

Bel  fort  (lerr.de).  879.219 

Bouch.-du-Rhône.  14,4^2,547 

Calvados 3,541,796 

Cantal ,..,  566,225 

Charente... 1,464,988 

Char.-Inférieure..  2,118,263 

Cher 1,790,8U 

Corrèze 468,552 

Corse ..  755,762 

Côte-d'Or 3,985,838 

Cftlesrdu-Nord....  865,171 

Creuse 347,431 

pjordpçne 1,031,390 

Ooui)s 4,615,286 

Drômc 1,198,487 

Eure 1,661,144 

Eure-et-Loir 1,063,537 

Fwist^re 2,189,176 


le  moins  de  16 

de  SI 

de  SI 

an-d. 

d«15 

à  30 

àSO 

à  100  de  100 

cent. 

cent. 

cent. 

cent. 

WDt. 

34 

27 

49 

212 

131 

4 

30 

138 

495 

171 

28 

97 

140 

56 

• 

58 

91 

75 

26 

1 

30 

43 

47 

55 

14 

45 

49 

27 

25 

6 

6 

21 

111 

188 

13 

47 

75 

101 

200 

7Ô 

8 

19 

46 

178 

85 

9 

29 

67 

229 

m 

• 

26 

85 

1^ 

127 

53 

144 

93 

11 

> 

17 

69 

17 

3 

• 

4 

17 

47 

39 

9 

98 

255 

339 

72 

■ 

10 

65 

156 

36 

« 

4 

67 

204 

159 

2 

5 

41 

192 

237 

6 

40 

70 

60 

107 

14 

11 

133 

122 

21 

k 

44 

7 

28 

94 

19! 

24 

377 

237 

78 

i 

119 

176 

84 

10 

1 

99 

100 
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. 

40 
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322 

21 

• 

520 

82 

24 
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209 

119 
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310 

167 

23 
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98 

283 

29 
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176 

32 
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Gard 2,688,542  60 

Garonne  (Haute-).  3,540,268  72 

Gers 669,780  87 

Gironde 9,308,138  36 

Hérault 3,978,062  17 

Ille^t-Vilaine....  3,024,108  87 

Indre 1,001,934  8 

Indre-et-Loire...  1,998,446  32 

Isère *  3,253,530  18 

Jura 2,446,715  94 

Landes 1,078,674  174 

Loir-et-Cher 1,022,244  6 

Loire 4,687,710  *1 

Loire  (Haute-)...  572,926  8 

Loire-Inférieure.  3,428,265  14 

Loiret 2,044,141  10 

Lot 450,387  31 

Lot-et-Garonne. .  1,051,592  35 

Lozère 189,168  17 

Maine-ei-Loire...  3,334,434  41 

Manche 2,668,427  173 

Marne 4,122,854  18 

Marne  (Haute-). .  2,337,998  243 

Mayenne 1,188,653  31 

Meurt..etrMo8cne.  5,071,251  185 

Meuse 3,694,325  176 

Morbihan 1,240,543  30 

Nièvre 3,421,168  23 

Nord 17,014,510  14 

Oise 1,926,531  2 

Orne 1,141,667  112 

Pas-de-Calais....  4,717,189  13 

Puy-de-Dôme 1 ,651 ,371  96 

Pyrénées  (Bafe8.).  2,759,035  197 

Pyréuées(Haut.).  1,440,295  192 

Pyrénées-Orient..  919,086  66 

Rhône 11,439,282  2 

Saône  (Haute-)...  3,458,358  373 

Saône-et-Loire...  1,989,146  129 

Sarthe 1,423,938  20 

Savoie 1,255.996  18 

Savoie  (Hante-)...  870,575  6 

Seine 231,8fi6,143 

Seine-Inférieure.  10,706,580  124 

Seine-et-Marne..  2,178,046 

Seine-et-Oise....  4, 013,757  3 
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Sèvres  (Deux-)- •   1,098,106    5   37   140   165  9 

Somme 3,939,755   16   109   304   384  23 

Tarn 1,217,334   24   98   150   45  1 

Tarn-et-Garonne.         852,025         9       61       88       36  > 

Var 3,055,150       23        55        49        16  2 

Vaucluse 1,678,792        16        34        53        40  7 

Vendée 1,170,529       22      110      138       29 

Vienne 1,345,001         8       68      142       81  1 

Vienne  (Haute-)..      1,764,885       11       58     123       11  • 

Vosges 3,764,181      117      372        41  1 

Yonne 1,751,768       17       22       61      251  134 

Totaox...  456,883,670  5,012  8,553  9,528  9^669  3,331 

I.  —  Tableau  récapitulatif  de  la  situation  financière 
des  communes  par  département  (suite). 


Nombre  des 

communes 

Nombre 

Moyenne 

1       dunt 

de 

des 

la  valeur 

com- 

Revenus 

Valeur 

impo- 

4a cent. 

munes 

des 

do 

sitions 

est 

possédant 

bureaux 

eenlime 

Départemoqls, 

par  com- 

atl'dessons 

des 

de 

dépar- 

mune. 

0e  SO  fr. 

octrois. 

bionraisance. 

temental. 

Ain 

83 

120 

15 

161,643 

737,496 

115,796 

58,084 

21,505 

55,068 

26,544 

9,419 

Aisne 

76 

118 

15 

Allier 

35 

13 

13 

Alpes  (B^iPses-).. 

29 

125 

10 

Alpes  (Hautes-).. 

46 

63 

8 

27,023 

7,798 

Alpes-Maritimes. 

33 

54 

11 

190,955 

19,349 

Ardèche 

57 

78 

7 

106,578 

17,216 

Ardennes. ...... 

61 

135 

7 

214,154 

27,433 

Ariège ,.. 

83 
79 

188 
91 

23 
6 

113,812 

214,782 

10,799 
26,764 

Aube 

Aude 

8o 

147 

8 

480,866 
138,932 

28,223 
23,138 

Aveyron 

27 

6 

8 

Belfort(Terr.  de). 

24 

50 

3 

19,355 

4,737 

Bouch.-du-Rhône. 

48 

8 

57 

563,934 

74,215 

Calvados 

32 

48 

12 

393,649 

61,613 

Cantal 

38 

32 

13 

53,458 

15,734 

Charente 

47 

28 

20 

46,326 

31,898 

Char.-Inférieuru. 

51 

40 

18 

166,622 

40,667 

Cher 

47 

31 

113 

32 

23 

70 

318 

139 

3 

7 

10 

14 

91,504 

43,616 

13,496 

207,828 

19,984 

Corrèze 

13,736 

Corse 

5,553 

Côlcid'Or 

43,482 
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Côlea-do-Nord...  24  42  27  219,083  27,400 

Creuse 23  62  7  30,987  il, 771 

Dordopne 32  82  20  106,740  32,712 

Doubs 16  331  3  l'10,316  24,215 

Dr6rae 89  146  17  141,027  22,142 

Eure 24  56  31  293,208  50,703 

Eure-et-Loir 65  22  7  232,726  33,888 

Finistère 20  19  183  184,001  31,261 

Gard 47  57  15  '    206,651  36,215 

Garonne  (Haute-).  41  153  20  663,530  46,863 

Gers 27  102  24  191,265  23,919 

Gironde 48  65  23  567,021  87,74^ 

Hérault 57  60  14  311,627  48,602 

llle-et-rilaine....  25  35  18  319,776  36,445 

Indre 76  17  7  79,874  17,008. 

Indre-et-Loire...  42  9  4  200,026  30,490 

Isère 67  76  42  232,817  43,494 

Jara. 33  256  12  172,333  22,198 

Landes 20  113  17  58,808  14,0^7 

Loir-et-Cher 56  21  5  210,467  22,595 

Loire 57  33  15  293,881  44,288 

Loire  (Hante-)...  37  43  5  52,231  16,832 

Loire-Inférieure.  32  3  12  257,915  41,139 

Loiret 67  18  13  216,524  34,943 

Lot 32  22  10  91,919  18,959 

Lot-et-Garonne...  27  2  45  233,008  31,541 

Lozère 33  41  2  74,700  8,539 

Maine-et-Loire...  38  12  13  282,186  45,068 

Manche 24  57  15  343,366  50,533 

Marne 86  173  5  407,549  44,890 

Marne  (Haute-)..  21  176  6  102,871  23,326 

Mayenne 28  6  5  254,875  26,451 

Meort.-et-Moselle.  24  141  7  255,946  34,410 

Mense 28  144  4  221,967  25,541 

Morbihan 28  23  34  107.192  24,862 

Nièvre 49  21  5  93,623  23,393 

Nord 88  28  66  4,026,616  135,479 

Oise 83  59  13  403,806  48,300 

Orne 28  30  11  234,118  37,533 

Pas-de-Calais....  78  174  27  1,270,768  62,150 

Puy-do-Dùme....  28  39  8  335,214  38,598 

Pyrénées  (Basa.).  35  314  28  340,329  22,597 

Pyrénées  (Haut.).  31  352  23  78,934  11,399 

Pyrénées-Orient..  34  98  20  43,176  13,022 

Rhône 56  20  7  926,799  86,890 

Saône  (Hauto-)...  i7  188  6  153,552  23,243 
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Saône-€t-Loire...      27  32  15  265,893  48,565 

Sarthe 34  26  5  355,389  38,536 

Savoie 122  1^5  U  140,623  10,989 

Savoie  (Haute-)..     154  174  10  182,451  9,084 

Seine 71  .  41  5,956,069  555,046 

Seine-Inférieure..      31  19  24  1,069,860  115,220 

Seine-et-Marne..     102  26  10  316,550  47,486 

Seine-et-Oise 90  46  17  1,054,274  77,810 

Sèvres  (Deux-)..      51  33  20  82,983  23,316 

Somme 52  88  8  621,714  59,666 

Tarn 36  41  22  213,135  26,364 

Tarn-et-Garonoe.      37  4  18  182,736  22,945 

Var 33  16  50  163,557  25,412 

Vaucluse 45  28  45  123,832  19,745 

Vendée. 33  7  11  129,074  25,509 

Vienne 42  19  8  93,116  23,002 

Vienne  (Haute-)..      33  19  13  88,902  19,338 

Vosges 20  169  11  244,781  25,505 

Yonne 79  52  6  215,216  31,110 

Totaux...      49  6,805  1,536  31,261,412 

II.  —  Situation  financière  des  villes  de  plus 

de  40,000  âmes. 


Nombre 

Reyenns 

Valeur 

fie  cent. 

de  bureau 

Nom? 

ftetenus 

du 

addi- 

de  bien. 

dP8  villes. 

Population. 

annuels. 

centime. 

ionnels. 

Faisauce. 

bshitants. 

francs. 

fr         c. 

francs. 

Paris 

1,988,806  225,087,933  508,455.88 

63 

5,238,970 

Lyon 

342,815 

10,500,530 

60,169.71 

43 

600.188 

Marseille.. 

318,868 

12,796,908 

55,209.41 

40 

328,147 

Bordeaux. 

215.140 

7,793,647 

44,772.88 

37 

395,615 

Lille 

162,775 

5,284,603 

26,342.04 

27 

647,073 

Toulouse.. 

131.642 

2,700,430 

18,318.43 

35 

387,734 

St-Étienne 

126,019 

3,270,000 

16,318.68 

29 

124.417 

Nantes. .. 

122.247 

2,673,164 

16,454.12 

48 

i34,009 

Rouen.... 

104,902 

4,264.596 

21,838.95 

53 

151.300 

Le  Havre. 

92.068 

3,339,353 

10,718.40 

45 

178,61^ 

Roubaix... 

83,601 

2,634,870 

11,242.18 

30 

166,8rO 

Reiras.... 

81,328 

1,776,655 

1-2.270  00 

39 

175.191 

Toulon.... 

70,509 

1,537.786 

5,185.20 

45 

78,942 

Amiens... 

66,896 

1,928.005 

11,307.13 

40 

148,557 

Brest. .... 

66,828 

1,040,228 

5,262.88 

28 

59,379 

Nancy.... 

66,303 

1,911,882 

8,488.00 

36 

95.435 

Nîmes. . . . 

63,001 

1,283,473 

7.907.53 

49 

51914 
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C9 

Limoges. . 

59,014 

4,414,790 

6<Q63.58 

50 

63,351 

RenDcs... 

57,«77 

4,810.579 

6,429.37 

53 

77,886 

Angers... 

56,846 

4,649,050 

8,044.77 

43 

90,794 

Montpell.. 

55,258 

4,269,656 

7,722.87 

53 

83,728 

BesEDçon . 

54,404- 

4 ,232,591 

6,000,86 

38 

70,840 

Nice 

58,397 

2,218.546 

«.377,73 

20 

99,294 

Orléans... 

52,157 

4,269,050 

7,240,76 

34 

70.84S 

LeNaas.. 

50,475 

837,000 

«,527,48 

«0 

84.203 

Versailles. 

49.847 

4,394,754 

7,069.43 

32 

474,296 

Toarcoing 

48,634 

2,076,221 

5.454.38 

33 

428,408 

Tours. . . . 

48,325 

1,174,884 

7,058.43 

30 

67,074 

Dijon 

47,939 

4,162.976 

6,324.47 

25 

45,656 

Grenoble.. 

45,426 

4,454,500 

5,591.42 

44 

40,000 

Clermont- 

Ferrand. 

44,772 

852,7U 

4,824.40 

39 

74,089 

Troyes.... 

44,275 

724,050 

5,469.84 

98 

90,800 

Caeo  .... 

44,481 

4,243,372 

6,424,67 

46 

99,772 

Boulogne- 

sur-Mer. 

40,075 

4,474,774 

5,545.35 

32 

8^,574 

OCTROIS  (1). 

Les  comptes  des  octrois  pernueltent  d'apprécier  l'im- 
portance relative  des  principales  consommations  dans  les 
villes  soumises  à  cette  taxe  ;  mais  il  y  a  lieu  d'examiner 
d*abord  dans  quelle  mesure  leur  procjluit  a  augmenté 
dans  le  cours  de  ce  siècle.  On  peut  s*en  faire  une  idée  par 
le  tableau  suivant  : 


Annéep. 

4823. 
4833. 
4843. 
1853. 
1863. 
1873. 


Nombre 

dos 
eoniinnaet 
à  oeiroi. 
1,434 
4,458 
4,467 
4,47.-) 
1,510 
1,516 


Popnlalloo 

comprise 

dans  le  rsjon 

des  octroi». 

5,997,600 
6,306,378 
7,296,932 
7,329,782 
9,582,144 
10,517,410 


Produit  bmt 

y  compris 

les  recfitcs 

nccesfoire». 

61,871,443 

65,937,728 

83,165,442 

90,424,212 

457,439,539 

211,205,737 


Tnui 

aDOuelle 

par  baMianl. 

10  fr.  32 


10 
11 
13 
16 
20 


46 
10 
16 
43 
08 


1879.        1,536      40,744,903      263,228,886       24         50 
On  voit  que  dans  Tintervalle  d*un  deuii-sièclc  qui  sépare 


11)  Statistique  annuelle  (1879)  tome  IX. 
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1823  de  1873,  le  nombre  des  communes  à  octroi  n*a  auf?- 
mente  que  de  82;  la  population  comprise  dans  leur  rayon 
n'a  pas  tout  à  fait  doublé,  mais  le  produit  a  plus  que 
triplé.  Ce  mouvement  ascendant  s'est  continué  depuis,  et 
la  taxe  annuelle  par  habltantqui  était  de  20  francs  en  1873, 
est  de  50  francs  en  1879. 

En  1879,  le  produit  brut  des  octrois  se  décompose  aÎDsi: 
recettes  accessoires  non  comprises, 

Vins 77,740,859  francs. 

Autres  liquides 46,079,420      — 

Comestibles 70,433,047      — 

Combustibles 37,547,170     — 

Fromages 13,474,794     — 

Matériaux 23,535,819     — 

Objets  divers .^ 2,877,655      — 

Soit  en  tout '26l7688~76i  francs. 

produit  sur  lequel  le  seul  octroi  de  Paris  entre  pour  plus 
de  moitié  :  137,150,958  francs  contre  124,537,818  francs, 
produit  des  octrois  de  province. 

En  résumé,  la  taxe  par  habitant  qui  n'est  que  de  t4  fr. 
22  c.  pour  la  province,  s'élève  à  Paris  à  68  fr.  96  c. 

En  étudiant  la  répartition  des  produits,  on  constate 
que  la  plus  grande  part  provient  des  boissons  et  liquides, 
mais  tandis  que  de  ce  chef,  le  Parisien  paye  en  moyenne 
40  francs,  les  habitants  des  autres  communes  :  octroi,  ne 
payent  en  moyenne  que  5  francs  par  tète. 

La  différence  est  moindre  pour  les  commestibles  qui, 
par  ordre  d'importance,  viennent  immédiatement  après 
les  liquides,  et  dont  la  taxe  moyenne  est  respectivenaent 
de  14  et  de  5  francs. 

Le  tableau  de  la  situation  financière  des  octrois  fait 
connaître  les  quantités  soumises  aux  droits,  en  ce  qui 
concerne  le  vin,  le  cidre  et  l'alcool. 

On  en  peut  déduire  la  consommation  annuelle  par  télé, 
dans  les  villes  à  octroi  : 

Ensemble 
Paris.  Provinces,  des  octrois. 
litres.  litres.  litres. 

Vin 222  116  136 

Cidre 2.85       27.66       23.07 

Alcool 6.39         5.79         6.09 
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li  ne  8*agit,  bien  entendu,  ici  que  de  la  consommation 
de  villes  à  octroi  et  non  de  celle  du  pays. 

Les  tableaux  qui  suivent  la  situation  financière  con- 
cernent les  villes  cbefs-lieox  de  déparlement;  ils  portent 
non  seulement  sur  le  vin,  le  cidre  et  Talcool,  mais  sur  le 
pain  et  la  viande.  Voici,  à  cet  égard,  la  consommation 
moyenne  des  principales  villes  de  France  : 


Paris    

Vin. 
becr. 
222 

Alcool, 
hect. 
6.39 
3.20 
4.00 
2.80 
5.60 
3.30 
1.46 

14.00 

Cidre. 
h.ct. 
2.85 

104.00 

Pain, 
kilog. 

150 
174 
214 

165 
224 
278 
196 
187 

T 

Viaode. 

kilog. 

80 

Lyon...     • . . . . 

226 

71 

Marseille 

Bordeaux 

Lille 

190 
209 
27 

64 
71 
51 

Nantes 

461 

16 

ToQloase 

R0U6D    . .   • . • 

177 
51 

59 
62 

.    L. 

BUDGET  DU  SÉNAT. 

articles.                    Désignation  des  services.  Sommes. 

1  Indemnité  des  sénateurs. 2,700,000 

2  Indemnité  du  président 72,000 

3  Indemnité  des  questeurs 27 ,000 

4  Appointements  des  employés  ordinaires..  602,000 

5  Appointements  des  employés  auxiliaires. .  77,900 

6  Salairesdes  hommes  à  la  journée... 8,000 

7  Appointements  des  employés  des  bureaux 

de  poste  et  télégraphe 29,200 

8  Achat  de  médicaments 4,500 

9  Fournitures  de  bureau 30,000 

10  Impressions  diverses 260,000 

11  kbonnemenis  slu  Journal  officiel 14,300 

12  Chauffage 70 ,  000 

11  Éclairage 100,000 

14  Habillement 25,000 

15  Voitures 3,000 

IG  Entretien  des  bâtiments  et  jardins 160,000 

17  Travaux  de  grosses  réparations 60, 000 

18  Entretien  du  mobilier 50,000 

19  Bibliothèque 4J»000 

20  Dépenses  diverses  ou  imprévues 182 ,  900 
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21  M^dafttes  et  kisigoes 2,000 

22  Secours , 8,000 

23  Encouragement  aux  beaux-arts  ..<....«..  G  ,000 

24  Dépenses  des  commissions i5,000 

25  Exercices  cïos 5,000 

Total....       4,527,960 


BUDGET  DE  LA  CHAMBRE  DES  DÉPUTÉS. 

Crédits  Crédits 

Arlie.            Désignation  des  senriVes.  alloués  alloués 

pour  188tr  pour  188S. 

1  Indemnité  des  sénateurs 2,700,000  2,700,000 

2  Indemnité  du  président. 72,000  72,000 

3  Indemnité  des  questeurs 27,000  27,000 

4  Appointements  des  employés  or- 

dinaires   602,000  602,000 

5  Appointements  des  employés  au- 

xiliaires  , 77,900  77,900 

G    Salaires  des  hommes  à  la  journée.  8,000  8,000 

7  Appointements  des  employés  des 

bureaux  de  poste  et  télégraphe.  29,200  29,200 

8  Achat  de  médicaments 4,500  4,500 

9  Fournitures  de  bureau 30, 000  30,000 

10    Impressions  diverses 210,000  260,000 

il    Abonnements  au  Journal  o^ciW.  14,300  i4,300 

42    Chauffage 70,000  70,000 

13  Éclairage 100,000  100,000 

14  Habillement 25,000  25,000 

15  Voitures 3,000  3,000 

16  Entretien  des  bâtiments  et  jardins.  160,000  160,000 

17  Travaux  de  grosses  réparations..  60,000  60,000 

18  Entretien  du  mobilier 50,000  50,000 

19  Bibliothèque 17,000  17,000 

20  Dépenses  diverses  ou  imprévues,.  144,000  182,000 

21  Médailles  et  insignes 20,000  2,000 

22  Secours 5,000  8,000 

23  Encouragement  aux  beaux-arts..  »  6,000 

24  Dépenses  des  commissions. .....  15,000  15,000 

25  Exercices  clos 5,000  5,000 

Total 4,4/.8,90Ô  4,527,900 
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COMMERCE  EXTÉRIEUR  en  1881. 

Commerce  général.  —  Le  mouvement  du  commerce 
général  de  la  France  avec  ses  colonies  et  les  puissances 
étrangères  est  évalué,  pour  1881  (importations  et  exporta- 
tion réunies  des  marchandises  de  toute  sorte),  à  une 
somme  totale  de  10,720  millions  :  c'est  une  diminution 
de  5  millions  sur  Tannée  précédente  et  une  augmentation 
de  1,086  millions  (11  1/4  p.  100)  sur  la  moyenne  de  la 
période  quinquennale  antérieure  à  1881. 

A  l'importation,  les  valeurs  ont  atteii^t  le  chiffre  de 
5,996  millions.  Elles  ont  été  inférieures  de  117  millions 
à  celles  de  Tannée  précédente,  et  supérieures  de  744  mil- 
lions à  la  moyenne  quinquennale. 

A  Texportation,  le  montant  des  valeurs  a  été  de  4,724 
millions;  il  est  en  augmentation  de  112  millions  sur  le 
chifTre  de  1880  et  de  342  millions  sur  la  moyenne  quin- 
quennale. 

Commerce  spécial.  —  Pour  le  commerce  spécial,  les 
évaluations  se  résument  de;  la  manière  suivante  : 

Valeurs  actuelles. 
Importations  et  exportations  réunies.  8,425  millions. 
Les  chiffres  de  1880 8,501       — 

Différence  en  moins  pour  1881...  76  millions. 

Dans  les  chiffres  du  commerce  spécial  de  1881,  les 
importations  sont  comprises  pour  4,863  millions,  les  ex- 
portations pour  3,562  millions  :  il  en  résulte,  relative- 
ment à  Tannée  1880,  une  diminution  de  170  millions 
pour  les  marchandises  importées  et  une  augmentation  de 
94  millions  pour  les  marchandises  exportées. 

Le  résumé  ci-après  présente,  en  millions  et  centaines 
de  oiille  francs,  le  mouvement,  pendant  les  trois  dernières 
périodes  quinquennales  (1867  à  1871,  1672  à  1876  et 
1877  à  1881),  du  commerce  spécial  de  la  France,  ainsi  que 
les  importations  et  les  exportations  du  numéraire  : 

Commerce  spécial.  Numéraire.      ^  J 

Aunées.  ImportalioDS.     Ex(>ortaliunt.       Importé.      £ixd«rl)|^l 

1867 3,026.5         2,825.9  849       .,a5a 

18û8 3,303.7         3,789.9  C87    ^    '^6â     . 
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4869 3,153.1  3,074.9  C47  264 

1870 2,867.4  2,802.1  416  261 

1871 _3,5C6J  2,872.5  301  502 

Totaux...  15,917.4  14,365.3  2,900  1,645 
Moyenne  quin- 
quennale... 3,183.5  2,873.1  580  329 

1872 3,570.3  3,761.6  383  334 

1873 3,554.8  3,787.3  665  492 

1874 3,507.7  3,701.1  952  159 

1875 3,536.7  3,872.6  875  219 

1876 3,988.4  3,575.6  804  159 

Tolaux...  18,157.9  18,698.2  3,579  1,363 
Moyenne  quin- 
quennale... 3,631.6  3,739.6  716  273 

1877 3,669.8  3,436.3  G83  142 

1878 4,176.2  3,179.7  544  189 

1879 4,595.2  3,231.3  332  424 

1880 5,033.2  3,467.9  296  470 

1881 4,863.4  3,561.5  364  302 

Totaux...  22,337.8  16,876.7  2,219  1,227 
Moyenne  quin- 
quennale... 4,467.5  3,375.3  444  246 

Commerce  par  mer.  —  La  valeur  totale  des  transports 
par  mer  a  été  de  7,052  millions  (importations  et  expor- 
tations réunies). 

Le  pavillon  français  est  compris  dans  ce  chiffre  pour 
2,838  millions,  subdivisés  comme  suit  : 

Navigation  avec  lus  colonies  et  possessions 

françaises  et  Grande-Pêche 461  milliuiis. 

Navigation  uvecl'éli'anger 2,377       — 

2,838  millions. 
La  part  de  la  marine  étrangère  a  été  de  ....    4,214       — 

Pays  de  provenance  et  de  destination.  —  Les  puis- 
sances avec  lesquelles  ces  échanges  paraissent  avoir  eu  le 
plus  d'importance  en  1881  sont  ;  l'Angleterre,  la  Bel- 
gique, lus  Ëlals-Unis,  rMIcmagne,  l'Italie,  la  Suisse, 
l'Espigne,  l'Algérie,  la  Russie,  les  Indes  anglaises,  la 
République  Argentine,  la  Turquie,  le  Brésil^  la  Chiae  et 
l'Autriche. 

Nature  des  produt/s.  — L'importation  offre  les  résul- 
luts  ci-après  : 
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Com.  g/'néral.   Corn  ?p6c'al. 

millions.  millions. 

ObjcHs  d'alimentation 4 ,9SC  4  ,n.S7 

Matlores nécessaires  à  l'indiistric..  2,757  2J9.1 

Objeis  fabriqués 4,253  683 

Totaux 5,996  4,863 

Pour  les  objets  d'alimenlalion,  ces  chiffres  sont  infé- 
férieurs  à  ceux  de  1880,  de  230  millions  au  commrr;^e 
g^^né.ral  cl  d.i  275  nni liions  au  ommerce  spécial.  Ils  sont 
en  au<?menlaiion,fOur  les  matières  nécessaires  à  l'indus- 
irie,  de  50  millions  au  commerce  pjénéral,  et  de  21  mil- 
lions au  commerce  spécial,  et,  pour  les  objets  fabriqués, 
«le  G3  millions  au  premier  de  ces  commerces  et  de  84  mil- 
lions au  second. 

Les  exportations  se  décomposent  de  la  manière  sui- 
vante: 

Cnm.  général.  Com.  spécial 
million!:.  miliifliis. 

Obiels  d'alimentation 1,119  864 

Matières  nécessaires  à  l'industrie.  1,076  82V 

Objets  fabriqués V>29  1 ,874 

Totaux ....  47724  3,5C2 

Coniparalivement  à  l'année  1880,  il  y  a  augmentation, 
au  commerce  général,  de  57  millions  sur  les  objets  d'ali- 
mentation, de  32  millions  sur  les  matières  nécessaires  à 
l'industrie,  et  de  23  millions  sur  les  objets  fabriqués.  Au 
commerce  spécial,  Tau^zmcntation  est  de  52  millions  sur 
la  première  catégorie,  de  7  raillions  sur  la  seconde  et  de 
34  millions  sur  la  troisième. 

Importations  temporaires,  —  Les  marchandises  au- 
tres que  les  sucres,  importées  temporairemes  à  charge  de 
réexportation  et  mises  en  œuvre  en  1881,  représentent 
une  somme  de  71  millions  de  francs.  On  en  trouvera  plus 
loin  la  décomposition. 

Pêche  de  la  morue,  —  Les  navires  armés  pour  la  pèche 
de  la  morue  ont  rapporté,  en  1881,  365,140  quintaux 
métriques  de  morues  vertes  et  sèches,  d'huile,  de  drachos, 
de  rogues  et  d'issues.  C'est  une  diminution  de  100,347 
quintaux  sur  l'année  1880. 

Les  exportations  de  morues  sèches  sous  bénéfice  de 
lirimes  ont  été  de  55,043  quintaux  métriques,  au  lieu 
de  58,203  quintaux  en  1880. 
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Les  relevés  ci-après,  fournis  par  le  ministère  do  com- 
merce, indiquent  pour  chacune  des  six  dernières  années: 
1**  les  armements  pour  la  pèche  de  la  morue;  2^  les  im- 
portations de  rognes  ;  3°  les  exportations  directes  de 
morues  des  lieux  de  pêche  aux  colonies  et  à  l'étranger; 
40  les  expéditions  des  ports  de  France  aux  mêmes  desti- 
nations ;  enfin,  les  sommes  payées  pour  primes,  soit 
d'armement,  soit  d'importation  et  d'exportation  (1)  : 

BvportatîoQS  de  morues. 
Importations 
de  rogues. 
Quantités. 
361,250 
329,589 
273,970 
385,560 
428,313 


Années. 


1876.... 
1877.... 
1878.... 
1879.... 
1880.... 

Totaux.. 

Moyenne 

quinqu. 

1881.... 


Armement». 

Nombre  Nombre 
denavir.  d  hommes. 
583      11,760 


665 
685 
716 
636 


13,038 
13,217 
13,238 
11,007 


Quantité?. 
5,878,635 
4,235,002 
5,220,580 
6,631,214 
9,175,863 


Montant 

des  primes. 

947,776 

685,105 

827,701 

1,075,833 

1,553,390 


3,283   62,260  1,778,682  31,141,354  5,089,805 


657 
(2)620 


12,452 
10,249 


355,736 
289,784 


6,228,271 
9,615,418 


1,017,961 
1,608,508 


Pêche  du  hareng.  —  677  navires,  jaugeant  ensemble 
25,277  tonneaux,  ont  été  armés  en  1881  pour  la  pêche  du 
hareng;  ils  étaient  montés  de  9,429  hommes  d'équipage. 
En  1880»  on  comptait  745  navires  jaugeant  25,578  ton- 
neaux. 

Les  quantités  de  hareng,  tant  frais  que  salés,  rappor- 
tées dans  nos  ports  ont  été.  supérieures  de  55,547  quin- 
taux métriques  à  celles  de  1880  (403,107  quintaux  mé- 
triques contre  347,560  quintaux  métriques). 

Entrepôts,—  Le  poids- total  des  marchandises  de  toute 
nature  entrées  dans  les  entrepôts  un  1881  a  été  de 
14,381,784  quintaux  métriques,  représentant  en  valeurs 
547  millions  de  francs.  En  1880,  les  produits  introduits 
dans  ces  établissements  formaient  un  poids  de  14,942,477 
quintaux,  valant  ensemble  510  millions.  11  y  a  diminution 

(1)  Il  n'existe  pas  une  oorcordiince.  entière  pour  les  expéditions  des  ports 
de  France  &  l'étranger  ou  aux  colonie?.  La  différence  lient  à  ce  que  l'ad- 
ministration des  douanes  ue  relève  que  les  faits  d'ezportalion  constatés  dans 
le  cours  de  l'année,  tandis  que,  pour  le  département  du  commerce,  l'aDoéa 
à  laquelle  les  faits  appartiennent  eat  déterminée  par  l'exercice  budgétaird 
sur  lequel  la  prime  est  imputée. 

(J)  Y  compris  257  gofiletfes  de  Sainf-Pierrc  cl  Miquelon. 
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de  560,693  quintaux  snr  le  poids  et  aaprmentatinn  de 
37  millions  sur  les  vnlj^urs. 

Quant  à  leur  importance  relative,  les  principaux  entre- 
pôts se  présentent  dans  l'ordre  suivant  :  le  Havre,  Mar- 
seille, Bordeaux,  P^ris  ,  N'unies,  Rouen,  Dunkerque, 
Saint-Onen,  Lyon,  Nice,  Cette  et  D-eppe. 

Transit.  —  Les  marchandises  étrangères  expédiées 
en  transit  par  la  France,  en  1H8I,  ont  eu  un  poids  total 
de  3,206,8 f 8  quintaux  métriques;  c'est  une  augmenta- 
lion  de  115,179  quintaux  métriques  sur  18^0. 

Sons  le  rapport  de  la  valeur,  les  opérations  de  transit 
retirésentent  753  millions.  L'augmentation  sur  1880  n'est 
qnede  7  millions. 

Les  tissus  de  soie  continuent  à  figurer  au  premier 
ransr,  avec  un  chiffre  de  127  millions.  Ce  chiffre  était  de 
180  millions  l'année  précédente.  Viennent  ensuite  les  tis- 
sus de  colon,  avec  92  millions;  les  soie*',  avec  63  millions; 
les  tissus  de  laine,  avec  56  millions  ;  l'orfèvrerie  et  la 
bijouterie,  avec  42  millions;  les  fils,  avec  28  millions;  los 
céréales, avec  26  millions;  les  tresses  ou  nattes  de  paille, 
avec 22  millions;  les  ouvrages  en  peau  ou  en  cuir,  avec 
18  millions,  etc. 

En  ajoutant  aux  chiffres  des  opérations  du  transit  pro- 
prement dit  les  chiffres  des  marchandisses  qui  ont  été 
réexportés  après  avoir  été  placées  sous  le  régime  de 
l'atlmission  temporaire,  on  obtient  : 

Quinfaux        Valeurs 
TDOinqafS.      mil'inng. 

En  1881 5,386,320       877 

Le*  rèsuliats  de  l'annéo  précédente 
étaient  du 5, 415,867       878 

D'oii  ressort,  pour  1881,  une  diminution  de  29,547 
quinianx  métriques  et  de  l  million  de  francs. 

Comme  pays  de  provenance,  sous  le  rapport  des  valeurs, 
la  Suisse,  l'Italie,  l'Allemagne,  la  Belgique,  l'Angleterre 
et  le  Mexique  fif^'urent  aux  premiers  rangs. 

Les  pays  de  destination  se  classent  dans  l'ordre  sui- 
vant :  l'Angleterre,  les  Étals- Unis,  la  Suisse,  l'Italie, 
l'E-ipaf,'ne,  la  Belgique,  la  République  Argentine,  le 
51exi(]ue,  le  Brésil,  etc. 

Perceptions.  —  Les  perceptions    de    toute   nature 
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RÉSUMÉ  DE"  VALEURS  PIR  PRINCIPALES  DOUANES, 

Importations  et  exportations  réunies. 

[Vulears  actnrllog  exprimées  en   niillinns.] 

Comiuprce  !»p#cl>il, 

18-'9.  188». 

Marsolllp 1,339  6  1,399  0 

Le  Havre l,28i  8  1,320  9 

Paris 765.8  858.0 

B«»rdpanx 575.9  622  6 

Boiilogno 245  4  282.3 

Dunkerqne 322  7  327  1 

CeUe 164  5  230.9 

Rouen 227.1  234  i 

Belfon-Peiit-Cn.ix 446  7  193.0 

Dipppn Ii5  i  H^.8 

Saint-Nazaire 128  5  120.5 

Jenniont 137.9  166.2 

Calais 125.1  145.4 

Tourcoing 128  0  133  8 

Avric^iirt 96  3  93.2 

Valencienn.-Blnncmisseron.  66*4  77  5 

Nantes 65.7  73  0 

Lille 69  9  68.4 

Roubaix 59.7  70.4 

Pagny 38.1  34  2 

Rayonne 22.2  26  7 

Ni.e 23.7  19  2 

Ile  de  Corse 5.7  6.7 

Autres  douanes 1,674.7  1,349.2 

Toîa'jx 7,826.5  8,501.1 

Importation^^  seules. 

Marseille 916.1  963  1 

LeHavre 697  1  723.0 

Paris 367.4  431  0 

Bordeaux 286  8  317.2 

Dunkerque 283.5  279.6 

Boulogne 147.1  155  6 

Cette 118  0  185.6 

Roen 191  l  189  5 

Jeumnnt 96.3  116  6 

Belfoit-Petit-Croix 68.8  87  1 

Cal-r^is   ?...  96.6  113.0 

Avricourt 66.5  69,3 

Saint-Nazaire 64.6  64  3 

Tourcoing 58  7  60.6 

Nantea 52.3  56  4 

Dieppe 36.8  45  0 

Lille 48.7  48.8 


1881 

1,351  .1 

1,285  3 

9453 

62*3 

287.7 

361.1 

210  2 

206  7 

18S0 

13^  5 

99  1 

14\0 

1204 

122.4 

90  5 

81  3 

75  5 

66  2 

59  5 

42  0 

26.1 

29.1 

6.9 

1,850.6 

8,424  ST 


90».6 

669.2 

513.0 

303.8 

313  0 

173.7 

163  8 

166  6 

99.6 

85.7 

93.1 

65.2 

362 

61.3 

54  3 

39  6 

47.0 
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ValencienD.-BlanpmîBseron.  3^  8 

Pîi'-fny 27  6 

N'ce 23  2 

Bayonne |5.6 

K'Hihaix 18. 6 

lie  de  Corse 2.4 

Autres  douanes .  878  7 

Totaux 4,o9o  2 

Exportations  seules. 

Le  Havre 584  7 

Marseille 4-23  5 

?••»"« 39HA 

Bordeaux 2H9  1 

Boulogne <j8  3 

I>>epve 7S.3 

Bdforl-Petit-Croix 77.9 

SaÏDi-Nazaire (^^'g 

Cette 4r,;5 

Toun-oing t,9  3 

Dunkerque 3<j  2 

leuraoni 44  g 

ValencieDD.-Blaucmisseron.  33  6 

Booen 36  0 

î»'«'s. ;..'.;;.!  §8  s 

Koubaix 4(1 

Avricourt 29  8 

Nantes \  43  4 

Lille 21  2 

î«M?ny .' .*...'  lo.'e 

Bayonne g  g 

Ile  de  Corse 3*3 

f'^-"' *.  o;5 

Autres  doiiaues 796 .0 

Totaux....  3,231.3 


81 


3fi  8 

37  9 

2:i.3 

30.7 

18  5 

2S  6 

17.3 

16  0 

2i.6 

17.7 

3  0 

3  3 

1,004.0 

9U.5 

5,033.2        4,803  4 


603  9 

616.1 

435.9 

448.7 

4-27  0 

4:^2.3 

305.4 

318.5 

1-26.7 

114.0 

97.8 

94.9 

105.9 

102.3 

56  2 

62  9 

45  3 

55.4 

75.2 

61.1 

47.5 

48.1 

49  6 

45.3 

40.7 

43  4 

44.6 

40.1 

32.4 

36.3 

45.8 

41.8 

23.9 

25.3 

16.6 

21  2 

19.6 

19  2 

10.9 

11.3 

9.4 

10.1 

3.7 

3  6 

0.7 

0.5 

855  2 

909.1 

3,407.9        3,501.5 


Commerce  •jpéeial  par  nature  de  marchandiiie. 


de 


'■P^'t^tioa»     par     nature 
marchaudlne. 

[Vdeurs  en  tnillions  de  franc».  ] 

C«reHies. 


Soie  el  bourre  da  soie..'. 

Vins ; 

Liiufs  en  masse 

Colon  en  iaina 

Boi»  coraniuD-5 '. 

Bouille  crue  et  eârbotiis. 
Pmux  brutes  el  uel.tier 

B«itiaux 

Grïiae»  oiétgineut'èl!  '.  .*  \ 
Ctft 


3^1.1 

SS;<.9 
304. 3 
525.4 
SI1.4 
170.7 
ltî>  0 
U4.S 
12s  6 
97.7 


exportation*     par     uature     de 
■nurcbuiidÏNO. 

{Valeurs  en   luJUions  dr  frcuics.] 


'Uo  ue  luiuu , 

Vins . 

ri3.<us  de  soie  el  de  fleuret 

Soies , .. 

Peaux  tann.,corioy  .mar. 
Tal)lvU.,biiiiLei.,  inercrtr. 

Laines 

Peaux  ou-vrées 

Céréales 

CnnrfCtious(LiDg.  elaut.) 
Fromagôs  el  beurre.. 

5. 


3(0.7 
253.8 
2i5.1 
197.1 
109.0 
ICS.O 
1C5.6 
100.2 

95. S 

92.8 
9S.1 
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âfiiito  des  Iinportations 

par  nature  de  marchandise. 


Siicre  étranger 

Tissus  de  laine.  *... 

Tissus  de  colon 

Fruits  Je  table 

Liu. 

Machines  et  mécanique?. 

Graisses  de  loule  sorte.. 

Viandes  fralcb.  et  salées 

Tissus  de  soie  et  de  bourre 

Fruits  oléag. (arac. et  aut.) 

Sucre  des  colon,  françai 

Fromages  et  beurre... 

Cuivre 

Fils  de  coton 

Minerais  de  toute  sorte. 

Huiled'olive 

Peaux  prépai-ées 

Poissons  de  mer 

Légum.{ecst;tieursfarin, 

Clievanx, 

Tabac  en  feuilles 

Eatjx-dc-vie  et  esprits  de 
toulo  sorte 

Uuilis 

Outilset  ouvrag.  en  met. 

Bois  exotiques 

Fer  et  acier 

Indigo 

Chap.  de  paille,  d'écorce 
et  de  sparte,  etc.  ., 

Riz 

Huiles  et  essence  de  pé- 
trole et  do  schiste., 

Cacao 

Pap.,  carton,  livr.  et  grav. 

Fils  de  laine 

Plomb 

Chanvre 

Nitr.  de  soude  et  de  polas. 

Nattes  ou  tress.  de  paille, 
d'écorce  ou  de  sparte. . 

Zinc  

Jute  en  brins  ou  teilIé.. 

Etain  brut 

Fonto  brûle 

Guar.o  et  autres  engrais. 

Soufre 

Graines  à  ensemencer  . 
Orfèvroile  et  bijouterie.. 
Fils  do  lin  ou  de  chan-vre. 
Tiss.  de  lin  ou  de  cbanvr. 

Houblon 

Ouvr.  en  pcauou  encuir. 

Safian 

Horlogerie 

Tabac   fabriqué   ou  seu- 
lement préparé.  ...... 

Autres  marchandises.... 


85.3 
77.0 
72.4 
72.1 
69.8 
C6.6 
55. 9 
55.3 
49.6 
49.7 
46.2 
44.8 
44.2 
37.4 
36.4 
34.1 
33.4 
32.5 
31.9 
80.9 
29.2 

25.9 
25.9 
25.8 
25.5 
24.9 
24.7 

23.7 
23.3 

23.0 
21.0 
20.8 
20.7 
20.3 
19  0 
17.6 

17.0 
lfi.4 
14.5 
13.6 
13.4 
11.8 
11.3 
10.9 
10.5 
9  8 
9.7 
8.2 
6.1 
5.4 
3.2 

2.9 
538.3 


<Suito  de*  Ezportntioiit» 

par  natîire  de  marchandise. 


Tissus  de  coton 

Sucre  raffiné 

Eaux-de-vie  et  esprits... 

Outils  et  ouvrag.  en  met. 

Orfèvrerie  et  bijouterie.. 

Peaux  brutes  ci  pelleter. 

Colon  en  laine 

Produits  chimiques 

Papier  et  ses  applicutions 

Modes  et  fleurs  arliJiciel. 

Poterie,  verres  et  crisl.. 

Fiis  de  laine 

Poissons  de  mer  et  pois- 
sons marines 

Fruits  de  table 

Bois  communs 

Bestiaux 

Œufs  de  volaille  et  de  gib. 

Machines  et  mécaniques. 

sucres  bruts  

Tissus  do  lin  ou  de  chanv. 

Chevaux,  mules  et  mulets 

Drilles 

Pommes  de  torro  et  lé 
gumessecs 

Clraits  de  bois  de  teint.. 

Horlogerie 

Tourteaux  de  grain.oléag 

Graines  à  ensemencer. . . 

Matériaux 

Hniles 

l'oils  de  toute  sorte 

Graisses  de  toute  sorte.. 

Lin  et  chanvre 

Médicaments  composés.. 

Objets  de  colleclion  hors 
de  commerce 

Cuivre 

Instruments  de  musique. 

Chapeaux  de  feutre 

Savons.... 

Couleurs 

Houille  crue  et  carlonis. 

l*arfumerics 

Indigo 

Fils  de  lin  ou  de  cbanvr. 

Armes 

Huiles  d'olive 

Viandes  salées 

Safran 

Fer,  fonte  et  acier 

Fils  do  coton 

Articl.div.  de  llnd.  paris. 
Graines  et  fruits  oléagln. 
Bougies  do  toute  soi  le. . 
Tabac  fabriqué  ou  seule- 
ment préparé 

Autres  marchandises. . . . 


Tol.^J. 


Tr.« 
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IMPORTATlOr^S  TEMPOUAinES. 

1"  Matières  premières  mises  en  œuvre. 
[Valeurs  actuelles  exprimées  en  niillinns.] 

DéKl§nation  des  matières.  1880.  t<>Ai 

Blé  froment 40.3  3V  5 

Tîssns  de  laine  pure  ou  mélangée 11.4  10.5 

Fonte  broie                 \  d'amnapo 2  5;  -  A  3.3)  .  . 

fonte  Druie j  de^noulage l.9i  ^•*j  1.9^  ^  * 

Cuivre ÎHàw 3.8  4,0 

Huite  de  palme 3.3  3.6 

Feré.iréenbarres..j  -^X;;:::;;:;  ?Ji  r^\  'd\  3.6 

Graines  oléagineuses  de  toute  sorte 2.1  2.1 

Tôle 1.4  2.0 

Haile  d'olive  brut 0.9  1.2 

F'uiles  brutes  de  gruines  grasses 0.8  0.7 

Ferrailles 08  05 

.\cier  en  barres 0.4  0  5 

Arachides 0.7  0.3 

Cacao 0  4  0.3 

Sucre  pour  la  fabricatioii  du  chocolat 0. 1  0.1 

Autres  matières  premières 4.4  3.6 

Totaux 'tsTT  tO 

2o  Produits  manufacturés  réexportés. 

Désignation  des  produits.  18ro.  183* .  ' 

Farine  de  froment 40.2  34.1 

Ouvrages  en  fonte  moulée  et  autres  pro- 
duits provenant  de  fonte  brute 18.5  18.0'^ 

Machines  et  mécaniques,  bâtiments  de  mer 

etwagons 14  8  13.8 

Tissus  de  laine  teints  ou  imprimés 13.0  12.0 

Ouvrages  provenant  de  fer  (  au  bois....  0.3)  -  A  0.5)  «  ^ 

enbarres î  au  coke. ..  7.2i  '•*^j  7.7^  °  " 

Cuivre  laminé 7.7  8.0 

Ouvrages  provenant  de  tôle 3.8  5.7 

Bougies 5  5  5.5 

Ouvrages  provenant  d'acier 1.9  2.7 

Ouvrages  provenant  de  ferrailles 4.5  2.5 

Huiles  brutes  de  graines  grasses 2.0  2.2 

Huile  d'olive  épurée i.l  1.5 

Chocolat 1.3  1.2 

Haile  épurée  de  graines  grasses 0.8  0  7 

A.niline 0  5  0.6 

Ati.lo  stéarique  en  masse  et  ouvré  (bou- 
gies non  comprise!*) 0.5  O.o 
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Hniln  brnte  d'arachides 0  9 

Autres  produits. 7.6 

Totaux 132.1 

pftCHK   DF.  LA   MORCR. 

[Quantités  exprimées  en  quintaux  inéfriqnfip.] 


0.3 


124  3 


M"rups  ▼ertes., 
—        s^rhfts. . 


Huile 

D'achos.... 
Rofrufts.  ... 
Issues 

Totanx . 


40,970 

21,857 

4.8^7 

4.120 

10.801 

438,104 


1R»0. 

3??3.$'2 
44,9;? 
2tJ86 

7ni 

4.799 

9.957 
465,487 


29'^,8<8 
4'^.17t 
18,056 

2,72î 
7,526 


QUAHTITtS   DB  MOBUBS   EXPORTÉFS  DB   FRANCB   BOUS   BftMRFICB 


SR  PRIMB  (1). 


Pnyje  dA  destination. 

Colonies  françaises  : 

Guadeloupe 

Martinique 

Réunion 

Mayotte  et  Nossi-Bé 

Algérie 

Espagne 

Portugal 

Italie 

G-'èce,  Turquie,  Levant  et 

Barbarie 

fitats  étrang..  d'Amérique.. 
Totaux... 


453 
527 


7,256 
3,559 


1880. 

4,264 
5,006 
2,788 

» 
8,701 
6,737 


31,945         21,060 


8,521 
213 


9,477 
170 


43,562         58,203 


2,0i9 
1,139 
1,060 
i 

8,489 

10,591 

3i0 

18,872 

H, 961 

5i2 

55,043 


PÊCHF  DO  HVnBNG. 


PfirhB  d»i  hareng 
•Tee «liaison  à  bord. 


Pêfhn  du  hareng  frais. 


Années. 

1876. . 
1877.. 
1878.. 
1879.. 
1880.. 
1881.. 


Nombre 
d^ 

navires. 
205 
209 
2'?2 
2^4 
219 
314 


Nnrohre 
d'hnmmAs 
d'équipage. 

3,410 
3,723 
4,048 
4,158 
3,964 
3,934 


Nombre 

de 
navires. 

552 

512 

506 

5  M 

516 

463 


N-mhre 

d'hoinmes 

dVqiiipage. 

5,971 
5,989 
6,269 
6,238 
6,463 
5,495 


Ooantités 
de  poissons 

pêcbées 

qnint. 
métrique;;. 

257,367 
3'îl.574 
2^^0,099 
348.474 
347,560 
403,107 


(1)  Celte  prime  est  régldo  per  le  département  du  commerce. 
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E!^  1881. 
ENTREPOTS. 

Marchandises. 
1«  Vr'l^urs  exprimées  en  millions  de  francs 

D^Mpnatlon  des  marchandises.  1879.            i^M. 

Car«n,  caf(^  el  poivre 204  6        175.4 

Cérfialea iU  7          99.0 

Sacrps  coloniaux 42  9          39.3 

Tabacs  en  feuilles 23  7          23.1 

Huiles  d'olive  et  de  grain,  grasses.  3*^2         23.4 

Houille  crue 10.9          12  8 

Sncres  étrangers 42.6          13.9 

H'iiles  et  essences  de  pétrole. .. .  5  2           57 

Fonte,  fer  et  acier 4.7           5  6 

Fniits  de  table 7  4           8.1 

Sncrerafflné 29           3.0 

Riz 09           1.5 

Coton  en  laine 1.4           0  8 

Bois  exotiques 0  3           0.1 

Sel  de  marais 0.2           0.2 

Graines  oléagineuses 0.4           0  6 

Autres  marchandises 73.2         97.4 

Totaux 559  2       500.9 

2'  Quantités  exprimées  en  quintaux  métriques 

Diflgnit.  des  marflbandises.            18T9.  i880. 

H»nillecrne 6,483,335  7,120,025      6. 

Céréales 4,293,022  3,233.436      2. 

Cacao,  café  et  poivre. . .      1,122,247  1,079,960      1, 

Fonte,  fer  et  acier 571 ,688  585,507 

Sucres  coloniaux 833 ,  989  599 ,  028 

Huiles  et  essences   de 

pétrole 300,942  273,419 

Huiles  d'olive  et  de  grai- 
nes grasses 365 ,  102  275 ,  607 

Tabacs  en  feuilles 236,944  230,973 

Sacres  étrangers 229,619  227,985 

Sols  de  marais 150,280  151 ,961 

Fruits  de  table 94,757  100,130 

Sucre  raffiné 43,846  40,253 

Riz 20,955  3fi,i;8 

Bois  exotiques 8.083  4.187 

Coton  en  laine 8,788  4,274 

Graines  oléagineuses...             8,966  9,037 

Atitres  marchandises...          732,106  970,547 

Totaux....     15,504,669  14,942, 4'77    Tï, 


85 


219.1 

11. i 

38. 4 

3<.9 

30  9 

11.8 

11.3 

8  9 

7.3 

6.1 

4.9 

2  2 

0.5 

0  3 

0.2 

0  1 

93.8 

546.9 


1R81. 

450,581 
,564,547 
483,330 
808,238 
620,907 

453,207 

340,095 

338,995 

202,499 

146,000 

109,392 

66,864 

56,437 

7,925 

3,666 

990 

728,  lU 

38(7784 
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EN  1881,  91 

Déoeloppement  des  importations  et  exportations  relatives 
aux  industries  textiles. 

COMUEBCE   SPÉCIAL. 

Importation?.  ExporlatiotiF. 

Désignation  des      QciaDtités.         Valeurs.         Quantités.         Vnipurs, 
marchandises.  kilog.  francs.  kilog.  francs. 

1"   MATIÈDES   TEXTILES. 

laines  peign. 

et  déchets..  141,586,537  311,945,912  29.462,633  105,487,920 

Soiesen  cocon*  l,961,44n]                   [  1,225,534] 

— écr.grèges.  4,446,019 j                    l  1,709,433] 

-écr.moul..  1,002,535                     )     192,05i[ 

-- leintes.  . . .  17,390)391,061,553/     304,269)197,115,503 

—  Bourre    en  111 

masse,  car-  1                   1                 i 

dée  et  filée.  5,575.7471                   I  2,572,541 1 
Colon  laine  en 

et  déchets..  153,096,335  225,819,17145,364,831    65,275.144 

l'in  (1) 76.637,685)  «o  -«  „. .  ^  8,947,269)   .«  -.^  ^,. 

Chanvre (1)...  24;207;30o5  ^^'^'^'^*^î     910,4561  *2''^^'^3* 

Jute 32,699,655    14,913,469       159,029          87,344 

2o  FILS   ET   TISSUS    (2). 

Laine.  Fils....  1,786,303  14,413,475    4,383,351    38,146,795 

-  Tissus..  7,699,110  76,991,105  21,368,560  360,717,037 

Soieries 626,121  49,571,056    3,380,654  245,127,591 

Colon. Fils....  10,774.902  37,447,361       496.044      2,496,999 

-  Tissus..  11,478,472  72,443,839  11,528.760    88,213,046 
Lin  et  chanvre. 

Fils 2,055,642  9,834,365  1,798,091  5,180,776 

Tissus 1,244,793  9,674,009  3,687,970  23,531,313 

Joie.  Fils 179,621  143,697  2,382,217  2,383,217 

-    Tissus..  2,914,240  3,451,274  1,471,469-  2,489,917 


(1)  La  prrsqoe  totalité  du  cban^re  et  du  lin  s'importo  tcillcè.  Quelques 
importations  se  font  cependant  en  tiges  brutes.  On  les  a  fait  rentrer  dans 
le  poids  total  en  les  comprenant  pour  un  dixième  de  leur  poids  effectif. 

(l)  Les  tissus  de  laine  étrangers  étant  on  majeure  partie  importés  à  la 
rdcur^  le  poids  n'en  est  pas  déclaré  à  l'entrée.  On  l'a  évalué  à  raison  do 
10  francs  pour  un  kilogramme. 

Les  antres  tissus  sont,  eu  général,  déclarés  au  poids  à  l'ootréo  et  à  la 
îortio.  Pour  ceux  qui  ne  sont  déclarés  à  l'eulréo  qu'à  la  valeur,  on  a  cal- 
culé les  poids  d'après  les  appréciations  de  la  Commission  des  valeurs  pour 
l«  tissas  similaires  expédiés  en  transit. 
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Tableau  comparatif  des  importations  et  des  eacportatiofn 
de  céréales. 

Importation».  Exportations. 

DéMpnatlon  Quantités  V'ieurs.  Q'iantilé?.      Valeurs. 

des  marcha ndi^e».  qniiit.  inétr.  fmnfs.  qinnt.  m.        fran«. 

G'ains:  * 
Froni.,éppautre 

et  méfeil...  12,85^,054  385,561,620  86,470    2,550,865 

Sride 8,660  181,860  1,754,709  38,603,598 

Mhïs 3,152,664  50,442,624  122.132    2,015,178 

Orse 1,024,772  19,983,054  1,680,857  3'., 457,5fi9 

Sarrasin 578  12,138  190,619    4,391,618 

Avoine 2,673,395  53,467,900  125,124    2,565,042 

Farines  : 
From.,épeautre 

etraéieil...'.  235,693  9,555,567  166,9^*1    6,802,846 

Seigle 1,091  38.4.^8  96.906    3,488,616 

M^ï" 11,415  285,375  14,098        359,499 

Or^e 1,452  42,471  669         20,070 

Sarrnsin 111  3,885  253           8,982 

Avoine 1,187  35,017  32              960 

Totaux...     519,599,969    95,264,843 


NAVIGATION  EN  185^1. 

Navf'res  chargés,  à  voiles  et  à  vapeur  réunis. 

MOMDRB  DB  MAViRBB  (entrée  et  sortie  réunies) 

Nombre  de  navires  français  :  Nombre.  ToBB»f^ 

Navigation  avec  l'Algérie 2,404       1,852 

—  les  colonies  et  les  autres 

possessions  françaises...  598          Î-'K) 

—  la  Grande-Pêche 839           96 

Total 3,901        2^ 

Naviptation  ave<*  Vôtrfinger  : 

Eiirope  et  b:ifsin  de  la  Méditerranée 12,984       3,808 

Lontrs  cours 1,192        1,268 

Total 14,170       5,076 

Ensemble 18,077       ÏM 
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Nombre  de  navires  étrangers  : 

Europe  et  bassin  de  la  Méditerranée 36,599  9,349 

LoDgb  cours 3,275  2,598 

Total.. 39,874  12,147 

Navires  français  et  étrangers  réunis 57,951  19,421 

Navires  chargés  ,   à  vapeur  seulement. 

NOMBBB  DB  NAViBEs  (cDlrée  ot  sortie  réunies). 

Navires  français  :  Nombre.  Tonnage. 

Navigation  avec  TAlgérie 2,312  1,826 

—  les  colonies  et  les  autres 

possessions  françaises.. .  69  61 

—  la  Grande-Pê«jhe »  • 

Total 2,381  1,889 

Navigation  avec  l'étranger  : 

Europe  et  bassin  de  la  Méditerranée 5,612  2,856 

bjQgscuurs 575  1,039 

Total 6,187  3,895 

Ensemble 8,568  5,784 

Navires  étrangers  : 

Europe  et  bassin  de  la  Méditerranée 19,397  7,128 

Longh  cours 955  1,345 

Total 20,352  8,473 

Navircb  français  et  étrangers 28,920  14,257 


JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE 

ifE  1821  A  1880. 

(Cxlrait  du  Rapport  au  Président  de  la  République.) 

La  statistique  de  la  justice  civile  n'a  pas  eu  le  même 
point  de  dé^jart  que  la  statistique  crhuinelle  :  elle  n'a 
paru,  pour  la  première  fuis,  que  six  aus  après  celle-ci  ; 
mais,  SI  le  gouveruement  ne  s'est  décidé  a  en  ordonner  la 
publication  qu'en  1831,  il  n'en  était  pas  moins,  et  depuis 
longtemps,  renseigné  sur  la  marche  des  affaires  du  rôle, 
«ur  lei  procédures  d'ordre,  etc.  En  effet,  l'aiticle  80  du 
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décret  du  30  mars  1808  avait  prescrit  aux  procureurs 
généraux  d'adresser,  tous  les  six  mois,  à  la  chancellerie, 
des  états  présentant  les  résultats  principaux  de  l'admi- 
nistration de  la  justice;  mais  les  rédacteurs  de  celte 
disposition  n'avaient  eu  pour  but  que  de  fournir  au  gou- 
vernement les  moyens  de  connaître  dans  quels  sièges  la 
multiplicité  des  alîaires  commandait  une  augmentation 
de  personnel,  et  dans  quels  autres  le  nombre  des  ma- 
gistrats pouvait,  au  contraire,  être  réduit.  Aussi,  ces  états, 
devenus  plus  tard  insuffisants  pour  l'étude  des  réformes 
dont  la  nécessité  s'imposait,  firent  place  à  des  documents 
plus  étendus  et  de  nature  à  guider  le  législateur  dans 
son  appréciation  des  besoins  sociaux. 

Après  avoir  fait  réunir  dans  un  seul  volume  les  chiffres 
des  états  semestriels  de  1821  à  1830  (années  judiciaires), 
le  garde  des  sceaux  donna  pour  base  aux  publications 
ultérieures  Tannée  civile;  mais  ce  fut  dix  ans  plus  tard 
seulement  que  la  statistique  civile  atteignit  son  déve- 
loppement complet  et  définitif.  Elle  devait  nécessairement 
rencontrer,  à  son  début,  de  nombreuses  difficultés,  sur- 
tout à  l'égard  de  la  classification  des  affaires  d'après  leur 
nature,  parce  que,  dans  un  grand  nombre  de  causes,  la 
question  de  droit  se  trouve  confondue  avec  la  question  de 
fait,  et  que  souvent  aussi  des  demandes  incidentes  viennent 
compliquer  l'action  principale,  de  sorte  qu'il  est  quelque- 
fois très  difficile  de  préciser  et  de  caractériser  une  affaire 
d'ue  manière  satisfaisante.  L'expérienee  de  ces  dix  années 
a  permis  d'imprimer,  dès  1841,  des  cadres  qui  ont  rendu 
la  tâche  facile  aux  magistrats  et  assuré  aux  relevés  l'unité 
et  l'homogénéité,  qui  sont  les  conditions  primordiales 
d'une  bonne  statistique.  On  peut  dom  aujourd'hui  recher- 
cher avec  toute  certitude  quels  sont  les  points  de  la 
législation  dont  l'ambiguïté,  l'insuffisance  ou  l'obscurité 
provoquent  le  plus  de  procès  et  qui  auraient  peut-être 
besoin  d'être  améliorés  ou  modifiés. 

Le  nombre  seul  des  contestations  civiles  et  de  com- 
merce, ainsi  que  leur  répartition  entre  les  divers  arron- 
dissements, suffiraient  pour  fournir,  sur  l'état  du  pays, 
des  enseignements  qui  ne  le  cèdent  pas  en  importance  à 
ceux  qui  résultent  du  nombre  et  de  la  distribution,  par 
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régions,  des  afîaires  criminelles.  Si  celles-ci  donnent  aux 
)i\iilo$ophcs  les  moyens  de  juger  du  degré  de  mortalité 
des  populations,  les  autres  permettent  aux  économistes 
d'établir  des  rapprochements  utiles  avec  le  mouvement 
commercial,  agricole  et  industriel  constaté  dans  les 
autres  statistiques  publiées  sous  les  auspices  du  gou- 
vernement. 

Dans  l'ordre  des  idées  morales,  on  ne  peut  nier  l'im- 
porlance  des  chiffres  relatifs  aux  séparations  de  corps  ou 
de  biens,  aux  interdictions,  aux  désaveux  de  paternité, 
aux  demandes  de  pensions  alimentaires. 

Ëûfin,  c'est  à  l'aide  du  même  document  qu*il  est  pos- 
sible de  constater  les  effets  des  lois  sur  les  ordres,  les 
faillites,  l'assistance  judiciaire,  etc.  Chaque  publication  a 
témoigné,  par  de  nouveaux  perfectionnements,  de  la 
coDslante  sollicitude  qu'apporte  l'administration  à  intro- 
duire successivement  dans  cette  branche  de  ses  travaux 
les  améliorations  suggérées  par  la  pratique  de  chaque 
jour. 

11  est  donc  permis  d'affirmer  que  la  statistique  civile, 
moins  variée  peut-être  dans  son  expression  que  la  sta- 
tistique criminelle,  est  digne,  autant  que  celle-ci,  d'inspi- 
rer de  l'intérêt  à  tous  ceux  qui  s'occupent  des  sciences 
sociales. 

Mais  elle  ne  prête  pas  aux  mêmes  développements.  £n 
matière  criminelle,  pendant  le  demi-siècle  qui  \ient  de 
s'écouler,  les  incriminations  nouvelles  créées  à  diffé- 
leates  époques,  les  nombreuses  et  importantes  modifica- 
tions apportées  aux  lois  d'instruction  criminelle,  Timpul- 
sion  imprimée  par  le  gouvernement  à  l'activité  des 
magistrats  chargés  démettre  en  œuvre  Taction  publique, 
ces  diverses  circonstances  ont  exercé  sur  les  chiffres  de  la 
statistique  une  influence  facile  à  déterminer.  En  matière 
civile,  au  contraire,  les  causes  de  diminution  ou  d'augmen- 
tation des  procès  sont  difficilement  appréciables;  peu  de 
changements  ont  été  introduits  dans  la  législation;  le  mi- 
nistère public  n'a  presque  jamais  l'initiative  de  l'instance, 
(i  la  marche  des  procédures  est,  en  grande  partie,  subor- 
donnée au  bon  vouloir  des  parties;  enfin,  les  résultats  de 
l'a'tministralion  de  la  justice  civile  se  reproduisent  chaque 
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année  avec  une  telle  régularité  que,  pour  trouver  des 
différences  sérieuses,  il  faut  mettre  en  parallèle  les  années 
les  plus  récentes  et  les  plus  reculées. 

Sous  le  bénéflce  de  ces  observations,  je  nue  bornerai  i^ 
résumer  ici  les  indications  dignes  de  fixer  Tattention  et 
restreindrai  souvent  à  la  dernière  période  quinquennale 
l'analyse  des  nombreux  détails  dans  lesquels  pénètre  la 
statistique. 

Cour  de  cassation,  —  Le  nombre  moyen  annuel  ded 
pourvois  en  matière  civile  et  commerciale  portés  devant 
la  Cour  de  cassation  diffère  peu  d'une  période  à  Tantre.! 
L'augmentation  qui  se  remarque  à  partir  de  1846-1850' 
provient  uniquement  des  nombreux  recours  formés  contre 
des  décisions  de  juges  de  paix  en  matière  électorale,  de- 
puis rétablissement  du  suffrage  universel. 

De  1876  à  1880,  le  greffe  de  la  Cour  de  cassation  a 
reçu,  année  moyenne,  758  pourvois,  qui  étaient  dirigés! 
contre  422  arrêts  de  cours  d'appels,  108  jugements  de 
tribunaux  civils,  38  jugements  de  tribunaux  consulaires, 
132  décisions  de  tribunaux  de  paix,  39  décisions  de  jurys 
spéciaux  d'expropriation  forcée  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique, 4  décisions  de  conseils  de  prud'hommes,  de 
chambres  de  notaires,  d'avoués  ou  d'huissiers.  Les  autres 
pourvois  consistaient  :  10  en  demandes  de  règlement  de 
juges,  de  renvoi  pour  cause  de  suspicion  légitime  ou  de 
prise  à  partie,  et  5  en  réquisitoires. 

Les  pourvois  relatifs  à  des  questions  d'expropriation 
forcée  pour  cause  d'utilité  publique  sont  transmis  directe- 
ment à  la  chambre  civile  (lois  du  21  mai  1836  et  du 
3  mai  1841).  11  en  est  de  même  des  recours  en  matière 
électorale,  depuis  les  lois  du  30  novembre  1875  et  da  i 
26  janvier  1877.  Tous  les  autres  pourvois  sont  portés  | 
d'abord  devant  la  chambre  des  requêtes. 

Chambre  des  requêtes.  —  Il  a  été  déféré  en  moyenne,  | 
de  1876  à  1880,  à  la  chambre  des  requêtes,  576  pourvois. 
Elle  a  rendu  547  arrêts,  dont  301  (56  p.  100)  de  rejet  et  \ 
234  (44  p.  iOO)  de  cassation;  les  12  autres  ordonnaient  ; 
des  jonction^,  réglaient  de  juges  ou  statuaient  sur  des 
réquisitoires.  Au  31  décembre  1880,  il  restait  au  rôle  de 
la  chambre  des  requêtes  483  affaires. 
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Voici  comment,  de  1821  à  1880,  se  sont  distribués 

proportionnellement  les  arrêts  de  la  chambre  des  requêtes  : 

Arrfits 
Années.  '^mm  "      tm>  >. 

rie  rcjft,  d'a(imij«inn. 

1821  à  4830 C2  p.  100  38  p.  100 

1831  à  1835 54  —  46  — 

1836  à  1840 56      —  44  — 

1841  à  IS'.D 58  —  42  — 

1846  à  IS.'iO 64  —  36  — 

1851  à  1855 65  —  35  — 

1856  à  1860 62  —  38  — 

1861  à  1865 63  —  37  — 

1866  h.  1870 66  —  34  — 

1871  à  1875 62  —  38  — 

1S7G  à  1880 56  -  44  — 

Chambre  civile. —  Les  arrêts  de  rejet  sont  nécessaire- 
ment moins  nombreux  devant  la  chambre  civile* 

Arrfils 

Années.  . — ■  «      .  -^>  _  ■  ■  ■  ■ 

do  r«'jet.  de  cassation. 

1821  à  1830 46  p.  100  54  p.  100 

1831  à  1835 36      —  64  - 

1836  à  4840 37     —  63  — 

1841  à  1845 39      —  61  — 

1846  à  1850 32      —  68  — 

1851  à  1855 39      —  61  — 

1856  à  1860 43      —  57  — 

1861  à  1865 48      —  52  -- 

1866  à  1870 46      —  64  — 

1871  à  1875 43      —  57  — 

1876  à  1880 50      —  50  ~ 

La  chambre  civile  a  terminé,  de  1876  à  1880  en 
moyenne,  375  affaires  par  169  arrêts  de  rejet  (dont 
Oi  en  matière  électorale),  167  arrêts  de  cassation 
(dont  28  en  matière  électorale),  16  jonctions,  2  renvois 
aux  chambres  réunies,  2  arrêts  sur  réquisitoires  et  19 
radiations  après  désistement  reçu  au  greffe. 

Elle  avait  encore  ii  statuer,  à  la  fin  de  l'année  1830,  sur 
505  pourvois. 

Ckamhres  rhumes.  —  Pendant  le  demi-siècle,  de  1831 
à  1880,  les  chambres  réunies  ont  rendu  151  arrêts,  dont 
50  de  rejet  en  10 1  de  cassation  : 

0 
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Artfits 

Années.  ■    -■    ..  ■ 

de  rejet,  de  carsalion. 

1831  à  1835 4  6 

1836  à  1840 19  30 

1841  à  1845 4  16 

1846  à  1850 3  14 

1851  à  1855 2  12 

1856  à  1860 3  6 

1861  à  1865 5  5 

1866  à  1870 »  6 

1871  à  1875 6  3 

1876  à  1880 4  3 

Résumé.  —  Il  importe  d'envisager  les  arrêts  de  cassa- 
tion dans  les  rapports  avec  les  matières  dans  lesquelles 
ils  sont  intervenus  et  avec  les  juridictions  dont  les 
décisons  ont  été  attaquées.  Au  premier  point  de  vue,  si 
l'un  fait  abstraction  des  arrêts  d'admission  de  la  chambre 
des  requêtes,  on  constate  que  les  arrêts  de  cassation 
comparés  à  l'ensemble  des  décisions  définitives  se  distri- 
buent de  la  manière  suivante  depuis  1836  : 

Nombre  proportionnels  sur  100  des  arrêts  de  cassation. 

Code  de  Coda  En 

Aanéca*                  Code  procédur.  de  Lois  tonte 

civil.  eiyii.    commerce,  spéciales,  matière. 

1836  à  1840.            18  27  21  40  27 

1841  à  1845.            16  23  26  40  27 

1846  à  1850.            16  18  26  31  24 

1851  à  1855.            16  16  25  32  23 

1856  à  1860.            15  19  21  36  23 

1861  à  1865.            15  21  16  30  21 

1866  à  1870.            13  16  17  28  20 

1871  k  1875.            18  22  23  29  24 

1876  à  1880.            16  29  33  32  26 

Telles  sont  les  proportions  d'ensemble,  mais  elles  sont 
très  dissemblables  d'un  titre  à  l'autre  du  même  code. 
Ainsi,  pour  ne  citer  que  les  matières  dans  lesquelles  les 
pourvois  ont  été  assez  nombreux  en  1876-1880  pour  se^ 
vir  de  base  à  des  calculs  analogues,  on  trouve,  en  ce  qui 
concerne  les  dispositions  du  Gode  civil,  les  proportions 
ù- a près  : 


dby  Google 


DE  \Sn  A  1880.                           99 

Successions 32  p.  400       Contrats 16  p.  100 

Mariage 29      —  Servitudes 13      — 

Prescription 23      —  Vente 12      — 

Cont.  de  mariaere.    22      —  Donations 11      — 

Privil.etbypoth..     18      — 

Le  livre  I"  et  le  livre  II  de  la  première  partie  du  Code 
de  procédure  civile,  relatifs  l'un  aux  justices  de  paix, 
l'anlre  aux  tribunaux  inférieurs,  donnent,  tous  deux,  une 
proportion  de  30  p.  100,  tandis  qu'on  relève  38  p.  100 
pour  le  livre  III,  qui  a  trait  à  Tappel.  Le  livre  Y,  au 
contraire,  ne  fournit  que  23  cassations  sur  100  arrêts 
défÎDitifs. 

On  remarque  des  différences  non  moins  sensibles  à 
l'égard 'de  l'application  du  Code  de  commerce.  Tandis 
que  les  questions  de  faillite  (livre  III)  ne  provoquent  que 
16  arrêts  de  cassation  sur  100.  celles  qui  touchent  à  la 
juridiction  commerciale  (livre  IV)  en  produisent  25  p.  100; 
on  en  compte  26  p.  100  à  l'égard  des  dispositions  sur  le 
commerce  maritime  (livre  II)  et  le  chifTre  atteint  44  p.  100 
pour  le  commerce  en  général  (livre  I**^). 

Quant  aux  matières  diverses,  la  moyenne  générale  est 
dépassée  en  matière  de  douanes,  60  p.  100;  de  défaut  de 
motifs  (jugements  et  arrêts),  50  p.  100;  d'expropriation 
forcée  pour  cause  d'utilité  publique,  42  p.  100  ;  de  con- 
tributions indirectes,  d'octroi,  de  compétence  administra- 
tive et  judiciaire  ou  judiciaire  seulement,  41  p.  100,  et 
<i' enregistrement,  36  p.  100.  Il  est  vrai  de  dire,  d'une 
part,  que,  dons  un  grand  nombre  de  ces  cas,  la  voie  de 
l'appel  était  interdite,  et,  d'autre  part,  que  les  administra- 
tions publiques  apportent  dans  l'exercice  de  leur  action 
plus  de  réserve  et  de  prudence  que  les  parties. 

Eu  égard  aux  juridictions  dont  les  décisions  ont  été 
frappées  de  pourvois,  l'examen  n'offre  d'intérêt  réel  que 
pour  les  cours  d'appel,  non  seulement  parce  que  les 
pourvois  formés  contre  leurs  arrêts  fournissent  plus  de 
'^moitié  (56  p.  100)  du  nombre  total,  mais  aussi  parfce 
que  les  affaires  présentent  un  caractère  d'autant  plus 
grave  qu'elles  ont  traversé  deux  degrés  de  juridiction.  Je 
lie  puis  mieux  faire,  sur  ce  point;  que  de  donner,  pour 
'■'lacune  des  cours,  le  nombre  proportionnel  des  pourvois 
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pour  100  arrêts  et  celui  des  décisions  de  rejet  ou  de  cassa- 
tion : 


Âgen 

Aix 

Amiens 

Angers..,  .. 

Itastia 

Benançon... 
Bordeaux. .. 

Bourges 

Caen 

Chambcry... 

Dijon 

Douai 

Grenoble.... 
Limoges.  ... 

Lyon, 

Montpellier. 

Nancy 

Nîmes.  . . ... 

Orléans 

Paris 

Pau 

Poitiers 

Rennes 

Uiom 

Rouen 

Toulouse.... 


Pourvois. 

de  rejet. 

de  cassation. 

3 

74 

26 

4 

78 

22 

6 

85 

15 

6 

76 

24 

3 

88 

12 

4 

89 

41 

4 

78 

22 

3 

78 

22 

4 

85 

15 

5 

68 

32 

4 

81 

19 

4 

86 

14 

4 

90 

10 

6 

84 

16 

3 

86 

14 

5 

82 

18 

5 

79 

21 

3 

88 

12 

8 

92 

18 

5 

86 

14 

5 

86 

14 

5 

75 

25 

6 

77 

23 

2 

85 

15 

7 

80- 

20 

G 

83 

17 

Pour  loule  la  France,  on  compte  5  pourvois  pour  100 
arrêts  de  cour  d'appel,  17  cassations  sur  100  arrêts  de 
la  Cour  suprême  et  83  rejets. 

Cours  d'appel. —  Affaires  à  juger.  —  On  voit  que  le 
nombre  moyen  annuel  des  affaires  inscrites  pour  la  pre- 
mière fois  dans  l'année  aux  cours  d'appel  a  éprouvé  des 
oscillations  plus  ou  moins  sensibles  dans  le  cours  de  cette 
longue  période  : 


1821  à  1830.. 
1831  k  1835.. 
1836  à  18Î0.. 
1841  à  18i5.. 
1846  à  1850.. 
1851  à  1855r. 


10,808 

1856  îi  1860 

10,W3 

10,549 
10,932 

1861  à  1865 

1866  h  1870 

11,0(H 
9,972 

11,042 

1871  à  1875 

9,857 

9,697 

1876  h  1880 

10,127 

9,678 
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Le  rapprochement  des  diverse!  périodes  eu  épard  h  la 
division  des  procès  d'appel  en  affaires  ordinaires  et  en 
affaires  son^maires  ne  pr»^sente  rien  de  parlimlier,  si  ce 
n'eM  que  celles-ci,  qui  n'entraient,  il  y  a  quarante  ans, 
d'ie  pour  34  p.  100  dans  l'ensemble,  f  trment  aujourd'hui 
41  p.  100;  leur  nombre  s'est  élevé,  en  effet,  de  5,397, 
année  moyenne,  en  1841-45  à  6,535  en  1876-80. 

On  ne  compte  plus  aujourd'hui  que  10  appels  de  sen- 
fenceg  arbitrales  par  an,  au  lien  de  300  en  1846-50.  Quant 
aux  contestations  sur  l'exécution  des  arrêts  des  cours 
<l'appel,  elles  ne  sont  aussi  nombreuses  de  1841  à  1845  et 
d-^  1846  à  1850  que  parce  qu'on  classait  sous  cette 
rubrique  les  appels  de  décisions  de  conseils  de  préfec- 
ture en  matière  électorale. 

Le  nombre  moyen  annuel  des  arrêts  contradictoires 
aurait  été  à  peu  près  le  même  pour  chaque. période,  sauf 
en  1861-1865.  Cette  exception  est  due  à  un  redouble- 
meM  (l'activité  provoqué  par  une  circulairedu  30  oc- 
tobre 1860,  qui  avait  prescrit  de  tenir  des  audiences 
supplémentîiires  dans  les  cours  qui  avaient  laissé  s'ac- 
cumuler l'arriéré.  Quoiqu'il  en  soit,  il  y  a  proportion- 
nellement une  augmentation  du  nombre  de  ces  arrêts, 
car  les  cours  n'en  avaient  rendu  que  69  p.  100  de  1821 
à  1830,  et  elles  en  ont  prononcé  77  p.  100  de  1876  à  1880. 
Les  arrêts  par  défaut  se  chiffrent  maintenant  par  5  p.  100 
au  lieu  de  11  p.  100,  proportion  de  1821  à  1830.  Le  nom- 
bre réel  des  affaires  terminées  par  transaction  ou  désiste- 
ment a  diminué,  mais  la  proportion  est  toujours  d'un  cin- 
qû'ènoe  environ. 

Le  reliquat  moyen  de  fin  d'année  est  inférieur  (38  p.  1 00) 
enl876-80  au  chiffre  correspondant  de  1821-30  (44  p.  100) ; 
mais  il  est  supérieur  à  celui  des  deux  périodes  immédiate- 
meni  antérieures  :  35  p.  100  de  1871  à  1875  et  25  p.  100 
(le  18G6  à  1870.  Il  en  est  de  même  de  l'arriéré  légal  qui 
n'av:iii  pas  excédé  38  p.  100  en  1866-70  et  qui  s'est  élevé 
à  50  p.  100  en  1871-75  et  à  56  p.  100  en  1876-80;  cepen- 
dant  les  arrêts  préparatoires  n'ont  pas  dû  retarder  la 
solution  des  procès,  car  leur  nombre  a  constamment 
décru;  il  n'est  plus  que  de  5  avant  faire  droit  pour  100 
affaires  terminées  après  avoir  été  de  8,  de  9  et  de  12  p.  100. 

6. 
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Ijn  septième  environ  des  arrêts  contradictoires  con* 
cerne  l'application  du  code  civil  ;  les  règles  de  la  procé- 
dure civile  qui  donnaient  lieu,  il  y  a  quarante  ans,  à  20 
arrêts  sur  100,  n'en  provoquent  plus  aujourd'ui  que 
10  p.  100;  la  proportion  des  décisions  relatives  au  code 
de  commerce  s'est  accrue,  tandis  que  celle  des  arrêts  se 
référant  à  des  matières  prévues  par  des  lois  spéciales  a 
diminué  : 

Nombres  proportionnels  sur  400. 


Code 

Code  de 

Code  de 

Matières 

Années. 

ci'vil. 

procédure. 

commerce. 

•iher.'cs. 

1846  h  1850.. 

63 

20 

14 

3 

1831  à  1845.. 

67 

18 

12 

3 

1856  à  1860.. 

71 

14 

13 

2 

1861  à  1865. . 

73 

11 

14 

2 

1866  h  1870.. 

73 

9 

16 

2 

1871  à  1875.. 

71 

9 

19 

1 

1876  à  1880.. 

72 

10 

17 

1 

Résultat  des  appels.  —  Les  deux  tiers  des  appels 
jugés  de  1876  h  1880  ont  été  suivis  de  confirmation; 
c'est  la  proportion  que  l'on  relève  pour  ceux  qui  présen- 
taient à  résoudre  des  difficultés  relatives  à  l'application 
du  code  civil  et  du  code  de  commerce;  elle  est  inférieure 
d'un  centième  pour  les  contestations  régies  par  des  lois 
spéciales  et  de  trois  centièmes  pour  celles  qui  se  rangent 
dans  les  divisions  du  code  de  procédure  civile. 

On  remarque  une  tendance  à  la  diminution  pour  les 
appels  en  matière  civile  et  à  l'augmentation  pour  les  ap- 
pels en  matière  commerciale.  Les  résultats  des  uns  et  des 
autres  sont  presque  invariables;  mais  les  jugements  ren- 
dus par  les  tribunaux  spéciaux  de  commerce  sont  plus 
souvent  confirmés  que  ceux  qui  émanent  des  tribunaux 
civils  jugeant  commercialement. 

Nombres  proportionnels  sur  100  des  appels  confirmés. 

Appels  en  mul'ère  Trîbunaox 


Années. 

coinintT- 

spcc.  'io    civSl^jllgcaul 

civil. 

cJale. 

cotiin>erco.  commercial. 

18Vi  à  1845. 

-     69 

70 

70                  72 

18';  G  à  1830. 

70 

70 

70               70 

1S5J  à  1855. 

68 

70 

70              70JB 
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J856  à  1860.  68  70  70  68 

1861  à  1865.  68  72  72  68 

1866  à  1870.  69  71  71  67 

1871  à  1873.  69  70  71  69 

1876  à  1880.  69  69  70  66 

Adoptions,  —  Le  nombre  moyen  annuel  des  actes  d'a- 
doption soumis  à  l'homologation  des  cours  d'appel  est  de 
100  environ.  11  a  été  de  102  de  1S76  à  1880.  L'adofvtion 
a  été  refusée  dans  quatre  cas  seulement. 

19  de  ces  actes  ont  été  l'œuvre  de  deux  époux  conjoin- 
tement; 36  d'hommes  célibataires  ou  veufs,  et  47  de 
femmes  dans  les  mêmes  conditions. 

Plus  des  six  dixièmes  des  adoptants  étaient  propriétaires 
ou  rcDtiers. 

Les  102  actes  d'adoption  comprenaient  110  individus 
53  hommes  et  57  femmes.  42  étaient  enfants  naturels  des 
adoptants  ou  de  l'un  d'eux  (12  avaient  été  reconnus); 
12  étaient  des  neveux  ou  nièces,  8  élaîent  unis  aux 
adoptants  par  d'autres  liens  et  48  leur  étaient  étran- 
gers. 

Pendant  les  trois  dernières  périodes  quinquennales,  il 
n'y  a  60,  en  moyenne  par  an,  qu'une  adoption  précédée  de 
tutelle  officieuse. 

Tribunaux  civils ,  Affaires  du  rôle,  —  Les  différence 
«l'une  année  à  l'autre  sont  peu  sensibles.  En  effet,  le 
nombre  des  procès  par  10,000  habitants  n'a  jamais  été  au- 
dessous  de  31,  ni  au-dessus  de  38. 

1821  à  1830 30 

1831  h  1835 38  1 

lS36à  1840 .37  I 

1851  à  1845 34  /      procès  civils 

18i6àl850 35  1 

1851  à  1835 3-2  )  par 

1856  à  1860 311 

1861  à  1865 31  l  10,000  habitants. 

1.S6G  à  1870 32 

1871  à  1875 34 

1876à  1880 34 

Les  douze  déparlements  qui,  par  rapport  à  leur  popu- 
lation, donnent  le  plus  de  procès  civils  sont  les  suivants  : 
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les  Alpes-Maritimes,  07  par  10.000  habitants,  la  Haute- 
Savoie  66,  h  Savoie  59,  la  Seine  57,  TAve-yron  53.  la 
Prôme  46,  le  Calvados  45,  le  Rhône  44,  la  Haute-Loire, 
l'hère  et  les  Hautes-Alpes,  chacun  42,  et  la  Loière  40. 
Les  douze  qui  en  fournissent  le  moins  sont  :  les  Landes  16, 
la  Sarthe  15,  l'Ille-et- Vilaine,  les  Pyrénées-Orientales  et 
Maine-et-Loire,  chacun  13.  la  Mayenne  et  les  Deux- 
Sèvres  12,  le  Nord  1 1 ,  les  Côtes-du-Nord  et  la  Vendée  10, 
le  Finistère  8  et  le  Moihiban  7. 

Ces  départements  offrent  entre  eux  de  notables  diffé- 
rences aux  points  de  vue  de  l'étendue  superficielle,  de  la 
population,  de  la  contribution  foncière  ou  mobilière;  ce- 
pendant ils  marchent  parallèlement  eu  égard  au  nombre 
proportionnel  des  affaires  inscrites  pour  la  première  foi< 
au  rôle.  La  misère  et  la  culture  ingrate  produisent  les 
mêmes  effets  que  la  richesse  agricole  ou  industrielle.  On 
est  donc  forcé  de  chercher  dans  h  division  de  la  propriété 
et  dans  le  caractère  processif  des  habitants  les  seules  rai- 
sons du  plus  ou  moins  grand  nombre  de  transactions  et  de 
contestations. 

Pendant  la  dernière  période  quinquennale,  les  359  tri- 
bunaux civils  avait  àjut^er  en  moyenne,  164,186  affairei 
du  rôle  se  divisant  en  88,230  ordinaires  (54  p.  100),  et 
75,956  sommaires  (46  p.  100). 

Le  nombre  des  affaires  réinscrites,  parmi  elles,  a  SDÎTi 
une  progression  constante  :  de  5,773  seulement  pour 
170,795  affaires  à  juger  en  1841-45,  il  est  successivement 
arrivée  10,949  en  1876-80  pour  164,186  affaires.  Ccl 
accroissement  donne  lieu  de  penser  que  les  radiations 
opérées  dans  le  cours  de  l'année  après  de  prétendus  dé- 
sistements ne  sont  pas  toujours  justifiées.  C'est  un  point 
sur  lequel  l'attention  des  procureurs  généraux  ne  man- 
quera pas  de  se  porter  lors  de  leurs  discours  annuels  de 
mercuriale. 

Plus  des  huit  dixièmes  (83  p.  100)  des  affaires  du  rôle 
ont  été  terminés  dans  le  cours  de  l'exercice;  sur  100 
d'entre  elles,  50  ont  été  jugées  contradictoirement,  25  par 
défaut,  et  25  ont  disparu  du  rôle  après  abandon.  La  pre- 
mière de  ces  proportions  n'a  été  plus  faible  que  pendant 
les  périodes  troublées  par  des  événements  politiques. 
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Nombres  proportionnels  sur  100 
dfs  affaires  termlnérs. 

par  desjagements  par 
- — —— —      ■■  ■'              cléaïfiemenl 

Anoécit.                          eoDtradic-  par  oa 

toirp.s.  déraut.       transaction. 

1821  à  1830 52  2ô  22 

1831  à  1835 51  25  24 

1836  à  1840 52  22  2fi 

1841  à  1845 51  24  25 

1846  à  1850 46  28  25 

1S51  à  1855 49  24  27 

1856  à  1860 50  24  26 

1861  à  1863 53  23  2i 

1866  à  1870 51  25  24 

1871  à  1875 49  25  26 

1876  à  1880 50  25  25 

Les  trois  cinquièmes  (61  p.  100)  des  jugements  rendus 
dans  les  aiïaires  du  rôle  le  sont  en  premier  ressort;  il  a 
èlc  dUplas  baut  que  les  appels  sont  dans  la  proportion  de 
II  p.  100. 

A  l'égard  des  causes  qui  restent  indécises  à  la  fin  de 
l'année,  une  amélioration  sérieuse  a  été  obtenue.  De 
33  p.  100,  en  moyenne,  pendant  les  quinze  premières 
années  (1821  à  1835)  leur  nombre  est  descendu,  par  une 
gradation  presque  ininterrompue  à  17  p.  100  en  1876-80; 
il  convient,  en  outre,  d'ajouter  qu'un  tiers  d'entre  elles 
«ïMlfait  l'objet  de  jugements  préparatoires  ou  interlo- 
cutoires ne  peut  être  considéré  comme  étant  réellement 
en  retard.  La  célérité  apportée  par  les  tribunaux  à  l'ex- 
pédition des  procès  du  rôle  ressort  d'ailleurs  clairement 
des  indications  qui  suivent  : 

Affaires  dn  rO'c. 

terminées  dans 
les  trois  mois 
Années.  de  leur  arriérées 

inscription.  Icpalcioent 

1841  à  1845 35  p.  100  63  p.  100 

1846  à  1850 37       —  65      — 

1851  à  1855 42      —  64      — 

1856  à  1860 46      —  ol      — 
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*864  à  4865 55      —  46      - 

4866  à  1870 58      —  50      — 

4871  à  4875 56      —  54      — 

1876  à  1880 57      —  SS- 

II résulte  de  l'augmentation  du  premier  chiffre  propor- 
tionnel et  de  la  diminution  du  second,  que  les  magistrats 
ont  fait  des  efforts  persévérants  pour  assurer  aux  justi- 
ciables une  prompte  solution  de  leurs  différents. 

Affaires  jugées  sur  requête  ou  sur  rapport,  — Les 
affaires  non  inscrites  au  rôle  ne  présentant,  en  géné- 
trI,  aucune  difficulté,  sont  presque  toujours  jugées  à  l'au- 
dience même  où  elles  sont  portées.  Les  plus  fréquentes 
coïicernent  des  ventes  judiciaires  dMmmeubles  (47  p.  100), 
des  rectifications  d'actes  de  l'état  civil  (15  p.  100),  des 
questions  d'expropriation  forcée  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique, des  mesures  à  prendre  dans  l'intérêt  des  mineurs, 
des  actes  préparatoires  à  des  demandes  d'interdic- 
tion, etc.  Il  en  a  été  jugé  53,137,  année  moyenne,  de 
1876  à  1880,  il  faut  remonter  à  1846-1850  pour  trouver 
un  chiffre  aussi  élevé.  Les  trois  quarts  des  causes  de  cette 
catégorie  sont  jugés  à  l'audience  publique,  le  dernier  quart 
est  résolu  en  chambre  du  conseil. 

Avant  faire  droit.  —  On  classe  sous  le  titre  d'avant 
faire  droit  les  jugements  préparatoires  ou  interlocutoires 
et  les  jugements  sur  demandes  incidentes.  Leur  nombre 
moyen  annuel,  rapproché  de  celui  des  affaires  terminées 
va  en  dirninuant  chaque  jour. 

4844  à  1845....  26  p.  100  1861  à  1865....  23  p.  100 

1846  à  1850....  26      -  1866  à  1870....  22      — 

1851  à  1855....  26      —  1871  à  1875....  19      - 

1856  à  1860....  25      —  4876  à  1880....  19      — 

Ordonnances  des  présidents.  —  Leur  nombre  moyen 
annuel  est  très  considérable. 

Eï  4856-4860 227,722        En  4871-4875 246, 5S2 

El  1861-4865 239,057        En  4876-4880 262,097 

Eti  4866-1870 25(,542 

Seules,  les  ordonnances  d'exequatur  de  sentences  «r- 
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bitraies  n*ont  pas  pris  pari  à  raccroissement  que  signaient 
ces  chiffres. 

Celles  qui  autorisent  l'assignation  à  bref  délai  ont  subi 
(Je  1856-1860  à  1876-1880  une  augmentation  de  61  p.  100. 
D'après  le  rapprochement  de  leur  nombre  avec  celui  des 
affaires  portées  devant  le  juge  de  paix  en  vertu  des  ar- 
ticles 48  et  suivants  du  code  de  procédure  civile,  le  chiffre 
proportionnel  des  dispenses  de  préliminaire  de  concilia- 
tion, en  dehors  des  cas  déterminés  par  la  loi,  est  monté 
de  21  p.  100  en  1841-45  à  36  p.  100  en  1876-80.  On  se 
demande  si  les  affaires  requérant  célérité  (art.  72)  ont 
pu  s'accroître  dans  une  aussi  forte  proportion. 

Les  ordonnances  de  taxes  de  frais  entrent  pour  plus  des 
deux  cinquièmes  (42  p.  100)  dans  le  nombre  total.  Le 
chiffre  des  procès-verbaux  d'ouverture  et  deconstation  de 
testament  a  plus  que  doublé  en  quarante  ans  :  de  7,745 
a  17,057. 

Un  dixième  des  ordonnances  est  rendu  sur  référé.  Le 
nombre  s'élève  subitement  de  13,180  en  1801-65  à  25,239 
en  1866-70,  parce  que  la  statistique  n'avait  tenu  compte 
jusque-Zà  que  des  ordonnances  sur  placet,  négligeant 
celles  qui  ont  lieu  sur  procès-verbal.  Ces  dernières  sont 
surtout  fréquentes  devant  le  tribunal  de  la  Seine  : 
11,423  en  moyenne  de  1876  à  1880  sur  14,060  pour  toute 
la  France;  c'est  plus  des  trois  quarts. 

Parmi  les  décisions  confiées  par  la  loi  aux  présidents 
^es  tribunaux  civils,  celles  qui  ont  pour  but  d'ordonner 
l'arrestation,  par  voie  de  correction  paternelle,  d'enfants 
mineurs,  offrent  une  gravité  incontestable  et  par  consé- 
(jueat,  méritent  une  mention  spéciale;  leur  nombre 
raoyen  annuel,  qui  avait  été  en  progressant  jusqu'en 
1866-1870,  a  un  peu  diminué  pendant  les  deux  périodes 
quinquennales  suivantes  *• 

Années.  Garçons.  Filles. 

1841  à  1845 475  202 

1845  à  1850 605  365 

1851  à  1855 551  494 

1856  à  1860 582  603 

1861  à  1865 564  595 

1866  à  1870 785  596 

1871  à  1875 569  459 

1876  à  1880 691  490 
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Il  est  évident  que  c'est  surtout  dans  les  grands  centres 
de  population  que  ces  moyens  de  correction  sont  em- 
ployés. Ainsi,  le  nonnbre  réel  des  cas  d'application  des 
articles  376  et  377  du  Code  civil  a  été  de  5,906  de  1876  à 
1880;  plus  des  neuf  dixièmes,  5,417  ou  92  p.  100,  ont  eu 
lieu  dans  les  villes  suivantes:  Paris,  4,Î31;  Lille,  529; 
Lyon,  176;  Tours,  160;  Marseille,  93;  Bordeaux,  92; 
Toulouse,  70;  Nantes,  40,  et  Rouen,  21.  Tours  est  la 
seule  de  ces  villes  qui  n'ait  pas  100,000  âmes,  mais  sa 
présence  ici  s'explique  par  le  voisinage  de  Mellray  et  par 
l'exlslencc  dans  cette  colonie  d'une  maison  paternelle  or- 
ganisée sur  des  bases  spéciales. 

Séparations  de  corps.  —  Aux  termes  des  articles 
875  et  suivants  du  Code  de  procédure  civile,  toute  de- 
mande en  séparation  de  corps  doit  être  précédée  d'un 
essai  de  conciliation  tenté  par  le  président  ou  un  juge 
commis  qui,  à  défaut  d'arrangement,  renvoie  les  parties 
à  se  pourvoir  devant  le  tribunal.  Les  eCforls  des  magis- 
trats sont  rarement  couronnés  de  succès,  ainsi  que  le  dé- 
montrent les  chiffres  moyens  annuels  et  proportionnels 
ci -a  près  : 

Ordonnances 
Années.  . —  ■■■!  —  imii  i 

de  compnrution.       de  non  conciliation. 

iUi  à  1845 1,807  1,623  ou  87  p.  100 

1846  à  1850......  1,818  1,5"26  ou  84  - 

18.ni  à  1855 2,198  1,881  ou  86  — 

1855  à  1860 2,703  2,244  ou  83  — 

1861  à  1865 3,484  2,810  ou  81  — 

1866  à  1870 4,303  3,556  ou  83  - 

1871  h  1875 4,034  3,649  ou  00  — 

1876  à  1880 4,657  4,237  ou  91  - 

Les  présidents  ou  juges  n'ont  donc  réussi  à  concilier  les 
parties  que  dans  une  proportion  qui  a  varié  de  19  p.  100 
en  1861-1865  à  9  p.  100  en  1876-80.  Il  est  vrai  de  dire 
que,  malgré  les  ordonnances  de  non-conciliation  un  grand 
nombre  d'affaires  sont  sans  doute  arrangées  à  Tamiable 
ultérieurement,  car  les  tribunaux  n'inscrivent  jamais  à 
leur  rôle  autant  de  demandes  qu'il  y  a  eu  de  procès-ver- 
baux de  non<coQciIiatiOD.  Voici  quel  a  été,  pendant  les 
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périodes  ci-dessus,  le  nombre  moyen  annuel  des  affaires 
(le  séparation  de  corps  portées  devant  les  tribunaux. 

mi  à  1845 1,043  1861  à  1865 2,395 

1846  à  1850 1,080  1866  à  1870. .. .  3,833 

18Màl855 1,529  1871  à  1875 2,647 

1836àl860 1,913  1876  &  1880 3,264 

En  1837-40,  il  y  avait  eu,  année  moyenne,  790  de- 
mandes de  même  nature,  de  sorte  qu*en  44  ans,  le  nom- 
bre de  ces  procès  a  quadruplé. 

11  est  impossible  de  ne  pas  attribuer,  en  très  grande 
partie,  à  la  loi  du  22  janvier  1851  sur  l'assistance  judi- 
ciaire, l'accroissement  continu  qui  s*est  manifesté  à  partir 
de  la  troisième  période,  lorsqu'on  voit  que  le  chiffre 
moyen  annuel  des  demandes  d'assistance  judiciaire  ten- 
dant à  la  séparation  de  corps  s'est  accru  dans  la  musure 
que  voici  : 

1852kl855 2,155       1866  à  1870 5,412 

1856àl860 2,780        1871  à  1875 6,717 

i86iU865 4,318        1876  à  1880 7.028 

Pendant  cette  dernière  période,  7,947  demandes  en  sé- 
paration de  corps,  soit  en  moyenne  1,599,  venant  des 
bareaax  d'assistance  judiciaire  ont  été  jugées  par  les  iii- 
bunaux;  c'est  56  p.  100  du  total  des  instances  de  cette 
nature. 

Snr  100  actions  en  séparation  de  corps  intentées  de 
1876 à  1880,  plus  des  quatre  cinquièmes,  86,  le  sont  par 
les  femmes  et  14  par  les  maris;  mais  on  n'est  arrivé  à 
cette  dernière  proportion  que  graduellement;  elle  avait 
été  de  : 


5  p.  100.. 

de  1837  à  1840 

10  p.  100. 

.  de  1856  à  1860 

7  -  .. 

(le  1841  à  1845 

11  —  . 

.  de  1861  à  1865 

7  -  .. 

de  1846  à  1850 

12   - 

.  de  1866  à  1870 

9  -  . 
1  ^ 

de  1851  à  1855 

13   -  . 

.  ue  1871  à  1875 
II...  f '..., 

par  les  feinmes  s'est  accru  dans  une  mesure  correspon- 
dante :  de  17  p.  100  en  1841-45  à  25  p.  100  en  1876-80. 
Toutes  les  classes  de  la  population  ont  pris  part  à 

7 
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raugmenlalion,  principalement  celle  des  ouvriers  journa- 
liers, etc.,  qui  ne  donnait,  eu  égard  à  Tensemble,  que 
21,  ^3  et  2.4  p..  100  avant  la  loi  sur  l'assistance  judieUirej 
et  qui,  maintenant,  fournit  près  de  la  moitié  des  de^ 
mandes,  46  p.  100  ;  le  nombre  réel  est  huit  fois  plos  fort 
eu  187G-80  qu'en  1837-40  :  1,502  au  lieu  de  182. 

La  distribution  des  affaires,  d'après  la  durée  des  ma^ 
riages,  au  moment  de  la  demande,  se  fait  chaque  aanée^ 
avec  une  régularité,  pour  ainsi  dire,  immuable. 

Nombres  proportionnels  sur  100. 

DUUÉB   DES  KAUIAGBS. 


Moins 

1 

4 

10 

Pins 

Aanées. 

d'un  an. 

à  5  aiiS. 

à  10  ans. 

à  20  aus. 

de20aas< 

1841  à  1845. 

1 

21 

24 

33 

21 

1846  à  1850. 

3 

21 

26 

31 

19 

4851  à  1855. 

2 

23 

25 

33 

17 

1856  à  1860. 

1 

25 

25 

32 

17 

18G1  à. 1865. 

"i 

24 

26 

33 

15 

1866  à  1870. 

1 

18 

27 

36 

17 

1871  à  1875. 

1 

13 

28 

34 

18 

1876  à  1880. 

1 

21 

29 

33 

16 

S'il  y  a  une  différence  d'un  ou  de  deux  centièmes  d'un« 
période  à  l'autre,  les  proportions  n'en  conservent  pas 
moins  strictement  i.eur  rang. 

Pour  permettre  de  rechercher  si  la  présence  d*enfantj 
dans  le  ménage  provoque  ou  empêche  les  séparations  de 
corps,  la  statistique  relève  la  situation  de  famille  dej 
éi»oux.  Ceux-ci  ont  des  enfants  dans  les  trois  cinquièmes 
au  moins  des  cas;  la  proportion  des  unions  stériles  oq 
dont  les  enfants  qui  en  étaient  issus  n'existaient  plus,  sc 
meut  constamment  entre  36  et  40  p.  100« 

Les  neuf  dixièmes  des  demandes  principales  ou  recon^ 
\cntionneUes  sont  fondés  sur  des  excès,  sévices  ou  in* 
jures  graves;  5  p.  100  sur  l'adultère  de  la  femme, 
4  p.  100  sur  celui  du  mari,  et  1  p.  100  s'appuie  sur  la 
condamnation  du  défendeur  à  une  peine  infamante. 

De  1876  à  1880,  il  n*a  été  formé  annuellement  que 
2ô2  demandes  en  séparation  d&  corps  motivées  sur  l'adul- 
tère de  l'un  des  deux  époux.  11  n'est  pas  sans  intérêt  de 
rappeler  ici  que,  durant  la  même  période,  le  ministère 
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public  a  nçj,  en  moyeaoe,  3,014  plaintes  d*adaltère  dont 
'2,583  ont  été  abandonnées  et  431  jugées.  Les  896  pré- 
venus impliqués  dans  ces  dernières  aflaires  ont  été  : 
72  acquittés  et  824  condamnés.  Les  demandes  en  désa- 
veu de  paternité  sont  rares;  elles  ne  se  chiffrent  que  par 
70  à  80  par  an. 

Près  d'un  huitième  des  affaires  de  séparation  de  corps 
ne  viennent  pas  jusqu'à  la  barre;  elles  sont  retirées  par 
les  parties,  sept  fois  sur  dix,  après  réconciliation.  Les 
tribunaux  prononcent  la  séparation  de  corps  dans  les  neuf 
dixièmes  des  instances. 

Demandes  en  séparât,  de  corps 


1837  à  1840. . 
1841  à  1845. . 
1846  à  1850.. 
4851  à  1855.. 
185C  à  1860.. 
1861  à  1865.. 
1866  à  1870.. 
1871  à  1875. . 
1876  à  1880. . 


aceueilliec. 

r.je 

lées. 

89  p.  lûO 

11   p 

.    100 

88      - 

12 

— 

87      — 

13 

- 

88      — 

12 

— 

88      - 

12 

— 

88      — 

12 

_ 

89      - 

11 

— 

90      - 

10 

— 

90      - 

10 

— 

Séparations  de  biens.  —  Indépendamment  des  sépara- 
tions de  biens  qui  sont  la  conséquence  légale  des  sépara- 
tions de  corps,  les  tribunaux  sont  saisis  annuellement  de 
quatre  à  cinq  mille  actions  principales  ayant  pour  but  l'ap- 
plication de  l'article  1443  du  Code  civil. 

1841  à  1843 4,040  1861  à  18G5 4,251 

1846  à  1850 5,324  1866  à  1870 4,521 

1851  k  1855..   ..  5,403  1871  à  1875 5,i:i4 

1856  à  1860 4,313  1876  à  1880 4,464 

Us  créanciers  du  mari  n'interviennent  dans  ces  ins- 
tances que  quatre  fois  sur  cent.  Ils  attaquent,  eu  moyenne, 
25  jugements  de  séparation  de  bien  comme  ayant  été 
rendus  en  fraude  de  leurs  droits  (art.  1447  du  G.  G.); 
15  de  ces  jugements  sont  rapportés. 

Pensians  alimentaires.  —  Les  demandes  de  pensions 
alimentaires  excédant  150  francs  par  an  suivent  une 
niarcbe  progressive. 
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Demaades  formées  p<ir 

Années.  dos  des  des  Total, 
asceudauts.  d^seeudauts.  conjoints. 

1846  à  1850...  691  118  96  905 

1851  à  1855...  823  113  38  1,074 

1856  à  1860. . .  1 ,  01 1  98  167  1 ,276 

1861  à  1865...  1,009  103  159  1,S70 

1866  à  1870...  1,081  97  140  1,318 

1871  à  1875...  1,129  93  113  1,335 

1876  à  1880...  1,328  113  146  1,585 

Celles  qui  sont  inférieures  au  taux  ci-dessus  et  dont  les 
juges  de  paix  ont  à  connaître  (Loi  du  25  mai  1838)  se 
maintiennent  au  chiffre  annuel  de  1,200  à  1,300. 

Interdictions  et  conseils  judiciaires,  —  Il  a  été  intro- 
duit, en  moyenne,  767  actions  en  interdiction  de  1876  à 
1880.  Presque  toutes,  746,  avaient  été  intentées  par  U 
famille;  le  ministère  public  n'en  avait  donc  provoqué  que 
21;  c'est  3  p.  100  quand  de  1846  à  1850  la  proportion 
avait  été  de  10  p.  100  (60  sur  587).  Entre  ces  deux  pé- 
riodes, la  statistique  avait  enregistré  les  nombres  moyens 
suivants. 

Ministère 

Années.  Familles.  public. 

1851  à  1855 587  42 

1856  à  1860 647  31 

1861  à  1865 744  27 

1860  à  1870 700  22 

1871  à  1875 687  19 

Les  nominations  de  conseil  judiciaire,  après  rejet  des 
demandes  en  interdictions  sont  peu  fréquentes  :  71,  en 
moyenne  de  1846  à  1880;  mais  les  demandes  principales 
sont  quatre  fois  plus  nombreuses  :  292  par  an  pendant 
cette  période  de  35  ans. 

Ventes  judiciaires  d*immeuUes.  —  Jusqu'en  1841,  il 
n'avait  pas  été  rendu  compte,  dans  la  statistique,  des 
ventes  judiciaires  d'immeubles;  mais  la  loi  du  2  juinde 
cette  année  ayant  profondément  modifié  les  règles  de  pro- 
cédure prescrites  par  le  Code  en  la  matière,  il  a  paru  utile 
de  la  suivre  dans  son  application. 

Les  deux  dernières  périodes  présentent,  sur  les  trois 
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précédentes,  une  certaine  augmentation  supportée  en 
grande  partie  par  les  saisies  immobilières  et  par  les  li ci- 
talions  entre  majeurs  et  mineurs  ou  entre  majeurs  seule- 
ment. Ces  deux  catégories  de  ventes  forment  tons  les  ans 
les  quatre  cinquièmes  du  nombre  total.  Le  seul  autre  fait 
saillant  qui  ressorte  de  ce  tableau»  c'est  la  diminution  ré- 
gulière des  ventes  d'immeubles  dotaux  depuis  1846-1850  : 
de  291  à  77. 

On  remarque  aussi  que,  de  1841  à  1845  à  1876-80,  la 
moyenne  des  ventes  confiées  à  des  notaires  a  plus  que 
doublé.  Il  y  a  lieu  d'applaudir  à  cette  progression,  car  les 
adjudications  qui  ont  lieu  à  proximité  de  la  situation  des 
biens  s'effectuent  plus  avantageusement.  L'usage  de  ren- 
voyer les  ventes  devant  les  officiers  publics  existe  surtout 
dans  le  nord  de  la  France;  la  proportion  y  atteint 
58  p.  100,  quand  pour  les  dix  cours  méridionales,  on  ne 
compte  que  8  p.  100.  Voici  comment  se  distribuent, 
il'aprèsleur  nature,  les  21,551  ventes  faites,  en  moyenne, 
<^e  1876  à  1880,  soit  par  les  tribunaux,  soit  par  les  no- 
taires. 

Adjudicat.  faites 

à  la  devant 

barre.        notaire. 

<;aicio<.!mt««K;ip:„r^  i Sans  conversion. . ..        5,507  » 

Saisies  immobili6ires.  j^p^^g  conversion. . .  439  775 

Rarenchères  sur  aliénations  volontaires.. . .  428  9 

Biens  de  mineurs  ou  d'ir^lcnlils 377  1,272 

Licitations 4,123  6,402 

Biens  dépendant  de  success.  bénéficiaires. .  278  604 

—                 —          vacantes 158  141 

Immeubles 28  48 

Biens  de  faillis 477  292 

Autres  ventes 99  104 

Les  203  ventes  inscrites  sous  la  rubrique,  autres, 
avaient  pour  objet  des  immeubles  délaissés,  des  biens 
d'absents,  des  rentes  foncières,  des  nues-propriétés  de  ca- 
pitaux, des  navires  ou  bateaux,  des  droits  d'usufruit  ou 
d'usage,  etc. 

Importance  des  ventes.  —  Pour  qu'il  soit  possible 
d'apprécier  leur  importance,  les  ventes  sont  classées,  sui- 
vant le  montant  du  prix,  en  six  catégories  ; 
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Nombres  proportionnels  sur  100. 

18V1     1846    18S1     18S6    1861     1S66    1871     1^76 

à  à  à  à         .\ 

18«.    1860.  1888.   18fiO.   186S.    1870.  187K.  ISHO. 

500  francs  et  moins.  7887655  5 

50iàl,000fp 8       9      40      10       8       7       7  7 

1.001  à  2,000  fr....  15      16      17      16      U      14      13  13 

2,001  à  5,000  fr....  27      27      27      27      27      27     27  26 

5,001  à  10,000  fr...  18      18      17      17      19      20     20  20 

Plus  de  10,000  fp...  26      22      21      23      26      27     28  29 

Depuis  1851-1855,  les  ventes  ayant  produit  plus  de 
5,000  francs,  ont  été  déplus  en  plus  fréquentes;  l'écart 
entre  la  période  ci-dessus  et  celle  de  1876  à  1880  est  de 
38  p.  100  pour  les  nombres  réels  et  de  onze  centièmes 
pour  la  proportion.  L'accroissement  de  l'importance  des 
ventes  judiciaires  est  d'ailleurs  mis  en  relief  par  les  chiffres 
suivants  qui  indiquent  le  montant  moyen  annuel  des  prix 
d'adjudication. 

Francs.  Francs. 

De  1841  à  1845    193,865,735  De  1861  à  1865  254,363,863 

De  1846  à  1850    221,216,740  De  1866  à  1870  274,252,010 

De  1851  à  1865    227,434,343  De  1871  à  1875  332,189,476 

De  1856  à  1860    219,690,444  De  1876  à  1880  360,156,653 

Le  produit  moyen,  par  procédure,  qui  n'avait  été  que 
de  13,952  francs  pour  la  première  de  ces  périodes,  est  de 
16,722  pour  la  dernière;  c'est  2,770  francs  de  plus  par 
vente. 

Frais  de  vente,  —  Il  semble  que  la  moyenne  des  frais 
devrait  être  plus  fixe  que  celle  des  prix  d'adjudication, 
puisque  les  formalités  prescrites  par  la  loi  sont  les  méroes 
pour  toutes  les  ventes,  quelles  que  soient  la  situation  et 
l'importance  des  immeubles  ;  il  n'en  est  pas  ainsi,  et  les 
données  statistiques  à  cet  égard  sont  péremptoires. 

Sur  la  demande  d'une  commission  instituée  en  18G2 
pour  préparer  une  refonte  générale  du  Code  de  procé- 
dure civile,  les  tableaux  des  comptes  généraux  relatifs 
aux  ventes  judiciaires  furent  remaniés  de  façon  k  pré- 
senter clairement  le  rapport  des  frais  aux  produits;  or  le 
montant  moyen  des  frais  par  procédure  qui  n'avait  pas 
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excédé  5?1  francs  en  1862-1865  est  monté  à  532  francs  en 
1866-1870.  à  592  francs  en  1871-1875,  et  à  647  francs  en 
1876-1880.  Voici  quels  ont  été  les  chiffres  moyens  annuels 
de  ces  frais  pendant  les  dix-neuf  années. 


Années.  payés  Impntés  Total, 

en  su»  du  prix.  rxtr  le  prJx. 

De  1862  à  1865.  5,223,819  3,540,191  8,764,010 

no  1866  à  1870.  5,613,504  4,052,745  9,666,249 

T>e  1871  à  1875.  7,576,763  5,580,475  13,157,238 

De  1876  à  1880.  7,926,373  6,023,403  13,949,770 

Mais  c*est  surtout  par  catégorie  de  prix  qu'il  importe  d'en- 
visager les  frais;  le  tableau  qui  suit  permet  de  se  con- 
vaincre que  le  législateur  de  1841  et  les  auteurs  de  l'or- 
donnance du  10  octobre  de  la  même  année  ne  se  sont  pas 
assez  préoccupés  de  la  petite  propriété. 

Importance  des  ventes, 

MONTANT  MOYEN   DBS   PBIX  D'ADJUDICATIOM. 


500  fr.        501 

J.OOI 

2,001 

5.001 

P!u8 

et             à 

k 

à 

à 

de 

mo'oj(l).  1,000  fr. 

2,000  fr. 

8,000  fr. 

10  000  fr. 

10,000  fr. 

Montant  moyen  des  prix  (tadjudication  par  vente. 

fr.    c.       fr.  c.         fr.  c.         fr.  c.  fr.  e.  fr.  c. 

I862àl865.  272.00  757.00  1,387.00  3,308.00  7,122.00  48,378.00 
1866àl870.  288.00  762.00  1,508.00  3.315.00  6.671.00  45,407.00 
1871àl875.  293.00  760.00  1.531.00  3,344.00  7,093.00  44,132.00 
1876àl880.  283.00  754.00  1,476.00  3.302.00  7,U7.00  49,088.00 
Montant  moyen  des  frais  par  vente, 

ISS2f!  1865.  325.00  3i4.00  366.00  411.00  493.00  8'.8.00 

<S66àl870.  328.00  330.00  377.00  422.00  505.00  828.00 

I871àl875.  354.00  374.00  403  00  468.00  564.00  921.00 

187f)à  1880.  392  00  410  00  451.00  500.00  603.00  1,000.00 

Montant  moyen  des  frais  par  100  fr.  du  prix, 

I862U860.  119.57  45.45  24.51  12.44  6.92  1.75 

l^66îil870.  113.98  44.80  24.99  12.73  7.39  1.86 

I871àr875.  121.55  49.23  26.  V3  13.9'3  7.96  2.10 

I876iil88fl.  137.89  5Î..37  3>.5l  15.15  8.Î6  t>.(i6 

")  L''s  projets  dn  réforme  font  sournfs  au  parlement. 


dby  Google 


116  JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE 

Dans  les  chiffres  ci-dessus,  on  ne  fait  pas  figurer  la 
remise  proportionnelle  que  l'article  1 1  du  tarif  du  10  oc- 
tobre 1841  accorde  aux  avoués  dans  toutes  les  ventes  de 
biens  dont  le  prix  d'adjudication  dépasse  2,000  francs, 
remise  qui  varie  de  1/8  à  1  p.  100  selon  Timportance  des 
ventes,  et  qui  s'accroît  lorsque  l'expertise  n'a  pas  été 
ordonnée  dans  les  cas  oîi  elle  pouvait  l'être. 

Durée  des  procédures.  —  Les  huit  dixièmes  des  adju- 
dications définitives  faites  par  les  notaires  ont  lieu  dans 
les  trois  mois  du  dépôt  du  cahier  des  charges;  pour  les 
ventes  terminées  à  la  barre  des  tribunaux,  la  proportion 
n'est  que  des  deux  tiers.  La  cause  de  cette  différence  est 
sans  doute  dans  la  nature  même  des  ventes. 

Ordres  et  contributions  à  régler.  —  Le  nombre  des 
contributions  ouvertes,  chaque  année,  est  toujours  à  peu 
près  le  même  :  de  1,250  à  1,400.  De  1841  à  1855,  le 
chiffre  proportionnel  des  mêmes  procédures  réglées  défi- 
nitivement excédait  à  peine  les  trois  quarts,  77  p.  100  ; 
mais,  à  partir  de  1856,  il  n*a  pas  été  au-dessous  des 
huit  dixièmes;  il  est  même  parvenu  à  87  p.  100  de  187&| 
à  1880.  Bien  que  la  loi  du  21  mai  1858  ne  s'étende  pas 
aux  distributions  par  contribution,  les  procédures  restant; 
à  régler  à  l'expiration  de  chaque  exercice  sont  propor- 
tionnellement moins  nombreuses  maintenant  qu'autre- 
fois :  48  p.  100  de  1876  à  1880  au  lieu  de  63  p.  100  de 
1832  à  1835.  Mais  les  contributions  restant  à  régler  à  la 
fin  de  l'année,  et  qui  étaient  ouvertes  depuis  plus  de 
quatre  mois,  ont,  comme  les  ordres,  suivi  une  regret- 
table progression  :  62  p.  100  en  1861*65;  --  61  p.  100 
en  1866-70;  —  66  p.  100  en  1871-75,  —  et  69  p.  100 
en  1876-80. 

Durée  des  procédures.  —  Un  tiers  des  contributions 
est  terminé  dans  les  six  mois  de  Touverlure  ;  pour  les 
ordres  judiciaires,  la  proportion  n'est  que  de  16  p.  100. 
Les  ordres  réglés  à  l'amiable  par  les  juges-commissaires 
sont  clos  :  37  p.  100  dans  les  premiers  mois  de  la  réqai* 
sition  de  l'ouverture  du  procès-verbal  (art.  750  du  Code 
de  procédure  civile)  ;  26  p.  100  dans  le  deuxième  mois; 
11  p.  100  dans  le  troisième  mois;  15  p.  100  dans  le  délai 
de  trois  à  six  mois,  et  11  p.  100  plus  tard.  Les  règle- 
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ments  amiables  réduisent  donc  la  durée  de  la  procédure 
dans  une  très  large  mesure. 

Importance  des  procédures.--  Pour  terminer  avec  les 
ordres,  il  me  reste  à  parler  de  leur  importance.  En  rai- 
son du  chan^'ement  de  législation  survenue  en  1858  et 
pour  rendre  plus  faciles  les  comparaisons  entre  les 
ordres  judiciaires  et  les  ordres  amiables,  je  restreindrai 
les  indications  qui  vont  suivre  aux  vingt  années  les  plus 
récentes  : 

Montant  des  sommes  à  distribuer. 


1,000  fr. 

1,001 

5,001 

10,001 

60.001 

Pins 

et 

il 

à 

à 

à 

de 

inoiDS. 

B.OOO 

10,000 

80,000  100,000  100,000 

ORDRES   JUDICIAIRES 

1S6U1865. 

446 

954 

516 

61 G 

70 

39 

1866  à  1870. 

115 

737 

474 

623 

81 

51 

1871  à  1875. 

89 

719 

509 

730 

97 

69 

1876  à  1880. 

93 

678 

OBDBBS 

517 

AMIABLES. 

720 

110 

66 

1861  à  1865. 

630 

1.684 

674 

680 

71 

35 

1866  à  1870. 

575 

1,871 

834 

896 

98 

66 

1871  à  1875. 

490 

1,857 

918 

1,039 

119 

62 

1876  à  1880. 

501 

1,829 

931 

liOlO 

108 

53 

C'est  la  petite  propriété  qui  est  généralement  la  plus 
obérée,  car  les  sept  dixièmes  des  ordres  sont  ouverts  sur 
des  sommes  inférieures  à  10,000  francs,  et  la  moitié  sur 
des  sommes  qui  ne  vont  pas  au  delà  de  5,000  francs. 

La  perte  éprouvée  par  les  créanciers  a  été  : 

Dans  les  ordr«s  Dans  les  ordres 

judiciaires.  amiables. 

En  186M865. ...  de  43  fr.  29  c.  p.  100  du  38  fr.  49  c.  p.  100 

En  1866-1870. ...  de  45        56      —  du  62       06      — 

EnlS7M875....  de45        13      —  de  45      45      — 

E:i  1876-1880....  de  45        77      —  de  48       78      — 

Le  montant  des  frais  taxés  fait  surtout  ressortir  les 
bienfaits  de  la  loi  de  1858  ;  il  n'a  été  que  de  250  francs 
en  moyenne  par  ordre  amiable,  tandis  qu'il  est  monté  à 
594  francs  par  ordre  judiciaire. 

Il  est  évident  que  les  contributions  ont  bien  moins 
d'importance  que  les  ordres  ;  ainsi,  on  en  compte  plus 
des  sept  dixièmes  (74  p.  100)  dans  lesquelles  les  sommes 

7. 
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à  distribuer  n'arrivent  pas  à  5,000  francs  quand,  pou 
les  ordres,  la  proportion  reste  au-dessous  de  la  moitJ 
(47  p.  100). 

La  disproportion  entre  les  sommes  à  distribuer  et  cell^ 
pour  lesquelles  il  est  fait  des  productions  est  égalemen 
plus  notable  pour  les  contributions  que  pour  les  ordres 
Voici  les  chiffres  moyens  : 

1864  à  1865....  5,397,665  fr./  ,   ^i^trihupr  1    30,004.934fr 

1866à  1870....  5,749,021      )         '„„,  37,530,940 

1871  à  1875....  6,406,215      i  une  detîede  M^'*^-560 

1876 à  1880....  9,095,954      (  ""^oeucae  |  |gg  ^25,307 

De  sorte  que  les  créanciers  ont  touché  seulement 
17  fr.  99  c.  p.  100  de  ce  qui  leur  était  dû,  en  1861-65! 
—  15  fr.  32  c.  p.  100  en  1866-70;  —  18  fr.  21  c.  p.  lOï 
en  1871-75,  —  et  13  francs  pour  100  en  1876-80.  C^ 
dernier  chiffre  est  très  faible  parce  que,  dans  une  instance 
particulièrement  importante,  terminée  en  1876  par  le  tri^ 
bunal  de  la  Seine  et  relative  aux  finances  du  Mexique, 
les  créances  produites  montaient  à  666,960,618  francs^ 
quand  il  n'y  avait  à  répartir,  dans  la  même  procédure^ 
qu'une  somme  de  3,268,598  francs.  Si  l'on  faisait  abs- 
traction de  cette  procédure,  la  moyenne  serait  de  16  fr. 
19  c.  p.  100. 

Le  montant  moyen  des  frais  a  été  :  en  1861-1865  et 
en  1866-1870  de  420  francs  par  contribution,  en  1871-1875 
de  468  francs,  et  en  1876-1880  de  545  francs.  L'élévation 
de  ce  dernier  chiffre  est  due  au  plus  grand  nombre  de 
créanciers  produisants  :  14,324,  en  moyenne,  au  lieu  de 
11,731  en  1871-1875,  de  11,902  en  1866-1870,  et  de 
11,810  en  1861-1865. 

Juridiction  commerciale.  —  Affaires  conterUieuses. 
—  Pour  toute  la  France,  la  moyenne  d'affaires  par  10,000 
habitants  a  été  de  57,  mais  on  en  trouve  une  plu?  élevée 
dans  treize  départements  :  la  Charente,  60;  l'Eure,  61  ; 
l'Aube,  67;  l'Héraut,  73  ;  le  Calvados,  84;  la  Marne,  85; 
la  Seine-Inférieure  et  la  Haute-Garonne,  chacun  87;  la 
Gironde,  91;  les  Alpes-Maritimes,  119;  les  Bouches-du- 
Rhône,  162;  le  Rhône,  208  ;  et  la  Seine,  297. 
Le  tribunal  de  commerce  de  ce  dernier  département 
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reçoit,  à  lui  seul,  à  son  rôle,  près  des  trois  flixièmc»  du 
nombre  total  des  affaires  :  60,467,  en  moyenne,  de  1876 
h  1880,  sur  210,452.  Après  viennent  les  tribunaux  de 
Lyon  :  14,470;  de  Marseille,  8,669;  de  Bordeaux,  4,443; 
de  Toulouse,  4,095;  de  Saint-Etienne,  2.771;  de  Rouen, 
2,458;  de  Lille.  2.250;  de  Nice,  2,231;  du  Hayre,  1,430, 
et  de  Nantes,  1,377. 

Dix  départements  fournissent,  chaque  année,  moins  de 
vingt  procès  de  commerce  par  10,000  habitants  :  la 
Creuse,  18;  la  Mayenne  et  les  Landes,  chacun  17;  les 
Basses-Pyrénées.  16;  la  Vendée,  14;  la  Lozère,  13;  les 
Basses-Alpes,  12;  les  Côtes-du  Nord,  8;  le  Finistère  et 
le  Morbihan,  chacun  6. 

A  rinverse  des  affaires  civiles,  les  causes  commerciales 
présentent,  pour  les  vingt  dernières  années,  une  diminu- 
tion :  de  234,408,  année  moyenne,  de  1861  à  1865,  le 
nombre  des  procès  nouveaux  est  tombé  à  226,637  en  1866- 
1870,  à  212,767  en  1871-1875  et  à  210,452  en  1876-1880. 
Cependant,  si  Ton  décompose  cette  dernière  moyenne,  on 
remarque  une  tendance  à  Taccroisscment;  en  effet,  les 
chiffres  absolus  des  cinq  années  sont  ceux-ci  :  200,999 
pour  1876  ;  —  205,455  pour  1877;  —  209,226  pour  1878; 
-î  11,012  pour  1879,  —  et  225,570  pour  1880.  L'écart 
entre  les  deux  années  extrêmes  est  donc  de  24,571,  soit 
12  p.  100. 

Sur  100  affaires  conlenlieuses,  13  seulement  sont  por- 
tées devant  les  tribunaux  civils  jugeant  commerciale- 
ment. 

Les  causes  commerciales  reçoivent  presque  toutes  une 
prompte  solution  (il  n'en  reste  généralement  au  rôle  à  la 
fin  de  l'année  que  de  4  à  6  p.  100).  d'abord  parce  qu'elles 
sont  peu  importantes  :  les  huit  dixièmes  sont  jugés  en 
dernier  ressort;  ensuite,  parce  que,  dans  plus  des  trois 
cinquièmes  (64  p.  100)  les  défendeurs  font  défaut  ;  enfin, 
parce  que,  dans  près  du  tiers  (31  p.  100),  les  parties 
transigent  avant  jugement.  Les  procès-terminés  se  répar- 
tissent ainsi  au  point  de  vue  du  motif  de  la  radiation  : 
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Nombres  proportionouls  sur  100 
des  affaires  terminées  par  jug^menl 

par  Iran- 
Années,  contra-  par       saclion  ou 
uiotoirc.      d^l'jut.  désisr^niesU 

1832  à  1835 i9  5i  17 

1836  à  1840 27  56  17 

1841  à  1845 27  56  17 

1846  à  1856 27  54  19 

1851  à  1855..* 26  50  24 

1856  à  1860 25  49  26 

1861  à  1865 25  47  28 

1866  à  1870  26  45  29 

1871  à  1875 25  43  32 

1876  à  1880 26  43  31 

La  diminution  des  jugements  par  défaut  et  Faugmeo- 
tation  des  transactions  attestent  la  sollicitude  des  magis- 
trats consulaires  pour  les  intérêts  des  justiciables. 

Pendant  les  vingt-cinq  dernières  années,  les  tribunaux 
spéciaux  de  commerce  et  les  tribunaux  civils  investis  de 
la  juridiction  commerciale  ont  rendu,  en  moyenne,  25,564 
jugements  sur  requête  ou  sur  rapport,  dont  20,041,  près 
des  quatre  cinquièmes,  en  matière  de  faillite. 

Sociétés  commerciales.  —  Le  tableau  qui  présente  le 
nombre  moyen  annuel  des  actes  de  constitution  de  sociétés 
commerciales  déposés  aux  greffes  des  tribunaux  civils  et 
consulaires  ne  signale  d'accroissement  continu  que  peur 
les  sociétés  en  nom  collectif  :  1,648  en  moyenne,  de  1846 
à  1850,  et  3,5G3  de  1876  à  1880,  plus  du  double.  Le  nom- 
bre des  sociétés  en  commandite,  qui  avait  été  annuelle- 
ment de  7  à  800,  de  1851  à  1855,  n'est  plus  que  tle  509 
en  1866-1870,  de  374  en  1871-1875  et  de  372  en  1876-1880. 
Celte  réduction  se  trouve  compensée  par  l'augmentation 
que  Ton  relève  pour  les  sociétés  anonymes  (de  16  en  1861- 
1865  à  126  en  1866-1870,  à  202  en  1871-1875,  et  à  419 
en  1876-1880),  par  suite  de  l'abrogation,  en  1867,  des 
articles  37  et  40  du  Gode  de  commerce  qui  exigeaient, 
pour  la  constitution  de  ces  sociétés,  l'autorisation  du 
gouvernement  et  un  acte  public  (1).  Les  sociétés  à  capital 

(1)  L'augmentation  a  ou  lion  par  suite  do  l'cnlèvoment  des  dirfioultés 
gui  s'opposaient  à  leur  créalioo. 


dby  Google 


DE  1821  A  1880.  m 

variable  sont  pea  nombreuses  ;  il  ne  s'en  forme  pas  qoa- 
rame  par  an. 

Il  a  été  déposé,  en  moyenne,  2,403  actes  de  dissolution 
de  sociétés  commerciales  de  1861  à  18G5  ;  —  2,261  de 
1866  à  1870;  —  2,194  de  1871  à  1875,  -  et*  2,323 
de  1876  à  1880. 

Faillites,  —  La  progression  des  sinistres  commer- 
ciaux est  constante.  Si  le  chiffre  de  1851  à  1865  offre 
comparativement  à  celui  de  1848-1850  une  diminution, 
c'est  parce  que  Télévation  de  ce  dernier  était  due  aux 
circonstances  exceptionnelles  de  1847,  année  de  disette  et 
de  misère,  pendant  laquelle  il  avait  été  déclaré  4,762  fail- 
lites. La  réduction  de  1871-1875,  par  rapport  à  1866-1870 
l'explique  par  les  événements  de  1870-1871  et  par  les 
lois  da  22  avril  et  du  6  septembre  1871,  relatives  aux 
nispensions  et  cessations  de  payements  survenues  dn 
10  juillet  1870  au  31  décembre  1871.  Mais,  en  réalité,  le 
chiffre  des  faillites  nouvelles  a  plus  que  doublé  de  1841 
&  1S80;  celui  de  cette  dernière  année  s'élève  à  6,295, 
topérlear  de  462  au  nombre  moyen  de  1876  à  1880. 

0o2e  tribunaux  ont  vu  ouvrir  devant  eux  seuls  les  neuf 
vingtièmes  (45  p.  100)  des  faillites  déclarées,  en  moyenne 
de  1876  à  1880  :  Paris,  1,626;  Marseille,  302;  Bordeaux, 
210;  Lyon,  154;  Rouen,  57;  Saint -Etienne  et  Toulouse, 
chacun,  53;  Lille,  47;  Nantes,  46;  Nice,  39,  et  le 
Havre,  33. 

Genre  de  commerce,  —  Depuis  1876,  la  statistique  fait 
connaître  l'industrie  ou  le  commerce  exercé  par  le  failli. 
C'est  le  commerce  de  Talimentation  qui  est  le  plus  fré- 
quemment frappé  :  1,852  faillites  en  moyenne,  de  1876 
à  1880;  c'est  près  du  tiers  (32  p.  100);  l'industrie  de 
l'habillement  et  de  la  toilette  vient  ensuite  :  1,064  ou 
18  p.  100)  ;  les  aubergistes  ou  logeurs  ont  fourni  434 
faillites  ou  7  p.  100.  Les  autres  se  classent  ainsi  : 

ludustriede  luxe 284 

—  dn  bâtiment 278 

—  textiles 261 

—  des  métaux 251 

—  du  bois 229 

—  du  cuir 220 
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Industrie  des  transports 174 

—  de  l'ameublement. 142 

—  des  produits  chimiques  et  de  la  céra- 

mique        141 

Bginquiers  et  agents  d'affaires 127 

Mode  d*ouverlure.  —  379  n'ont  pu  rentrer  dans  les 
divisions  ci-dessus. 

Au  point  de  vue  du  mode  d'ouverture,  on  remarque 
qne  les  créanciers  ont  pris  de  plus  en  plus  fréquemment 
l'initiative  de  la  poursuite,  surtout  depuis  une  quinzaine 
d'années  : 

Nombres  proporHonoels  sur 
100  des  faillites  ouvertes 


Anuéos. 

1841  à  1845 

1846  à  1850 

1851  à  1855 

1856  à  1860 

1861  à  1865 

1866  à  1870 

1871  à  1875 

1876  à  1880 

Les  faillis  n'ont  déposé  volontairement  leur  bilan  qne 
41  fois  sur  100  de  1876  à  1880,  au  lien  de  59  fois  sur  100 
de  1841  à  1855  ;  quant  aux  tribunaux,  ils  prononcent  ra- 
rement la  faillite  d'office  :  dans  7  cas  sur  100. 

Près  des  six  dixièmes  (58  p.  100)  des  faillis  sont  affran- 
chis du  dépôt  et  de  la  garde  de  leur  personne;  16  p.  100 
obtiennent  un  sauf-conduit,  12  p.  100  sont  incarcérés, 
8  p.  100  sont  placés  sous  la  garde  d'un  officier  de  police, 
et  6  p.  100  échappent,  par  la  fuite,  aux  conséquences  de 
leur  situation. 

Mode  de  solution,  —  Une  amélioration  réelle,  bien 
qu'insuffisante  encore,  a  été  obtenue  en  ce  qui  touche  le 
nombre  des  faillites  closes  chaque  année.  De  1841  à  1845, 
il  n'en  avait  été  terminé  que  23  sur  100  qu'il  y  avait  à 
régler  ;  ce  chiffre  a  plus  que  doublé  :  il  est  de  48  p.  100 


sur 

snr 

la  décla- 

les  poiir- 

rnlion 

snUrs  «les 

d'ofCtc. 

du  failli. 

créanciers. 

59 

34 

7 

61 

34 

5 

56 

37 

7 

58 

35 

7 

59 

35 

6 

49 

46 

5 

45 

49 

6 

41 

52 

7 
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pour  1876-80.  Les  nombres  proportionnels  qui  snWenl 
font  connaître  les  motifs  de  elôtnre  : 


Liqtiid.ition 

de  l'actif. 

Insuf- 

Jn^ement. 

Con- 

aban-           de 

fisance 

dèclarstif 

AoDëfp. 

poriîat. 

.    donné,     l'onion. 

d';»clif. 

apporté. 

Vo 

«/o            Vo 

•/.. 

Vo 

JS41  à  1845... 

45 

27 

25 

3 

im  à  1850. . . 

48 

30 

18 

4 

1851  à  1855... 

38 

»            37 

21 

4 

18%  à  1860... 

32 

3           42 

20 

3 

1861  à  1865... 

27 

6           41 

23 

3 

1866  à  1870... 

22 

5           40 

.30 

3 

1871  à  1875... 

18 

5           37 

36 

4 

1876  à  1880. . . 

14 

4           38 

40 

4 

On  est  frappé  de  la  réduction  du  nombre  des  concor- 
âats,  qui  depuis  1846-50  ne  8*est  pas  arrêtée,  même  en 
tenant  compte  des  concordats  par  abandon  d*actif.  L*ac- 
croissement  que  présentent  les  faillites  closes  pour  insuf- 
fÎMnce  d'actif  est  très  sensible,  de  sorte  que  les  intérêts 
engagés  dans  les  entreprises  commerciales  sont  de  moins 
eo  moins  sauvegardés. 

Importance  des  faillites.  —  Si  Ton  recherche,  d*après 
le floontant  des  passifs,  quel  a  été  l'importance  des  faillites 
terminées  par  concordat  et  par  liquidation  de  Tactif 
abandonné  ou  de  l'union,  les  seules  pour  lesquelles  le  ren- 
seignement peut  être  recueilli,  on  voit  que  la  répartition 
proportionnelle  se  fait  à  peu  près  de  la  même  manière 
tous  les  ans  : 

Montant  des  passifs. 

5,000  tt.        .n,000        10,001        60,00l         PUip 


et- 

à 

à 

à 

de 

Années. 

moins. 

1 0.000  fr. 

50,000  fr. 

lOO.OWifr. 

100,000  fr. 

•/. 

Vo 

Vo 

Vo 

Vo 

1S41H1845... 

9 

17 

51 

12 

11 

1846  M8G0... 

12 

17. 

47 

12 

12 

1851  à  1855... 

15 

21 

.45 

10 

9 

1856  à  1860... 

14 

20 

47 

10 

9 

1861  à  1865... 

13 

20 

46 

11 

10 

1866  à  1870... 

12 

19 

47 

11 

H 

1871  à  1875... 

10 

17 

48 

12 

13 

1876  à  1880... 

11 

16 

47 

12 

14 
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Les  faillites  importantes  se  sont  multipliées  depuis 
30  ans  ;  la  proportion  de  celles  dont  le  passif  excédait 
50,000  francs  est  montée  de  19  p.  100  en  1351-55  à 
26  p.  100  en  1876-80;  les  chiffres  réels  étaient,  pour  la 
première  période,  de  441  par  an,  et,  pour  la  féconde,  de 
891;  enfin,  le  montant  moyen  annuel  des  passifs  s*est 
accru  de  128  p.  100,  comme  on  va  le  voir  : 

Passif. 

Hypothécaire.  Privilégié.       Chirographatn^ 

Années.  francs  francs.  francs. 

1851  à  1855....  13,948,552  4,186,657  97,148,790 

1856  à  1860....  15,347,917  5,180,289  139,561,326 

1861  à  1865....  17,804,623  6,746,431  177,627,209 

1866  à  1870....  18,837,217  6,619,120  186,844,466 

1871  à  1875....  19,687,757  7,889,937  178,390.054 

1876  à  1880....  21,545,630  10,773,798  230,2U,(» 

Dans  les  mêmes  faillites,  la  moyenne  annuelle  de  l'actif 
avait  été  : 

En  1851-1855 de  39,507,244  fr. 

En  1856-1860 de  49,329,148 

En  1861-1866 de  62,741,125 

En  1866-1870 de  61,347,274 

En  1871-1875 de  63,540,264 

En  1876-1880 de  78,076,595 

Il  s'ensuit  qu'en  admettant  que  les  créances  privilé- 
giées et  hypothécaires  aient  été  intégralement  payées  sur 
la  masse  de  l'actif,  il  aurait  été  possible  de  donner  aux 
chirographaires,  au  prorata  de  leurs  créances  : 

En  1851-1855 21  fr.60c.  p.  »/« 

En  1856-1860 20     94        — 

En  1861-1865 21      50        — 

En  1866  1870 18      91        — 

En  1871-1875 20      01        — 

Eu  1876-1880 19     80        — 

Mais  ce  n'est  là  qu'un  dividende  moyen  ;  quant  au  divi- 
dende réel,  il  convient,  pour  en  apprécier  l'importance, 
de  ne  pas  perdre^de  vue  le  mode  de  solution  de  la  foil- 
lite;  onobticnt  alors  tes  proportions  ci-après  : 
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Concordat, 

Moins 

10 

S6 

61 

Plus 

Années. 

de 

à 

k 

à 

de 

lOp.o/o 

25p.«/« 

50p.o/o 

75  p. «/o 

75  p.  o/o 

18.^1-1855.... 

8 

53 

29 

4 

6 

1856-1860.... 

3 

51 

32 

3 

7 

1S61-1865.... 

4 

51 

35 

4 

6 

1866-1870.... 

5 

46 

36 

5 

7 

1871-1875.... 

4 

55 

37 

4 

10 

1876-1880.... 

5 

43 

Liquidât 

37 

ion. 

5 

10 

1851-1855.... 

39 

39 

16 

4 

2 

1856-1860.... 

37 

38 

19 

4 

2 

1861-1865.... 

37 

38 

19 

4 

2 

1866-1870.... 

40 

37 

18 

3 

2 

1871-1875.... 

41 

36 

17 

3 

3 

1876-1880.... 

41 

36 

17 

4 

2 

1Î5 


Les  créanciers  qui  ont  accordé  au  failli  un  concordat 
ont  obtenu,  de  jour  en  jour,  un  dividende  plus  élevé, 
tandis  que  ceux  qui  ont  préféré  procéder  enx-mêmes  à  la 
liquidation  de  Tactif  n'ont  pas  vu  leur  situation  s'amé- 
liorer. 

On  ne  compte  tous  les  ans  qu'une  centaine  de  faillites 
dans  lesquelles  les  créanciers  soient  entièrement  désinté- 
ressés. Par  contre,  il  y  en  a  environ  300  qui  ne  pro- 
duisent aucun  dividende,  l'actif  ayant  été  absorbé  par  les 
privilèges  et  par  les  frais. 

Faillites  en  cours  de  règlement.  —  La  liquidation  des 
faillites  rencontre  de  nombreuses  difficultés  ;  elle  est  sou- 
vent arrêtée  par  des  circonstances  indépendantes  de  la 
volonté  des  juges-commissaires  et  des  syndics;  cepen- 
dant, grâce  à  la  surveillance  active  et  incessante  des  ma- 
gistrats, le  nombre  proportionnel  des  procédures  restant 
à  régler  est  descendu  de  77  p.  100  en  1841-45  à  52  p.  100 
en  1876-80.  De  véritables  progrès  ont  donc  été  effectués, 
mais  il  en  reste  encore  à  accomplir,  car  les  6,817  faillites 
non  liquidées  au  31  décembre  1880  étaient  ouvertes  : 
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Depnis  trois  mois  et  moins 1 ,333  20  p .  % 

De  trois  à  six  mois 895  13  — 

De  six  à  douze  mois 4,278  19  — 

Deunàdenxans 1,330  19  — 

De  deux  à  trois  ans 653  10  — 

De  trois  à  quatre  ans 369    5  — 

De  quatre  à  cinq  ans 220    3  — 

De  plus  de  cinq  ans 739  11  —   . 

Les  réhabilitations  de  faillis  prononcées  par  les  cours 
d'appel  sont  très  rares;  il  n'y  en  a  eu  que  110  de  1876 
h  1880,  soit  en  moyenne  22  par  an. 

En  revanche,  de  1876  h  1880,  les  cours  d'assises  ont 
jugé  (année  moyenne)  66  accusations  de  banqueroute 
frauduleuse  concernant  98  accusés  qui  ont  été  :  46  acquit- 
tés et  52  condamnés  ;  les  tribunaux  correctionnels,  de 
leur  côté,  ont  été  saisis  de  904  faits  de  banqueroute  sim- 
ple imputés  h  971  prévenus,  dont  58  (6  p.  100)  ont  été 
acquittés  et  913  condamnés.  Enfln,  le  ministère  public, 
les  juges  d'instruction  et  les  chambres  d'accusation  ont 
abandonné  les  poursuites  dans  789  affaires  de  banque- 
route frauduleuse  ou  simple. 

Tribunaux  de  paix,  —  Attributions  judiciaires.  — 
Il  faut  se  garder  d'accepter  comme  l'expression  absolue 
de  la  vérité  les  chiffres  moyens  annuels  des  périodes 
1836-1840  et  1841-1845  en  ce  qui  concerne  les  affaires 
introduites  par  comparution  volontaire  des  parties;  il 
est  hors  de  doute  que,  pendant  les  premières  années  de 
la  statistique,  les  relevés  fournis  par  les  juges  de  paix 
ont  manqué  d'exactitude  et  de  régularité,  et  qu'ils  pré- 
sentaient, comme  portées  à  l'audience  pour  recevoir  juge- 
ment, des  affaires  qui  n'y  venaient  que  pour  être  soumises 
au  préliminaire  de  conciliation  ;le  grand  nombre  des  con- 
testations arrangées  à  l'audience  ou  abandonnées  vient 
k  l'appui  de  cotte  appréciation.  Quoiqu'il  en  soit,  on 
constate  une  réduction  importante  des  cas  d'application 
de  l'article  7  du  Code  de  procédure  civile  ;  mais  elle  est 
due  à  la  loi  du  2  mai  1855.  qui  a  rendu  obligatoires  les 
avertissements  délivrés  pour  appeler  les  parties  en  con- 
ciliation en  dehors  de  l'audience  avant  toute  citation, 
avertissement  que  la  loi  du  25  mai  1838  ne  faisait  qu'au- 


dby  Google 


DE  lt>2l  A  1880.  127 

loriser.  C'est  cerlaipemciil  k  celte  excellente  prescription 
<\u  il  faut  attribuer  la  diminution  qui  s'est  produite  dans 
le  nombre  des  affaires  h  jnger  de  1851-1855  à  1856-1860 
et  qui  est  de  près  d'un  cinquième  (431,270),  moyenne 
annuelle,  au  lieu  de  526,085).  Quant  à  la  nouvelle  réduc- 
tion, que  l'on  remarque  à  partir  de  1871,  elle  est  la  consé- 
quence inévitable  de  l'augmentation  des  droits  de  timbre 
cl  d'enregistrement. 

Les  magistrats  cantonaux  ne  laissent  sans  jugement  à 
la  fin  de  chaque  année  qu'un  nombre  très  restreint  d'af- 
faires, à  peine  2  p.  100.  Les  causes  qui  ont  été  terminées 
de  1836  à  1880  ont  eu  les  solutions  suivantes  : 

Nombres  prnporlinnnels  sar  100 
des  affaires 

-  — ^ — '^.— — arrangées 

Années.  cnntradie-     pnr  à  l'au-     ahan- 

loiroment.  déraut.   dieneai  données. 

1836  à  1840 25         14         34         il 

1841  à  1845 27         17         35  17 

1846àl850 3i         20         35         15 

1851  à  1855 32         19         35         14 

1856àl860 32  21  33  14 

1861  à  1865 32         22         32         14 

1866  à  1870 31  23         32         14 

1871àl875 32         23         31  14 

1876àl880 35         24  27  14 

Au  nombre  des  affaires  terminées  par  jugements  figu- 
rent au^si  les  demandes  de  pensions  alimentaires  infé- 
rienres  à  150  fr.  par  an;  leur  chiffre  moyen  annuel,  de 
1846  à  1880,  n'a  été  que  de  1,282  affaires,  sur  lesquelles 
87  seulement  (7  p.  100)  ont  été  rejetées. 

Mais  on  n'a  pas  compris,  au  contraire,  dans  les  calculs 
qui  précèdent,  les  jugements  prononcés  par  les  juges  de 
paix  sur  appel  de  décisions  des  maires  en  matière  électo- 
rale (art.  22  du  décret  du  1er  février  1852).  De  1851  à 
1880,  il  en  a  été  rendu,  année  moyenne,  516,  dont  210 
(41  p.  100)  de  confirmation,  et  306  (59  p.  100)  d'infir- 
mation. 

On  compte  généralement  15  avant  faire  droit  pour 
100  affaires  terminées.  Les  mesures  le  plus  fréquemment 
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ordonnées  sont  les  enquêtes,  45  p.  100,  (es  descentes  t 
les  lieux  litigieux,  24  p.  100,  et  les  expertises,  16  p.  10 
Ces  dernières  ont  toujours  été  en  nombre  à  peu  prè:(  i 
de  1841  à  1880;  mais  les  deux  autres  ont  éprouvé 
mouvement  de  décroissance  assez  marqué  :  de  38,448  i 
23,432  pour  les  enquêtes,  et  de  20,208  à  12,456  pour  la 
transports  sur  les  lieux.  C'est  pour  les  unes  comme  ] 
les  autres  une  réduction  de  près  de  deux  cinquièmes. 

Ainsi  que  je  le  disais  tout  à  l'heure,  le  nombre  propoBM 
tionnel  des  jugements  définitifs  en  premier  ressort  ed 
monté  de  26  p.  100  en  1841-1845  à  37  p.  100  en  1876H 
1880;  c*est  un  accroissement  régulier  qu'il  est  arrivé  à  i 
dernier  chiffre  : 


urloÉ 

5.    1 


1841  à  1845... 

.   26  p.  100 

1861  à  1865.. 

1846  à  1850... 

.   26  — 

1866  à  1870.. 

1851  à  1855... 

.   27   - 

1871  à  1875.. 

1856  à  1860... 

30   - 

1876  à  1880.. 

1 

30  p.  108 

31  ~n 

35      — 
37      -    ' 


37 

Mais  celui  des  appels  est  resté  constamment  de  6  p.  100^ 
Les  décisions  des  tribunaux  de  première  instance  sob(| 
pour  ainsi  dire,  toujours  les  mêmes;  la  différence  d*iiat 
période  à  Tautre  n*est  jamais  de  plus  de  deux  centièmes  : 
61  à  63  confirmations  et  37  à  39  infirmations.  Tels  senties 
résultats  invariables.  | 

Attributions  conciliatoires.  —  Pour  la  conciliation.  Il 
Faut  distinguer  celle  que  prescrit  l'article  48  du  Code  de 
procédure  civile,  et  qui  doit  précéder  toute  demané» 
principale  introductive  d'instance  de  celle  que  1&  loi  dt 
2  mai  1855  exige  dans  toutes  les  causes  avant  citation  : 
la  première  est  tentée  à  l'audience,  la  seconde  dans  !• 
cabinet  du  juge. 

Préliminaire  de  conciliation,  —  Malgré  l'augmenta- 
tion du  nombre  des  procès  civils  de  première  instance,  les 
juges  de  paix  ont  vu  diminuer  sensiblement  celui  des  con- 
testations soumises  au  préliminaire  de  conciliation.  Si 
l'on  prend  les  deux  périodes  extrêmes  1841-1845  et 
1876-1880,  on  relève,  pour  les  affaires  nouvelles  du  rôle, 
un  accroissement  de  8  p.  100,  tandis  que  les  causes  appe- 
lées en  conciliation  à  l'audience  offrent  une  réduction  de 
25  p.  100.  La  proportion  des  cas  dans  lesquels  les  parties 
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;e  sont  présentées  d*el]es-mémes  a  notablement  décru  ;  de 
13  p.  100,  elle  est  successivement  descendue  à  2  p.  100. 
Peut-être  ce  fait  justifie-t-il  la  facilité  avec  laquelle  les 
présidents  des  tribunaux  civils  accordent  les  autorisations 
d'assigner  à  bref  délai.  Le  peu  de  faveur  dont  paraît  jouir 
auprès  des  justiciables  le  préliminaire  de  conciliation  ex- 
pliqoe  aussi  pourquoi  ils  répondent  de  moins  en  moins  à 
la  citation;  en  effet,  la  proportion  des  affaires  dans  les- 
quelles les  parties  ne  comparaissent  pas  est  montée  de 
15  p.  100  en  1841-1845  à  23  p.  100  en  1876-1880. 
Dans  les  affaires  qui  vont  jusqu'au  juge  de  paix,  les 

parties  se  font  représenter  par  des  mandataires  douze  fois 

sur  cent. 
Les  résultats  des  efforts  tentés  par  les  magistrats  se 

ressentent  du  mauvais  vouloir  ou  de  l'indifférence  des 

plaideurs,  et  le  nombre  des  conciliations  va  toujours  en 

décroissant  : 

4841  à  1845....  50  p.  100  1861  à  1865.;..  40  p.  100 

1846  à  1850. .. .  A6      —  1866  à  1870....  41      — 

1851  à  1855....  45      —  1871  à  1875... .  42      — 

1856àl860....  43      —  1876  à  1880....  36     — 

Il  est  donc  avéré  que  l'institution  du  préliminaire  de  con- 
ciliation est  loin  d'avoir  produit  les  heureux  effets  qu'en 
attendait  le  législateur. 

Conciliation  en  dehors  de  l'audience,  —  L'article  17 
de  la  loi  du  25  mai  1838  permettait  aux  juges  de  paix 
d'interdire  aux  huissiers  de  leur  résidence  de  donner  au- 
cune citation  en  justice  avant  que  les  parties  n'aient  éié 
appelées  sans  frais  devant  lui  en  conciliation  en  dehors 
de  l'audience.  Le  nombre  des  avertissements  délivrés  en 
vertu  de  cette  disposition  devenait  de  jour  eu  jour  plus 
considérable  :  de  1,755,517,  année  moyenne,  de  1841  à 
1845,  il  s'éuit  élevé  à  2,373,848  en  1846-1850,  et  à 
2,815,064  en  1851-1855,  et  les  magistrats  parvenaient  à 
mettre  d'accord  les  parties  dans  plus  des  sept  dixièmes 
des  cas.  Ces  résultats  n'échappèrent  pas  à  l'attention  du 
législateur  de  1855,  qui  transforma  en  obligation  la  fa- 
culté donnée  par  la  loi  de  1838.  Alors  le  nombre  moyen 
annuel  des  avertissements  est  monté  à    3,392,123  en 
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1856-1860,  à  3,559,44a  eu  1861-1865,  et  à  3,650,106  en 
1806-1870.  S'il  redescend  ensuite  à  2,300,370  en  1871-18% 
et  à  2,038,133  en  1866-1870,  c'est  uniquement  parct. 
qu'une  loi  des  finances  du  23  août  1871  (art.  21)  a  pres- 
crit la  rédaction,  sur  papier  timbré,  de  la  lettre  d'avertis- 
sement. Cette  mesure  a  eu  pour  effet  de  procurer  au  Tré- 
sor des  ressources  assez  importantes  en  réduisant  sensible- 
ment le  nombre  des  avertissements  qui  n'étaient  dressés 
par  les  demandeurs  que  dans  un  but  vexatoire. 

Dans  plus  des  deux  cinquièmes  des  affaires,  les  billets 
d'avertissement  restent  sans  effet.  Le  nombre  des  conei- 
liatioDS  effectuées,  qui,  dans  le  principe,  avait  été  de 
77  p.  100  (période  de  1856-1860),  est  tombé  à  76  p.  100 
en  1861-1865,  à  72  p.  100  en  1866-1870,  à  69  p.  100  ca 
1871-1875,  et  à  66  p.  100  en  1876-1880  :  c'est  doneoi 
dixième  de  moins  depuis  la  loi  du  2  mai  1855;  maisk 
diminution  que  l'on  relève  pour  les  deux  dernières  pé- 
riodes est  évidemment  due  à  cette  circonstance  que,  par 
suite  de  l'élévation  du  prix  de  l'avertissement,  le  juge  de 
paix  n'a  vu  venir  jusqu'à  lui  que  les  affaires  offrant  une 
gravité  relative.  De  1856  à  1880,  il  n'a  été  dressé  de 
procès-verbal  d'arrangement  que  dans  3,346  affaires 
(année  moyenne),  et,  si  l*on  consulte  les  chiffres  des  der- 
nières années,  on  voit  que  le  nombre  des  conventions  mé- 
ritant d'être  mises  par  écrit  tend  à  diminuer;  cariln'l 
pas  dépassé  2,798  dans  le  cours  de  la  période  1876-1880: 
lia  même étéde  1,759 seulementenl879etde2,143 en  1880. 
Ventes  mobilières.  —  Un  décret  du  2  décembre  1876 1 
décidé  que  les  greffiers  de  justice  de  paix  ayant  qualité 
pour  procéder  aux  ventes  publiques  d'objets  mobilieis 
tiendraient  un  registre  présentant,  entre  autres  rensei* 
gnements,  le  montant  total  du  prix  de  chaque  vente  et 
celui  des  frais.  Le  dépouillement  de  ces  registres  pour  les 
années  1877  à  1880  a  fourni  les  indications  ci-après  : 


Aauccï. 
1877 

Nombre 

dM 
veuies. 

8,776 

Montant 

des  prix 

d'adjudicaiioD. 

traucs. 
8,563,731 
7,777,011 
7,278,284 
9,418,864 

MonUBt 

des 

fraU. 

francs. 

770,058 

1878 

y, 119 

733,681 

1879 

.    ...          8,656 

645,329 

1880 

10,021 

895,506 
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Pris  dans  leur  ensemble,  les  chiffres  des  qualre  années 
offrent  un  montant  moyen  de  prix  d'adjudication  de  906  fr. 
)ar  vente  et  une  moyenne  de  frais  de  81  francs,  ce  qui 
ionne  D  fr.  20  c.  de  frais  par  100  francs  du  prix. 

Conseils  de  prud'hommes.  —  Les  conseils  de  pru- 
d'hommes ont  naturellement  vu  leur  nombre  grandir  a\ec 
le  développement  du  commerce  et  de  Tindustrie.  On  n'en 
comptait  que  02  en  1841,  il  y  en  a  aujourd'hui  132,  plus 
du  double. 

Ces  conseils,  réunis  en  bureau  particulier  n'avaient  eu 
à  connaître,  il  y  a  cinquante  ans,  en  moyenne,  que  de 
12,971  contestations  entre  patrons  et  ouvriers;  ce  chiffre 
s'est  progressivement  accru  jusqu'à  45,368  en  1856-1860; 
mais  il  redescend  pendant  les  trois  périodes  suivantes 
pour  remonter  notablement  de  1876  à  1880.  Le  nombre 
afférent  à  la  dernière  année  de  cette  période  est  même 
supérieur  de  3,417  à  la  moyenne,  et  il  n'est  distant  que 
de  2,417  en  moins  de  celui  de  1869,  déduction  faite  du 
contingent  appartenant  aux  trois  départements  du  Bas- 
iihin,  du  Haut-Hhin  et  de  la  Moselle.  La  diminution  n'a 
(ionc  été  que  momentanée  et  une  nouvelle  recrudescence 
&'ÊSt  produite,  qui  ne  fera,  sans  doute,  que  s^accentuer. 
En  1880,  les  quatre  conseils  de  prud'hommes  de  Paris 
ont  absorbé  plus  des  deux  cinquièmes  des  différends, 
10,757  sur  39,429  ou  42  p.  100;  les  plus  occupés  après 
aux  de  Paris  ont  été  les  conseils  de  Lyon,  2,969  af- 
l^ires;  de  Saint-Étienne,  1,513;  de  Roubaix,  1,414;  du 
Havre,  1,303;  de  Bordeaux,  1,060;  de  Lille,  812;  d'El- 
lieuf,  737;  de  Limoges,  712  ;  de  Marseille,  601  ;  de  Saint- 
iluentin,  520,  et  de  Besançon,  501.  L'ensemble  des  af- 
liiires  portées  devant  ces  douze  conseils,  28,899,  forme 
près  des  trois  quarts  (73  p.  100)  du  nombre  total. 

Sur  100  contesialions  soumises  au  bureau  de  concilia- 
lioD,  59  sont  relatives  au  salaire,  13  à  des  congés,  10  à 
la  malfaçon,  5  à  des  contrats  d'apprentissage,  1  aux  livres 
(l'acquit  du  tissage  et  12  à  d'autres  questions. 

Les  parties  retirent  environ  un  quart  des  affaires  avant 
qu«  le  bureau  ait  statué. 

On  ne  saurait  contester  que  les  prud'hommes  se  montrent 
pariout  animés  de  beucoup  de  zèle  et  d'impariialiié,  ce- 

Digitized  by  CjOOQIC 


132  JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE 

pendant  on  est  forcé  de  reconnaître  que  les  résultats  qa'ii 
obtiennent  comme  conciliateurs  ont  été  de  moins  en  m  ^ 
satisfaisants. 


AAiirM 


i830à  i835.. 
1836  à  1840.. 
1841  à  1845.. 
1846  à  1850.. 
1851  à  1855.. 
1856  à  1860.. 
1861  à  1865.. 
1866  à  1870.. 
1871  à  1875.. 
1876  à  1880.. 


eoQcUiées. 

Doa  conciUiib 

97  p.  100 

3p 

.  p.  1(1 

96      — 

4 

90      — 

iO 

— 

89      - 

il 

— 

84      — 

16 

— 

79     - 

âl 

— 

76      — 

24 

— 

75      - 

25 

— 

74      — 

26 

— 

71      - 

29 

_ 

En  1880,  le  nombre  proportionnel  n'a  même  plus  éti 
que  de  67  p.  100,  à  peine  les  deux  tiers. 

Il  est  juste  de  dire  que  plus  des  trois  cinquièiDe 
(61  p.  100)  des  afTaîres  renvoyées  devant  le  bureau  gé 
néral  faute  de  conciliation  ne  parviennent  pas  jQsqol 
lui  et  que  les  parties  s'arrangent  à  l'amiable  sans  i'inta 
venlion  des  conseils.  Ainsi,  en  1876-1880,  de  7,955  af 
faires,  année  moyenne,  dont  les  bureaux  généraux  afaien 
été  saisis,  4,789  ont  été  retirées  avant  jugement. 

Les  intérêts  engagés  dans  les  différends  que  les  consei] 
ont  jugés  en  bureau  général  étaient  de  peu  d'imporlanee 
car  près  des  huit  dixièmes  (78  p.  100)  des  décisions  son 
en  dernier  ressort.  Pour  1876-1880;  la  moyenne  des  ju 
gements  susceptibles  d'appel  n'a  été  que  de  22  p.  10 
(652  sur  3,027).  125  de  ces  652  jugements  ont  été  atU 
qués,  mais  une  transaction  étant  intervenue  dans  23  af 
laires,  les  tribunaux  de  commerce  n'ont  réellement  staiof 
que  sur  102  par  des  décisions  qui  confirmaient  71  seà 
tences  et  en  infirmaient  31. 

Depuis  1871,  les  conseils  de  prud'hommes  n'ont  jamaii 
eu  besoin  (l)  d'appliquer  l'article  4  du  décret  du  3aoû 


(1)  Besoin?  Il  vandrait  peut-fitre  mieux  due:  n'out  pas  jugé  à  propos 

Le  tiucuoieol  du  ministère  de  la  justice  cfl  gAt.éraIrracni  très  opiimute. 

M.  B. 
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13 10,  qui  leur  donne  le  dioit  de  prononcer  un  emprison- 
nement de  trois  jours  pour  tout  délit  tendant  à  Iroublrr 
Tordre  ou  la  discipline  des  ateliers  ou  tout  manquement 
grave  des  apprentis  envers  leurs  miiîlres.  Auparavant,  en 
comptait  en  moyenne  9  condamnations  pour  faits  de  celte 
nalure. 

Assistance  judiciaire. —Lfk  loi  du  22  janvier  1851 
sur  l'assistance  judiciaire  a  reçu  des  applications  de  plus 
€0  plus  fiéquentes.  De  8,047  seulement  en  1851-1855,  le 
nombre  moyen  annuel  des  demandes  soumises  aux  bu- 
reaux d'arrondissement  est  successivement  arrivé  à 
28.207  en  1876-1810. 

Plus  des  neuf  dixièmes  de  ces  demandes  sont  formas 
en  matière  civile ,  8  pour  100  concernant  des  affaires  de 
la  compétence  dts  juges  de  paix;  on  ne  compte  qu'une 
demande  sur  cent  qui  ait  trait  à  des  procès  de  commeice. 
Un  quart  des  demandes  d'assistance  judiciaire  a  pour  but 
des  insiances  en  séparation  de  corps  (7,028  sur  28,207, 
année  moyenne,  de  1876  à  1880).  Les  plus  nombreuses, 
après  elles,  tendent  à  des  pensions  alimenlalrep,  à  3,913; 
à  des  dommages-intérêts,  3,255  ;  au  payement  des  sommes 
dues,  2,705;  à  des  séparations  de  biens,  2,255;  et  à  des 
partages  de  successions,  1,648.  Ces  divers  chiffres  réunis 
constituent  les  trois  quarts  du  total. 

Les  parties  transigent  dans  13  affaires  sur  100,  avant 
\à  décision  des  bureaux.  Ceux-ci  déclinent  leur  compé- 
lt.ncedix  fois  sur  cent,  et  ils  admettent  à  l'assislacce  la 
partie  demanderesse  dans  57  sur  100  dis  affaires  qu'ils 
txaajioent.  Ces  propositions  varient  très  peu  d'une  année 
à  l'autre. 

Plus  de  la  moitié  des  causes  civiles  admises  à  l'assis- 
lance  sont  jugées  dans  l'année  par  les  tribunaux  de  pre- 
lûière  instance,  qui  donnent  gain  de  cause  à  l'assisté 
8i  fois  sur  cent.  Ce  dernier  est  presque  toujours  le  de- 
mandeur au  procès  (94  p.  100);  l'assistance  est  accordée 
au  défendeur  ou  aux  deux  patties  dans  la  proportion  de 
3  p.  100. 

L.*assistance  judiciaire  est  rarement  retirée  à  la  partie 
<liii  l'avait  obtenue.  La  moyenne  des  retraits  n'a  été  que 
(16  33  p.  100  depuis  1851.  Dans  près  des  six  dixièmes  des 

8 
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cas  (58  p.  100),  les  retraits  sont  prononcés  d'office  Mf, 
les  bureaux  ;  35  fois  sur  cent,  ils  ont  lieu  sur  la  demaM 
de  la  partie  adverse,  et  7  fois  sur  cent  à  la  requête  4| 
ministère  public. 

Le  nombre  des  demandes  d'assistance  judiciaire  portj^ 
devant  les  bureaux  établis  près  des  cours  d'appel,  a  prei- 
que  quadruplé  en  trente  années;  ^56  en  moyenne  de  183 
à  1855,  et  996  de  1876  à  1880.  Les  admissions  et  les  re- 
jets sont  en  nombre  à  peu  près  égal. 

Dans  les  deux  tiers  des  affaires  admises  à  TassistaMll 
et  jugées  contradictoirement  par  les  cours,  rimmawtl 
prévue  par  la  loi  de  1851  est  accordée  à  l'appelant;  àoÊ 
32  causes  sur  cent,  c'est  Tinlimé  qui  jouit  de  ce  bétl* 
fice;  enfin,  dans  2  seulement  sur  cent,  les  deux  parties  et 
profitent.  L'assisté  avait  gagné  son  procès  d*appel  57 fM 
sur  cent,  de  1866  à  1870  ;  cette  proportion  n*a  plus  éê 
que  de  52  p.  100  en  1871-1875,  et  de  48  p.  100  ci 
1876-1880.  il  esta  craindre  que  les  bureaux  d'appel  ne» 
montrent  pas  assez  sévères  dans  Tappréciation  des^ 
mandes  qui  leur  sont  soumises. 

De  1851  à  1880,  l'assistance  devant  les  bureaux  d'aMct 
n'a  été  retirée  que  31  fois.  Ces  retraits  ont  été  prononcli: 
14  fois  sur  la  demande  du  ministère  public,  14  sur 
de  la  partie  adverse  et  3  d'office. 

La  moyenne  des  demandes  d'assistance  déférées  au 
leau  de  la  Cour  de  cassation,  a  été  de  112  en  1876-1880] 
Le  bureau  en  a  accueilli  71  et  rejeté  41. 

Sur  36  pourvois  formés  par  des  assistés,  14  ont 
admis  par  la  chambre  des  requêtes.  De  son  côté,  la  cl 
bre  civile  a  cassé  annuellement  7  urrêts  ou  jugements  soi 
10  qui  avaient  été  attaqués  par  des  parties  ayant  obtem 
l'assistance. 

Sceau.  —  Peudant  les  années  1851  à  1856,  c'est-à-din 
sous  le  régime  de  la  lui  du  3  décembre  1849,  qui  exigeaii 
d'un  étranger  dix  ans  de  résidence  pour  qu'il  pût  élr< 
admis  à  jouir  de  tous  les  droits  de  citoyen  français,  il  i 
été  accordé,  en  moyenne  annuelle,  50  lettres  de  naiuraii^ 
sation  et  220  autorisations  d'établir  le  domicile  en  Francei 

Une  loi  du  29  juin  1867  ayant  réduit  à  trois  ans  li 
durée  du  séjour  obligatoire,  cette  aunée  de  transition  i 
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lonné  284  admissions  à  domicile  et  130  naturalisations. 
Depuis  1868  jusqu'en  1880,  en  treize  années,  le  Chefdc 
^'Élat  a  rendu,  en  moyenne,  549  décrets  d'admission  à  do- 
micile et  230  de  naturalisation.  Ces  chiffres  sont  très 
élevés,  mais  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  qu'un  décret  du 
26  octobre  1870  a  permis  la  naturalisation,  immédiate- 
ment après  leur  admission  à  domicile  des  étrangrrs  qui 
avaient  pris  part  à  la  guerre  de  1870-1871  pour  la  défense 
de  la  France. 

Par  application  du  sénatus-consulte  du  14  juillet  1865, 
et  des  décrets  du  21  avril  1866  et  du  24  octobre  1870,  il  a 
été  prononcé  de  1866  à  1870,  année  moyenne,  266  natu- 
ralisations d'indigènes  musulmans  ou  d'étrangers  résidant 
en  Algérie:  298  de  1871  à  1875,  et  362  de  1876  à  1880. 
Je  rappellerai  qu'un  décret  du  24  octobre  1870  a  déclaré 
citoyens  français  tous  les  Israélites  indigènes  de  l'Algérie. 
Au  début  de  l'exécution  de  la  loi  du  28  mai  1858,  qui 
a  édicté  une  peine  contre  les  usurpations  de  noms,  les  de- 
mandes en  changement  ou  addition  de  nom  adressée  à  la 
Cbanceilerie  ont  été  assez  nombreuses.  Celles  qui  ont  été 
accueillies  de  1858  à  1860  se  chiffrent  par  116,  moyenne 
annuelle;  mais  celle-ci  n'a  plus  été  que  de  104  en 
1861-1865,  de  73  en  1866-1870,  de  62  en  1871-1875  et  de 
72  en  1876-1880. 

Actes  notariés,  —  Les  notaires  en  exercice,  pendant 
les  années  1876  à  1880,  ont  dressé  16,620,938  actes,  soit  : 
en  moyenne,  3,324,188  actes  par  an,  364  par  officier  pu- 
blic et  90  par  1,000  habitants.  Ces  proportions  diffèrent 
extrêmement  peu  d'un  exercice  à  l'autre. 
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STATISTIQUE  DE  LA  JUSTICE  CRIMINELLE 

DE  18Î6  A  1880. 
(Extrait  du  Rapport  au  Président  de  la  République.) 

((  Pour  qu*un  document  de  cette  nature  rende  les  sfr- 
vices  qu*on  en  attend,  dit  le  ministre,  il  faut  qu'il  soit 
exact  et  complet.  A  ce  double  point  de  vue,  la  statistique 
judiciaire  peut  défier  foute  critique  et  offre  toutes  les 
garanties  désirables.  Elle  repose  sur  des  faits  précis  et 
liicn  déterminés;  en  matière  criminelle  principalemeat, 
où  tout  est  de  droit  strict,  les  classifications  ne  peuvent 
donner  lieu  à  aucune  difficulté  ni  à  aucune  ambiguïté; 
les  indications  sont  extraites  avec  soin,  par  les  magistrats, 
des  registres  tenus  dans  les  parquets  et  les  cabinets  d^ins' 
truction  ainsi  que  des  procédures  criminelles  et  corree- 
tionnelles.  D'autre  part,  il  n'est  pas  une  plainte,  une 
dénonciation  ou  un  procès-verbal  dont  les  suites  n*y  soient 
mentionnées  ;  non  seulement  les  faits  sans  gravité  et 
n'intéressant  pas  essentiellement  l'ordre  public  trouvent 
place  dans  ses  tableaux,  mais  on  y  relève  même  ceux  qui, 
dénoncés  au  ministère  public  comme  ayant  le  caractère 
de  crime  ou  de  délit,  ne  constituaient  réellement  pas  d'in- 
fraction punissable.  On  peut  donc  affirmer  qu'aucun  fait 
porté  à  la  connaissance  des  autorités  judiciaires  n'est  passé 
sous  silence. 

((  Avant  d'aborder  l'analyse  des  cinquante-cinq  voloroes 
de  statistique  criminelle  qui  ont  été  publiés  jusqu'à  ce 
jour,  je  rappellerai  que  les  renseignements  relatifs  aux 
anciens  départements  du  Bas>Rbin,  du  Haut-Rbin  et  de 
la  Moselle  ont  cessé  de  figurer  dans  les  comptes  à  partir 
de  1870,  et  que  ceux  qui  concernent  les  départements  des 
Alpes-Maritimes,  de  la  Savoie  et  de  la  Haute-Savoie 
n'y  ont  été  insérés  pour  la  première  fois  qu'en  18C0.  Il 
eût  fallu,  pour  se  conformer  aux  principes  de  la  sta- 
tistique, extraire  les  premiers  des  documents  antérieurs 
à  1870  et  les  seconds  des  comptes  postérieurs  à  18G0; 
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mais  ce  travail  d'élimination,  qui  était  facile  pour  les  ta- 
bleaux par  circonscription  judiciaire,  a  été  complètennent 
irréalisable  pour  les  tableaux  par  nature  d'afïalres.  Je 
dois  ajouter  que  l'incendie  du  Palais  de  justice  de  Paris, 
en  mai  1871,  ayant  détruit  les  archives  du  tribunal  de  la 
Seine»  il  n'a  pas  été  possible  de  dresser  le  compte  rendu 
des  travaux  de  cet  important  tribunal  pour  l'année  1870 
et  les  cinq  premiers  mois  de  1871.  Ces  diverses  circons- 
tances doivent  être  prises  en  considération  dans  les  rai- 
sonnements que  peut  suggérer  la  comparaison  du  présent 
avec  le  passé.  » 

Cours  d'assises. —  Accusations  jugées  contradictoire- 
ment, — En  envisageant  par  période  quinquennale  le  mou- 
vemet  des  affaires  déférées  au  jury  pendant  les  cinquante- 
cinq  années  de  la  statistique,  on  constate  q»e,  de  1826  à 
1855,  le  nombre  moyen  annuel  des  accusations  jugées 
conlradictoirement  est  pour  ainsi  dire  resté  stationnaire  : 

De  1826  à  1830 5,376        De  1841  à  1845 5,292 

De  1831  à  1835 5,244       De  1846  à  1850 5,159 

De  i836  à  1840 5,728       De  1851  à  1855 5,278 

Mais  ce  résultat  est  dû  à  des  compensations,  car  il 
existe  entre  l'année  1840,  qui  donne  le  chiffre  le  plus 
élevé  (6,004),  et  l'année  1848,  qui  présente  le  plus  faible 
(4,632),  une  différence  de  1,3'72.  Il  est  quelquefois  témé- 
raire de  vouloir  expliquer  les  oscillations  qui  se  remar- 
quent d'une  année  à  l'autre  :  elles  sont  souvent  fortuites. 
Toutefois,  on  ne  peut  s'empêcher  de  constater  que  les 
années  1840, 1847  et  1854,  qui  accusent  des  progressions 
notables,  sont  celles  où  le  prix  moyen  de  l'hectolitre  de 
froment  a  atteint  des  taux  exceptionnels;  il  est  donc  dif- 
ficile de  contester  l'action  de  la  cherté  des  grains  sur  la 
criminalité  ;  quant  à  l'année  1848,  elle  offre  le  minimum 
parce  que,  à  toutes  les  époques  de  troubles  politiques,  il 
se  manifeste  un  ralentissement  dans  la  recherche  et  la 
constatation  des  infractions  à  la  loi;  il  en  avait  été  ainsi 
en  1830,  il  en  sera  de  niéme  en  1870. 

A  partir  de  1856-1860,  le  nombre  moyen  des  affaires 
éprouve  un  mouvement  de  décroissance  qui  s'accentue 
en  1870  sous  l'influence  des  événements  militaires,  cesse 
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en  1871  cl  en  1872,  par  suite  d'une  réaction  inévitable, 
mais  reprend  ensuite  pour  faire  tomber,  en  1880,1e  chiffre 
à  3,258. 

he  4856  à  4860 4,155        De  4871  à  4875 3,853 

De  1861  à  4865 3,658        De  4876  à  4880 3,4W 

Dj  4866  à  4870.....      3,435    . 

Celte  diminution  a  pour  cause  principale  l'habitude  qui 
s'est  de  ))1us  en  plus  répandue  d'écarter,  dans  l'instruc- 
tion, les  circonstances  aggravantes  de  certains  crimes, 
afin  de  traduire  les  coupables  devant  les  tribunaux  correc- 
tionnels. Un  pareil  mode  de  procéder  viole,  sans  ancnn 
doute,  les  principes  de  la  compétence  cl  déplace  les  juri- 
dictions; mais  doit-on  le  blAmer?  Ne  vaut-il  pas  mieux, 
dans  l'intérêt  de  la  société,  assurer  une  répression,  si 
légère  qu'elle  soit,  que  d'aller  au-devant  d'un  acquittement 
])ossible,  d'autant  plus  qu'on  y  trouve  un  moyen  d'abréger 
les  détentions  préventives  et  de  diminuer  les  frais?  Cet 
usage,  qu'on  appelle  dans  la  pratique  la  correctionnali- 
sation,  ne  remonte  guère  au  delà  de  1848;  dès  que 
l'expérience  eut  démontré  les  conséquences  des  décret 
du  7  août  et  du  18  octobre  de  cette  année,  il  s'est  promple- 
ment  généralisé.  Les  lois  du  4  et  du  9  juin  1853  suric 
jury,  ainsi  que  celle  du  17  juillet  1856,  qui  a  substitué 
les  juges  d'instruction  aux  chambres  du  conseil,  n'ont  pu 
arrêter  cette  tendance.  Il  convient,  du  reste,  de  dire  que 
la  correctionnalisation  extra-légale  est  faite,  en  tool 
temps,  avec  beaucoup  de  discernement  et  de  tact.  Elle  a 
pour  motifs,  en  matière  crimes  contre  les  personnes,  la 
provocation  ou  les  tort^  de  la  victime,  le  peu  de  gravité 
des  blessures,  l'état  d'ivresse,  etc.;  en  matière  de  crimes 
contre  les  propriétés,  la  modicité  du  préjudice  causé  on 
sa  réparation,  la  restitution  de  l'objet  volé,  l'âge  ou  les 
antécédents  de  l'accusé,  etc.  Ce  système  a  d'ailleurs  été 
consacré  par  la  loi  du  13  mai  1863,  qui  a  déféré  à  la 
juridiction  correctionnelle  certains  faits  jusqu'alors  quali- 
fiés crimes,  tels  que  les  coups  et  blessures  ayant  entraîné 
une  incapacité  de  travail  de  plus  de  vingt  jours,  la  con- 
cussion et  la  corruption  dans  certains  cas,  le  faux  témoi- 
gnage en  matière  correctionnelle  et  de  simple  police,  les 
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iTienaces.  En  modérant  la  peine  édictée  contre  ces  infrac- 
lions,  Je  législateur  la  rendait  plus  sûrement  applicable. 
La  mise  en  vigueur  de  la  loi  de  1863  a  contribué  à  réduire 
le  nombre  des  alTaircs  soumises  au  jury;  mais  elle  n'a  pas 
détruit  la  correctionnalisation,  qui  est  entrée  dans  les 
mœurs  judiciaires. 

Crimes  contre  l'ordre  publie,  —  Le  nombre  moyen 
annuel  des  crimes  contre  contre  l'ordre  public,  qui  s'était 
élevé  de  131  de.1826-1830  à  276  en  183M835,  n'a  cessé 
de  décroître,  sauf  pendant  la  période  1871-1875,  où  il  a 
subi  une  légère  recrudescence. 


De  i861  à  4865 

..   34 

De  4866  à  4870 

9 

De  4874  à  4875 

..   26 

De  4876  à  4880 

9 

Du  4836  à  4840 464 

De  4841  à  4845 433 

De  4846  à  4850 445 

De  4854  à  4855 444 

De  4856  à  4860 70 

L'accroissement  qui  se  remarque  de  la  première  à  la 
deuxième  période  est  dû  aux  nombreux  crimes  politiques 
qui  ont  été  poursuivis  après  la  révolution  de  1830.  Quant 
à  U  diminution  signalée  à  partir  de  1836-1840,  elle  s'ex- 
plique par  la  correctionnalisalion  d'un  grand  nombre 
de  crimes  de  rébellion  et  de  violences  envers  des  fonc- 
tionnaires et  par  le  renvoi  devant  la  juridiction  correc- 
tionnelle, en  vertu  de  la  loi  du  13  mai  1863,  des  crimes 
de  faux  témoignage  en  matière  correctionnelle  et  civile 
lorsqu'il  n'y  a  pas  eu  dons  ou  promesses,  et  en  matière 
de  simple  police  (1). 

Crimes  contre  la  morale.  —  Cette  catégorie  de  crimes 
a  subi  une  augmentation  considérable;  leur  nombre  moyen 
annuel  a  plus  que  triplé. 

ne  4826  à  4830 305        De  4856  à  4860. 

De  4834  h  4835 

De  4836  à  48iO 

I»c  4844  à  4845 

De  4846  à  4850.... 
De  4854  à  4855 


295 

De  48G4  k  4805 

..   080 

409 

De  4866  à  4870.... 

..   902 

555 

De  4874  à  4875 

..   888 

644 

De  4876  à  4880 

..   932 

849 

(1)  Il  coD'vIent  peui  èiro  de  dire  que,  selon  les  régiiueSf  certains  ccles 
^tiiieat  pourfuiTîs  et  cerlains  lutrts  oe  l'étaieift  pas. 
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Purmi  ces  crimes,  ceux  de  bigamie  et  d'enlèvement  4ft 
mineurs  ne  présentent,  d'une  période  à  i*aulre,  eu  égatd 
à  leur  nombre,  que  des  différences  sans  importance.  L» 
viols  et  attentats  à  la  pudeur  sur  des  adultes,  qui  avaieul 
donné  de  1S26  à  1830  et  de  1831  à  1835  des  moyennes  Ift! 
137  et  de  123,  se  sont  multipliés  à  dater  de  1836-I840ll 
ont  atteint  ^03  de  1856  à  1860;  puis  on  n'en  a  plus  jugi 
en  moyenne  que  191  de  1861  à  1865;  —  137  de  1865 
à  1870;  -  125  de  1871  à  1875,  et  108  de  1876  à  IS»9; 
ainsi,  en  vingt  ans,  il  y  a  eu  réduction  de  près  de  moitié 
Malheureusement,  il  n'en  a  pas  été  de  même  pour  les  vkli 
et  attentats  h  la  pudeur  sur  des  enfants,  dont  le  nombie 
moyen  de  1876  à  1880  est  six  fois  plus  fort  que  celd  de 
1826  à  1830. 

De  1826  à  1830 436  De  i856  à  1860 6»» 

De  1831  à  1835 152  De  1861  à  1865 7« 

De  1836  à  1840 240  De  1866  â  1870 737 

De  1841  k  1845 346  De  1871  à  1875 7Î6 

De  1846  à  1850 420  De  1876  à  1880 791 

De  1851  à  1855 592 

Deux  causes  générales  ont  contribué  à  la  progresnM 
qui  s'est  fait  sentir  depuis  1861-1865  :  c'est,  d'une  part, 
l'élévation  de  onze  à  treize  ans  de  l'âge  que  doit  avoir  II 
victime  pour  que  Tatlentat  à  la  pudeur  commis  sans  vio- 
lence soit  puni,  et  d'autre  part  la  répression  de  i'attentit 
de  même  nature  commis  par  un  ascendant  sur  un  mineur, 
môme  âgé  de  plus  de  treize  ans  et  non  émancipé  par  Je 
mariage.  Mais  ces  deux  incriminations,  introduites  'par  II 
loi  du  13  mai  1863,  n'ont  pas  fourni  un  contingent  d'af- 
faires assez  important  pour  que  la  gravité  de  l'accroisse- 
ment puisse  eu  être  atténuée.  En  effet,  si  les  chiffres  des 
périodes  1866-1870  et  1871-1875  sont  moins  élevés  que 
celui  de  1861-1865,  c'est  uniquement  parce  que  pendant 
les  années  1870  et  1871  les  poursuites  ont  été  moins 
nombreuses  à  cause  des  événements  politiques  et  mili- 
taires. Quoiqu'il  en  soit,  le  nombre  moyen  annuel  que 
.donne  la  période  1876-1880  est  tellement  considérable 
qu'il  importe  de  s'y  arrêter  en  recherchant  dans  quelles 
parties  du  pays  et  par  quelles  catégories  d'individus  oat 
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été  commis  ces  nombreux  crimes  qui  démoralisent  l*en- 
ÎÀTice  et  corrompent  la  famille. 

De  1876  à  1880,  le  nombre  réel  des  accusations  de  viol 
ou  d'attentat  à  la  pudeur  sur  des  enfants  déférées  au  jury 
a  été  de  3,955.  Voici  comment  elles  se  répartissent  par 
région  ; 

Nord 1.053  soit  27  p.  100  ou  14 


Nord-Oaest. . 
Nord -Est.., 
Sud-Ouest.. 

Sud 

Sud-Est.... 
Centre .... 


744    —    19 

— 

11 

' 

531    —    13 

— 

11 

pour 

516   —    13 

— 

9 

100,000 

401    —    10 

— 

10 

habitants 

382  —    10 

— 

10 

328—8 

— 

8 

11  n'est  pas  sans  intérêt  de  constater  que  les  régions  du 
Nord,  du  Nord-Ouest  et  du  Nord-Est  occupent  absolu- 
ment le  même  rang  en  ce  qui  concerne  les  poursuites 
exercées  pour  ivresse  durant  la  même  période. 

Les  dix  départements  dans  lesquels  il  a  été  jugé  le 
plus  de  viols  ou  d'attentats  à  la  pudeur  sur  des  enfants 
sont  les  suivants  : 


Seine 479 

Nord 160 

Seine-inférieure 1 35 

Gironde 120 

Seine-et-Oisc 112 


Rhône 99 

Bouches-du-nhAnc 83 

Calvados 8f) 

Eure 79 

Marne 78 


Presque  tous  ces  départements  renferment  de  très 
grands  centres  de  population  ;  il  est  donc  permis  d'en 
induire  que  les  crimes  de  cette  nature  sont  plus  fréquents 
dans  les  villes  que  dans  les  campagnes,  au  moins  propor- 
tionnellement. Les  départements  qui  en  présentent  le 
moins  sont,  en  effet,  de  ceux  oii  la  population  rurale  est 
de  beaucoup  la  plus  nombreuse  (de  80  à  90  p.  100). 

Corrèze 14 

Arriège 13 

Indre 12 

liozère 12 

Haute-I/)irc 11 

Les  4,044  accusés  impliqués  dans  les  3,955  accusations 


Cantal 11 

Ilaule-Vienne 10 

Creuse 9 

lîautes-ry  rénccR 5 

Corse 5 
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de  viol  ou  d'attentat  à  la  pudeur  sur  des  enfants  étaient 
âgés  :  521  (13  p.  100)  de  moins  de  vingt  et  un  ans;  6W 
(15  p.  100)  de  vingt  et  un  à  trente  ans;  1,629  (40  p.  IWÇ 
de  trente  à  cinquante  ans  ;  642  (16  p.  100)  de  cinquante  à 
soixante  ans,  et  646  (16  p.  100)  de  plus  de  soixante  ans. 
Les  deux  dernières  catégories  forment  près  du  tiers  do 
nombre  total. 

De  ces  mêmes  accusés,  1,737  (43  p.  100)  étaient  céli- 
bataires, 1,801  (45  p.  100)  étaient  mariés  et  506  (12  p.  100) 
étaient  veufs. 

Un  tiers  d'entre  eux  (1,355)  étaient  complètement  dé- 
pourvus d'instruction  ;  on  n'en  comptait  que  258,  va 
vingtième  environ,  qui  eussent  reçu  une  instruction  sopé- 
rieure. 

Près  des  deux  cinquièmes  des  4,044  accusés  (1,58^ 
étaient  attachés  à  l'exploitation  du  sol  (39  p.  100);  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  que  d'après  (e  dernier  recense- 
ment la  même  classe  forme  53  p.  100  de  la  population  de 
la  France,  ce  qui  modifie  la  signification  de  la  proportion 
ci-dessus;  1,389  (34  p.  100)  étaient  employés  dans  les  di- 
verses industries  ;  ici,  au  contraire,  le  rapprocbem^ 
avec  le  dénombrement  aggrave  la  portée  de  la  propor- 
tion, car  le  rapport  des  ouvriers  d'industrie  avec  les 
autres  classes  de  la  population  n*est  que  de  26  p.  100.  Les 
professions  libérales  ont  fourni  415  accusés  (10  p.  100), 
le  commerce  en  a  donné  367  ou  9  p.  100,  la  domesticité 
137  ou  4  p.  100;  enfin,  148  accusés  (4  p.  100)  n'avaient 
pas  de  profession  déterminée. 

Crimes  contre  les  personnes.—  Il  résulte  que  pendant 
les  cinquante-cinq  années  le  chiffre  des  parricides  n'a 
jamais  été  inférieur  à  9,  en  1826-1830,  ni  supérieur  à  17, 
en  1846-1850.  L'écart  est  grand,  certes;  mais  comme  le 
nombre  est  invariablement  de  10  pour  les  trois  dernières 
périodes  quinquennales,  on  doit  reconnaître  que  que  la 
tendance  n'est  pas  à  l'accroissement. 

Quant  aux  coups  et  blessures  envers  des  ascendants, 
leur  nombre  n'a  pas  cessé  de  décrottre  pendant  les  trente 
dernières  années,  de  1850  à  1880;  la  réduction  est  de 
74  p.  100,  près  des  trois  quarts. 

Les  infanticides,  les  avortements  et  les  suppressions 
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d 'enfante  ont  depuis  longtemps  préoccupé  les  moralistes 
Var  l^ur  progression  constante.  11  a  été  déposé  au  Sénat 
deux  propositions  de  loi  relatives,  l'une  à  la  recherche  de 
la  paternité,  Tautre  au  rétablissement  des  tours  et  à 
Vabrogation  de  la  loi  du  5  mai  1869,  qui  a  enlevé  le  ser- 
vice des  enfants  trouvés  aux  établissements  hospitaliers 
pour  le  donner  aux  administrations  départementales.  La 
question  mérite  donc  une  attention  particulière. 

Pendant  un  demi-siècle,  de  1831  à  1880,  les  cours  d'as- 
sises de  France  ont  jugé  contradictoirement  ^,568  accu- 
sations d'infanticide  qui  se  répartissent  ainsi  par  période 
quinquennale  : 

De  1831  à  1835 471  De  1856  à  1860 1,009 

Del836àl840 676  De  1861  à  1865 1,028 

De  1841  à  1845 715  De  1866  à  1870 932 

Del846àl850 761  De  1871  à  1875 1,031 

De  1851  à  1855 915  De  1876  à  1880 970 

L'augmentation  a  été  continue  pendant  les  trente  pre- 
mières aimées  ;  l'infériorité  du  chiffre  186M865  est  peu 
sensii)Ie  ;  je  ne  parle  pas  des  deux  périodes  anormales 
18C6-1870  et  1871-1875,  si  ce  n'est  pour  faire  remarquer 
que  les  difficultés  apportées  à  la  recherche  des  crimes  et 
des  délits  par  les  événements  de  1870-1871  n'ont  pas  pro- 
duit une  diminution  notable;  quant  à  la  période  la  plus 
récente,  elle  fournit  un  chiffre  qui  la  rapproche  de  celle 
de  1861  ik  1865.  Quoiqu'il  en  soit,  la  réduction  que  l'on 
constate  pour  les  quatre  dernières  périodes,  non  seule- 
ment n'est  pas  assez  marquée  pour  calmer  les  inquiétudes, 
mais  encore  elle  peut  n'être  qu'apparente;  en  effet,  la  loi 
du  13  mai  1863,  en  réduisant  à  un  simple  délit  le  fuit  de 
suppression  d'enfant,  lorsqu'il  n'est  pas  établi  que  celui-ci 
ait  vécu  ou  lorsqu'il  est  établi  qu'il  n'a  pas  vécu,  a  donné 
aux  parquets  et  aux  juges  dMnstruction  les  moyens  de 
dérérer  à  la  juridiction  correctionnelle  des  iuranlicides 
auxquels  les  conditions  de  leur  perpétration  auraient, 
sans  nul  doute  assuré  l'impunité.  Et  ce  qui  donne  une 
certaine  force  à  cette  hypothèse,  c'est  que  les  tribunaux 
correctionnels  ont  jugé  à  partir  de  1863  de  moins  en 
moins  d'homicides  involontaires  d'enfants  nouveaux-nés 
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par  leurs  mères,  délit  sous  la  qualifieation  duquel  on  &» 
reciionnalisait  auparavant  les  infanticides. 

Il  convient  de  ne  pas  laisser  sous  silence  les  meurtre^ 
les  assassinats  et  les  empoisonnements  d'enfants  en  bu 
âge  par  leur  père  et  mère.  11  en  a  été  jugé  70  de  lS76à 
1880.  Les  parents  légitimes,  pour  se  débarrasser  de  leuri 
enfants,  ont  plutôt  recours  à  ces  trois  crimes  qu'à  l'infao- 
ticide.  Sur  les  70  crimes  dont  nous  venons  de  parler,  32, 
près  de  la  moitié,  ont  été  commis  sur  des  enfants  légi- 
times, tandis  que  la  proportion  de  ces  enfants,  vict'unei 
d'infanticide,  n'est  que  de  6  p.  100,  soit  moins  d'un  sel- 
zième  du  nombre  total. 

Les  accusations  d'avortement  soumises  au  jury  de  1831 
à  1880  s'élèvent  au  nombre  de  1,032.  Ce  chiffre  est  loio 
de  représenter  le  nombre  réel  des  crimes  commis,  non 
seulement  parce  qu'un  très  grand  nombre,  ont  peut  dire 
le  plus  grand  nombre,  échappe  aux  investigations  de  k 
justice,  mais  encore  parce  qu'il  n'en  est  pas  en  mati^ 
d'avortement  comme  en  matière  d'infanticide.  Dans  cette 
dernière  espèce,  on  peut  juger  du  nombre  des  crimes  ffx 
celui  des  accusations,  tandis  que  les  affaires  d'avorlemefil, 
surtout  lorsque  la  principale  accusée  est  une  sage-femme, 
concernent  de  très  nombreux  crimes.  Ainsi,  de  1851  à 
1869,  période  intermédiaire  pour  laquelle  il  a  été  possi- 
ble de  faire  ce  relevé,  les  512  accusations  jugées  contra* 
dictoirement  par  les  cours  d'assises  pendant  ces  dix-neof 
années  présentaient  à  la  charge  des  accusées  8(58  crimei 
d'avortement.  Procédant  du  connu  à  l'inconnu,  on  peut 
donc  conclure  que  les  1,032  affaires  de  1831  à  1880  s'ap- 
pliquaient à  1,500  crimes  environ  (1). 

Ces  1,032  accusations  se  classent  ainsi  par  période  : 

De  1831  à  1835 41  De  1856  à  1860 U7 

De  1836  à  1840 67  De  1861  à  1863 US 

Du  1841  à  1845 91  De  1866  à  1870 84 

De  1846  à  1850 113  De  1871  à  1873 99 

De  1851  à  1833 172  De  1875  à  1880. 100 

II  n'est  pas  inutile  d'ajouter  que  les  infanticides  sont 


(1)  Il  ne  s'agit  qurtdf  s  nvorlem^nucoaniis  des  tribuiiaux,  mais  pei.lôtra 
dix  ou  ^ing»  fols  auiaot  de  cas  oe  parvlenneat  pas  à  sa  cou  nais-sauce.  M.B. 
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>riocipaIemeQt  commis  dans  les  campagnes  (75  p.  100), 
^ar  suite  sans  doute  de  l'éloigaemeDt  des  hospices  d'en- 
l'ants  trouvés  (1),  et  les  avortements  dans  les  villes  (60 
p.  100).  La  répartition  proportionnelle  des  accusés,  eu 
é^ard  à  leur  profession,  vient  à  l'appui  de  cette  asser- 
tion. 


Agriculture 

Industrie 

Commerce 

Domesticité 

Professions  libérales  . 
SaDs  professioo 


lofan. 

ATOf- 

tieide. 

t«meDl. 

50 

24 

18 

29 

2 

6 

20 

10 

i 

18 

9 

13 

100 

100 

Enfin,  sur  100  femmes  jugées  pour  avortement,  29 
soulement  étaient  tout  à  fait  illettrées;  la  proportion 
s'élève  à  52  p.  100  pour  les  femmes  accusées  d'infanti- 
cide. 

Les  accusations  de  suppression  d'enfant  sont  relative- 
ment  rares;  il  n'en  a  été  porté  devant  le  jury,  depuis  la 
loi  du  28  avril  1832,  que  283,  savoir  : 

De  1832  à  1835 27  De  1856  à  1880 9 

De  1836  à  1840 47  De  1861  à  1865 12 

De  1841  à  1845 40  De  1866  à  1870 16 

De  1846  à  1850 20  De  1871  à  1875 47 

De  1851  à  1855 20  De  1876  à  1880 45 

On  pouvait  supposer  que  la  loi  du  13  mai  1863,  en 
créant  deux  délits  nouveaux  de  suppression  de  part,  aurait 
pour  effet  de  diminuer  les  crimes  de  même  espèce;  il  n'en 
a  pas  été  ainsi  :  le  chiffre  des  accusations  a,  au  contraire, 
quintuplé  de  1856-1860  à  1876-1880. 

Parmi  les  autres  crimes  contre  les  personnes,  quel- 
ques-uns, tels  que  la  séquestration,  les  crimes  prévus  par 
la  loi  du  17  juillet  1845  sur  les  chemins  de  fer,  la  castra- 
tion, etc.,  sont  si  peu  nombreux,  chaque  année,  que  les 

(l)  Mais  pas  du  tout.  A  la  campagne,  ou  se  counalt;  la  Lonle  a  une 
aciioa  plus  paissante  qu'à  la  ville,  où  l'oa  se  cache  aisément.  D'ailleurs,  la 
l'orne  est  moins  forte  devant  des  étrangers.  m.  b. 

9 
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vavîalions  qiH«&!f>iro(ktis«iit  soat  sans  Hiiéoét«eA-^chip 
à  toute  interprétation. 

Le  nombre  moyen  «nnuel  des  assassinats  a  éléi 
même  (197)  pen^nt  la  première  et  pendant  la  derwiî 
des  onze  périodes  quinquennales  qu'embrasse  cerappo^ 
De  la  deuxième  à  la  cinquième  période,  c'est-à-dire i 
1831  à  1850,  il  s'est  légèrement  accru;  mais,  à  dauri 
1851,  il  a  éprouvé  un  mouvement  de  décroissance  asi 
sensible,  qui  se  traduit  par  un  écart  de  18  p.  100  eol 
1851-1855  et  1876-1880. 

Celui  des  meurtres  s'était  élevé  à  229  et  à  217  pendi 
les  deux  premières  périodes  (18261830  et  1831483S 
mais  il  faut  dire  gu'il  comprenait  les  accusations  que 
loi  de  1832  a  qualifiées  de  coups  et  blessures  voloolair 
ayant  occasionné  la  mort  sans  intention  de  la  dooM 
Aussi  à  la  troisième  période  ttn  le  voit  tomber  h  159,  dl 
fre  dont  il  s*écarte  peu  pendant  les  quarante  années 
vantes,  pour  descendre  enfin  à  143  de  1876  à  1880. 
crimes  d'assassinat  et  de  meurtre  présentent  donc,  ({i 
à  leur  nombre  moyen  annuel ,  une  régularité  qui  eul 
toute  observation  ;  mais  on  peut  rechercher,  à  Taidedi 
statistique,  quelles  sont  les  passions  qui,  d'après  Tinstri 
tion  et  les  débats,  ont  conduit  les  coupables  à  alteol 
ainsi  à  la  vie  de  leurs  semblables  ;  le  tableau  suivaot 
met  en  relief  pour  la  période  1876-1880  : 

Mcnrlrt.  Auatiti 

Cupidité 14  p.  100  25pJ( 

Adultère 2     —  5 

Dissentions  domestiques 21      —  22 

Amour  contrarié 2     —  4 

Débauche,  concubinage 7      —  10 

Haine,  ressentiment,  vengeance...  30     —  22 

Querelles  de  cabaret,  do  jeu 10     —  \ 

Rixes  fortuites 12—5  12 

Causes  diverses 12     —  ; 

Les  départements  qui  ont  dontié  le  plus  d'aceusaiidi 
de  crimes  contre  les  personnes  commis  avec  vioM 
sont  :  la  Seine,  174  de  1876  à  1880  ;  la  Corse,  171;  ) 
Buuches-dn-Rhône,  73;  Seine-el-Oise,  56;  les  Aifl 
Maritimes,  49;  le  Nord, 48;  le  Rhône,  47;  la  Gironde,! 
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l'Oise  étte'ï^stèpe,  chacun  44.  Ceux,  au  contraire  qui 
en  ont  fourni  le  moins  sont  17ndre,  la  Haute-Vienne 
Eure-et-Loir,  les  Deux-Sèvres,  TAriège,  chacun  tO;  la 
Manche,  9;  les  Hautes- Alpes  et  Loir-et-Cher,  chacun  8: 
la  Nièvre  et  Tam-et-Garonne,  chaeira  6. 

Les  chiffres  des  départements  de  la  Seine  et  de  la  Corse 
forment  a  eux  seuls  le  cinquième  du  nombre  total  :  345 
sur  1,700;  la  différence  qui  existe  entre  eux  n'est  que  de 
trois  unités,  mais  par  rapport  à  la  population  l'écart  est 
considérable.  Dans  le  département  de  la  Seine  on  ne 
compte  en  moyenne  annuelle,  de  1876  à  1880  qu'un 
crime  violent  pour  100,000  habitants,  tandis  que  dans  la 
Urse  on  en  compte  13. 

Cette  dernière  proportion,  tout  anormale  qu'eHe  puisse 
paraître,  est  encore  satisfaisante  lorsqu'on  jette  un  regard 
sw  le  passé,  car,  il  y  a  trente  ans,  elle  s^élevait  à  65.  Il 
8  est  donc  opéré  dans  les  mœurs  une  grande  transforma- 
tion et  la  vie  humaine  est  plus  respectée  en  Corse  aujour- 
^hmqu  autrefois  (l).  Les  chiffres  qui  suivent  en  donnent 
1!!^^^^'!^^.  représentent  par  période  quinquennale  les 
nombres  réels  des  accusations  de  meurtre  et  d'assassi- 

nnL  .       ""  '®"^*  ^""'"^^^  ^"H  PO"»"  ce  pays,  aient  au 
Pomt  de  vue  social  uti^  véritable  signification. 

ne  1826  à  1830 "^T^e"    ""n»"" 

Demi  à  1835... ;;•;;•     iH    Jg 

De  1836  à  1840 154  Wl 

De  1841  à  1845 208  înf 

De  1846  à  1850.... !  i!:;  ^l  j^^ 

De  1831  à  1855 ..  1^2  î^ 

De  1856  à  4860 ^2  RL 

De  1861  à  4865 62  .î 

De  1866  à  1870 \"'\\'  ^3  lï 

De  187!  à  1875... ut  ,]î 

Del876àl880 ',,',,'/[[  82  85 

dft^tîîf^"**'^®  *^""''>*^^^  »^^^"«<«n^  a«*  périodes 
gables  pomiques;  c'est  qq>'ea«lfel  les  luUes  électo- 

«t  Meoi'?:?/''  T  I'  P""°'  *''P'"*  ^"'•'«•L»  traDsformatlon  de.  mœur. 
VoT  dn^i!  7  Pl^'eol-^uel'augmwtaUQD  du  nombre  des  gendarmes, 
•r  on  mie,  la  suite  du  texte.  ^,  b. 
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r^!es  sont  plus  passionnées  en  Corse  que  partout  aillenn. 
(belles  qui  ont  suivi  rétablissement  du  suffrage  universel, 
on  1848,  avaient  provoqué  une  telle  recrudescence  da 
meurtres  et  d'assassinats  que  le  gouvernement  s*en  émiâ 
et  fit  voter  en  1853  une  loi  temporaire  (pour  cinq  ans)pr^ 
hibant  le  port  d'armes  en  Corse,  loi  qui  fut  prorogée 
deux  fois  et  définitivement  abrogée  en  1868.  Les  effets 
de  cette  mesure  se  sont  fait  immédiatement  sentir;  le 
nombre  des  crimes  ci-dessus  tombe  subitement  de  374 
en  1851-1855  à  146  en  1856-1860  et  se  maintient  à  ce 
taux  pendant  les  deux  périodes  suivantes.  Mais  en  1871* 
1875,  sous  l'influence  des  événements  de  1870-1871,  il 
remonte  à  224.  Cet  accroissement  a  fait  craindre  an  nto- 
roent  que  l'on  ne  revît  les  tristes  jours  du  passé  et  l'on  a 
examiné  la  question  de  savoir  s'il  n'y  aurait  pas  lieu  de 
revenir  à  la  loi  d'exception  de  1853;  la  décision  fut  néga- 
tive et  se  trouve  justifiée  par  les  chiffres  de  la  période 
suivante  (1876-1880)  qui  ne  dépassent  que  de  quelques 
unités  ceux  de  1866-1870.  L'amélioration  incontestable 
survenue  dans  la  situation  de  la  Corse  serait  bien  plus 
accentuée  si  le  jury  se  montrait  plus  énergique;  malhea- 
reusement  il  repousse  un  cinquième  des  accusations  et 
meurtre  et  d'assassinat  (19  p.  100);  admet  l'excuse  de  k 
provocation  des  deux  cinquièmes  (39  p.  100);  écarte  Ici 
circonstances  les  plus  aggravantes,  la  préméditation  par 
exemple,  16  fois  sur  100,  et  n'accueille  entièrement  les 
accusations  que  dans  26  cas  sur  100.  Quoiqu'il  en  soit,b 
vendetta  tend  à  disparaître,  les  élections  législatives  et 
municipales  se  font  avee  plus  de  calme  ;  il  y  a  donc  lies 
d'espérer  que  les  statistiques  ultérieures  rapprocheront 
de  jour  en  jour  la  Corse  du  niveau  normal. 

L'empoisonnement  est  peu  fréquent  aujourd'hui  :  14  en 
moyenne  par  an,  de  1876  à  1880.  La  diminution  qu'on 
relève  à  son  égard  est  très  sensible  et  s'est  produite 
graduellement.  Sept  fois  sur  dix  il  est  commis  par  des 
femmes.  43  p.  100  des  empoisonnements  ont  pour  cause 
des  dissensions  domestiques;  24  p.  100  sont  accomplis 
par  des  mères  sur  leurs  enfants  en  bas  âge  ;  l'adultère  en 
provoque  10  p.  100  et  la  vengeance  9  p.  100;  enfin, 
9  p.  100  sont  inspirés  par  la  cupidité,  et  5  p.  100  par  on 
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amour  contrarié.  Les  trois  dixièmes  seulement  ont  lieu 
dans  les  villes. 

Crimescontre  les  propriétég.—Le  nombre  moyen  annuel 
des  aeeusations  de  crimes  contre  Tordre  public  et  les  per- 
sonnes n'a  presque  pas  subi  de  variations  pendant  le  demi- 
«ièele  qai  vient  de  s'écouler  ;  l'écart  entre  les  deux  chif- 
fres extrêmes,  ceux  de  1831-1835  et  de  1876-1880,  est  de 
114.  U  n'en  a  pas  été  ainsi  pour  les  accusations  de  crimes 
contre  les  propriétés,  dont  le  nombre  est  successivement 
descendu  de  3,697  et  4,135  en  1831-1835  et  1836-1840  à 
1,785  en  1876-1880,  ce  ce  qui  fait,  pour  ce  dernier  chiffre 
nppfoché  du  précédent,  une  réduction  de  57  p.  100.  Ces 
lecvsations,  qui  entraient,  au  commencement  de  cette 
période  de  cinquante  ans,  pour  plus  des  sept  dixièmes 
dans  le  nombre  des  afifaires  déférées  au  jury  (72  p.  100), 
dépasient  aujourd'hui  la  moitié  à  peine  (52  p.  100).  C'est, 
eomne  je  l'ai  déjà  dit,  principalement  sur  elles  qu'a  porté 
la  coneetionnalisation  mise  en  pratique  vers  1850  et  con- 
tinnée  depuis. 

Incendies.  —  De  1826  à  1830,  on  n'avait  compté,  en 
nojeone  annuelle,  que  87  incendies  portés  à  la  connais- 
sance du  jury.  Pendant  les  cinq  périodes  quinquennales 
snivaBtes,  le  nombre  va  en  augmentantant  à  mesure  que 
les  sociétés  d'assurance  se  multiplient  : 

De  1831  à  1835 118       De  1846  à  1850 228 

De  1836  à  1840 126       De  1851  à  1855 244 

De  1841  à  1845 160 

Pots,  suivant  la  loi  observée  jusqu'ici  et  bien  que  la 
eorrectionnalisation  soit  étrangère  à  ce  résultat,  à  partir 
de  1856-1860  une  diminution  se  produit,  qui  s'accentue 
d'année  en  année  : 

ne  1856  à  1860 205       De  1871  à  1875 180 

Del861àl865   202        De  1876  à  1880 180 

De  1866  à  1870 202 

Les  six  dixièmes  des  accusations  d'incendie  jugées 
de  1876  à  1880  l'ont  été  dans  le  Nord  (23  p.  100),  le 
«ord-Ouest  (21  p.  100)  et  le  Nord-Est  (16  p.  100).  En- 
soite  viennent  le  Sud-Ouest  avec  13  p.  100,  le  Centre 
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avec  U  p.  tOO,  le  Sud  avec  9  p.  100  et  le  Sud-Est  ave^ 
7  p.  100. 

Pendant  la  même  période,  le  jury  a  déclaré  constant! 
824  incendies  (chiffre  absolu),  et  voici  à  quels  motil^ 
Tinstruotion  écrite  et  orale  les  a  attribués  :  désir  de  toe^ 
cher  une  prime  d'assurance,  159  (19  p.  100);  ressenti- 
ment éprouvé  à  la  suite  de  querelles  de  voisinage,  de 
procès  perdus,  etc.,  155  (19  p.  100)  ;  vengeance  de  do- 
mestiques et  d'ouvriers  mécontents  ou  congédiés,  1111 
(U  p.  lOO);  dissensions  de  famille,  83  (10  p.  100);  ini*^ 
tinct  du  mal,    ivresse,  81   (10  p.  100);    cupidité,  SS 
(7  p.  100);  désir  de  prisonniers  de  se  faire  transporter' 
dans  une  colonie  pénale,  54  (7  p.  100);  jalousie,  dé-^ 
bauche,  27  (3  p.  100);  motifs  divers  ne  rentrant  pas  dans 
rénumération  qui  précède,  94(11  p.  100). 

Fabrication  de  fausse  monnaie.  —  Après  l'incendie, 
celui  des  crimes  contre  les  propriétés  que  la  loi  punit  dm 
peines  les  plus  rigoureuses,  c*est  la  fabrication  ou  rémii* 
sion  de  fausse  monnaie.  Après  avoir  subi  des  augmenta- 
tions successives  de  1826  à  1850,  le  nombre  moyen  annael 
des  accusations  de  cette  nature  a  éprouvé,  dans  la  suitei 
des  oscillations  sensibles  d'une  période  à. l'autre;  mais, 
en  réalité,  la  diminution  définitive  est  importante  :  66, 
chiffre  maximum,  de  1846  à  1850,  et  34  de  1876  à  1880, 
soit  48  p.  100  de  moins. 

Faux  et  banqueroute  frauduleuse.  —  En  matière  de 
faux,  le  summum  de  la  criminalité  est  encore  en  1851- 
1855,  si  l'on  réunit  toutes  les  espèces  de  faux  : 


De  1826  à  1830, 

en  moyenne 

308 

De  1831  à  1835 

.  ...    335 

De  1836  à  1840 

__ 

450 

De  1841  à  1845 

__ 

456 

De  1846  à  1850 

450 

De  1851  à  1853 

502 

Du  185G  à  1860 

_ 

423 

De  1861  à  1865 



370 

De  1866  à  1870 

287 

De  1871  à  1875 

_ 

290 

De  1876  à  1880 



•   292 

Vols  et  abus  de  confiance,  —  En  ce  qui  coAce^ae  les 
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ok  dd  ioui»  ivfttiir&  et  les  alra»  de  «onûance,  il  suffit, 
m  démeHiren  l*aeiioH  de  la  corFeetioBnalisatioB  sur 
turn^rAbrô  mayeii  aanuel,  de  citer  les  cbiflTres  des  deux 
ëriodeft  1836-1840  et^  1876-1880,  négligeant  les  périodes 
A 1826  à  1835^,  à  cause  de  la  différence  de  législalion. 

1SS6  1876  Bédoetion 

à  à            propor- 

1840  1880  UonMile. 

i'oladaDs1eAÔ;;liscs 36  ii  39  p.  400 

liols  sor  des che-l  sans  Tiolences            49  6  88     — 

mins  publics    i  avec  violences            69  25  64     — 

Vols  domestiques i,000  300  70     — 

Abus  de  confiance 100  64  36    — 

Vols  avec  ▼ioîenccs,  oillenrs  qne 

sur  les  chemins  publics 62  36  42    — 

Autres  vols  qualifiés 3,030  73i  64     — 

Quant  aux  autres  crimes  contre  les  propriétés,  leur 
nombre  est  si  restreint  et  si  régulier  qu*il  n'est  pas  néces- 
saire de  s'y  arrêter. 

Accusés,  —  Le  nombre  moyen  annuel  des  accusés  par 
période  quinquennale  a  nécessairement  suivi  celui  des 
accusations;  sta|ionnaire  pendant  les  six  premières  pé- 
riodes (7  à  8,000),  il  diminue  de  24  p.  100  en  1856-1860, 
où  il  n'est  plus  que  de  5,383  ;  ensuite  il  se  meut  entre 
5,498,  chiffre  maximum  (1872)  et  4, 105,  chiffre  minimum 
(1880),  abstraction  faile  de  Tannée  exceptionnelle  1870. 
F.a  rapprochant  des  divers  recensements  qui  ont  été  faits 
(le  1826  k  1880,  les  nombres  de  chaque  période,  on  cons- 
tate que  le  chiffre  des  accusés  par  100,000  habitants  a 
été  de  : 

2îde  1826  à  1830,  soit 433 

23  do  1831  à  1835  —    142 

2V  de  1836  à  1840  —    138 

21  do  1841  à  1845  —    134 

2t  do  1846  à  1850  —    lU 

20  di;  IHul  à  1855  —    135 

15  do  1856  à  1860  —    130 

12  de  1861  à  1865  -     124 

H  do  1866  à  1870  —     124 

Udol871àl875  —     132 

12  do  1876  à  1880  —    127                  ^ 


dby  Google 


152  JUSTICE  CRIMINELLE 

Comme  on  le  Toit,  la  proportion  la  moins  éleTée  m 
relie  de  la  période  antépénnltième,  qui  comprend  Tanle 
1870,  pendant  laquelle  le  courR  de  la  justice  a  été  forai- 
ment  entravé  ;  mais  dès  1871  le  nombre  des  accusés  re- 
monte de  11  à  14  sur  100,000  habitants.  Si  on  laissera 
côté  les  deux  périodes  anormales  1866-1770  et  1871-1875. 
on  constate  que  la  proportion  a  constamment  décm  à 
partir  de  1836-1840  et  qu'elle  est  moitié  moindre  pendant 
la  dernière  période  1876-1880. 

Le  nombre  moyen  des  accusés  pour  100  accosations  a 
dépassé  deux  fois  140,  d*une  part,  de  1831  à  1835,  à 
cause  des  affaires  politiques  résultant  de  la  révchiliaD 
de  1830  et  dans  lesquelles  étaient  impliqués  de  nombreu 
accusés  ;  d'autre  part,  de  1846  à  1850,  par  snite  des 
mauvaises  récoltes  qui  ont  provoqué  le  pillage  de  grains 
en  bande.  Mais,  en  réalité,  l'esprit  d'association  des  mal- 
faiteurs semble  tendre  à  diminuer. 

En  embrassant  d'abord  de  grandes  régions,  on  a 
compté,  en  moyenne,  de  1876  k  1880t  sur  100,000  habi- 
tants, 15  dans  le  Nord,  autant  dans  le  Sud,  12  dans  le 
Nord-Ouest,  11  dans  le  Sud-Est,  10  dans  le  Sad-Oneat, 
9  dans  le  Nord-Est  et  8  dans  le  Centre.  • 

La  moyenne  était  de  12  pour  toute  la  France  ;  vingt- 
quatre  départements  l'ont  dépassée  :  l'Oise,  la  Drôme,  la 
Loire,  Lot-et-Garonne,  Indre-et-Loire  et  la  Gharenle- 
Inférieure,  13  accusés  sur  100,000  habitants;  la  Hante- 
Marne  ,  les  Hautes-Alpes ,  le  Rhône ,  Vaucluse  et  la 
Marne,  14;  la  Charente,  la  Gironde,  l'Hérault,  Seine- 
ct-Oise  et  les  Pyrénées- Orientales,  15;  la  Seine-Infé- 
rieure, 16;  le  Var,  17;  le  Calvados,  19;  la  Corse  et 
l'Eure,  24;  les  Alpes-Maritimes  et  les  Bouches-da- 
Rhône,  25,  et  la  Seine,  26.  Telle  est,  en  ce  qui  touche  ce 
dernier  département,  la  moyenne  annuelle  de  la  dernière 
période  quinquennale  ;  mais  je  dois  ajouter  qu'en  1880 
cette  moyenne  n'était  que  de  18,  après  avoir  été  de  3G 
en  1876. 

Huit  départements  ne  présentent  que  5  et  6  accusés 
sur  100,000  habitants  :  ce  sont  ceux  du  Cher,  de  l'Indre, 
de  la  Nièvre,  de  la  Creuse,  de  la  Haute-Loire,  du  Lot,  des 
Vosges  et  des  Gétes-du-Nord.  La  population  n'est  donc 
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pps  le  seul  élément  à  prendre  en  considération  pour 
apprécier  l'intensité  de  la  criminalité  ;  car  le  département 
des  Côtes-dn-Nord  avec  630,000  habitants  fournit  quatre 
rois  moins  d'accusés  que  ceux  de  la  Corse  et  des  Alpes- 
Maritimes  ({ui  ont  une  population  excédant  à  peine  200,000 
âmes. 

{Voy.  le  tableau  qui  a  rapport  au  sexe,  à  Vâge^  etCy 
à  h  page  suivante.) 

Les  chiffres  de  ce  tableau  relatifs  au  sexe,  à  l'âge,  à 
l'état  civil  et  à  la  profession  des  accusés  ne  peuvent  sug- 
{îèrer  aucune  réflexion,  les  différences  d'une  période  à 
l'autre  ne  vont  jamais  au  delà  de  trois  centièmes,  il  est 
donc  inutile  de  leur  chercher  une  explication;  il  en  est 
autrement  du  degré  d'instruction,  de  l'origine  et  du  do- 
micile. La  réduction  du  nombre  proportionnel  des  accu- 
sés complètement  illettrés  est  la  conséquence,  non  pas 
d'un  accroissement  de  criminalité  parmi  les  classes  ins- 
truites, mais  du  développement  de  instruction  primaire; 
celle  da  nombre  des  accusés  ayant  conservé  leur  domicile 
d'origine  est  due  à  T émigration  des  campagnes  vers  les 
villes,  et  cette  appréciation  se  trouve  confirmée  par  Taug- 
mentation  du  nombre  des  accusés  domiciliés  dans  des 
communes  urbaines. 

Quoiqu'il  en  soit,  et  sauf  les  exceptions  signalées, 
chaque  classe  d'accusés  concourt  d'une  façon  régulière  à 
la  perpétration  des  crimes  ;  on  peut  donc ,  pour  recher- 
cher la  part  contributive  de  chacune  d'elles  dans  la  cri- 
minalité générale,  circonscrire  les  investigations  à  la  der- 
nière période,  celle  de  1876-1880;  les  résultats  obtenus 
pourront  s'appliquer  aux  périodes  précédentes. 

Sexe  des  accusés,  —  De  1876  à  1880,  il  a  été  jugé  en 
moyenne  4,374  accusés,  dont  3,682  hommes  et  692  fem- 
mes. Ces  chiffres,  rapprochés  de  ceux  du  dernier  recense- 
ment, donnent  20  accusés  pour  100,000  habitants  du  sexe 
masculin  et  4  accusées  pour  100,000  femmes. 

Des  crimes  contre  les  personnes  sont  imputés  aux  deux 
cinquièmes  des  hommes  traduits  devant  le  jury  (41  p.  100)  ; 
pour  les  femmes,  la  proportion  s'élève  à  51  p.  100. 

Plus  des  six  dixièmes  des  hommes  (61  p.  100)  sont 
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jugés  pour  des  viols  ou  des  attentats  à  la  pudeur;  la  pro-j 
portion  n'était  que  de  10  p,  100  pour  la  première  ' 
périodes  quinquennales,  1826  ë  1830.  Les  crimes  coni 
les  personnes  dont  les  hommes  s^e  rendent  le  plus  souti 
coupables,  après  ceux  qui  touchent  aux  mœurs,  sont  ks 
attentats  qui  exigent  la  violenc*\  tels  que  Fassassinit 
(14  p.  100),  le  meurtre  (10  p.  100)  et  les  coups  et  bles- 
sures ayant  occasionné  la  mort  sans  intention  de  la  donner 
(8  p.  100). 

Les  crimes  envers  l'enfant  sont  ceux  que  commettent  le 
plus  fréquemment  les  femmes,  74  p.  100  ;  ensuite,  c'est 
Tassassinat,  10  p.  100;  le  meurtre,  3  p.  100,  et  Tempoi- 
sonnement,  3  p.  100.  Ce  dernier  crime  est,  en  dehors  dei 
infanticides,  des  avortements  et  des  suppressions  d'en- 
fant, le  seul  pour  lequel  le  nombre  proportionnel  des 
femmes  soit  supérieur  à  celui  des  hommes  (femmes, 70 
p.  100,  hommes,  30  p.  100). 

Parmi  les  crimes  contre  les  propriétés,  le  vol  qualifié 
est  au  premier  rang  pour  les  hommes  comme  pour  les 
femmes.  Voici,  du  reste,  comment  se  répartissent  pro- 
portionnellement les  accusés  des  deux  sexes,  eu  égard 
aux  crimes  contre  les  propriétés  pour  lesquels  ils  ont  été 
renvoyés  devant  les  cours  d'assises  de  1876  à  1880  : 


Vols  qualifiés 

Vols  domestiqaes 

Abus  de  confiance 

Banqueroute  frauduleuse 

Faux  divers 

Fausse  monnaie  (Fabrication  de) 

Incendies 

Autres  crimes  contre  les  propriétés. . 


Hommes. 

Femme!. 

55 

35 

12 

34 

3 

1 

4 

5 

14 

10 

2 

2 

7 

13 

3 

3 

100         100 


Age  des  accusés,  —  L'âge  des  accusés,  en  chifTrei 
moyens  annuels,  se  distribuent  ainsi  qu'il  suit,  eu  égard 
à  leur  sexe  et  dans  leurs  rapports  avec  la  population  cor* 
respondante  : 


> 
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Hommes. 

i  8  à  16  ans 4L«ît  •o\  accusés  sur 

16  à  21  ans 46r^"  ^  100,000 

21  à  30  ans 31  ...  41  f  habitants 

30  à  40  ans 2.5  . . .  34>  du 

40  à  50  ans 15  ...  24(  même  sexe 

50  à  60  ans 8...17\  et  da 

plus  de  60 ans 4  ...  10/  même  âge. 

Femmes, 

18  à  16  ans IL^î»  k\  accusées  .«ur 

16  à  21  ans Ur^^^^l  100,000 

21  à  30  ans 35...  9|  habitants 

30  à  40  ans 25...  6)  du 

40  à  50  ans 15...  4[  même  sexe 

50  à  60  ans 7...  3\  et  du 

plus  de  60  ans 3  . . .  1  )  même  âge. 

Toutefois,  pour  avoir  le  nombre  exact  des  mineurs  de 
16  ans  qui  ont  comparu  devant  la  justice  pour  des  crimes, 
on  doit  tenir  compte  des  enfants  que  les  tribunaux  cor- 
rectionnels ont  jugés  en  vertu  de  l'article  68  du  Gode 
pénal  et  dont  la  moyenne  annuelle  a  été  de  313,  en  1876- 
1880. 

Le  nombre  des  accusés  (hommes)  âgés  de  21  à  31  ans 
serait  également  plus  considérable  si  Ton  pouvait  y  ajou- 
ter ceux  qui,  étant  sous  les  drapeaux,  ont  été  jugés  par 
des  conseils  de  guerre  pour  des  crimes  de  droit  commun. 

Ces  réserves  faites,  le  tableau  ci-après  fait  connaître  à 
quel  âge  les  principaux  crimes  sont  le  plus  fréquents  : 

Nombres  proportionnels  sur  100. 
▲eis  DBS  AOGusis. 


Moins 

11 

80 

40 

50 

Plus 

Nitore  des  crime». 

de 

à 

à 

ft 

à 

de 

ToU'. 

SI  ans. 

80  ans. 

40an6. 

60  ans. 

60  uns. 

60  ans. 

Crimes  violents. 

15 

31 

26 

14 

9 

5 

100 

Parricide  et  coups 

à  ascendant. . . 

22 

32 

29 

14 

3 

a 

100 

lofanticide  et  a- 

Tortement 

20 

42 

20 

10 

5 

3 

100 

Viol  et  attentat  à 

la  pudeur  sur 

adultes 

22 

37 

22 

12 

6 

1 

100 
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Viol  et  attentat  h 

la  pudeur  sur 

enfants 13   15   20   20   1&   i6   100, 

Faux  et  banque-  ' 

rouie  fraudul..    5   23   34   23   *i    4    «00 

Incendies *7       20       22       17       14        10        IflO' 

Vols 21        33       25       13         6         2        100 

La  propension  au  crime  est  donc  presque  toujours  en 
raison  directe  de  l'âge  jusqu'à  trente  à  40  ans  et  en  rai- 
son inverse  à  partir  de  cette  époque  de  la  vie,  sauf  ta 
matière  de  viol  ou  attentat  à  la  pudeur  sur  des  enfants, 
crimes  que  commettent  52  fois  sur  100  les  hommes  âgés 
de  plus  de  40  ans. 

État  civil  des  accusés,  ^  Les  accusés  célibataires 
entrent,  chaque  année,  pour  plus  de  la  moitié  dans  le 
nombre  total,  55  p.  100  ;  les  accusés  mariés  y  figurant 
dans  la  proportion  de  38  p.  100, et  les  veufs  dans  celle  de 
7  p.  100.  En  comparant  ces  chiffres  à  ceux  du  recense- 
ment de  1876,  on  remarque  que  la  criminalité  de  cha- 
cune des  deux  dernières  catégories  est  trois  fois  moindre 
que  celle  de  la  première.  En  effet,  on  ne  compte  que  10 
et  11  accusés  pour  100,000  habitants  veufs  ou  mariés, 
tandis  que  100,000  célibataires  adultes  (18  ans  pour  le^ 
hommes  et  15  ans  pour  les  femmes)  fournissent  32  acc^;:^ 
ses.  Si  Ton  tient  compte  du  sexe,  les  résultats  sont  bie% 
différents  :  sur  100,000  célibataires  du  sexe  masculin,  «m 
relève  55  accusés;  la  proportion  descend  à  18  pour  lei' 
hommes  mariés  et  remonte  à  23  pour  les  veufs.  Quant 
aux  femmes,  elles  donnent,  les  célibataires,  9  accusées 
sur  100,000,  les  femmes  mariées  3  et  les  veuves  l  seule- 
ment. 

Viols  et  attent.    Fiux 
Crimes  &  la  pudeur.         et 

Crimes  envers  envers  sur  sur  routes    lo- 

Éttt  civil           tIo-        dos       l'en-  atlul-  en-  fraudu-  cen- 

dei  accusés.       lents,  ascend.    fant.  tes.  fants.  leuses.  die<.  Vol;. 

Célibataires.      49       64        65  62  54  30       47     71 

Mariés 42       33        23  34  36  64       46     27 

Veufs 9         3        12  4  10  6         7       2 

Ainsi,  le  nombre  proportionnel  des  accusés  célibataires 
est  inférieur  à  celui  des  accusés  mariés  ou  veufs  en  ma- 
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tière  de  fanx  et  de  banqueroute  frauduleuse,  d'incendie 
et  de  erimes  violents.  Après  le  vol,  les  crimes  que  com- 
mettent le  plus  souvent  les  célibataires  sont  le  viol  ou 
l'attentat  à  la  pudeur  sur  des  enfants,  Fassassinat,  le 
meurtre,  les  coups  et  blessures,  l'infanticide,  Tavorte- 
iDent,le  faux  et  la  banqueroute  frauduleuse,  Tineendie  et 
le  viol  00  l'attentat  à  la  pudeur  sur  des  adultes. 

degré  d'imtruction  des  accusés.  —  De  1828  à  1880, 
le  nombre  proportionnel  des  accusés  illettrés  a  diminué 
de  moitié  :  de  61  p.  100  à  30  p.  100;  la  réduction  s'est 
opérée  de  période  en  période  sans  aucune  interruption  et 
dans  la  mesure  suivante  : 


i«g^l830.... 

61  p.  100 

1856  à  1860... 

.      43  p.  100 

1834  à  1835.... 

.      58     - 

1861  à  1865.... 

40      — 

1836  à  1840.... 

57      — 

1866  à  1870. . . 

.      38     — 

miàl845.... 

52      - 

1871  à  1875..., 

.      36      — 

18i$àl850.... 

,      51      - 

1876  à  1880... 

.      30     - 

185lil855.... 

46      — 

Il  oe  faat  pas  chercher  la  cause  do  ce  mouvement  de 
décroissance  ailleurs  que  dans  la  diffusion  des  lumières. 
Le  nombre  des  écoles  primaires,  qui  n*était,  en  1829,  que 
de  30,536,  s'élevait,  en  1879,  à  72,217,  soit  137  p.  100  de 
plus,  et  celui  des  élèves  est  monté  de  1,357,934  à 
4,716,935;  aussi  le  chiffre  proportionnel  des  conscrits 
achant  lire  et  écrire  est-il  arrivé  à  près  du  double  de  ce 
qo'il  était  au  commencement  de  cette  période  d'un  demi- 
siècle  :  84  p.  100  au  lieu  de  45  p.  100. 

En  1872,  le  recensement  avait  indiqué  le  degré  d'ins- 
tmetion  des  habitants  âgés  de  plus  de  six  ans.  Si  au 
nombre  proportionnel  des  habitants  illettrés  on  oppose 
celui  des  accusés  en  formant  six  groupes  distincts,  on 
obtient  les  résultats  que  voici  : 


Habitants 

Illettrés 

sur  100 

fournissent. 

Aeensés 

par 
100,000 
habitants. 

1*   6  déparîenraent  avant. . . . 
M3              ~ 

7  à  10 
11  à  20 

9 
13 

30  22              - 

21  à  30 

11 

4»  23              — 

31  à  40 

11 

5»  11               - 

41  à  50 

11 

6»11              - 

51  à  62 

8 
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Si  l*ignorance  était  Tunique  source  des  crimes, 
deux  proportions  marcheraient  dans  le  même  sens, 
le  plus  souvent  des  passions  et  des  vices,  indépendants 
toute  question  d'instruction,  sont  le  véritable  mobile  àà 
méfaits;  il  faut  donc  renoncer  à  l'espoir  de  trouver  dais 
la  statistique  seule  le  critérium  de  l'influence  de  l'instnM» 
tion  sur  la  criminalité. 

Toutefois,  la  nature  des  crimes  commis  par  les  indivi* 
dus  qui  n'ont  aucune  instruction  est  encore  un  élément  à 
consulter  pour  le  moraliste. 

Le  tableau  suivant  montre  quel  a  été,  pendjint  les  deux 
périodes  extrêmes  et  pendant  les  vingt  années  médiales, 
le  contingent  apporté  par  les  accusés  illettrés  dans  tel 
afTiires  les  plus  importantes  ou  les  plus  nombreuses  : 

Nombres  proportionnels  des  illettrés  sur  100  accusés. 

1R26 
Natara  des  aceasaltons.  l 

1830. 

Infanticides 87 

Empoisonnemeots 58 

Coups  et  blessures 55 

Viols  et  attentats  à  la  pudeur  : 

Sur  des  adultes 55 

Sur  des  enfants 56 

Assassinats 56 

Meurtres 57 

Parricides 43 

Coups  envers  des  ascendants.. . .  53 

Vols  sur  des  cbenains  publics.. .  72 

Incendies. 64 

Vols  qualiOés  de  toute  espèce. . .  67 

Fausse  monnaie  (Fabrication  de).  47 

Banqueroutes  frauduleuses. ....  H 

Faux  divers 23 

Abus  de  confiance • 

Le  chiffre  proportionnel  des  accusés  a  nécessairement 
diminué  dans  tous  les  genres  d'accusation;  en  matière 
d'empoisonnement,  toutefois,  la  réduction  est  peu  sea* 
sible.  Il  dépasse  la  moyenne  générale,  30  p.  100,  poor 
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79 

70 
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59 

60 
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47 

35 

62 

46 

3S 

42 

39 

3i 

47 

46 

31 

46 

44 

31 

48 

55 

H 

43 

40 

% 

69 

64 

H 

56 

57 

38 

59 

53 

31 

46 

38 

«9 

12 

14 

T 

16 

11 

5 

24 

15 
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ous  les  crime»  contre  les  personnes,  à  l'exception  de 
ïenx  dont  les  victimes  étaient  les  ascendants  des  accusés. 
Les  illettrés  jngés  pour  des  viols  ou  des  attentats  à  la 
podeur  sur  des  enfants,  qui  occupaient  le  dernier  rang  de 
1841  à  1850  et  de  1851  à  1860,  reprennent,  de  1876  à 
1880,  leur  place  à  côté  de  ceux  qui  sont  poursuivis  pour 
des  crimes  de  même  espèce  commis  sur  des  adultes,  ce 
qui  semblerait  indiquer  que  ces  attentats  aux  mœurs  sont 
de  moins  en  moins  imputés  à  des  accusés  ayant  reçu  une 
certaine  instruction. 

Origine  des  accusés,  —  Le  nombre  proportionnel  des 
accusés  nés  et  domiciliés  dans  le  département  où  ils  sont 
jugés  a  incessamment  diminué  sous  Tinfluence  de  la  faci- 
lité des  communications  et  du  développement  de  Tin- 
dusirie,  qui  provoque  l'émigration  rurale  :  la  population 
urbaine,  ^ui  ne  formait,  en  1851,  que  le  quart  de  la  po- 
pulation totale  de  la  France,  en  forme  aujourd'hui  le 
tiers.  Il  eiit  été  intéressant  de  pouvoir  constater  pour 
chaque  département  l'intensité  de  sa  criminalité;  mal- 
heureusement tout  rapprochement  avec  le  dénombrement 
de  la  population  est  impossible  parce  que  plus  de  5  mil- 
lions d'individus  sont  nés  dans  un  autre  département  que 
celui  où  ils  sont  recensés,  de  sorte  que  les  calculs  ne  don- 
neraient que  des  résultats  approximatifs. 

Les  sept  dixièmes  des  accusés  jugés  pour  des  crimes 
contre  les  personnes  avaient  conservé  leur  domicile  d'ori- 
gine; cette  proportion  est  plus  élevée  de  20  centièmes 
qoe  celle  des  accusés  de  crimes  contre  les  propriétés. 
Les  femmes,  s'occupant  en  général  des  soins  du  ménage, 
donnent  un  chiffre  de  68  p.  100  d'accusées  nées  et  domi- 
ciliées dans  le  département  où  elles  sont  jugées,  tandis 
que  pour  les  hommes,  le  nombre  proportionnel  n'est  que 
de  57  p.  100. 

Suivant  le  recensement  de  1876,  il  y  avait  en  France 
836,264  individus  nés  à  l'étranger;  1,595  ont  été  tra- 
duits devant  les  cours  d'assises  de  1876  à  1880,  soit  en 
moyenne  319;  c'est  une  proportion  annuelle  de  38  sur 
100,000,  plus  de  trois  fois  supérieure  à  celle  de  toute  la 
'France,  qui  n'est  que  de  12. 
Professions  des  accusés,-^  Le  tableau  qui  suit  donnera 
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là  vérHabf»  proportion  d'accusés  dans  chaifoe  classe  da 
la  population  pour  la- iiériode- 1876-1880  : 


Afrricultnre 8\  accusés 

Industrie Hi      sur 

Commerce ISf  100,000 

Domesticité 29/  habiianls* 

Professions  libérales  et  propriétaires  ou  ren-  [       do 

tiers 91  la  même 

Vagabonds  et  gens  sans  aveu 405/  clas&e. 


La  répartition  des  accusés  d*après  la  profession  et  le' 
sexe  est  aussi  très  inégale,  sauf  à  l'égard  des  ciiUiva-  , 
teurs,  pour  lesquels  In  différence  n'est  que  d*un  cen< 
tième  : 


Agriculture 

Industrie 

Hommes. 
36  p.  100 
32      — 
16      — 

4  — 
7      -- 

5  — 

Femmes. 
35  p.  100 
19      — 

Commerce 

8      — 

Domesticité 

20      — 

Professions  libérales 

Gens  sans  aveu 

3      — 
15      — 

X 


Le  vol,  de  quelque  nature  qu'il  soit,  est  le  crime  pour 
lequel  les  accusés  de  toute  classe  sont  le  plus  fréqnem* 
ment  traduits  devant  les  cours  d'assises.  En  matière  d'in- 
ceiulic.  sur  100  accusés,  54  sont  cultivateurs,  Tl  on-' 
vriers  d'industrie,   10  vagabonds  ou  mendiants,  8  com- 
merçants, 4  domestiques  et  2  propriétaires  rentiers  oa 
exerçant  des  professions  libérales.  L'ordre  est  absolument' 
le  même  à  l'égard  des  crimes  de  parricide  et  de  coups 
envers  des  ascendants.  Quant  aux  crimes  d'assassinat,  de 
meurtre  et  de  coups,  les  cultivateurs  et  les  ouvriers  des 
diverses  industries  conservent  les  deux  premiers  rangs,  ' 
le  commerce  prend  le  troisième,  les  gens  sans  aveu  sont 
»u  quAtrième,  puis  viennent  les  accusés  ayant  une  pro*^' 
fession  libérale  et  les  domestiques.  Je  ne  parle  pas  dar 
crimes  envers  l'enfant,  ni  des  viols  et  attentats  à  la  pu- 
deur, ayant  déjà  eu  l'occasion  de  faire  connaître  la  part- 
contributive  de  chaque  catégorie  d'accusés  dans  la  perpé** 
tration  des  faits  de  cette  nature. 
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Domicile  des  accusés,  —  L'émigration  des  campagnes 
vers  les  villes  s'est  surtout  accentuée  pendant  les  vingt- 
cioq  années  qui  se  sont  écoulées  entre  le  recensement 
de  1851  et  celui  de  1876.  La  population  urbaine,  qui  ne 
se  chiffrait,  en  1851,  que  par  25  p.  100,  est  montée  suc- 
cesâirement  à  27  p.  100  en  1856,  à  28  p.  100  en  1861,  à 
30  p.  100  en  1866,  à  31  p.  100  en  1872  et  à  32  p.  100 
en  1876.  Il  n'est  donc  pas  étonnant  de  trouver  une  aug- 
meotion  du  nombre  proportionnel  des  accusés  domiciliés 
dans  les  communes  urbaines  (plus  de  2,000  habitants). 
Avant  le  recensement  de  1851,  on  ne  comptait  que  38  ac- 
cnsés  sar  100  habitants  des  villes;  aujourd'hui  la  propor- 
tioQ  s'élève  à  49  p.  100.  Mais,  comme  toujours,  l'analyse 
da  déDombremeiit  de  la  population  donne  aux  indications 
de  la  statistique  criminelle  une  valeur  décisive.  Si  l'on  ne 
coDsidérait  que  ce  dernier  document,  on  induirait  de  ses 
chiffres  que  la  criminalité  n'est  pas  plus  grande  dans  les 
villes  <(tte  dans  les  campagnes,  tandis  qu'en  réalité  elle 
y  est  à  on  degré  double.  En  effet,  sur  100,000  habitants 
des  communes  rurales,  8  seulement  comparaissent,  chaque 
aoDée,  devant  le  jury,  et  on  relève  1&  sur  100,000  habi- 
tants des  villes. 

Ao  point  de  Yue  du  sexe,  les  hommes  dont  le  domicile 
a  pa  être  connu  se  divisient  également  :  50  p.  100  qui 
demea raient  dans  les  communes  rurales  et  50  p.  100  do- 
miciliés dans  les  centres  urbains.  Pour  les  femmes,  la 
première  proportion  est  de  55  p.  100,  et  la  seconde  de 
45  p.  100  ;  on  sait  que  les  trois  quarts  des  infanticides 
sont  commis  dans  les  campagnes. 

Résultats  des  accusations.  -—  Pendant  les  cinquante- 
cinq  années  qu'embrasse  ce  rapport,  la  législation  relative 
à  la  composition  du  jury  a  subi  plusieurs  modifications. 
Au  début  de  la  période,  en  1826,  le  jury  était  formé 
d'après  les  articles  381  k  392  du  Code  d'instruction  cri- 
minelle, en  vertu  desquels  les  préfets  dressaient  des  listes 
restreintes,  pour  chaque  session.  A  ce  mode  de  procéder 
la  loi  du  2  mai  1827  substitua  la  confection  d'une  liste 
générale.  Le  décret  du  7  août  1848,  reposant  sur  le  prin- 
cipe du  suffrage  universel,  adopta  comme  base  de  la  liste 
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générale  le  tableau  électoral,  n*écartant  que  les  citoyens 
illettrés  et  les  domestiques.  Il  fut  remplacé  par  la  loi  du 
4  juin  1853,  qui  supprima  la  liste  générale  permanente  et 
prescrivit  rétablissement  d*une  liste  annuelle.  Un  décret 
du  14  octobre  1870  remit  provisoirement  en  vigueur 
celui  du  7  août  1848  en  le  modifiant  par  des  dispositions 
transitoires.  Enfin,  la  loi  actuelle  sur  la  matière  est  celle 
du  21  novembre  1872,  qui  a  introduit  des  changements 
importants  dans  le  mode  de  formation  du  jury,  en  substi- 
tuant notamment  l'autorité  judiciaire  à  l'autorité  admi* 
nistrative  dans  la  direction  des  opérations. 

Ces  différentes  lois  ont  pu  avoir  une  certaine  infiaeaee 
sur  les  décisions  du  jury,  mais  elles  en  ont  eu  derltine- 
ment  moins  que  celles  qui  ont  trait  à  la  majorité  de  voix 
nécessaires  pour  assurer  la  validité  des  verdicts. 

L'article  351  du  Gode  d'instruction  criminelle,  complé- 
tée par  la  loi  du  24  mai  1821,  fut  appliqué  jusqu'à  la  loi 
du  4  mars  1831,  qui  porta  de  sept  h  huit  le  nombre  de 
voix  exigible  pour  la  condamnation,  en  rendant  au  jmy 
la  connaissance  exclusive  du  fait.  La  loi  du  28  avril  1832 
investit  le  jury  du  droit  de  déclarer,  mais  à  la  majorité  de 
plus  de  sept  voix,  l'existence  des  circonstances  atté- 
nuantes, et  étendit  ce  droit  à  toutes  les  matières  crimi' 
neiies;  celle  du  9  septembre  1835  rétablit  la  majorité 
simple  pour  la  condamnation  et  pour  les  circonstances  atté- 
nuantes. Un  décret  du  6  mars  1848,  tout  en  maintenant 
la  seconde  disposition  de  la  loi  précédente,  exigea  neuf 
voix  pour  la  condamnation  ;  mais  sept  mois  après,  le 
18  octobre,  un  nouveau  décret  ramena  à  huit  voix  la 
majorité  nécessaire.  11  en  fut  ainsi  jusqu'à  la  loi  du 
9  juin  1853,  en  vertu  de  laquelle  la  décision  du  jury,  tant 
contre  l'accusé  que  sur  les  circonstances  atténuantes,  se 
forme  à  la  simple  majorité  :  c'est  la  loi  qui  est  actuelle- 
ment en  vigueur.  Il  importe  donc  de  tenir  compte  de  ces 
diverses  législations  pour  apprécier  les  chiffres  de  la  sta- 
tistique concernant  les  verdicts  du  jury.  Le  tableau  ci- 
après  met  en  relief  les  résultats  obtenus  aux  diverses 
époques. 
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Nombres  proportionnels  sur  100  des  ticcuêalions. 

Admises  avec  des 
modifications 

laissant  rédni- 
aox  faits    tant 
Ad-  le      les  faits  Bpje. 
mises  earaet.  à  de  tées 
AecusatioDS  jugées.                      entière-      de     alniples  entier 
ment,  crime,  délita,  meut 
De  4826  à  1830.  {Code  d'instruc- 
tion crimineile  de  iSOS.).,,.          37  7  24  32 
En  1831.  (Loi  du  4  mar«  1831.).          30  6  27  37 
De  1832  à  1835.  (Loi  du  iS  avril 

mi.. Circonst.  atténuantes,         41  8  18  33 
De  1836  à  1840.  {Loi  du  9  sep- 

tem6rel835.) 48  9  15  28 

De  1841  à  1847.  (idem.) 53  9  12  26 

De  1848  à  1852.  (Décrets  du  6 

mars  et  du  iS  octobre  iSkS.).         j52  10  9  29 
De  1853  à  1855.  (Lot  du  9  juin 

1853.) 65  8  7  20 

De  1856  à  1860.  (idem.) 67  9  5  19 

De I86i  à  1865.  (idem.) 66  9  6  19 

De  1866  à  1870.  (idem.) 66  9  6  19 

En  1871  et  1872.  (idem.) 65  8  8  19 

De  1873  à  1875.  {Idem  et  loi  du 

21  novembre  1872.) 72  7  6  15 

De  1876  à  1880,  (idem.) 70  7  6  17 

A  l'époque  où  la  magistrature  concourrait  avec  le  jury 
pour  la  décision,  de  1826  à  1830,  un  peu  moins  du  tiers 
des  accufations  (32  p.  100)  étaient  complètement  reje- 
lées;  celle  proportion  s'élève  à  37  p.  100  dès  que  le  jury 
esi  appelé  à  se  prononcer  seul  sur  le  fait,  en  1831.  Lors- 
que la  faculté  d'admettre  les  circonstances  atténuantes 
s'étendit  à  tous  les  crimes  et  fut  confiée  à  la  souveraineté 
du  jury  (1832),  le  nombre  proportionnel  des  accusations 
rejetées  resdescendit  à  33  p.  100.  Depuis  cette  époque,  il 
n'a  cessé  de  décroître,  sauf  pendant  la  période  d'exécu- 
tion des  décrets  du  6  mars  et  du  18  octobre  1848,  qui 
prescrivaient  neuf  et  huit  voix  pour  la  condamnation. 

Le  mouvement  des  accusations  entièrement  admises 
par  le  jury  a  nécessairement  suivi  une  marche  contraire; 
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quant  ^  raugmentation  importante  que  Ton  constat 
l'artir  de  1873,  dans  leur  nombre,  si  on  peut  l'attf 
en  partie  à  la  loi  du  21  novembre  1872  sur  la  com{ 
tion  du  jury,  il  convient  aussi  d'en  faire  remonter  la 
à  la  scrupuleuse  attention  que  les  magistrats  appoi 
de  plus  en  plus  à  l'examen  des  affaires  avant  d'en  oi 
ner  le  renvoi  devant  les  juridictions  compétentes 

La  correctionnalisation  extra-légale  et  la  loi  du  13 
1863  ne  sont  pas  non  plus  étrangères  à  la  réducti< 
nombre  des  affaires  dans  lesquelles  les  crimes  ont 
néré  en  délits  :  de  1,279  en  1826-1830  à  196  en  1876-181 
six  fois  moins  en  chiffres  réels  et  qaaire  fois  moins  1 
chiffres  "proportionnels  :  de  24  à  6  p.  100. 

Le  jury  a  été  de  tout  temps  plus  enclin  à  rejeter  l 
accusations  de  crimes  contre  les  personnes  que  celles 
crimes  contre  les  propriétés,  évidemment  parce  que  ÔM 
les  premières  les  accusés  ont  obéi  à  des  mobiles  perM 
nels  et  spontanés,  tandis  que  dans  les  secondes  les  a< 
ses  sont  le  plus  souvent  (six  fois  sur  dix)  des  récidtviBi 
endurcis  faisant  courir  à  la  société  les  plus  graves  4à 
gers.  Toutefois,  l'écart  est  moins 'grand  aujourd'hui  ql 
ne  l'avait  été  autrefois  :  de  1826  à  1835  le  jury  rejà 
46  accusations  sur  100  qui  relevaient  des  attentats  coni 
les  personnes  et  18  sur  100  présentant  des  atteâl 
contre  les  propriétés,  et  les  proportions  correspondai 
de  1871  à  1880  sont  de  21  et  de  14  p.  100.  Pour  les  a» 
salions,  mais  conservant  aux  faits  le  caractère  de  crin 
la  proportion  est  la  même  au  commencement  et  à 
fin  des  cinquante-cinq  années  :  8  p.  100  en  matière 
crimes  contre  les  personnes  et  6  p.  100  en  matii 
de  crimes  contre  les  propriétés.  En  ce  qui  concerne 
accusations  entièrement  accueillies  par  le  jury,  celles 
cette  dernière  catégorie  se  chiffrent,  de  1876  à  1880,  f 
74  p.  100,  les  trois  quarts,  et  celle  de  la  précéden 
])ar  65,  les  deux  tiers,  au  lieu  des  deux  cinquièmes  et  ( 
quart,  de  1826  à  1830.  La  répression  s'est  donc  afféntt 
devant  les  cours  d'assises. 

Cette  fermeté  du  jury,  si  Ton  prend  le  nombre  di 
acquittements  pour  base  d'appréciation,  s'est  accei 
chaque  jour  davantage  depuis  trente  ans,  ainsi  qa' 
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peut  s'en  «povaiiicre  par  les  chiffres  proportionnels  sut- 

vants  : 

Nombres  proportionnels  ^ur  100  accusés  de  ceux  qui  ont 
été  acquittés  en  matière  de  crimes. 


Contre 

Coatra 

Contre 

^MÔM. 

l'ordre 

les 

l«s 

De 

Do 

D'ic- 

public. 

mœurs. 

persono. 

faux. 

vol. 

ceodic, 

1851  à  1855... 

52 

29 

32 

37 

20 

43 

1^56  à  1860... 

46 

23 

28 

32 

16 

40 

lS5i  kl865... 

*45 

23 

S8 

33 

16 

36 

4866  à  487a.. 

61 

32 

S9 

33 

15 

33 

1871  à  1875... 

52 

Si 

28 

30 

15 

31 

1876^1880... 

39 

21 

25 

28 

15 

32 

i.e  plus  fréquent  des  crimes  contre  les  personnes,  l*in- 
faniicide,  ne  donne  que  26  acquittements  sur  100,  mais 
les  circonstances  atténuantes  sont  toujours  admises,  99,8 
fuis  sur  100.  Pour  les  assassinats  et  les  meurtres,  les 
acquittements  sont  plus  ou  moins  nombreux  suivant  que 
le  crime  a  été  consommé  ou  qu'il  n*y  a  eu  qu'une  simple 
teoutjve  :  17  et  21  p.  100  d'une  part  et  22  et  3Q  p.  100 
de  Taulre.  La  proportion  s'élève  à  38  p.  100  dans  les 
affaires  d'empoisonnement  et  varie  dans  celles  de  coups 
et  blessures  d'après  le  résultat  du  crime  :  si  ces  coups 
u'oDt  entraîné  qu'une  infirmité  permanente,  45  sur  100 
des  accusés  sont  acquittés  ;  s'ils  ont  occasionné  la  mort, 
la  proportion  n'est  plus  que  de  35  p.  100.  Les  crimes 
contre  les  parents  sont  énergiquement  réprimés  par  le 
jury;  on  ne  compte  que  20  et  U  acquittements  sur  100 
poursuites  pour  coups  envers  des  ascendants  et  pour  par- 
ricide. 

Les  faux  en  écriture  authentique  et  publique  trouvent 
plus  facilement  de  l'indulgence  auprès  du  jury  (37  ac- 
quittements sur  100)  que  les  faux  en  écriture  privée  ou 
de  commerce  (31  et  21  p.  100).  Les  banqueroutiers  i'rau- 
<laleua(  sont  acquittés  dans  la  proportion  de  47  p.  100, 
près  de  la  moitié. 

^our  les  "vois,  la  décision  4u  ^r y  ost  subordonnée  aux 
circoostances  constitutives  de  la  criminalité.  Ceux  qui 
ont  été  commis  avec  violences  sont  suivis  d'acquittements 
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9  fuis  sor  100  s'ils  ont  eu  lieu  sur  un  chemin  publie,  el 
12  t'ois  sur  100  lorsqu'ils  ont  été  accomplis  ailleurs  <|te 
sur  un  chemin  public.  Dans  les  cas  de  vol  sur  un  chemùi 
public,  mais  sans  violences,  on  trouve  18  acquittemeoH 
sur  lOk).  Les  autres  vols  qualifiés,  sans  circonstaneet 
aggravantes,  fonrnissent  24  p.  100  ;  mais  s'ils  sont  ac- 
compagnés d'escalade,  d'effraction  ou  de  fausse  elef  ea 
si  l'accusé  est  en  état  de  récidive  légale,  on  ne  relève 
plus  que  13  acquittements  sur  100.  De  même  pour  les  vob 
domestiques  :  s'il  n'y  a  pas  de  circonstances  aggravantes, 
22  p.  100;  s'il  y  en  a,  12  p.  100  ;  enfin,  les  abus  de  con- 
fiance offrent  29  verdicts  négatifs  sur  1 00(1). 

Dans  les  accusations  d'incendie,  les  acquittements  sost 
moins  nombreux  (27  p.  100)  lorsque  les  objets  incendiéi 
consistent  en  bois  ou  récoltes  que  lorsqu'ils  s'agit  de  bâti- 
ments habités  (34  p.  100).  C'est  donc  dans  les  circonstanees 
de  la  cause  qu'il  faut  exclusivement  rechercher  ici  les 
motifs  de  déclarations  de  non-culpabilité. 

Pour  continuer  l'examen  du  résultat  des  poursuites  eri- 
minelles,  il  y  a  lieu  de  rapprocher  le  nombre  des  peittes 
afdiclives  et  infamantes  prononcées  de  celui  des  peiacs 
correctionnelles. 

Nombres  proportionnels  sur  100  des  peines. 

Afai«Ut«s  et  Gorree- 

Années.  ioramantes.  Uoooellas. 

4831  a  1835 44  56 

1836  à  1840 39  61 

1841  à  1845 49  58 

1846  à  1850 41  59 

1851  à  1855 49  51 

1856  à  1860 51  49 

1861  à  1865 49  51 

1866  à  1870 47  53 

1871  à  1875 49  51 

1876  à  1880 51  49 

Répression  <Vaprès  le  sexe,  l'âge,  le  degré  d'instruc- 
tion des  accusés.  —  Il  est  curieux  de  constater  que  le  jorf^, 

(l)  Il  ne  faut  pas  oublier  que  le  non-coupable  dans  ua  jury  français p«»« 
aussi  signifier  :  je  n'en  trouve  pas  la  preuve  faite  (dans  eertaius  pap  «B 
distingue  entre  non-pronvé  et  Don>coupable.  — -  M.  b. 
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[juelle  que  soit  sa  cpoiipoçUion,  sçtnble  se  laisser  influen- 
cer, toujours  daus  la  même  mesure,  par  le  sexe,  Tâge  ou 
le  degré  d'instruction  des  accusés  : 

Nombres  proportionnels  sur  100  accusés. 


.1SS6  1BI6  1876 

RépressioD  suivant  la  nature  des  crimes,                 à  à  à 

Id  iexe,ilgô  et  le  degré  d'instruct.  des  accusés.  1840.  1860.  1880. 

ceux  QUI  ONT  ilA  ACQOI^TiS. 

Tous  les  accusés  sans  distîuction 35  94  1â 

Accusés  de  crimes  cuDtre  les  personnes.  44  36  23 

Accosésdecrimus  contre  les  propriétés.  3:2  â3  20 
Seze  des  accusés  : 

Hommes 33  23  10 

Femmes 40  33  35 

Age  des  accusés  : 

Moins  de  vingt  et  un  ans 32  21  21 

Yogi  et  un  à  quarante  ans 35  24  20 

Quarante  à  soixante  ans 38  20  24 

Plus  de  soixante  ans A3  28  27 

Dtgré  d'instruction  des  accusés  : 

Complètement  illettrés 32  22  19 

Sacliant  lire  et  écrire ^8  26  23 

Ayant  reçu  une  instruct.  supérieure.  57  35  30 

CEUX  QUI  ONT  kri  CONDAUNiS  A  DBS   PBINR3   Arf^fCTIVIB 
ET   INFAHANTBS. 

Tous  les  accusés  sans  distinction 23  39  40 

Accusés  de  cri  mes  contre  les  personnes.  23  41  4â 

Accusés  de  crimes  contre  les  propriétés.  25  37  39 
Stxe  des  accusés  : 

Hommes 20  39  41 

Pemmes 19  34  33 

Age  des  accusés  : 

Moins  de  vingt  et  un  ans 14  25  30 

Viugt  et  un  à  quarante  ans. 27  40  44 

Quarante  à  soixauto  ans 29  43  41 

Plus  de  soixante  ans 21  38  30 

^Sré  d'instruction  des  accusés  : 

Complètement  illettrés 26  42  43 

Sachant  lire  et  écrire 24  36  39 

Ayant  reçu  une  instruct.  supérieure.  19  27  28 
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CBUZ  QUI  ONT  ÉTÉ  GONDAUNtS   A   DBS   PBIMB8  CORBBCTIONMEUIJ 

Tous  les  accusés  sans  distinciinn 

Accusés  de  crimes  cnnire  les  personnes. 
Accusés  de  crimes  contre  les  proppiétés. 
Sexe  des  accubes  : 

Hommes 

Femmes 

Age  des  accusés  : 

Moins  de  vingt  et  un  ans 

Vingt  et  un  à  quarante  ans 

Quarante  k  soixante  ans 

Plus  de  soixante  ans 

Degré  d'instruciiiou  des  accuses  : 

Complètement  illettrés 

Sachant  lire  et  écrire 

Ayant  reçu  une  iustruci.  supérieure. 

Bien  que  les  trois  périodes  ci-dessus  soient  sépaièl 
les  unes  des  autres  par  un  intervalle  de  quinze  annéa^ 
on  remarque  entre  leurs  indications  une  analogie  ùiê^ 
lue.  Les  acquittements  sont  plus  nombreux  pour  les 
ses  de  crimes  contre  les  personnes  que  pour  les  a( 
de  crimes  contre  les  propriétés  et  pour  les  feoames  qi 
pour  les  hommes.  Ils  se  multiplient  en  raison  directe  é 
Tâge  et  du  degré  d'instruction  des  accusés.  Cette  loi  ta 
immuable. 

Le  chiffre  proportionnel  des  condamnations  à  à» 
peines  afflictives  et  infamantes  est  bien  plus  élevé  ei 
1876-188U  qu'il  ne  l'avait  été  en  1856-i8bO  et  surtoit 
en  1836-184U.  C'est  encore  un  des  effets  de  la  correctioBr 
nalisation,  qui  a  débarrassé  les  rôles  d'assises  d'i 
quantité  d'affaires  peu  importantes  et  sans  laquelle  Tii 
punilé  eût  été  probablement  assurée  aux  coupables. 

Si  les  mineurs  de  vingt  et  un  ans  et  les  sexagénaire! 
voient  prononcer  contre  eux  moins  de  peines  afflictifesd 
infamantes  que  les  autres  accusés,  en  voici  les  raisoDi^ 
au  nombre  des  premiers  figurent  les  enfants  figés  dl 
moins  do  ^eize  ans,  pour  lesquels  la  correction  est  sabsti 
tuée  aux  travaux  forcés  et  à  la  réclusion  (art.  67  du  Col 
pénal);  pour  les  seconds,  il  ne  faut  pas  perdre  de 
que  plu»  des  trois  quarts  des  accusés  de  cet  âge  (646 
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Vk  en  1876-1880)  sont  jugés  pour  des  attentats  à  la 
udeur  sur  des  enfants  et  qu*en  cette  matière  les  cir- 
onstaiices  atténuantes  se  chiffrent  par  77  p.  100. 

La  régularité  qui  préside  aux  verdicts  du  jury  dans 
eurs  rapports  avec  le  sexe,  Tàfre  et  le  degré  d'instruc- 
tion des  accusés  est  caractéristique  et  méritait  d*être 
signalée. 

Circonstances  atténtiantes,  —  Du  1"  janvier  1826, 
point  de  départ  de  notre  statistique,  jusqu'au  t«r  mai 
1832,  les  circonstances  atténuantes  ne  pouvaient  être  dé- 
clarées qu*à  regard  de  certains  crimes,  Tinfanticide,  pour 
la  mère  seulement,  les  coups  et  blessures  suivis  d'une 
incapacité  de  travail  de  plus  de  vingt  jours  et  diverses 
espèces  de  vols  qualifiés  ;  en  outre,  la  déclaration  n'ap- 
partenait qu'aux  magistrats  (loi  du  25  juin  1824).  Les 
comptes  généraux  de  cette  époque  ne  permettent  pas  de 
rechercher  dans  quelle  mesure  celte  législation  a  été 
appliquée;  ce  n'est  qu'à  partir  de  18.33  que  ces  docu- 
ments ont  consacré  une  section  spéciale  à  l'admission  des 
circonstances  atténuantes.  Voici  un  résumé  de  leurs  indi- 
cations, en  chiffres  proportionnels  : 

Nombre  proportiooosis  sur  100 

des  accusés  des  déclara- 

eondamoés  pour  tioos  de 

Années.                          . — —  "    .  i  clreoottances 

déMt.  erime.  atténuantes. 

4833  à  («35 25  75  60 

1836  à  1840 21  79  69 

1841  à  1845 16  84  69 

1846  à  1850 15  85  72 

1851  à  1855 10  90  68 

1856  h  1860 7  93  77 

1861  à  1865 7  93  75 

1866  à  1870... 7  93  77 

1871  à  1875 8  92  74 

1876  à  1880 6  94  74 

Une  des  conséquences  de  la  loi  du  28  avril  1832  a  été 
de  réduire  de  près  de  moitié  le  nombre  des  acquittements 
et  d'augmenter  d'autant  celui  des  condamnations  correc- 
lionoelles;  ijuant  aux  condamnations  à  des  peines  afflic* 
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tives  et  infamantes,  elles  se  sont  maintenues  en  nombn 
peu  près  égal.  En  présence  de  ces  résultats,  il  est  diffid 
de  méconnaître  que  Textension  du  principe  des  cin 
tances  atténuantes  à  toutes  les  matières  criminelles^ 
produit  les  effets  qu'en  attendait  le  législateur,  qui  y0) 
lait  «  rendre  la  répression  moins  rigoureuse,  mais  i 
égale  et  plus  assurée,  et  racheter,  par  un  peu  d*indulgenc^ 
des  chances  trop  nombreuses  d'impunité  )). 

En  restreignant  maintenant  à  la  dernière  période  qui 
quennale,  1876  à  1880,  la  recherche  des  crimes  dont  1 
auteurs  bénéficient  le  plus  souvent  des  circonstan 
atténuantes,  on  obtient  les  indications  suivantes.  Le  jm 
a  déclaré  l'existence  des  circonstances  atténuantes  : 

En  matière  d'infanticide 99 . 8  fois  sur  II 

—  d'incendie  d'édifices  habités. ...  99 

—  d'empoisonnement 96 

—  d'incendie  d'édifices  non  habités 

de  bois  00  et  récoltes '  95  — 

— -         defabrication  de  fausse  monnaie.  92  — 

—  de  faux  en  écriture  privée 91  — 

—  de  banqueroute  frauduleuse....  90  — 

—  d'abus  de  confiance,  de  faux  en 

écriture  de  commerce  et  de 

coups  et  blessures  graves. ...    88  — 

—  d'assassinat 84  — 

—  de  meurtre  et  de  faux  en  écriture 

authentique 82  — 

—  d'attentat  à  la  pudeur  avec  vio- 

lences sur  des  adultes,  de  coups 
et  blessures  ayant  occasionné 
la  mort  sans  intention  de  la 
donner  et  de  vol  domestique. .    81  — 

—  de  meurtre  accompagné  d'un  au- 

tre crime  ou  d'un  délit 79  — 

—  d'avortement 78  — 

—  d'attentat  à  la  pudeur  sans  vio- 

lences sur  des  enfants 77  — 

—  de  viol  sur  des  adultes  et  d'avor- 

tement  par  des  sages-femmes.    76  — 

La  proportion  pour  les  autres  crimes  n'atteint  pas  la 
moyenne  générale,  74  p.  100. 
On  a  dit  souvent  que  le  jury  se  préoccupait  beaacoop 
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e  la  peine  à  prononcer,  et  que,  dans  bien  des  cas,  la 
iravité  de  celle-ci  suffisait  pour  le  déterminer  à  admettre 
es  circonstance»  atténuantes.  Il  résuite  des  tableaux  de 
a  statistique  criminelle,  de  I8'?6  à  1880,  que  le  jury  a 
léclaré  Texistence  de  ces  circonstances  90  fois  sur  100 
[\^n^  les  accusations  capitales,  71  fois  sur  100  dans  celles 
i\ui  entraînaient  pour  les  coupables  les  travaux  forcés  à 
perpétuité,  70  fois  sur  100  dans  les  cas  ou  les  accusés 
étaient  passibles  des  travaux  forcés  à  temps,  et  81  fois 
sur  100  lors«iue  la  peine  encourue  était  celle  de  la  réclu- 
sion . 

Nature  des  peines  prononcées. -~Le&  peines  auxquelles 
ont  été  condamnés  les  accusés  déclarés  coupables  par  le 
jury,  de  26  à  1880,  ont  été  influencés  par  la  législation; 
résumons  les  effets  des  différentes  législations  dont  Tap- 
plication  a  pu  modifier  les  chiffres.  En  premier  lieu, 
jusqu'en  1832,  le  Code  pénal  de  1810  avait  bien  édicté  un 
maximum  et  un  minimum  pour  la  plupart  des  peines  ; 
mats  les  peines  perpétuelles  étaient  fixes  et  rien  ne  pou- 
vait les  atténuer;  en  effet,  la  loi  du  25  juin  1824  n'auto- 
risait, on  le  sait,  l'admission  des  circonstances  atténuantes 
que  dans  des  cas  très  peu  nombreux,  de  sorte  que  de 
1826  à  1832,  en  sept  années,  on  a  compté  752  condamna- 
lions  à  mort  et  1,856  aux  travaux  forcés  à  perpétuité, 
soit,  en  moyenne,  107  des  premières  et  265  des  secondes. 
La  loi  du  28  avril  1832,  en  supprimant  la  peine  capitale 
dans  plusieurs  cas  et  en  étendant  le  bénéfice  éventuel  des 
circonstances  atténuantes  à  tous  les  crimes,  a  prondé- 
meut  changé  les  résultats  constatés  jusqu'alors.  Le  nom- 
bre moyen  annuel  des  peines  de  mort  tombe  à  43,  de  1833 
à  1835,  et  celui  des  condamnations  aux  travaux  perpé- 
tuels à  147.  De  plus,  cette  même  loi  supprimait  la  peine 
(lu  carcan.  Un  décret  du  26  février  1848,  sanctionné  par 
la  Constitution  du  4  novembre  de  la  même  année,  abolit 
la  peine  capitale  en  matière  politique.  Enfin  une  loi  très 
importante,  celle  du  30  mai  1854,  sur  l'exécution  des 
travaux  forcés,  abaissa  de  70  à  60  ans  Tâge  au  delà 
duquel  cette  peine  devait  être  remplacée  par  celle  do  la 
réclusion  et  décida,  en  outre,  qu'à  l'avenir  les  travaux 
forcés  seraient  8\i\k\$  dans  des  colonies  pénales  trans- 
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atlantiques.  L'article  6  de  cette  même  loi  portait  que  1) 
individus  condamnés  à  moins  de  huit  années  de  trava^ 
forcés  seraient  tenus,  à  Texpiration  de  leur  peine,  i 
résider  dans  la  colonie  pendant  un  temps  égal  à  celi 
de  leur  condamnation  et  que  ceux  qui  auraient  encou| 
huit  années  ou  plus  y  résideraient  toute  leur  vie.  CetI 
application  de  la  transportation  aux  travaux  forcés  s*( 
traduite  par  un  accroissement  du  nombre  des  condamni 
tions  d'une  durée  entraînant  la  résidence  perpétuella 
le  chiffre  proportionnel  des  accusés  condamnés  à  huit  ai 
au  moins  de  travaux  forcés,  qui  n'avait  été  que  de  j 
p.  100  de  1836  à  1845  et  de  57  p.  100  de  1846  à  ISS 
monte  subitement  à  63  p.  100  en  1854,  pour  s'élevl 
encore  à  66  p.  100  de  1855  à  1860  ;  depuis  cette  demièl 
année  il  a  oscillé  entre  63  et  65  p.  100,  chiffre  de  I 
période  1876-1880. 

Condamnations  à  mort.  —  La  légitimité  de  la  peil 
de  mort  reste  toujours  une  des  questions  sur  lesquelles 
porte  fréquemment  Tattention  publique;  le  mouvemel 
abolitionniste  a  pris,  dans  ces  derniers  temps,  de  sérieui^ 
proportions.  Ce  n'est  pas  le  moment  de  discuter  ce  redof 
table  problème;  mais,  pour  aider  à  son  étude,  j'ai 
devoir  réunir  ici  tous  les  éléments  que  contient  la 
tistique  criminelle  sur  les  accusés  qui  ont  été  eondamb 
à  la  peine  capitale  depuis  1833,  négligeant  les  ani 
antérieures  à  la  loi  du  28  avril  1832.  Le  nombre  des  col 
damnations  à  mort  étant  relativement  faible,  je  donne  I 
chiffres  réels. 

De  1833  à  1880,  il  a  été  prononcé  1,775  condamnatioi 
capitales,  savoir  : 

De  1833  à  1835 129         De  1856  à  1860 % 

De  1836  à  1840 197         De  1861  à  1865 1 

De  1841  à  1845 240         De  1866  à  1870 

De  1846  à  1850 245         De  1871  à  1875 1 

De  1851  à  1855 282         De  1876  à  1880 127 

Les  condamnés  se  divisaient  en  1,570  hommes  (88 
p.  100  et  205  femmes  (12  p.  100). 

Ils  étaient  âgés  :  107  (6  p.  100)  de  seize  à  vingt  et  un 
ans;  532  (30  p.  100)  de  vingt  et  un  à  trente  ans;  534 
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30  p.  100)  de  trente  à  40  ans;  353  (20  p.  100)  de  qua- 
anle  à  cinquante  ans;  180  (10  p.  100)  de  cinquante  à 
soixante  ans,  et  69  (4  p.  100)  de  plus  de  soixante  ans. 

On  n'en  comptait  parmi  eux  que  38  (2  p.  100)  ayant 
reçu  une  instruction  supérieure  ;  925  (52  p.  100)  savaient 
lire  et  écrire,  et  812  (46- p.  100)  étaient  complément  illet- 
trés. 

Sous  le  rapport  de  la  profession,  ils  se  classent  ainsi  : 
attachés  à  Tagriculture,  817  (46  p.  100);  ouvriers  des 
diverses  industries,  516  (29  p.  100)  ;  marchands  et  em- 
ployés de  commerce,  191  (11  p.  100);  gens  sans  aveu, 
120  (7  p.  100)  ;  propriétaires,  rentiers  on  exerçant  des 
professions  libérales,  81  (4  p.  100),  et  domestiques,  50 
(3p  100). 

Plus  des  deux  cinquièmes  d'entre  eux,  767  ou  43  p.  100, 
avaient  déjà  été  condamnés  par  les  juridictions  répres- 
sives. 

Ils  ont  été  condamnés  à  mort  :  1 ,182,  les  deux  tiers 
(66  p.  100),  pour  assassinat;  145  (8  p.  100)  pour  meurtre 
accompagné  d'uu  crime  ou  d'un  délit;  133  (7  p.  100)  pour 
parricide;  103  (6  p.  100)  pour  empoisonnement;  101 
(6  p.  100)  pour  incendies  d'édifices  habités;  68  (4  p.  100) 
pour  infanticide  ;  18  (1  p.  100)  pour  meurtre  de  fonction- 
naire; 10  (1  p.  100)  pour  séquestration  accompagnée  de 
tortures  corporelles;  9  (1  p.  100)  pour  crimes  politiques; 
4  pour  attentat  à  la  vie  du  chef  de  l'État,  et  2  pour 
crimes  passibles  des  travaux  forcés  à  perpétuité  commis 
par  des  individus  déjà  condamnés  à  cette  peine. 

La  peine  capitale  a  été  commuée  pour  632  en  travaux 
forcés  k  perpétuité,  pour  13  en  20  ans  de  travaux  forcés, 
pour  25  en  réclusion  perpétuelle,  et  pour  1  en  20  ans  de 
réclusion  ;  37  sont  morts  ou  se  sont  suicidés  quelques 
jours  après  l'arrêt  de  la  cour  d'assises.  La  justice  a  suivi 
son  cours  à  l'égard  des  1,067  auttes  (60  p.  100).  Les 
exécutions  de  femmes  sont  devenues  de  jour  en  jour  plus 
rares.  11  y  en  a  en  39  de  1846  à  1860  et  6  de  1861  à  1875. 
Aucune  n'a  eu  lieu  de  1876  à  1880. 

11  semble  utile,  au  point  de  vue  de  l'exercice  du  droit 
de  grâce  de  faire  une  distinction  entre  les  diverses  pé- 
riodes politiques.  De  1826  à  1830,  ainsi  que  de  1831  à  1847, 
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le  nombre  proportionnel  deg  commutations  de  peines  capk 
taies  a  été  de  36  p.  100;  il  s^est  élevé  successiveinent  i 
39  p.  100  de  1848  à  1852;  à  46  p.  100  de  1853  à  1870,  ci 
à  61  p.  100  de  1871  à  1880. 

Les  renseignements  qui  suivent  s'appliquent  exclusive- 
ment aux  années  1873  à  1880;  ils  donnent  les  moyens  de 
voir  dans  quelles  proportions  le  jury  actuel  (loi  du  21  no- 
vembre 187'2)  accueille  les  accusations  capitales  et  admet 
les  circonstances  atténuantes  en  matière  de  parricide, 
d'infanticide,  d'empoisonnement,  d'assassinat  et  d'incen- 
die d'édifice  habité. 

Nature  Déclarés       Condamnés     GircoaslaiMes 


des  crimes. 

Accusés. 

coupables. 

à  mort 

attéDuanteg. 

Parricide. . . 

92 

64  (70  p   400) 

46 

48  (75  p.  iWf) 

lofanticidc. 

1,767    4 

,430  (6i    —    ) 

8 

4,422  (99,3—    ) 

Empoisonne- 

nement.  . 

450 

94  (63    -    ) 

7 

87  (93    —    ) 

Assassinat. . 

4,929 

902  (47    -    ) 

462 

740  (83    —    ) 

Incend.  d'é- 

difice ha- 

bité  

4,214 

438  (36    -    ) 

6 

432  (99    —   ) 

Sur  5,149  auxquels  les  arrêts  de  renvoi  aux  assises 
imputaient  des  crimes  capitaux,  2,628  (plus  de  la  moitié} 
ont  été  déclarés  coupables;  les  autres  se  divisent  M 
quatre  catégories  :  !<>  acquittés;  2<»  mineurs  de  seize  ans 
acquittés  comme  ayant  agi  sans  discernement,  mais  en* 
voyés  dans  une  maison  de  correction  (art.  66  du  Gode 
pénal  ;  3°  accusés  du  même  âge  condamnés  en  vertu  de 
l'article  67  du  même  code  ;  4"  condamnés  pour  des  failt 
réduits  à  de  simples  délits  ou  à  des  crimes  n'entraînant 
pas  la  peine  capitale  (meurtres,  incendies  d'édifices  "non 
habités,  suppressions  d'enfants,  etc.). 

Motifs  de  certains  crimes.  —  Il  serait  évidemment  très 
intéressant  de  connaître  la  véritable  cause  des  crimes; 
mais  comme  il  est  des  crimes  dont  la  nature  même  révèle 
le  mobile,  la  statistique  a  dû  restreindre  ses  investiga- 
tions à  ceux  dont  les  motifs  peuvent  varier  à  l'irifini, 
notamment  aux  assassinats,  aux  meurtres,  aux  empoi- 
sonnements et  aux  incendies.  J'ai  indiqué,  à  l'occasion 
du  mouvement  de  ces  crimes  pendant  la  période  1876-1880 
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pour  chacun  d'eux  séparément,  leurs  causes  présu- 
ées; je  crois  utile  pour  les  moralistes  de  donner  ici  les 
sultats  d'ensemble  constatés  pendant  les  cinquante-cinq 
mées  de  ce  rapport  : 

Nombres  proportionnels  sur  100. 

MOTIFS  OBS   CBIME8  D'aSSASSINAT,  DE  UBUBTRE,  O'bHPOISORNBMBMT 
BT  D'iMGBROIB. 

Querelles 

s!ons  Haine,       de 

Années.  Ca-    domes'  yen-  cabaret.  For-    Motifs    To- 

pidité.  tiqaes.  Amour,  géante,  de  jeu.  tnites.  divers,    ta!. 


1826  à  1830. 

13 

14 

13 

31 

7 

9 

13 

100 

1831  à  1835. 

13 

11 

12 

33 

9 

5 

16 

100 

1836  k  1840. 

17 

12 

12 

30 

11 

4 

14 

100 

mi  à  1845. 

18 

14 

12 

27 

9 

5 

15 

100 

1846  à  1850. 

18 

13 

11 

31 

9 

4 

14 

100 

1851  à  1855. 

19 

13 

12 

30 

8 

5 

13 

100 

1856  à  1860. 

20 

14 

13 

26 

9 

5 

13 

100 

1861  &  1865. 

19 

20 

8 

27 

5 

5 

16 

100 

1866  à  1870. 

18 

20 

7 

27 

4 

7 

17 

m 

1871  à  1875. 

17 

22 

7 

28 

3 

4 

19 

100 

1876  à  1880. 

22 

21 

8 

25 

3 

3 

18 

100 

Quelques  explications  sont  nécessaires  au  sujet  des  deux 
dernières  périodes.  A  partir  de  1871,  cette  recherche  des 
motifs  des  crimes  a  cessé  d'être  faite  pour  les  coups  et 
blessures  ayant  occasionné  la  mort  sans  intention  de  la 
d<mner;  de  là  une  diminution  des  crimes  commis  dans 
dei  risques  fortuites  ou  dans  des  querelles  de  cabaret. 
Depuis  1874  on  ne  relève  plus  le  renseignement  que  pour 
les  crimes  suivis  de  la  condamnation  de  leurs  auteurs; 
par  suite,  une  augmentation  des  crimes  commis  par  cupi- 
dité, car  ce  sont  ceux  qui  rencontrent  le  moins  d'indul- 
gence devant  le  jury. 

Dans  les  crimes  classés  sous  la  rubrique  :  Motifs 
divers,  sont  compris  ceux  qui  ont  lieu  dans  les  prisons. 
Pour  ne  parler  que  des  assassinats  et  des  incendies  com- 
mis par  des  détenus  en  vue  de  s'évader  ou  de  se  faire 
transporter  dans  une  colonie  pénale,  il  en  a  été  constaté, 
depuis  la  loi  du  30  mai  1854  sur  les  travaux  forcés,  161 
imputés  à  180  accusés.  La  multiplicité  de  ces  crimes 
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frappa  Vattention  du  gouvernement,  et,  sur  sa  propos 
lion,  une  loi  fut  votée  le  25  décembre  1880,  qui  décide, 
en  principe,  que  Kihdividu  condamné  aux  travaux  for( 
perpétuels  ou  temporaires  à  raison  d*un  crime  commi 
dans  une  prison  subira  cette  peine  dans  la  prison  roéi 
où  le  crime  a  été  commis  et  pendant  un  temps  qui 
pourra  être  inférieur  au  temps  de  réclusion  ou  d'em|i 
sonnement  que  le  détenu  avait  à  subir  au  moment  di 
crime.  L'avenir  nous  apprendra  si  cette  loi  a  été  sufQsami- 
ment  préventive. 

Délits  politiques  et  de  presse.  —  Indépendamment  de 
accusations  de  crimes  de  droit  commun,  les  cours  d*asH 
sises  ont  eu  à  juger,  de  1826  à  1851  et  de  1871  à  1880,  ai^ 
certain  nombre  de  délits  politiques  et  de  presse.  En  cette 
matière,  les  nombres  moyens  annuels  n'ont  aucune  valear 
car  les  quantités  dont  ils  se  composent  sont  fort  inégales 
Les  années  de  troubles  politiques.  1831,  1849,  1850 
donnent  des  chiffres  considérables  :  671,  546,  632,  tainfii 
que  les  deux  périodes  réunies,  1836  à  1840  et  1841  à  1845 
offrant  un  total  inférieur  même  au  plus  faible  de  ces  trois 
nombres.  La  législation  est  venue  également  modifier  les 
résultats  statistiques.  Mettant  de  côté  tout  rapproclieroeDi 
entre  les  diverses  époques  quinquennales,  et  prenant 
l'ensemble  des  affaires  politiques  et  de  presse,  on  arri?e 
aux  constatations  suivantes  :  sur  100  affaires,  53  présen- 
taient à  juger  des  délits  de  la  parole,  26  des  délits  de 
presse  périodique,  17  des  infractions  relatives  à  la  presse 
non  périodique  et  4  seulement  des  délits  électoraux.  Quant 
aux  prévenus  que  concernaient  ces  affaires,  ils  ont  été  : 
62  p.  100  acquittés  et  38  p.  100  condamnés,  savoir  : 
4  p.  100  à  l'amende,  30  p.  100  à  un  an  ou  moins  d'em- 
prisonnement et  4  p.  100  à  plus  d'un  de  la  même  peine. 

Tribunaux  correctionnels.— Pour  apprécier  le  degré 
de  moralité  de  la  population,  il  ne  faut  pas  s'en  tenir  aux 
crimes,  on  doit  aussi  rechercher  quels  sont  les  délits  qui 
sont  le  plus  fréquemment  commis  et  dans  quelle  propor- 
tion ils  le  sont.  C'est  cette  seconde  étude  qui  fera  Tobjet 
du  présent  chapitre.  Mais,  avant  de  pénétrer  plus  avant 
dans  cet  examen,  il  est  nécessaire  de  rappeler  que  la  sta- 
tistique judiciaire,  si  complète  au  point  de  vue  des  crimes, 
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le  comporte  pas,  en  ce  qui  concerne  les  délits,  les  mêmes 
léveloppements.  Si  elle  offre  tant  et  de  si  intéressantes 
Qdicalions  sur  les  accusés  jugés  contradictoirement  par 
es  cours  d'assises,  c'est  non  seulement  parce  qu'il  s'agit 
le  la  grande  criminalité  et  que  tout  ce  qui  s'y  rattache 
présente  un  intérêt  des  plus  puissants,  mais  c'est  aussi 
parce  que  le  nombre  de  ces  accusés  étant  relativement 
restreint  (4,374  en  moyenne,  par  an,  pour  toute  la  Fance 
(Iti  1876  à  1880)  et  tous  ayant  été  forcément  détenus  pré- 
ventivement, il  est  facile  aux  magistrats  de  recueillir  sur 
eux  tous  les  renseignements  utiles.  Mais  en  matière  cor- 
reclionnelle,  le  nombre  des  affaires  s'élève  chaque  année 
à  plus  de  150,000,  et  celui  des  prévenus  à  près  de  200,000 
(de  1876  à  1880,  il  a  été  soumis  annuellement  aux  tribu- 
naux 167,229  affaires  comprenant  196,483  prévenus)  ;  un 
buiiième  des  affaires  est  jugé  par  défaut;  d*autre  part, 
les  six  dixièmes  sont  introduits  par  citation  directe  des 
prévenus  à  l'audience;  on  comprend  que,  dans  ces  condi- 
lioD»,  les  chiffres  réunis  par  les  chefs  des  parquets  s'ap- 
pliqueraient à  un  nombre  trop  faible  de  prévenus  pour 
servir  de  base  à  des  conclusions  scientifiques.  Le  sexe  et 
lage sont  les  seules  indications  que  la  statistique  puisse 
fournir  avec  certitude  sur  les  individus  traduits  devant  la 
juridiction  correctionnelle. 

Je  dois  aussi  rappeler  que  dans  les  chiffres  des  périodes 
1866-1870  et  1871-1875  ne  figurent  pas  les  travaux  du 
tribunal  correctionnel  de  la  Seine  pendant  l'année  1870 
et  les  cinq  premiers  mois  de  1871.  Cette  observation  est 
très  importante  en  ce  sens  que  le  nombre  des  affaires  et 
celui  des  prévenus  jugés  par  ce  tribunal  forment  ordi- 
nairement plus  du  dixième  du  total  ;  les  chiffres  moyens 
annuels  des  deux  périodes  précitées  ne  devront  donc  être 
acceptés  que  sous  cette  réserve. 

Si  l'on  étudie  dans  son  ensemble  le  mouvement  des  af- 
faires portées  devant  les  tribunaux  correctionnels,  on  re- 
marque tout  d'abord  un  accroissement  régulier  des  nom- 
bres moyens  annuels  pendant  les  trente  premières  années. 

119,U6...  do  1826  à  1830  i48,9!22...  de  1841  à  1845 
135,738...  de  1831  à  1835  169,026...  de  1846  à  1850 
141,940...      dei836ài84(i        194,836...      de  1851  à  1855 
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soit,  entrelesdeux  périodesextrêmes,uaécartde63p, 
puis  une  diminution  pendant  les  deux  périodes  tl 
1860  et  1861  à  1865,  soit  168,111  et  141,6^5.  Le 
de  1866  à  1870  n*est  que  de  138,649;  mais  si  on  l*i 
mentait  d'un  dixième  pour  suppléer  à  l'absence  des  affi 
jugées  par  le  tribunal  de  la  Seine  en  1870,  il  serait 
rieur  à  celui  de  186U1865  et  marquerait  le  point  de^ 
part  d'une  nouvelle  recrudescence:  155,545  en  18T1-1 
et  167,229  en  1876-1880. 

Mais  ces  chiffres  ont  besoin  d'être  scrupuleusement 
lysés  pour  avoir  leur  réelle  signification.  Il  importe, 
tout,  de  séparer  les  délits  communs  des  contraveni 
fiscales  et  forestières.  Celles-ci,  en  effet»  offrent  en 
néral  peu  de  gravité  et  leur  nombre  est  subordonné 
vent  à  des  mesures  prises  par  les  administrations  coi 
tentes  ou  à  des  modifications  introduites  dans  la  législ'al 
spéciale.  En  outre,  elles  sont  soumises  à  la  juridictiii 
correctionnelle,  cela  est  vrai  ;  mais  la  loi  les  frappe  qnlK 
quefois  de  peines  de  simple  police;  c'est  dire  qu'elle$Bfr 
constituent,  au  moins  pour  la  plupart,  que  des  faits  d^ 
gés  de  toute  intention  délictueuse  et  par  cela  mémen'ift- 
téressant  pas  essentiellement  l'ordre  public. 

Contraventions  fi,seales  et  forestières.  —  Leur  nouW 
a  subi  de  sérieuses  variations.  Après  avoir  monté  dfr 
78,306  en  moyenne  de  1826  à  1830,  à  89,242  en  1831-18% 
il  descend  ensuite  successivement  à  : 


81,430... 

de  1836  à  1840 

70,276.... 

de  4851  à  m 

76,710... 

de  1841  à  1845 

45,579.... 

de  1856  à  Mi 

72,456.... 

de  1846  à  1850 

23,524.... 

de  i86i  à  m 

Il  reste  au-dessous  du  dernier  chiffre  pendant  lesjUOf 
dernières  périodes  :  20,028.  de  1866  à  1870;  22,922  & 
1871  à  1875,  et  21,205  de  1876  à  1880. 

Parmi  les  contraventions  spéciales,  celles  qui  concer- 
nent les  forêts  sont  les  plus  nombreuses  et  influent,  par 
conséquent,  plus  que  toute  autre,  sur  les  chiffres  gêné* 
raux.  L'élévation  des  nombres  moyens  annuels  des  itm, 
premières  périodes  est  due  aux  années  1830  et  1831  ^lû 
ont  donné  l'une  94,824  affaires  et  l'autre  112,858.  U 
cheMé  des  vivres  et  surtout  la  crise  commerciale  ontét^tc) 
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^uses  principales  de  la  misère  qui  a  conduit  des  popula- 
ions  ordinairement  laborieuses  à  se  procurer  par  la  dé- 
rastation  des  forêts  des  ressources  que  leur  refusait  le 
travail.  Mais  à  la  suite  d'instructions  données  à  ses  agents 
par  Tadministration  forestière  relativement  à  la  poursuite 
des  délits  commis  dans  les  bois  de  l'État  et  des  com- 
munes, une  réduction  s'est  manifestée  dès  1832  et  ne  s'est 
plus  interrompue  depuis.  Quant  à  la  diminution  si  impor- 
tante qui  existe  à  dater  de  1856-1860,  elle  est  uniquement 
la  conséquence  de  la  loi  du  18  juin  1859,  qui  a  autorisé 
l'administration  forestière  à  transiger  avant  jugement,  et 
de  celle  du  29  avril  1862,  qui  a  transféré  à  l'administra- 
tion des  ponts  et  chaussées  la  surveillance  de  la  pêche 
fluviale. 

Le  nombre  moyen  annuel  des  transactions  consenties 
eu  vertu  de  la  loi  de  1859  a  été  de  : 

28,715....      de  1861  à  1865       25,052....      de  1871  à  1875 
28,391....      de  1866  à  1870       21,546....      de  1876  à  1880 

Si  l'on  réunit  les  transactions  aux  affaires  jugées,  on 
trouve  les  totaux  suivants  : 

43,245....  de  1861  k  1865  35,604....  de  1871  à  1875 
38,326....      de  1866  à  1870       28,200....      de  1876  à  1880 

Les  contraventions  aux  lois  sur  la  pêche  ont  suivi  une 
nuirche  absolument  différente  de  celle  que  nous  venons 
d'mdiquer  pour  les  contraventions  forestières.  Leur  nom- 
bre moyen  annuel  a  été  toujours  en  croissant.  11  a  décu- 
plé de  1826-1830  à  1856-1860;  ensuite  il  s'accroît  subite- 
ment de  3,238  en  1856-1860  à  4,686  en  1861-1805,  sans 
doute  sous  l'influence  de  la  loi  du  29  avril  1862,  qui  a  mo- 
difié le  service  de  la  pêche  fluviale,  et  d'une  augmentation 
du  personnel  chargé  de  la  surveillance.  Il  en  a  été  jugé, 
en  moyenne,  4,659  de  1871  à  1875  et  5,648  de  1876 
à  1880. 

En  matière  de  contributions  indirectes,  de  douanes  et 
d'oetrois,  les  résultats  sont  identiques  pour  les  trois  ordres 
d'infractions:  de  1826 à  1855,  état  presque  stationnaire; 
de  1856 à  1870,  diminution  sensible;  mais  de  1871  à  1880, 
recradesceuce  considérable  due  évidemment  à  l'élévation 
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des  droits  sur  les  boissons,  qui  a  provoqué  la  fm 
'  Les  infractions  postales  se  partagent  en  deux  group 
celles  qui  violent  la  loi  du  16  octobre  1849,  relatif 
l'usage  d*un  timbre  poste  ayant  déjà  servie  et  celles 
enfreignent  les  décrets  du  27  prairial  an  ul  et 
24  août  1848.  La  réduction  de  81  p.  100,  de  1851  à  1{ 
pour  les  premières  et  celle  de  95  p.  100  pour  les 
condes  s'expliquent  par  Tabaissiement  du  prix  des  i 
bres-poste,  l'usage  dfs  cartes  post^  et  l'emploi  de  plai 
plus  fréquent  de  la  télégraphie. 

Délits  communs.  —  J'arrite  aux  délits  communs^  pc 
suivis  en  général  par  le  ministère  public.  Leur  hom 
moyen  annuel  a  progressé  jusqu'en  1851-1855;  il  a 
triplé. 

De  1826  à  1830.. \  U,UO  De  1841  à  1845...  72» 
De  1831  à  1835...  46,496  De  1846  à  1860...  96,1 
De  1836  à  1840...      60,510         De  1851  à  1855...    iUt^ 

Il  a  décru  de  1856  à  1870  : 

122,532  de  1856  à  1860;  -  118,161  de  1861  à  186S 
118,621  de  1806  à  1870. 

Mais  il  a  repris  un  nouvel  essora  partir  de  1871-H 
(132,^3),  et  il  est,  en  1876-1880,  del46,024«8upéfk 
de  17  pour  100  à  celui  de  1851-1855.  Cet  état  de  eba 
exige  un  examen  approfondi  de  la  statistique 

Les  plus  importants  de  ces  délits  sont  distribués  da 
le  tableau  ci-après  : 

Nombres  proportionnels  sur  4,000. 

. ■^-tf" 

contre  eoDtre  cqptre  envers    contre  pr4v.  par 

Années.  la  cbosa      les  les  l'en-  (es  êm  lois  To(| 

puUiq.  perfonn.  nœur».  fanU  proprièt.  sfiéeiel. 

1826  à  1830.  178  292  12       3  3Q4       211  1,0 

1831  à  1835.  233  281  10       3  329        144  1,0 

1836  à  1840.  234  239  12       3  355        157  1,0 

1841  à  1845.  239  224  14        3  347-       173  1,0 

1846  à  1850.  264  177  13        3  318        223  ^,0 

1851  à  1856.  235  136  17       2  374       S36  1,0( 

1856  à  1860.  194  150  24       2  394       236  l,a 

1861  à  1865.  2U1  185  30       2  372       210  1,« 

1866  à  1B70.  241  188  25       2  351        193  1,00 

1871  à  1875.  266  159  23       2  342       208  1,0(1 

1876  à  1880.  251  163  23       i  335       227 
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Ce  qui  ressort  de  ce  tableau,  c'est,  d'une  part,  l'aug- 
mentation da  nombre  des  délits  contre  la  chose  publique 
et  des  délits  contre  les  mœurs,  et  d'autre  part,  la  dimi- 
nution des  délits  contre  les  personnes  et  des  délits  envers 
Tenfant;  quant  aux  délits  contre  les  propriétés  et  aux  in- 
fractions prévues  par  des  lois  spéciales,  ^  comparaison 
des  divers  nombres  qui  les  représentent  n'offre  rien  de  par- 
ticulier. 

^  Délits  contre  la  chose  publique.  —  En  ce  qui  touche 
les  délits  de  rébellion  et  d'outrage  à  des  agents,  il  est  in- 
déniable que  leur  progression  ininterrompue  accuse  un 
amoindrissement  du  respect  pour  le  principe  d'autorité  ; 
toutefois  il  y  a  une  autre  explication  à  la  diCTérence  qui 
existe  entre  les  chiffres  des  deux  dernières  périodes 
(1871-1875  et  1876-1880)  et  ceux  des  périodes  antérieures, 
diCTérence  qui  révèle  une  augn^entation  de  65  pour  100 
pour  les  dix  ajanéies  les  plus  récentes.  C'est  la  mise  en  vi- 
gueur de  la  loi  du  23  janvier  1873  sur  l'ivresse  publique 
qui  a  produit  cette  élévation  ;  en  effet  les  deux  cinquièmes 
environ  des  prévenus  jugés  pour  outrages  enversdes  agents 
le  sont  en  même  temps  pour  ivresse;  il  est  probable  que 
dans  la  plupart  des  cas,  c'est  la  contravention  qui  a  en- 
gendré le  délit.  L'infraction  au  ban  de  surveillance,  in- 
troduite dans  le  Code  pénal  par  la  loi  du  28  avril  1832, 
a  suscité  un  nombre  de  poursuites  à  peu  près  égal  pen- 
dant les  trois  périodes  comprises  entre  1836  et  1851,  mais 
le  décret  du  8  décembre  1851  a  provoqué  un  aceroisse- 
meot  de  34  pour  100  qui  a  maintenu  pendant  vingt  années 
(1851  à  1870)  le  chiffre  entre  3,809  et  4,181;  puis  une 
diminution  s'est  manifestée  après  1870  et  1871.  La  loi  du 
23  janvier  1874,  qui  a  réglementé  en  dernier  lieu  la  sur- 
veillance de  la  haute  police,  semble  avoir  été  la  cause  d'un 
redoublement  de  poursuites,  car  le  nombre  moyen  annuel 
de  1876-1880  est  plus  élevé  de  31  pour  100  que  celui  de 
1S71-1875;  on  peut,  il  est  vrai,  trouver  aussi  entre  cette 
augmentation  et  celle  des  récidives  une  certaine  corré- 
lation. 

Délitt  conH'e^lesfertonne^,  ^  Il  en  est  des  délits  contre 
les  personnes  comme  des  crimos  de  mêm^  natune  :  leurs 
mobiles  sont  multiples  et  la  statistique  est  impuissante  à 
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les  découvrir  ;  elle  nepent  qu'enregistrer  les  faits  sastie* 
moQter  aux  vériiibles  causes.  Je  me  contenterai  de  ^gM» 
1er  la  progression  toujours  croissante  des  délits  de  coifl 
et  blessures;  leur  nombre  a  doublé  de  1826-18301 
1866-1870  et  le  chiffre  de  1876-1880  est  encore  sapt^ 
rieur  de  1,499  à  celui  de  la  dernière  période  que  je  Tieii^ 
de  citer.  La  loi  du  13  mai  1863,  qui  a  correctionoaHi^ 
les  coups  et  blessures  ayant  entraîné  une  incapacité  # 
travail  de  plus  de  vingt  jours,  entre  pour  peu  dans  l'ai^ 
mentation,  car  le  nombre  de  ces  nouveaux  délits  est  i 
peine  de  2  à  300  par  an.  Cette  loi  a  manifesté  davantiga 
son  influence  à  l'égard  des  délits  de  menaces,  dont  le  hmi- 
bre  s'est  élevé  de  220  en  1856-1860  à  369  en  1871-1875, 
et  S26  en  1876-1880.  Les  faux  témoignages  en  matière 
correctionnelle,  civile  et  de  police,  également  correctioi- 
nalisés  par  la  loi  du  20  mai  1863,  tendent  à  diminiier  : 
de  113  en  186M865  à  94  en  1876-1880.  La  loi  da 
24  mai  1834  a  fait  monter  le  délit  de  port  d'armes  prohi- 
bées de  137  en  1831-1835  à  301  en  1836-1840;  le  chiffre 
actuel  est  de  361  (1876-1880). 

Délits  contre  les  mœurs.  —  Les  délits  contre  les  mœon 
ont  suivi,  comme  les  crimes  analogues,  une  marche  ascei- 
sionnCUe,  mais  bien  plus  accentuée  encore.  Le  nombre 
moyen  annuel  de  ces  derniers  avait  triplé  de  1826-1830  i 
1876-1880;  celui  des  premiers  est  sept  fois  plus  fort  en 
1876-1880  (3,397)  qu'en  1826-1830  (497).  Voici  la  part 
prise  par  chacun  des  délits  qui  concourent  à  cet  enseaible: 
outrage  public  à  la  pudeur  :  de  302  à  2,572;  attentat  à  U 
pudeur  par  un  mineur  de  seize  ans  :  de  2  à  60  ;  attentat 
aux  mœurs  en  favorisant  la  débauche  :  de  113  à  281; 
adultère  :  de  53  à  431,  et  outrage  à  la  morale  publique  : 
de  27  à  53. 

Délits  envers  l'enfan,t,  —  Appliquant  aux  délits  envers 
l'enfant  le  procédé  adopté  pour  les  crimes  de  même  ordre, 
je  donnerai  ici  les  chiffres  réels  et  non  les  chiff'res  moyens 
annuels.  Ces  délits  sont  au  nombre  de  trois  :  l'hoinicide 
involontaire  d'enfant  nouveau-né  par  la  mère,  la  suppres- 
sion de  part  et  l'exposiUon  d'enfant:  De  1831  à  1880,  il 
a  été  jugé  4,403  des  premiers,  savoir  : 
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e  1831  à  1835 265         De  1856  k  1860 613 

e  1836  à  18iO 377         l>e  1861  à  1865 677 

•e  1841  à  1845 381         De  1866  à  1870 505 

•e  1846  à  1850 413         De  1871  à  1875 349 

>e  1851  à  1855 545         De  1876  à  1880 278 

Ainsi  le  premier  et  le  dernier  chiffres  sont  presque 
identiqaes,  mais  eeux  des  périodes  intermédiaires  leur 
sont  de  beauconp  supérieurs  par  suite  de  l'usage  qui  s*était 
établi,  de  1851  à  1865,  de  traduire  devant  les  tribunaux 
correctionnels,  sous  prévention  d*homicide  involontaire  de 
leur  enfant  nouveau-né,  les  femmes  à  Tégard  desquelles 
le  jory  avait  rendu  des  verdicts  négatifs  sur  des  accusa- 
sations  d'infanticide.  Le  retour  à  la  règlenonM^tntdem 
et  à  la  saine  interprétation  de  l'article  360  du  Gode  d'ins- 
tmetion  criminelle  a  fait  redescendre  le  chiffre  au  niveau 

antérieur;  on  peut  donc  dire  que  dans  l'espèce  il  n*y  a  eu 

ni  augmentation  ni  diminution. 
Le  délit  de  suppression  d'enfant  n'existe  que  depuis  la 

loi  da  13  mai  1863.  De  cette  époque  au  31  décembre  1880, 

les  tribunaux  correctionnels  en  ont  jugé  1,856,  dont  : 

124 de  1863  à  1865         648 de  1871  à  1875 

487 de  1866  à  1870         597 de  1876  à  1880 

Pour  les  délits  d'exposition  d'enfants,  leur  nombre,  après 
8'êlre  élevé  pendant  la  première  moitié  du  demi-siècle, 
^  notablement  diminué  pendant  la  seconde. 

De  1831  à  1835 459  Do  1856  h  18C0 722 

De  1836  à  1840 697  Do  1861  à  1865 529 

De  184t  à  1845 735  Do  1866  k  1870 393 

De  1846  à  1850 707  De  1871  à  1875 333 

De  1851  à  1855 849  De  1876  à  1880 277 

L'augmentation  coïncide  avec  celle  qui  est  relevée  pour 
ia  criminalité  spéciale  dont  nous  nous  occupons;  quant  fi 
ia  diminution,  il  est  possible  de  l'attribuer  à  la  réglenieii-  , 
tation  du  service  des  enfants  assistés  dans  la  plupart 
•les  départements  après  le  décret  du  25  mars  1852  sur  la 
décentralisation  administrative  et  à  l'extension  donnée  au 
service  des  enfants  abandonnés,  qui  a  suivi  l'enquête  gé- 
nérale de  1862.  Les  mères,  au  lieu  d'exposer  leurs  en- 
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fants,  confient  à  dès  tiers  le  soin  de  faire  aux  hèspièes 
déclarations  nécessaires,  et  les  enfants  passent  ain^i  de  ta 
première  catégorie  dans  la  seconde.  Ainsi,  en  1861,  le 
chiffre  des  enfants  trouvés  avait  été  de  42,194;  en  Wl 
il  n*éUit  plus  que  de  6,907,  et  en  18^76  dé  3,557,  Undii 
que  celui  des  enfants  abandonnés  est  monté  de  20,239%! 
1861  à  31,695  en  1S72  et  à  36,294  en  1876  (statisl^iie 
la  France^  onnée  1877).  L'organisation  des  secours  è  i 
micile  a  dû  beaueonp  eoiktribuer  à  réduire  le  niombre  IM 
expositions  d'enfant. 

j'tttdique  ici  le  rapport  du  nombre  des  crimes  et  délitt 
envers  l'enfant  jugés  à  celui  des  méssanceB  iliégitiiMn 
Pour  10,000  ile  ces  derAiires,  il  a  été  jugé,  en  moyeimif 
par  année  : 

De  1831  h  1835  36  affaires.  De  1856  &  1860  71  âflItôM* 

De  1836  à  1840  53  De  1861  à  1865  <6 

De  1841  à  1845  57  De  1866  à  1870  66 

De  1846  à  1850  59  De  1871  à  1S75  75 

De  1851  à  1855  74  De  1876  à  1880  67 

1- 

Si  Ton  faille  même  rapprochement  pour  lesdixdépir^ 
tementsoù  il  est  né  le  pkis  d*enfants  naturels  pendantlu 
dernière  période  £t  les  dix  oii  il  en  est  né  le  moins,  oiu 
obtient  comme  prjoportion  des  crimes  et  délits  envers  Teo^ 
fant  jugés  sur  100  naissances  illégitimes. 

Dans  la  Seine 0.1  p.  100 

—  le  Nord 0.2  — 

~    la  Seine-Inférieore 0.2  — 

—  le  Pas-de-Calais 0.1  — 

~    le  Rhône 0  4  — 

—  la  Somme 0.1  — 

-^    les  Bouches-du-Rhône 0.5  — 

—  la  Gironde 0.7  — 

-—    l'Aisne 0.6  — 

—  la  Marne 0.6  -— 

—  le  Gers 3  — 

—  le  Gard 2  — 

—  le  Tarn 1  — 

—  l'Ardèche 2  — 

~    la  Lozère 2  — 


dby  Google 


DE  1826  A  1880.  187 

ùaas  Lot-et-Garoone i  |1.  100 

—  le  Lot 3     — 

—  Tarn-et-Garonne 3     — 

—  les  Hautes-Alpes 3      — 

—  les  Basses-Alpes 2     — 

Il  j  a  lieu  de  remarquer  que  les  départeinenU  )>i^  le 

moiifeiaeiit  annael  de  la  popalaUon  donne  le  nombre  le 

ph»  faible  d'enfants  naturels  sont  ceux  où  il  est  propor- 

tioMeUenent  jagé  le  pins  de  crimes  ou  de  délits  envers 

Tenfaot  et  qn*ih  appartiennent  tons  à  la  région  da  midi 

de  la  France.  Lm  départements,  au  contraire,  où  Ton 

constate  chaque  année  le  plus  grand  nombre  des  nais- 

MBces  illégitimes  sont  situés,  pour  la  plupart,  dans  le 

Nord,  et  la  proportion  des  infractions  jugées  n'atteint  nulle 

part  1  pour  1(M).  Ils  renferment^  en  outre,  presque  tous 

degnuâd»  centres  de  popidation.  C'est  que  si  les  méfaits 

dsatU  s'agit  sont  de  ceux  qui  échappent  aisément  aux,  in- 

testigatisBs  de  la  jostice,  il  est  encore  plus  facile  de  les 

dissîmalerdans  les  villes  que  dans  les  campagnes. 

DiliU  contre  les  propriétés.  —  Les  plus  fréquents  des 
délits  contre  les  propriétés,  qui  sont  le  vol,  l'escroquerie 
et  rabosde  confiance,  ont  éprouvé  tous  trois  un  accrofs- 
soDcnt  lérieux  qui  est  de  238,  323  et  630  pour  100  si  ron 
met  la  période  de  1876-1880  en  regard  de  celle  de  1826- 
1830.  La  diffusion  de  la  richesse,  l'esprit  de  convoi- 
tise qui  s'est  considérablement  développé,  les  jeux  de 
bourse  (?),  etc.,  pourraient  suffire  à  expliquer  cette  aug- 
mentation, mais  pour  les  vols  il  faut  ajouter  d'autres 
causes.  La  période  de  1831-1835  ne  présente  comparât!- 
Yement  à  celle  qui  la  précède  uqc  si  grande  différence 
(22  pour  100  de  plus)  que  parce  que  de  1826  à  1830  on  a 
classé  avec  les  délits  ruraux  des  vols  de  récoltes  qui,  plus 
tard,  ont  été  réunis  aux  autres  vols;  ensuite  la  loi  du 
28  avril  1832  a  correctionnalisé  plusieurs  espèces  de  sous- 
tractions frauduleuses;  enfin,  à  diverses  époques,  la  ra- 
reté des  subsistances,  compliquée  presque  toujours  d'une 
crise  industrielle,  a  plongé  dans  la  misère  et  conduit  au 
Tot  une  quantité  de  malheureux  ouvriers.  Il  ne  faut  pas 
non  plus  oublier  que  la  correctionnalisation  extra-légale, 
<lonl  j'ai  déjà  plusieurs  fois  parlé,  a  fait  sentir  ses  effets 
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d'une  façon  saisissante  à  partir  de  1850;  le  nombre  moyen 
annael  n'avait  été  que  de  24,332  de  1846  à  1850,  il  atteint 
spontanément  32,782  de  1851  à  1855  et  ne  desceai 
plus  au-dessous  de  30,000,  si  ce  n'est  de  1866  à  1870,  et 
activement,  car  les  délits  de  vol  jugés  en  1870  par  le  tri- 
bunalde  la  Seine  ne  sont  pas  compris  dans  le  chif&eè 
29,980  que  donne  la  moyenne  de  1866-1870.  Le  nomb» 
de  la  dernière  période,  1876-1880,  est  le  plus  élevé  de 
tous  en  matière  de  vol  et  d'abus  de  confiance;  le  maxi- 
mum pour  l'escroquerie  a  été  de  1861  à  1865. 

Prévenus,  —  Voici  quel  a  été,  pendant'  chaque  période 
quinquennale,  le  nombre  moyen  de  prévenus  par  100,000 
habitants  : 

De  1826  à  1830 152  De  1856  à  4860 <W 

De  1831  à  1835 171  De  4861  à  4865 37» 

De  1836  à  1840 213  De  4866  à  4870 377 

De  4841  à  4845 246  De  4874  à  4875 kSk 

De  4846  à  4850 332  De  4876  à  4880 47i 

De  4851  à  4855 434 

En  traitant  des  accusés,  je  faisais  remarquer  que  l'esprit 
d'association  entre  les  criminels  tendait  à  diminuer;  celle 
tendance  est  encore  plus  sensible  pour  les  délinquanU 
correctionnels,  car  elle  se  manifeste  presque  sans  inter- 
ruption depuis  cinquante  ans.  De  1826  à  1830,  pour  IW 
affaires,  on  comptait  149  prévenus  ;  il  y  en  a  eu  : 


De  1834  à  1835.... 

150 

De  1856  à  4860.... 

.    m 

De  1836  à  1840.... 

435 

Ue  4861  à  4865.... 

.      iil 

De  1841  à  1845.... 

131 

De  186G  à  1870.... 

.    m 

De  1846  à  1850.... 

131 

De  1871  à  1875.... 

.    lïi 

De  1851  à  1855.... 

126 

De  1876  à  1880.... 

.    Il» 

Sexe  défi  prévenus,  —  Le  nombre  moyen  annuel  dei 
hommes  ju^:é8  par  les  tribunaux  correctionnels,  qui  n'assit 
été  que  de  138,531  de  1826  à  1830,  s'élevait  à  168-214  de 
1876  à  1880;  l'augmentation  est  de  21  p.  100;  celai  de* 
femmes,  au  contraire,  s'est  abaissé  de  39,490  de  1826-li<30 
à  28,269  en  1876-1880;  la  diminution  est  de  28  p.  100. 
Les  chiffres  de  la  dernière  période  donnent  pour  ie^ 
hommes  916  prévenus  sur  100,000,  et  pour  les  femmes 
153  prévenues  sur  100,000. 
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Le  nombre  proportionnel  des  femmes  est  deseendn  de 
n  à  14  p.  100  par  une  marche  régulière  et  à  peine  inter- 
rompue. Mais  la  réduction  est  bien  plus  sensible  pour  les 
femmes  prévenues  de  contraventions  spéciales  que  pour 
celles  qui  avaient  à  répondre  de  délits  communs.  La  pro- 
portion des  premières  au  nombre  total  des  prévenues 
pounsnivies  pour  mêmes  faits  est  arrivée  de  24  p.  100 
en  1831-1835  à  12  p.  100  en  1876-1880,  tandis  que  celle 
des  secondes  n'est  tombée  que  de  19  à  15  p.  100.  Du 
reste,  le  nombre  moyen  annuel  des  femmes  prévenues  de 
délits  communs  a  plus  que  doublé  (de  11,941  à  25,135), 
quand  celui  des  femmes  juf^ées  pour  contraventions  spé- 
ciales est  dix  fois  moindre  (3,134  au  lieu  de  33.337).  La 
loi  du  18  juin  1859  sur  le  droit  de  transaction  en  matière 
forestière  a  accéléré  le  mouvement  de  décroissance  qu> 
mit  commencé  dès  1836-1840  et  produit  en  1861-1865 
une  baisse  de  75  p.  100  sur  1851-1855.  Les  femmes 
entrent  pour  près  du  quart  dans  le  nombre  total  des  dé- 
linquants forestiers. 

On  compte  plus  de  femmes  qup  d'hommes  parmi  les  pré- 
venus de  déliU  envers  Tenfant  (924  sur  1 ,000),  d'attentat 
aox  mœurs  (576  sur  1,000),  d*adultère  (511  sur  1,000),  et 
d'exercice  de  la  médecine  (508  sur  1,000).  Les  délits 
communs  qui  leur  «ont  le  plus  souvent  reprochés,  après 
ceox  qui  précèdent,  sont  : 

Sur  1,000 
prévenni. 

Les  fraudes  commmerciales 370 

La  diffamatioD  et  les  injares  publiques 309 

L'oQverture,  sans  autorisation,  de  débits  de  bois- 

sons 278 

Le  vol 246 

L'escroquerie 172 

L'outrage  public  à  la  pudeur 167 

La  meodicilé 145 

L'abus  de  confiance 144 

Les  coups  volontaires 119 

Les  outrages  envers  des  agents i!6 

Le  vagabondage 93 

La  banqueroute  simple 68 

La  rébellion 61 

L'infraction  au  ban  de  surveillance 43 

H. 
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Le  nombre  des  femmes  jugées  de  1876  à  1880,  poor  lu 
infractions  sus-énoncées  forme  les  neuf  dixièmes  du  mê^ 
bre  toial  des  femmes  prévenues  de  délits  communs. 


Prévenits  de  délits  commune. 


NOMBRES  PROPORTIONNELS  SUR  100> 


Hor 

moios 

nmrsàgé 

s  de 

Femmes  ft^ées  «Je 

'TèT" 

plus 

inoiDS 

16  à         piw 

Années. 

de  16  ans. 

SI  ans. 

de  21  ans 

deieans. 

2Inns.  de21»« 

1831  à  1835. 

11 

85 

9           87 

1836  à  1840, 

12 

84 

8         m 

1841  à  1845. 

13 

84 

8           88 

1846  à  1850. 

11 

85 

10           U 

1851  à  4855. 

12 

83 

10           8* 

1856  à  1860. 

13 

83 

11           8S 

1861  à  1865. 

14 

82 

11           85 

1866  à  1870. 

14 

82 

11           & 

1871  à  1875. 

13 

83 

11           8S 

1876  à  1880. 

14 

82 

'  11           8S 

Cette  uniformité  est  encore  plus  complète  que  celle  ^H 
a  été  constatée  pour  les  accusés.  Toutefois;  raceroiste* 
ment  de  criminalité  parmi  les  jeunes  gens  des  deux  stttê, 
entre  seize  et  vingt  et  un  ans,  ressort  d^une  façon  éfi» 
dente  des  chiffres  ci-dessus;  il  est  encore  plus  satHM 
quand  on  consulte  les  nombres  absolus;  en  cinquante 
ans,  le  nombre  des  hommes  a  quadruplé  :  de  5,933  i 
20,480,  et  celui  des  femmes  a  presque  triplé  :  de  1,046 
à  2,839.  Cette  progression  csl  loin  de  se  justifier  par 
celle  de  la  population.  A  ce  point  de  vue,  la  comparaisen 
des  chiffres  de  1876-1880  avec  le  dernier  recensemert 
montre  que,  sur  100,000  habitants  du  sexe  masculin  âgés 
de  seize  à  vingt  et  un  ans,  il  y  a  1 ,308  prévenus,  tandis 
qu'il  n'y  en  a  que  1,053  sur  100,000  habitants  âgés  de 
plus  de  vingt  et  un  ans.  Pour  les  femmes,  les  proportions 
correspondantes  sont  de  180  et  183  sur  100,000. 

Mode  d'introduction  des  poursuites,— Snv  100  affairas 
jugées  par  les  tribunaux  correctionnels  de  1826  à  1830, 
il  n'y  en  avait  eu  que  30  d'introduites  par  le  ministère 
public.  Cette  proportion  n'a  cessé  de  s'accroître  ainsi 
qu'on  peut  eu  juger  : 
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De  1831  à  i835.    30  p.  iOO         De  1856  à  i860.  7â  p.  100 

De  1836  à  1840.     38      —  Pe  iSùi  à  1865.  *SS      - 

De  1«41  à  1845.    44      —  De  1866  à  1870.  86      - 

Dfe  1846  à  1850.     54      -  De  1871  à  1875.  87      - 

De  1851  à  1855.    64      —  De  1876  à  1880.  89      — 

Josqa'en  1863,  le  ministère  public  n'avait  à  sa  di5;po- 

sition  que  dei^  moyens  de  soumettre  au  jugement  les 

affaires  correctionnelles  :  la  citation  directe  du  prévenu  à 

Tanâienee  et  l'envoi  à  rinslruction;  il  n'usait  déjà  de  ce 

dernier  mode  que  dans  les  trois  dixièmes  des  cas.  La  loi 

da^Omai  1863  lui  a  permis  de  faire  juger  immédiatement, 

et  au  plus  tard  dans  les  trois  jours,  les  flagrants  délits; 

cette  innovation  a  été  des  plus  heureuses,  non  seulement 

en  ce  qu'elle  a  abrégé  la  durée  des  détentions  préven- 

tÎTes  et  réduit  considérablement  les  frais,  mais  encore  en 

r-e  qu'elle  a  débarrassé  les  cabinets  d'instruction  d*un 

gnnd  nombre  d'affaires,  presque  de  moitié.  Les  affaires 

conectionnelles  jugées  après  instruction  formaient,  de 

1856  i  1860,  les  deux  cinquièmes  du  total  de  celles  que 

poorsDÎTait  le  ministère  public;  la  proportion  est  dcsccn- 

doc  à  21  p.  100  de  1876  à  1880. 

toi  du  20  mai  1863.  —  Les  affaires  qui  ont  le  pkis 
sonvent  donné  lieu,  de  1876  à  1880,  à  Tapplication  de  la 
légîBlation  du  20  mai  1863  sur  les  flagrants  délit?  sont  les 
SDiyantes  : 

L'infraction  à  on  arrêté  d'interdiction  de  séjoar 

(Pam  et  Lyon) ♦ 98  fois  sur  100 

L'IofractioD  à  un  arrêté  d'expulsion  (réfugiés 

étrangers) 84 

U  fraude  au  préjudice  des  restaurateurs 79 

U  mendicité 77 

Llnfraciion  au  ban  de  surveillance 71 

I^  vagabondage 63 

La  rébellion 62 

t«9  contraventions  aux  lois  sur  }es  douanes ...  51 

Le» omrages  envers  les  agents 36 

1^  vols 27 

L'OQtrage  public  à  la  pudeur 24 

L'ivresse  (2e  récidive) 22 

Les  applications  de  la  loi  du  20  mai  tSSa  dans  ces  di- 
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verses  espèces  constituent  les  neuf  dixièmes  de  i'ea* 
semble.  * 

11  est  évident  que  c*est  surtout  dans  les  grands  cenins 
qu'il  est  possible  de  recourir  à  cette  procédure  expédi- 
tive.  En  effet,  près  de  la  moitié  des  cas  où  elle  a  été  i  ' 
en'  usage  se  sont  produits  dans  les  arrondissements  sù- 
vnnts  :  Lyon,  où  le  ministère  public  IJemploie  74  fois 
sur  100;  Lille,  68  p.  100;  Marseille,  60  p.  100;  Bor- 
deaux,  53  p.  100;  Paris,  53  p.  100;  Rouen,  51  p.  100; 
Le  Havre,  47  p.  100;  Toulouse,  45  p.  100;  Saint-Étienne, 
42  p.lOO,  et  Nantes,  38  p.  100. 

Résultats  des  préventions,  —  Depuis  1841,  la  statis- 
tique relève  le  nombre  des  affaires  dans  lesquelles  le 
seul  prévenu  on  tous  les  prévenus  ont  été  acquittés, 
vant  que  ceux-ci  ont  été  poursuivis  par  Ja  partie  lésée, 
par  une  administration  ou  par  le  ministère  public.  Cette 
distinction  est  nécessaire,  car,  bien  que  les  échecs  ne 
soient  pas  toujours  imputables  à  la  partie  poursuîvaDte, 
il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  la  manière  dont  l'action  est 
entamée  et  suivie  n'est  pas  indifférente  à  rechercher.  De 
1841  à  1870,  les  parties  civiles  ont  complètement  échoué 
366  fois  sur  1,000,  et  les  administrations  publiques  24  fois  | 
sur  1,000.  La  différence  est  considérable,  mais  sa  raisoi 
d'être  est  facile  à  saisir  :  les  premières,  obéissant  soo- 
vent  à  des  sentiments  de  haine  et  de  vengeance,  intenteat 
des  poursuites  irréfléchies  et  sans  fondement,  tandis  que 
les  secondes,  ayant  pour  surveiller  leurs  intérêts  des 
agents  spéciaux,  peuvent  mettre  à  profit  les  leçons  de 
l'expérience  ;  de  plus,  les  procès- verbaux  de  ces  agents 
font  presque  toujours  foi  jusqu'à  inscription  de  faux; 
enfin,  la  loi  a  conféré  à  la  plupart  des  administratiom 
publiques  un  droit  de  transaction  dont  l'exercice  a  évi- 
demment pour  effet  de  ne  laisser  venir  jusqu'à  l'audience 
que  les  affaires  d'une  certaine  gravité. 

En  ce  qui  concerne  les  parties  civiles,  il  faut  recon- 
naître que  depuis  1871  elles  ont  usé  de  leur  droit  ttee 
plus  de  succès  que  par  le  passé.  Le  nombre  proportionnel 
de  leurs  échecs  complets  est,  en  effet,  descendu,  de  369 
sur  1,000  en  1866-1870,  h  335  sur  1,000  en  1871-1875,  et 
à  292  sur  1,000  en  1876-1880.  Quant  aux  administrations 
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)Dhlirfues,  elles  n'ont  succombé  dans  leurs  poursuites, 
)endant  ces  deux  dernières  périodes,  que  25  fois  sur  1,000. 
Sur  1,000  affaires  jugées  annuellement  à  la  requête 
des  chefs  des  parquets  de  première  instance,  il  en  a  été 
terminé  par  l'acquittement  du  seul  prévenu  ou  de  tous  les 
prèveuus  : 

De  1844  à  1845..  106  De  1861  à  1865. . .  46 

De  1846  à  1850. .  95  De  1866  à  1870. . .  37 

De  1851  à  1855..  72  De  1871  à  1875...  33 

De  4856  à  1860. .  57  De  1876  à  1880. . .  28 

Résultat  général  dés  poursuites,  —  Jusqu'en  1840,  les 
jeunes  délinquants  acquittés  comme  ayant  agi  sans  discer- 
nement et  remis  à  leurs  familles  ont  été  comptés  parmi  les 
prévenus  acquittés  purement  et  simplement;  mais,  à  partir 
<}e  1841, ils  occupent  dans  la  statistique  une  place  à  paît. 

Nombres  proportionnels  sur  1,000.     ' 

ISte   1841   1811   18«1   1871 

Prévenas.  à    &     &    à     à 

1840.  1850.   1860.  1870.  18A0 

^quittés 139      410       87       78       58 

MîDears  de  16  ans  rendus  à 

leurs  parents  ou  mis  en  snr- 

reillance  {Art.  274,  §  2,  du 

C.pénal) »         5         7         7         9 

Viuears  de  46  ans  envoyés  en 

correction  (Art,  66  du  C, 

pénal) 2         6       40       42       44 

Condamnés  à  l'emprisonnem^ 

ponr  pins  d'un  an 26       25       34       38       35 

poor  nn  an  au  moins 453     264      346     490     520 

Condamnés  à  l'amende 680     593     546     375     364 

Total 4,000  4,000  4,000  4,000  4,000 

Résultats  des  poursuites  d'après  le  sexe  et  Vdge,  — 
Devant  les  tribunaux  correctionnels  comme  devant  les 
assises,  les  femmes  sont  plus  fréquemment  l'objet  d'ac- 
quittements que  les  hommes,  mais  dans  une  proportion 
bien  moindre.  Les  verdicts  du  jury  motivent  des  ordon- 
nances d'acquittement  à  Tégard  de  19  hommes  et  de. 
35  femmes  sur  100  accusés  de  chaque  sexe.  En  matière 
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de  délits  communs,  les  tribunaux  correctionnels  acqi 
6  hommes  sur  100  et  8  femmes.  La  différence  est  de  dei 
centièmes  seulement,  tandis  que,  pour  les  accusés, 
est  de  seize  centièmes. 

La  proportion  des  acquittements  est  la  même  pour  la 
garçons  âgés  de  moins  de  seize  ans  que  pour  les  filles  di 
même  âge  :  30  p.  100;  elle  est  de  5  p.  100  pour  kl 
hommes  âgés  de  seize  à  vingt  et  un  ans  et  de  6  p.  Itt 
pour  ceux  qui  ont  dépassé  leur  majorité  civile.  Les  femoMi 
de  ces  deux  dernières  catégories  sont  acquittées,  les  una 
et  les  autres,  dans  la  proportion  de  7  p.  100. 

En  matière  de  contraventions  fiscales  et  forestières, 
c'est  4  p.  100  d'acquittements  pour  les  hommes  coaiae 
pour  les  femmes. 

Interdiction.  (Art.  42  du  Gode  pénal.)  —  Les  cbiflfnt 
de  1846  à  1850  et  ceux  de  1851-1855  sont  supérieurs  i 
ceux  des  périodes  antérieures,  parce  que,  de  1848  à  1852, 
les  tribunaux  correctionnels,  en  présence  de  rextensloo 
du  droit  de  vote  à  tous  les  citoyens,  se  sont  vus  dans  II 
nécessité  d'écarter  de  l'urne  électorale  les  repris  de  jus- 
tice; mais  le  décret  organique  du  2  février  1852  ayant 
déterminé  lui-même,  dans  son  article  15,  le  cas  d'incapa- 
cité électorale,  le  nombre  des  jugements  prononçant  l'in- 
terdiction ne  tarda  pas  à  diminuer  de  moitié.  S*il  remonte 
à  619,  en  moyenne,  de  1871.  à  1875  et  à  973  de  1876 
»à  1880,  c'est  parce  que  la  loi  du  23  janvier  1873  sur 
l'ivressQ  frappe  de  l'interdiction  les  individus  condamnés 
en  troisième  récidive  par  les  tribunaux  correctionnels. 
Ces  prévenus  ont  été  au  nombre  de  3,206  de  1876  à  1880; 
c'est  en  moyenne  641  par  an  et  66  p.  100  dn  total  des 
interdits. 

Circonstances  atténuantes.  —  Pendant  la  période  de 
1826  à  1830,  c'est-à-dire  sous  l'empire  du  Code  péoil 
^e  1810,  qui,  en  matière  correctionnelle,  ne  permettait 
aux  juges  d'admettre  les  circonstances  atténuantes  ^ 
dans  les  cas  où  le  préjudice  causé  par  le  délit  n'exeédiit 
pas  25  francs,  l'article  463  de  ce  code  n'avait  été  visé  qie 
33  fois  sur  100;  mais  avec  la  loi  du  28  avril  )832,fB 
étendit  ce  bénéflce  éventuel  à  toutes  les  infractions  pré- 
^      vues  par  le  Code  pénal,  la  proportion  s'élève  par  Ae 
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;radatton  régulière  jusqu'à  59  p.  100  en  1856-1860: 

)e  1831  à  1835.      42  p.  100        De  1846  à  1850.      56  p.  100 
)e  1836  à  1840.      46      —  De  1851  à  1855.      58      — 

[)e  1841  à  1845.      49      —  De  1856  à  1860.      59      - 

EHe  descend  à  57  p.  100  de  1861  à  1865,  mais  pour 
remonter  à  61  p.  100  en  1866-1870  et  revenir  ensuite  au 
niveau  antérieur,  59  p.  100,  qu'elle  a  conservé  depuis. 
On  se  rappelle  que,  devant  les  cours  d'assises,  les  décla- 
rations de  circonstances  atténuantes  se  chiffrent  par  74 
p.  100. 

Prises  ainsi  dans  leur  ensemble,  les  applications  de 
l'article  46.3  du  Code  pénal  peuvent  bien  donner  une  idée 
de  la  mesare  d'indulgence  des  magistrats  ;  mais  il  est 
surtout  intéressant  de  les  examiner  dans  leurs  rapports 
avec  les  difTérents  délits.  On  remarque  alors  qu'elles  ont 
lien  dans  la  majorité  des  cas  en  matière  de  : 

Vagabondage 97  p.  100 

Mendicité 93  — 

Vol 88  - 

Fraudes  commerciales 84  — 

Détournements  d'objets  saisis 82  — 

Destruction  de  clôture 80  — 

Ouverture  de  cabaret  sans  autorisation.  79  — 

Escroquerie 77  — 

Dévastation  de  plants,  arbres 67  — 

Outrage  public  à  la  pudeur 57  — 

Attentats  aux  mœurs 54  — 

Ivresse  (2«  récidive) 54  — 

Fraudé  au  préjudice  des  restaurateurs.  52  — 

Jugements  par  défaut.  —  Les  jugements  par  défaut 
sont  compris  parmi  les  décisions  auxquelles  se  réfèrent 
les  chapitres  précédents  ;  cependant,  il  peut  être  utile  de 
connaître  que,  de  1876  à  1880,  il  en  a  été  rendu,  en 
moyenne,  19,898,  savoir  :  13,779  (9  p.  100)  en  matière 
de  délits  communs,  et  6,119  (29  p.  100)  en  matière  de 
contraventions  fiscales  et  forestières.  Les  prévenus  ont 
acquiescé  à  1,405  ou  7  p.  100  d'entre  eux  avant  significa- 
tion; 1,845  jugements  par  défaut  ont  été  remplacés  par 
des  décisions  contradictoires;  enfin  16,648,  signifiés,  n'ont 
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pas  été  frappés  d'opposition  ;  mais  la  justice  a  reçu  sai 
faction  dans  les  sept  dixièmes  des  cas  :  11,680  ou  70  p.  f 
11  reste  donc,  chaque  année,  près  de  5,000  jugements 
rectionnels  non  suivis  d'exécution.  _ 

Appels  de  police  correctionnelle,  ^he  chiffre  propot^ 
tionnel  des  appels  sur  1,000  jugements  a  peu  varié  : 


Sur  1,000. 

Sarl.OI 

De  1826  à  4830. 

46 

De  1856  &  1860.. 

43 

De  1831  à  1835. 

44 

De  1861  à  1865  . 

45 

De  1836  à  1840. 

49 

De  1866  à  4870.. 

45 

De  1841  à  1845. 

47 

De  1871  à  1876.. 

47 

De  1846  à  1850. 

44 

De  4876  à  4880.. 

46 

Ue  1851  à  1855.. 

49 

La  loi  du  13  juin  1856,  qui  a  enlevé  aux  tribunaux  dci 
chefs-lieux  de  département,  pour  la  donner  exclusivemeat 
aux  cours  d'appel,  la  connaissance  des  jugements  atta* 
qnés,  ne  paraît  pas  avoir  eu  d'influence  sur  le  nombre  det 
appels.  Ses  effets  ont  été  plus  saillants  en  ce  qui  concerne 
les  décisions  définitives;  ils  se  sont  traduits  par  une  hausse 
subite  des  confirmations.  Sur  100  jugements  frappés  d'ap* 
pel  de  1826  à  1830,  il  n'en  avait  été  confirmé  que  54.  La 
proportion  n'a  pas  cessé  de  s'élever  jusqu'en  1861-1865, 
uii  elle  a  atteint  71  p.  100,  pour  s'y  maintenir: 


De  4834  à  4835. 

55  p 

.  400 

De  1856  à  4860. 

68  p.  100 

De  4836  à  1840. 

58 

— 

De  4861  à  1865. 

71 

— 

De  4844  à  4845. 

60 

— 

De  1866  à  1870. 

71 

— 

De  4846  à  4850. 

64 



De  1871  à  1875. 

74 

.. 

De  4854  à  4855. 

63 

— 

De  4876  à  4880. 

74 

— 

Les  décisions  des  juges  du  premier  degré  ont  été  ac- 
ceptées par  le  ministère  public  et  les  parties  civiles  dam 
une  mesure  de  plus  en  plus  large  ;  le  nombre  des  appeli 
interjetés  par  eux  a  constamment  décru.  De  49  p.  100 
en  1826-1830,  il  est  descendu  à  : 

43  p.  400  de  4834  à  4835  35  p.  400  de  1856  à  4860 

43      —      de  4836  à  4840  31      -      de  4864  à  4865 

41      —      de  1841  à  1845  27      —      de  4866  à  4870 

38     —      de  1846  à  1850  24     —      de  1871  à  1875 

37     ^      de  4851  à  4855  22     —      de  1876  à  4880 
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n  ressort  de  la  décroissance  dn  driffre  des  eonfirma- 
ms  do  jugement  d'acquittement  qoe  les  cours  d'appel 
isont  montrées  de  pln^i  en  plos  sévères  :  de  35  p.  100 
1 1826-1830y  la  proportion  n'a  pins  été  que  de  : 

S6  p.  100  de  i831  à  1835  13  p.  100  de  1856  à  1850 

13     —      de  1836  à  1840  12      ~      de  1861  à  1865 

19     —      de  1811  à  1845  11      —      de  I8G6  à  1870 

16     -      de  1846  à  1850  8      —      de  1871  à  1875 

14     —      de  1851  à  1855  8     —      de  1876  à  1880 

isii  les  indications  fournies  par  les  arrêts  infirmât! fs 
lOQtnoins  cnraetéristiqnes.  Genx  de  ces  arrêts  qni  aggra- 
nient  le  sort  des  préYcnus  se  comptent  ainsi  qnll  soit: 

Dt  18»  k  1830.  46  p.  100  De  1856  à  1860.  53  p.  100 

DtlSU  à  1835.  40      -  De  1861  à  1865.  47     — 

Bll8Màl840.  46     —  De  1866  à  1870.  45     - 

ï)»»Wàl845.  44      —  De  1871  à  1875.  48      - 

D«»6^1850.  45     —  De  1876  à  1880.  43     — 

De  185111855.  51      — 

Taici  ^  a  été  le  nojpabre  proportionnel  sur  100,  à 
fkgt  us  de  distance,  des  arrêts  de  confirmation  dans  les 
matières  qû  donnent  lieu  à  des  appels  fréquents  : 

Nonb.  proport*  Nomb.  prop.  des 
dot  ipp.  formés,  «rr.do  •oDlrm. 

Rttare  des  infraetlonF.  1^86 
àlRM. 

ContrefiiçoD 44 

BéBonciatioa  OBionmieuse 20 

Faox  témoignage • 

ittentat  aux  mœnrs 32 

Atteintes  à  la  liberté  du  ti-avail 

etdeViDdnstrie • 

lof  fiction  an  ban  de  surveil- 
lance   12 

Détoarnement  d'objets  saisis. . .  40 

Menaces li 

EiCPoquerie 13 

Banqueroute  simple 10 

Abus  de  confiance 11 

Ottrage  public  à  la  pudeur. ...  7 

âadière 14 


187« 

186A 

ir« 

ftISffO. 

àlSSO. 

à  1880. 

42 

78 

78 

24 

60 

66 

22 

» 

59 

19 

66 

65 

13 

a 

69 

11 

79 

83 

11 

50 

59 

10 

6i 

68 

10 

67 

73 

8 

61 

64 

8 

64 

70 

7 

64 

67 

7 

64 

65 
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5 

7 

9 

6 

5 

6 

7 

6 

7 

6 

8 

6 

70 

75 

£ 

53 

S 

46 

1m 

74 

w 

65 
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DifEamatioii  et  iigares.  •....£., 

Vagaboadqge 

Fraudes  commerciales 

Blessures  iùvolontaires 

Vols 

Exercice  illégal  de  la  médecine. 

Armes  prohibées  et  armes  de 

guerre  (Port  et  détention  d'). 

Affaires  jugées  en  premier  et  dernier  ressort  par 
Cours  d*ûppel.  —  Aux  termes  des  ariicles  479  du 
d'imlruetien  criflaiflelle,  10  de  h  loi  du  20  avril  181^9 
160  du  décret  du  1&  novembre  1811,  certains  Cobi 
naires  doivent  être  directement  cités  devant  la  cour  ^i 
pel  pour  les  délits  commis  par  eux  dans  les  corn 
cféterminées  par  les  mêmes  dispositions. 

De  1876  à  1880,  les  cours  d*appel  ont  eut  juger  il4léj 
ces  fonctionnaires  ou  agents,  dont  114  gardes  particn- 
liers,  63  gardes  champêtres  communaux,  22  juges  de 
paix,  21  maires  ou  adjoints,  10  gardes  forestiers,  5  oem 
missaires  de  police,  etc.  Les  faits  imputés  consistaient 
surtout  en  délits  de  chasse  (148),  de  cdups  et  blessures 
volontaires  (18),  d^outrages  à  des  agents  (13), de  venteél 
substances  nuisibles  à  la  santé  (11),  de  vol  de  bois  odI| 
récoltes  (10),  d'outrage  public  à  la  pudeur  (8),  d'hon»*] 
cides  ou  de  blessures  involontaires  (6).  Les  prévenus  oiA 
été  :  25  acquittés  et  222  condamnés,  savoir  :  176  k 
Tamende,  42  à  un  an  ou  moins  d*emprisonnement  et 
4  à  plue  d'un  an  de  la  même  peine.  . . 

Des  AéciDivES.  —  II  s'agit  ici  de  là  récidive  générale, 
c'est-à-dire  de  la  rechute.  C'est  donc  une  étude  morale 
plutôt  que  juridique,  à  laquelle  se  prêtent  les  chiffres  de 
la  statistique  dans  ce  premier  chapitre. 

Gomme  il  importe  de  ne  pas  comparer  entre  eux  des 
éléments  hétérogènes,  l'examen  des  comptes  annuels  doit 
porter  séparément,  au  moins  en  ce  qui  concerne  les  noo*^ 
bres  absolus  ou  moyens,  sur  deux  périodes,  la  première 
s'arrétant  à  1850  et  la  seconde  partant  de  1851.  C'est,  es 
effet,  par  une  circulaire  du  6  novembre  1850  que  tes 
casiers  judiciaires  furent  créés  ;  or,  avant  cette  époque, 
les  antécédents  judiciaires  des  individus  poursuivis  étaient 
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dfflldltteerfttOBiittttês;  de  plo»»  les  iifeftttgdtioite  dtt  mi- 
iftfère  pBblie  ne  «'étendaient  pas  aux  prévenM  jàgH  k  la 
requête,  seit  des  parties  dvîtes,  soit  des  administrations 
ftAhqoes;  enfin^  de  Ifôd  à  1835,  les  individns  jugés 
pkBiears  fois  pendant  Tannée  dn  compte,  n'étaient 
comptés  qu'une  fois  dans  les  tableaux^  tandis  que,  de- 
féij  on  les  inscrit  autant  de  fois  qu'ils  ont  subi  de  juge- 
nenls,  en  ayant  soin  d'indiquer  le  nombre  de  ceux-ci. 
Os  Toit,  par  e^nséquent,  qu'un  rapprochement,  relatif  à 
Il  marche  de  la  récidire,  entre  la  période  qui  a  précédé 
nMtitution  des  casiers  jadiciaires  et  ceHe  qui  l'a  suivie 
M|OBrrait  que  conduire  à  des  conclusions  erronées  (1). 
18^6  à  1850.  —  Le  nombre  moyen  annnel  des  accusés 
tndnts  devant  le  jury  a  peu  varié  de  1826  à  1&50,  ainsi 
S<il  t  été  dit  au  commencement  de  ce  rapport  ;  mais 
cdû  des  récrAvistes  parmi  eux  s'est  accru  de  76  p.  100  : 

De  48M  à  1S30.  I,i07  De  1841  à  1845.  1,768 
Be  18M  à  1835.  1,386  De  1846  à  1850.  1,949 
De  1836  à  4840.      1,727 

Pour  les  prévenus  récidivistes  dont  la  statistiqur  ne 
1^  éefÉpée  pour  la  preriiière  fois  qu'en  1828,  l'augmen- 
^D  e^t  encore  plus  sensible  ;  leur  ch^re  moyen  a 
presque  quintuplé,  et  leur  proportion,  eu  égard  au  nombre 
^  prévenus  jugés  à  la  requête  du  minisière  ptbtife,  a 
1^  que  doublé  : 

De  1828  à  1830 4,101  soit    8  p.  100 

De  1831  à  1835 6,810   —   12     — 

De  1836  à  1840 11,733   —   11      - 

De  1841  à  1845 14,736  —   17      — 

De  1846  à  1850 20,212  —   47      - 

le  oÛBistère  public  avait  poursuivi  48,992  prévenus 
en  1828  et  133,393  en  1850;  les  récidivistes  ont  été  au 
ssmbre  de  3,578  et  de  24,262  pendant  les  années  cor- 
'^«pondantes  ;  ce  qui  donne  un  accroissement  de  172 
p.  100  pour  ks  premiers  et  de  578  p.  100  pour  les  se* 
Mids. 

l'I  On  ne  pent  pas  non  plus  comparer  les  premières  années  de  la  pérloflc 
T^  commence  en  1881  «Tee  les  années  les  plus  tfcccnlc?.  M.  B. 
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Accusés  réciditûtes.  ~  1851  à  1880.  —  Le  nmotel 
des  récidivistes  jugés  eontradicloirement  par  les  cMfc 
d'assises,  marchant  de  pair  avec  celui  des  accusés,  a  w^' 
cessai rement  diminué  de  1851  à  1880;  mais  le  chift«  ■ 
proportionnel  s'est  accru  de  période  en  période  : 

De  1851  à  1855 1,314,  soit  33  p.  100 

De  1866  à  1860 1,923     —   36      — 

De  1861  à  1865 1,728     —   38      — 

De  1866  à  1870 1,753     —   41      — 

De  1871  à  1875 1,858     —  47      — 

De  1876  à  1880 1,656     —  48     — 

La  progression  est  bien  n)oins  sensible  pour  les  FemoMl 
que  pour  les  hommes  : 

De  1851  à  1855 36  p.  100  16  p.  iOO 

De  1856  à  1866......  40     —  16      — 

De  4861  à  1865 42      —  17      — 

De  1866  à  1870 45     —  17      — 

De  1871  à  1875 51      -  19      — 

De  1876  à  1880 53     —  21      — 

Au  point  de  vue  des  antécédents  judiciaires  des  aceoaii 
récidivistes,  on  avait  relevé,  de  1826  à  1850,  une  moyesM 
de  169  anciens  forçats,  de  101  reclusionnaires  et  de  54$ 
accusés  libérés  de  plus  d'un  an  d'emprisonnement.  Pow 
1851  à  1880,  les  chiffres  correspondants  sont  de  78,  de  88 
et  de  599.  La  diminution  du  premier  nombre  est  unique- 
ment due  à  la  loi  du  31  mai  1854,  qui  astreint  à  une  ré- 
sidence perpétuelle  dans  la  colonie  pénale  les  transportés 
qui  ont  été  condamnés  à  huit  ans  au  moins  de  travaux 
forcés;  celle  du  deuxième  chiffre  est  relativement  pes 
importante  et  se  trouve,  du  reste,  amplement  compensée 
par  l'accroissement  du  troisième.  Pendant  la  période 
de  1846  à  1850,  qui  a  précédé  l'établissement  des  casiers 
judiciaires,  le  rapport  de  ces  trois  classes  de  récidivistes 
légaux  au  total  des  accusés  en  récidive  avait  été  de  42 
p.  100;  il  est,  à  une  unité  près  en  moins,  41  p.  100,  le 
même  de  1876  à  1880;  or,  quand  ou  voit  que  le  nombre 
moyen  annuel  des  accusés  qui  comparaissent  devant  le 
jury  est  descendu  de  7,430  en  1846-1850  àr  3,419  en 
1876-1880,  on  peut  en  conclure  que  ces  trois  cat^- 
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ipîes  ëe  malfaîtenrs  entrent  chtqae  année  pour  les  deux 
em^èmes  dans  la  criminalité  la  plus  dangereuse  pour 
h  société. 

Les  casiers  judiciaires  ont  eu  surtout  pour  effet  de  porter 
à  la  connaissance  des  cours  et  tribunaux  les  condamn»- 
tions  peu  importantes,  qui  auparavant  restaient  presque 
toujours  ignorées;  c'est  ce  qui  explique  l'augm^tation 
considérable  du  nombre  moyen  annuel  des  accusés  qui 
affalent  été  précédemment  condamnés  qu'à  des  peines 
pèeuDiaires  :  de  35,  de  1826  à  1850,  à  134  de  1851  à  1880. 
Pmir  les  accusés  libérés  d'un  an  et  de  méins  d'un  d'em- 
]|riioBnement,  le  nombre  moyen  s'est  élevé  de  1.081, 
À 1846-1850,  à  1,245  en  1851-1855;  mais  depuis,  il  n'a 
pas  dépassé  919. 

Des  1,656  récidivistes  traduits  annuellement,  de  1876 
ï  1880,  devant  les  cours  d'assises  et  déclarés  coupables, 
1,159,  les  sept  dixièmes,  étaient  accusés  de  crimes  contre 
Itt^priétés,  et  497  (30  p.  100)  l'éuient  de  crimes  contre 
l'ordre  poblie  ou  les  personnes.  Les  accusations  qui  com- 
prentieot  le  plus  d'accusés  en  récidive  étaient  les  sui- 
HBtes: 

Vols  qualifiés 71  p.  100 

Coups  envers  des  ascendants 53  — 

Vols  domestiques. 49  — 

Incendies 47  — 

AMasânats 42  — 

Fabrication  et  émission  de  fausse  mon- 
naie   41  — 

Faux  divers 40  — 

Viols  et  atteotats  à  la  pudeur 38  — 

Meurtres 38  — 

Banqueroutes  fraod  uleuses 36  ~ 

Coups  ayant  occasionné  la  mort  sans  in- 
tention de  la  donner 35  — 

Abus  de  confiance 31     — 

* 

Si  l'on  prend  pqpr  terme  de  comparaison  une  période  de 
^ans  plus  reculée,  celle  de  1856  à  1860  par  exemple, 
^  remarque  que  l'accroissement  proportionnel  a  porté 
Mr  loutes  les  espèces  de  crimes,  mais  prinr.ipalt^ment  sur 
^vuls  qualifiés  ;  de  49  à  71  p.  100,  les  coups  envers  \t% 
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aseendaits  :  41  à  53  p.  100,  tes  lote  et  alNM  4e  cm 
dometliques  :  de  28  à  40  p.  100»  et  les  £»«(  :  û%  364^ 
p.  100.  Pour  les  assassinats»  raugmentation  n'est  < 
deux  ceiHièHnes  :  de  40  à  42  p.  100. 

Jusqn'ea  1870,  on  eomptaii  eomoM  récidivistes  UimiI 
accusés  qui  avaient  antéfieurement  sulM  une  peine  ^ 
conque,  sans  avoir  égard  an  résultat  des  poursuttcai 
cées  pendant  Tannée  du  compte  ;  mais,  à  dater  de  1 
on  n'a  plus  compris  dans  les  relevés  les  accnsés  en  f 
desquels  le  jury  rendait  en  dernier  lien  un  verdict  i 
et  qui,  en  réalité,  ne  devaient  pas  être  considérés  i 
étant  en  récidive.  Pour  les  quaraate^cinq  années  M 
à  1870,  le  nombre  proportiennel  de  ces  aocuaéa  m 
de  15  p.  100,  mais  il  tendait  à  décroUne,  car  il  »'A 
plus  que  11  p.  100  pour  la  période  1866-1870.  Msl 
accusés  récidivistes  jugés, année  moyenne, de  1^764101 
ont  donc  tous  été  condamnés.  Les  peines  prenonctoN 
les  magistrats,  en  vertu  des  verdicts  du  jury^  ont  m 
la  mort  pour  13;  les  travaux  forcés  é  perpétuité  pAw74 
les  travaux  forcés  à  temps  pour  533;  la  réclusion  powr 4âC 
et  l'emprisonnement  pour  618  ou  37  p.  100. 

Prévenus  récidivistes.  —  Les  récidives  parmi  k 
prévenus  sont  proporiieUement  moins  nombreuses  m 
parmi  les  accusés,  puisqu'elles  ne  représentent  que  w 
deux  cinquièmes  au  lieu  de  la  moitié,  mais  elles  ont  aug' 
mente  dans  une  mesure  considérable. 

Après  avoir  été  de  20,212  en  1846-1850,  à  32,611 
en  1851-1855,  jsous  Finfluencede  Tinstitution  descasien 
judiciaires,  leur  nombre  moyen- annuel  s^est  conacaminei 
élevé  : 

Ed  186M856... »,€48,  soit  SK  p.  160 

En  1856  1860 40»332     —Î7      — 

En  1861-1865 47,162     -31      — 

En  1866-1870 56,322     —  36      — 

En  1871-1875 60,184     —   37      — 

En  1876-1880 70, 731»  —  41      — 

Si  raccroi8semen(  des  obiffses  des  deoK  pqemiôras  pé- 
riodes peut  à  bon  dsoit  être,  en  grande  paHie,  impalé  i 
une  plus  grande  exactitude  dans  la  constataUeii  des  ailé- 
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lidiefits,  il  faut  convenir  que  e*eêt  à  d'iulfeB  etuses  qu'on 
ioît  attribuer  !•  progression  ultérieure.  9e  1879  à  1888, 
lUe  «  été  eflrayaote  ;  de  70,555  k  74,009,  soit  3,454  de 
pins,  et  le  nombre  totaJ  des  prévenus  condamné»  par  les 
irièiBaox  eorreetionaels  ne  s'est  aecru  que  de  2,643  (dé- 
iMtiOD  faite,  bien  entendu,  des  délinquants  forestiers 
érat  les  antéeédents  ne  sent  pas  relevés).  Le  chiffre  de  Pa- 
1^  11,494,  forme  à  lui  seul  près  du  sixième,  16  p.  100, 
^  teste  la  France  et  représente  plus  de  la  moitié  de  celui 
in  prévenus  condamnés  en  1880  par  le  tri^nal  de  la 


PMt  les  femmes  qui  ont  comparu  devant  le  jury,  de 
tt&l  à  1880,  l'accroissement  proportionnel  des  récidives 
i^avaitété  que  d'un  vingtième;  il  a  été  de  près  du  bui- 
âèoie  pour  celles  qui  ont  en  è  répondre  de  délits  com- 
pte devant  les  tribunaux  correctionnels  pendant  ces 
ItMaBDées: 

18»  i  1855.        19  p.  100       1866  à  1870.       30  p.  100 
l8Kàl860.        23      —  1871  à  1875.       »     — 

1«H  à  |g65.        26      —  1876  à  1880.        32      - 

Us  récidives,  parmi  les  bemma  prévenus  de  délits 
eeouDons,  ont  plus  que  doublé  : 

183i  à  1855.        21  p.  100       1866  à  1870.        41  p.  100 
1856  à  1860.        28      —  1871  à  1875.        41      — 

iSU  à  1865.        34     ~  1876  à  1880.       46      - 

Teotes  les  catégories  de  repris  de  justice  ont  participé 
M'togttentation,  sauf  oeUe  des  asciens  forçats,  qui  pré- 
>es(e  ane  réduction  de  53  p.  100,  à  cause  de  la  loi  du  31 
iBai  1854.  Le  nombre  des  rechnionnaTres  s*«st  accru  de 
^  p.  100,  et  e^oi  des  condamnés  libérés  de  phis  d'un  an 
d'tBiprisonnement  de  9^  p.  100.  A  l'égard  des  prévenus 
<nii  n'avaient  précemment  subi  qu'un  an  ou  moins  de  cette 
âeroière  peine,  l'accroissement  est  de  116  p.  100;  enfin, 
il  est  de  269  p.  100  peur  ceux  qui  n'avaient  encouru  que 
<i«i  peines  pécuniaires. 

Us  libérés  en  état  de  récidive  légale  sont  ceux  qui 
ittpirent  les  plus  vives  inquiétudes  au  point  de  vue 
^i\*  Leur  nombre  s'est  élevé  de  8,711  en  moyenne 
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de  1851  à  1855,  à  15,124  de  1876  à  1880.  Lei 
quarts  de  ceux-ci  ont  été  condamnés  en  dernier  lien 
vol  (29  p.  100),  rupture  de  ban  (21  p.  100),  vagaboi 
(11  p.  100),  mendicité  (7  p.  100),  et  outrages  enm. 
agenu  (7  p.  100).  La  nature  des  quatre  premiers  de 
délits  indique  clairement  que  leurs  auteurs  sont  ref 
à  toute  espèce  de  travail  ;  il  semblerait  donc  coni 
aux  principes  que  la  sévérité  à  leur  égard  s^augm». 
en  conséquence  ;  malheureusement,  c'est  le  contraire 
a  lieu.  En  effet,  le  chiffre  proportionnel  des  condaa 
tiens  à  plus  d'un  an  d'emprisonnement  prononcées 
les  nouvelles  poursuites,  rapproché  du  nombre  oio^ 
der.  individus  en  état  de  récidive  légale,  a  dimioDé 
moitié  en  trente  ans  :  60  p.  100  de  1851  à  1855  et  31  p.  H 
de  1876  à  1880. 

Prises  dans  leur  ensemble,  et  abstraction  faite  de  il 
rupture  de  ban,  les  récidives  se  chiffrent  par  : 

78  p.  100  en  matière  dMvresse  publique. 

73     —  —         de  vagabondage. 

66     -*  —         de  mendicité. 

46     —  —         de  vol. 

45     —  —         d'escroquerie. 

44     —  —         de  lébellioii  et  d'outrages  à  des 

fonciioonaires. 
42     —  —         d'abus  de  confiaDce. 

31      —  —         de  délits  conlre  les  mœurs. 

31      —  —         de  coups  et  blessur.  volontaires. 

Plus  des  trois  quarts  des  prévenus  récidivistes  (76  p.  100) 
sont  condamnés  en  dernier  lieu  à  un  an  ou  moins  d'en- 
prisonnement;  un  sixième  (17  p.  100)  ne  voient  pronooetf 
contre  eux  qu'une  simple  amende,  et  7  seulement  s«r 
100,  parmi  lesquels  un  certain  nombre  n'étaient  sauf 
doute  pas  en  état  de  récidive  légale,  sont  frappés  d'ni 
emprisonnement  de  plus  d'un  an. 

Enfin,  comme  dernière  indication  caractéristique,  et 
sans  aller  au  delà  de  1851-1855,  le  nombre  moyen  d» 
récidivistes  condamnés  deux  fois  dans  la  même  aniêe 
est  monté  de  3,235  pour  cette  période  à  7,220  en  1876- 
1880,  et  celui  des  récidivistes  condamnés  trois  fois  et  pi» 
de  544  à  2,15i;  le  premier  a  plus  que  doublé,  le  second  • 
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res^ue  quioUiplé.  Ce  dernier  chiffre  se  décompose  ainsi  : 
ondamnés  trois  fois,  t,578;  quatre  l'ois,  417;  cinq  fois, 
07  ;  six  fois,  35;  sept  fois,  12  ;  huit  fois,  3  ;  neuf  fois,  1, 
idix  fois,  1. 

De  la  récidive  dcuns  ses  rapports  avec  le  régime  péni- 
eniiaire,  —  La  récidive  vient  d'être  envisagée  dans  son 
>ens  le  plus  large,  c'est-à-dire  sans  tenir  compte  du  délai 
âcoulé  entre  les  rechutes.  Mais,  pour  compléter  l'étude,  il 
aiporle  de  rechercher  si  les  récidives  se  produisent  im- 
médiatement après  la  libération  de  la  peine  précédente. 

Cette  proportion  a  été  de  : 

34  p.  100  pour  les  libérés  de  1856  à  1860 

37  —  —  1861  à  1865 

40  —  —  1866  à  1870 

39  —  —  1871  à  1865 

40  —  —  1876 
39  —  —  1877 
45  —  -  1878 

Près  (le  la  moitié  des  condamnés  sortis  des  maisons 
centrales  en  1878  ont  donc  commis  de  nouveaux  méfaits 
1res  peu  de  temps  après  l'expiation  d'une  faute  antérieure. 

Les  femmes  subissent  dans  les  maisons  centrales  les 
peines  des  travaux  forcés,  de  la  réclusion  et  de  l'empri- 
sonnement; à  leur  égard,  les  résultats  constatés  par  ces 
investigations  sur  la  récidive  après  la  libération  sont  les 
mêmes  que  pour  les  hommes,  toute  proportion  gardée, 
la  criminalité  de  la  femme  étant  moindre  que  celle  de 
l'bomme  : 

1851  à  1855..  26  p.  100  1871  à  1875..  22  p.  100 

1856  à  1860..  23      —  1876 26      — 

1861  à  1865..  24      —  1877 23      — 

1866  à  1870..  25     —  1878 24      — 

En  les  prenant  dans  leur  ensemble  et  sans  distinction 
de  sexe,  les  3,045  libérés  de  1878,  condamnés  de  nouveau 
depuis  leur  sortie  jusqu'au  31  décembre  1880,  ont  été  re- 
pris pour  la  première  fois  :  1,599  en  1878,  dans  l'année 
même  de  leur  libération,  c'esi  plus  de  la  moitié;  1,053 
en  1879  et  393  en  1880.  Plus  des  huit  dixièmes  d'entre 
^ux,  2,530  ou  83  p.  100,  ont  été  poursuivis  en  dernier  lieu 
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pour  vol,  vagabondage,  mendicité  ou  rupture  de  ban. 
nombre  de  fois  que  ces  mêmes  libérés  ont  comparu  ' 
la  justice  répressive  varie  entre  1  et  14.  Celui  des  coni 
nations  prononcées  contre  eux  a  été  5,542  ;  si  ce  deni 
chiffre  servait  de  base  au  calcul  de  la  récidive»  cetle^ 
atteindrait  75  p.  100. 

Jeunes  détenus.  —  Â  Tégard  des  jeunes  détemu.  i 
serait  difficile  de  formuler  d'une  manière  précise  Hneflpl 
nion  sur  l'influence  de  la  détention  subie  au  point  de 
de  la  récidive  ;  leur  petit  nombre  dans  certaines  coloHf 
pénitentiaires,  la  faculté  pour  l'administration  de  \à 
mettre  en  liberté  provisoire  presque  au  lendemaia  k 
leur  incarcération,  les  suppressions  assez  fréquentes  à 
colonies,  suivies  du  transfèrement  de  leur  contingent  dis 
d'autres  établissements  ;  toutes  ces  circonstances  jetiot 
dans  les  chifl'res  de  la  statistique  un  trouble  inévitabhk 
Toutefois,  le  travail  auquel  l'administration  procède poV 
les  adultes  est  également  fait  pour  les  enfants;  ildoBoe 
sur  100  libérérés  15  garçons  récidivistes  et  8  ûlles. 

Tribunaux  de  simple  police.— Si  T augmentation  éa 
poursuites  criminelles  et  correctionnelles  peut  alarmer  ii 
moraliste,  celle  du  nombre  des  contraventions  jogètt 
doit,  au  contraire,  être  accueillie  avec  satisfaction,  piift 
qu'elle  n'a  d'autre  cause  qu'une  ^surveillance  plus  aetii 
de  la  part  de  l'autorité  municipale;  à  ce  point  de  vue, M 
chiffres  de  la  statistique  sont  des  plus  rassurants.  De  Ifll 
à  1830^  le  nombre  moyen  annuel  des  affaires  soumises* 
jugement  des  tribunaux  de  simple  police  n'avait  été^ 
de  97,568;  il  monte  ensuite  à  102,757  de  1831  à  I8«ç 
à  148,255  de  1836  à  1840,  et  à  199,878  de  1841  à  184S. 
Les  troubles  politiques  de  1848  le  font  descendre! 
197,343  pour  la  période  de  1846  à  1850.  Le  chiffre  s'é"*-* 
subitement  à  355,725  de  1851  à  1855,  mais  par  une 
son  spéciale  :  la  loi  du  8  juin  1851  sur  la  police  dari» 
lage  et  des  messageries  publiques  avait  créé  de  n«* 
breuses  contraventions.  Le  même  nombre  moyen  alla* 
402,433  en  1856-1860  et  410,445  en  1861-1865;  l'absew 
du  compte  rendu  des  travaux  du  tribunal  de  la  Seine k 
réduit  à  321,235  de  1866  à  1870;  mais  il  reprend  « 
marche  ascensionnelle  en   1871-1875,   où   il  arrive  i 
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363,925;  enfiB,  il  a  été  de  382,754  pendant  la  dernière 
période  qoioquennale  1876  k  1880.  Un  contingent  nou- 
mn  entre,  pour  on  einquiëme  environ,  dans  les  deux 
ieniiers  nombres»  il  est  produit  par  l'exécution  de  la  loi 
ài  25  janvier  .1873  sur  l'ivresse  publique;  il  en  sera 
itparlé  tout  à  llieure. 

D'après  l'arliele  172  do  Code  d'instruction  criminel  le, 
\m  jogements  de  simple  police  sont  susceptibles  d'appel 
iMqo'îls  prononcent  on  emprisonnement  ou  lorsque  les 
ttc»ds8,restitiitions  et  autres  réparations  civiles  excèdent 
tlioainie  de  cinq  firancs,  outre  les  dépens.  On  ne  compte, 
M|Mnl,  chaque  année,  qu'un  jugement  sur  cinq  qui 
^dans  ces  conditions  :  72,123  en  moy^ne  de  1871 
il815  et  72,569  de  1876  à  1880'.  Les  appels  sont  très  peu 
"•^Bux  :  6  ponr  1,000  jugements,  et  les  tribunaux  cor- 
WliDiiiels  confirment  six  fois  sur  dix  les  décisions  des 
i<|Mdepaix. 
iwttje  fubUque,  —  Parmi  les  contraventions  de  po- 

^  û  CB  est  une  qui,  par  son  caractère  et  ses  consé- 

l'^WttjBérite  une  mention  particulière  :  je  veux  parler 

^  fmcMe  publique.  Elle  entraîne  après  elle  Unt  de 

<ÛKs,  de  délits,  d'accidents  mortels  et  de  suicides,  que 

c'est  DB  devoir  ponr  la  statistique  de  l'observer  dans  ses 

^"ttus  manifestations.  Avant  la  loi  du  23  janvier  1873, 

I  ^*wste  publique  pouvait  être,  suivant  les  cas,  considérée 

i  ^^■Boe  une  circonstance,  soit  aggravante»  soit  atténuante, 

I  ^«fractions  qu'elle  avait  provoquées;  mais  elle  n'était 

;  Piûs  punie  pour  elle-même.  La  loi  précitée  a  comblé 

•tte  lacune  de  notre  législation  ;  elle  a  édicté  des  peines 

^simple  police  pour  la  première  contravention  et  pour 

■  première  récidive  commise  dans  la  même  année;  mais 

«lie  renvoie  le  prévenu  devant  la  juridiction  correction- 

ielle  ponr  les  récidives  ultérieures,  ainsi  que  pour  les 

■•fractions  spécifiées  dans  les  articles  2,  ô  et  7.  11  faut 

T^Ct  pour  suivre  le  mouvement  de  cette  criminalité  spé- 

^^  tenir  compte  des  délits  en  même  temps  que  des 

'^^Yentions  ;  le  tableau  suivant  donne  cet  ensemble  : 
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Cou  traren  lions 

'jugées  par      eoiinexes  à  des  Délits 

les          délits  et  jog.  par  d'irresse. 
Années.             tribunaux  de     les  tribunaux     (Art.  2, 5  et  7      TaUI 

simple  police,    correctionnels.  de  la  loi.} 

1873 52,643             5,754  -980           59,» 

4874 73,779            8,606  4,033           m,m 

4875 81,486           41,473  5,323           98^ 

4876 75,034           44,239  3,287           94«S» 

1877 70,062           40,369  4,462           84^^ 

4878 59,779             8,573  3,618           74,88^ 

4879 54,644             8,340  3,003           65,« 

4880 49,073             9,040  2,601           60,7» 

Instruction  criminelle.  —  Agents  de  la  police  juië- 
ciaire.  —  C'est  seulement  depuis  1841  que  la  staiistifw 
fait  connaître  le  nombre  des  agents  chargés  par  le  Gede 
d'instruction  criminelle  de  la  recherche  et  de  la  coRSti* 
tation  des  infractions  à  la  loi  pénale.  Ce  qui  frappe  t<nit 
d'abord,  c'est  l'augmentation  du  personnel  de  la  gellda^ 
merie  et  de  celui  des  agents  placés  sous  l'autorité  directe 
des  commissaires  de  police  ;  le  premier  corps  s'est  aoeii 
de  5J00  hommes,  et  le  second  de  9,589.  L'effectif •  du 
commissaires  de  police  s'est  trouvé  porté  de  1,078  en  18â§ 
à  1,924  en  1855  par  l'exécution  du  décret  du  1^2  avril  1852; 
mais  les  suppressions  opérées  depuis  1866  dans  le  persat* 
nel  des  commissaires  cantonaux  nommés  en  Tertu  de« 
décret  ont  ramené  en  dix  années  le  chiffre  à  1,232;! 
n'est  plus  actuellement  que  de  1,170.  Le  corps  des  doof* 
niers  et  celui  des  gardes  champêtres  communaux  ont  ssbi 
d'importantes  réductions;  celui  des  gardes  partîculieis 
assermentés  n'a,  pour  ainsi  dire,  éprouyé  aucun  chingfr* 
ment  depuis  quinze  ans;  quant  aux  gardes  forestiers, il 
translation,  en  1862,  à  l'administration  des  ponts  et  ohais- 
sées  de  la  surveillance  de  la  pêche  fluviale  a  permis  d'es 
diminuer  le  nombre. 

Le  nombre  moyen  annuel  des  procèS'-verbaux  transmii 
au  ministère  public  par  les  gendarmes  de  tous  grades  tft 
monté  de  56,537  en  1841-1845  à  189,903  en  1876-1880; 
pour  les  commissaires  de  police  et  leurs  agents,  Taug- 
mentation,  quoique  un  peu  plus  faible,  n'en  est  pas  moins 
très  sérieuse  :  de  40,834  à  108,592.  C'est,  en  moyenne, 
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de  1876  à  1880,  neuf  proeès-ierbaax  par  gendarme  et 
boit  par  agent  de  police.  Les  antres  classes  d'officiers  de 
police  judiciaire  sont  loin  de  donner  à  Taction  de  la  jus- 
tice répressive  un  concours  aussi  efficace;  ainsi,  on  ne 
compte  qn*un  procès- verbal  pour  quatre  gardes-cham- 
pétres  et  un  pour  six  maires  ou  adjoints. 

Parquets.  — •  Le  nombre  des  plaintes,  dénonciations  ou 
procès-verbaux  dont  le  ministère  public  a  eu  ii  s'occuper 
diaque  année  a  plus  que  triplé  en  cinquante  ans.  Il  n'avait 
été  que  de  114,181,  en  moyenne,  de  1831  à  1835;  il  a  été 
4a  371,910  en  1876-1880.  La  décision  prise  par  les  ma- 
gistrats des  parquets  est  également  bien  différente.  De 
1831  à  1835,  les  deux  cinquièmes  des  affaires  étaient 
eammuniquées  à  Tinstruction,  et  il   n'en  était  classé 
eomme  ne  pouvant  donner  lieu  à  aucune  poursuite  que 
ttois  dixièmes  ;  la  première  proportion  est  descendue  de 
41  p.  100  à  13  p.  100,  et  la  seconde  est  montée  de  31 
p.  100  à  49  p.  100.  Ces  résuluts  sont  très  favorables, 
Ton  en  ee  qu'il  montre  le  soin  que  met  le  ministère 
publie  h  s'envoyer  à  l'instruction  que  les  affaires  réelle- 
neof  grafes  ou  obscures,  l'autre  en  ce  qu'il  atteste  une 
grande  circonspection  dans  l'exercice  de  l'action  publique. 
Cabinets  d'instruction.  —  Parmi  les  ordonnances  ren- 
does  par  les  juges  d'instruction,  celles  qui  déchargent  des 
poursuites  tous  les  prévenus  sollicitent  surtout  l'atten- 
tiOB,  parce  que  les  inculpés  qui  en  sont  l'objet  ont  été, 
dans  les  deux  cinquièmes  dés  cas,  soumis  à  une  détention 
préventive  quelquefois  assez  longue.  Leur  nombre  pro- 
portionnel est  tombé  de  39  p.  100  en  1831-1835  à  30 
p.  100  en  1851-1855  et  que,  depuis  la  loi  du  17  juil- 
let 1856,  qui  a  substitué  le  juge  d'instruction  à  la  chambre 
du  conseil,  il  n'a  pas  dépassé  27  p.  100. 

Commissions  rogatoires.  —  Les  commissions  roga- 
toires  délivrées  par  les  juges  d'instruction  ont  été  de  plus 
en  plus  nombreuses  ;  la  statistique  ne  les  a  relevées  qu'à 
partir  de  1856.  Il  y  en  a  eu,  en  moyenne  annuelle,  26,064 
rtc  1856  à  1860;  —  26,433  de  1861  à  1865;  —  27,562  de 
1866  à  1870;  —  3i,195  de  1871  à  1875,  —  et  35,679 
de  1876  à  1880.  Ces  dernières  avaient  été  confiées  :  14,603 
I  (Taotres  juges  d'instruction,  15,143  à  des  juges  de  paix, 
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5,550  à  des  commissaires  de  police  et  383  à  des  ma^ 
trats  étrangers.  Les  huit  dixièmes  des  commissions  roj 
toires  reçues  par  les  juges  d'instruction  sont  exécuta 
dans  les  dix  jours. 

Affaires  abandonnées  après  examen.  —  Les  affai 
abandonnées  après  examen  se  divisent  en  trois  catégi 
ries  :  1"  celles  qui  sont  classées  au  parquet  par  le  mini 
tère  public  parce  qu'elles  ne  peuvent  motiver  auem 
poursuite  ;  2°  celles  que  les  juges  d'instruction  règli 
par  des  ordonnances  de  non-lieu  ;  3*  celles  que  les  cba 
bres  d'accusation  terminent  par  des  arrêts  de  non-lii 
Les  premières  ont  été  toujours  en  se  multipliant  ;  \ 
deuxièmes,  qui  avaient  suivi  un  mouvement  ascensionni 
jusqu'en  1850,  ont  éprouvé  de  1851  à  1855  une  décroii 
sance  qui  s'est  tellement  accentuée  par  la  suite,  que  lei 
nombre  moyen  annuel  de  1876  à  1880  est  Inférieur  ( 
moitié  à  celui  de  1846  à  1850;  quant  aux  troisièmes,  on 
vu  tout  à  l'heure  que  leur  réduction  a  été  de  85  p.  1( 
(816  en  1831-1835  et  119  en  1876-1880). 

Crimes  et  délits  envers  V enfant  impoursuivis.  — 
nombre  des  infractions  qui  restent  le  plus  souvent 
répression,  on  peut  citer  les  crimes  et  délits  envers  Tei 
faut.  De  1831  à  1880,  il  en  a  été  laissé  sans  suite  51,6C 
dont  35,528  parle  ministère  public,  15,523  par  les  cbai 
bres  du  conseil  et  les  juges  d'instruction,  et  611  par  I 
chambres  d'accusation. 

Ces  affaires  se  référaient  à  20,252  expositions  d'c 
fants,  19,948  infanticides,  10,969  avortements  et  41 
suppressions  d'enfants.  Les  homicides  d'enfants  nonvea 
nés  par  leurs  mères  sont  confondus,  dans  les  tableai 
avec  les  homicides  par  imprudence,  de  sorte  qu'il 
impossible  de  connaître  le  nombre  de  ceux  qui  ne  » 
pas  venus  jusqu'aux  tribunaux  correctionnels.  Les  51, 6( 
infractions  dénoncées,  mais  impoursuivies,  se  distribue 
par  période  quinquennale  de  la  manière  suivante: 


1831  à  1835... 

3,048 

1856  à  1860... 

.   6,323 

1836  à  1840... 

4,326 

18GI  à  18G5... 

5,776 

1841  à  1845... 

5,074 

180.3  à  1870... 

5,016 

1846  à  1850... 

5,633 

1871  à  1875... 

4,862 

1851  à  1855... 

.   6,325 

1876  à  1880... 

5,279 
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n  s*ensQH  qne,  réunis  aux  22,008  aecusatioTts  ou  pré- 
ventions de  même  nature  jugées  de  1831  à  1880  par  les 
cours  d'assises  et  les  tribunaux  eorrectionneis,  ces  51,662 
affaires  forment  un  ensemble  de  73,670  crimes  et  délits 
envers  Tenfant  dénoncés  à  la  justice  pendant  un  demi- 
siècle. 

Dttf^e  des  procédures  criminelles.  —  La  magistrature 
française  est  pénétrée  de  ce  principe  que  la  justice  répres- 
vive,  pour  être  efficace,  a  besoin  d'être  prompte.  Les  chif- 
fres suivants  mettent  en  relief  les  améliorations  obtenues 
m»  ce  rapport  pendant  les  cinquante  dernières  années. 

Nombres  proportionnels  sur  100. 

1881         IWG 
Procédures.  à  18S5.   à  1880. 

Ordonnances  des  chambres  du  conseil  ou  des 
juges  d'instruction  rendues  dans  le  premier 

mois  du  crime  ou  du  délit 59  73 

àrrèisdes  chambres  d'accusation  rendus  dans 

les  deux  premiers  mois  de  l'infraction 45  48 

Arrêts  contradictoires  rendus  par  les  cours 
d'tssises  dans  les  trois  premiers  mois  du 

crime 19  36 

Appels  de  police  correctionDelle  jugée  dans  le 

premier  mois  de  l'appel 48  67 

Affaires  correctionnelles  jugées  dans  le  pre- 
mier mois  du  délit 33  78 

Détention  préventive.  —  Depuis  cinquante  ans,  la  sta- 
tistique a  toujours  consacré  à  cet  important  sujet  quel- 
ques-uns de  ses  tableaux,  mais  le  sens  de  son  expression 
numérique  est  subordonné  aux  modifications  introduites 
dans  nos  lois  de  procédure  pénale  ou  aux  changements 
prescrits  dans  les  modes  de  relevés  par  les  instructions 
ministérielles. 

Pendant  les  vingt-cinq  premières  années,  de  1831 
à  1855,  la  législation  est  restée  la  même,  mais  la  durée 
de  la  détention  préventive  n^était  pas  indiquée  dans  les 
comptes  pour  tous  les  individus  arrêtés,  elle  n'était  men- 
lionoée  que  pour  les  accusés  jugés  par  les  cours  d'assises 
et  pour  les  inculpés  déchargés  des  poursuites  devant  les 
juridictions  d'instruction  ou  acquittés  par  les  tribunaux 
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correctionnels.  De  t855  à  1875,  la  statistiqoe  a  suivi  l4 
efTets  des  diverses  lois  d'instrnetion  criminelle  qui  oil 
marqué  cette  période  ;  enfin,  depuis  1876,  les  tableau 
comprennent  les  individus  arrêtés  et  mis  en  liberté  presqi^ 
immédiatement  par  le  ministère  public,  qui  jnsqu*alo^ 
avaient  été  tenus  à  l'écart.  Je  n*en  vajs  pas  moins  rési 
mer  les  renseignements  contenus  dans  les  comptes  de  1 
justice  criminelle. 

Le  nombre  des  individus  arrêtés  et  détenus  préven- 
tivement a  subi,  de  1831  k  1855,  un  accroissement  très 
marqué.  Il  avait  été,  en  moyenne,  de  41 ,799  en  i83i-i83&; 
il  s'est  élevé  à  : 

49,336  de  4836  à  1840       73,415  de  1846  à  1850 
54,183  de  1841  à  1845       80,138  de  1851  à  1855 

Cette  augmentation  ne  saurait  être  attribuée  à  une  pins 
grande  rigueur  de  la  part  de  la  magistrature,  elle  est 
uniquement  due  à  celle  du  nombre  des  préTcnus  jugés  à 
la  requête  du  ministère  public,  qui  a  presque  triplé  :  de 
55,785  en  183M835  à  154,354  en  1851-1855;  or,  c'est 
dans  cette  classe  de  délinquants  que  se  trouvent  les  vaga* 
bonds,  les  mendiants  et  les  voleurs  sans  domicile  fixe,  ï 
l'égard  desquels  la  détention  préventive  est  obligatoire. 

Néanmoins,  l'élévation  du  chiffre  de  la  dernière  période 
avait  éveillé  l'attention  du  gouvernement,  et,  par  une 
circulaire  du  24  septembre  1853,  les  procureurs  géné- 
raux furent  invités  k  répondre  à  un  questionnaire  relatif 
aux  moyens  d'améliorer  une  situation  vraiment  fâcheuse. 
Les  résultats  de  cette  enquête  furent  le  point  de  départ 
des  lois  du  4  avril  1855  et  du  17  juillet  1856,  la  pr^ 
mière,  qui  permit  aux  magistrats  instructeurs,  après 
l'interrogatoire  de  l'inculpé,  de  substituer  au  mandat 
d'arrêt  un  simple  mandat  de  dépôt  et  d'en  donner  main- 
levée dans  le  cours  de  l'instruction,  sur  les  conclusions 
conformes  du  ministère  public,  même  en  matière  de 
crime;  la  seconde,  qui  remplaça  les  chambres  du  conseil 
par  les  juges  d'instruction.  Ils  provoquèrent  également 
des  études  qui  aboutirent  aux  lois  du  13  et  du  20  mai  1863, 
Tune  qui  a  fait  rentrer  dans  la  catégorie  des  délits  cer- 
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taifis  faits  jusqu'alors  qualifiés  crimes,  et  l'autre  qui  insii- 
toa  une  pcocédure  sommaire  pour  les  flagrants  délits. 

Des  circulaires  ministérielles  prescrivirent  rapplication 
la  plus  large  de  ces  lois,  et,  dès  1856,  une  notable  dimi- 
nution des  cas  de  détention  préventiYe  fut  constatée.  De 
80,138,  qu*il  avait  été  en  1851-1855,  le  nombre  moyen 
aiDoel  des  arrestations  préalables  descend  à  64,048  pour 
1856-1860  et  à  61,848  pour  1861-1865.  Il  y  avait  eu,  U 
est  vrai,  pendant  cette  période,  moins  de  prévenus  pour- 
suivis par  le  ministère  public;  aussi  le  cbifiTre  propor- 
tionnel fait  mieux  juger  de  la  réduction.  Comparées  au 
nombre  de  ces  prévenus,  les  détentions  se  cbiffrent  par 
43  p.  toc  au  lieu  de  52  p.  100  de  1851  à  1855.  Pour  la 
période  1866-1870,  je  me  borne  à  dire  que  62,687  incul- 
pés ont  été  arrêtés  préventivement  en  dehors  du  départe- 
ment de  la  Seine,  dont  les  chiffres  manquent.  Le  nombre 
Btofea  des  poursuites  exercées  par  le  ministère  public 
éttnl  monté  à  162,692  en  1871-1875  et  à  175,048  en 

1876-IS80,  celui  des  détentions  préventives  s'est  élevé 
à  78,019  et  à  104,566.  Mais  je  rappellerai  que  les  îndi- 
Tidus  mis  en  liberté  par  le  miniistère  public,  au  nombre 
de  20,000  environ  par  an,  ont  commencé  seulement 
eo  1875  à  figurer  dans  les  tableaux  de  la  statistique.  Si 
dose  on  retranche  du- dernier  des  cbifiTres  ci-dessus  cet 
élément  nonveaa,  on  n*a  plus  que  83,658  détentions  pré- 
ventives pour  175,048  poursuites,  soit  48  p.  100,  ou 
qoatre  eentièmes  de  moins  que  de  1851-1855. 

Les  lois  précitées  ont  eu  surtout  pour  effet  non  pas  de 
réduire  sensiblement  le  nombre  des  détentions  préven- 
tives, mais  d*en  abréger  la  durée.  Ainsi,  sur  100  indivi- 
dos  arrêtés  de  1856  à  1860,  moins  de  la  moitié  seule- 
ment, 47,  avaient  vu  statuer  sur  leur  sort  dans  la  quinzaine 
tie  leur  incarcération  ;  cette  proportion  est  des  trois  quarts, 
•5  p.  100,  pour  la  période  1876-1880,  abstraction  faite  des 
iaealpés  mis  en  liberté  par  le  ministère  public.  Voici,  du 
reste,  pour  les  cinq  dernières  années,  en  chiffres  moyens 
proportionnels,  les  décisions  qui  ont  mis  fin  aux  déten- 
lioqs  préventives  et  les  délais  dans  lesquels  elles  sont  in- 
lerrenues  : 
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Mise  en  liberté  par  le  ministère  public.  30,908  on  30  p.  400 

Mise  en  liberté  provisoire 4, 444  ou  4  —     1 

Ordonnance  de  non-lieu 7,476  oo'   7  — 

Renvoi  devant  le  tribunal  correctionnel.  67,833  ou  65  — 

Renvoi  devant  la  chambre  d'accnsation.  3,946  ou  4  — 

Aut.déd8ion80u  décès, transactions, etc.  579  on  •  — 

Les  104,583  iDdividus  avaient  été  détenus  : 

Moins  d'un  jour 42,398,  soit  42  p.  460 

D'un  à  trois  jours 35,973,  soit  34  — 

De  quatre  à  huit  jours 30,349,  soit  30  — 

De  neuf  à  quinze  jours 45,038,  soit  44  — 

De  seize  jours  à  un  mois 43,393,  soit  i3  — 

D'un  à  deux  mois 5,694,  soit    5  — 

De  deux  à  trois  mois 4, 793,  soit    2  — 

Plus  de  trois  mois 949,  soit    1  — 

Mise  en  liberté  proinsotre.— Les  dispositions  do  Code 
d'instrnction  criminelle  sur  la  mise  en  liberté  provisoire 
n*oni  subi  aucun  changement  pendant  quarante  années. 
La  première  modification  date  de  1848 (décret  du  23  noars) 
et  consiste  dans  l'abrogation  du  paragraphe  1**^  de  l'ar- 
ticle 119,  qui  fixait  au  cautionnement  un  minimum  de 
500  francs  ;  puis  est  venue  la  loi  du  4  avril  1855,  dont  j*ai 
parlé  au  chapitre  précédent  ;  enfin,  en  1865,  une  loi  di 
14  juillet  a  donné  au  principe  de  la  libération  provisoire 
la  plus  grande  extension.  Mais  les  faits  n'ont  pas  réponds 
aux  intentions  du  législateur.  Le  nombre  réel  des  incul- 
pés mis  en  liberté  provisoire  a  suivi  une  progression  qui 
correspond  à  celle  des  individus  soumis  à  une  détention 
préventive  ;  mais  leur  nombre  proportionnel  est  resté  le 
même  :  4  p.  tOO.  En  limitant  à  la  dernière  période  quin- 
quennale l'analyse  des  tableaux  des  comptes,  on  voit  que 
de  1876  à  1880  le  bénéfice  de  la  liberté  provisoire  a  été 
vccordé,  année  moyenne,  à  4,141  individus,  qui  étaient 
poursuivis  :  529  pour  des  crimes  et  3,612  pour  des  délits. 

CocR  DE  CASSATION.  —  De  1832  à  1835,  il  avait  été 
soumis,  en  moyenne,  1 ,808  pourvois  à  la  section  crimi- 
nelle de  la  Cour  de  cassation  ;  mais  l'élévation  de  ce  chif- 
fre provenait  des  nombreux  recours  dirigés  contre  des 
décisions  rendues  en  matière  de  discipline  de  garde  Na- 
tionale (loi  du  22  mars  1831).  De  1836  à  1855,  le  nombre 
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des  pourvois  est  resté  à  peu  près  stationnàire  :  de  1,341 
è  1,481  ;  il  a  diminué  ensuite  avec  celui  des  arrêts  de 
cours  d'assises  et  n'est  plus  que  1,140,  année  moyenne, 
de  1876  à  1880. 

Les  pourvois  formés  par  le  ministère  public  ont  été  de 
moins  en  moins  fréquents  en  toute  matière  ;  le  nombre 
des  pourvois  interjetés  par  les  parties  a,  au  contraire, 
aigmenté,  sauf  en  matière  criminelle.  L'accroissement  de 
340,  chiffre  moyen,  de  1871-1875,  à  432  en  1876-1880, 
des  jugements  et  arrêts  correctionnels  portés  devant  la 
Coor  de  cassation  par  les  condamnés  est  dû,  sans  doute, 
en  partie,  à  la  loi  du  30  juin  1877,  qui  a  dispensé  de  la 
consignation  de  Tamende  tous  les  individus  condamnés 
en  police  correctionnelle  ou  en  simple  police  à  une  peine 
privative  de  la  liberté. 

Le  nombre  proportionnel  des  arrêts>de  cassation,  qui 
n'est,  pour  la  période  1876-1880,  que  de  11  p.  100,  avait 
êtède23  p.  100  en  1831-1835;  celui  des  arrêts  de  rojet, 
P»  contre,  est  monté  de  58  à  79  p.  100.  Mais  cette  aug- 
ineotation  n*eiBt  pas  uniquement  la  conséquence  de  la 
MoQtion  précédente,  il  faut  ajouter  qne,  pendant  les 
«ooées  1877  à  1880,  les  pourvois  correctionnels  ont  été 
l'objet  d*un  examen  approfondi,  tandis  qu'avant  la  loi 
de  1877  la  plupart  d'entre  eux  étaient  suivis  d'arrêts  de 
noB-iieu  à  statuer  faute  de  consignation  ;  aussi  le  nombre 
de  ces  dernières  décisions  est-il  tombé  de  19  à  10  p.  100. 
Près  d'un  huitième  des  arrêts  contradictoires  des  cours 
d'assises  sont  frappés  de  pourvois;  mais  la  Cour  de  cassa- 
tion n'en  annule  que  6  sur  100. 

Eo  dehors  des  arrêts  ci-dessus,  la  chambre  criminelle 
de  la  Cour  de  cassation  en  a  rendu  quelques-uns  en  ma- 
tière de  règlement  de  juges  et  de  renvoi  pour  cause  de 
nspicion  légitime.  Il  n'y  avait  eu,  année  moyenne,  de 
1826  à  1830,  que  40  arrêts  réglant  de  juges  ;  on  en  a  relevé 
82  de  1876  à  1880.  Les  demandes  en  renvoi  sont  beau- 
eoop  plus  rares;  ou  n'en  compte  que  3  à  4  par  an. 

Renskigioshents  divers.  —  Extraditions,  —  C'est 
en  1851  que,  pour  la  première  fois,  la  statistique  a  parlé 
des  extraditions.  Elle  donnait  alors  le  nombre  de  celles 
dont  le  ministère  de  la  justice  avait  eu  à  s'occuper; 
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mais,  plus  tai^d,  en  (864,  elle  restreignit  ses  rensei{^ 
mentsaux  extraditions  obtenues;  enfin,  le  nombre  de 
affaires  allant  toujours  croissant,  il  n'est  plus  questû 
depuis  t874,  que  des  extraditions  réalisées.  Pendant 
première  de  ces  trois  périodes,  de  1851  à  1863,  il 
été  demandé  à  la  France  par  les  gonvernements  étrad 
gers, ou  à eeux-ci  par  la  France,  1,624  extraditions;  pe» 
dant  la  deuxième,  de  1864  à  1872,  il  en  a  été  acwrë 
1,711;  enfin,  pendant  la  troisième,  de  1874  à  1880,  il  à 
a  été  effectué  2,523.  La  progression  des  dix  dernier^ 
années  a  pour  motif  principal  Tinsertion  de  nombrtd 
délits  dans  les  conventions;  avant  1869,  presque  tousld 
traités  d'extradition  ne  visaient  que  des  crimes. 

Des  2,523  extraditions  effectuées  dans  le  cours  des 
huit  années  les  plus  récentes,  1,334,  plus  de  la  moit^ 
53  p.  100,  avaient  été  accordées  par  la  France,  et  1,1^ 
obtenues  par  elle.  Les  pays  auxquels  appartenaient  In 
1,334  malfaiteurs  que  notre  gouvernement  a  livrés  sont: 
la  Belgique,  755;  ritalie,  243;  la  Suisse,  132;  l'Aile 
magne,  105;  l'Espagne,  56;  l'Angleterre,  26;  la  Bel- 
lande,  9;  l'Autriche,  4;  le  Danemark, 2;  le  Portugal,!, 
et  la  principauté  de  Monaco,  1.  Les  1,189  individus  ex^ 
dés  sur  la  demande  du  gouvernement  français  s'étaiHt 
réfugiés  :  588  en  Belgique,  351  en  Suisse,  73  en  Alle- 
magne, 57  en  Italie,  48  en  Espagne,  41  en  Angleterre, 
13  dans  les  Pays-Bas,  5  en  Autriehe,  5  en  Portugal,  4  en 
Danemark,  2  en  Egypte,  et  2  dans  la  principauté  de  Mo- 
naco. 

Plus  de  la  moitié  des  extradés,  1,264,  étaient  ponrsoi- 
vis  pour  vol  ou  abus  de  confiance,  322  Pétaient  pour  ban- 
queroute frauduleuse,  268  pour  faux,  193  pour  assassinat 
ou  meurtre;  enfin,  476  avaient  à  répondre  de  divers  antres 
crimes  ou  délits. 

MorU  accidentelles.  —  De  1827  à  1880,  le  nombre  des 
morts  causées  par  accident,  ou  inscrites  comme  telles 
dans  la  statistique,  a  plus  que  triplé  ;  mais  il  n'y  a  pas 
lieu  de  s'en  étonner;  les  raisons  de  cette  augmentation 
sont  nombreuses;  on  peut  citer  notamment  la  constata- 
tion plus  régulière  de  ces  faits,  l'accroissement  de  la  po- 
pulation, l'usage  de  plus  en  plus  répandu  de  la  vapear, 
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\  gaz  exploribles  ou  inflammables,  TextensiOD  du  re- 
in de  chemins  de  fer,  etc. 

ivL  égard  à  la  population,  les  morts  accidentelles,  qui 
laient  que  dans  le  rapport  de  15  pour  100,000  habi- 
ils,  il  y  a  un  demi-siècle,  sont  aujourd'hui  dans  celui  de 
pour  ce  même  nombre  d'habitants.  Les  hommes  en  sont 
aimes  huit  fois  sur  dix. 

Pour  établir  des  comparaisons  utiles  entre  les  divers 
nres  de  mort,  il  faut  avoir  soin  d'éliminer  du  total  des 
ocès-verbaux  ceux  qui  constataient  des  morts  natu- 
lies  survenues  sur  le  voie  publique.  Cette  défalcation 
ite,  il  s'ensuit  que  les  chiffres  réels  ont  suivi  pour  toutes 
s  espèces  d'accidents  une  progression  croissante,  mais 
n'en  est  pas  de  même  des  chiffres  proportionnels;  celui 
i»  immersions  involontaires  est  tombé  de  52  p.  100  en 
S3Ô-1840  à  39  p.  100  en  1876-1880,  bien  que  le  nombre 
e  ces  accidents  se  soit  élevé  de  2,887  à  4,130  ;  celui  des 
lorts  accidentelles  causées  par  l'abus  des  boissons  est 
esté  de  4  p.  100,  et  cependant  le  nombre  des  victimes 
e  ce  vice  a  doublé  de  228  à  447. 
Suicides,-'  Le  nombre  moyen  annuel  des  suicides  a 
livi,  depuis  1827,  une  marche  incessamment  progres- 
ve: 

1827  à  1830 4,739,  soit  5  par  iO,000  httbit. 

4811  à  1835 2,119,  —  6  — 

1836  à  1840 2,57i,  —  8  — 

1841  à  1845 2,951,  —  9  — 

1H46  à  1850.....  3,446,  —  10  — 

1851  à  1855 3,639,  —  10  — 

1856  à  1860 4,002,  —  11  — 

1861  à  1865 4,661,  —  12  ~ 

1866  à  1870 4,690,  —  13  — 

1871  à  1875 5,276,  —  15  — 

1876ài880 6,259,  —  17  — 

Sexe  des  suicidés.  —  Les  deux  sexes  ont  concouru  à 
lugmentation  signalée,  mais  dans  une  mesure  inégale; 
part  des  hommes  y  est  plus  grande.  Sur  100  suicides 
•mmis  annuellement,  de  1836  à  1840,  près  des  trois 
Jarts,  74  p.  100,  avaient  été  commis  par  des  hommes, 
}  lie  1876  à  1880,  la  proportion  alleint  presque  les  huit 
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dmèiiie8>  79  p.  100.  Par  rapport  à  la  population 

fée  en  1876,  on  compte  27  suicides  pour  100»000  halataiii 

du  sexe  masculin  et  7  seulement  pouc  100,000  femmei. 

Age  des  tuieidés,  — -  Si  Ton  envisage  les  suicide»  é| 
1836  à  1880  au  point  de  vue  de  Tâge  de  leurs  auteurt  if 
sans  distinction  de  sexe,  on  observe  ceci  :  les  suicides  des 
enfants  mineurs  de  vingt  et  un  ans  ne  sont  pas  propor- 
tionnellement plus  nombreux  aujourd'hui  qu'autrefois,  tb 
forment  le  vingtième  de  l'ensemble;  ceux  des  indiite 
âgés  de  vingt  et  un  à  quarante  ans,  au  contraire,  le  a«^ 
moins  :  26  p.  100  en  1876-1880  au  lieu  de  36  p.  M 
en  1836-1840;  la  proportion  des  suicides  accomplit  dl 
quarante  à  soixante  ans  est  restée  à  peu  près  la 
37  p.  100  d*une  part  et  39  p.  100  de  Tautre;  maie  lai 
suicides  des  individus  âgés  de  plus  de  soixante  eni,  ipi 
fermaient  à  peine  un  cinquième  du  tout  en  1836-lM 
(21  p.  100),  constituent  en  1876«1880  les  trois  dixièmos: 
30  p.  100. 

11  résulte  des  rapprochements  avec  la  population  géa^ 
raie  que  la  propension  an  suicide  s'acorott  avec-Pâg^ 
ainsi  que  le  démontre  le  nombre  de  suicide»  qae^  Vm 
compte,  chaque  année,  par  160,000  habitants  de  sexMl 
d'âge  correspondants  : 

Hommes.    FcmoMt. 

7  à  16  ans 

16  à»  ans 

31  à  40  ans 

40  à  60  ans 

60  à  70  ans 

70  ans  et  plus 

En  pénétrant  plus  avant  dans  les  détails  de  la  stafis- 
tiqne,  on  constate  avec  un  profond  regret  l'augmentatioB 
du  nombre  des  suicides  d'enfants  âgés  de  moins  de  seiie 
ans  :  de  19  seulement,  année  moyenne,  pour  1836-1840, 
il  est  successivement  monté  jusqu'à  50  en  1876-1880.  Le 
chiffre  réel  de  cette  dernière  période  a  été  de  252,  s*ap- 
pliquant  à  des  enfants  qui  avaient  :  103,  qninse  ans; 
66,  quatorze  ans;  40,  treize  ans;  21,  douze  ans;  12,  on» 
ans;  4,  dix  ans;  4»  neuf  ans;  1,  huit  ans,  et  1,  septaas. 

Pour  les  individus  ayant  dépassé  soixante  ans,  la  prt- 
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pessîoii  est  encore  pins  seotible,  256  p.  100,  tandis  qne« 
pMr  les  minears  de  seize  ans,  elle  n'est  que  de  168  p.  100. 
Elle  a  été  de  160  p.  100  pour  les  suicidés  âgés  de  qua* 
tante  à  cÎDqoante  ans,  de  90  p.  100  pour  eeox  qui  avaient 
et  seize  à  vingt  et  un  ans,  et  de  79  p.  100  seulement 
peur  les  individus  figés  de  vingt  et  un  à  quarante  ans. 

La  préeoeité  de  la  femme  dans  le  suicide  ressort  de  et 
fûtqoe,  sur  100  femmes  qui  se  sont  donné  volontaire- 
■est  la  mort  de  1876  à  1880,  on  en  compte  9  qui  n'avaient 
fH  encore  atteint  leur  vingt  et  unième  année,  tandis  que 
Il  proportion  correspondante  pour  les  hommes  n'est  que 
^  4  p.  100,  plus  de  la  moitié  moindre. 

ili*  mil  dês  suicidés,  —  {)'après  les  chiffres  réels  et 
proportionnels  pris  dans  leur  ensemble,  le  plus  grand 
MBbre  de  suicides  se  trouve  parmi  les  gens  mariés  : 
^,103  en  moyenn€y  de  1876  à  .1880>  sur  6,06&  pour  les- 
V*  Pétat  civil  des  victimes  -a  pu  être  eonnn,  c'est  46 

P- 100-,  les  célibataires  ne  viennent  qu'après  :  2,202  ou 

3S^1W,  puis  les  veufs  :  1,060  ou  18  p.  100.  Mais  ces 
Proportions  se  présentent  en  sens  absolument  inverse  si 
''m  établit  le  rapport  des  chiffres  ci-dessus  à  ceux  des 
B>^  classes  de  la  population  générale,  en  retranchant 
tontefois  du  total  des  célibataires  les  hommes  ayant  moins 
^^  18  ans  et  les  feomies  ayant  moins  de  15  ans.  Ce  résul- 
tat s'applique  aux  deux  sexes  : 

]Mi a,476  ou  46  p.  400,  adt  29)  sur  100,000 

Çwbataires...       i, 823  ou  38     ^    ,  soit  49[   hommes  de 
''<B& 751  ou  46     ^    ,  soit  76) même  condit. 

Femmes. 

J^èes 696  ou  4»  p.  400,  soit    8)    sur  400,000 

^ibatiiros..  380  ou  29     —    ,  soit  40>    femmes  de 

^«oret 340  ou  23     —,  soit  45)môme  condit. 

U  dénombrement  de  la  population  n'indiquant  pas  si 
'tt  époux  et  les  veufs  ont,  ou  non,  des  enfants,  il  est 
"Dpottible  de  rechercher  si  la  présence  d'enfants  dans  la 
f^oùlle  favorise  ou  prévient  le  suicide  des  père  et  mère. 
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On  ne  peut,  sur  ce  point,  que  comparer  les  deux  sei^ 
d'après  la  statistique  criminelle  seule  :  sur  100  hoamiet 
mariés  ou  veufs  qui  se  sont  suicidés,  65  avaient  des  en- 
fants; parmi  les  femmes,  on  n'en  compte  que  59  p.  lÛÛ, 
Profession  des  suicidés.  —  Toutes  les  classes  de  pro- 
fession ont  participé  à  Taccroissement,  et  leur  distribu- 
tion proportionnelle  a  très  peu  varié.  Les  six  groupes 
adoptés  pour  les  suicidés  sont  les  mêmes  que  pour  les 
accusés;  ils  se  classent  dans  Tordre  suivant,  eu  égard  au 
nombre  de  suicides  par  rapport  à  la  population  de  la  même 
catégorie  : 

Suicides  sur  iOO,000  habitants  de  même  profession. 

Agriculture iâ 

Industrie i9  j 

Commerce 13 

Domestiques.... 3^ 

Professions  libérales 55 

Sans  profession  ou  profession  inconnue. .  235 

Maintenant,  laissant  de  côté  le  6^  groupe,  on  apprend 
par  l'analyse  des  tableaux  du  compte  que,  sur  100  bomraet 
qui  se  suicident,  38  sont  cultivateurs,  32  travaillent  dam 
l'industrie,  16  exercent  des  professions  libérales  ou  sont 
propriétaires  et  rentiers,  10  appartiennent  au  commerce 
et  4  à  la  domesticité.  En  ce  qui  concerne  les  femmes,  lei 
trois  premières  catégories  conservent  leur  rang,  mais 
avec  les  proportions  de  44  p.  100, 28  p.  100  et  12  p.  100; 
les  femmes  commerçantes  ne  donnent  que  5  suicides  sur 
100,  tandis  que  celles  qui  sont  domestiques  en  four* 
nissent  11. 

Domicile  des  suicidés,^Le  domicile  de  6,194  suicidés 
de  1876  à  1880  a  été  mentionné  dans  les  procès-verbaux; 
il  était  urbain  pour  3,285  et  rural  pour  2,909,  ce  qui 
laisserait  supposer  que  les  suicides  sont  plus  fréquents 
dans  les  campagnes  que  dans  les  villes;  mais  comme  la 
population  rurale  de  la  France  est  de  24,934,334  habi- 
tants, quand  la  population  urbaine  n'est  que  de  1 1,971,454 
habitants,  il  s'ensuit  que  la  première  ne  présente  réelle- 
ment que  13  suicides  par  100,000  habitants,  tandis  que  la 
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seconde  en  oAhre  24.  Ces  constations  ne  font  d'ailleurs  que 
confirmer  un  fait  qui  se  produit  partout  et  toujours. 

Epoque  des  suicides.  —  La  répartition  des  suicides 

par  saison  est  toujours  la  même  :  c'est  au  printemps 

qu'on  en  compte  le  plus,  30  p.  100,  puis  en  été,  27  p.  100, 

et  en  hiver,  23  p.  100  ;  c'est  pendant  l'automne  qu'on  en 

^oit  le  moins  :  20  p.  100.  Cette  régularité  est  telle  que, 

de  1836  à  1880,  il  n'y  a  jamais  eu  d'une  période  à  l'autre 

plos  de  2  centièmes  de  différence.  11  est  assez  intéressant 

de  comparer,  ao  même  point  de  vue,  ces  attentats  sur  soi- 

méoie  avec  les  attentats  sur  autrui.  De  1830  à  1869,  les 

comptes  généraux  ont  relevé  la  date  des  crimes,  quand  la 

l^cédure  l'indiquait,  ce  qui  n'arrivait  que  dans  les  deux 

tiers  des  cas;  or,  sur  100  crimes  contre  les  personnes, 

2S  aYaient  été  commis  au  printemps,  27  en  été,  23  en 

lûfer  et  22  en  automne.  Ainsi  l'ordre  est  le  même  que 

p<rar  les  suicides  et  les  proportions  sont  presque  iden- 

tiqnei. 

Jfodi  de  perpétration  des  suicides.  —  D'après  la 
rédaction  en  nombres  proportionnels  des  chiffres,  la  pen- 
àûoù,  qui  est  préférée  comme  genre  de  mort  43  fois 
snr  100  de  1876  à  1880,  n'avait  été  employée  que  30  fois 
sur  100  de  1836  à  1840.  La  submersion  et  l'arme  à  feu, 
an  contraire,  sont  repoussées  plus  souvent  de  nos  jours 
qnll  y  a  quarante  ans  ;  les  proportions  sont  descendues  de 
33  et  17  p.  100  à  29  et  11  p.  100.  Les  autres  moyens  de 
^  donner  la  mort  sont  toujours  mis  en  usage  dans  ta 
iDéme  mesure.  La  femme  recourt  moins  souvent  que 
fhomme  à  la  pendaison  :  30  p.  100  au  lien  de  46  p.  100; 
mais  elle  se  noie  volontairement  42  fois  sur  100,  tandis 
que  l'homme  n'use  de  ce  dernier  moyen  que  26  fois  sur 
100. 11  y  a  des  modes  d'exécution  des  suicides  qui  sont 
pour  ainsi  dire  spéciaux  à  un  sexe,  comme  l'usage  d'une 
arme  à  feu  pour  l'homme  et  l'asphyxie  par  le  charbon 
pour  la  femme;  la  moitié  des  suicides  accomplis  à  l'aide 
de  ce  dernier  moyen  l'ont  été  dans  le  département  de  la 
S«ine. 

Grâces.  —  Le  nombre  des  décisions  gracieuses,  rap- 
proché de  celui  des  présentations  faites  par  les  directeurs 
des  établi«ff»*»TT)PTïrs.  n^nilentinirt»,  :»  èi»^  : 
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De  1837  à  1840.  62  p.  100 

De  1841  à  1845.  61      — 

De  1846  à  1850.  57      — 

De  1851  à  1855.  48      - 


De  {856  à  1860.  6i  ] 

De  1861  à  1865.  71 

De  1866  à  1870.  87 

De  1871  à  1875.  63 


De  1876  à  1880,  la  proportion  générale  est  de  61  j>^| 
mais  elle  diffère  selon  la  catégorie  des  condamnés;  a' 
tandis  qu'elle  ne  dépasse  pas  59  p.  100  pour  les  foi 
elle  s'élève  à  62  p.  100  pour  les  condamnés  détenus^ 
les  maisons  centrales,  et  atteint  même  73  p.  100] 
ceux  qui  subissent,  dans  les  maisons  d*arrét,  des  ] 
d'un  an  ou  moins  d*emprisonnement  et  qui,  par  i 
quant,  s'étaient  rendus  coupables  des  infractions  lesi 
graves. 

Réhabilitations,  —  Les  dispositions  du  Gode  d*ii 
tion  criminelle  relatives  à  la  réhabilitation  ont  été  < 
cessivement  modifiées  par  la  loi  de  revision  de  18 
décret  transitoire  du  18  avril  1848,  la  loi  du  3  joilletl 
et  celle  du  19  mars  1864. 

De  1841,  point  de  départ  de  la  statistique  sur  ce  i 
à  1847,  le  nombre  moyen  annuel  des  réhabilitatio 
fut  que  de  20;  il  est  vrai  que  les  accusés  condaa 
des  peines  afflictives  et  infamantes  y  étaient  seuls  ] 
De  1848  à  1850,  grâce  au  décret  du  gouvernement  | 
soire  qui  permettait  aux  condamnés  correctionnel 
solliciter  leur  réhabilitation,  le  chiffre  monte  à  88;  i 
de  1851  à  1855,  et  de  1856  5  1860,  malgré  la  loi  de| 
qui  a  consacré  ce  droit  pour  ces  mêmes  condao 
n'excède  pas  59  et  62.  A  dater  de  1861-1865,  le  n« 
des  réhabilitations  ne  cesse  de  s^accroître  ;  aprè&^ 
été  de  147,  en  moyenne,  pendant  cette  période,  il.l 
à  326  en  1866-1870,  à  333  en  1871-1875  et  à  " 
1876-1880.  En  1881  il  a  été  prononcé  900  réhabiUM 

Il  est  hors  de  doute  que,  si  la  loi  de  1852  a  reçu  dj( 
nombreuses  applications  depuis  1866,  on  peut  atl 
dans  une  certaine  mesure,  cet  heureux  résultat  à  i 
culaire  du  ministre  de  l'iniérieur,  en  date  du  17  mmX 
qui  prescrivit  aux  directeurs  des  établissement^  [ 
tiaires  de  faire  entrevoir  la  perspective  de  la  réha 
tion  et  d'en  expliquer  les  conditfons  et  les  avaaH 
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Dodamnés,  dès  leur  arrivée  en  prison  et  pendant  le 
ours  de  la  peine.  En  effet,  dès  1865,  le  nombre  des  réha- 
ilitations  a  doublé  :  de  129  en  1864  à  258  en  1865.  Et, 
epuis,  Taugmentation  s'est  continuée.  L'interprétation 
onnée  par  la  jurisprudence  à  Tartiele  634  du  Code  d'ins- 
Faction  criminelle  (art.  15,  loi  de  1852)  a  également  ftiYO- 
isé  la  progression.  Tous  les  ans,  de  nombreux  condam- 
lés,  qui  ne  sont  sous  le  coup  d'aucune  incapacité  légale, 
Semandent  leur  réhabilitation,  dans  le  but  unique  de  foire 
riTicer  du  casier  judiciaire  la  condamnation,  même  très 
légère,  qu'ils  ont  encourue;  le  nombre  des  individus  con- 
damnés à  moins  d'un  an  d'emprisonnement  qui  ont  obtenu 
leur  réhabilitation  a  quadruplé  en  vingt  ans  :  de  101 
en  1861-1865  à  413  en  1866-1870.  Cette  assertion  sem- 
ble trouver  sa  confirmation  dans  ce  fait,  qu'avant  1865 
un  dixième  seulement  des  condamnés  attendaient  plus  de 
^iagt  années  pour  solliciter  leur  rébabilitationy  et  qu'au- 
joard'hoi,  de  1876  à  1880,  un  quart  des  individus  réhabi- 
lités se  trouvent  dans  ce  cas.  Enfin,  la  révision  annuelle 
des  listes  électorales  décide  un  grand  nombre  de  cou- 
daanés  auxquels  l'inscription  est  refusée  à  demander  leur 
rébabilitation;  c'est,  en«ffet,  dans  les  années  qui  suivent 
les  élections  législatives  ou  municipales  que  l'on  compte 
le  plus  d'affaires  de  réhabilitation.  Peut-être  même  y  en 
torait-il  encore  davantage  si  la  loi,  en  exigeant  des  attes- 
tations des  conseils  municipaux,  n'obligeait  le  condamné 
à  réveiller  le  souvenir  d'une  faute  après  plusieurs  années 
d'onbii.  Néanmoins,  les  chiffres  de  la  statistique  attestent, 
de  la  part  des  condamnés,  une  tendance  à  la  régénération 
morale  dont  il  y  a  lieu  de  se  féliciter. 

Quant  à  la  loi  du  16  mars  1864,  qui  a  étendu  le  béné- 
fice de  la  réhabilitation  aux  officiers  ministériels  destitués, 
elle  n'a  été  appliquée  que  40  fois  de  1864  à  1880. 

Frais  de  justice  criminelle,  — -  Le  montant  des  frais 
de  justice  criminelle  réellement  payés,  dans  le  cours  de 
chaque  exercice,  par  l'administration  de  l'enregistrement 
est  à  peu  près  le  même  depuis  trente  ans  ;  la  différence 
entre  la  période  1851-1855  et  la  période  1876-1880  n'est  que 
de  28,015  francs  en  plus  pour  cette  dernière,  nonobstant 
t'aeeroissement  considérable  du  nombre  des  affaires  cor- 
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rectionnelles.  Celui  des  frais  recouvrés  est  beaucoup  ptos 
élevé  de  1876  à  1880  que  précédemment,  ainsi  qoeceloi 
des  amendes  recouvréess  par  suite  des  condamnatiODs 
judiciaires»  parce  que  la  loi  de  finances  du  29  décembre 
1873,  article  25,  a  substitué  aux  receveurs  de  Tenregistrc- 
ment  les  percepteurs  des  contributions  directes»  qui  MMit 
dans  des  conditions  plus  favorables  pour  opérer  le  reeen- 
vaement  des  amendes  et  des  frais. 

En  matière  criminelle,  ces  frais  sont  nécessairemeit 
plus  considérables  quand  il  s'agit  de  crimes  contre  les  per- 
sonnes que  lorsque  les  accusations  concernent  des  crimes 
contre  les  propriétés,  à  cause  des  expertises  légales  plus 
fréquentes  dans  le  premier  cas  que  dans  le  second.  Pen- 
dant les  vingt'Cinq  années  pour  lesquelles  la  statistiqiie 
donne  cette  indication,  de  1856  à  1880,  la  moyenne  da 
frais  a  été  de  269  francs  d'une  part  et  de  243  francs  de 
Tautre.  L'écart  est  moindre  pour  la  période  1876- 1880  ; 
il  n'est  que  de  9  francs,  mais  le  montant  moyen  est  plos 
élevé  :  279  et  270  francs.  Ces  sommes  ont  été  dépassées 
dans  les  accusations  suivantes,  parmi  les  plus  nombreuses: 
empoisonnement,  906  francs;  assassinat,  584  francs; 
avortement,  384  francs  ;  meurtre,  381  francs  ;  ecopa  mû- 
vis  de  mort  sans  intention  de  la  donner,  288  francs;  fan 
divers,  411  francs;  abus  de  confiance,  408  francs;  banque- 
route frauduleuse,  390  francs;  fabrication  ou  émission  de 
fausse  monnaie,  340  francs  ;  incendie,  304  francs. 

En  matière  correctionnelle,  les  frais  sont  calculés  p» 
prévenu  et  non  par  affaire.  De  1876  à  1880,  ils  ont  été, 
en  moyenne,  de  20  fr.  49  c.  par  prévenu  de  délit  coounno 
et  de  13  fr.  05  c.  par  prévenu  de  contravention  fiscale  ou 
forestière. 

Contrainte  par  corps.  —  L'exercice  de  la  contrainte 
par  corps  pour  le  recouvrement  des  amendes  et  des  frais 
(lois  du  17  avril  1832  et  du  12  décembre  1848)  n*a  été 
constaté  dans  la  statistique  qu'a  partir  de  1855.  Pour 
douze  années,  de  1855  à  1866,  le  nombre  moyen  annuel 
des  condamnés  criminels,  correctionnels  ou  de  simple 
police  qui  ont  été  soumis  s*est  élevé*  à  2,873.  Près  des 
deux  tiers  des  individus  étaient  insolvables.  Durant  les 
cinq  années  suivantes,  de  1867  à  1871,  iom  le  régime  de 
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a  loi  du  22  juillet  1867,  qui  supprime  la  contrainte  pour 
es  frais  dus  à  l'État,  on  ne  compte,  en  moyenne,  par  an, 
|ue  1,561  incarcérations  pour  amendes,  restitutions  ou 
iommages-intérêls.  Depuis  la  loi  du  19  décembre  1871, 
)ui  a  rétabli  la  contrainte  pour  les  frais,  et  celle  du  29  dé- 
cembre 1873,  qui  a  confié  aux  receveurs  de  contributions 
iirectes  le  recouvrement  des  amendes  et  des  frais,  le  cbif- 
Tre  des  contraintes  par  corps  mises  à  exécution  s*est  tou- 
jours accm.  Après  avoir  été  de  3,421,  moyenne  annuelle 
de  1872  à  1875,  il  est  monté  à  6,313  en  1876,  à  7,249 
en  1877,  à  8,192  en  1878,  à  9,112  en  1879  et  à  9,487  en 
1880.  Les  trois  dixièmes  seulement  des  individus  con- 
traints par  corps,  dans  le  courant  des  cinq  dernières 
années,  étaient  insolvables  et  n*ont  subi  que  la  moitié  de 
h  durée  fixée  par  le  jugement  (art.  10  de  la  loi  de  1867); 
les  sommes  qu'ils  devaient,  soit  à  titre  d'amendes,  soit  à 
titre  de  frais,  étaient  minimes,  car  plus  de  la  moitié 
û'oitre  enx,  54  p.  100,  ont  été  élargis  après  une  déten- 
tion qui  ne  s'était  pas  prolongée  au  delà  de  quinze 
jours. 

An  termes  des  articles  211  à  213  du  Code  forestier,  la 
contrainte  par  corps  peut  être  prononcée  par  les  juge- 
ments qui  portent  condamnation  à  des  amendes,  restitu- 
tions, dommages-intérêts  et  frais.  La  statistique  rend 
compte  de  ces  décisions  depuis  1851,  et  les  individus 
qu'elles  concernent  ne  sont  pas  compris  dans  les  relevés 
de  l'année  précédente. 

Le  nombre  moyen  annuel  des  délinquants  forestiers 
détenus  par  voie  de  contrainte  avait  été  de  2,662  en  1851- 
1855.  La  loi  du  18  juin  1859,  en  autorisant  Tadministra- 
lion  à  transiger  avant  jugement,  réduisit  le  chiffre  à  1,408 
pour  1856-1860  et  à  1,099  pour  1861-1865;  celle  du  22 
juillet  1867,  par  la  suppression  de  cette  mesure  coerci- 
tWe  pour  les  frais  dus  au  Trésor  public,  l'a  fait  descendre 
à  499  en  1866-1870.  Mais  la  loi  du  18  décembre  1871  ne 
semble  pas  avoir  eu  d'action  notable  sur  les  données  sta- 
liMiqoes,  car  on  n'a  relevé,  en  moyenne,  que  484  indivi- 
dus incarcérés  pour  le  payement  de  condamnations  judi- 
ciaires de  1871  à  1875  et  533  de  1876  à  1880.  Dans 
l'espèce,  les  condamnés  sont  insolvables  huit  fois  sur  dix, 

13. 
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et  la  détention  ne  dure  pas  quinze  joars  dans  plus  4e  U 

moitié  des  cas. 

BUREAUX  DE  BIENFAISANCE  (l). 

Les  bnreaux  de  bienfaisance  sont  chargés  sous  la  tA- 
veillance  de  Tautorité  publique,  d'assurer  le  soulageaMt 
des  pauvres,  par  des  secours  à  domicile. 

Indépendamment  de  leurs  revenus  propres,  qui  aident 
à  leur  fonctionnement,  les  bureaux  ont  recours  à  la  cit- 
rité  privée  et  reçoivent  des  subventions  des  cDoumintiit 
départements  et  quelquefois  de  l'État. 

Le  nombre  des  burenux  qui  ont  fonctionné  en  189, 
s'élève  à  13,819,  ce  qui  correspond  à  38  bureaiut  pit 
100  communes.  Ces  bureaux  ont  distribué  des  seeowti 
1,435,202  personnes,  d*où  il  résulte  que  pour  l^iiitl*- 
tanls,  la  proportion  des  individus  inscrits  aux  bnrea«*iB 
bienfaisance  est  de  3.9;  mais  comme  en  réalité  la  pa|p- 
latîon  des  communes  desservies  n'est  que  de  22  mittws 
d'habitants,  la  population  des  inscrits  atteint  6.5  p.  106. 

Les  ressources  dont  les  bureaux  de  bienfaisance  «il 
disposéen  1879,  s'élèvent  à  la  somme  de  47,289,432  fraMi^ 
dans  laquelle  sont  compris  10,920,620  francs  de  fooli 
libres  provenant  des  exercices  précédents. 

Ce  total  se  décompose  ainsi  :  '* 

francs.  P*^''!» 

Revenus  propres  aux  bnreaux ....       13,841 ,749  3§^ 

Subventions 9,*90,*8«  4i 

Dons  charitables. 8,252,368  ^ 

Antres  recettes 4,774,259  i> 

36,468,812     ÏW 
Fonds  libres 10,920,620 

47,289,432 

Pendant  cette  même  année,  les  bureaux  ont  plaeé,  soit 
en  rentes,  soit  en  immeubles,  une  somme  de  14,054,7Ôffr« 
et  contribué  ainsi  à  augmenter  leurs  ressources  p&at 
Tavenir. 

(1)  Slatiitiqu*  annmUe  (1879)  tome  IX. 
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Si  nous  passons  maintenant  aux  «iépenses,  nous  trou- 
ons qu'elles  se  sont  élevées  à  31,702,692  francs,  laissant 
linsi  disponible  un  excédent  de  recettes  de  15,586,740  fr. 

Ces  dépenses  se  sont  ainsi  réparties  : 

entretien  et  construction  d'immenbles. . .  1 ,894,384  ) 

Personnel 35,031,240  [    14 

Matériel 482,5*7) 

Secours 27,294,573       86 

31,702,692      ÎÔÔ 

Les  secours  forment  les  86  centièmes  des  dépenses, 
mais  répartis  entre  1,435,202  inscrite,  ils  n'accusent  par 
télé  qu'un  chiffre  de  19  francs,  savoir  33  fr.  pour  les 
bureaux  de  Paris,  et  17  fr.  pour  ceux  de  province. 

Ces  résultats  sont  bien  médiocres,  ils  n'en  accusent  pas 
moins  un  certain  progrès  sur  le  passé.  —  Ajoutons  que  la 
plus  grande  partie  des  secours  est  distribuée  sous  forme 
d*iliments.  Toutefois,  à  Paris,  les  secours  en  argent  dé- 
paksent  de  quelque  peu  le  montant  des  secours  en 
êl^nenU.  t.  l. 

STATISTIQUE  HOSPITALIÈRE  (l). 

D'après  les  renseignements  fournis  par  les  préfets,  le 
nombre  des  établissements  hospitaliers  qui  ont  fonctionné  en 
1879,  s'élève  à  1,583,  savoir  :  360  hôpitaux  destinés  au 
traitement  des  malades,  418  hospices  pour  les  vieillards, 
ioflrmes  et  incurables,  et  789  établissements  mixtes  ser- 
nnt  à  la  fois  d'hospices  et  d'hôpitaux.  Un  certain  nombre 
de  ces  établissement  se  bornent  à  distribuer  des  secours. 

Le  personnel  chargé  du  service  hospitalier  se  compose 
de  28,928  personnes  :  2,801  médecins  et  chirurgiens, 
3,002  employés,  11,454  religieuses  et  11,671  servante. 

Ces  établissements  disposent  de  166,856  lits,  dont 
72,083  pour  le  service  des  malades,  54,096  pour  les  in- 
firmes, vieillards  et  incurables,  6,203  pour  les  enfants 
iisbtés;  enfin  24,414  lite  sont  affectés  au  personnel.  En 
rapportent  les  parties  de  ce  matériel  affecté  aux  malades 

(l)8tatiiHque  annuelle  (1879)  tomt  IX. 
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OU  inûrmes  au  nombre  moyen  des  individus  sopp^^t 
traités  pendant  toute  l'année,  on  trouve  que  la  prepokl»! 
de  liis  inoccupés,  qui  est  de  40  p.  100  dans  les  h6pitM^ 
n'est  que  10  p.  100  seulement  dans  les  hospices.  11  en  ré- 
sulte que  si  les  hôpitaux  ont  en  général  un  nombre  delks 
suffisant,  les  hospices  ne  pouvaient  sans  difficulté  ad- 
mettre un  plus  {;rand  nombre  de  pensionnaires. 

En  ce  qui  concerne  le  mouvement  des  individus  qui  ont 
passé  par  ces  divers  établissements,  nous  considérerons 
successivement  les  malades  proprement  dits,  les  pension- 
naires  des  hospices  et  les  enfants  assistés. 

Mouvement  de*  malades. 


Présents 

Total 

Restant 

Années. 

le  le'jaoT. 

Entrées. 

des  traités. 

Sorties. 

•u$i  dée. 

1875. 

42,178 

368,433 

410,611 

367,916 

42.695 

i876. 

42,695 

368,207 

410,902 

309,023 

*  1,879 

1877. 

41,343 

366,328 

407,671 

363,851 

43,820 

1878. 

43,821 

379,111 

422,932 

376,526 

46,406 

1879. 

46,406 

391,360 

437,766 

388,028 

49,738 

On  voit  par  là  que  la  population  des  hôpitaux  après  avoir 
quelque  peu  diminuée,  jusqu'en  1877,  tend  à  s'accroflre 
depuis,  et  principalement  en  1879. 

Si  l'on  rapporte,  pour  chacune  des  années  observées,  le 
nombre  des  guérisons  ainsi  que  celui  des  décès  au  nombre 
lies  individus  sortis  définitivement  de  rhô{)ital,  on  obtient 
les  rapports  ci-aprè^  : 

Rapport  des  guérisons  et  des  décès  aux  sorties. 

R-^pp.p.l00des5ort. 


Année*. 

Guérisons. 

Décès. 

des 
gnérisons. 

des 
décès. 

1875.... 

322,986 

37,353 

87.8 

iO.i 

1876... 

322,714 

38,492 

87.4 

10.4 

1877... 

317,809 

38,261 

87.3 

10.5 

1878... 

330,103 

38,746 

87.5 

10.3 

1879... 

338,157 

39,991 

87.2 

iO.3 

A  l'expression  de  la  mortalité  qui  vient  d'être  ainsi  dé- 
finie, on  en  substitue  généralenu  ut  une  autre  qui  consiste 
^    apporter  les  décès  aux  malades  traités  pendant  l'année. 


a  V 
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1  est  évident  toutefois  que  si  Ton  avait  à  rechercher  la 
nortalité  moyenne  de  ia  période,  il  ne  faudrait  tenir 
ompte  que  des  présents  au  1*'  janvier  de  rannée  initiale, 
:ar  pour  les  années  intermédiaires,  ces  présents  feraient 
iouble  emploi  avec  les  restants  de  Tannée  antérieure. 

Le  chifTre  de  ia  mortalité  déduit  de  cette  méthode  four- 
lit  pour  les  cinq  années  qui  nous  occupent  les  rapports 
successifs  que  voici  :  9,1;  9,4;  9,4;  9,2;  9,1,  qui  d'ail- 
leurs varient  dans  le  même  sens  que  les  précédents. 

Cette  mortalité  dépend  essentiellement  de  la  durée  du 
traiiement.  Si  Ton  veut  connaître  le  risque  mortuaire 
propre  au  milieu  hospitalier,  ce  terme  doit  être  ramené  à 
l'uQiié  de  temps,  e'est-à-dire  à  la  journée  de  présence. 

Le  nombre  des  journées  de  présence  étant  connu,  la 
durée  moyenne  du  séjour  pendant  Tannée  s'en  déduit  en 
divisant  ce  nombre  par  celui  des  traités.  On  obtient  alors 
successivement  : 

Durée  moyenne  du  séjour. 

Années.  Dur^a  dnïéjeur. 

1875 36 

1876 35 

1877 35 

1878 35  1/2 

1879 35 

Qnant  au  danger  de  mourir  du  risque  mortuaire  affé- 
rent à  chaque  journée  de  présence,  on  l'obtient  facilement 
en  divisant  les  termes  calculés  plus  haut  en  fonction  des 
irailés,  par  la  durée  du  séjour. 

Danger  de  mo^irir  par  Journée  de  prénence. 

Aiiijcus.  Mortaiité  journalière- 

1875 0  00255 

1876 0.00268 

1877 0.00268 

1878 0.00260 

1879 0.00262 

Calealée  d'après  les  mêmes  principes,  la  mortalité  ç^i- 
néraledela  population  fournit  pour  la  moyenne  des  cinq 
années  observées,  0,000,63,  chiffre  42  fois  plus  faible  que 
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la  Moyenne  des  rapports  dédaits  do  mou¥ement  des  as* 
ladcs.  Les  malades  traités  dans  les  hôpitaux  ont  étw 
42  fois  plus  de  chance  de  mourir  que  la  population  génfr* 
raie.  Il  est  Trai  de  dire  qu'ils  ne  courent  cette  cba«0B 
que  pour  la  dorée  du  séjour  quMls  font  à  l'hôpital,  laqu^ 
Tarie  de  35  à  36  jours. 
Passons  au  mouvement  dans  les  hoipices  : 

Mouvement  des  vieillards  infirmes  et  incurables. 

PréMoU  ToUI  Bestaot 

«nnéas.  Iel*'jaDr  Entrés»,  des  traités.  Sorties,  ■■flêle. 

i875....  49,872  17,992  67,864  18,285  49,S39 

1876....  49,659  18,871  68,530  19,335  49.173 

1877....  47,373  16,672  65,045  15,206  49,839 

1878....  49,978  16,884  66,862  17,264  49,598 

1879....  49,484  14,905  64,389  14,647  49,70 

On  voit  que  dans  les  hospices  le  mouvement  des  entrées 
n'est  pas  incessant  comme  celui  des  malades,  le  nombre 
des  admissions  dépendant  des  places  disponibles,  letqneOts 
sont  asset  rares,  vu  le  long  séjour  que  les  infirmes  foit 
dans  ces  établissements. 

Cette  durée  a  varié,  en  effet,  de  257  à  258  jours;  par 
suite,  et  bien  que  la  mortalité  pour  100  traités  soit  beaa- 
coup  plus  considérable  que  dans  les  hôpitaux,  le  danger 
journalier  de  mort  y  est  bien  moins  élevé. 

DcMÇêr  dé  mourir  par  journée  de  présence, 

Ana€«s.  MorMHti. 

1875..... *  0.00O49 

1876 0.00048 

1877 0.00046 

1878 •  0.00050 

1879 0.00052 

La  moyenne  de  cette  mortalité  n'en  est  pas  moins  en- 
core sept  fois  plus  forte  que  la  mortalité  générale  de  la 
population. 

Faisons  maintenant  connaître  la  situation  financière  des 
établissements  hospitaliers. 

Le  nombre  de  ces  établissements  est  resté  depnis  long* 
temps  stationnaire,  néanmoins  leurs  ressources  n'oBt  pai 
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3ssé  d*ai)gmeii(er.  En  1833,  leurs  reeeltes  étaieBl  de 
1 ,222,079  fr.  ;  en  1861 ,  elles  s'élevaient  à  103,541 ,828  fr., 
I  réduction  du  territoire  national  les  avait  ramenées  en 
87t  à  99,545,166  francs;  elles  sont  aujourd'hui  de 
16,792,771  francs. 

VeTCDut  propres  biix  établissements.... 

^obveotioDs  de  tout  geure 

DoDS  et  legs 

Droit  des  pauvres  sur  les  spectacles.... 

Recettes  diverses 

Eemboarsements  des  frais  des  malades 
psyants... I7,8»,4Î2       H 

102,500,313     ÎÔÔ 
Fonds  libres  reportés 14,293,458 

116,792,771 

U  tableau  suivant  indique  les  modifications  qui  se  sont 
proUoites  dans  la  fortune  propre  des  établissements  hos- 
pUalien. 


frtoe». 

74,257,200 

46 

22,446,649 

22 

5,264,899 

5 

3,017,389 

3 

6,684,754 

7 

AMénatlont 

ProdniU 

Beeeltei. 

dlmmeublet, 

dlmffienbles. 

Tentes,  ete. 

francs. 

franei. 

Jrsnei. 

1853 

14,301,906 

9,504,497 

3,589,484 

1863 

15,700,699 

12,315,212 

13,331,761 

1873 

18,225,292 

15,885,363 

6,8(9,622 

1879 

19,197,272 

19,173,372 

8,886,556 

Quant  aux  dépenses,  elles  se  sont  élevées  à  98, 475,725  fr., 
Itissant  un  excédent  de  recettes' de  18,317,046  francs,  à 
reporter  sur  les  exercices  suivants  : 

Dépenses  par  l'administration  des  biens 

etreyenos 13,408,796  14 

Dépenses  hospitalières  proprement  dites.  61,913,380  63 

Secours  à  domicile 7,723,777  8 

Dépenses  diverses  (y  compris  celles  des 

eofants  assistés) 45,429,772  15 

98,475,725     TÛÔ 

Si  l'on  divise  le  montant  des  dépenses  bospitalières 
proprement  dites  par  le  total  des  journées  de  présence  à 
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rbôpital  ou  à  l'hospice,  on  trouve  que  le  coût  moyen  (l*nBe 

journée  revient  à  1  fr.  88  c. 

Â  la  statistique  hospitalière  se  rattache  celle  des  enfanti 
assistés;  le  nombre  de  ces  enfants  au  3)  décembre  1879, 
a  été  de  : 

Garçons.  Fillrs.  To^t. 

Enfanta  trouvés. 992  951  i,^ 

Eofaots  abandonnés 24,545  23,033  47,S37 

Orphelins 5,79i  4,777  40,1^ 

8(  courus  chez  leurs  parents.  25.598  20,739  43,357 

53,929       49,499        103,428 

Comparés  aux  résultats  des  années  précédentes,  t» 
chiffres  indiquent  que  la  catégorie  des  enfants  entreteow 
directement  par  les  hospices,  tend  à  diminuer,  tandis  que 
le  nombre  des  enfants  secourus  chez  leurs  parenU  ang- 
mentc,  depuis  quelque  temps,  dans  une  assez  forte  pro- 
portion. T.  L» 

ASILES  D'ALIÉNÉS  (1). 

On  estime  à  85,000  environ  le  nombre  des  aliénés  eéê^ 
tant  en  F^rauce,  soit  dans  les  asiles  qui  leur  sont  destiner. 
soit  à  domicile.  Dans  ce  nombre,  on  compte  47,000  km 
proprement  dits,  et  38,600  idiots  et  crétins,  dont  il  n*}*  , 
pas  plus  de  5,000  dans  les  asiles. 

On  ne  s'occupera  dans  ee  qui  va  suivre  que  de  la  popn- 
lation  des  asiles. 

En  1879,  on  comptait  en  France  61  asiles  publics,  savoir: 
l'Asile  national  de  Gharenton,  46  asiles  départementaux  si 
14  quartiers  d'hospice.  Dans  les  établissements  privés  sv 
nombre  de  42, 17  reçoivent  des  aliénés  indigents  et  font 
l'offîce  d'asiles  publies  ;  25  sont  des  établissements  puf* 
ment  privés,  ne  recevant  que  des  pensionnaires  payants* 

Ces  établissements  sont  répartis  dans  63  départements; 
il  y  en  a  donc  24  (Belfort  y  compris)  qui  en  sont  encore 
dépourvus. 

Voici  quel  a  été,  depuis  cinq  ans,  le  mouvement  dVn^ 
trée  et  de  sortie  dans  lous  les  asiles  rénni«. 

(1)  Statiiiique  aniiticllt  (1879),  touic  iX. 
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Mouvement  dCentrée  et  de  sortie. 

PrésAnt<:                                Total  Sorties  Restant 

KxnéfS  le  l'rjanT.  Botrëcii.  des  Iraitét.  et  décèi.  au  Si  dée. 

375....  42,348  13,030  55,378  12,381  42,997 

m.,.,  43,125  13,984  57,109  13,404  44,005 

877....  43,967  13,345  57,3i2  11,986  45,326 

878....  45,326  13,434  58,760  12,594  46,(66 

879....  46,079  13,340  59,419  12,507  46,912 

11  en  résulte  que  du  1*'  janvier  1875  au  31  décem- 
iire  1879,  la  population  permanente  des  asiles  s'est  accrue 
le  4,564.  L'augmentation  a  porté  principalement  sur  les 
isiles  départementaux  et  sur  lès  asiles  privés,  faisant 
tonction  d'asiles  publics. 

Dans  l'aliénation  mentale,  on  distingue  sommairement 
quatre  catégories  :  les  fous  proprement  dits,  les  fouspara- 
Wiiques,  les  individus  atteints  de  démence  sénile  et  enfin 
les  idiots  et  crétins. 

La  plus  forte  augmentation  a  porté  sur  la  folie  paraly- 
tique :  il  y  a  lieu  de  remarquer  à  cet  égard  que  cette 
aURectÎMi  frappe  surtout  sur  les  alcooliques  dont  le  nombre 
Ta  sans  cesse  en  croissant. 

En  général,  le  séjour  moyen  des  aliénés  dans  l'asile  est 
de  280  jours,  mais  tandis  que  pour  les  hommes  il  est  de 
ni  jours,  seulement  il  dépasse  286  pour  les  femmes. 

Ce  sont  les  idiots,  et  après  eux,  les  déments  qui  font  à 
l'asile  le  séjour  le  plus  prolongé  (306  et  281  jours).  Pour 
lei  fous  proprement  dits,  la  durée  moyenne  du  séjour  est 
de  219  jours.  Elle  n'est  que  253  jours  pour  les  fous  para- 
lytiques. 

Les  admissions  comprennent,  outre  les  individus  qui 
entrent  pour  une  première  fois  dans  les  asiles,  ceux 
qui  y  reviennent  pour  cause  de  rechute,  ou  qui  y  sont 
réintégrés,  soit  après  guérison  recomplète,  soit  après 
t'ètre  évadés.  Ce  mouvement  se  complique  de  transfère- 
ments  d'asile  en  asile,  mais  ce  n'est  là,  à  vrai  dire, 
qu'vQ  mouvement  intérieur,  qui  ne  change  pas  l'efifectif 
de  la  population. 

Les  rechutes  n'ont  une  certaine  importance  que  dans 
1 1  folie  simple.  La  folle  simple  est  également  la  seule  qui 
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offre  quelques  chances  de  guérison,  et  encore  ces  cbaq 

favorables  ne  portent-elles  que  sur  les  fous  admis  I 

récemment,  elles  disparaissent  atec  un  séjour  trop  ] 

longé. 

Si,  comme  nous  Tayons  fait  pour  les  hôpitaux  et  1 
pices,  nous  cherchons  quel  est,  dans  les  asiles,  le  dan 
de  mourir  pour  un  journée  de  présence,  nous  trouva^ 
pour  1879,  les  rapports  ci-après  qui  bq  diffèiest  qne^pp^ 
peu  de  ceux  des  années  antérieures  : 

Mortalité  moyenne  par  journée  de  présence,  i 

Folie  simple. 0.000.23 

Folie  paralytique 0.001.57 

Démence  sénile '     0.000.05 

Idiotie  et  crëtinisme 0.000. 18 


Moyenne. .....        0. 000. 34      ^ 

Ce  qui  frappe,  dans  ces  résultats,  c'est  la  morMIl 
tout  a  fait  extraordinaire  des  fous  paralytiques.  C«il 
qu'ici  l'atteinte  intellectuelle  est  la  résultante  direct»  # 
lésions  physiques,  ce  qui  aggrave  considéraUement  Jk 
situation  du  sujet. 

La  maladie  qui  sévit  dans  les  asiles  n'a  d'aiHeors  tki 
d'excessif;  elle  est  néanmoins  cinq  fois  supérieure  &  eatti 
de  la  population  agricole. 

Sur  les  46,079  aliénés  présents  dans  les  asiles  le  1**  jav» 
vier  1879,  on  en  comptait  38,168  qui  y  étaient  entretoni 
par  les  soins  des  départements,  soit  que  le  départemeMl 
fît  tous  les  frais  de  leur  entretien,  soit  qu'il  y  fût  ai4i 
par  les  communes,  certaines  associations  charitables  M 
même  les  familles. 

Suivant  la  nature  des  asiles,  la  proportion  des  anéaés 
à  la  charge  de  leurs  familles  est  exprimée  par  les  rappoiît 
ci-après  : 

Asile  national 85  p.  iOO 

Asiles  départementaux 14     — 

Quartier  d'hospice 36     — 

Asiles  prifés,  faisant  fonctions  d'a- 

d'asiles  publics Î5     — 

Âsilespriyés  proprement  dits 86     — 
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Il  y  aurait  intérêt  à  ce  que  le  nombre  des  asiles  fût 
igmenté,  car  aniourdTiui  encore  11  y  a  plus  d'un  tiers 
îs  aliénés  indigents  qui  Sont  traités  souvent  fort  loin  hors 
i  leur  département,  T.  i*. 


:msse  des  retraites  pour  la  vieillesse. 

nombre 

AoDéfls  (Itr  janviir).  de  parties. 

i853(l) 1,776 

185i 5,216 

1855 7,195 

1856(2) 7,217 

1857 7,898 

1858 7,205 

1859 8,284 

m 9,108 

|ftl(3) 9,991 

fm 10,995 

^83 12,U6 

1864(4) 13,658 

1865 45,045 

1866 16,556 

1867 18,185 

1868 20,112 

1869 22,327 

1870 2i,944 

1871 27,473 

1872(5) 29,695 

1873 29,388 

1874 32,891 

1875 38,762 

1876 43,419 

(I)  Loi  do  1«r  jain  1853.  —  Réduction  du  taoz  de  S  p.  100.  —  Stipalation 

d'an  déitl  d'aa  moiot  deux  ans  eotre  le  Terieroeot  et  l'entrée  en  jonissanea. 

(t)Loi  do  7  juillet  1R56.  —  Maximnm  de  la  rente  portée  de  600  à  ISOfr. 

—  Ages  poar  rentrée  en  jonissaoee  :  de  60  à  68  ans,  aa  lien  de  80  k  60. 
(S)  Lof  da  11  juin  1861.  —  Maximum  de  la  rente  de  7B0  k  t,000  francs. 

—  Admission  des  étrangers. — Versements  limités  à  3,000  franes  dans  ona 
même  année. 

(4)  Loi  du  h  mai  1864.— Maximum  de  la  rente  portée  de  1,000  1 1,800  fr . 

—  Limite  des  rersements  d'nna  année  portée  de  8,000  à  4,000  francs. 
(I)  Loi  du  ÎO  décembre  1«7Î.  —  Ret^vcment  dn  tiiun. 


Total 

Taux 

des  rentes. 

da  rioiéiêt. 

574,738 

5  p.  100 

1,511.116 

4  1/2  p.  100 

2,062,049 

— 

2,060,711 

— 

2,106,792 

— 

2,220,912 

— 

2,387,355 

— 

2,576,7c2 

— 

2,755,323 

— 

2,986,835 

— 

3,355,913 

— 

3,650,406 

— 

3,910,846 

— 

4,203,163 

— 

4,498,734 

— 

4,813,895 

— 

5,184,702 

— 

5,589,848 

— 

5,953,472 

— 

6,193,060 

— 

6,453,938 

5  p.  100 

6,694,289 

— 

7,067,960 

— 

7,015,503 

— 

dby  Google 


-36  CAISSES   D'ÉPARG    E. 

4877 63,010  8,343,946 

1878 59,174  9,119,224 

1879 65,991  10,197,147 

1880 75,364  11,964,888 

1881 89,063  13,866,320 

1882 !..  106,093  17,152,868 

1883(1*' déc,  1882)  123,658  20,499,571 


CAISSES  D'ÉPARGNE  (1). 

Le  nombre  des  caisses  d'épargne  {}ui  ont  fonctieiiiil 
en  1879  est  de  531.  Ces  caisses  comportent  831  sueesr* 
sales. 

La  fortune  des  caisses,  laquelle  s'alimente  des  intéfUs 
de  leur  capital,  des  souscriptions,  des  dons  et  legs,  ém 
bonifications  sur  la  retenue  faite  aux  déposauts  et  4ê 
celles  qui  résultent  de  la  déchéance  trentenaire,  est  m 
voie  d'augmentation.  De  20  millions  qu'elle  était  $H 
1*' juin  1875,  elle  est  arrivée,  au  31  décembre  |877»S 
dépasser  27  millions.  , 

Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  opérations  é$ 
caisses  pendant  les  cinq  dernières  années  : 

Mouvement  des  livrets. 

Livrets  Comptes  noav.                                             LivrMt 

Ano.        exifiianls  ouverts            ToUl.            Livrets         restsstS 

au  Ic  janvier,  pend,  l'année.  soldé!>.  an  31  dé 

(875.    2,170,458  360,768     2,531,226  165,659  2,365, 

(876.    2,365,811  437,164      2,802,975  177,766  2,625, 

1877.  2,624,861  440,101      3,064,962  196,699  2,868,263 

1878.  2,868,330  500.550      3,308,880  195,179  3,173,701 

1879.  3,173,642  562,971      3,736,613  228,902  3,507,71^ 

Il  résulte  de  ces  chiffres  que  le  nombre  moyen  dec 
livrets  courants,  qui  était  de  6.19  pour  100  habitants 
en  1875,  est,  en  1879,  ée  8.98. 

Le  tableau  suivant  permet  de  se  rendre  compte  de 
l'importance  de  ces  opérations.  Nous  donnons  cesclHfTres 
«n  miliionfi  de  francs  : 

<1,  Stacisiiquc  unaunUe  ii»'i9;,  tuuio  IX.  Voir  ie  rtppori  admiuitiraur. 
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Crédits  des  déposants  (eo  millions). 

Stock  «D  MooUnt  des  lionlant  des    Stock  to 

AnfiéB5.  l«rjaDT.  Tersemenls.  Total,  remboarteitt.  au  31  déc. 

1875...  574  269  843           183           660 

«876...  660  373  988           214           769 

*877...  770  342  1,112           249           863 

1878...  863  412  1,275           259       1,016 

4879...  1,016  450  1,466           311        1,155 

Oa  Yoit  que,  du  18  juin  1875  au  il  décembre  1879,  le 
stock  dû  aux  déposants  a  deublé. 

Cet  accroissement  considérable  a  eu  une  influence 
«rqiée  sur  la  yaleor  moyenne  des  lÎYrets»  laquelle 
l'était  que  de  272  francs  en  1875,  et  qui  s'élève,  en  1879, 
à  325  francs. 

U  total  de  1,155,000  francs  qui  eonstitoe  le  stock  an 
SI  décembre  1877  sa  subdrvise  ainsi  qu'il  suit,  selon  la 
fMâté  des  liTrets  existants  : 

Millions  d«  franes. 

limUde  500  fr.  et  au-dessous 290  25  p.  100 

UttetsdeSOlà  800 253  22     — 

CTrettde801àl,000fr 248  21     — 

Uvivtsdel^OOi  fr.  et  au-dessus  (réduc- 

ifttoi).. 353  31     -- 

Lirrets  de  i,00i  fr.  et  so-destas  (irrédoo- 

tiWes) li  I     — 

1,155  100  p.  100 

Qoant  aux  comptes  nouveaux  dont  le  nombre  est,  pour 
1879,  de  562,971  et  le  montant  de  107  millions,  la  répar- 
tition s'en  est  effectuée  comme  il  suit,  selon  la  profession 
^  déposants  : 

Nombre  Montant      LiTrets  par 

Profossioni.              %           des  des          100bab.de 

livrets.  liTrets.      ebaç.  profess. 

Oawiers. 428,822  27,964,029       20.5 

Domestiques 57,626  10,679,966       24.2 

Employés 23,877  5,112,115       30.9 

xaitaires  et  marins 10,848  1,916,695       20.9 

Professians  diverses 149,010  43,440,581       20.4 

370,183  89,073,386 

EBliiots  mineurs 192,151  17,767,719 

Sociétés  de  secouru  mutuels.          637  440,667 

562^971  107,284,772 


dby  Google 


238  CAISSES  B*l£FAftGlIE. 

D'où  il  résulte  que  ce  sont  les  employés  et  apr|||M 
les  domestiques  qui  forment  la  plus  forte  clieutèUfS; 
caisses  d'épargne. 

En  résumé,  quoiqu'il  y  ait  eu  un  certain  ralentii 
en  1879,  le  mouvement  des  caisses  d'épargne  a  fait 
pus  quelques  années  des  progrès  considérables,  et,^^ 
mesures  que  l'on  a  prises  pour  favoriser  cette  insfitn^ 
ne  pourront  que  contribuer  à  la  développer.       t.  i.*  ^ 


CAIS3Ç:S  D'ÉPMGNJB,  m  1881  ^t  188Z. 

OPÉRATIOIfS    DES    CAISSES    li'éFABGNE    Eff    1^82    l>^ 
LES  RÉSUMÉS  SOMMAIRES  PRODUITS  PAU  CES  ÉTA1 
MENTS. 

■I 

Les  renseignements  provisoires  fournis  par  les  eai^ 
d'épargne  au  ministère  4u  commerce  sur  leurs  opéra^VP 
en  1882  ont  permis 'd'établir  ainsi  qu'il  suit  la  rflTiiMH 
de  ces  établissements  au  3  Idécembrei  do  l'année  denMiW 

Lfmts-     ""i  I 

onverts  pflodaat  exlatant 

Apn6ei.  l'année  à  de  an 

nouT.  déposants.  Si  dècembra. 

1882 550,505  4,321,027 

188L 607,251  4,064,910 

miBinition.    96,746  Augmeatati    256,147 

Crédits.  ■*  ■ 

Veriemeatt  affectuéfl  Çoldedà 

Années.                   pendant  l'année  aux  déposants 

par  les  déposants.  au  81  décembr«.      *^ 

188»....            7U,507,808  90  1,7«;T57,8S7  «É": 

1881....             446,689,810  33  1,406,136,999  U^ç 

Augment.  en  1882.  297,808,298  57  339;620,867  «T '^ 

EaviroD670/p  Environ  24  0/0  . 

En  ce  qui  concerne  le  mouvement  des  déposants,  Ui 
chiffres  qui  précèdent  accusent  une  diminution  de  56,716 
dans  le  nombre  des  livrets  ouverts  pendant  l'année  ;  mati 


dby  Google 


M0!IT$-I>C-P1ÉT1^  ^aO 

eomme  H  t  été  soldé  beauemip  moim  de  tifrêts  m  1882 
qt'eo  1681,  h  lomtoft  des  liTKte  euitaolt  ao  31  décem- 
bre dernier  est  supérieur  de  256,117  à  eelui  des  livreU 
exislanU  au  31  déeembre  1881. 

Les  pn^rés  accomplis  pw  les  caiases  d'éporgne,  en.  1882, 
sont  partiealièrcment  seosibleft  en  ce  qui  eeecenie  kt 
nmnreîDeott  de  fonds.  H  résulte  es  effet  du  tableau  ci*- 
«lesios  que  les  versemenU  effeeiués  en  1882  ont  été  de  297 
niUioDs  supérieurs  à  ceux  de  1881  et  que  le  solde  dû  aux 
dèpenots  au  31  décembre  dernier  a  dépassé  de  339  mil- 
fins  le  solde  créditeur  du  31  décembre  1881. 

De  pareils  résultats  n'avaient  encore  jamais  été  atteints 
jim'iei.  Ua  attestent  un  développement  considérable  de 
féptfgae  publique  et  démontrent  Teificacité  des  facilités 
untdles  que  la  loi  du  9  avril  1881,  appliquée  depuis  le 
l*imierl882,  a  données  aux  anciennes  caisses  d'épargne 
ptaiailation  à  la  caisse  d^épérgaoiporttle.  En  effet»  en 
M,  mot  les  épreuves  que  nos  revert  «ni  fait  subir  I 

lifMne  publique  et  au  travail  national,  alors  que  Ton 
tt^en  pleine  prospérité,  le  solde  des  caisses  d'épar- 
fK  M  dépassait  pas  711  millions,  c'est-à-dire  un  chiffre 
nférieor  de  aooitié  au  solde  actuel.  (/.  o/T^  21  mai  1883.) 


MONTS-DE-PIÉTÉ  (1). 

On  sait  que  les  monts-de-piété  sont  des  établissements 
mtitTiii  pour  venir  en  aide  aux  malheureux  ou  aux  per- 
lOQDes  momentanément  gênéea  dans  leurs  affaires,  en 
^  prêtant  sur  nantissement  et  moyennant  intérét^rar- 
gent  éoDt  ils  ont  besoin.  Il  arrive  souvent,  en  outre,  que, 
pov  éviter  toute  atteinte  à  leur  crédit,  les  négociants  et 
^oefois  même  de  riches  particuliers  ont  recours  à  ces 
Miisements,  au  lien  de  faire  un  emprunt  k  des  banques 
Prifées. 

Le  nombre  des  monts-de-piété  n'a  pas  varié  depuis 
1871;  il  est  toujours  «Je  42,  répartis  dans  24  départe- 
Beots  :  le  Nord  en  compte  six  à  lui  seul  ;  les  Bouches- 

(1)  StatUtiqw  annueUe  (IffTft),  t*ae  IX. 
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da^RMae  et  te  Yavcluse,  okftem  qa«tf»;  le  4%SMie4kliÉ|| 
trois  ;  ie  Gard,  Meurthe-et-Moselle,  Seioe-leltoieiq^ 
Seine^-OUe,  Ver,  chacun  deux;  enfin,  il  n*y  a  (piMi 
seul  mont-de«piété  dans  les  départentenis  soivanle^ 
Aisne,  AIpea-MariUmes,  Côte-d'Or,  Dottbs,  Finiatèim! 
Haute-Garonne,  Gironde,  Hérault,  Isère,  Loire^nM»} 
rieure,  Maine-et-Loire^  Marne,  Rhéne,  Seine  et  Hanta»' 
Vienne. 

La  population  desservie  par  les  42  monts-de-piété  «i^ 
d'après  le  leeensenent  de  1876,  de  4,734,000  âiiis^. , 
savoir:  1,988,000  pour  Paris  et  2»746,000  pour  fait 
41  établissements  de  province.  *•], 

Le  mont-de-plèté  de  Paris  l'emporte  d'ailleare,  poi^j 
le  nombre  et  l'importanee,  sur  tooa  les  établisseroente  JH^ 
province  réunis.  il 

Voici  quel  a  été,  pour  Teiisemble  des  monts-de-piélill^ 
le  nombre  et  le  montant  des  sennues  prêtées  pendant  tec,' 
5  dernières  années  :  -i- 


Engagements, 


Années. 
1875 

NMDbra 
dts  eagagemeots. 
2,881,149 
3,175.068 
3,223,168 
3,012,571 
3,120,077 

Sommet 

prôiéet. 

49,855,675 

54,753,034 

187C 

1877 

55,311,460 

1878 

52,995,948 

1879 

55,191,335 

Mais,  tandis  qu'en  province  le  nombre  des  prêts  pat^ 
100  habitants  n'est  en  moyenne  que  de  50,  il  s'élève  i« 
Paris  à  87. 

Mêmes  différenees   en  ce  qui  concerne  U   qnetilrt 
moyenne  des  prêts,  qui  est,  à  Paris,  de  20  fr.  50  t^ 
tandis  qu'elle  n'atteint  pas  15  francs  en  province  (14  fr. 
97  c). 

En  considf^rant  les  monts-de-piété  dans  leur  ensemble, 
cette  quotité  a  varié  depuis  cinq  ans  de  17  fr.  31  c.  à 
17  fr.  69  c.  Ajoutons  que  le  tiers  des  prêts  environ  ne 
procure  pas  à  l'emprunteur  plus  de  5  francs,  et  les  quatre 
cinquièmes  ne  dépas.<ent  pas  25  francs. 

Les  emprunteurs  qui  ne  sont  pas  en  mesure  de  d  ga- 
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er  Jeur  nantisMoieiit  peovent  recourir  an  renoa?elle- 
lent  ëe  leur  engageneot. 

Sur  100  objets  engagés,  il  y  en  a  35;  c'est-à-dire  nn 
eo  plus  du  tiers  qui  sont  présentés  au  renouvellement; 
»  renouvellements  portent  sur  dea  articles  estimés  rela- 
iffleat  à  un  prix  élevé  ;  ce  qui  le  prouve,  c*est  que  la 
aleur  moyenne  des  objets  engagés  étant  d'environ 
7  francs,  celle  des  objets  renouvelés  est  d'environ  24 
tanes. 

U  plus  grand  nombre  des  objets  engagés  sont  retirés 
[^l  p.  100),  et  leur  valeur  moyenne  diffère  peu  de  eelle 
lie  l'estimation  primitive. 

Faute  de  dégagement  et  de  renouvellement,  les  objets 
<ii|>osés  au  mont-de-piété  sont  vendus.  Les  290,276  arti- 
cles yendos  en  1879  avaient  été  estimés  à  4,251,805  francs. 
Ce  qui  équivaut  à  15  francs  par  article. 

Lei  bonis  résultant  de  ces  ventes  se  sont  élevés,  pen- 
dant la  même  année,  à  1,297,215  francs,  somme  sur  la- 
quelle 945,659  francs  ont  été  rendus  aux  emprunteurs, 
tandis  que  351,556  francs  n'ont  pas  été  réclamés  et  sont 
restés  ainsi  la  propriété  des  monts-dé-piêté. 

^  frais  d'administration  se  sont  élevés,  en  Î879,  2i 
3,U5,666  francs,  savoir  :  1,899,102  francs  pour  Paris  et 
l'^16,564  francs  pour  les  autres  établissements.  La  dé- 
pense moyenne  par  engagement  revient,  d'après  cela,  à 
^  ff.  10  c.  pour  le  mont-de-piété  de  Paria  et  à  0,88  c.  en 
•Doyenne  pour  ceux  de  province. 

Us  bénéfice»  Féalisés  par  les  monts-de-piété  se  sont 
^<iTés,eB  1879,  à  879,908  francs.  La  plus  grande  partie 
fe  ce  bénéfice  contribue  à  accroître  les  ressources  des 
éUklisseoientft  hosptialiers  et  autres  omvres  de  hienfai- 
saace.  t.  l. 
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24Z  LIBÉRALITÉS  AUX  ÉTABUSSEHEMb  PUBLICS. 

LIBÉRALITÉS  AUX  ÉTABLISSEMENTS  PUBLICS  (t) 
(dons  et  legs). 

Les  lois  existantes  permettent  aux  départenaents,  aux 
communes  et  aux  établissements  reconnus  d'utilité  pu- 1 
blique  d'accepter  les  libéralités  qui  leur  sont  faites  sous 
forme  de  dons  et  de  legs,  à  certaines  conditions. 

Le  montant  annuel  des  libéralités  est  plus  ou  moins 
variable,  comme  on  peut  en  juger  par  les  chiffres  <^ 
adirés,  afférents  aux  5  dernières  années  : 

Montant  total  des  libéralités. 

Anuécs.  F.anos. 

1873 31,925,566 

1870.  26,499,034 

1877 29,549.490 

1878 24,373,630 

1879 28,892,126 

Il  y  a  là,  comme  on  le  voit,  une  sorte  de  mouvement 
alternatif. 

Si  nous  nous  bornons  à  Tannée  1879,  nous  troavoBi 
que  le  montant  des  libéralités  s'est  ainsi  réparti,  suivait 
la  nature  des  établissements  dotés  : 

Franes. 

Communes  et  départements.....         5,479,003  19 

Ë'.ablissements  religieux 7,750,279  27 

—  hospitaliers 15,123,614  ia 

—  de  prévoyance...  370,191  1.3 

—  d'instruction  publ.  169,039  0,6 

28,892,126       100 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  à  cet  égard  que  les  établisse- 
ments religieux  qui,  il  y  a  cinq  ans  encore,  occupaient  le 
premier  rang,  sont  de  plus  en  plus  en  plus  distancés  par 
les  établissements  hospitaliers. 

Ces  libéralités  résultent  de  5,688  donations,  ce  qui 
porte  à  5,080  la  valeur  moyenne  d'une  donation. 

(I)  Suitiittique  tmnuelle  ^im),  tome  IX 
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STATISTIQUE  DU   CLERGÉ.  î\3 

Leur  montant  total  se  réparlit  ainsi  qu*i)  suit,  suivimt 
1  nature  des  valeurs  : 

Valeurs  immobilières 7,645,619 

Capitaux 17,654,308 

Titres  de  rente 3,692,198 


28.892,126 


Il  en  résulte  que  le  quart  environ  (c'était  auparavant 
le  tiers)  des  sommes  transmises  consistent  en  valeurs 
immobilières. 

Le  départemant  qui  8*est  fait  le  plus  remarquer  par 
rimnortance  de  ses  dons  est  la  Seine,  qui  a  reçu  pour  $a 
part  6,953,469  francs  ;  viennent  ensuite  les  Hautes- 
P^rénée,  la  Mayenne  et  le  Nord.  t.  l. 


STATISTIQUE  DU  CLERGÉ. 

M.  Flourens,  directeur  des  cultes,  vient  de  faire  dresser 
on  état  numérique  du  clergé  séculier  en  France. 

II  résulte  de  ce  travail  que  Ton  compte  actuellement  en 
France  55,385  ecclésiastiques,  qui  se  répartissent  ainsi  : 
archevêque»  et  évéques,  87;  vicaires  généraux  titu- 
laires, 182;  chanoines,  751;  secrétaires  d'évêché,  130; 
curés,  3,397;  desservants,  27,752;  vicaires,  10,379; 
prêtres  auxiliaires,  4,617;  aumôniers,  2,486;  supérieurs, 
directeurs  et  professeurs  de  grands  séminaires,  703;  di- 
recteurs et  professeurs  d'écoles  secondaires  ecclésias- 
tiques, 3,101. 

On  compte  en  outre  5,538  élèves  de  grands  séminaires 
et  2,134  élèves  de  maisons  secondaires  ecclésiastiques. 
(Débats,  2  avril  1883.) 
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BUDGET  DES  CULTES. 

Crédit» 

N«*  dnintadts       propoiés 

des               Natorei  des  dépenses.  ptr  la           par  li 

ehapil*  feaTeroaro.  eonmissioB. 

i    Personnel  des  bureaux  des  cultes.  252,800       836,800 

S    Matériel  des  bareanx  des  cnltes. .  36,000         36,000 

3  Cardinaux,  archerèq.  et  éYèqnes.  1,154,000  1,154,000 
k    Vicaires  généraux,  chapitrée  et 

clQrgé  paroissial 40,206,243  40,206,243 

5  Chapitre  de  Saint-Denis 161,000       441,000 

6  Bourses  des séminair.  catholiques.  1,016,200       816,000 

7  Pensions  ecclésiastiques  et  secours 

personnels 897.000       897,000 

8  Secours  annuels  à  diyers  établis- 

sements religieux 60,000          7,100 

9  Senrices    intérieur  des  édifices 

diocésains 440,623       140.623 

10  Entretien  des  édifices  diocésains.  800,000  800,000 
n    TraTaux  aux  édifices  diocésains 

del'Algérie 90,000         90,000 

i  2    Acquisitions,  constract.  et  grosses 

réparât,  des  édifices  diocésains.  9,000,000   2,000,000 

1 3  Crédits  spéciaux  pour  diyerses  ca- 

thédrales   1,111,000   i.m,ooo 

14  Secours  pour  Us  églises  et  pres- 

bytères   3,150,000    3,150,000 

(5    Personnel  des  cultes  protestants..  1,589,100    1,589,100 

16  Frais  d'administration  de  l'église 

de  la  confession  d'Augsbonrg...  1O,M0        40,000 

1 7  Personnel  du  cuHe  Israélite 202,900       202,900 

18  Itecours  pour  les  édifie,  des  cultes 

protestant  et  Israélite 100,000       100,000 

19  Dépenses  divers,  et  accidentelles. 

Frais  de  passage 35,000        25,000 

iO    Coite  musulman 216,340       216,340 

21    Dépenses  des  exercises  périmés 

non  frappés  de  déchéance Mémoire.    Mémoire. 

2i    DépoHses  des  exercices  clos Mémoire.    Mémoire 

Totol 53,528,206  52,929,306 
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INSTRUCTION  PUBLIQtJE. 

Le  BuUetin  de' ViMtructioh' publique  fait  connattre  les 
résultats  pour  toute  la  France  des  examens  du  brevet  de 
eapacilé  pour  la  s,ession  extraordinaire  d'octobre  dernier. 

Voici  les  résultats  généraux  :  4     ' 

3,146  aspirantes  laïques  se  sont  présentées  ;  ^^82  ont 
été  admises,  ce  qui  constitue  une  proportion  de  é7  0/0. 

2,452  aspirantes  congréganistes  se  sont  présentées;  1,459 
ont  été  admises,  soit  une  proportion  de  59  0/0.  - 

3,099  aspirants  laïques  se  sont  présentés  ;  1,224  ont  été 
admis,  soit  une  proportion  de  38  0/0. 

1,104  aspirants  congréganistes  se  sont  présentés;  385 
ont  été  admis,  soit  une  proportion  de  35  0/0. 

Hwtalauréat:  — Le  ministre  de  Tiilstructioitpublique 
^enlde  faire  publier  la: statistique  sommaire  des  épreuves 

do  baccalauréat  ès-lettr«s  (2^  partie)  et  du  baccalaujtéat 
^Mcieoees,  pendant  la^essién  dé  mars^avril  18^1. 

//résulte  de  cette  statistique  qiie,  dans  les  seiae  Faéul- 

lés, sur  1,677  caïkdidatâ  qui  i.e  sont  présentés  pour  s«bir 

!  les  épreuves  du  bacealaèréat'ès^lcitresr  736  ont  été  élimi- 

i  Dés  après  l'épreuve  écrite  et  11 1  ajouCDés,aprè&4'épreuve 

orale.  " 

7?4  seulement  ont  été  admis  :aU'grade  de-  J»ache|lier,  soit 
Dne  proportion  de  42  0/0. 

Pour  le  bacealàtur|at  ès-s<^nce8  coitiplet,  l,fô8  candi- 
(iats  se  sont  présentés.  Sur  ce  nombre^  692  ont  été  élimi" 
nés  à  la  suite  de  l'épreuve  éériie,  et  74  après  l'épreuve 
orale.  Le  chiffre  des  admis  a  donc  été  de  392,  soit  340/0. 

Quant  aubaeciiiautféat  ès-s(^nce8  repeint,  si^  430  can- 
didats qui  se  sont  présentés,  222  ont  été  éliminés  à  la  suite 
de  l'épreuve  écrite,  et  41  après  l'épreuve  orale.  Soit  167 
candidau  admis,  c'èst.tà-dire5^0/0.  \     '  }  l- 

Il  est  à  remarquer  que,  pour  ces  diverses  épreuves,  au- 
tm  candidat  n'a  mérité  la  mention  très  bien. 

Sur  les  1,283  pai\(Udats  déclarés  bacheliers,  4  ont  ob- 
tenu la  mention  biep  \  1*25  la  jnention  assez  bien,  et  1,154 
ia  mention  paasfiÉle.  '    (Temps,  1*^  juin  1881 .) 
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Voici  le  noiobre  des  tableaux  exposés  au  Salon  aiu^ 
années  ci -après  : 


à87i.. 
i873.. 
i874.. 
4875.. 
1876.. 
1877.. 
1878.. 
1879.. 
1880.. 
1881.. 
1881. 


Reçus. 

RefDsés. 

î,067 

2,300 

2,142 

2,884 

3,642 

3,260 

7,862 

3,483 

4^,033 

2,921 

4,616 

3,237 

4,995 

3,523 

5,895 

3,261 

7,327 

1,927 

4,932 

4,780 

4,612 

3,500 

{Débats,  2  avril  1883.) 

Nous  empruatons  au  Temps  du  24  mars  1883  la  notîM 
suivante  : 

A  la  faille  de  l'ouverture  du  Salon  de  1883,  il  est  krté- 
ressant  de  connaître  le  nombre  de  tous  les  artistes  réeM 
pensés  aux  expositions  et  existant  à  la  date  d'aujourd'bai. 

Voici. les  chiffres  pour  les  différentes  branches  de  l'ari 
en  ce  qui  concerne  les  artistes  français  : 

Peintres  :  611,  dont  565  hommes  et  46  femmes. 

Sculpteurs  :  252,  dont  250  hommes  et  2  femmes. 

Architectes  :  246,  tous  hommes. 

Graveurs  et  lithographes  :  127^  dont  125  honuBes^ 
2  femmes. 

Pour  l'étranger,  ou  constate  les  chiffres  suivants  : 

Sculpteurs  :  57  hommes. 

Architectes  :  42  hommetr. 

Graveurs  et  lithographes  :  31  hommes. 

Les  peintres  étrangers  se  subdivisent  ainsi  par  nationa» 
lilé  : 

31  belges  (dont  2  femmes);  29  allemands,  22  angiaiti 
21  austro-hongrois,  17  italiens  (dont  1  femme),  14  suiss», 
15  espaguoU,  10  hollandais,  8  russes,  U  suédois  eu  nw 
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;iens,  6  américaiDS  des  Etats-Unis,  2  danois,  1  grec, 
lortugais. 

Les  sculptears  étrangers  se  décomposent  ainsi  dans  les 
rerses  nations  : 

16  belges,  4  allemands,  6  anglais,  5  austro-hongrois, 
italiens,  2  suisses,  3  espagnols,  2  hollandais,  2  russes, 
grec,  1  portugais  et  1  haïtien. 
De  sorte  que,  tout  compté  fait,  tant  français  qa*étran- 
îrs,il  reste  aujourd'hui  1,554  artistes  ayant  été  récom- 
îBsés  dans  ]es  divers  Salons  qui  se  sont  succédé  jusqu'à 
îlui  qui  va  s'ouvrir. 


INDUSTRIE  (1). 

(Statistique  sommaire  des  industries  principales.) 
Bien  que  le  Bureau  de  la  statistique  générale  n'ait  pas 
a  à  s'occuper  des  industries  extractive  et  métallurgique, 

I  convient,  pour  être  complet,  de  présenter,  d'après  les 
(atisfiques  du  Ministère  des  travaux  publics,  les  résultats 
>.^  plus  importants  de  cette  double  exploitation. 

La  principale  branche  de  l'industrie  minérale  est  la  pro- 
action  de  la  houille. 
Elle  a  été,  en  1879,  de  17,111,000  tonnes,  savoir  : 

Houille  et  anthracite 16,577,000 

Lignite 534,000 

17,111,000 

C'est  par  rapport  aux  années  précédentes,    un  état 

'esque  stationnaire,  mais  il  ne  faut  pas  oublier  qu'en 

172  et  1873,  un  effort  extraordinaire  s'était  produit  dans 

itc  industrie.  —  On  doit  s'estimer  heureux  qu'il  se  soit 

aintenu. 

Quant  à  la  consommation  de  la  houille,  qui  n'avait  fait 

icun  progrès  depuis  1873,  elle  a  repris  son  essor  en  1879. 

'  Elle  est  actuellement  de  25,332,000  tonnes,  ce  qui 

trrespond  à  0.68  tonne  par  habitant. 

La  production  du  minerai  de  fer  en  France  a  diminué 

II  StatUtiquc  annuelle  (1879V  t.  U 
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de  9  p.  iOO'pafr  rapport  â<  t878.  anné»  jfiMi«''è  laqiM 
elle  était"  restée  à  un  cbrfTre  pvesqne  .ttmtUokt 
2,500,000tonnes;  elle  est  actaellementde2,27l«000loiki 
Il  y  ^  en  êgraleoYent  tifie  diasitiniion  assies  marqBée  ikn* 
pro(tn6tii[>ti  des  antres  mffMMTsiqm^,  de  180,000 00^1875^ 
descendue  en  1879  à  1 4^,000 toimeit. 

Sr  nous  passons  k  l'indflscrie  sMérargiqoe,  qoî  ai 
fait  de  sensibles  progrès  dans  cm  dertières  années^  n 
sommes  amené  k  eoi)stat«r  en  1879  one  lèfève<  «ièpreta 
qui  ne  ké  cdnifnile  pas  en  1880;  p«r  «ufte  àè  VMmtà 
toujours  croi$8ant6  de  )'iftdQ6tn«  des  chemiiiBde  te9*u* 

La  production  ilé  la  f^nte'  qui  avait  été  en  ISTSi 
1,521,000  tonnes,  n*est  plus  en  1879^qQe  de  l,400,000t; 

La  production  des  Ters  marchands  et  rails  est  pass 
de  7,109,000  à  7,202,000  tonnes  ;  celte  de  la  tôle,  de  1 
à  137  mille  tonnes. 

Cène  dé  racler  Bessejtner,  Siemetis  et  Martin,  qui  est 
progrès  constant^sWc  ^tèvée  de  240  à  283  mille  tonn^ 
tandiaqu'il  y  a  en  une  diminution  assez  marquée  i^ii] 
aciers  obtenus  parles  méthodes  ordinaires.  .  ,^ 

Enfin,  if  y  a  eu  arrêt  daM  la  production  des.  a«l| 
métaux  qui,  de  2,745,000  tonnes  en  1877,  s'est  élevée 
3,214,000  en  1878,  pour  descendre,  en  1879,  à  2,748J» 
tonnes.    - 

L'emploi  de  la  vapeur,  qui  joue  depuis  longtemj>$  i 
France  un  rôle  considérable,  continue  à  se  répandre,  è 
suivant  une  marche  ascendante.  G'^t  ainsi  qu*en  181 
immédiatement^aprèi  la  guerre,  il  n'y  avai^que  36  rai 
lions  de  chaudières,  machines  et  calorifères,  emplojèi 
d9nsFin(kistrie,;taf»4i»jq,u'il  yen  a  aujourd'hui  50  mlUii  ' 
.'Leé'ètablisseinentft  èii  Ton-.eanploie  la  vapeur  sent' 
toellcment  au  nombre  de  32,177.  Ils  possèdent  39,ôd6i«l 
chines  d'une  force  de  516,461  chevaux-vapeur.  Il  y 
de  plus  45,163  chaudières  motrices,  4,806  chaudi^ 
calorifères,  et  22,862  récipients  à  vapeur. 

Les  machines^locomotives;  employées  dans  leatbMBb 
de  fer  sont  au  nombre  de  7,185,  d'une  iQfice.tAt^Iltc^ 
2,439,716  chevaux. 

Ces  machines,  employées  dans  la  navigation  maritime 
sont  au  nombre  de  926,  de  la  fbrce  d<Ert2fT*,028  obéfaiik 
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ielles  qui  sont  employées  dans  la  navigation  fluviale 
les  canaux,  sont  au  nombre  de  460,  de  la  force  totale 
19,S71  chevaux. 

In  résumé,  il  y  a  actuellement  en  France,  49,835  ma- 
ies dont  la  force  est  représentée  par  3,181,100  cbe- 
i\-vapeur.  —  L'accroissement  total  réalisé  en  1879, 
tô  d'environ  2,500.machine8  et  157,000  chevaux-va- 
ir,  soit  d'un  peu  plus  de  5  p.  100,  aussi  bien  pour  le 
mbre  des  machines  que  pour  leur  force  nominale. 
Les  vente! gnements  recueillit  par  le  service  de  la  sta- 
tique générale,  permet  d'évaluer  ainsi  Te  chiffre  et  la 
leor  de  la  production  d'un  certain  nombre  de  jMs  in- 
stries  les  plus  importantes. 

Sésuttats  de  1879. 

Nombre  des  Valeur  à^t 

étiblisifroenis.  prodocUon.  production*. 
tânstries  céramiques  : 

Porcelaine  blanche. .. .        305               »  31,821,000 

Porcelaine  opaque. ...         22                »  14,990,000 

Faïence 86                *  27,420,000 

74,251,000 
trres  et  cristaux  : 

Verres, 169  .  83,144,200 

Glaces 8  .  24,948,000 

10^,092,200 
aonCictares  de  papier 
et  eoulears  (tonnes)...  »  155,967    113,685,230 

Mnes  à  gaz  : 

Gaa  (m.  cubes) )  467,491,440  128,737,555 

^oke  (tonnes) [  682           1,364,569  43,600,971 

Goudron  (tonnes) )  34,544  7,852,046 

180,190,572 
icre  : 

Sucre  brut  (tonnes)...        515  385,242    2^3,730,129 

Snere  raffiné  (tonnes).         33  384,277    562,764,750 

lUgles  stéariques 169  34,544      64,552,425 

ivoijs 348  «55,084    100,992,490 

C'est  pour  ces  diverses  industries,  sans  compter  certains 


r 
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produits  accessoires»  comme  par  exemple,  les  mélasiei 
provenant  des  usines  à  sucre,  une  \alear  réalisée  de  près 
de  1  milliard  500  millions  de  francs. 

En  ce  qai  concerne  Tindustrie  textile,  Ton  a  dû  renon- 
cer à  faire  connaître  la  quantité  et  la  valeur  des  produits, 
mais  on  pourra  se  rendre  compte  de  l'importance  relative 
de  ses  diverses  branches  par  le  nombre  des  broches  et  par 
celui  des  métiers. 

Nombre  en  1879 

Nombre  ■    ■     — ■ 1—  n 

des             des            des  métiers  des  mti, 

Filatare  et  tissage:        établissem.    broches.        mécaniques,  à  bras. 

Coton 906      4,878,304       63,348  48,964 

Laine 2,200      3,022,777       35,274  42,934 

Chanvre,  lin  et  jute.    '     584         738,619       18,821  35,1U 

Soie 590         242,140       12,304  59,717 

4,280      8,881,840     129,747      186,756 

116^303  " 

Dans  ces  chiffres  ne  sont  pas  compris  les  mélanges  et 
les  manufactures  de  lacets,  qui  comptent  ensemble 
844,000  broches  spéciales,  36,267  métiers  mécaniques  et 
20,456  métiers  à  bras. 

11  y  a  lieu  déconsidérer  enfin  l'industrie  des  soiesgrèpi 
(fileries  et  moulineries),  qui  occupent  encore  près  et 
50,000  ouvriers,  malgré  la  crise  qui  a  pesé  et  pèse  enceie 
sur  la  production  de  la  soie.  ToussAiirr  Loua.    . 


SALAIRÇ  DE  LA  PETITE  INDUSTRIE  (1). 

La  statistique  des  salaires  de  la  petite  industrie  est  éta- 
blie d'après  les  constatations  de  maires  des  villes  chefs- 
lieux  de  département. 

Elle  a  porté  sur  62  corps  d'état  et  a  fourni,  pour  l'im- 
meuble des  villes  chefs-lieux,  Paris  excepté,  les  résultats 
généraux  suivants  qui  indiquent  les  progrès  accomplis 
depuis  1853,  date  des  premiers  relevés  faits  sur  ce  point. 

(1)  Statistique  Ofinuelle  (\S19)  tomn  IX. 
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Moyenne  des  salaires  des  ouvriers  nourris. 

Sa!a!re 
Années.  ordinaire.       Maxlnnm.       HiotniQin. 

fr.  c.  fr.  c  fr.  c 

1853 0.96     1.23     0.74 

1879 1.48     1.87     1,18 

Accroissem^  absola ...      0 .  53     0. 64     0. 44 

lbM.p.0/0 63       52       59 

Annnel 2.04     2.00     2.27 

Salaire  des  ouvriers  non-nourris. 

1833 1.89  2.36  1.53 

1879 2  93  3.63  2.43 

Accroisgemi  absolu...  1.04  1.27  0.90 

IMd.  p.  100 55  54  59 

AuBoel 2.12  2.08  2.27 

l)fi  voit,  par  là,  que  dans  un  quart  de  siècle,  les  salaires 
le  II  petite  industrie  se  sont  accrus  d'eniriron  55  p.  100. 
^Si  l'on  ne  considère  que  les  ouvriers  non  nourris,  qui 
foraient  la  majeure  partie  des  travailleurs,  on  trouve  que 
fior  les  hommes  le  salaire  moyen  ordinaire  s*est  accru, 
tos  le  même  intervalle,  de  2  fr.  06  à  3  fr.  ^0,  ou  de 
55  p.  100,  et  celui  des  femmes,  de  1  fr*  07  à  1  fr.  67  ou 
de  56  p.  100.  Ainsi  le  salaire  des  femmes  qui  dépasse  à 
peine  la  moitié  de  celui  des  hommes,  n'en  a  pas  moins 
participé,  dans  une  proportion  égale,  à  la  hausse  générale 
qui  vient  d^être  constatée. 

A  Paris,  le  salaire  habituel  des  hommes  s'est  élevé  de 
3  Tr.  81  c.  à  5  fr.  21  c,  ou  de  37  p.  ICO,  et  celui  des 
femmes,  de  2  fr.  12  c.  à  2  fr.  78  c,  ou  de  31  p.  100. 

H  en  résulte  que  si  les  salaires  sont  beaucoup  plus  élevés 
à  Paris  qu'en  province,  leur  hausse  a  été  relativement 
Boins  rapide. 

•On  comprend  que  les  variations  que  nous  venons  d'in- 
tiqoer  d'une  manière  générale,  ont  pu  ne  pas  être  les 
■éoies  pour  chaque  profession  en  particulier;  mais  sur  ce 
point  force  nous  est  de  renvoyer  aux  tableaux  de  la  sta- 
tistique officielle.  T-  l'» 

15. 
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ASSURANCES  CONTRE  LMNCENDIE 

RÉSUMÉ  DES  OPÉRATIONS  DE  L* EXERCICE  18S1.  . 

CoRunençons  par  jeter  un  prediier  coup  d'œil  sur  les  ré- 
sallatR  généraux  <le  188{  comparés  avec  ceux  de  Ta iméa 
précédente.  11  s'agit  de«  25  principales  compagnies. 

Les  ca{>ilaiix  assurés  (risques  en  cours  an  31  décembre) 
se  sont  élevés  : 

En  1881,  à IÔÎ,*32,753,728«ri 

Eb  1880,  à 104 «415,354, 623-' 

Augmentation  en  1881 717,399, 105 è^ 

Les  primes  encaissées  ont  atteint  : 

En  1880 97,284,178  fr.  7é 

En  1881 92,519,945        14 

Diminution  en  1881 ."         4,764,233  WTéi 

Les  sknslrtB  se  sont  élevés  I 

En  1881,  à...........,;..... 65,895,851  fr.  là 

En  1880,  à 59,860,272        W 

AugmeniaUon  en  183i 6,035, 578  fr.  14 

Nous  entrons  maintenant  dans  quelques  détails  sur  les 
opérations  de  1881  : 

ReoeUcê. 

Indépendamment  des  primes  s'élevant, 
comme  on  vient  de  le  voif ,  à 92,119,945  fr.  14 

Les  2ft  compagnies  dont  nous  nous  occu- 
pons 60  ce  moneot  ont  eocftissé. 10» 945,723       47 

provenant  tant  de  leurs  placements  de 
fonds  que  de  bénéfices  réalisés  sur  la 
vente  de  valeurs. 

Plus,  de  sources  diverses,  environ.  ..*....        1,000 ,€00        • 

En  outre,  elles  ont  prélevé  sur  leurs  ré- 
serves une  somme  de 2,206,315      9i 

Ce  qui  a  porté  le  loial  de  lenrs  disnonibi- 
liiésà ; 106,671 ,884  fr.» 
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Capitaitx  assurés  et  primes  Jtncaissées.  —  Voici  ta  si* 
tuation  des  risques  en  cours  è  la  fin  de  chacnne  des  treize 
dernières  années  et  le  montant  des  primes  correspon- 
dantes : 

En:             CapiUinc.  PHme9.                           Taux  moyrii 

1869.  68,399,736,000  fr.  63,400,000  fr.  •  0.93  p.  ouilo. 

1870.  67,7i9,6î9,917  61,673,009      15  0.91       — 

1871.  71,198,542,107  64,995,773  04  0.91  - 
Wa.  75,166,987,472  67,381,915      71  090       - 

1873.  73,844,695,478  68,478,485  47  0.93  — 

1874.  78,462,873,465  71,308,453  76  0.91  - 
m5.  79,737,762,095  76,646,533  69  0.96  - 
im.  80,410,575,132  79,496,787  64  0.99  - 

!    m.    87,531,727,314  85,095,947  54  0.93  - 

I    18».    96,362,033,163  89,792,385  03  0.93  — 

I    1879.    98,4U,930,901  92,011,304  99  0.94  - 

1880.  101,415,354,623  97,284,178  76  0.96  ~ 
«81.  102,132,753,728  92,519,945  14  0.90  -- 

NeoideTona  faire  ici  (dit  le  Moniteur  des  assurances) 
deux  observations  très  importante»  : 

i'  Ifoos  avons,  cette  année,  pour  serrer  de  pins  près  ta 
vérité,  relevé  dans  les  comptes,  rendus  le  montant  des 
primes  nettes,  c'est-à-dire  déduction  faite  du  droit  de 
tmbre,  et  nous  procéderons  de  même  à  Tavenir,  tandis 
qae,  précédemment,  nous  avions  laissé  cet  impdt  con- 
foodo  avec  le  montant  des  primes  elles- inêmes,  qu'il  aug- 
laentait  d*autant.  Or  Timpôt  dont  il  s*agit  représente  en- 
viron 4  millions,  soit,  à  peu  de  chose  près,  le  montant  de 
la  diminution  apparente  (4,764^233  fr.  62)  constatée  de 
i880àl881. 

2*11  fautteafr  compte  dans  ranalyse  des  opérations  de 

1881,  de  la  spoliation  sans  ptëcédent  dont  les  Compagnies 
françaises  ont  été  victimes  en  ÀlsaCe-Lorraide.  On  saft,  en 
effet,  que,  par  un  arrêté  du  gouvernement  de  ce  pays,  en 
date  de  Strasbourg  du  11  mars  18S1,  les  Compagnies 
françaises  d'assurances  ont  été  mises  en  demeure  d'y  ces- 
ser leurs  affaires  à  partir  du  {^  mai  suivant.  Contraintes 
de  céder  immédiatement  à  d'autres  Compagnies  leur  por- 
tefeuille alsacien -lorrain,  nus  Compagnies  ont  éprouvé  de 
ce  chef  une  diminution  de  recettes  que  nous  croyons  pou- 
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voir  évaluer  à  4,500,000  francs  pour  la  seuleannée  1881(1). 

D'où  il  suit  que,  sans  cette  circonstance  imprévue,  nom 
aurions,  en  définitive,  à  constater  une  augmentation  réelle 
de  près  de  4  millions  de  primes  en  1881. 

ProduU  des  fonds  placés  et  recettes  diverses.  —  Les 
encaissements  provenant  tant  des  placements  de  fonds  de 
nos  25  Compagnies  que  des  bénéfices  sur  ventes  de  valeurs 
et  autres  recettes  diverses,  s'étaient  élevés  : 

En!880,à 13,511,972  fr.37 

Ils  n'ont  atteint,  en  1881,  que 10,945,723       47 

Soit  en  moins 2,566,248  fr.  90 

Cette  diminution  s'explique  en  grande  partie  par  l'ab- 
sence, en  1881,  des  versements  faits  en  1880  à  la  brancbe 
incendie  du  Soleil,  de  la  Foncière^  etc.,  par  les  branches 
grêle,  incendie,  marine  et  vie  nouvellement  créées. 

Dépenses.  —  Nous  venons  de  voir  que  l'ensemble  des 
recettes  s'est  élevé  à  106,671,884  fr.  53  c.  Voici  l'emploi 
qui  a  été  fait  de  cette  somme  : 

Il  a  été  payé  pour  iodeoinités  et  frais  de 

sinistres 65,895,851  fr.  13 

Il  a  été  distribué  aux  actionnaires 8,544,050         ■ 

Le  surplus,  soit 32,231,983       40 

a  donc  été  consacré  aux  dépenses  de 

l'exploitation  :  commissions,  impôts  et 

autres  frais. 

Total  égal 106,671,884  fr.  53 

Sinistres.  —  Voici  les  sommes  payées  depuis  1869  par 
les  Compagnies  françaises  à  leurs  assurés  sinistrés  et  le 
rapport  de  ces  sommes  à  l'ensemble  des  primes  encaissées 
par  lesdites  Compagnies  : 


(1)  Noas  D'avoas  trouvé  d'iodicatioa  précise  à  ee  sujet  qoe  dans  i«« 
rapports  de  sept  Compagnies  :  L'Union  (258,000  franes);  le  Soleil  (4IS,W0 
francs);  l'Urbaine  (1*0,000  frane?);  l'Aigle  (181,000  franei);  la  PatemdU 
(186,000  francs);  la  Confiance  (800,000  francs);  la  Rcnatwonce  (6,000 
frarcs). 
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1  1869  33,394,000  fr.  »  soit  52.67  p.  100  des  pr.  encaissées 

1870  37,881,957  06  —  61.42  -  - 

1871  28,039,750  30  —  43.13  —  — 

1872  28,587,403  21  —  42.42  —  ~ 

1873  31,511,026  27  —  46.02  —  — 

1874  34,677,547  21  —  48.63  -  — 

1875  33,155,275  31  —  43.25  ~  - 

1876  37,909,037  04  —  47.62  -  — 

1877  39,742,790  04  ~  46.70  —  - 

1878  42,738,401  20  -  47.59  —  - 

1879  47,284,210  10  —  51.39  —  - 

1880  59,860,272  99  —  61.53  —  — 

1881  65,895,851  13  —  71.22  —  — 

(13ans)  520,677,521  fr.86 

Impôts.  —  La  .somme  totale  des  impôts  payés  par  les 
"25  Compagnies  qui  font  l'objet  de  la  présente  slalisiique, 
s'établit  approximativement  de  la  manière  suivante  pour 
Vexercice  écoulé  : 

1»  Impôts  à  la  charge  de*  compagnies. 

Patentes,  impôts  sur  valeurs  diverses,  timbre 

d'abonnement,  environ 600,000  fr. 

Impôt  de  3  p.  100  sur  les  bénéfices  distribués, 

environ 256,000 

Total 856,0(K>  fr. 

2»  Impôts  à  la  charge  des  assurés. 

Timbre  des  polices  et  avenants, 

environ 4,000,000  fr.)  j-»  «ko  non 

Enregistrement 9,252,000      \  *3,^5^,uuu 

Ensemble 14,108,000  fr. 

Nous  avons  déjà  fait  remarquer  l'heureuse  destinée  que 
le  fisc  s'est  assuré  à  lui -môme  en  participant  aux  bénéfices 
des  Compagnies  sans  prendre  part  à  leurs  pertes.  Que  ce 
soit  juste  et  logique,  c'est  une  autre  affaire  (1).  Voici  les 

11)  I«e  Moniteur  des  Assurancet  a  raison  de  combattre  cet  Jmpflt,  mais 
;on  argument  n'est  pas  bon,  car  il  vient  de  dire  que  l'assnré  pale  les 
ti  millions,  tandis  qne  les  actionnaires  ne  sont  chargés  qne  de  856,000  fr. 
Or  c'est  l'assuré  et  non  l'act  onnaire  qu'il  est  illogique  d'iropospr.     m.  b. 
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chiffres  qui  donnent  la  mesure  de  ce  que  nous  avançi 

Il  a  été  payé 

aux  aciioaoaires.  au  fisc. 


ED1879 

1880 

1881 

14,452,000  fr. 
14,192,000 
8,5U,050 

14,030.000  fr. 

14,614,000 

14,108,000 

Ensemble 

34,188,050  fr. 

42,752,000  fr. 

Dividendes  distribués  aux  actionnaires.  —  Les 

tionnaires  avaient 

reçu  : 

PonriSSO.... 

11,192,000  fr. 

Ils  ont  reça, 

pour  1881(1) 

8,644,050 

Soit 

2,547,950  fir. 

de  moins  que  Tant 

lée  précédente. 

12  Compagnies  ont  moins  distribué;  ce  sont  : 


La  Générale.  2,000,000 fr. ou  lieude 2,600,000  fr. 


La.  Nationale  1,124,000 

V  Union 485,000 

Le  Soleil.,...  960,000 

La  France ...  200 ,  000 

V  Urbaine...  300,000 

L'Aigle 400,000 

L&  Confiance.  4Q0,000 

Le  Midi néant 


V  Abeille 

La  Centrale.. 
Le  Monde..., 


néant 
néant 
néant 


1,746,000 

700,000 

1,200,000 

400,000 

500.000 

480,000 

800,000 

96,000 

90,000 

40,000 

480,000 


Dii 

600,0001 

622,000 

215,000 

240,000 

200.000 

200,000 

80,000 

400,000 

%,0C0 

90,000 

40,000 

480,000 


Total  des  diminutions 3,263,000| 

Par  contre.  5  Gompagnieg  ont  accru  ou  inauguré  Um 
dividentes;  ce  sont: 

La  Providence. ......  (augment.)    20,000  fr. 

Le  Nord —  20,000 

V Assurance  coloniale         —  11,850 

Le  Progrés  national 120,000 

V  Europe 77, 600 

L\i  Clémentine 465,600 

Soit  ensemble 


715,050 


Ce  qui  réduit  la  diminution  toiale  à. 


2,547.930  fr. 


(1)  Nous  comprenons  ici  le  Nord,  qui  avuii  autribué  80|0C0  fiaaeiiwflr  ^ 
1880,  et  qui  a  distribué  100,000  francs  pour  1881. 
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Deux  Compagnies,  le  Phénix  et  la  Paternelle  ont  dis- 
tribué un  dividende  idendiqjie  à  celui  de  Tannée  précé- 
dente (1). 

Sur  l'ensemble  des  25  Compagnies,  il  y  en  a  dix  dont 
les  actionnaires  ont  été  privés  de  toute  rémunération. 
Ce  sont,  outre  les  Compagnies  mentionnées  plus  haut 
(y Abeille,  la  Centrale  et  le  Monde),  la  Caisse  générale 
ûgrieole,  la  Caisse  méridionale,  la  Renaissance,  la  Fon- 
cièrc,  la  Métropole,  la  Réparation,  la  Présermtriee. 

Si  notre  ataii&tique  embrassait  les  47  Compagnies  exis- 
tantes, on  verrait  mieux  encore  ressortir  ce  fait  :  que 
celles  qui  ont  pn  rémunérer  bien  ou  mal  leur  capital  so- 
àal  pour  Texercice  1881  sont  une  minorité  privilégiée. 

Situation  au  31  décembre  1881.  —  Capital  social,  — 
Notre  tableau  de  Tannée  dernière  comprenait  24  Compa- 
g;i»ei  dont  le  capital  social  8*élevait  à  230  millions  de 
frnes.  En  réalité;  cette  somme  s*est  accrue  de  25  millions 
par  ràâjonction  des  4  Compagnies  suivantes  : 

VEurope,  doni  le  capitat  est  de.. .  4  millions. 

La  Réparation 3       — 

La  Préservatrice 1  6        — 

La  Clémentine lî       — 


Total.. ^ 25  mij lions. 

Celte  colonne  s'additionnerait  donc  par  255  millions  si 
Dovs  n'avions  été  forcés,  par  ]*Absencé  des  comptes  ren- 
du, ^éliminer  le  Nord,  le  Midi  «t  la  Natioh  (eniemble 
13  millions),  ce  qai  réduit  le  total  à  942 mimons  de 
francs,  sur  lesqoeU  |t  a  été  versé  en  espèces  68>5ÛO,000 
francs,  le  surplus  reftant  aux  mains  des  actionnaires  pour 
répondre  aux  éventualités  qui  peuvent  survenir. 

Réserves. —hea  réserves  ont  été  diminuées  de  2,206,2 15  fr. 
92  c.  Le  chiffre  total  qu'elles  présentent  au  3 1  décembre 
dernier  est  de  78,034,600  fr.  32  c.  Il  fnu  Irait  pouvoir, 

(1)  Itoof  devons  faire  remarquer  &  ce  propos  qae  nons  iaserivons  sur 
■etra  tattteau'Ia  somme  de  800,000  Traocs  distribuée  pur  I»  Phénix,  sans 
M  déduire  l'impôt  que  supportent  les  actioanaires,  parée  que  cet  irnpAt 
mie  (oivint  qu'il  s'agit  de  tUres  au  porteur  ou  de  Utres  nomlntlifi. 
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dans  cette  somme  importante,  séparer  ce  qai  constita»  ^ 
l'épargne  des  Compagnies»  leur  fortune  personnelle,  si  je 
puis  dire,  de  ce  qui  appartient  encore  aux  risques  eti 
cours.  Malheureusement,  dans  les  comptes  de  la  plupart 
des  Compagnies,  ces  utiles  distinctions  ne  sont  pas  faites 
ou  sont  faites  sans  clarté,  sans  précision,  sans  règle  coo* 
mun^. 

En  estimant  que  la  réserve  afférente  aux  risques  en 
cours  doive,  pour  être  complète,  s*élever,  coaime  noos 
l'avons  expliqué  précédemment,  au  tiers  du  montant  des 
primes,  nous  trouvons  que,  sur  les  78  millions  de  réserves 
que  détiennent  nos  Compagnies,  il  y  a  30  millions  environ 
qui  sont  ou  doivent  être  considérés  comme  la  représenta- 
tion des  risques  en  cours. 

Portefeuille.  —  Le  portefeuille  des  Compagnies,  c'est- 
à-dire  l'ensemble  des  primes  qu'elles  ont  à  recevoir  dans 
les  années  suivantes,  parait  avoir  diminué  d'une  vingtaine 
de  millions  en  1881  ;  mais  c'est  là  une  indication  à  laquelle 
il  convient  de  n'attacher  qu'une  médiocre  importance. 
Outre  que  beaucoup  de  Compagnies  ne  font  pas  connaître 
exactement  le  montant  de  leur  portefeuille,  il  y  a  deux 
clauses  qui,  plus  ou  moins  usitées  en  matière  d'assurances 
contre  Tincendie,  tendent  à  rendre  impossible  Paddition 
des  primes  du  portefeuille  :  la  clause  de  Ucite  recon- 
duction et  surtout  la  faculté  réciproque  de  résiliation 
annuelle. 

Total  des  fonds  de  garantie. 

Le  capital  social  des  35  compagnies  étant  de.    243,000,000  fr. 

Leurs  réserves  s'élevant  à 78,034,000 

Et  leurs  portefeuilles  à 515,203,000 

Nous  trouvons  que  l'ensemble  des  garanties 
qu'elles  offrent  à  leurs  assurés,  pour  les 
contrats  en  cours,  se  totalise  par 835,237,000  fr. 

D'où  il  convient  toutefois  de  déduire  les  som- 
mes restant  à  amortir,  dans  13  compagnies, 
sur  les  frais  de  premier  établissement  et  les 

comissions  escomptés,  soit • .      17,822,000 

Reste  net 817,415,000  fr. 

Au  31  décembre  précédent,  ces  mêmes  garan- 
ties formaient  un  total  de 836,386,000 

Il  y  a  donc  une  diminution  de 18,971,000  fr. 
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Conclusion.  —  L'année  dernière,  h  pareille  époque, 
nous  constations  que  les  Compagnies  incendie  avaient  ga* 
gné,  en  1880,  du  chef  de  leur  industrie,  3,600,000  francs, 
soit  environ  3,50  p.  tOO  seulement  du  montant  des  primes 
encaissées,  et  nous  avons  prévu,  sans  avoir  besoin  pour 
cela  du  don  de  prophétie,  qu*en  1881  ce  résultat,  si  chétif 
qu'il  fât,  serait  loin  d*étre  atteint. 

Que  voyons-nous,  en  effet?  11  a  été  distribué  aux  action- 
naires 8,544,050  francs,  c*est-à-dire  une  somme  à  peu 
près  égale  au  revenu  des  fonds  placés  (8,443,727 fr.  10  c). 


ASSURANCES  SUR  LA  VIE 

SITUATION  ET  PROGRÈS  DES  ASSURANCES  SUR  LA  VIE 
EX  FRANCE. 

MégUMUÂes^péraHons  faites  par  les  Compagnies  {ra%- 
çqixes  depuis  leur  origine  jusqu'au  1"  janvier  1882.  — 
Le  tableau  ci-après  résume  les  opérations  de  21  Compa- 
gnies françaises  d'assurances  sui  la  vie  depuis  leur  origine. 

Ces  21  Compagnies  ont  été  fondées  :  la  Compagnie 
d'Assurances  générales,  en  1819;  VUnion,  en  1829;  la 
Nationale^  en  1850  ;  le  Phénix^  en  1844;  la  Caisse  Pater- 
nelle, en  1 850  ;  le  Crédit  Viager  (anciennement  {'Impé- 
riale), en  1854  ;  la  Caisse  Générale  des  FamilleSy  en  1858; 
le  Monde,  en  1864;  VUrhaine,  en  1865;  TAMiancc,  en 
1866;  le  SqUil,  en  1872;  VÀigle  (ci-devant  VÀtlas),  en 
1873;  la  Confiance  (ci-devant  la  Famille)^  en  1875;  le 
Patrimoine  et  l'abeille,  en  1877;  le  Temps,  en  1878. 

Sept  nouvelles  Compagnies  ont  été  fondées  depuis  t878: 
La  France,  la  Foncière,  la  Centrale  et  ]e  Nord,  en  1880; 
la  Providence,  la  Métropole  et  le  Progrès  NationaU  f n 
1881.  Le  premier  exercice  de  la  Providence  devant,  aux 
termes  de  ses  statuts,  s'étendre  jusqu'au  31  décembre  1882, 
l.'\  Compîignie  n'a  pas  eu  à  publier  un  compte  rendu  de  «« 
opérations  en  1881.  II  en  est  de  même  pour  le  Progrès  Na- 
tional, qui  n'a  été  autorisé  qu'à  la  fin  de  l'année. 
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11\ 


69. 

Cipltai 
Nomltra 

BX  assuré». 

R-n'es 

ti«fère«. 

Anae 

Nsntbre 

de  contrat». 

Capitaux.      4lecoalral». 

Rento. 

i    18i9 

à  1859 

inclosivement. 

40,258 

354,000,000 

26,900 

17,490,000 

snd.rann.lSeO. 

5,268 

44,300,000 

2,638 

1,720,000 

— 

1861. 

5,520 

46,700,000 

2,597 

1,700,000 

— 

1863. 

6,091 

60,000,000 

3.150 

2,050,000 

^ 

1863. 

8.338 

72.200,000 

2,484 

1,615,000 

— 

1864. 

12.441 

106,900,000 

2,326 

1,520,000 

— 

1865. 

15,549 

134,300,000 

2,709 

1,775,000 

— 

4866. 

19,826 

172,200,000 

2,803 

1.840,000 

— 

1867. 

15,327 

145,400,000 

3,238 

1,995,000 

— 

1868. 

14,670 

198,600,000 

3,818 

2,490,000 

— 

1869. 

14,124 

901,800,000 

3.629 

2,570,000 

— 

1870. 

10, 16^ 

141,400,000 

2,430 

1,600,000 

— 

1871. 

6,782  • 

89,000,000 

1,394 

948,000 

-»' 

1872. 

13,140 

170,600,000 

2,091 

1.469,000 

— 

1873. 

13,250 

187,000,000 

2,270 

1,594,000 

— 

1874. 

17,100 

237,100,000 

7.400 

2,164,000 

— 

1875. 

24,240 

254,600,000 

3,654 

2,470,000 

— 

1876. 

28,164 

284,840,«00 

3v^S 

3,042,000 

— 

1877. 

29,678 

278,370,000 

3,925 

2,904,000 

— 

1878. 

33,414 

315,060,000 

4.,553 

3,469,000 

— 

1879. 

36,792 

337,075,000 

4,677 

3,532,000 

— 

1880. 

47,323 

455.377,000 

5,345 

3,982,000 

- 

1881. 
néraux. 

48,592 

536,424,000 

4.241 

3,595,000 

Toi.gé 

466,949  4,842,547,000  102,067 

67,534,000 

Hesit  en  vijjtienr 
auSldéc.  1881.  235,551  2,486,836,000    4^.031    30.252,000 

OPÉRATIONS   DES  COMPAGNIES  FRANÇAISES   EN    188t. 

Assurances.  —  l.c  montant  des  opérations  en  cénrs 
était  : 

fr. 

Au  81  décembr'e  1880  de 2,182,926,000 

Aa  U  décembre  1881  de. 2,486,836,000 

Par  conséquent,  le  portefeuille  des  compa- 

gpieg  s'est  accru  de 303,910,000 

Tandis  que  la  production  nouvelle  était  de. . .  556,424,000 

Il  en  résulte  que  les  contrats  résiliés,  à  quel- 
que titre  que  ce  soit,  se  sont  ôletés  à 252, 514 ,000 
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Les   assurances  en  cours   se   décomposent 

comme  suit  : 

Assurances  en  cas  de  décès 2, iiS, 802,000 

Assurances  en  cas  de  vie : 71  «034,000 

Les  assurances  en  cas  de  décès,  en  cours  au 

31  décembre  1880,  étaient  de 3,114,773,000 

La  moyenne  des  contrats  en  cas  de  décès  en 

vigueur  pendant  Tannée  1881,  est  de 2,865,288,000 

Les  sinistres  de  Tannée  se  sont  élevés  à  28,631,532  fr. 
Lenr  comparaison  avec  la  moyenne  des  capitaux  en  eoun 
qui  était  de  2,265  millions  donne  une  proportion  de  1.26 
p.  100.  Depuis  Tannée  1875  cette  proportion  a  oscillé  entre 
1.20  et  1.30  p.  100. 

Toutefois  le  chiffre  de  1.26  peut  être  considéré  comme 
un  peu  plus  élevé  que  la  moyenne;  la  mortalité  de  44  à 
45  ans,  âge  ordinairement  regardé  c«mme  Tâge  moyen  des 
assurés,  étant  d'après  la  table  anglaise  de  la  nouvelle  ex- 
périence de  1.19  p.  100  et  de  1.20  d*après  la  table  de  De- 
parcieux,  et  cet  âge  moyen  n'ayant  pu  que  baisser  par 
suite  de  la  grande  quantité  des  contrats  nouveaux  sous- 
crits dans  les  dernières  années. 

La  comparaison  des  sinistres  aux  prîmes  reçues,  qui 
s*é1èvent  à  88,840,000  francs,  donne  une  proportion  de 
32  p.  100  ;  c*est  exactement  celle  des  cinq  dernières  an- 
nées. 

On  ne  saurait  utilement  comparer  le  nombre  des  sinis- 
tres au  nombre  des  contrats  en  cours;  les  renseignements 
ne  permettent  pas  d*établir  d'une  façon  assez  exacte  cha- 
cun des  termes  de  la  proportion. 

Opérations  des  compagnies  d'assurances  à  primes  fixe* 
sur  la  vie  (1).  (Année  1881.) 

Capitanx  usures 

peodsQt  «n  «oori  sa 

Noms  des  «ompsgaies.  l'sDnée  1881.  81  déc.  1881. 

fr.  fr. 

Assurances  générales 69,627,374  631,810,843 

Union 28,581,580  210, 302, 734 

Nationale 62,603,808  519,138,889 

Phénix 72,321,374  353,816.677 

'(1)  Tsbieau  ahrcg^é. 
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aisse  Paternelle 18,523,432  68,548,544 

redit  Viager 22,885,788  57,995,264 

aisse  générale  des  familled..  54,948,215  150,023,502 

londe 23,131,248  79,901,913 

Irbaine 33,092,740  107,781,992      . 

aiiance 4,110,525  11,314,923 

ileiL 15,447,502  56,267,898 

7\e 16,709,328  33,549,465 

tiBance 20,083,372  46,441,654 

^fctrimoine 9,688.115  18,931,199 

AlMple 20,149,892  43.809,548 

'«o^B 7,973,229  34,375,094 

twâère 25,015,630  21,000,000 

Pfwce 27,709,376  21,536,776 

CetitTile 10,651,159  8,127,653 

Nom) 5,161,582  5,161,582 

Métropole / 7,709,194  7,000,000 

Totaux 556,424,463  2,486,836,150 

Rentes  viagères.  —  Le  montant  des  rentes  de  toute  na- 
tore  en  cours  était  de  : 

fr. 

Au  31  décembre  1880  de 28,245,000 

An  31  décembre  1881  de 30,253,000 

L'ensemble  des  rentes  à  payer  a  donc  augmenté 

an  31  décembre  1881  de 2,008,000 

La  production  nouyelle  des  rentes  à  payer  esi  de.  3,922,000 

11  en  résulte  que  les  extinctions  de  toutes  sortes 

se  sont  élefées  à 1,914,000 

I«s  rentes  viagères  immédiates    en   cours  au 

31  décembre  1880  s'élevaient  à 26,076, 508 

Au  31  décembre  1881 ,  elles  s'élevaient  à 27 ,  169, 934 

La  moyenne  des  rentes  à  payer  pendant  l'exer- 
cice 1881  était  de 26, 923,221 

Les  extinctions  survenues  pendant  ce  tenops  se 

sont  élevées  à 1,551,064 

Ce  qui  donne  une  proportion  de  5.76  p.  100  correspon- 
dant d'après  les  tables  anglaises  de  la  nouvelle  expérience 
à  69  ans,  âge  certainement  inférieur  à  i*âge  moyen  des 
realiers  viagers  ;  malgré  la  majoration  des  tarifs,  les  Com- 
pagnies continuent  à  souffrir  de  la  sélection  inhérente  à 
ce  genre  de  risques. 

iéierves,  —  Les  réserves  des  assurances  de  toutes  na- 
tures, s'élevaient  : 
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.       ,   ,  •    .fc, 

Auai  décembre  1879  à 514,! 

Au  31  décembre  1881  à .  63l,(M\ 

i'aiigmënialion  des  réserves  pour  la  période 

biennale  16804881  a  donc  été  de li6,lll;<NB 

Les*  primeb  M  capitaux  reças  en  1880  a'élevaiftnt 

à 10t,500,OW 

Eu  1881  ils  se  sont  élevés  à 123,300,000 

La  moyenne  des  primes  reçues  chaqae  année 

pendant  la  période  biennale,  est  de 113,900,000 

Conformémenl  aux  années  précédenteSy  les  Gompagnici 
ont  donc  affecié  à  leurs  réserves  à  très  peu  près  »âclf- 
luent  50  p.  100  des  primes  et  capitaux  reçus. 

Récapitulation  générale,  —  Depuis  leur  origine,  tel 
Compagnies  françaises  ont  assuré  plus  de  4  mill^nb 
800  millions  de  capitaux;  elles  oot4)ayé environ  22^000 jtt- 
nistres  qui  ont  donné  lieu  à  des  remboursements  s'élevMt 
à  280  millions. 

Elles  ont  encaissé  en  1881  : 

Primes  d'assurances  de  tonte  nature 88, 850,00Ûf  ft. 

Pour  iniér.  des  primes  et  des  résertes,  envircn.    32,000,000 
Pour  rentes  viagères  B^uvAllett...^^.** 34,90<>,0(X>':. 

Soit  un  total  de ....... .  146 ,350,000  fr. 

Les  ressources  que  te»  Compagnies  possèdent  poir  faire 
Tttce  à  leurs  engagements  sont  les  saivatrtes  : 

Réserve  mathématique 631 ,000,0(W  ttr 

Rééei've  statutaire 17,000,080  • 

Ensemble  du  capital  social 21&, 000,000 

Total 864,000,0004r. 

La  concordance  des  réeultals  comparatifs  fournis  ^ 
cette  statistique  depuis  plusieurs  années  tient  évidemment 
à  l'influence  tiréddminante  des  cbifhres  dèsilompigbies 
anciennes  ;  il  est  cependant  certain  que  plusieurs  éfémtirts 
ont  dû  varier  depuis  trois  ans.  Certains  comptes  rettdiu 
ont  beaucoup  gagné  au  point  de  vue  de  la  clarté;  tiiaS^il 
existe  encore  bien  des  lacunes,  les  détails  8ontprÀ<|«le 
toujours  insuffisants,  et  il  serait  aossi  difficUe  de  eber^er 
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'S  modifications  survenues  que  dangereux  de  poser  des 
mclusîons.  Gomme  nos  prédécesseurs,  nous  regrettons 
e  ne  pouvoir  présenter  dans  ce  travail  que  la  situation 
ènérale  et  approximative  de  Tensenible  des  Compagnies. 
{Diaprés  le  Moniteur  det  Assurances,) 


SINISTRES  (1). 

Cette  statistique  est  consacrée  à  Tévaluation  des  dom- 
mages provenant  des  incendies,  de  la  grêle,  de  la  gelée, 
des  inondations  et  de  pertes  de  bestiaux.  Les  pertes  qtii 
résultent  de  ces  sinistres  sont  compensées,  en  partie,  soit 
par  des  dégrèvements  d'impôts,  soit  par  des  secours  dis- 
Vt^nés  aux  sinistrés  les  plus  malheureux  par  les  soins 
dii  ministère  de  ragriculture.  Ajoutons  que,  dans  cer- 
tains cas  extraordinaires,  comme  les  grandes  inondations, 
l'invasion  subite  d'une  épizoolie,  etc. ,  des  lois  spéciales 
pourvoient  dans  une  large  mesure  aux  nécessités  du  mo- 
meftl. 

tpîci  quel  a  été,  depuis  1872,  le  montant  annuel  des 
dommages  résultant  de  ces  divers  sinistres  : 

Montant  total  des  dommages  (eu  francs). 

Perftt 
loccDdiM.  GrSle.  G«lé«v        in«nd«UMa.  do  IwbUmix. 

187138.812,954    47.57&,2ÛÎ  liî.508,758    4,763,992  45,358,817 

1872  34,320,181    67,130,222    51,900,664  24,626,768  30,498,318 

1873  38,494.635    59,324,542  247,169,230    6,833,518  30,126,^91 

1874  46,667,020  151,578,254  205,404,8i6    6,358,974  28,463,107 
1870  35,965,792    91,844,206    14,769,350149,537.498  31,377,775 

1876  49,885,754  46,680,565  70,136,841  16,971,598  31,377,775 

1877  44,876,999  60,391,107  20,909,048    9,064,666  29,758,854 

1878  U,970,132  77,515,412  11,116,445    9,503,895  31,907,193 

1879  42,621,891  60,331,004  15,879,745  28.823,896  32,60^830 

£n  1879,  le  montant  total  des  pertes  a  été  évalué  à 
199,559,295  francs.  Il  ne  sera  pas  sans  intérêt  de  rap- 
proclier  l'évaluation  des  autoriiés  locales  de  celles  qui 
ont  été  établies  en  vue  de  dégrèvements  par  Tadministra- 
timides  contributions  directes  et  du  montant  en  capital 

l)S(atUtique  annuelle  (1879),  tome  IX. 
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des  pertes  admises  au  aecoars  spôml  par  le  miBiatrê  41 
l'agriculUire  :  - 1 


Moitwit        Hontaat  des  pertes      49» 


Tnum 
3,09«,M 


total  admieeii                  adnlMK 

des  pertes.  au  dégrèvement. 

-  ^                      fraaee.  fraDesi 

Inceodies 43,521,891  5,703,897 

Grêle 60,331,004  58,398,241 

Gelée 35,879,745  22,142,228 

Inondations 28,223,825  23,698, 341 

Peft.de  bestiaux.       32,602,830  87,001 

199,5^,?95     U0,Q»9,W  .    35,747««tl 

On  remarquera  qu'en  ce  qui  concerne  les  sinistres 
purement  agricoles  (grêle,  gelée,  inondations),  i'évaloa- 
tiun  des  agents  des  contributions  se  rapproche  des  éva- 
luations plus  complètes  ôeù  agents  locaux:  Les  incendies 
ne  sont  admis  au  dégrèvement  que  dans  la  proportioa 
d'un  sixième,  paï*  cette  raison  que  les  pertes  qui  en 
résultent  sont  en  grande  partie  couvertes  par  les  compa- 
gnies d'assurances.  Enfin,  les  pertes  de  bestiaux  se 
donnent  lieu  qu'à  des  dégrèvements  insigniûants. 

Quant  aux  secours  proprement  dits,  ils  ont  porté  prin- 
cipalement, cette  année,  sur  les  dommages  résultant  de 
la  grêle,  des  inondations  et  des  pertes  de  bestiaux. 

En  résumé,  les  évaluations  en  cas  de  dégrèvenMDt 
forment  les  55  cehtièmes  des  pertes  totales,  et  celles  en 
cas  de  secours  à  18  centièmes  seulement. 

Voici  quel  a  été  le  montant  du  dégrèvement  et  dès 
secours  accordés  pour  les  sinitrses  de  1879  : 

ProporUoD  de  100  fr. 
d^  pertef  totales. 

'Il      il     'ity  ■!  " 


'  •  "  Dè|rè«ètÉ«nt.  Seecors. 

francs.  francs. 

laoendtes 1«,466  126,^ia 

Grêle 740^550  607,43» 

Gelée 214,992  53,377 

luondatiaos 502,275  164,201 

Pert.  de  besUaux.  312  495, 753 


DégrèTem. 
Q.04 
1.24 
0.60 
1.78 
0.00 


SeeoBTS. 

o.as 

iJM 


1,474,595      1,447,085         0.74         0.73 


1.47 
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L3e  sorle  qu'en  réunissant  le  dégrèvement  aux  tecoart, 
détioaifBasfement  est  à  1  fr.  47  e.  peur  tOO  francs  de 
ne,  soit  1  franc  pour  un  dommage  évalué  à  68  francs. 
Les  chiffres  qu'on  vient  de  présenter  sont  loin  d'être 
nsUBts,  car  chaque  année  les  dommages  causés  par  les 
vers  sinistres  éprouvent  de  grandes  variations.  Il  n'y  a 
ière  que  les  incendies  et  les  pertes  de  bestiaux  qui  pré- 
ifitent  une  certaine  uniformité.  Les  autres  dépendent  de 
arktions  climatériqnes  qu'il  est  difficile  de  prévoir. 
Ba  ce  qui  concerne  les  incendies,  car  il  n'a  pas  été 
ait  d'évaluations  pour  les  autres  sinistres,  les  relevés  des 
orpsde  sapeurs-pompiers  fournissent  pour  Parisien  1879, 
ns  cas  ajant  donné  lieu  à  5,396,030  francs  de  dégfits. 

T.  L. 


STATISTIQUE  AGRICOLE  (1). 

Voici  quels  ont  été,  pour  l'année  1819,  les  principaux 
résoliats  de  la  récolte  en  céréales  : 

Nombre  Bendtmcat  ProdncUoo 

d'bee«r0s              moyen  tntaiet 

cuittvé?.  par  hectare  des  graioes. 

Froment....           6,929,3(>6           11.67  80,899,123 

Meleil; 401,636           11.53  4,625.696 

Seigle 1,772,989           10.80  19,134,784 

Orge i,010.(H7           15.48  16,035,179 

SarrHsln.  ...               622,529           14  37  8,963,718 

M-ïs 612,580           12.28  7,624,490 

Millti 48,192           11.50  552,241 

Avoiue 3,330,094           22  47  74,848,977 

14,727,873  uTs         312,574,208 

Rappelons  les  résultats  des  cinq  années  précédentes  : 

1178 14,831,094  16.51  244,928,601 

1877 14,988.085  15.92  238,660,813 

1876 14,76S,004  15.40  227,475,721 

1875 14,780.704  16.48  243,697,316 

1874 14,905,380  19,28  287,378,868 

11)  Stutittique  otiMielU  (\i'9  ,  tome  IX.  ^Mio.  da  Commerce.) 

16 
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276  STATISTIQUE  AGRICOLE. 

Si,  à  la  production  en  grains,  on  ajoute  eelle 
paille,  qui  est  évaluée  pour  1879  à  273,92^2,500 
taux,  un  trouve  que  la  valeur  brûle  de  la  récolte  en 
réaies  est  de  4,606,604,768  francs  (elle  avait  dépani 
ô  milliards  en  1878)  ;  d'après  cela,  la  valeur  brute  k 
Thecure  se  trouve  être  de  313  francs  au  lieu  de  347  franat 
en  1878. 

Les  farineux  alimentaires^  et  sous  ce  titre  on  com- 
prend les  légumes  secs,  les  pommes  de  terre  et  les  clil- 
taignes,  ont  occupé,  en  1879,  2>005«535  hectares,  savoôi 

Farinettoo  alimentaires. 

Hectares.  Hectolitres. 

Légumes  secs 289,265  3,580,047 

Punîmes  de  terre 1,265,549  101,881,631 

CbàiaigDcs 450,721  6,124,586 


2,005,535        111,586,264 


La  valeur  brute  de  cette  production  est  de  774  miil 
de  francs,  dont  059  millions  pour  les  pommes  de  terra. 
h) Ile  avait  été  de  308  millions  en  1878,  de  849  eu  18111 
de  7ô0  millions  en  1876  et  de  690  millions  seulemMl 
en  1875. 

Parmi  les  cultures  diverses,  nous  citerons  : 

La  betterave  qui,  pour  une  superficie  de  444,858  bc^^ 
tares,  a  fourni  une  récolte  de  108  millions  de  quintaHKy  \ 
d'une  valeur  brute  de  293  millions  de  francs  ; 

Le  tabac  (10,454  hectares) j  qui  a  produit  121,011  quin*  | 
taux  de  feuilles,  valant  9,179,000  francs  ;  i 

Le  houblon  {^,2i{  hectares),  avec  une  production  di  \ 
32,597  quintaux,  valant  6,755,242  francs  ; 

La  garance  (168  hectares),  dont  le  produit,  évalué  i 
^2,807  quintaux,  vaut  75,340  francs. 

Il  nous  suffira  de  rappeler,  pour  montrer  combien  Gâte 
«lerniere  culture  est  en  décadence,  qu'en  1662,  époque  à 
laquelle  elle  était  encore  florissante,  elle  ocrupait  20,468 
hectares  ayant  produit  167,792  quintaux,  dont  la  valeor 
était  estimée  à  1 1  millions  de  francs.  La  garance  ar'iricialle 
a  détruit  cette  plantation. 
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En  ce  qui  eoneerne  ]es  plantes  textiU$,  la  8tatii.tîf)Me 
le  1879  fournit  les  résultats  suivants  : 

ProdticJ.  en  filafse. 
Hectares.  Qnintanx. 

Cbaovre 88,685  564,464 

Lin 67,789  380,930 

75M74  945,394 

La  valeur  de  cette  double  produelion  est  estimée  à 
9^  millions  600  mille  francs.  Sans  entrer  dans  le  délait 
des  gaines  oléaginei^esy  il  no^s  suffira  d'indiquer  à 
eonbien  l*on  estime  leur  production  en  huile  : 

Production  en  huile. 

\  Chèneris 48,567  quintaux  valent  2,658,000  franrs 

i  lin 32,175  -  3,459,000      — 

I    Ca\u 343,443  —  36,794,000      - 

Oiinexieel  autres      48,389  —  6,729,000     — 

OfiTes 204,444  —  29,042,000      — 

Lu  Yaleur  totale  de  cette  production  est  d'envirrm 
99t  raillions  de  francs,  à  laquelle  il  faut  ajouter  19  mil- 
font  de  francs  pour  les  tourteaux. 

Si  nous  passons  à  la  vigne  qui,  après  les  céréales, 
constitue  notre  plus  grande  richesse  af^ricole,  nous  trou. 
fVM  que,  malgré  les  ravages  du  phylloxéra,  elle  occu- 
fA,  en  1879,  î,817,863  hectares,  soit  encore  plus  des 
4  centièmes  (4.76)  de  la  superficie  totale  de  la  France. 
■  U  récolte,  qui  avait  été  en  1878  de  51  millions  d'hecto- 
litres, est  descendue  en  1879  à  26  millions  1/2  d'hectolitres 
M  représentant  plus  qu'une  valeur  de  880  millions  de 
francs,  au  lieu  de  1  milliard  367  millions  en  1878. 

Quelques  mots  maintenant  sur  un  certain  nombre  de 
^aits  agricoles  accessoires  que  leur  importance  ne 
yomet  pas  de  négliger. 

Ea  ce  qui  concerne  la  séricieuUure^  Tannée  a  été  des 
vin  mauvaises.  Sur  453,810  onces  de  graines  mises  en 
^lôsion,  lo  récolte  en  cocons  n'a  été  que  de  4,796,149 
kilofrraromes,  lesquels,  à  raison  de  4  fr.  78  c.  l'un,  ne. 
représentent  qu'une  valeur  d'un  peu  moins  de  23  millions 
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de  francs.  En  1878,  la  récolte  des  cocons  avait  dépâsé 
7  millions  de  kilogrammes,  et  il  est  des  années  où  elli 
dépasse  12  millions.  ~  Il  est  vrai  qu*en  1876  on  l'ani' 
vn  descendre  ë  2  millions. 

Si  nous  passons  à  VapieuUuref  nous  troayons,  pour 
Tannée  1879,  les  résultats  suivants.  Nos  1,808,518  rucUs 
en  activité  ont  produit  8,581,018  kilogrammes  de  miel  cl 
2,472,942  kilogrammes  de  cire,  valant  ensemble  20  mil- 
lions de  francs.  G*est,  par  rapport  à  l'année  précédente, 
un  déficit  de  2  millions  de  francs. 

Voici,  peur  terminer,  quel  a  été,  au  31  déoembre  1879, 
l'effectir  du  bétail  : 

Espèce  chevaline 2,817,803 

—  inolets 273,418 

—  ines 894,«58 

Bœafs  et  taureaux 2,473,250 

Vaches 7,267,573 

Veaux 1,845,374 

Espèce  ovine  indigène 20,292, 949 

—         perfectionnée 2, 70O ,  918 

Espèce  porcine.. 5,502,638 

—  caprine 1,546,556 

Cet  effectif  diffère  peu  de  celui  des  années  précé* 
dentés. 

Comme  produits  des  animaux,  nous  citerons  :  la  laine, 
dont  le  produit  a  été  de  410,000,  et  le  suif,  de  208,000, 
quintaux.  On  remarque  que  ces  deux  produits  subissent 
depuis  quelque  temps  une  diminution  marquée,     t.  l. 
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286  PRODUCTION   DES  VINS  ET  DES  CIDRES 

PRODUCTION  DES  VINS  ET  DES  CIDRES 

EN   1882  ET  EN   1881. 

La  production  des  vins,  qui  s'était  nn  pea  relevée 
en  1881  (34  millions  d'hectolitres  au  lieu  de  29  million» 
produits  en  1880),  s'est  abaissée  en  1882  au  chiffre  de 
80,886,352  hectolitres.  C*est  une  différence  en  moins 
de  3,252,363  hectolitres  sur  Tannée  correspondante,  et  de 
16,054,830  sur  la  moyenne  des  dix  dernières  années. 

Depuis  que  le  phylloxéra  a  fait  son  apparition  en  Fraoee 
le  chiffre  de  la  récolte  varie  chaque  année  entre  25  mil- 
lions et  35  millions  d'hectolitres.  Il  y  a  loin  de  là  à  la 
production  moyenne  des  périodes  précédentef;(50  millions 
d'hectolitres  pour  la  période  1860-1869  et  54  millions  pour 
la  période  de  1870-1878).  Mais  faut-il  croire  la  prodncilira 
nationale  condamnée  à  ne  plus  dépasser  le  niveau  auquel 
elle  est  tombée?  Ce  serait  oublier  qu'elle  a  déjà  eu  à  snhir 
dans  le  passé  des  épreuves  tout  aussi  difficiles  et  qu'elle 
en  est  sortie  victorieuse.  De  1853  à  1856,  lors  de  la  pre* 
mière  invasion  de  l'oïdium,  les  récoltes  se  sont  abaisséet 
à  22,  21,  15  et  même  10  millions  d'hectolitres,  et  cepen- 
dant le  chiffre  de  la  production  s'est  successivement  reievi 
pour  atteindre,  en  1875,  le  maximum  jusqu'alors  incooos 
de  83  millions  d'hectolitres.  Il  ne  faut  pas  perdre  de  vue, 
d'ailleurs,  que,  par  une  coïncidence  malheureuse,  des  con- 
ditions climatériques  déplorables  ont,  depuis  plusieurs 
années,  amené  parallèlement  avec  le  phylloxéra  les  funestes 
effets  dont  s'est  ressentie  la  viticulture.Viennent  des  années 
de  température  normale,  et,  avec  les  efforts  déjà  très  appré- 
ciables tentés  par  les  viticulteurs  pour  remplacer  les  plants 
infestés  de  phylloxéra  par  des  ceps  sur  lesquels  le  parasite 
destructeur  n'exerce  aucune  action,  on  peut  espérer  le  re- 
tour de  récoltes  suffisantes  pour  alimenter  la  consomma- 
tion, sans  que  Ton  ait  besoin  de  recourir,  dans  de  fortes 
proportions,  aux  fabrications  industrielles  ou  aux  impor- 
tations étrangères. 

Cette  année,  plus  encore  que  précédemment,  les  résul- 
tats propres  à  chaque  département  semblent  démoatrer 
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que  ia  persistance  du  mauvais  temps  a  été  l'une  des  prin- 
cipales causes  du  mal.  C'est,  en  effet,  dans  ia  région  du 
Centre,  de  l'Est  et  de  TOuest,  où  les  froids  survenus  au 
commencement  de  juin  et  les  pluies  continuelles  ont  eo- 
tr«iYé  la  floraison  de  la  vigne  et  nul  au  développement  et 
à  la  maturité  du  grain,  que  les  espérances  provoquées  au 
début  par  la  belle  apparence  des  vignobles  ont  été  le  plus 
particulièrement  déçues.  La  perte  est  surtout  sensible 
dans  les  départements  suivants  :  Vosges,  60  p.  100;  Cba- 
rente,  58  p.  100;  Loire-Inférieure,  57  p.  100;  Indre-et- 
Loire,  55  p.  100;  Loir-et-Cher,  54  p.  100;  Vendée,  54 
p.  100;  Marne,  52  p.  100;  Maine-et-Loire,  49  p.  100; 
Niètre,  45  p.  100  ;  Vienne,  40  p.  100  ;  Deux-Sèvres, 
36  p.  100  ;  C6te-d'0r,  34  p.  100. 

Au  contraire,  dans  le  Midi,  où  la  saison  d'été  s'est 
actamplie  dans  de  bonnes  conditions,  les  résultats  ont  été 
généralement  satisfaisants.  Ainsi,  ou  remarque  des  ame- 
utions notables  dans  TAriège,  l'Aude,  l'Aveyron,  la 
Corràe,  le  Gard,  la  Haute-Garonne,  le  Jura,  les  Hautes 
et  Baises-Pyrénées,  le  Tarn,  Taru-et-Garonne  et  Vaucluse. 
2ii  des  diminutions  apparaissent  dans  quelques  départe- 
oiefils méridionaux  et  notamment  dans  les  Pyrénées-Orien- 
^ies,  THérault,  TArdèche,  la  Dordogne  et  la  Gironde,  cela 
Ueot surtout  à  ce  que  les  propriétaires  n'ont  pas  encore  re- 
eimstitué  leurs  vignobles  en  partie  détruits  par  le  pbyl- 
luxera.  Go  a  bien  cherché,  là  comme  ailleurs,  à  acclimater 
las  vignes  d'Amérique,  mais  les  plantations  n'y  ont  encore 
éié  pratiquées  qu'à  titre  d'essai  et  les  résultats  ne  pour- 
ront être  définitifs  qu'après  que  l'expérieuce  aura  permis 
de  placer  les  ceps  étrangers  dans  les  terrains  qui  leur 
conviennent.  Il  résulte  des  tentatives  déjà  faites  que  les 
c«ps  d'Amérique  doivent  être  utilisés  moins  comme  pro- 
ducteurs directs  du  raisin  que  comme  plants,  sur  lesquels 
petivent  être  greffés  avec  succès  les  divers  cépages  culti- 
vés eo  France.  Dans  ces  conditions,  les  viticulteurs  ne 
doivent  opérer  qu'avec  une  extrême  prudence  et  la  re- 
Mflstitution  des  vignobles  ne  peut  s'effectuer  qu'avec  beau- 
coup de  lenteur. 

Pour  l'ensemble  de  la  France,  le  travail  de  réparation 
s'est  cependant  déjà  affirmé.  La  superficie  des  terrains 
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livrés  à  la  culture  de  la  vigne  en  1882  présente,  sur  H^, 
une  augmentation  de  35,426  hectares. 

MalbetHreusement  les  influences  atmosphériques  ii*ii 
pas  seulement  diminué  le  rendement,  elles  ont  en  b^M 
Dui  à  la  qualité  des  vins.  Aussi,  malgré  la  dimioulion  « 
quantités  récoltées,  le  prix  de  vente  chez  le  propriè$nh 
â»«<-il  généralement  baissé. 

Le  tableau  ci-après  indique  le  mouYement  de  la  ^ 
éuetion,  de  rimportaiion  et  de  l'exportation  des  vinsÂ* 
puis  1872  : 


Nombre 

Vioa 

de  toute*  sortes 

Aaoéts. 

plantés 

Produciioa, 

Importation. 

Expo^^ 

eu  Tiynes. 

hect. 

beet. 

1872 

2,373,139 

50,153,000 

518,000 

z,mm 

1873 

2,380.946 

35,716,000 

654,000 

i,iiT|jj|fl 

1874 

2,446,862 

63,146,000 

681,000 

3,23tUp 

1875 

2,421,247 

83,836.000 

292,000 

3,7^^K| 

1876 

2,369,834 

41,847,000 

676,000 

3,^^9 

1877 

2,346,497 

56,405,000 

707,000 

3,fQ9@l 

1878 

2,295,989 

48,720,000 

1,603,000 

3,7M^ii 

1879 

2,241,477 

25,770,000 

2,938,000 

3,mM 

1880 

2,204,459 

29,667,000 

7,219,000 

i.i«m 

1881 

2,099,923 

34,139.000 

7,836,000 

2.590«P 

Mojennti. 

2,318,037 

46,941,000 

2,312,000 

3,17»,l|l 

1882aiu^.O  2,135,349  _3M86,000     6,541,000      2,398,000 

On  voit  que  le  copamerce  a  dû  continuer  à  reconrir  ï 
rimporiatio4i  pour  combler  le  déOcit  de  la  production  ia- 
digèue.  C'est  encore  r£spagne  qui  a  fourni  le  pl.us  large 
appoint {5,4 13.000  hectolitres  eu  11  mois). 

De  nouvelles  ressources  ont  encore  été  demandées  par 
les  récoltants  eux-mêmes  à  Tadditiou  d'eau  sucrée  suf  les 
marcs  et  par  l'industrie  à  la  fabrication  des  vins  de  rai- 
sins secs.  Elles  ont  donné  un  rendement  à  peu  prè*  égal 
à  celui  de  l'année  dernière.  c'esl*à-dire  4,210,000  beclo* 
litres  environ,  sovoir  :  1,700,000  hectolitres  pour  les  vins 
obtenus  par  addition  d'eau  sucrée  et  2,500,000  keel^litres 
pour  les  vins  de  raisins  secs. 

La  production  du  cidre,  qui,  en  1881,  s'était  élevée  k 
plus  de  17  millions  d'heaolitres,  avec  une  augmentatido 
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de  U,600,000  hectolitres  sur  la  récolte  de  1880,  n'arrive, 
cette  année,  qu'à  8,920,611  heetolitrei,  d'où  une  dininii- 
tioD  de  8,?0i,000  hectolitres  sur  l'année  précédente 
et  de  2,324,000  hectolitres  sur  le  chiffre  de  l'année 
moyenne. 

Sans  doute,  la  rigueur  de  la  saison  a  ici  eneore  extreé 
nne  influence.  Cependant,  eu  égard  à  l'abondance  «xeep* 
tionnelle  de  la  récolte  de  1881,  il  faut  se  félkiter  plolôt 
que  s'étonner  du  résultat  obtenu  en  1882.  On  sait,  en 
effet,  que  le  pomoiier  ne  produit  guère  que  tous  les  deux 
ans  et  que,  presque  toujours,  à  une  bonne  récolte,  succède, 
dans  la  même  région,  une  récolte  faible  ou  nulle.  C'est 
liui  que  presque  tous  les  départements  de  la  Bretagne 
itde  la  Normandie  qui  présentaient  l'année  dernière  des 
ts^entatrons  considérables  subissent  cette  année  des 
ftrttt  non  moins  importantes.  Sur  d'autres  points,  au 
ciBlnire,  dans  la  Corrèze,  la  Loire-Inférieure,  Maine-et- 
bae,la  Vienne  et  la  Haute-Vienne,  les  pertes  éproufées 
4ilttl  ont  été  compensées  et  au  delà  par  des  excédents 
^Maction. 

hk\  le  tableau  présentant  le  monvement  de  la  produc* 
^t  de  l'importation  et  de  Texportatioa  des  cidres  de- 
puis 1872  : 

GIdrM.  

Années.  Prodaetioa.  Importation.  Sxportatiob. 

keei.  bect.  beet. 

1872 4,597,000  62  43,000 

1873 13,635,000  7i  9,000 

M74. 13,342,000  484  24,000 

i875 48,257,000  463  24,000 

1876. 7,036,000  78  47,000 

*877 13,345,000  35  46,000 

1878. 44,936,000  277  20,000 

1879 7,738,000  4,804  21,000 

1880. 5,465,000  450  11,000 

1881 47,122,000  »  8,000 

Moyenne...    "     41,244,000  282         ÎMCÔ 

1882(14  mois)...  8,921,000  »  44,000 

Les  deux  tableaux  suivants  donnent,  par  départements, 
à^n  la  forme  ordinaire,  les  productions  comparatives  de 

ii^l  et  de  188^  : 
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290  PRODUCTION  DES  VINS  ET  DES  CIDRES 

Production  des  vins  en  1882  et  1881. 

Nombre  Production.  Moj.éwdb 

Noms  d'heet.  planté»  .  -^      -^ dern.tM 

dfl6  départements.  en  Tignes.  188S.  1881.  (1871-18») 

Ain 18,010  353,600  236,588  370,W( 

Aisne 3,911  76,237  144,221  87,59J 

Allier 15,933  197,237  144,600  207,» 

Alpes  (Basses-).  8,534  61,667  51,925  72,» 

Alpes  (Haotes-).  5,540  76,533  75,728  81,11 

Alpes-Maritimes  14,050  68,998  61,562  56^ 

Ardèche 18,691  61,932  74,720  154^061 

Ardennes 1,020  13,145  29,716  24,» 

Ariège 16,545  125,680  66,955  97,1* 

Aube 20,154  350,347  495,770  481,18 

Aude 131,999  4,981,201  4,794,620  3,323,00 

JkYeyron.......  24,650  368,672  185,470  341,45 

BQUCh.-du-Rhôn.  9,439  101,961  74,874  170,» 

GaWadoe »  *  ■  • 

Cantal 353  9,330  4,715  7.73 

Charente 67,577  246,961  574,230  2,3ftUI8 

Charente-infér..  103,424  1,477,251  1,706,729  4,06(VP 

Cher 15,677  182,367  317,977  mj» 

Corrèie 16,607  139,138  63,505  ISMfi 

Côte^'Or 34,091  568,906  860,744  9lMH 

CôtesHln-Nord. .  »  »  »  »  J 

Creuse 16  70  B4  « 

Dordogne. 81,424  155,813  242,225  751,ï7l 

Doubs 7,211  43,353  39,817  165^ 

Drôme 15,070  63,2U  51,810  127,10 

Eure 510  1,682  10,397  U»IO 

Eure-et-Loir...  «  1,859  13,972  27,895  pjm 

Finistère.. »  »  •  » 

Gard.. 17,409  378,522  298,960  77»^ 

GaronneCHaute-)  66,386  1,051,613  421,147  721«|S 

Gers 133,227  1,475,360  670,899  1,244,11 

Gironde 141,420  1,114,932  1,276,000  2,662^ 

Hérault 87,290  3,199,819  3,792,980  8,178,3« 

Ille-et- Vilaine..  57  290  952  7« 

Indre 23,914  177,815  245,145  247JW 

Indre-et  Loire..  51,018  435,268  976,423  936*65 

Isère 33,603  423,250  371,752  448,88 

lura 19,677  180,134  103,889  310,7» 

Landes 28,657  263,682  166,492  351»«* 

Loir-et-Cher...  30,809  ^12,766  ^, 135,599  860,« 

Loire 13,233  228,615  124,655  249,573 
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Loire  (Bdute-)-» 
Loire-Inférieure. 
Loiret 

6,204 
33,430 
30,981 
49,331 
65,165 

1,043 
42,862 

» 
16,356 
16,118 
217 
16,588 
12,148 

1,004 
11,234 

77,623 
513,577 
394,134 
213,448 
444,900 

11,506 
321,212 

320,*844 
300,367 
864 
406,598 
253,626 
11,011 
133,029 

32,522 
1,174,713 
663,952 
205,254 
357,000 
4,973 
636,470 

664,870 
369,223 
975 
751,262 
331,976 
46,691 
241,188 

66,308 

1,172,627 

561,525 

Lot 

345,930 

Lot-et-Oaroone.. 
Loière 

946,102 
7,696 

Maioe-et-Loire. . 

Hanche 

statue 

565,137 
432,036 

3lanie(Haote-). 

XiyeiiDe 

ltevt.-et-M08eil. 
Ikose 

450^566 

1.088 

629,234 

337,069 

Içfbihan 

Hèrre. 

29,432 
197,631 

«le. 

Orne . 

h9-de-Calai8. . . 

tiQ4^D6me... 

Ijpéii.  (Basses-). 

.)|réD.(Haates-). 

niCi.-0rieQtai. 

JWne 

Mue  (Haute-).. 

Siôoe-et-Loire . 

hnhe 

ItToie 

Jwde  (Haute-). 

'Iteae 

^oe-Inférieure 

ÎBioe-et-MarDe.. 
I  ftioe-et-Oise. . . 
|"SèTre8(Deux-).. 

Bonme. 

ttrn 

TarD-etrGaronne 

Ttr 

ViBclose 

^ée 


470 


3,148 


4,415 


5,441 


31,861 

900.248 

593,293 

756,486 

22,592 

176,331 

119,205 

158,742 

16,304 

302,056 

92,794 

174,444 

76,030 

1,430,465 

1,752,000 

1,318,165 

37,346 

456,125 

403,228 

760,501 

11,040 

117,122 

113,353 

289,678 

42,941 

553,968 

540,436 

1,016,233 

8,129 

48,837 

94,068 

91,434 

12,379 

206,126 

198,520 

182,150 

8,348 

1U,958 

153,860 

136,957 

797 

26,111 

23,784 

26,214 

9,168 

128,955 

219,507 

208,834 

7,804 

144,081 

205,064 

196,012 

19,881 

129,996 

202,549 

279,054 

47,919 

923,466 

439,640 

645,626 

41,015 

528,864 

219,271 

287,741 

45,122 

367,027 

305,332 

723,935 

9,995 

106,277 

59,272 

62,204 

16,819 

228,962 

497,956 

443,342 

43,963 

697,339 

1,158,440 

1,036,077 

2,047 

6,850 

12,795" 

18,214 

4,873 

78,709 

196,064 

"148,940 

36,950 

695,292 

1,131,060 

941,453 

l^nme  (Haute-). 

Vosges 

Toone 

Totaux  ..  2,135,349  30,886,352  34,138,715  46,941,182 
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Production  des  cidres  en  I88S  et  i881. 

ProdoetioD.  Moj.  dtsft 

Noms  des  départements.  ^  "^  -             ,>  dera.ftml. 

1881.  1881.  (1872-1881.: 

Ain 950  765  |,0n 

Aisne 65,334  I25,95i  2l8,<m 

Allier 12,638  3,450  4,f« 

Ardeunes 21,012  62,847  74,«i 

Aube 15,275  14,660  M,fli 

Aveyron 25,769  6,902  10,ff 

Calvados 1,035,319  1,961,664  i,2SS,S6J 

Cantal 3,694  1,328  l,«* 

Charente 9,210  820  96( 

Cher 19,112  12,877  11,16 

Corrèze.. 64,139  4,257  9,47î 

Côtes-du-Nord 696,942  1,352,430  693,50i 

Creuse 8,575  4,196  4,1H 

Dordogne 3,932  1,386  39i 

Drôme 125  »  » 

Eure 386,043  855,157  636,8(K 

Eure-et-Loir 46,720  248,155  121,09i 

Finistère 47,679  369,045  96,3» 

Ille-et- Vilaine 1,784,803  3,767,055  l,9«,10i 

Indre 30,296  5,763  4,911 

Indre-et-Loire 15,019  4,167  5,13S 

Isère 375  65  395 

Loir-et-Cher 38,372  44,608  15,4fi 

Loire 28  157  18^ 

Loire  (Haute-) 60  57  9| 

Loire-Inférieare 314,983  241,015  182,49) 

Loiret 23,400  14,165  14,lfi 

Lot 4,760  4,400  4,li 

Maitte-et-Loire 62,630  10,830  74^87! 

Manche 688,575  1,322,147  l,3U,tÂ 

Marne 11,506  31,807  17,îi 

Marne  (Haute-) 40  200  11< 

Mayenne 810,520  953,690  410,77 

Meuse 199  418  MJ 

Morbihan 587,573  1,145,335  674,321 

Nièvre 4,595  7,589  4.7li 

Nord 1,202  1,765  li,«l 

Oise 147,694  302,925  396,«i| 

Orne. 436,573  1,738,940  1,179,88| 

n.i^.de-Calai8 13,406  56,335  43,0 

ruy.de-D6me i3,883  155  2,9 
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Bagses-Pyrénées 8,665  2,909  3,819 

Saône  (Haale-) 766  71â  622 

Sarthe 323,580  475,968  266,754 

Savoie 3,842  4,941  3,215 

Saroie  (Haote-) 20,752  29,975  36,634 

Seine 206  295  404 

Sfflne-Inférieure....  728,920  4,353,690  914,754 

Seine-et-Marne, 79,422  66,493  98,794 

8line-et-0ise 409,106  222,665  422,095 

Sèvres  (Deux-) 9,587  3,537  2,175 

Sraune 55,793  493,638  460,775 

Wenne 6,380  820  973 

Tienne  (Haute.) 59,056  47,983  49,309 

tonne 64,880  83,224 

Totaux...  8,920,644  47,422,285      44,2U,606 
(D'après  le  Bull,  du  minist,  de»  finances.) 


ALCOOLS. 

PEODCCTION  ET  MOUVEMEïlT  OXS  ALCOOLS  DANS  L'A^NÉI 
FINISSANT  LE  30  SEPTEMBRE  4882. 

Résultats  afférents  aux  douze  mois 
de  la  campagne  4884-4882. 

BBSSOOBGKB. 

1er  oct.  1881   itroet.1880 

an  au 

SOsup.Isn.  SOM^lSSl. 

Stock  à  la  fin  4*  Ja  campagne  précédente, 

Kagasins  généraux 49,249  35,580 

Inurepôts  réels 47,542  49,644 

ioiUleiirs  et  distillatearâ 65,494  57,673 

BotdUeurs  et  distillateurs  de  profession, 

Onantités  d'alcool  provenant  de  la 
Mllatton  des 

tiw 23,149  23,695 

«àktances  fiarineuses 435,573  394,439 

iediraves 571,453  499,403 

IMiAses 741,786  666,057 

AMres  snbstNices 42,064  43,655 

Total 4,754,022      4,696,649 
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mportatioos  (d'après  les  écritares  de 

la  douane) 309.546         232,083 

Total  des  ressources  d*après  les  con* 

statations  officielles 2, 195,8^     2,07i,496 

Bouilleurs  de  cru. 

Stock  à  la  fin  de  la  précédente  cam- 

pagae 80,195          84,630 

n:a.îiiot:".«          S    Vins 9,306           13,390 

DisliUation...     |    ^1^^.^^^ 34 '4^4           ^^'Q^^ 

Total  général  des  ressources...  2,316,785     2,180,564 

BTOCk,  IZPOatÂtiONB  IT  LIYBAMOKS   A.U  GOHMBBGB  IRTiBlBOB. 

Stock  effectif  d  la  fin  du  mois  de  $eptembre  1881. 

Magasins  généraux  de  vente 85,783          19,249 

Entrepôts  réels 59,256          47,512 

Bouilleurs  et  distillateurs  de  profes- 
sion   87,393           65,191 

Total 232,432          132,2» 

Stock  chez  les  bouilleurs  de  cru  (éva- 
lué par  approximation) 92,438          80,195 

Exportations  (d'après  les  écritures  de 

la  douane) 257,487         270,399 

Total  du  stock  et  de  l'exportation.  582,357         482,846 

Livraisons  au  commerce  intérieur. . .  1 ,734,428      1 ,697,718 


SUCRES. 

RÉSULTATS  DE  LA  CAMPAGNE   1881-188'2. 

Nous  empruntons  Tarticle  qui  suit  an  Journal  du 
Fabricants  de  sucre  ; 

La  direction  générale  des  contributions  indirectes  vient 
de  publier  le  tableau  de  la  production  et  du  mouvement 
des  sucres  indigènes  au  31  août  1882.  Nous  donnons  pins 
loin  un  extrait  de  cet  état  qui  clôt  l'exercice  1881-1882  «t 
nous  renseigne  sur  les  résultats  de  la  fabrication. 

Le  nombre  de  fabriques  en  activité  a  été  de  486  contre 
493  en  1880-188!;  en  dehors  de  ce  chiffre,  10  fabriques, 
contre  13  en  1880-1881,  n'ont  point  râpé  de  betteraves 
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ou  D*ont  travaillé  que  des  sacres  proyeoant  de  reprises  ou 
d'entrées.  La  quantité  de  jus  déféqué  a  été  de  68,216,364 
hectolitres  contre  66,950,430  hectolitres  la  campagne 
précédente.  La  densité  moyenne  du  jus  obtenu  a  été  de  ' 
3,6  contre  3,3  en  1880-1881.  La  prise  en  charge  a  été 
lie  293,164.013  kilos  contre  266,626,094  kilos  en  1880- 
1881;  à  quoi  il  faut  ajouter  les  excédents  d'inventaire, 
de  44,071,405  kilos  contre  19,328,722  kilos  l'exercice 
précédent. 
Le  total  de  la  prise  en  charge  et  des  excédents  est  de 
331,235,418  kilo»;  mais  il  faut  déduire  de  cette  quantité 
11,205,941  kilos  pour  manquants  partiels,  pertes  maté- 
rielitt  et  le  sucre  fictif  contenu  dans  les  mélasses  épui- 
s«fli.  Reste,  comme  production  nette,  326,029,477  kilos 
ittcre  raffiné  ou  aS0^66,723  kilos  de  sucre  brut.  Eh  chif- 
fre rond,  nous  pouvons  donc  dire  que  la  production  de  la 
campagne  1881-1882  a  été  de  380  millions  de  kilos  contre 
320  milUens  en  1880-1881,  ce  qui  fait  une  différence  en 
plu  de  60  millions  sur  cette  dernière  campagne. 

fie  quelle  quantité  de  betteraves  provient  la  produc- 
tion de  la  campagne  1881-1Ç82  et  quel  a  été,  dès  lors, 
le  rendement  indostriel  ?  On  admettait  précédemment, 
comme  une  approximation  suffisante,  qu*un  hectolitre  de 
I  iu  reconnu  à  la  défécation  provenait  de  100  kilos  de 
I  betterave.  Mais,  cette  campagne,  où  100  diffusions  et  120 
\  presses  continues  environ  ont  fonctionné,  et  où,  dès  lors, 
la  proportion  de  betteraves  par  rapport  au  jus  a  été  con- 
sidérablement modifiée»  on  ne  saurait  accepter  l'ancienne 
relation  d'un  hectolitre  par  quintal  de  betteraves.  Notre 
embarras  est  d'autant  plus  grand  que  les  appareils  de  dif- 
fatioD  donnent  des  jus  pins  ou  moin^  denses  selon  le  sys- 
tème ou  la  manière  dont  ils  sont  conduits  et  qu'il  en  est 
^  même  avec  les  presses  continues.  De  plus,  les  nou- 
eux appareils  d'extraction  diffèrent  de  piiissance  d'une 
osine  à  l'autre,  et,  par  cette  raison,  on  ne  peut  calculer, 
ii^e  approximativement,  l'influence  qu'ils  exercent  sur 
'a  quantité  générale  de  jus  obtenu.  Ce  manque  d'informa- 
lioos,  sur  un  point  aussi  capital  que  celui  que  nous  signa- 
loi»,  montre  l'utilité  de  la  statistique  et  décidera,  nous 
l'espérons,  nos  fabricants  à  sortir  d'une  réserve  que  rien. 
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ne  justifie  et  qui,  en  définitive,  tourne  contre  leurs  inté- 
rêts. Si  un  prompt  remède  n'est  apporté  à  ce  défaut  dis- 
formation, nous  ne  tarderons  pas,  en  France,  à  être  dans 
une  obscurité  complète  relativement  aux  opérations  de  la 
fabrication,  alors  que  des  flots  de  lumière  sont  jetés,  soit 
par  les  gouvernements,  soit  par  les  associations  d'indus- 
triels sur  ce  qui  se  passe  à  Tétranger. 

Nous  devons  donc,  cette  année,  nous  borner  à  rappor- 
ter la  production  au  volume  du  jus,  et  cela  jusqu'à  ce  que 
des  statistiques  plus  complètes,  que  l'administration  des 
contributions  indirectes  s'efforce  de  réunir,  nous  soient 
fournies.  La  production  ayant  été  en  1881-1882  de  300 
millions  de  kilos  et  la  quantité  de  jus  de  68,216,264  bec- 
tolitres,  le  rendement  a  été  ainsi  de  5.57  p.  100.  Si  l'on 
admet  qu'il  n'a  fallu  que  90  kilos  de  betteraves  pour  pro- 
duire un  hectolitre  de  jus,  le  rendement  serait  réellement 
de  6.18  p.  100;  mais  c'est  là  une  hypothèse  que  nous  ne 
donnons  que  pour  ce  qu'elle  vaut.  Dans  tous  les  cas,  il  est 
certain  que  le  rendement  de  cette  campagne  a  dépassé  de 
beaueoup  celui  déplorablement  inférieur  de  la  campagne 
précédente  qui  fut  seulement  de  4.77  du  jus  et  qui,  vrai- 
semblablement, n'atteignit  point  5  p.  100  de  la  betterave. 
Nous  en  trouvons  la  preuve  dans  la  différence  en  plus  de 
60  millions  de  kilos  de  sucre  ou  18.7  p.  100,  alors  que  le 
volume  du  jus  mis  en  œuvre  n'était  que  de  1,265,934  hec- 
tolitres ou  1.9  p.  100  plus  élevé  que  celui  de  la  campagne 
précédente. 

La  qualité  de  la  betterave  récoltée  en  1881  a  été  évi- 
demment beaucoup  meilleure  que  celle  de  1880,  une  des 
plus  mauvaises  dont  on  ait  gardé  le  souvenir.  Toutefois, 
il  convient  de  tenir  compte,  au  point  de  vue  du  rende- 
ment industriel,  de  l'influence  exercée  par  les  nombreuses 
applications  de  procédés  d'extraction  perfectionnés,  dif- 
fusion et  presses  continues,  qui  tendent  à  se  répandre  de 
plus  en  plus  et  à  remplacer  partout  les  presses  hydrau- 
liques. Les  fabricants  qui  ont  adopté  ces  procédés  ont 
obtenu  bien  près  de  1  p.  100  en  plus,  et  comme  la  transfor- 
mation s'étend  déjà  à  220  usines  sur  486,c'est-à-dire  à 
près  de  la  moitié  parmi  les  plus  importantes,  on  peut, 
pensons-nous,  attribuer  environ  1/2  p.  100  en  plus  à  Tin- 
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lence  de  ces  perfectionnements.  La  campagne  qui  com- 
ence  verra  de  nouvelles  applications,  lesquelles,  quelle 
ue  soit  la  qualité  de  la  betterave,  exerceront  de  nouveau 
ur  influence  et  contribueront  à  élever  le  rendement. 
Nous  donnons  ci-après  le  tableau  de  la  production  et 
u  rendement  des  dix  précédentes  campagnes  dont  les  élé- 
aents  sont  empruntés  aux  publications  officielles  et  à  nos 
ttudcs  précédentes.  Le  rendement  a  été,  jusqu'à  présent, 
bleuie  sur  la  base  de  100  kilos  de  betteraves,  sauf  en 
18T7-1878,  où,  par  suite  d'une  plus  forte  addition  d'eau  à 
la  râpe,  due  à  la  densité  élevée  du  jus,  nous  avions  admis 
90  kilos,  comme  nous  le  faisons  cette  année.  Ce  dernier 
rendement,  répétons-le,  repose  sur  une  donnée  hypothé- 
tique, bien  que,  croyons-nous,  se  rapprochant  beaucoup 
de  la  vérité. 

Cafîipagnta.  Fabriques.  ProduetîoB.  Hendemen». 

H75-73 519  408,000,000  6.70  p.  400 

1873-74..   539  396,000,000  5.91      — 

1874:75 529  450,000,000  5.66      — 

1875-76 530  462,000,000  5,20      - 

1876-77 514  243,000,000  5.00      - 

1877-78 501  397,000,000  7.20      - 

1878-79 501  432,000,000  5.44      - 

1879-80 495  271,000,000  5.45      — 

1880-81 493  320,000,000  4.77      — 

1881-82... 486  380,000,000  6.18     — 

L'examen  de  ce  tableau  inspire  de  sérieuses  réflexions 
et  les  chiffres  qu'il  contient  justifient  pleinement  tout  ce 
que  Ton  a  dit  depuis  quelques  années  sur  la  situation  de 
notre  industrie  du  sucre.  En  1875-1876,  la  production 
était  de  462  millions  de  kilos,  et  nous  possédions  530  fa- 
briques ;  ce  fut  Tapogée  du  développement  de  la  sucrerie 
iodigène.  En  1881-1882,  notre  production,  malgré  la 
bonne  qualité  de  la  betterave  et  l'influence  des  nou- 
veaux procédés  d'extraction,  tombe  à  380  millions,  et  nous 
n'avons  que  486  fabriques.  La  production  de  la  cam- 
pagne qui  vient  de  finir  est  de  28  millions  au-dessous  de 
ce  qu'elle  était  11  y  a  dix  ans,  et  nous  avons  33  fabriques 
de  moins.  Quant  au  rendement  de  la  betterave,  cause  trop 
réelle  de  cette  décadence,  il  est  resté  absolument  staiion- 

17. 
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naire  dans  ces  dix  années,  et  sauf  en  1877-1878,  campagne 
exceptionnelle,  nons  le  voyons  osciller  entre  5  et  6  p.  100. 
Si  cette  campagne  il  dépasse  6  p.  100,  noos  avons  vu  que 
la  cause  de  ce  résultat  relativement  satisfaisaut  était  due 
en  partie  aux  procédés  d'extraction  du  jus.  Nous  devons 
donc  conclure  que  notre  betterave  à  sucre  ne  s'est  point 
sensiblement  améliorée  depuis  dix  ans,  que  son  rende- 
ment industriel,  immobilisé  entre  5  et  6  p.  tOO,  ne  s*est 
que  peu  ou  point  élevé,  et  en  présence  des  rendements  de 
9  1/2  p.  100  réalisés  ailleurs,  c'est,  on  l'avouera,  tin  fait 
affligeant  à  constater. 

On  a  fait,  cette  campagne,  une  assez  grande  quantité 
de  mélasse,  214,315,260  kilos,  soit  3.14  p.  100  du  jas,  ou 
environ  3.5  p.  100  de  la  betterave  dans  l'hypothèse  de 
90  kilos  par  hectolitre.  Les  nouveaux  procédés  d'extrac- 
tion épuisant  davantage  la  betterave  et  augmentant  le 
volume  de  la  masse  cuite,  tendent  à  augmenter  la  pro- 
portion de  la  mélasse,  très  grande  en  Allemagne  et  en 
Autriche,  où  l'on  en  tire,  comme  on  sait,  un  excellent 
parti  au  point  de  vue  de  l'extraction  du  sucre.  Il  est  cer- 
tain que  le  sucre  extrait  des  mélasses  contribue  singu- 
lièrement à  augmenter  le  rendement  de  la  betterave,  qfA 
n'atteindrait'  pas  9  1/2  p.  100  en  Allemagne  sans  cet  ap- 
point. Nous  avons  bien  des  fois  appelé  Tattention  sur 
cette  question  importante,  et  nous  nous  étonnons  que  des 
démarches  sérieuses  ne  soient  pas  faites  auprès  du  gou- 
vernement en  vue  d'obtentr  le  travail  en  franchise  des 
mélasses  comme  en  Autriche  et  en  Allemagne,  alors  sur- 
tout que  nos  raffineurs,  ayant  dès  mélasses  libérées  d'im- 
pôt, se  préparent  à  en  extraire  le  sucre  et  à  s'emparer 
peut-être  des  divers  procédés  ipdustriels  brevetés  ayant 
trait  à  cette  opération. 

Les  214  millions  de  kilos  de  mélasse  obtenus  cette  cam- 
pagne donneraient  facilement,  par  l'élution,  la  substitu- 
tion ou  la  trontiane,  une  quantité  de  60  millions  de  kilos 
de  sucre  en  plus,  ce  qui  aurait  pour  efi'et  de  porter  lu 
rendement  de  notre  betterave  à  7  au  lieu  de  6  p.  100.  Sans 
ap(<orlep  d^ns  noire  législaiion  sucrière  le  changement 
radical  que  cerlairis  es|Mits  re<ioutent,  ne  puurrait-on 
trouver  un  terme  moyen,  tel,  par  exemple,  que  d'imposer 
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^èrement  la  mélasse  épuisée  ayant  un  autre  emploi  que 
fabrication  de  l'akool?  La  comparaison  des  rende- 
3nt8  allemands,  augmentés  de  1  p.  100  du  fait  seul  du 
avail  des  mélasses,  met  pleinement  en  lumière  notre 
fériorité  sous  ce  rapport.  Il  dépend  d'une  législation 
paratrice,  intelligente,  encourageant  le  progrès,  d'arra- 
1er  ces  60  millions  de  kilos  de  sucre  au  néant  sans  qu'il 
1  coûte  autre  chose  au  Trésor  qu'un  léger  sacrifice  dont 
e  tarderait  pas  à  profiter  le  consonsommateur. 

B.  Ddreau. 

Tableau  de  la  production  et  du  mouvement  des  sucres 
indigènes  depuis  le  1er  septembre  1881  jusqu'à  la  fin 
du  mois  d'août  1882. 

Décharges 
Charités     . ,  .ezprimiesen 
Nombre      Quaniitéa  exprimées  sucre  raffiné 

Bèpartements.  de  de  jus  «d  sucre  afférentes 

fabriques,    rléféqués.  raffiné.  aux  ehargpes. 

Msne 91      15,728,011      83,752,422      80,197,195 

Nord 141      15,274,764      82,811,302      80,006,545 

Oise 37       5,938,735      29,726,450     "28,700,241 

PM^e-Calaia..      85       8,996,683      42,198,056"     41,202,551 

Somme 66      11,490,340     59,826,375     56,953,111 

Antres  dépar- 
tements....    _66      10,787,831      56,580,744      5S,562,.317 

Totaux...     486      68,216,364    354,895,349    348;621,960 
Résultats  de  ré- 
poqaecorres- 
pondante  de 

1881 493.  66.950,430  298,376,420.  288,961«8o4 

Aogmentation.  »  1,265,934  56,518,929  53,660,106 
DiininutioD....      7  »  »  » 

Restes  en  fabrique. 

Produits 
Départements.  Sucres  en  cours 

aciievés.  ■       de  fabrication. 

Aisne 2.652,301  902,926 

Nord 1,963,517  841,240 

O^e ....  716,907  309,3^2 

Pàsd.-Calais 799,783  195  722 

Somme 1,2.")8.357  l.(ilV.'()7 

Autres  départements 691,4^5  3-26. 9-^2 

ToldUX....  8,082,310  4,191,070 
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Résultats  de  l'époqae  correspon- 
dante de  1881 5,211,263        4,203,30) 

Augmentation 2,871,047 

Diminutiou •  12,234 


SOIE. 

STATISTIQUE   FÉRICICOLE   DE   i/aNWÉK   1882. 

Cocons. 

Nombre  Races 

Départemaots.  deséri-       Races  Races  d'autr.pro-     Total, 
coltears.  françaises,    da  Japon.  v«i»ioeei. 

Ain 550       13,995  282  350        14,637 

Alpes  (Basses-)  2,935     104,938  415  932      105,745 

Alpes  (Hautes-)  464       18,609  •  »          18,^ 

Alpes-Maritim.  735       18,785  •  724        19,509 

Apdèche 32,886  1,758,409  117,689  132,686  2,008,7» 

Aude 6            508  »  »               8DI 

Aveypon 187         8,101  108  139         8,3^ 

Bouches-du-Rh.  7,545      254,248  8.574  13,797      276,619 

Corse 662       25,566  542  4,634       30,711 

Drôme 37,041  1,589,599  125,717  165,110  1,880,4» 

Gard 37,953  2,697.553  8,341  77,369  2,783,23 

Garon.  (Haute-)  42            939  40  124         l,f03 

Hérault 2,699     204,199  5,260  10,770     220,239 

Isère 9,675  311,765  27,795  34,107   373,667' 

Loire 276       13,020  »  •         13,020 

Lot 8            722  »  •             7» 

Lot-6M}aronne.  1            274  •  •             274 

Lozère 2,420     109,957  367  2,41d     112,743 

Pyr.-Orientales  356       17,994  110  1,692       19,796 

Rhône 136         4,221  »  a           4,221 

Savoie 863       24,572  758  3,256       28,586 

Tarn 471         9,316  503  530       10,349 

Tam-et-Garoon.  761         9,978  50  1,260       11,288 

Var 5,369     331,117  2,946  2,745     336,808 

Vaucluse 27,055  1,376,896  2,548  61,786  1,441,2W 

Totaux. . .  ni, 098"8,904,741  302,045  514, W 9,721,206 
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LES  HARAS  EN  1881. 
(Extrait  da  Rapport  du  Directeur.) 

L'effectif  du  nombre  des  chevaux  existant  au  le' janvier 
1881  était  de  2,412  têtes.  Pendant  le  cours  de  ladite 
tnnée,  le  nombre  des  pertes  par  mort  et  par  réforme  a 
été  de  195.  La  remonte  a  reporté,  au  31  décembre,  Tef- 
feetif  an  chiffre  de  2,520  étalons  avec  un  excédent  de 
20 chevaux  sur  Teffectif  normal  de  2,500  têtes,  —  excédent 
dotiBé  à  combler  les  vides  qui  se  produisent  habituel- 
knent  au  eommencement  de  l'année;  avec  les  achats  de 
1881 ,  l'administration  a  atteint  le  maximum  d'effectif 
freserit  par  la  loi  du  29  mai  1874. 

les  195  étalons  sortis  des  dépôts  en  1881  se  subdivisent 
^  W  manière  suivante  d'après  les  causes  de  mort  ou  de 


Motifs  de  la  rifbrme.  Nombrs. 

Dsare 39 

Tares 47 

FIoiioD  pèriodiqoe.  ^  Cécité il 

Pousse • 7 

Gornage 4d 

Suite  d'affection  tjrphotde 5 

Ikontré .* 8 

fipilepsie.  »  Paralysie ; i 

Foorbare * t 

Affection  des  teaticales I 

SciatkpiQ.  —  Rhumatismes ',..  i 

Practares 2 

Méchanceté. 4 

lofécondité 10 

Monre  spontanée i 

Tomeora  mélaniqnes 8 

Wvers 8 

Total 7m 

Ganses  de  la  mort.  Nombre. 

Affections  des  organes  respiratoires 10 

Aff-ctions  typhoïdes 5 

Téumos,  gangrène 2 
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Affections  de  l'appareil  digestif 2 

Hernies i 

Déciiirures,  fractures 6 

Divers 4 

Total 35 

L'effectif  reconstitué  à  2,520  têtes  au  31  décembre, 
ainsi  que  je  l'ai  dit  plus  haut,  se  décomposait,  au  point  de 
vue  de  l'espèce,  de  l'âge  et  de  la  robe,  dans  les  propor- 
tions qu'indiquent  les  trois  tableaux  ci-après  : 

I.  —  Effectif  considéré  au  point  de  vue  de  l'espèce. 

Étalons  de  pur  sang  anglais 2i8 

—  arabe 187 

—  anglo-arabe 63 

Étalons  de  demi-sang  (i) 1 ,860 

Étalons  de  trait 192 

Toial 2,520 

II.  —  Effectif  considéré  au  point  de  vue  de  Vdge, 

chevaux  de  Sans 2 

—  4  ans 234 

—  Sans 300 

—  6  ans 316 

—  7  ans 272 

—  Sans : 240 

—  9  ans 219 

—  10  ans 176 

~         11  anâ 140 

—  12  ans 104 

—  13  ans : 106 

—  14  ans 79 

—  15  ans  et  au-deSâûs. ...  332 

Total 2,520 

JII.  —  Effectif  considéré  au  point  de  vue  de  la  robe. 

Chevaux  de  robe  baie...^ 1,097 

—  bui-briine 219 

—  alezme 648 


(1)  Sur  1,860  étalons  de  demi-san?,  1,558  appartiennent  au  type  léfer  et 
SOS  au  type  carrossier.  Parmi  les  premiers,  371}  ont  trois  quarts  de  saof. 
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—  grise , 334 

—  aubère 23 

—  fieordepêeber 2 

—  rouaoDe 55 

—  noire 134 

—  blanche 9 

—  pie 2 

Total 2,520 

Le  relevé  des  faits  particuliers  à  la  jnmenterie  de  Pom- 
^donr  complétera  cette  partie  de  mon  rapport. 

Au  31  déce^nbre  1881  Ja  jumenterie  possédait  141  ani- 
I  nex,  subdivisés  de  la  manière  suivante  d'après  Tespèce  : 


Déiigoatioo. 
iBoeots 

anglais. 
17 

» 
» 

Pur  saog. 

.-arabe 
2 

33 
14  . 

47 

Demi-sanir 

.  provenant  Total 
.   d'a.hats. 

59 

arabe,  ang 
40 

17 
13 

lô 

Produits: 
PMlaiM 

5           55 

hme& 

rot  des  produits. 

27 
5           82 

Les  82  produits  se  classent  par  Tàge  ainsi  qu'il  suit  : 

Prodoits  de  1  an 38,  dont  4  demi-sang. 

—  de  2  ans 24,  dont  1  demi-sang. 

-  de  3  ans 2a. 


82,  dont  5  demi-sang. 


La  production  de  la  jumenterie  a  fourni,  le  31  décem- 
ItK  1881,  au  service  des  haras,  1  poulinière  et  11  étalons 
nés  à  rétablissement  en  1878,  savoir  : 

Poulinière.  —  Falbala,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Blin- 
liwrfie  et  Ariane. 

EtaJon^.  —  Fracas,  pur  sang  arabe,  par  Arami  et  Oda. 

Fusain,  pur  sang  arabe,  par  Arami  et  El  Guétranl. 

Fer,  pur  sang  arabe,  par  Wahab  et  Mantoura. 

Feredjé,  pur  sang  arabe,  par  Wahab  et  Fî»rha. 

Floreâtan,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Btinkoolie  et  Fa- 
lime. 

Fanal,  pur  sang  anglo-arabe,  par  BUukoolîe  Badour. 
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Fanfaron,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Blînkoolie  el  Ché- 
ris. 

Forban,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Blinkoolie  et  Bi- 
kiré. 

Fandage,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Blinkoolie  et  Noore. 

Fortunio,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Harami  et  Plan- 
tago. 

Flafla,  pur  sang  anglo-arabe,  par  Sadrazan  et  NoTiec. 

A  la  même  date,  trois  poulains  de  demi-ssog,  nés  to 
1878  et  provenant  d'achats,  sont  passés  étalons. 

D'autre  part,  les  Ventes  efiectuées  à  Pompadour  dao^ 
le  cours  de  l'année  1881  ont  livré  à  l'industrie  pritic 
23  jeunes  animaux,  dont  le  tabeau  suivant  présente  le 
classement  par  espèce  et  par  âge  : 


Année  de  la  Oflissanee. 
1878 • 

Poulains. 

Pur  pan!» 
aiahe. 

3 

2 
1 

6 

Pouliches. 

1 

3 
3 

Pnr  Mne 
aoirio-arabe. 

2 
2 
2 
2 

Tota 

i879 

î 

1880 

^ 

1881 

1 

1878 

6 

3 

1879 

( 

1880 

«î 

1881.... 

5 

8 


17 


Ces  ventes,  en  y  comprenant  une  jument  de  pur  sisg 
arabe  réformée,  qui  a  été  adjugée  à  1,000  francs,  ont 
produit  une  somme  de  15,560  francs. 

La  monte  de  1880  faite  à  la  jumenterie  avait  donné  de 
bons  résultats  :  41  produits  ont  été  obtenus.  Celle  de  1881 
paraît  devoir  être  aussi  favorable  :  avec  quelque  poolaii» 
qui  restent  à  naître,  le  nombre  des  productions  s'élèvert 
vraisemblablement  à  44. 
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Tableau  récapitulatif  des  achats  de  chevaux  pendant 
~  l'exercice  tô8i. 


«OMBBV  BT 

t^AffectésàUmoiite 
Mlggl 

ESPfeCBS  BBS  cm 

Dépeasei. 
55,000    • 

81,875    . 
25,970  87 

5,236  40 

217,000    » 

836,000    » 

461,000    » 
44,000    » 

53,100    . 

65,500    » 
2,000    • 

RVAUX. 

Étaloa 

An. 
gUU. 

2 

2 

» 

■ 
16 

« 

4 
2 

» 

» 
» 

26 

ient.) 

ËUlons 

de 
eroi-sang. 

» 

il 

* 
• 
* 

141 

la  da  deanf' 

Anglo- 
arabes. 

« 

» 

» 
» 

9 
» 

» 
» 

9 

MBg. 

Ara- 
be*. 

[Il- Affectés  à  lamoDte 

en  1882  : 
Aâen  d'Angleterre  : 
^HxdescbeYanx.... 

•"^liis  généraiix 

f«KioDd'Aatriche-Hon- 
pie 

• 
• 

âdHts  ^  Paris  et  k  Chan- 
tilly   

■ 

^MDmissinn  opérant  aa 

YnnàCaen 

iknaiss.  opérant  dans 

rOiK8t,leCentreetïe 

'    WA\          

• 

•2 

itbtsdiTers 

» 

ààvL  d'étalons  boulon- 
nais  

• 

âchtt  d'étalons  perche- 
roBi 

» 

Achats  de  poulains..... 

(SuUe  d 

\              ProTenance  des  aeha 

'   l-iffectésàlamonte  < 
1t- Affectés  à  la  monte 
IGsiion  d'Angleterre  : 
Mt  dpfl  rlievanx ...... 

» 

1,846,682  27 

u  tableau  précét 

ts 

d 
5nl881... 
60  1882: 

2 

37  tètes 

Étalons 

de 

trait. 

9 

» 

n 
* 

Pou- 
lains. 

» 

n 

tfftÎA  irénéraax 

• 

KHion  d'Autriche-Hongne 

Achats  à  Paris  et  à  Chantilly 

Commission  opérant  au  Pin  et  à 

Q^Q ..«....* ••• 
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Commission  opérant  dans  TOuest,  le 

Centre  et  le  Midi 69  4  » 

Achats  divers '. «i  •  • 

Achat  d'étalons  boulonnais »  43  • 

Achat  d'étalons  percherons »  18  • 

Achats  de  poulains •  •  5 

225  ïï  5  » 

266  têtes.  ï-"^ 

Crédit 1,866,600    » 

Dépenses .   1,846,682  27 

Reste  disponible 19,917  73 

Avant  d*apprécier  la  somme  générale,  il  eonviesi  éê . 
faire  remarquer  que  ce  reliquat  non  employé  d'une  ving^ 
taine  de  mille  francs  ne  provient  ni  d*une  insaffistnea 
dans  les  ressources  de  l'élevage  ni  d'une  surabondanee  4ft 
crédit.  11  est  dû  uniquement  à  des  rédhibitions  de  ^ft- 
vaux  entachés  de  vices,  rédhibitions  opérées  dans  les  dei>* 
niers  jours  de  décembre,  trop  tardivement  pour  que  Vw^ 
ministration  pût  les  remplacer  avant  le  l^r  janvier,  dtlt 
assignée  par  les  règlements  de  finances  à  la  eréation  étto" 
dépenses  dans  l'exercice. 

Depuis  l'année  1876,  en  vertu  de  la  loi  sur  les  haras» 
la  remonte  générale  comprenait  deux  cents  chevaux  destin 
nés  à  l'augmentation  d'effectif  en  sus  du  quantum  néce»* 
saire  au  renouvellement  des  chevaux  morts  ou  réformés^ 
En  1881,  la  dernière  annuité  d'augmentation  ne  pouvait 
pins  être  que  de  100  chevaux,  pour  porter  en  1882  a« 
maximum  légal  de  2,500  étalons  le  chiffre  de  2,400  cbe* 
vaux  mis  en  monte  dans  la  campagne  de  1881.  Cette  res« 
irietion  des  achats,  bien  qu'éveillant  naturellement  les 
regrets  des  éleveurs,  devait  être  favorable  à  la  quaHté,  a» 
faisant  porter  les  choix  sur  le  summum  de  la  produelioo. 

La  remonte  normande,  en  effet,  a  été  consérée  comme 
très  bonne  par  M.  l'inspecteur  général  président  de  la 
commission  d'achat.  L'administration  avait  d'ailleurs  pria 
le  soin  d'en  majorer  le  chiffre,  en  escomptant,  dans  la 
proportion  indiquée  par  Texpérience,  le  nombre  des  che- 
vaux rendus  chaque  année  au  veqdçur  pour  cornage  et 
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lires  vices  rédhibitoires.  La  proporUon  «^*^«  embarra» 
î  p.  100  environ,  et  le  service,  qui  avail*?**''^®»»  "**  P***^ 
ievanx  chevaux  normands,  en  a  acheté  162,tF*  J^JJJ'"?*»»'**» 
eseendu  à  141  par  suite  des  renvois  prévus.  Cettt^^^"''^/*"    ^ 
l'afanlage  de  faire  aboutir  l'opération  d'un  s  ^B^HÎIfiî^-' 
ID8  des  conditions  d'ensemble  avantageuses  à  la  sûretë^*^ 
tt  choix,  et  de  dispenser  la  commission  de  revenir  ensuite 
lire  des  remplacements  à  une  époque  plus  tardive,  oii  déjà 
es  étalons  d'un  certain  mérite  peuvent  avoir  passé  dans 
fiutres  œaina. 

U  région  bretonne  fait  également  des  progrès  dans  la 
pndiction  de  l'étalon  de  la  famille  obtenue  par  le  croise- 
neotde  la  jument .  indigène  avec  le  cheval  du  Norfolk. 
L'iaportanee  de  la  réunion  de  Landernau  augmente 
ciuqDe  aînée.  Les  étalonniers  et  les  départements  re- 
cMent,  ea  même  temps  que  l'Élat,  cette  catégorie  de 
RpTOdoeteurs. 

tau  les  autres  pays  de  production,  les  acquisitions  ont 
éiègéiéralement  très  satisfaisantes,  en  particulier  à  la 
MMvr-Yon  et  à  Teotouse.  On  peut  dire,  en  résumé, 
pleûveaQ  de  la  remonte  g^iérale  a  été  supérieur*  à 
^  étg  années  précédentes* 

Néanmoins  il  faut  signaler  l'extrême  difficulté  avec  la- 
çKlIe  t'opère  la  temonte  des  étalons  de  trait,  par  suite 
^U  rareté  des  bons  types  et  de  l'empressement  avec 
^lieI  les  cemrtiers  qui  parcourent  nos  départespients  dès 
Ih  premiers  nsois  de  l'année  dirigent  vers  l'Amérique 
rmpoftants  convois  de  boulonnais  et  de  percherons. 
We  en  augmentant  ses  prix,  l'administration  échappe 
*^it  peine  au  danger  de  cette  ooncurrenee. 

Us  exploitations  en  Angleterre,  opérées  à  deux  reprises 
c^nnne  l'année  précédente,  ont  produit  un  conting^t  de 
^cbevaox  dont  deux  pur  sang,  huit  Norfolk,  un  trot- 
^ranéricain  et  deux  trotteurs  du  pays  de  Galles.  Cette 
^nlhrt  province  elTre  au  service  des  Haras  un  nouveau 
^  à  exploiter.  Les  chevaux  qui  en  proviennent  ont 
^'>n&tage  d'être  issus  de  père  et  de  mère  trotteurs,  d'être 
mis  ao  travail  dès  l'âge  de  dcc^huit  mois  et  d'être  nourris 
(il  eonséquence.  Leur  conformation  régulière  et  leurs 
bonnes  allares  leur  assurent  un  utile  emploi. 
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Commission  opërâon  n*a  eu  lieu  en  Orient,  et,  saivant  «i 

Centre  et  le  Midjns  une  séance  du  conseil  snpérienr,  d» 
^c\uit»é\reTs.,^^l  élé  opérées  dans  l'empire  Austro-Hon- 
Achatd'éu,  ^^*^  présenté  à  l'Exposition  universelle  drt 
.^•ctmn^'-i^marquables  d'étalons  arabes.  En  dehors  des 
types  supérieurs  qui  appartiennent  au  gouvernement  et 
ne  sont  pas  à  vendre,  on  n'a  rencontré  dans  les  bar» 
particuliers  aucun  cheval  d'élite  qui  pût  augmenter  les 
richesses  chevalines  de  nos  établissements. 

Pour  terminer  l'exposé  des  missions  envoyées  à  l'étraft- 
ger  pendant  Tannée  1881,  je  dirai  ici  quelques  mots  d*me 
exploration  faite  en  Belgique  et  en  Hollande,  non  po» 
y  chercher  des  étalons,  que  ces  deux  pays  ne  sont  pas  en 
état  de  nous  fournir,  mais  dans  le  but  d'éciaircir  une  ques- 
tion commerciale  à  laquelle  le  conseil  supérieur  s*est  déjà 
intéressé,  à  propos  du  mouvement  des  importations  et  ex- 
portations  chevalines.  Je  fais  allusion  aux  arrivages  de 
chevaux  américains  entrant  en  France  par  la  Belgique,  et 
venant  faire  sur  nos  marchés  aux  produits  français  o*De 
concurrence  d'autant  plus  digne  d'attention  qu'elle  portait 
sur  une  classe  de  chevaux  analogues  à  nos  demi-sang, 
objet  des  encouragements  spéciaux  du  service  de»  foaras> 
Il  a  été  constaté,  par  le  relevé  des  douanes  et  les  ren- 
seignements généraux  puisés  aux  meilleures  sources,  que 
la  Hollande  ne  servait  pas  de  transit  aux  proveiances 
américaines  et  se  bornait  à  nous  envoyer  quelques  pro- 
duits du  genre  postier.  Quant  au  courant  amérieaia  pas- 
sant par  le  port  d'Anvers,  il  est  complètement  tari  ;  mats 
il  reparaît  du  côté  de  l'Angleterre,  d'où  il  continuerait, 
dit-on,  à  se  déverser,  en  s'amoindrissant,  sur  le  marché 
français. 

Je  passe  aux  encouragements  distribués  à  i'indnstiie 
chevaline,  sous  forme  de  courses  et  de  primes. 

Le  nombre  des  hippodromes  ne  cesse  de  s'accroître,  et 
le  chiffre  de  174,  relevé  en  1880,  s'est  trouvé  à  191  en  1881. 
Il  est  évidemment  destiné  à  s'élever  encore  moins,  il  fout 
le  dire,  sous  l'effort  des  tendances  vers  l'amélioration 
chevaline,  que  par  le  désir  de  faire  profiter  les  localités 
de  toutes  les  conséquences  vivifiantes  d'une  réunion  de 
courses.. 
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,e  développement  est  la  cause  d*aQ  grave  embarras 
.r  radministratioD,  qui,  avec  ses  ressources,  ae  peut 
Qre  à  toutes  les  demandes.  Elle  a  offert  néanmoins, 
L  88 1 ,  339,800  francs  en  courses  plates,  et  307,900  francs 
courses  an  trot,  y  compris  les  épreuves  de  pouliches, 
semble  647,700  francs.  Les  prix  provenant  des  autres 
Dateurs  complètent  ainsi  la  dotation  des  hippodromes. 

Courses  Coarses  Conrses 

Donateurs.  plates.  à  obstacles.  au  trot.  Total. 

M. 339,800  •  307,900  647,700 

âpwtements. ..  55,400  29,250  70,085  154,735 

QN»ètéB 1,506,875  1,399,600  150,485  3,056,960 

îUe». 243,700  112,300  30,150  356,150 

irers. 461,965  91,950  31,875  585,790 

Totaux 2,577,740    1,633,100    590,495    4,801,335 

Les  augmentations  de  dotation  dont  chaque  nature  de 
courses  a  profité  en  1881,  par  rapport  à  Tannée  précé- 
deale,  ressortent  donc  ainsi  : 

Pour  les  courses  plates 148,875 

Pour  les  courses  à  obstacles 309 , 750 

Pour  les  courses  au  trot 39, 815 


498,440 
La  Statistique  des  concours  donne  les  résultats  suivants  : 

Admises.        Prii 

Poulinières 8,516         4, 

Pouliches  de  3  ans 3,032         1,7 

Pouliches  de  2  ans 2,268 

Pouliches  de  1  an 501 


Totaux 14,317 

Le  nombre  des  animaux  admis  a  angmenf  ^  ^^  ^^^  . 
celui  des  animaux  primés  de  674.  Les  con/^  ^^^^^  comme 
on  le  voit,  ont  pris  l'extension  qui  leur  ap  gjj.^  l'augmen 

4  ,500  francs.  Il  faut  ajorner  a  ce! le    „,„,,„,  .50,000  francs 
aunbués  aux  poulinières  suuees  '  ^un  poulain  arabe  ou 
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anglo^arabe  de  pur  gang,  et  27,000'fraâM8  affeetés 
ques  eoncours  régionaux  hippiques,  eneonragemeiitsmiil 
Dises  par  l'administra tioo  de  Tagri culture.  i 

Le  crédit  affecté  aux  écoles  de  dressage,  qui  était  l| 
10,000  francs  en  1879  et  de  75,000  francs  en  1880,tf|49 
trouvé  réduit  à  50,000  francs  pour  l'exercice  qui  BOtf 
occupe.  Cet  amoindrissement  a  mis  radmiaistration  émli 
la  nécessité  de  supprimer  les  allocations  données  précé* 
demment  aux  quatre  écoles  du  Dorât,  de  Marseille,  di 
Nantes,  de  Paray-le-Monial,  et  de  diminuer  les  autres  sb^ 
venlions  conservées.  Ces  mesures  ont  excité  une  vive  émo- 
tion parmi  les  éleveurs  intéressés,  surtout  dans  eert^ici 
régions  où  ce  mode  d'encouragement  rend  de  grandi lO- 
vices  et  me  parait  encore  nécessaire. 

La  somme  de  50,000  francs  inscrite  au  budget  de  ramée 
1881  a  été  répartie  de  la  manière  suivante  entre  les  oue 
établissements  ci-après  : 

Airel  (Manche) .    5,000 

Amiens  (Somme) 2,0U0 

Bordeaux  (Giroode) 2,000 

Caen  (Calvados) 7,000 

Cercy-la-Tour  (Nièvre) 8,000 

La  Grand'Maison  (Cher) ^,500 

La  Roche-sar-Yon  (Vendée) 7,000 

Nancy  (Meurthe-et-Moselle) 3,000 

Rennes  (lUe-et-Vilaine) 2, 500 

Rochefort  (Charente-Inférieure) 40, 000 

Sées(Ornft) ..  8,000 

Total 00,000 

]^g  catégorie  des  étalons  approuvée  s'est  accrue  d'ane 
année  èà  l'^^^^re  de  21  chevaux,  proportion  sensiblement 
la  mêmcL  '"®  précédemment.  La  nouvelle  disposition  régle- 
mentaire e^  *^  ^^^^"  ^^  laquelle  les  étalons  qui  saiUisseDt  i 
un  prix  supé*  '"^^"^  ^  ^^^  francs  sont  approuvés  sans  prime» 
disposition  api  ^^^^^^^^  surtout  aux  chevaux  de. pur  sai^»et 
ayant  pour  effet  ^®  reporter  sur  les  autres  catégories  cette 
bonification  de  re  «sources,  ne  paraît  pas  avoir  produit  de 
résultat  appréciabi  '«J  ^^^  ^^^^^^^  approuvés  sans  prune 
sont  au  nombre  de  <  '^^  P""^  '«'^8  ^*  ^®  3  demi-sang  trot- 
teurs. 
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Ul<  ei^ffee-toM  des  étalons  approuvés  es  1881  a  été  de 
11^192  et  s'est  trouvé  réduit,  au  commsnceaisiit  de  la 
monte,  à  1,176. 

^   Le  tableau  suivant  donne  les  saillies  obtenues  par  es- 
,  d'étalons  : 


État  de§  Jumgntt  saillie*  par  les  étalons  apprruvés 
en  1881. 

Par  uag. 

Dé$tgfladeii.  anglo-     Demi-        Traît.     Tolal. 

anglais,  arabe,  araba.       sang. 

106       9       13         748         307      l,i7d 

de  toate 
espèce  saillies.    3,055     85      552    40,760    17,890    62,343 

-VoyeDoe  des  sàil- 
-  lits  ptr  espèce 
d'étalons 28     42       42  54  58       » 

Us),  générale.  53 

Cette  moyenne  de  53  juments  saillies,  relevée  sur  les 
éUU  fournis  à  l'administration,  paraît  au-dessous  de  la 
vérité.  En  effet,  diaprés  le  règlement  des  étalons  approu- 
vés, les  propriétaires  ont  à  présenter  une  liste  de  juments 
saillies  qui,  suivant  l'espèce  de  l'étalon,  varie  de  30  à  50. 
Un  grand  nombre  d'entre  eux  négligent  de  porter  sur 
cette  liste  toutes  les  juments  saillies  en  sus  du  chiffre  ré- 
glementaire. 

Quant  à  la  monte  des  étalons  de  l'État,  en  Voici  le  ré- 
sultat complet  par  espèce  d'étalons  : 

Monte  des  étalons  de  VÈtat  en  1881. 

Nombre  Momb.  des 

Ksfèce  des  étalons.                 des  jamenu     Moyenne.   Moyenne 

étalons.  saillies.                       générale. 

^ràang  anglais 187  8,151  43    ) 

Pur  sang  arabe 163  7,322  46    ( 

Hf  sang  anglo-arabe..           54  2,598  48    )      54 

^mi-sang 1,784  97,935  55 

Tnit 179  11,604  65    ) 

Totaux 2,367      127,610 

La  moyenne  générale  des  juments  saillies  est  de  54,  en 
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baisse  de  deux  unités  sur  le  chiffre  relevé  en  1880. 
situation  est  attribuée  à  des  causes  déjà  indiquées, 
qui  paraissent,  cette  fois,  présenter  un  caractère 
général  que  dans  les  obserYations  appliquées  à  Te: 
précédent.  Telles  sont  :  la  pénurie  des  fourrages 
certains  pays  et  le  goût  des  éleveurs  pour  des  chei 
plus  massifs  que  ceux  du  service  des  haras.  Le  fait 
iant  de  la  campagne  de  monte  de  1881  semble  consi 
dans  une  très  vive  excitation  de  l'industrie  mulassière, 
a  détourné  de  l'étalon  un  grand  nombre  de  juments 
profit  du  baudet. 

A  ces  causes  diverses  continue  de  s'ajouter  la  pro{ 
des  jeunes  chevaux  limités  dans  leur  service  de  naonte, 
portion  qui,  sur  un  effectif  plus  que  doublé  parles  ré( 
adjonctions,  est  conssidérable. 

Pour  déterminer  le  degré  d'influence  qu'a  exercé 
en  1881,  dans  la  production  chevaline  par  les  étalons 
Uorateurs  qu'il  possède  ou  qu'il  pensionne,  je  gr( 
les  chiffres  des  juments  saillies  par  l'une  et  l'autre  c«li* 
gorie.  Les  1,176  chevaux  approuvés  ayant  couvert  62|lBii 
juments  et  les  2,367  étalons  nationaux  ayant  sailli  ïtJJÎtt'. 
poulinières  donnent  au  total  3,543  étalons  améliorât^-' 
accouplés  avec  189,953  femelles  dont,  suivant  la  propi»"' 
tion  admise  de  60  p.  100,  doivent  sortir  en  chiffre  n 
114,000  produits  améliorés.  Cette  même  catégorie  de.prt-^ 
duits,  avant  l'application  de  la  loi  du  29  mai  1874^  n'était 
que  de  71,000. 

{Signé  :  De  Cormette.) 
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PÈCHE  MARITIME. 
(Extrait  du  Rapport  au  ministre,  J.  off.  du  20  nov.  1882.) 

80,875  marins,  montant  22,125  navires  ou  bateaux, 
jaugeant  149,297  tonneaux,  se  sont  livrés  à  ces  pêches 
en  1881.  55,485  riverains  (hommes,  femmes  ou  enfanls) 
ont;  en  outre,  pratiqué  la  pêche  à  pied  sur  le  grèves. 

Comparés  à  ceux  de  l'année  1880,  ces  chiffres  font  res- 
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tîr  une  diminution  de  1,909  marins,  611  bateaux  et 

92  tonneaux. 

Par  contre,  le  nombre  des  pêcheurs  à  pied  s'est  accru 

7,255. 

La  valeur  en  argent  des  produits  obtenus  s'élèfe  au 

iffre  de  82,670.008  francs  et  présente,  sur  Tannée  1880, 

^diminution  de  4,247,610  francs. 

Valeurs  des  produits. 

Pèihe  Pêeha 

Années.  cd  bflt«iu.  à  pied.  Tolnl. 

a  1880 79,4i8,l35      7,469,633      86,917,668 

Dl88i 74,583,660      8,086,398      82,670,058 

Différence  en  moins  pour  1881 4,247,610 

La  diminution  constatée  ci-dessus  porte  presque  exclu- 
Ivement  sur  la  pêche  de  la  sardine. 

Delà  comparaison  des  années  1880  à  1881,  parar^on- 
d'tttenient  maritime,  il  ressort,  pour  cette  dernière  année  : 

l«  arrondissement  (Cherbourg).  Une  df- 

JDfoation  de •  91,319 

^'appliquant  en  partie  à  la  pêche  de  la 
morue  à  Terre-Neuve  et  à  la  récolte  des 
amendements  marins. 

I«  arrondissement  (Brest).  Une  diminu- 
tion de 1,887,950        » 

résultant  du  rendement  inférieur  de  la 
pèche  des  différentes  espèces  et  princi- 
palement de  celle  de  la  sardine. 

3e  arrondissement  (Lorient).  Une  dimi- 

naiionde 867,049        » 

portant  entièrement  sur  la  pèche  de  la 
sardine. 

4e  arrondissement  (Rochefort).  Une  di- 

miouiionde 883,360       » 

due  également  à  la  rareté  de  la  sardine. 

S^  arrondissement  (Toulon).  Une  dimi-       701,570        » 
résultant  de  la  même  cause. 

4,339,929    92,319 

Soit  en  moins  pour  1881 4,247.610 

Ib 
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Les  trois  tableaux  suivants  font  ressortir,  pour  chaeus 
dos  années  1880  et  1881: 

1«  Les  quantités  pèchées  exprimées  en  kilograovi 
en  nombre  où  en  mesure  de  capacité,  suivant  la  naUrt 
de^  produits  ;  ^ 

2o  La  valeur  en  argent  de  ces  mêmes  produits; 

3*  Le  nombre  d'hommes  embarqués,  celui  des  bateaia 
employés,  ainsi  que  le  tonnage  de  ces  bateaux. 

Quantités  péchée$, 

18M.  1881. 

M..nie  :  Terre-Neuve  (kilog.) 18,382,910  17,683,ai 

-^     Islande 16,827,677  M^Mg 

Harengs  (kflog.) 33,681,196  39,104.» 

Maquereaux  (kîlog.) 7,467,433  5,863^ 

Sardines  (nombre) 628,478,248  372,940,« 

Anchois  (kilog.). "'  4,048,000  5,99I.«J 

Autres  espèces  (kilog.). 48,324,308  49,Me«i| 

Huîtres  (nombre) 1U,552,625  374,985^7» 

Moules  (hectol.)i ôl4,814  56M» 

Autres  coquillages  (hectoi.). .. 191 ,  183  ^^^«^ 

Crustacés  (nombre) 1,398,454  l,905,OT 

Crevettes  (kilog.>... 1,001,998  ^.^AJîm 

Amendements  marins  (m.  cnbes)..  1,913,172  2,141^ 

Il  résulte  de  ce  tableau  que  les  produits  de  la  pécbeli 
la  morue  (Terre-Neuve  et  Islande)»  du  hareng,  du  maque- 
reau, des  anchois  et  des  divers  poissons  désignés  soui  te 
titre  «  autres  espèces  »  se  sont  élevés  : 

En  1881  à 128.î80,rat9. 

,  Ces  mêmes  produits  avaient  donné  en  1880*     128,731,5»    . 
Soit  une  dimination  pour  1881  de...  450,776   • 

Il  ressort  également  de  ce  mêdie  tableau  nne  aagmen- 
taiion  au  profit  de  1881  de  : 
230,433,145  buftres. 

23,810  hectolitres  de  coquillages. 
507,237  homards  et  langoustes. 
213,701  kilogrammes  de  crevette». 
229,244  mètres  cubes  d'amendements  marins. 
Par  contre,  on  signale  nne  dirninution  de  255,538,217 
bardines  et  de  8,420  hectolitres  de  moules. 
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Valeur  en  argent  des  produits. 

Hefae  de  U  morat  :  Terr&«leBT«. . .  6 ,4 33,9i8  7 ,883,  S^S 

—                Islande 6,856,860  5,876,607 

Wcbe  côtière  y  compris  celle  du  ha- 
reng et  du  maqueresa 73,686,870  68,911,496 

Tolai....    86,917,668   83,670,058 

Nombre  d'hommes  et  de  hateauce  employés  et  tonnage 
de  eeê  bateauœ, 

1880.  Ilftt. 

MOMBBS  ft'HOMMU  IMBABQOÉI. 

IlÉe  ds  la  morue  :  Terre-Neuve 6,740        5,165 

■■:       —  Isteode 4,536         3,436 

I  li*eeôtière 72,488       72,274 

I  \  KOUBas  M  BATBADx  Kunùrét» 

!  ^teieds  la  morne  :  Terre-NeuTc 147  137 

*U.       —  Islande 269  202 

î*W*tière 22,320       21,786 

>  T0MNA6B  DBq  BATEAUX. 

!i*fc4«  la  monie  :  Terre-Neuve 23 ,588       21 ,083 

r*       —  Islande.. 24,729       19,652 

JF*«côtière 109,472      108,562 

.  Pêche  de  la  morue, 

TBBBB-MBOTB. 

iPibred'faoïBines  embarqués......  5,740  5,165 

*Wbre de  navires 147  137 

'^BMge....^,..... 23,588  24,083 

^iBtttitésen  kilognunmesde  potshoos 

npportés, 48,382,910  17,683,289 

^«lear 6,433,948  7,882,255 

f^t'fieuve.  —  Dès  leur  arrifèe»  l£S  bâtiments  4mt  pu 
^per  les  places  qui  leur  étaient  assignées  et  commen- 
^la  pèche  aussitôt  après  les  premiers  traYanx  d'instal-  ' 
'ition.  Au  mois  d'août,  on  ne  péchait  plus  que  la  nourri- 
^"n  qnstidievne  des  équipages.  Du  reste,  ce  mois  a  été 
P'^tièrement  mauTais  par  la  fréquence  de  Tiolents 
coips  de  Tent  de  nord-est  accompagnés  de  brumes  in- 


dby  Google 


31û  PÊCne  MARITIME. 

teases  et  de  pluies  torrentielles  qai  ODt  rendu  difi€|ll 
les  opératioQS  de  sécheries. 

Quoiqu'il  en  soit,  les  résultats,  en  fin  de  campagne, 
été  supérieurs  à  ceux  des  années  précédentes  et  les 
taines,  à  pen  d'exceptions  près,  se  sont  trouvés  sati^fii 
de  leur  pèche.  D'un  autre  côté,  les  prix  se  sont  seni 
ment  élevés  malgré  l'abondance  de  la  morue  sur  les  mar- 
chés :  la  vente  a  produit,  en  effet,  une  plus-value  de 
1 ,448,307  francs  sur  l'année  précédente,  bien  qne  le  nom- 
bre deÈ  navires  armé  ait  été  Inférieur  de  10. 

Le  commandant  de  la  station  de  Terre-Neuve  a  d^ 
signalé  les  bons  résultats  que  les  Anglais  obtiennent  par 
remploi  des  filets  appelés  trappes.  '  . 

Cet  engin  a  été  essayé  par  quelques-uns  de  nos 
qui  n'ont  eu  qu'à  se  féliciter  de  leur  tentative.  Ce 
pêche,  agissant  indépendamment  des  seines  et  des 
de  toute  nature,  permet,  en  effet,  de  faire  d'amples 
coites  sans  donner  beaucoup  de  fatigue  aux  équipage^' 
procure  en  outre  de  l'occupation  aux  chauffauds  lorr^ 
la  pèche  à  l'aide  des  engins  ordinaires  donne  pea  on 
le  temps  ne  permet  pas  d'aller  au  large. 


1880. 

Nombre  d'hommes  embarqués 4, 556 

Nombre  de  navires 269 

Tonnage 84,729 

Quantités  en  kilogrammes  de  poissons 

rapportés 16,827,677    9,695,411 

Valeur 6,856,850    5,876.€0f 

Islande,  —  Le  froid  exeeptionnel  de  l'hiver  et  la  prés 
sence  de  la  banquise  sur  la  côte  est,  jusqu'à  la  fin  de  mai** 
ont  été  très  préjudiciables.  Les  vents  constants  du  nord- 
est,  souvent  très  violents,  ont  rendu  en  outre  la  pédf 
presque  impossible.  A  celte  fâcheuse  situatioa  est  veMi 
s'ajouter  l'absence  des  médules  (nourriture  de  prédileèt 
tion  de  la  morue)  qui  sont  descendues  plus  dans  le  s»4 
chassées  par  les  glaces. 

Le  mois  d'avril  a  surtout  été  très  mauvais  :  trois  gafr» 
lettes  ont  été  jetées  à  la  côte,  deux  autres  ont  dispara  avee 
leurs  équipages. 


dby  Google 


PÊCHB  MARITIME.  317 

Sur  la  eôte  ouest  où  il  n'y  a  pas  eu  de  banquise,  mais 
seulement  quelques  glaces  éparses,  le  temps  a  été  très 
beau  du  20  juillet  jusqu'au  10  août.  Les  navires  qui  ont 
l'habitude  de  rester  sur  cette  côte  en  ont  profité  et  ont  fait 
pendant  ces  vingt  jours  une  pèche  abondante.  Le  poisson 
capture  était  gros  et  de  belle  apparence. 

Pèche  au  hareng. 

1W0.  18tH. 

Quantités  pêchécs  en  kilogrvDmett. .    33,681  ,i96    39,101,845 
Valeur 8,384,i7i      9.056.352 

La  pèche  du  hareng  a  été  très  abondante  pendant  la 
CMupagne  de  1881;  elle  eût  été  plus  fructueuse  si  les 
fmttétes  qui  ont  sévi  sur  la  Manche  et  sur  la  mer  du 
IM  n'avaient  occasionné  la  perte  de  bateaux  ayant  à 
\t$t  bord  de  pleins  chargements  de  poissons.  Le  port  de 
Boulogne,  un  des  plus  éprouvés,  a  en  huit  de  ses  lougres 
prias  corps  et  biens.  Ceux  qoi  ont  pu  échapper  à  Toura- 
ittMt  été  obligés  de  se  réfugier  dans  les  ports  voisins  où 
il  Art  été  immobilisés  pendant  un  certain  temps  pour  re- 
tirer leurs  avaries. 

Quoique  supérieure  à  celle  de  1880,  la  pèche  du  hareng 
a^  pas  donné,  comme  valeur  en  argent,  les  résuluts 
|a*eQ  en  attendait.  L'arrivée  simultanée  des  bateaux  dans 
m  peru  a,  en  effet, amené  une  dépréciation  dans  les  prix 
Il  Tente. 

Pêche  cétiére.  —  Sardinei, 

a<uuitilés  pécbées  (nombre) 628, 478.248    372.940,031 

Vâleap 15,963,778       9,961,666 

U  pèche  de  la  sardine,  en  188 i»  peut  être  classée 
parni  les  années  les  plus  mauvaises,  puisqu'elle  présente 
«e  diminution  de  255,538,217  sardines  et  une  moins-va* 
las  4e  6,002,112  francs  sur  Tannée  1880,  qui  avait  cepen* 
ètit  été  considérée  comme  médiocre.  * 

Le  poisson  s'est  montré  tard  sur  les  côtes  et  n'a  fait, 
iast  certains  quartiers,  qu'une  courte  apparition  ;  dans 
d'antres  il  a  fait  presque  complètement  défaut. 

La  difQculté  qu'ont  les  pécheurs  de  trouver  à  vendre  sur 

i8. 
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place  leurs  prbdnite  •est  toujeurs  la  cause  prmcipalt^ 
maintient,  dans  quelques  localités,  à  un  taux  exees«t«i 
ment  bas  la  yaleur  de  ces  produits.  .1 

Lès  seipes  Betot  ont  continué  à  donner  d'excellents  le* 
sultats.  Aussi  leur  nombre  s'aocroi(-il  dans  le  quartier  A 
Douamenez,  oii  cet  engin  est  plus  spécialement  empt(^ 

Poisson  frais  désigné  sons  le  titre  «  Autres  espèces  » 
prenant:  turbots^  barbues^  soles,  carrelets,  limamtêtt 
raies,  rougets^  mulets,  merlans,  congres,  saumons,  Im^ 

1880.  *»»* 


proies,  esturgeons,  etc. 


Nombre  d'hommes  embarqués 72 ,  (88         7S,lft 

Nombre  de DETires 22,820(1)     UMi 

Tonnage 109,478         108,lij 

Quantités  en  kilogrammes  de  poissons 

rapportés 48,324,308    49,940,tf| 

Valeur, 33,030,36i    32,2!6,lfl 

Les  résultats  de  la  pèche  du  poisson  frais  ont  été^rf 
1881,  supérieurs  à  ceux  de  Tannée  précédente,  mais  il 
rendement  en  yaleur  a  été  inférieur  de  813,874  tmm 
Cet  écart  est  dû  aux  prix  de  vente  qui  ont  fléchi  sur  » 
tains  marchés. 

Dans  quelques  quartiers  des  côtes  de  Toiiest,  les 
cheurs  ont  remplacé  leurs  anciens  bateaux  par  des 
loupes  d*un  tonnage  plus  élevé  propres  H  pratiquer^ 
pèche  au  large.  Ceux  qui  perfectionnent  ainsi  leurnOT 
riel  recouvrent  vite  leurs  premiers  frais  d'armement  par 
1,08  bénéfices  que  donne  la  pêche  pratiquée  sur  des  grai^ 
fonds. 

Les  bateaux  à  vapeur  employés  dans  quelques  ports 
pour  faire  la  pèche  au  large,  continuent  à  donner  de  bons 
résultats.  L*un  d'eux  a  fait  naufrage  au  mois  de  décéitt' 
bre  1881. 

La  pèche  au  chalut  et  aux  cordes  a  été  assez  satisflil!- 
faisante.  Presque  tous  les  chalutiers  prennent  de  la  glace 


(1)  Dans  ces  chiffres  tigore  le  nombre  des  baieaaz  qui  oat  pratiqvélei 
pêehes  da  hareof ,  du  maqaereau,  de  la  sardine,  dea  «oeliolii,  des  hutu«s, 
dos  moules,  celles  des  autres  coquillages,  crustacés,  ereveitts.  ain.M  qne  '• 
récolte  des  amendements  marins.  Ces  bateaux  ex. rcenlalteraaiivc-ntrntee» 
diffcTouls  genre»  d'industrie. 
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k  leur  bord,  ce  qui  leur  penaet  d-éttndfe  le  obamp  de 
Year»  of>éra fions  jusqu'aux  côtes  d*ABf  leteire^de  Belgique 
et  même  de  Hollande. 

Lee  produits  des  madragues  ealéeil  dius  )e  5*  arron- 
disseaient  se  déeemposeut  comae  sak: 

Sous-arrondi^sement  de  MandUe.  (Nartig^ee  et  Mar* 

seilte.)  ^  Eu  1880,  80,942  kilog.  vendus  99,155 francs; 

eu  1881,  74,700  kilog.  vendus  83,600  francs. 

En  moins  pour  1881, 6,242  kilog.  vendus  15,555  francs. 

Deux  madragues  seulement,  celles  de  I^iolon  et  de  Gi< 

gaac,  ont  fonctionné  pendant  Tannée  1881. 

SmU'-arrondisHment  de  Touton.  (La  Seyne»  Toulon  et 
Mnt-Tropex.)  —  En  1880,  21,688  kilog.  Tendus  21,397 
lianes;  en  1881, 129,496  kilog.  vendus  135,176  francs. 

En  plus  pour  1881,  107,808  kilogr.  vendus  113,779 
Iktncs. 

Les  madragues  du  Brusq  et  du  Grand-Rouveaa  sont 
«l^les  qui  ont  donné  les  meilleurs  résultats. 

Swi-arronditsement  de  la  Corse,  —  Aucune  ma<^ 
^Rgne  n'a  été  calée  en  1881. 

Mutiret.  —  En  1880,  144,552,625  huîtres  ont  été  ven- 
tfnês  1-,309,791  francs. 

En  1881,  374,985,770  huîtres  ont  été  vendues  2,061,753 
Unes, 

Skiît  en  plus  pour  1881,  230,433,145  huîtres,  vendues 
%U962  francs. 

.  Bien  que  la  pèche  des  huîtres  n*ait  pas  été  pratiquée 
ladant  la  campagne  de  1880-1881  dans  les  rivières  dé- 
pendant du  quartier  de  Paimpol,  ni  dans  les  quartiers  de 
Saint*Malo  et  de  Marennes,  il  n*en  résulte  pas  moins  une 
ai^entation  considérable  sur  la  pèche  de  1879-1880.  Les 
quartiers  de  Tile  d'OIéron,  de  Pauillac  et  de  La  Teste  sont 
eeox  qui  ont  le  plus  largement  contribué  à  cette  augmen- 
tHion. 
Les  produits  capturés  dans  celui  de  Pauillac  appar« 
âeonent  à  Tespèce  dite  portugaise. 

Ea  1881,  le  frai  de  l'buitre  indigène  s'est  répandu  sur 
lei  toiles  déposées  dans  les  viviers  les  plus  bus  de  la 
Braude  et  de  la  Courait  (quartier  de  l'île  d'Oléron)  dans 
des  proportions  qui  ne  s'étaient  pas  vues  dequis  long- 
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temps.  Si  ce  naissain  prospère,  les  parqueurs  auront  I 
leur  disposition  en  1883  une  grande  quantité  de  eoqiiâ* 
lages. 

Le  quartier  de  La  Teste  a  expédié,  du  {•'  septenèil 
1880  au  1*'  mai  1881,  216  millions  d'buStres  élevées  ' 
les  pares,  représentant  une  valeur  de  4,306,000  francs ^î 
c'est  une  augmentation,  sur  Tannée  précédente,  de  21 
lions  de  ces  coquillages.  La  pêche  à  pied  et  en  batea«| 
donné  dans  ce  quartier  une  plus-value  de  12  milP  ' 
d'buttres. 

680,372,750  huîtres  provenant  tant  des  parcs,  cl; 
dépôts,  étalages,  etc.,  que  de  la  pèche  à  pied  et  en 
ont  été  vendues  pendant  la  campagne  de  1880-1881 
vente  a  produit  une  somme  de  17,951,114  francs. 

Le  tableau  qui  suit  contient  Tindication  du  nonabre 
établissements  de  pêche  existant  sur  le  littoral  au  31 
cembre  1880  et  au  31  décembre  1881.  Il  résulte  de  ce 
bleau  qu'il  y  avait  au  31  décembre  1881  :  43,632  établi 
ments,  occupant  une  superficie  de  plus  de  12,620  hectares 
et  détenus  par  44,621  personnes. 


cia«q^ 
ibalM 

{.cm 

ibreiB 

"S 


Établissements  dépêche  existant, an  31  décembre SS^  ' 

Nombre.  Soperficie.       . 

É'.abUssemonts.  Dom.   Propriét.      Domaine  Propriéil^ 

pablic.  privées.        public.  privées 

heet.     I.     e.   beet.    a.    <i 

Pêcheries  à  poissons, 
en  pierre  ou  en  bois.       935     d       1,491  IS  4i  » 

Pêcheries  à  poissons, 
en  filets 1,175      »  108  28    )>  » 

Parcs,  étalages,  clai- 
res, viviers  ou  dé- 
pôts d'huUres 32,364      970    8,050  39  66      375  69  83 

Bouchons  à  moules. .    5,568     »       i, 264  70    )•  » 

Parcs  ou  dépôts  de 
moules 836       i8       140  54  98         3  60» 

Réservoirs  ou  viviers 
à  crustacés 92         1         12  36  82  3  » 

Réservoirs  à  poissons.        »      1,626  »         1,174  19  23 

Bordigues »  32  »  » 

Madragues 15      »  )•  » 


Totaux....  40,935  2,647  U,067  41  87  1,553  58  3U 
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{Suke  âu  tahUaU  précédmt.) 

^  DftMtn 

par  des  inscrits 
femm.oaenraVits  par     ' 

dlnsoHU.         des  non  io»criU. 

ÉUbllsaeaeiitt.  Bom.   Proprtét.    Dom.    Ptbfri». 

publie»  pcN6«i.    publie,    iwi'vée*. 

{(dienes  à  poissons,   eo 

pierre  oa  en  bois 580  i»  3, 353         » 

Mer.  à  poissoDs,  en  filets.  615  »  468         » 
hra,  étalages,  claires,  vi- 

Irtèrs  ou  dépôts  d'huîtres.  10,706  118  17.841        766 

llilots  à  moules 2,338  »  2,610         » 

M«ioa dépôts  démoules..  1,376  »  2,205          18 
liRrroirs  on  Tiviers  à  cru- 

fheés 36  «  29            1 

ll8*rfoirs  à  poissons »  84  »         1,466 

iRiMgiies »  »  »            » 

Wngoes 1  '  »  10        » 

Totaux 15,652     m     26,516     2,251 

En  résumé,  la  moiDS-valae  constatée  dans  Tensénàble 
4»  produits  de  la  pêche  maritime  française  en  1881  pro- 
Tieat,  d'une  part,  de  la  rareté  de  la  sardine,  et,  d'autre 
pillée  ce  que  le  poisson  a  subi  une  dépréciation  de  prix 
nreertaros  marebéa. 

Qnant  aux  poissons  désignés  sous  le  titre  «  autres  es- 
I  pèces  »  (turbots, barbues,  soles,  etc.)*  leur  capture  présente 
nr  l'année  1880  une  augmentation  de  1,615,718  kilo- 
grammes. 


LE  CABOTAGE  EN  1881. 

Quantités  transportées.  —  Le  poids  total  des  mar- 
ckandises  de  toute  nature  expédiées  par  cabotage  en  1881 
iétfi  de  1,978,236  tonnes  de  1,000  kilogrammes.  Ce 
tfciffre  comprend  à  la  fois  le  grand  cabotage,  c'est-à-dire 
i«expédilions  de  l'Océan  à  la  Méditerranée  et  réciproque- 
ment, et  le  petit  cabotage,  c'est-à-dire  les  expéditions 
entre  les  ports  de  la  même  mer. 

Le  chiffre  correspondant  de  1880  était  de  2,009,387  ton- 
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nés,  et  la  moyenne  des  cinq  années  antérieuret  de 
1,976,026  tonnes.  Les  résultats  de  1881  sont  done  rafé- 
rieurs  de  31,151  tonnes  à  ceux  de  1880  et  supérieurs  4e 
2,210  tonnes  à  la  moyenne  quinquennale. 

La  part  du  grand  cabotage  dans  les  quanti^  tran^^  { 
tées  en  1881  a  été  de  79,121  tonnes  ;  celle  dif  petit  cabo- 
tage, de  1,899,115  tonnes. 

D'après  les  ports  d^expédition,  ces  quantités  se  r^ar- 
tissent  comme  suit  entre  l'Océan  et  la  Méditerranée  : 

Ports  d'expédition,  (Tonnefl  de  1,000  kilog.) 

Pftr«i  Ports 

Béstf  nttion.                       de  l'Océao.  de  le  Méditerr.          T«tal. 

Grand  cabotage 15,124  63,897            79,Ut 

Petitcabotage 1,270,3S4  628,791       1,899,1» 

Total....        1,285,548       692,688       1,978,231 

On  indique  ci-après  les  principaux  ports  d'expéditioi 
et  de  destination,  d'abord  pour  le  grand  cabotage  et  le 
petit  cabotage  réunis,  et  ensuite  séparément,  pour  clf 
nature  de  transport  : 

Grand  cabotage  et  petit  cabotage  réunis, 

POaTS  D'BZriOITIOM. 

Toanei  Preporiioa 

Noms  des  ports.  de  1,000  kilo;,  ponr  oeot, 

Marseille 284,736  14. 4\ 

Le  Havre • 265,228  13.4 

Bordeaux 144,981  7.5 

Donkerqoe 116,914  59 

PortHle-Booc 1^,953  51 

Rouen 63,791  3.2 

Charente 50,626  2.6 

Boulogne 49,480  2.5)67 

Nantes 48,703  2.5/ 

Celte 47,408  2.4 

Arles U,450   •  2.2 

Brest 34,595  1.7 

Rochefort 34,234  16 

Baelia 21,017  1.0 

La  Rochelle , 19,434  l.Oi 

Autres  ports 651,686  33 
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VOaTt   DS  DBSTINATIOa. 

MaroeUle., 275,487  13.9\ 

Roaen 133,698  6.8 

Bordeaux 132, Ui  6.7  J 

LeHavre 118,605  5.9/ 

Dnnkerque 88,058  4.41 

Nantes 71,980  3.6[ 

Brest 59,812  3.01 

Arles 53,697  2.8)62 

Nice 50,699  2.6/ 

LaRochelle 50,677  2.61 

Caen 47,062  2.41 

Cette 44,344  2.21 

Cherbourg 41 ,240  2.11 

Cannes 33,938  1.6 

Rocbefort 29,369  1.4/ 

Autres  ports 747,229  38 

Chrand  cabotage  seul. 

POBTS   nm  L'OCÉA.M. 

Qtuintités  expédiés  de  l'Océan  d  la  Méditerranée. 

Tenues  d«  Proportion 

Noms  des  ports.                       1,000  kilog.  pour  cent. 

Dttnkeique 8,229  54. 1\ 

toHa^e 3,142  «0.1 

Itaites 787  6.3)86 

Horlaix. 584  3.8( 

Houen 413  2.7/ 

Autres  ports 2,069  14 

Quantités  arrivées  de  la  Méditerranée  d  l'Océan. 

Dunkerque 44,883  23  2 

LeHavre 8,907  13. 8| 

Nantes 6,962  10.8^65 

Rouea 5,926  9.21 

Bordeaux 4,807  7.6/ 

Autres  ports 22,412  35 

rOBTS  BB  LÀ  MfDITBB&AHÉB. 

Quantités  expédiées  de  la  Méditerranée  d  l'Océan, 

Toooes  de  Proportion 

Noms  des  porta.                      1,000  kllof.  poureeat. 

MarseUle 38,468  60.2\ 

Cette 13,118  20.6 

Port-de-Bouc 5,641  8.81  .^n 

Port-Yendres 4,607  7.2/*"" 

Les  Peschiers 1,331  2.1  i 

UNouveile 732  l.l) 

Quantités  arrivées  'le  l'Océan  d  la  Méditerranée. 

Marseille 9,642  63.4) 

Cette 2,180  14.4(qk 

Toulon 1,531  lO.O?^^ 

Nice 1,090  7.2) 

Autres  ports 772  5 
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324  CABOTAGE  EN   1881. 

Espèce  des  marchandises,  —  Les  principtl( 
chandises  qui  ont  été  transportées  tant  par  le 
par  le  petit  cabotage  sont  :  les  matériaux  (306, 
nés  de  1,000  kiiog.)*   les   grains  et  farines 
tonnes],  les  vins  (178,048  tonnes),  la  houille  (170, 
nés),  les  bois  communs  (168,552  tonnes),  le  sel 
et  le  sel  gemme  (126,107  tonnes),  les  fontes, 
aciers  (65,718  tonnes),  les  pierres  et  terres  sei 
arts  et  métiers  (65,53if  tonnes),  les  futailles  vides 
tonnes),  les  eaux-de-vie  (26,011  tonnes),  les 
(-25,363  tonnes),  et  les  graines  et  fruits  oléagineux 
tonnes).  Elles  forment  ensemble  les  "ïi  centi(' 
mouvement  général. 

Dans  le  grand  cabotage  figurent  aux  premiers 
pour  les  expéditions  de  l'Océan  à  la  Méditerrai 
fontes,  fers  et  aciers  (2,833  tonnes  de  1,000  kilog.] 
grains  et  farines  (1,131  tonnes),  les  tissus  (1,040 
la  houille  (950  tonnes),  les  matérianx  (739  toni 
bois  communs  (324  tonnes),  les  huiles  de  graines 
(193  tonnes),  et  pour  les  expédions  de  la  Méditei 
rOcéan,  les  vins  (16,935  tonnes),  le  sel  marin  et 
gemme  (11,031  tonnes),  les  savons  (10,102  tonnesj 
engrais  (3,462  tonnes),  et  le  soufre  (2,830  tonnes). 

Le  petit  cabotage  a  été  alimenté  surtout  : 

Dans  rOcéan,  par  les  matériaux  (216,447  toi 
1,000  kilog.),  les  grains  et  farines  (195.507  tonnéi] 
bois  communs  (97,109  tonnes),  les  vins  (88,706 
la  houille  (71,730  tonnes),  le  sel  marin  et  le  sel 
(71,323  tonnes),  les  fontes,  fers  et  aciers  (48,275 
les  pierres  et  terres  servant  aux  arts  et  métiers  (47, 
tonnes),  les  eaux-de-vie  (22,916  tonnes),  les  graiaf* 
fruits  oléagineux  (22,069  tonnes),  les.. engrais  (S^ 
tonnes),  et  les  huiles  de  graines  grasses  (16,860  tolii 

Dans  la  Méditerranée,  par  la  houille  (97,419  tpivpi 
1,000  kilog.),  les  grains  et  farines  (88,301  toi 
matériaux  à  bâtir  (86,538  tonnes),  les  bois 
(70,938  tonnes),  les  vins  (65,380  tonnes),  le  sel 
le  sel  gemme  (43,753  tonnes),  et  les  pierres  et 
vant  aux  arts  et  métiers  (18,496  tonnes). 

Mouvements  de  la  navigation.  —  Il  a  été 
en  1881,  tant  pour  le  grand  que  pour  le  petit  eabatsp 
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CABOTAGE  IH    1881.  ^5 

17,565  navires,  jaageaot  3,663,188  tonneaux  Qauge 
Ifieielle). 

En  1880,  le  nombre  des  navires  avait  été  de  56,478  et 
e  tonnage  de  3,534,680;  la  moyenne  des  cinq  années 
Alérieares  donne  60,950  navires  et  3,371,181  tonneaux. 

L'année  1881  présente  ainsi  sur  la  période  quinquen- 
lale  une  diminution  de  3,385  navires  et  de  292,007  (on- 
le^ox;  elle  se  trouve,  comparativement  à  1880,  en 
année  de  1,087  navires  et  de  128,508  tonneaux. 

Bna  le  mouvement  général  de  la  navigation,  la  part 
dagnod  caboUge  a  été  de  314  navires  et  de  100,798 
lomeaux;  celle  du  petit  cabotage,  de  57,251  navires  et 
de  3,562,390  tonneaux. 

D'après  les  ports  d*expédition,  ces.  cbUAres  se  répar- 
t  eoinme  suit  entre  l'Océan  et  la  Méditerranée  : 

PorU  de  lt)eian.      Poi  U  de  le  Méditerrao. 


Sid(atdoi 


Meabrt.   Tmd.  officiel.  Noabre.  Teo  offlcini. 
final  cabotage...  64  28,462         250  72,336 

Mobotage....      47,635     8,i32,6i3     9,616     1,429,777 

Total..,      47,699      2,161,075     9,866      Î75Ô27ÏÎ8 

Voici,  par  ordre  d'importance,  les  principaux  ports 
l'eipédition  et  de  destination,  d'abord  pour,  le  grand  ca- 
kMage  et  le  petit  cabotage  réunis,  et  ensuite  séparément, 
(NT  chacune  de  ces  navigations  : 

Orand  cabotage  «t  petit  cabotage  réunis. 

POmTt  0*BZP<DITIOM. 

Nombre  Tnnnaf^e  Proportion 

Homs  des  ports.  de  natirps.  officiP'.  ponr  cent. 

larseBle 3,159  717,576  19.6> 

Bordttanx 8,606  384,447  10.5 

UHavre 2,957  306,747  8.31 

iNiDkerque 604  112,765  3. If 

Ajaccio 876  105,579  3.0 

Cewe 640  94,508  2.5  56 

Rouen 460  71,928  2.0; 

U  Rochelle 1,864  69,200  1  9Î 

Brest 999  67,487  1  8| 

Rames 929  62,926  1.7| 

Port-de-Bouc....  745  68,778  1.6 

AQtfeuporte 36,066  1,611,198  44 
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POmTS  DM  DKtTniATItfll. 


tfarséille 

3,646 

689,133 

Bordeaux 

10,432 

i§5'Iii 

Le  Havre» 

*'»!ï 

287,482 

Rouen .•••••••• 

790 
533 

105,595 

Celte 

^?'î!9 

DuDkerque 

494 

94,761 

La  Rochelle 

2,544 

87,092 

Nice.    ........< 

847 

389 

1,025 

76,717 

Arles 

»  71,252 

Nantes 

70,510 

B'astia. 

267 

60,038 

Autres  ports.... 

33,682 

1,565,7U 

Grand  cabotage  seul. 


Momi  dei  ports, 

Marseille 

Cette 

Dankerqae 

Le  Havre 

Port-de-Boue 

Aatres  ports 


rOmTt  B'BZfriDlTION. 

Nombre      Tonnaf*      ProporUon 
ponreeaL 
43. 7i 
13.0 
10.1)81 
9. 
5. 
19' 


Marseille 

I^  Havre 

Dankerqae... 

Nantes 

Rouen 

Autres  ports. 


de  BtTires. 

olïïèiel. 

143 

U,175 

55 

13,120 

21 

10,248 

12 

9^291 

30 

5,131 

54 

18,833 

DB  DB8TIIIATI0II. 

35 

22,902 

16 

11,926 

29 

10,592 

3i 

8,730 

23 

3,858 

179 

42,790 

J.l  8 

».2 

5.07 


22.91 
12.01 
10.6)58 

8f.7l 

3.8* 
42 


CABOTAGE.  —  AHNÉES   1876  A  1881. 

Mouvement  général  des  marchandites, 
[Quantités  exprimées  en  tonnes.] 
Annéei.  Océan.         Méditerranée.        T 

6BAMD  BT  PBTIT  GABOTAGB  bAUMIS. 

1876 1,531,315  536,975 

1877.... 1,325,326  535,974 

1878..: 1.424,455  581,802 

1879      1,292,563  642,333 

4880 1,347,443  661,944 

1881 1,285,548  692,688 


2,Ô68,»0 
1,861,300 
2,006,257 
l,934,89é 
2,00^,887 
1,97^,236 
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STATISTIQUE  MINÉRALE. 

Production  d48  combustibles  minérauco  par  département^ 
en  1881  ef  en  1883(1). 

Produits. 

Déptrlements.        Mature  da  combnsUble.  i88l.  isss. 

toDoes.       40DDes. 

&a Lignite 03  40 

AUier Hooille 886,938  940,725 

ilpes  (Basses-),..  Lignite 87,931  W,847 

A]|e8(Aautes-)..  Anthracite 4,783  5,200 

Atpo-liaritiines..  Houille 10  i» 

i_ai^                 5  Houille  et  anthracite.  26,050  26,203 

^^ ^Lignite 1,825  1,549 

i«ie Idem 196  306 

àwron    .          iHouîlIe 737,382  794,347 

^^^^ jUgnite 6,631  8,359 

B(»ch.Hln.aiiône.  idem 458,730  456,716 

Ctttal, HouiUe , 3,879  9,274 

Conèie Idem 3,719  4,523 

Gttfrd'Or Houille  et  anthracite.  9,819  9,568 

û«Me. Idem 140,774  171,362 

*w*)gne Lignite 1,650  1,795 

iWme Idem, 137  140 

gj^                   JHoniUe 1,907,454  1,925,654 

jLigwte 16,902  12,242 

w__,j                JHouille  et  anthracite.  272,798  357,885 

^^ JUgnite 689  525 

I,A-^                   (Anthracite 114,012  124,775 

{Lignite 1,766  1,835 

I^iw Houille  et  anthracite.  3,473,672  3,570,237 

loire (Haute-)...  Houille 226,326  240,102 

Loû>e-Inférienre..  Anthracite 16,295  18,437 

^ Houille 1,936  1,768 

Maine-et-Loire. . .  Anthracite 30,072  30, 788 

"*yenne Idem 70,135  76,064 

ÎRèyre Houille 201,563  201,160 

Nord Houille  et  anthracite.  3,671,702  3,870,318 

Pas-de-Calais. ..  Houille 5,320,383  5,724,624 

Pnj-de-Dôme....  Houille  et  anthracite.  174,093  190,135 

Pyrtn.-0rientale8  Lignite 1,664  1,396 

*Wne Houille 28,209  36,300 

SiftneCHaute-^      H^*^- 178,610  189,302 

«one  puante-;...  j  Lignite 9,731  9,508 

SaÔne^t^idr^»..  Houille  et  anthracite.  1,300,860  1,292,294 

Smhe Anthracite 16,354  20,213 

W)  Les  chiffres  de  1881  sont  défiolttf;  cenz  de  1882  sont  prtrvlsoires. 
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Savoie Idem. 

Savoie  (Haute-).  ;j[^7,-; 


Sèvres  (Deux-)*  •  Houille, 

Tarn Idem 

«„„  iHouilIcîeiauiljracito. 

^^^ ÎLigDit« 

Vaucluse Idem. 

Vendée Houille 

Vosges.. Lignite 

Hécapitulation. 

Houille  et  anthracite 19,211,963  20,251,531 

Lignite 554.020       55l,8« 


15,928 

U,M< 

150 

» 

2,078 

l,Ott 

19,025 

21,801 

340,460 

365,611 

905 

mè 

787 

um 

12,672 

11,581 

17,667 

18,1» 

567 

661 

Totaux :.  19,765,983  20,803,331 

Augmentation 1,037,349 

Production  des  combustibles  minératix  par  bassin, 
en  1881  et  en  1882  (1). 

Pxodolts. 

Noms  dp&  bassins  éléoientairet  S).                    Idl.  ItSt, 

I.  —  HOUILLB  BT  A:4TBmACITK. 

tonnef  tonoai. 

Valenciennes 8,934,75(6  9,640,214 

Le  Boulonnais  (Hardln  ghen) 6? ,  329  54,711 

Saint-Ëtienne  (etKive-de-Gier) 3,470,355  3,566^ 

Sainto-Foy-l'Argentière 28,209  36,301 

Cnramunay rs623  12,4» 

Le  Roaunais  (Roanne) .'^,316  3,4â 

Alais I,9i8,227  1,935,671 

LoVigan 9,491  8,854 

Aubenas 5,786  7,330 

Cpeuzot  et  Blanzy 1,137,096  1,137,175 

DccizQ 201,563  201,166 

É|«inac  et  Aubigny -la-Ronce 138,200  132,492 

Bert 40,037  43,43f 

LaCliapelle-sonii-Dun....... 26,123  22,6» 

Sincej,  Forges 9,260  9,5M 

Aubin 721,903  778.638 

Caruiaux 340,460  365,060 

Rodez 15,479  15,709 

Suiï..-I>er.loux 1.936  1,768 

(1)  Les  chiffres  de  1881  soot  défiuitift  ;  cens  de  1882  soDt  provisoires. 
(S)  Les  bassins  dont  les  mines  n'ont  pas  été  exploitées  dans  l'année  et  let 
départements  correspondants  sont  en  italiques. 
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Gominentry(eiDoyet) 813,701  866,  lOi 

Sdint-Éloy 11J,608  IM,978 

L'Aoiiiance(Bonèpe-la-Gnit) 33,143  31,484 

Le  Queune(^Ftnê  et  Noyant) 67  » 

BMSsac 263,164  267,416 

iMgeac.i 46,786  24,275 

GbtmpagoacetBourg-LaBtic *       11,740  24,843 

Cnissessac,  J2otfian 272,798  367,886 

tooehamp 178,610  189,802 

UMaine 80,489  96,277 

BiweJ^ire 46,367  49,225 

.MnotetCbantonnay 36,692  39,997 

Mmt-Piêrre-la-Cotir »  » 

UCoientin  (Litry,  le  Plesey), ...  »  » 

ihi 138,371  169,872 

Mbe  (TerrassoD),  Meiraac  et  Ar- 

geatat 3,749  4,523 

loorganenf. 2,403  1,490 

UOrac(lallure) 98.746  111,600 

livienne-Tareiitaise  eiBriançon...  20,711  19,816 

ta» et|«  <îrait<»attdan 643  700 

Mais  et  Fancieny 150  » 

i«IIanreg(Préju8) 915  600 

A»K««y,  Dwrban  et  Ségure »  .  » 

Totaux  pour  les  bouilles 19,211,963  20,251,631 

II.   —  UGmTB. 

UftiTean(Alx) 488,730  456,516 

Inoaqae 37,931  42,847 

UCidière 787  1,521 

lagools,  Orange,  Banc -Rouge,  Va- 

gnoi 24,I6<»  19,586 

létbamis 3,789  3,239 

liriiceiCélas 2.787  1,635 

Mantoulieu »  » 

«naneiCTrévezeO 7,295  9,243 

ïstaTar,  Orignac,  St-Lon,  Larquier.  1 ,  664  1 ,396 

SyroéPolsetlaChapelle-Péchaud....  1,650  1,795 

ÎJCaanette 885  831 

(VwheoaDS,  Gémonval 9,731  9,508 

fcrmy 567  666 

larf^enes  et  Chambéry 2,078  1,003 

UToor-du-Pin 1,766  1,835 

HaoterÎTes  (Montélimn  r) 137  140 

DoQTres 63        40 

Total  pour  les  Ugniles 554,030  551,801 

ToUux  ffénéraux 49,765,983  20,803,332 
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STATISTIQUE  MLNÉRALi;. 


Si 


I  |S|2SSS    8J 

a      910  ■^  •*  <«*  «9  ■4'  At^  ftx 

«    î$oo2     S2^ 


K»       ^       «O^ 


••    ••    -  »  •>  w 

S      S2 


>S«QC00    e^    94  «OK^       t>^      ««^aO 9<^C^  0>  00  tO 99  K^       *v      «il 


a  >S 


•«5»o^9je20eooQ      O  ^     ««lO^oo      r*9'i 

c  c  coo  i>'^^  ^^«ooo».-^»'»      »  ©25  ô  91^  ft  ro     ^ 
S  *;  o'tC-^      ■«     — '    «  91'    oo'-T    ^ 


2     \  5 


85     ' 


u  u  ;j  ea  u  u  ;j  u«Q  a  M  A  ca  u  u  a  o  pQfiQ  u  cQSffC' 


«  g  S 


•^'-^^►o      ja       0003  00  ^-«^^      *S 
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3    «^ 


m  <i  tniC 


^•'â 


r*  «000  «^^ 


s*s 


00  «»     v^mm  sas** 

9$  **     5  $"*^ 


51 


CQueQCJUfiôaBcicieâuttaudueaXcifQUSââcsaeâai 


1 2 


o  a>  e  "ti 

s  e  o>  »•  m 

^  «a  «s  V  o 

a  a  S  a  s 


1       I 


I      3 
I     ê 

1. 1 


O  d        >»     ^  #  «  â  eS  « 
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STATISTIQUE  MIlVéRALF. 


Production  des  acitra  en  1881  et  en  1883  (l> 


Aelera 

Prodoct.1 

Nitara  de  l'aeler. 

Railf.  mirehanda. 

T6Ie! 

.    total*.   « 

Allier  : 

Fondo(Be8s.etSiem. 

Martin) 

'  18,700 

"'ii 

76 
65 

24,221 

Paddié 

Ardenues : 

Cémonté. 

3 
33 

»l 

>         80 

Fondu  au  creuset... 

Réch.  de  vieil  acier. 

» 

45 

» 

1 

Ariège: 

Fondu  (Sienk-Mart.). 

» 

223 

*1 

Puddlé 

» 

3,380 

D 

4,465 

Cémenté 

» 

180 
382 

Fondu  au  creusel. . . 

Aube  : 

Réch.  de  vieil  acier.. 

» 

» 

» 

» 

Aveyron  : 

Fondu  (Siem.-Mart.). 

24.033 

n 

» 

24,033 

Charente  : 

Fondu  (Siem.-Mart.). 

» 

780 

:\ 

«0 

Fondu  au  creuset.. . . 

» 

20 

Côte-d'Or  : 

Fondu  (Bessemer)... 

» 

145 

*1 

ne  forge 

» 

375 

» 

770 

Cémenté 

i> 

150 

» 

Futiduau  creuset... 

» 

100 

», 

CAtes-du-Nord  : 

Fondu  (Siem.-Mart.). 

» 

» 

i> 

1 

Cémenté 

» 

2 
52 

» 

54 

Fondu  au  creuset. . . 

Finistèi-e  : 

Fondu  an  creuset.... 

» 

1 

» 

1 

Gard: 

Fondu  (Bessemer  et 

Siemens-Martin).. 

7i,9'.9 

i,oM 

» 

7.'î.470  UM 

Garonne  (Haute-)  : 

Cémenté........... 

» 

112 

» 

112 

1 

Isère  : 

Fondu  (Bessemer  et 

Siemens-Martin).. 

» 

5,848 

» 

Puddié 

Cémenté 

» 
» 
» 

2,073 

498 
602 

» 

9,021 

t,n 

Foudn  au  creuset... 

(1)  Les  chiffre»  de  1881  sont  défiuiUf»,  eeux  de 

188SI 

ont  proviMiras.  1 
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Loire  : 

Fondu  (B^Bseœer  et 

Siemens-Martin).. 

72,602 

29,989 

7,141i 

r-^uddléel  de  forge.. 
^•KCtoenté 

8,082 
1.610 

" 

125,772  131,066 

Fondu  aocreoset... 

» 

6,049 

299) 

Loire-Inférienre  : 

-B#*DdE(B.-S..M.).... 
"        Meart.-et-M098el.  : 

> 

n 

)> 

tt 

387 

Fondn  (Siem.-Mart.). 

^Fuddlé. 

^   Meose: 

» 

» 
999 

6(u( 

1,603 

2,032 

léch. de  viel acier.. 

» 

113 

84 

497 

191 

Morbihan  : 

_^F(»da  (Siem.-Mart.). 

» 

» 

êi 

61 

» 

fifcch.  de  TieU  acier. 

» 

» 

» 

» 

290 

Nièvre: 

Fonda  (Siem.-Mart.). 

234 

3,786 

853) 

éMidiilé. 

1» 

1» 

256 

77 

ai 

6.209 

5,731 

■^Tondu  an  creuset.. . 

«■nord; 
^TBoda(Be8.etS.-M.). 

46,136 

1,086 

559) 

,^Jéinenté 

■ShHMki  %a  crenset. . . 

» 

55 

»  ■ 

48,156 

61,493 

n» 

320 

»!> 

Oise: 

Fondu  (Siem.-Mart.). 

» 

2,064 

751 

2,815 

2,237 

Rhône: 

*  Fondu  (Bessemtr). . 

» 

» 

» 

» 

» 

1        Saône-et-Loire  : 

Fondn  (Bessemer  ei 

Siemens-Martin).. 

69,568 

22,795 

7.914  100,277 

100,615 

C     Seiiié: 

Fondu  (Bessemer).. 

» 

180 

■» 

180 

415 

Tarn  : 

*   Pnddlé 

» 

699 
188 

II 

1,419 

Cémenté 

i,397 

Fonda  an  creniset. . . 

» 

532 

nécapUvlation. 

Fonda (Bes. et Mart.)  903,222  73,575  17,355  394,152  427,316 

Poddléetdeforge..         »  16,086       669    16,755    14,129 

Cémenté »  2,798         »       2,798     2,778 

Fondu  au  crenset. ..  '       »  8,167       302     8,469     8,110 

léch.  de  Tieil  acier.         »  158         84         242     1,720 

Totaux 303,222  100,784  18,410  422,416  454,053 

Augmentation 31 ,637 

i9. 
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Observation.  —  Les  lingots  ou  massianz  trapsfonaiéWijfti 
produits  marchands  dans  des  départements  autres  que  oamulk, 
ils  ont  été  fabriqués,  tels  que  les  lingots  du  Rhône  et  uoefli^' 
tie  de  ceux  de  l'Allier,  ne  figurent  pas  sur  le  tableau,  pour  si 
pas  faire  double  emploi.  • 


Production  des  fen 

Désignation  dn  fer 

snivint  Bi 

son  mode  d'ftaboralion. 

Aisne  : 
Puddlé 

Allier  : 

Pnddlé 3 

Affiné  au  eh.  de  bois. 

Ardennes  : 

Puddlé 

Affiné  au  cb.de  bois. 
Récb.  de  vieux  fers. 

Ariège  : 

Puddlé 

Affiné  au  cb.  de  bois. 

Aube: 

Puddlé 

Affiné  au  ch.  de  bois. 
Réch.  de  vieux  fers. 

Aveyron  : 
Puddlé I, 

Rouch.-du-Rhdne  : 

Pnddlé 

Réch.  de  vieux  fers.. 

Charente  : 

Pnddlé 

Affiné  au  cb.de bois. 

Cher: 
Affiné  au  ch.de  bois. 

Corse  : 
Réch.  de  vieux  fers. 

Côte-d'Or  : 

Puddlé 

Affiné  au  ch.de  bois. 
Réch.  de  vieux  fers. 

Côtes-du-Nord  : 

Puddlé 

Réch,  de  vieil,  foutes. 


en  1882  et  en  1881  (1)  (toimes). 

Fers  Produet.  Pialrt 

ils.    marebandt    TAIes.       totale       totrf» 

etepéeiaux.  en  1881*  ««Ml. 

1,190    1,190      m 

091  20,706  il.l71|  35^797  ^^„ 

-  f  76,550  79,«B 
1.670) 

I  18,575    liiSSI 

7,261    ism 


46,836  15,727) 
405      ' 
3,212  10,  ( 

18,200 
375 


5,136 
5,125 


.977    I2,9U      3,038    17,959    i%0 
I    1,356      1,531 


130 
1,226 


350 
100 

195 

10 

12,115 

1,816  . 


1,506 
2,046 


i 


450 


101 


»            195 

m 

>               10 

138 

"l5[  15,446 
1,500) 

15,663 

;  I  3,352   3,650 


(1)  Les  chiffres  de  1881  sont  définitifs,  eeax  de  1S82  sont  provisoires. 
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I>ordogae  : 

vmnéâûchVdêbois.*  •  1,495  •    >    1,W5      1,255 

iécfa.  de  vieux  fers.  •  »  •    ; 
Donbs  : 

Puddié *  "  155) 

\fané  iuch.de  bois.  .  9.967  4,665    15,545    44.730 

aéch.  de  vieux  fers.  »  408  350) 

Finistère  : 

Réch.  de  vieux  fers.  »  488  »            488         • 
Gvrd: 

Puddlè 668  26,633  •       27,301    27,916 

Garonne  (Hante-)  : 

Affioé au  ch.de bois.  •  4,426  ■    j    4  426      3,320 

Réch.  de  vieux  fers.  «•  •  »    >      ' 
Gironde  : 

Pnddlé •  2,460  •    ) 

Affiné  au  ch.de  bois.  •  1,880  •    >    4,499      3,845 

Réch.  de  vieux  fers.  ■  159  •    ) 

lUe-et-rilaine  :  .on 

Réch.  de  vieux  fers.  »  250  »            230         180 

Indre  : 

Afflnéau  ch.de  bois.  •  366  •            366         649 

ÏÏB'fii-chVdiMs:        :       "'m     *'18J  «.066    14.7M 
Réch.  de  vieux  fers.       »         1,355         »    ) 
Jnra: 

':^^^:èi^  r  '-^  '^  «,883  «.9« 

Réch.  de  vieux  fers.         55     4,250     3,523) 

Landes  : 
affiné  au ch.de bois.        »         3,343         •         3,443      3,228 

Loir-et-Cher  : 
Récbaufif.  de  riblons.       ■  74         »  71  75 

Loire: 

Puddlé 834    57,278    24,400j  gg  g|o    83,694 

Réch.  de  vieux  fers.        »         4,398         »    S 

Loire-Inférieure  : 

Paddié •  5,060         »    ]    7774    12,947 

Réch.  de  vieux  fers.        •         2,744         •     S      ' 

Lot-et-Garonne  :  e  c  k 

Affiné  au  ch.de  bois..      •  50         »  50-5 

Maine-et-Loire  : 

Paddié » 

Affiné  au  ch.de  bois.       » 
Réch.  de  vieuk  fers.       • 


:"    i  i   - 
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STATISTIQUE  HINÉK^LE. 


> 


Marne  (Haute-)  : 

Puddlé 

Affiné  au  ch.de  bois. 

Réch.  de  vieux  fers- 

Meurthe-et-Mo88.  : 

Puddlé.... 

Réch.  de  vieux  fers. 
Meuse  : 

Pnddlé 

Réch.  de  vieux  fers. 
Morbihan  : 

Puddlé 

Affiné  au  oh.  de  bois. 
Réch.  de  vieux  fers. 
Nièvre  : 

Puddlé 

Affiné  an  ch.de  bois. 
Réch.  de  vieux  fers. 
Nord: 

Puddlé 

Affiné  au  ch.de  bols. 
Oise: 

Puddlé 

Affiné  au  ch.  de  buts. 
Réch.  de  vieux  fers. 

Orne  : 
Réch.  de  vieux  fers. 
Pas^e-Calais  : 

Puddlé 

Réch.  de  vieux  fers. 
Pyréo. -Orientales: 
Réch.  de  vieux  f(?rs. 
Rhin  (Hant-)  [terri- 
toire de  Belfort]  : 
Réch.  de  vieux  fers. 
Saône  (Haute-)  : 

Pnddlé 

Affiné  au  ch.de  bois. 
Saône-et-Loire  : 

Puddlé 

Affinéan  ch.de  bois. 
Réch.  de  vieux  fers. 

Sarthe  : 
Affiné  an  ch.  de  bois. 
Réch.  de  fers  bruts.. 
Savoie  : 

Puddlé 

Affiné  an  ch.  de  bais. 
Réch,  de  vieuk  fers. 


741    14,366 
2,536 


19 


75,936     6,744} 

48'i  75j  î?i),(HO 

5,770 


744) 
75J  Si) 

3,400) 

2,222[    6,149 
»  527) 

357|  18,088 
(322,748 


4 


263  279,788    23,677 
20 


27,671  11,038) 

886  2,236?  4S,577 
1,746    •  S 


140 

■ 
43 

560 


140 
43 

560 


1,960    •    1,960 

366    74o(  *»3^ 

1,739  35,942  17,443) 

148  4,334|  59,606 

:  j      ^ 


i 
9^ 


98 


57 
121 


:  j 


178       1» 
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STA 
avoie  (Haute-)  ; 

Idlé 

rné  au  ch.de  bv\». 
^haofif.  de  riblous. 
»eiue  : 
Idlé 

TISTIQUE  MINÉRALE. 

«             105         100) 
t             230           «5} 
»             380         230) 

1,127          .     ( 

.        25,809         •     ) 

146 
2,966 
»            1,254           n 

•  1,318         .     ) 

:     'r>    :\ 

1,450 
83 

•  514      1,550 

•  12,400         >    ) 

:     .-    :  1 

Récapitulation. 

1,090 

26,936 

146 
2,966 
1,254 

2,108 

1,440 

83 

2,064 

12,425 

337 
1,985 

44,269 

532 
2,833 
1,347 

:bauff.  de  riblons. 
>eif^lDfërieuro  : 
ch.  de  vieux  fers. 
SeÎDe-ei-Oise  : 
îch.  de  vieux  fers. 
Somme  : 
uddlé 

Taro  : 
oddlé 

éch.  de  vieux  fers, 
ffioé  au  ch.de  bois. 
Tarn-et-Garonne  : 
oddlé 

2,037 

YieDue  : 
ktefa.  de  vieux  fers. 

Vosges  : 
I6ch.  de  vieux  fers. 

Yonne  : 
>nddlé 

84 
3,595 

Iffiné  au  ch.  de  bois, 
léch.  de  vieux. fers. 

12,041 

Mdlé 28,413  734,584  134,189  897,186  928,283 

UlDë  au  cb.de bois.  35,401    16,855    52,256    43,215 

Rédi.  de  vieux  fers.  55    59,993    16,800    76,848  102,556 

Totaux 28,468  829,978  167,844  i ,oi6,mo  t  074.08* 

Augmentations 47,764 

Observation,  —  Les  fers  bruts  ou  massiaux  transformés  en 
produits  marchands  dans  des  départements  autres  que  ceux  où 
Ob  ont  été  fabriqués  ne  figurent  pas  sur  le  tableau  pour  ne  pas 
aire  double  emploi. 
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ACCIDENTS. 


ACCIDENTS. 

Accidents  arrivés  en  1884  dans  V emploi  des  i 
à  vapeur. 

Aeeidents.  Nombre.  Tsés.  : 

lo   PAB   MATUBB   D'ÉTABUSSBMBVTB. 

Bateau 1  I 

Bougies  (Fabrique  de) i  2 

Boutons  (Fabrique  de) i  1 

Caoutchouc  (Fabrique  de). . . .  I  » 

Chapeaux  (Fabrique  de) i  a 

Colle  (Fabrique  de) i  i 

Exploitation  agricole. 3  2 

Ferronnerie i  3 

Filatures i  « 

Forges 2  » 

Limes  (Fabrique  de) i  i 

Manutention i  » 

Métallurgie i  » 

Mines 3  i 

Minoterie 2  » 

Papeterie 3  2 

Plâtre  (Fabrique  de) 1    ,  >» 

Scierie i  » 

Sucrerie i  » 

Tannerie i  i 

Teinturerie i  » 

Totaux 29  Î5 

V*  PABBSPftCBB  d'àPPÀBBILS. 

Chaudières  sans  foyer  intérieur  : 
Horizontales  non  tubulaires 

avec  ou  sans  bouilleurs. .  15  7 
Chaud,  avec  foyer  intérieur  : 

Horizontale  non  tubnlaire...  1  1 
Horizontales  plus  ou  moins 

tubulaires 6  4 

Récipients 4  2 

Chaudières  et  appareils  divers  3  1 

Totaux 29*  15* 

U)  Un  n'a  ioscril  comms  bleuéi  que  ceux  qal  oot  en  «a  boI 
d*iDcapaolté  da  travail. 
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S»  D'APBÈS  LM  CAUSES   PB^SUMiBS  (1). 

CoDditions  défectueuses  dMtablissement  : 

Construction,  disposition,  installation  ou  matières 

défectueuses 8 

Conditions  défectueuses  d'entretien 

Usure,  fatigue  ou  amincissement  du  métal 4 

Réparations  non  faites  ou  défectueuses 3 

Mauvais  emploi  des  appareils: 
Manque  d'eau  (suivi  ou  non  d'alimentation  îm- 

tempestive) 8 

Excès  de  pression 2 

Autres  imprudenc(  s  ou  négligences 10 

Causes  restées  inconnues 2 


CHEMINS  DE  FEU  DMNTÉRÈT  GÉNÉRAL. 

Recettes  de  Vexpîoitation  des  chemins  de  fer  français 
d'intérêt  général  en  1882. 

Longueur 

.1     -     ,  EeceUes 

exploit,  exploit.  ■■■  '^' 

au      pendant  ^^^^ 

Noms  des  chemins.  SI  dée.   l'année.  totales.       métrique- 

Ancien  réseau* 

k.l.          kll.  fr.                 fr. 

Koid 1,3S8    1,355  138,456,73*102,182 

Ist             744        7U  55,913,725    75,153 

Ouest*  V.*. 900       900  86,380,034    95,978 

Paris  à  Orléans 2,017    2,017  123,173,240    61,068 

Paris-Lyon-Méditerran.    4,765    4,628  313,266,062    67,676 

Midi        820       801  69,890,147    87,254 

Ceinture  de  Paris  CR.D.)         20         20  6,596,926  329,846 

Grande  ceint,  de  Paris.          96  78^  2,063,019    26,449 

Totaux  et  moyennes-  10,700  10,523     795,739,887    75,619 

Ifouveaa  réseau. 

Hord 712       678       18,319,048    27,019 

Est 2,208    2,066        71,720,672    34,715 

Onesi 2,247    2,233       46,270,568    21,720 

ÏDLe  nombre  total  des  causes  est  supérieur  &  celui  des  accidents, parce 
gaa  le  môme  accident  a  été  quelquefois  attribué  à  plusieurs  causes  réunie». 
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ParisàOriéans 2,342  2,U2  53,325,506 

Pari^•L70D-lléditer^ao.  1,576  i,576  24,499,692 

Midi i,5i8  1,518  30,269,142 

Totaux  et  moyennes.  10,603  10,413  243,404,730 

KénoHii  •pêcinl 

Puris-LyoD-Méditerraa . 

(LeRhôneaaMi-Genis)  144  132  6,471,378 

Ugaes  «ppurlrNiiaf  à  !*■••• . 

Réseau  de  rttat 2,089  2,047  21,215,546 

Pons  à  la  Tremblade. . .  69  69  425,415 

Limoges  an  Dorât 56  56  266,099 

Limoges  à  Eymoutiers..  41  41  304,704 
Saillat  à  Bnssière-Ga- 

lant 4i  44  127,930 

Velluire  à  Niort 45  45  278,055 

NiortàMontreuil-Bellay.  102  22  69,446  ..J| 
Vendôme  à  Blois  et  à 

Pont-de-Braye 60  60  275,781 

CholetàClisson 38  20  88,456' 

L'Ile-Bonchard  à  Port- 
Boulet 28  8  16,588 

HibéracàPéHgueux...  29  29  132,353 
Dunkerqae  à  la  frontière 

Belge 15  15  149,988 

CompiègneàSoissons..  32  32  256,004 

LensàBauvin-Provin..  12  1  973 

Armentières  à  la  fron-  ' 

tière  Belge 3  3  38,110 

LérootilleàSedan 143  143  1,058,146 

Bondy  à  Aulnay-les-Bon- 

dy 8  8  41,502 

Nançois-le-Bondy  à  Gon- 

drecourt 35  35  185,448 

Gondrecourt  à  Neuficb4< 

teau 32  32  122,784 

Mireconrt  à  Chalindrey.  88  88  1,265,708    14 

AndillyàLangres 17  17  54,610     3| 

Nomeny  vers  Frouard  et 

raccordement 23  6  15,617     2| 

Toul  à  Colombey  et  Fa- 

vières 33  33  75,730      2| 

Baccarat  à  Badonvillier.  14  14  28,711 
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Arche  à  Uveline  et  em- 
braoebements 

LanéTilIeàGerbénllier 

Amagne  à  Apremont. . . 

Raccordemeot  entre  la 
ligne  de  Grande-Cein- 
ture et  la  gare  act.  de 
Saint-Germain \ 

Sttote-Ganbarge  à  Me»- 
nil-Mauger . • 

72 
10 
65 

\     557 

33 

25 
26 
10 

72 

35 
40 

27 
4,028 

43 

50 
i 

73 

258 

37 

15 

72 
2 

65 

537 

33 
13 
11 
3 

72 

35 
40 

27 
3,778 

87 
40 

73 

252 
37 
15 

658,627 

3,989 

375,917 

2,554,407 

103,821 
99,154 
39,594 
13,883 

204,075 

53,607 
858,496 

131,818 

9,148 
1,995 
5,783 

AlençonàDomfroBt.... 
Pi^-en-Pail  à  Foogères. 
.  Viiré  à  Fougères  et  pro- 
longements. .....••• 

CaenaDozalé 

■  MaoSboràBemay.... 
GoutemeàlaFerté-Macé 
Port  d'Isigny  à  la  ligne 

de  Gaen  à  Cherbourg. 
.UiiooxàOrbec 

■  la  Trinité  de  Réville  à 

Orbec. 

4,738 

«éïidonàDives  

!'«kàteaabriant  à  Rennes 
*    «t  embranchement. . . 

MresàBeuzeTal 

.  WlersàTronville 

1  Diestembertà  Ploërmel 

Siriat  à  Siorac 

3,146 
7,627 

fâiraykQolberon 

hiBbnsaonàFelletin.... 

rlUmers  à  l'Aigle 

Hortagne  à  Sainte-Gaa- 
bonre 

3,599 
4,628 
2,834 

1,532 

"  Plrpignan  k  Prades. . . . 

Bonson  à  Saint-Bonnet- 

le^Uiàtean 

21,462 
4,882 

Totaux  et  moyennes 

€•1 

fîcardte  et  Flandre 

lAleàBéthumeetàBul 
ly-Grenay 

31,581,029 

215,875 

1,210,929 

2,032,924 

2,717,810 

3,620,257 

248,315 

8,359 

5,834 
30,273 

UUe  à  Yalencicnnes  e 
extensions  .  ....... 

27,848 

Nord-Est 

10,785 

SomainàAnzin 

Chauny  à  Saint»Gobein. 

97,845 
16,554 
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Uazebrouck  à  la  fron- 
tière belge 

15 
3 

15 
3 

97,501 
167,955 

Knghien  à  Montmorency. 

£pemaT  à  Romilly ) 

Nancy  à  Vézelise  et  em-> 

branchements ) 

Nancy  à  Château-Salins 

et  à  Vie 

VassyàSaint-Dizier.... 
Vassy  à  Doulefant-le- 

Château 

« 

23 

16 
304 

7 
59 

3 

100 
898 

• 

23 

16 
197 

7 

» 

3 
♦00 

^10 

» 

332,758 

59,874 
2,851,059 

276,706 

» 

38,754 
1,169,516 

Dombes  et  Sad-Est 

Rhône  (La  Croix-Rousse 

àSathonay 

Alais  au  Rhône 

MarseUle  (BanUeae  sud 

et  vieux  port  de) 

Médoc 

Totaux  et  moyennes. 

15,040,233 

6,500 
55,965 


15,135 

3,74S 
14,47S 

39,8» 


i2,918 
11,695 


18,568 

Kécapitniation. 

Ancien  réseau 10,700  10,523      795,739,887  75,619 

Nouveau  réseau 10,603  10,413      343,404,730  33,375 

Réseauspécial 144       133         6,471,378  49,085 

Lignes  apparten.  à  l'État.    4,038    3,778       31,581  JÎ29    8,359 

Compagnies  diverses 898       810       15,040,333  18,568 

Tôt.  généraux  et  moy.  36,334  25,617  1,093,237,157  43,637 

Les  sections  ouvertes  à  l'exploitation,  pendant  Tannée  1883 
ont  une  étendue  de  1,063  kilomètres,  savoir  : 

AaeloM  réseftv. 

'  kitom. 

Nord.  —  Bayai  à  la  frontière  belge,  le  30  août 5 

Paris-Lyon-Méditerranée,  —  Roanne  Paray>le-Mo- 
niai,  le  1er  juin  .^ 57\ 

—  ThononàÉvian,  le  1er  juin 91 

—  DijonàSeurre,  le30juin 43[ 

—  Avallon  à  Dracy-Saint-Loup,  le  33  août.. . .    70)       233 

—  Nîmes  à  Sommières,  le  30  octobre 331 

—  Sommières  aux  Mazes,  le  30  octobre 31 1 

—  Aubenas  à  Prades,  le  30  octobre 10/ 

Midi.  —  Mont-de-Marsan  à  Roquefort,  le  15  octobre..  34 

Grande-Ceinture  de  Paria,  —  Achères  à  Noisy-le- 

Sec,  le  3  janvier 39) 

35i 


—     Versailles  à  Achères,  le  4  septembre. 
Total  pour  l'ancien  résean. 


54 
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Nord.  —  Abbeville  au  Tréport,  le  4  décembre 37 

&i.  —  Embranchement  de  la  Tallëe  de  l'Orne,  le 
aOjniUet 4) 

-  Châtillon  à  iMor-TUle  Je  9  décembre 70[  153 

—  Rérigny  à  Vooziers,  le  iO  décembre 79) 

Ouett.  —  Dnclair  à  Caudebec,  31  joillet 15)  •< 

—  BolbecàLîlleboneleSljmllet 9^  _ 

Total  pour  le  nouveau  réseau 214 

I.lsa«fl  appartcMiat  à  l*Él«». 

Mi$eau  de  VÊtca,  —  Cbàteauroux  à  la  Châtre,  le 

SjaDTier. 36)  gg 

—  Eyguraode  à  Larsnac,  le  5  novembre 49) 

ïUgi^e*  non  rattachée»  au  réseau  de  VÈtat.—  Chulet  , 

àr  ClissoD,  le  25  juin 38 

"    Sarlat  à  Siorac,  le  2  juillet. 25 

^    Chinon  à  Port-Boulet,  le  2  juillet 13 

—  Anray  àQuiberon,le24juillet 26 

—  ÂubussoD  au  Felletin,  le  28  août 110 

—  La  Trinité-de-Réville  à  Orbec,  le  18  septemb. .  13 

—  Villers  à  Trouville,  le  18  septembre 9 

—  Dives  à  Beuzeval ,  le  18  septembre 2 

—  Nomeny  à  Pompey  et  raccordement,  le  23  sept.  23 

—  Niort  à  Montreuîl-Bellay,  le  16  octobre 102 

—  Lunéville  à  Gerbéviller,  le  28  octobre 10 

"^    LUe-Bouchard  à  Chinon,  le  5E5  novembre 15 

->    Raccordement  entre  la  ligne  de  Grande-Cein- 
ture et  la  gare  actuelle  de  Saint-Oermain,  le 

30  novembre 3 

—  Lens  à  Bauvin-Provin,  le  ler  décembre 12 

—  Ajoutant:  Bonson  à  Saint-Bonnet-le-Chàteau, 

ligne  passée  dans  le  réseau  d'intérêt  géné- 
ral, le  24  juillet Jt7 

Total  pour  les  lignes  appartenant  à  l'État. . .  413 

CoBipagalea  diverse*. 

Picardie  et  Flandres.—  Aubigny-au-Bac  &  Saumain, 

le  15  juin  1882 14 

iford-Bst,  —  Chauny  à  Anisy,  le  1er  mai  1882 18 

Dotnbes  et  Sud-Bst,  —  La  Cluse  à  Bellegarde,  le 

1er  avril  1882 29 

liais  au  Rhône,  —  Alais  an  Port-l'Ardoise  et  raccor- 
dement, le  31  juillet  1882 59 

Total  pour  les  compagnies  diverses 120 

Ensemble 1,062 

Longueur  exploitée  an  31  décembre  1881 25,272 

Longueur  exploitée  au  3i  décembre  4882 26 ,334 
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Nota,  •—  Les  Compagnies  marquées  d'un  astérisque  si 
tenues,  aux  termes  de  leor  acte  de  coacession,  de  fooniir  i 
préfets  les  résultats  trimestriels  de  leur  exploitation. 

L'Aministration  a  fait  in?iter  les  autres  Compagnies  k  pra» 
duire  des  renseignements  analogues. 

A  moins  d'une  obserration  contraire,  ces  chiffres  comprennent 
le  matériel  roulant,  les  intérêts  pendant  la  construction,  etc, 

(a)  Y  compris  le  raccordement  de  2  kilomètres  de  Cambr» 
(louguenr  moyenne,  1  kilomètre)  appartenant  à  Uméne  Com- 
pagnie, mais  comptés  dans  les  lignes  d'intérêt  général. 

(6)  Ligne  exploitée  par  la  Compagnie  du  Nord. 

(c)  Y  compris  1  kilomètre  de  parcours  commun  arec  la  Go«^ 
pagnie  du  Nord  à  Valenciennes  et  2  kilomètres  pour  la  traversâv 
de  Barai  (ligne  de  Cambrai  ?ers  Door)  à  partir  du  6  septenhf* 
1880. 

(d)  La  Compagnie  a  exploité  an  compte  de  la  eonstmeSiMi 
jusqu'au  31  décembre  1880. 

(e)  Y  compris  1  kilomètre  de  parcours  eommon  arec  la  Gom- 
.  pagnie  du  Nord,  à  Marcoing. 

if)  Y  compris  2  kilomètres  empruntés  à  la  ligne  d'intivêt 
général  de  Léronrille  à  Sedan,  de  Pont-Maugis  à  Remilly. 

(g)  Lignes  exploitées  par  la  Compagnie  de  l'Est. 

(h)  Exploitation  provisoire  faite  an  compte  de  premier  éSft* 
blissement  (chemin  à  Toie  étroite) . 

(t)  Chemin  à  Toie  étroite. 

(J)  Ligne  exploitée  par  la  Compagnie  de  l'Ouest.     . 

(À)  Dont  227  kilomètres  appartenant  an  réseau  de  l'Eure  et 
10  kilomèlres  empruntés  au  réseau  de  l'État. 

(0  Y  compris  1  kilomètre  de  parcours  commun  avec  la  Com- 
pagnie de  l'Ouest,  à  Chars. 

(vn)  Cette  ligne  n'est  en  réalité  qu'un  chemin  industriel  des- 
servant l'établissement  Malétra. 

(n)  Y  compris  1  kilomètre  de  parcours  commun  avec  le  réseau 
de  l'Eut  à  Châteauneuf. 

(o)  Y  compris  15  kilomètres  empruntés  k  la  Compagnie  do 
Midi. 

(p)  Les  sections  livrées  à  l'exploitation,  en  1881,  ont  nne 
étendue  de  149  kilomètres,  savoir  : 

Nord.  Compiègne  k  Roye  (Oise  et  Somme),  le  4  juillet 
1881 36 

An  vin  k  Calais,  Saint-Pierre-lez-Calais  k  Guines  (Pas-de- 
Calais),  le  24  septembre  1881 7 

Anvin  k  Fruges  (Pas-de-Calais,  le  30  décembre  1881 ...  15 

Est  de  Lyon  (Compagnie  des  chemins  de  fer  de  1').  Lyon 
k  Saint-Genix-d'Aoste,  le  23  octobre  lasi 73 
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Coon  à  Saiat-Vieter  (Sam^Victo^  à  Boorg-de-lliizy) 

(Ryjie  et  Loire),  le  8  septembre  1881 ; . .  5 

liramas  à  Pori-de-Boiic  :  Rassoen  à  Port^de-Boac  (Bon- 

^  €iies-da-Rhâiie),  le  13  aTril  1881 U 

I  Ensemble 149 

Loognenr  exploitée  an  31  décembre  1880 2  .OÇS 

I        Longaeor  «qiloitée  an  31  décembre  1881 2  152 

iq)  Poor  une  longoeor  totale  de  2,097  kilomètres  en  1881  et 

de  1,970  kUomètres  en  1880, 
(OPoor  ane  longaeor  moyenne  de  1,870  kilomètres  en 

m 

D  T  compris  les  parcours  communs  emprnntés  anx  chemins 
todiatérôt  général.  (Voir notes  (a),  (c),  (e),  (f),  (A),  (0, 
W«t(o). 

iai  impôts  sur  les  transports  de  la  grande  vitesse  se  sont 
M  aux  chiffres  suivants  : 

!       Pour  l'année  1881 1.083.701  fr. 

Pour  l'année  1880 -945.822 

KoTA.  — .  Les  comptes  dn  4*  trimestre  de  1881  n'étant  pas 
<Kore  définitivement  arrêtés,  les  chiffres  qni  se  rapportent  à 
^  période  peuvent  être  sosceptibles  de  quelques  modifica- 


MOUVEMENT   PROPORTIOIHNEL  DES  VOYAGEURS 
ET  DES  MARCHANDISES. 

^^taernent  proportionnel  des  voyageurs  et  des  marchan- 
iùes  embarqués  aux  gares  des  chefs-lieuœ  de  départe- 
viemt  des  régions  <iu  Nord  et  du  Midi,  sn  1880. 

I  Nombre  Nombre  de  tonnes 

de  voyageurs,      de  marchandises. 

Ckifs-Heux  Nombre         Totaux     Pariête      Totaux  Pariête 

^départements.        d'habitants.      absolus,    d'habit,      absolus,  d'babil. 

lieioa  SITUÉS  au  kobd  »0  vamâixèls  db  pomus 

ilençon 17,000       299,000    17.8      673,000  39.6 

âmiens 67,000       439,000      6.6       59,000  0.9 

Angers 57,000        458,000      8.0      240,000  4  2 

ârras 27,000       290,000    10.7       78,000  2.8 

Auxerre 16,000       122,000      7.6       26,000  1.6 

Bar-Ie-Duc 17,000       148,000      8.7       32,000  1.9 

Beauvais 17,000       257,000    15.1       20.000  1.2 

Mtort 15,000       286,000    19.1      197,000  11.6 

20 
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Besançon 54,000  367,000     6.8  65^000 

Blois 21,000  12i,000      6.0  90,08» 

Bourges 36,000  179,000      5.0  36,000 

Caen 41,000  348,000     8.5  S28,000 

Cbâions 20.000  234,000  11.7  43,000 

Chartres 20,000  304,000 .  15.2  94,000 

Cliâteaaronx....  19,000  69,000      3.6  32,000 

Chaumont 9,000  186,000  20.7  23,0u0 

l>ijon 48,000  494,000  10,3  106,000 

Ëpinal 15,000  242,000  16.1  42,000 

Êvreux 15,000  89,000      6.0  18,000 

Laon 12,000  299,000  25.0  673,000 

Roche-sur- Yon.  10,000  172,000  17  2  63,005 

Laval 27,000  158,000  5.9  42,000 

Le  Mans 50,0Uj  508,000  10.2  269,000 

Lille 163,000  1,782,000  10.9  217,000 

Lons-le-Sauinier  12,000  111,000  9.3  47,000 

Mézières .    5,,0a  394,000  78.8  57,000  i 

Nancy 66,000  856,000  12  9  179,000  « 

Nantes 122,000  504.000  4  1  258;000  I 

Nevers 23,000  213,000  9.3  47,000  i 

Orléans 52,000  367,000  7.1  148,000 

Paris 2,266,000  22,883,000  10.3  3,025,000  i 

Poitiers 33,000  302,000  9.1  83,000 

Quinaper 14,000  61,000  4.4  10,000^ 

Rennes 57,000  324,000  6.6  83,000 

Rouen 105,000  1,131,000  10  8  591,000' 

Saint-Brieuc...  16,000  126,000  8.0  31,000 

Saint-Lô 10,000  92,000  9.2  8,000  > 

Tours 48,000  629,000  13.1  142,0001 

Troyes 41,000  352,000  8.6  89,000- 

Vannes 18,000  90,000  5.0  32,005 

Versailles. 50,000  1,567,000  31.4  S0,000 

Vesoul 9,000  203,000  22.5  148,000 

Tôt.  et  moy.  3,678,000  38,656,000  ÏÔ^  8,302,000 

8UD  DO   PAKALLftLB   DB   POITIERS. 

Agen 20,000  285,000  14  3  163,000 

Albi 19,000  U5,000  6.1  62,000 

Angoulême 31,000  322,000  10.4  445.0»10 

Aiinccy 11,000  51,000  6.0  14,000 

Auch 14,000  103,000  7.4  9,000 

Aairillac 11,000  71,000  6.5  9,00, 

Avignon 38,000  201,000  7.0  34,000 

Bourg 16,000  152, UOO  9.5  19,001) 
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3rs 14,000  45,000  3.2  41,000  0.8 

assonne....  Î6,000  305,000  11.7  95,000  3.7 

nbépy 19,000  232.000  12.2  20,000  1.0 

[Qt-Feirand.  42,000  439,000  10.4  52,000  1.2 

e .  7,000  24,000  '3.4  2,000  0.3 

;aignan   ...  9,000  35,000  4.0  17,000  2.0 

6,000  56,000  9.3  18,000  3.0 

9,000  39,000  4.3  7,000  0.8 

loble 45,000  356,000  7.9  74,000  1.6 

ret 6,000  46,000  7.7  5,000  0.8 

Rochelle....  20,000  156,000  7.8  286,009  14.3 

Piiy 49,000  76,000  4.0  29,000  1.5 

j(.ge«. 59,000  250,000  4.2  109,000  1.9 

.n 343,000  1,748,000  5.1  450,000  1.3 

on 48,000  288,000  16.0  61,000  3.4 

Vieille......  319,000  1,007,000  3  11,440,000  4.5 

itauban 27,000  144,000  5.3  66,000  2.4 

i^de-Marsau  9,000  44,000  4  9  41,000  4.6 

ipelKer. ...  55,000  395,000  7  2  317,000  5.8 

\\m 22,00,  189,000  8.6  484,000  8.4 

53,000  480,000  9.1  49,000  0.9 

es 63,000  372,000  6.0  206,000  3.3 

rt 21,000  129,000  6.0  31,000  1.5 

29,000  155,000  5.3  17,000  0.6 

igaeox 24,000  188,000  7.8  45,000  2.0 

pinan 28,000  207,000  7.4  205,000  7.4 

^às 8,000  32,000  4.0  159,000  19.9 

lez 13,000  71,000  5.5  25,000  2  0 

DV-Éiionno...  126,000  521,000  4.1  428,000  3.4 

•b€8. 21,000  275,000  13  0  21,000  1.0 

iloase 132,000  713,000  5.4  455,000  3.4 

l\e 15,000  57,000  3.8  12,000  0.8 

lence 23,000  235,000  10.2  38,000  1.7 

Tôt.  et  moy.  2,038,000  10,672,000  "sl  5,430,000  2.7 

(Bullelia  du  Minùtt.  des  trav.  pub.) 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'ÉTAT. 

Le  projet  de  budget  des  recettes  et  des  dépenses  du 
réseau  des  chemins  de  fer  de  l'Ëtat  comprend  : 

to  Les  lignes  exploitées  au  l«r  janvier  1882;  elles  sont 
au  nombre  de  32  formant  ensemble 2, 370  kil. 

2o  Les  lignes  ouvertes  ou  à  ouvrir  en  1882; 

elles  ont  un  développement  total  de 333  — 

composé  de  onze  tronçoiis  distincts. 

Total 2,703  ïiU 

Jusqu'ici,  le  budget  des  chemins  de  fer  de  l'État  n'éta^ 
pas  soumis  directement  aux  Chambres  ;  le  gouvememeit 
inscrivait  seulement  au  budget  du  ministère  des  finaneeSy 
au  titre  des  produits  divers,  Texcédent  de  recettes  prévs, 
et  au  budget  du  ministère  des  travaux  publics  les  insolB» 
sances  éventuelles  des  mêmes  produits.  Cette  anné^la 
gouvernement,  déférant  au  vœu  de  la  commission  du  M* 
get  au  lieu  de  produire  seulement  comme  les  années  fii^  , 
cédentes  le  compte  d'administration  vous  présente,  coimk 
annexe  au  budget  des  travaux  publics,  un  projet  de  bid- 
get,  pour  1883,  du  réseau  de  l'État. 

En  même  temps,  il  propose  d'inscrire  an  titre  III» 
article  7  de  la  loi  de  finances,  une  disposition  qui  con- 
sacre pour  l'avenir  ce  mode  de  procéder. 


Bceeiies. 

Prévisions 

Désignation  des  articles.                       pour  pour 

l'exercice  1888.  l'exercice  ISBS. 

Chapitre  premier.  —  Grande  vitesie. 

Voyageurs 9,400.000  10,941,000 

Bagapes 312,000  348,000 

Chiens 17,000  18,000 

Messageries 1,056,000  l,3i5,000 

Bestiaux 72,000  105,000 

Produits  divers 21,000  • 
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Chapitre  II.  —  Petite  vitesu. 

Uarchandises 11,220,000  12,201,000 

Voitures 24,000  26,000 

Bestiaax. 810,000  868,000 

Produits  divers 168,000  • 

Ckapitre  IlL  —  Beeetteê  en  dehori  du  trafic 

y*«derécoIt.,  loyers,  etc.  400,000  500,000 

Totaux....         23,500,000  26,316,000 

Les  chemins  de  fer  de  l*État,  constitués  au  milieu  de 
f innée  1878,  ont  eu  les  recettes  brutes  suiTantes  par  ki- 
Uuètre  et  par  an  : 

1879 9,479 

1880 10,205 

1881 10,206 

En  1883»  CD  a  supposé  que  la  recette  brute  kilomé- 

.Inqae  s'élèverait  à  10,000  francs,  on  a  majoré  ce  chiffre 

■  lie  2  p.  100  et  on  ajouté  la  recette  probable  des  333  kilo- 

■ètres  de  lignes  nouvelles  qui  ont  été  ou  seront  ouvertes 

IB  conrs  de  Tannée  1882.  On  est  ainsi  arrivé  à  prendre 

pour  base  d'évaluation  un  chifTre  moyen  de  10,200  francs. 

Gomme  toutes  les  prévisions  qui  n*ont  pas  trait  à  des 
services  d'une  nature  permanente,  se  reproduisant  chaque 
innée  sans  modification,  les  évaluations  de  recettes  ont 
évidemment  quelque  chose  d'aléatoire,  et  ce  caractère  est 
d'aatant  plus  inévitable  qu'il  s^aglt  en  somme  d'une  entre- 
prise soumise  aux  chances  de  Tindustrie,  mais  sous  cette 
réserve  il  est  permis  d'avoir  confiance  dans  des  évalua- 
Uoiis  qui  reposent  sur  l'expérience  des  trois  années  pré- 
cédentes au  cours  desquelles  les  résultats  sont  restés  à 
pen  près  constants  et  ne  se  sont  écartés  que  dans  une 
proportion  réellement  insignifiante  des  prévisions  d'après 
lesquelles  les  budgets  avaient  été  établis. 

En  résumé,  les  dépenses  de  l'administration  des  che- 
mins de  fer  de  l'État  s'élèveront,  en  1883,  à  22,'205,000 

Les  recettes  à 26,316,000 

L'excédent  de  recettes  à  prévoir  est  de...    4,111,000 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EUROPE, 

Situation  au  3i  décembre  1884.  —  Ouverturoi  i 

Longueur  de*  cbtaii 
liTrés  à  reipl«« 


Désignation  des  ËlaU. 


81  déc.  1880. 
kilom. 


Allemagne  : 

Alsace-Lorraine... 1,143          U 

Bade 1,3«7          i; 

Bavière 4,873          4J 

Brunswick 37Î            ' 

Hesse-Darmstadt 844            i 

Mecklemboarg 375 

Oldenbonrg 324 

Prusse 20,337        M, 

Saxe  royale 2,009 

Saxe  (Duché  de),  vill.  libres,  etc.  623 

Wurtemberg 1,552 

Ensemble 33,781 

Autriche-Hongrie 18,704 

Belgique 4 ,046 

Danemark 4 ,579 

Espagne 7, 455 

France 26,144        173 

Grande-Bretagne  et  Irlande 28,968        lU 

Grèce 40 

Italie 8,599         Sj 

Pays-Bas  et  Luxembourg 2,163         SJ 

Portugal  1,206          U 

Roumanie 1,384         Û 

Russie  et  Finlande 23,524        ttjl 

Suède  et  Norvège 6,991          7jl 

Suisse 2»470          M 

Turquie,  Bulgarie  et  Roumélie.. . .  1,395         U 

'    Totaux  et  moyennes 168,419       172,1 

(Bulletin  du  Hfinist.  des  trav.  puH.) 
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STATISTIQUE  MILITAIRE  in  1882. 
(Extrail  da  Compte  rendu  de  recrutement.) 

Les  opérations  de  Fappel  de  la  classe  de  .1881,  com- 
neoeées  le  1"  janvier  1882  par  rétablissement  des  ta- 
Mcaox  de  recensement,  ont  été  closes  le  30  juin,  jour  où 
les  conseils  de  révision,  après  expiration  des  délais  prévus 
parla  loi,  ont  arrêté  définitivement  les  listes  du  recrute- 
nfBt  cantonal. 

Parmi  les  jeunes  gens  susceptibles  de  faire  partie  de  la 
cUede  1881  se  trouvaient  2,425  fils  d'étrangers  aux- 
fkk  était  applicable  l'article  9  du  Code  civil. 

Sn  ce  nombre,  1,208  ont  été  rayés  des  tableaux  de  re- 
ccaiement,  parce  qu'ils  ont  excipé  de  leur  extranéité; 
Ml7,  ayant  profité  du  bénéfice  de  Tarticle  9  du  Code 
dfiljOnt  fait  l'objet  de  décisions  du  conseil  de  révision, 
4i\h  ont  été  compris  dans  la  première  partie  de  la  liste 
èfrcrutement,  c'est-à-dire  dans  le  contingent  mis  à  la 
Ahx sinon  immédiate  de  Tautorilé  militaire. 

470  jeunes  gens  nés  en  France  d'étrangers  qui  eux- 
iteiis  y  étaient  nés,  auraient  été  susceptibles,  par  appli- 
«Uiso  de  la  loi  du  16  décembre  1874,  d'être  compris  dans 
llelitsse  de  1881;  mais  223  d'entre  eux  ont  répudié  la 
wionalité  française,  conformément  à  la  faculté  que  leur 
ti  laisse  la  loi,  et  ils  ont  été  rayés  des  tableaux  de  re- 
tenement.  247  ont  donc  conservé  la  qualité  de  Français, 
tt,  parmi  eux,  le  conseil  de  revision  en  a  inscrit  130  sur 
Il  première  partie  de  la  liste  du  recrutement. 

Le  chiffre  des  omis  des  classes  antérieures  dont  l'omis- 
(ioB  a  été  découverte  depuis  la  formation  de  la  classe 
Ael880,  et  qui  ont  été  inscrits  sur  les  tableaux  de  recen- 
(tiBent  de  la  classe  de  1881,  en  conformité  de  Tarticle  12 
lieb  loi,  a  été  de 2,161. 11  s'était  élevé,  en  1881,  à  2,498. 

Quant  aux  omis  ayant  atteint  l'âge  de  trente  ans,  et  qui 
se  t^ouvent,  par  suite,  affranchis  du  service  dans  l'armée 
«Clive,  il.  en  a  été  signalé  35  pendant  l'année  1882.  C'est 
une  conséquence  de  l'application  aux  omis  de  la  loi  d'am- 
nistie du  16  mars  1880. 

Les  opérations  du  tirage  au  sort  ont  commencé  le  25 
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janvier  1882,  aux  termes  d*un  décret  en  date  du  6  déeea^ 
bre  précédent,  et  ont  été  terminées  le  20  février. 

Le  nombre  des  jeunes  gens  admis  à  participer  au  tingB|,ii 
après  rectification  des  tableaux  de  recensement,  ^ 

S'«8télevéà 309,6» 

Il  était,  pour  la  classe  précédente,  de ... , 306,8» 

Dififérence  en  plus 2,856 

Les  309,689  jeunes  gens  maintenus  sur  les  listes  de 
tirage  ont  été  individuellement  convoqués  devant  le  coff^ 
seil  de  revision. 

Sur  ce  nombre,  7,421  ne  se  sont  ni  présentés  ni  ftii 
représenter.  II  a  été  procédé  à  leur  égard  comme  i^"* 
étaient  présents  (article  28  de  la  loi).  Ce  cbiffre  avait  ^ 
Tannée  précédente,  de  6,603. 

Exemptions,  —  40,262  jeunes  gens  ayant  été  exempll^ 
comme  impropres  à  tout  service,  le  cbiffre  des  jeoMi 
gens  inscrits  sur  les  listes  du  recrutement  se  trouve  fé** 
duit  à  269,427. 

Ce  cbiffre  se  répartit  ainsi  entre  les  cinq  parties  de  II 
liste  du  recrutement  : 

Ire  Partie  dâ  la  liste,  —  Hommes  propres  au  ser- 
Tice  actif  et  ne  rentrant  dans  aucune  des  catégo- 
ries ci-après ^^*^ 

2e  Partie.  —  Dispensés  en  vertu  de  l'article  17. . . .        48,(0i, 
3e  Partie.  —  Dispensés  conditionneilement  en  vertu 
de  l'article  20,  élèves  des  écoles  Polytechnique  et 
Forestière,  engagés  servant  en  vertu  de  brevets  ou 

de  commissions,  et  inscrits  maritimes 90^7i|- 

4e  Partie.  -—  Service  auxiliaires. ^^t^l 

5e  Parfte.  —  Ajournés ST^Tg 

Total  égal 269^437 

Le  nombre  des  ajournés  de  la  classe  de  1879  s'élertlt 
primitivement  à  30,686  hommes. 
Par  suite  des  décisions  rendues  en  1881,  ont  été  : 

Exemptés,  ou  rayés  par  suite  de  décès,  condamna- 
tions, etc 2,938 

Inscrits  sur  la  première  partie  de  la  liste  de  recrute- 
ment         8,95î 

Inscrits  sur  la  deuxième  partie  de  la  liste  de  recrute- 
ment        2,309 
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sur  la  troisième  partie  de  la  liste  da  recrnte- 

70 

sor  la  quatrième  partie  de  la  liste. do  recrate- 

4.0» 

Total. 15,999 

Reste 15,387 

15,387  jeunes  gens,  ayant  cooipara  de  nouveau 
les  conseils  de  révision  en  1882,  ont  été  classés  de 
ière  suivante  : 

tés,  OD  rayés  par  suite  de  décès,  condamna- 

etc i,787 

i  sur  la  première  partie  de  la  liste  do  recnite- 

f,609 

.  sur  la  deuxième  partie  de  la  liste  du  recrut»- 

468 

kur  la  troisième  partie  de  la  liste  du  recrute- 

13 

sor  la  quatrième  partie  de  la  liste  do  recrute- 
7,610 

Total 16,387 

i,  après  les  deux  Ajournements  prévus  par  la  lépis- 
le  1872,  et  bien  que  les  recommandations  de  sévé- 
nt  été  également  appliquées  aux  ajournés  des  classes 
intes  visités  de  nouveau  en  1882, 7,725  jeunes  gens 
mt,  sur  30,686  qui  auraient  échappé  à  toute  obli- 
militaire  sous  Tempire  de  la  loi  du  21  mars  1832, 
reconnus  improj^s  è  tout  service;  8,639,  au  conr 
entrent  dans  l'armée  auxiliaire,  et  14,322,  rédoits 
\l  par  suite  de  dispenses  en  temps  de  paix  ou  de 
«s  eonditionnelles,viénnent  grossir  l'effectif  de  l'ar- 
live. 

it  aux  30,927  ajournés  de  la  classe  de  1880,  exami- 
ir  la  seconde  fois  en  1882,  ils  ont  été  l'objet  des  dé- 
suivantes  : 

es,  ou  rayés  par  soite  de  décès,  condamna- 

etc 4,257 

sur  la  première  partie  de  la  liste  du  r«crute- 

6,834 

21 
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In&crits  BUr  la  deuxième  partie  de  la  liste  du  recmlu* 
meut.. :......... m 

Idscriis  sur  la.  truisième  partie  de  la  liste  .du  recrute- 
ment. . . .  ;  i 9 

lasci^ità  sur  la  quatrième  partie  de  la  .liste  du.  recrute-. 

iqëûlY' : : ^ 

Maintenus  sur  la  cinquième  partie  de  la  liste  du  recru- 

tendent. .  ..*..... 17,li 

Total 30^ 

Ces  17,118  jeunes  comparaUronl  de  nouveau  en  1S& 
devant  les  conseils  de  révision. 

De  même  que  ])Our  les  ajournés  de  la  classe  de  1879  d 
par  les  mêmes  n^otifs,  le  pombre  des  exeoapUons  défiû- 
tives.a  été  jdus  considérable  pour  les  ajournés  de  lacli^tî 
de  1880,  comme, aussi  celui  des  ajournements  à  une i<ï' 
cônde  année.    . 


Détails  sur  les  Jeunes  gens  dispensés  du  service 
j^  d'activité  en  temps  de  paix. 

K  ombre 
de  jeunes  gens 

dispsuBés     Pri^ 
du  serTice  ea     tin 
^  temps  de  paix.  U'IX. 

Aines  d'orphelins  de  père  et  de  mère 3,285        15* 

j  Fils  ou  pcllts-fils de  veuves,  ou  d^une  femme 

1  <]iont  le  mari  &  été  déclaré  absent,  ou  d'un 

père  aveugle,  ou  d'un  père  entré  dfiitt  sa 

soiianterdixiôme  année 18,705       38.11' 

\  Atnés  ide  deux  frères  appelés  à  faire  partie 

i  du  même  lirajîe 234        O.i? 

*  Frères  de  militaires  dans  ruraiée  active...      24,447       50.S» 

Frères  de  militaires  morts  en  activité  de 
sen  iée  ou  réformés  ou  admis  à  la  rétraite 
t  potir  blessures  reçues  dans  un  service 

\  commaiidé,  ou  pour  infirmités  contrac- 

tées dans  les  ai mécs  de  terre  ou  de  lutr.        2, 3i5        *  Si 


Total,,,.,..   .  4$,98$     iOO.tW 
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détails  sur  les.  jeunes  gens  inscrits  sur  la  3e  partie 
de  la  liste  du  recrutement. 

Nombre      Propor- 
àe  tioB 

jeanesgeBs.  surioo. 

▲BTICLBS   19,   SO  ST  21    DB   LA  LOI  BO  17  JDILLKT   187t. 

)vdfi  de  l'école  polytechnique  et  de  l'école 

forestière , i31         0.43 

of^isears,  maîtres  d'études  des  collèges  et 

l^ieèes,  élèves  de  Tècole  normale  de  Paris 

«tde l'école  de  Cluay 324         i.05 

oofesseurs  des  institutions  nationales  des 
Sourds-Muets  et  des  Jeunes  Aveugles »  » 

xtlstes  ayant  remporté  les  grands  prix  de 
Plistitut »  • 

VUksè  pensionnaires  de  l'École  des  langues 
oHeotales  vivantes  et  élèves  de  l'École  des 

«fautes. ..é..  8        003 

embres  ou  novices  des  associations  reli- 
gieuses vouées  à  l'enseignement  et  recon- 
nues comme  établissements  d'utilité  pu- 
blique, directeurs,  maîtres-adjoints,  élè- 
ves-maîtres des  écoles  fondées  et  entrete- 
nues par  les  associations  laïques 583         1 .  90 

utituteurs  et  instituteurs-adjoints  et  jeunes 
gens  qui  se  préparent  à  l'enseignement 
l^maire  public 2,470         8.03 

lè?es  ecclésiastique  et  jeunes  gens  autori- 
sés à  continuer  leurs  études  pour  se  vouer 
ta  ministère  dans  les  cultes  salariés  par 
rÉlat. 1,884         6.12' 

Jeuœs  gens  liés  au  service  en  vertu  d'un  en- 
gagement volontaire,  d'un  brevet  ou  d'une 
commission 16,004       52.07 

Inscrits  maritimes.. 5,175       16.83 

J«aoes  gens,  qui  ont  contracté  des  engage- 
ments conditionn«ls  d'^in  aA;. «....      4,162       13.54 

yotal 30,738      100.00 

L'article  28  de  la  loi  du  27  juillet  1872  a  maintenu  la 
sQhstitution  de  numéros  entre  frères  concourant  au  même 
lirage.  Quatre  jeiines  gens  de  la  classe  de  1881  ont  usé  de 
cette  faculté. 

Lès  conseils  de  révision,  s*adjoignant  deux  membres  du 
conseil  général,  conformément  à  l'article  32  de  la  loi,  ont 
>tatué  sur  les  hommes  compris  dans  la  U^  partie  de  la  liste 
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et  présentés  comme  susceptibles  d'être  dispensés  à  titre  de 
soutiens  de  famille  ou  d'obtenir  des  sursis  d'appel. 

Le  nombre-  des  dispensés  à  titre  de  soutiens  de  famille 
a  été  de  5,465  ;  15  départements  n'ont  pas  atteint  le  chif- 
fre auquel  ils  avaient  droit,  à  raison  de  4  p.  100  du  total 
des  jeunes  gens  inscrits  sur  la  première  partie  de  la  liste 
du  recrutement. 

Quant  aux  sursis  d'appel  qui  pouvaient  être  accordés 
dans  la  même  proportion,  leur  chiffre  e^t,  comme  en  1881, 
de  304  seulement.  Très  peu  de  jeunes  gens  demandent  des 
sursis  d'appel,  parce  que  le  temps  passé  en  sursis  ne 
compte  pas  dans  les  années  du  service  d'activité. 

Pendant  le  cours  de  l'année  1882, 387  jeunes  gens  qui 
avaient  été  dispensés  du  service  d'activité  en  tenaps  de 
paix  et  292  qui  avaient  obtenu  la  dispense  temporaire  à 
titre  de  soutiens  de  famille,  aux  termes  des  articles  17  et 
22  de  la  loi  du  27  juillet  1872,  ont  perdu  leurs  droits  à  la 
dispense,  et  ont  été,  en  exécution  de  l'article  25  de  ladite 
loi,  appelés  à  rejoindre  les  drapeaux  pour  terminer  le 
temps  de  service  que  leur  classe  doit  à  l'État. 

Ces  679  hommes  appartiennent,  savoir  :  82  à  la  classe 
de  1877,  165  à  la  classe  de  1878,  191  à  la  classe  de  1879, 
176  à  la  classe  de  1880  et  65  à  la  classe  de  1881. 

Aussitôt  que  les  résultau  numériques  des  opérations  du 
conseil  de  révision  furent  connus  et  centralisés  au  minis- 
tère de  la  guerre,  une  décision  ministérielle  divisa  en 
deux  portions  la  l'«  partie  de  la  liste  du  recrutement  : 

Ajoornét  dw  elasMS 
de  1880  et  de  1879, 
déelarét,  eo  188S, 
propret  au  etrr.  armé» 
Oatse       Classa     Ciasae       Tfttal. 
de  1881.    d«  1810.  de  187». 
ire  portiofii  doyant  passer 
cinq  ans  au  drapeau  : 

Armée  de  mer 5,097(1)  •  •  5,097 

Armée  de  terre 107,063    5,086    1,803    U3,95at 

Ensemhle...  112,160  5,086  1,803  119,049 

(1)  Soit,  avec  S,6BS  jeanes  soldats  de  la  elasse  de  1881  qui  ont  eoatraeté, 
on  188t,  des  eagageinools  TOluntaires  poor  du  oorps  de  l'armée  de  mer,  oa 
total  de  7,749  bommas  formant  le  oontingent  demandé  par  le  ministre  d«  la 
marine. 
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20  port.,  susceptible  d'être 
I  renvoyée  après  un  an  ou 
i       six  mois  de  serrice 25,t65    1 ,748       706     27,749 

Total 137,425    6,834    2,509    iiô^ôS 

I  Les  119,049  hommes  qui  composenl  la  1'*  portion  des 

^  jeunes  soldats  à  appeler  ont  été  répartis  entre  les  diffé- 

'f  Ruts  corps  de  la  manière  suivante  : 

i 

f  Armée  de  mer. 

^       Équipages  de  la^otte  :  Hommes. 

i          Compagnies  de  dépôt  de  mécaniciens > 

l         Apprentis  marins • 

Infiinterie  de  la  marine 4,243 

Kégiment  d'artillerie  de  la  marine  854 

Compagnies  d'ouvriers  d'artillerie  de  la  marine.  » 

5,097 
Armée  de  terre. 

Infanterie 76,473 

Cayalerie i4,891 

Artillerie 14,408 

Génie 2, 547 

Équipages  militaires 1 ,865 

Troupes  d'administration 3,768 

113,952 

Ensemble 119,049 

Les  jeunes  gens  affectés,  à  la  suite  de  cette  répartition, 
à  l'armée  de  mer,  qui  désiraient  permuter  pour  servir 
<)aDg  l'armée  de  terre,  et  réciproquement,  ont  été  invités 
^  faire  leur  demande  avant  le  7  septembre. 

Le  chiffre  des  hommes  de  Tarmée  de  mer  demandant  à 
permuter  pour  passer  dans  Tarmée  de  terre  s'est  élevé 
i875. 

Les  demandes  formées  pour  passer  de  l'armée  de  terre 
ibns  l'armée  de  mer  n'étaient  que  de  121. 

Il  a  été  procédé,  le  12  octobre  1882,  au  ministère  de  la 
guerre,  en  séance  publique,  à  la  désignation,  par  voie  de 
tirage  au  sort,  des  hommes  auxquels  la  faculté  devait  être 
accordée. 
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Les  jeunes  gens  de  la  classe  de  1881  ont  été  appelés 
lactivité,  savoir  :  ceux  qui  étaient  affectés  à  Tarmée i 
mer  le  1*' décembre  1882;  ceux  qui,  appartenant  à  Tai 
mée  de  terre,  faisaient  partie  de  la  première  partie  d| 
contingent,  le  13  et  le  17  novembre  1882,  et  ceux  de  I 
deuxième  portion,  le  20  du  même  mois.  Les  ajournés  ai 
classes  de  1879  et  de  1880  reconnus  propres  au  servin 
armé  en  1882  ont  été,  suivant  leur  numéro  de  tirage,  cod 
pris  dans  ces  deux  appels  à  l'activité. 

Réformes,  —  Par  application  de  Finstruction  minist^ 
rielle  du  6  novembre  1875,  8,450  milit^res  ou  jeunesse 
dats  ont  été  réformés  en  1882,  tant  pour  infirmités 
tractées  sous  les  drapeaux  que  pour  infirmités  remontai 
à  une  époque  antérieure  à  leur  incorporation. 

Les  infirmités  contractées  sous  les  drapeaux  donnel 
droit  à  des  congés  de  réforme  n"  1,  dont  les  titulaird 
peuvent  conférer  la  dispense  prévue  par  le  paragraphl 
numéroté  5  de  Tarticte  17  de  la  toi  du  27  juillet  1872. 

723  militaires  ont  reçu  des  congés  de  cette  iratore. 

Les  7,727  autres  militaires  ou  jeunes -soMitts  dont  11 
réforme  a  été  prononcée  ont  reçu  des  congés  de  refont 
n*"  2.  Ces  congés  ne  permettent  pas  aux  titulaires  de  pro* 
curer  la  dispense  du  service  d'activité  en  temps  de 

Instruction.  —  Le  tableau  ci-après  indique  la  situatiol 
de  la  classe  de  1881  sous  le  rapport  de  l'instruction  : 

Jeunes  gens 
défloitiTeroent 

matotenos  Prepol 
snr  les  uble«nx    tiei 

de  recensement  snr  11 

Ne  sachant  ni  lire  ni  écrire 40,721  13.1 

Sachant  lire  seulement 7,511  $.ifn 

Sachant  lire  et  écrire 66,772  Î1.56 

Ayant  une  instrnction  primaire  pins  dé- 
veloppée         178,069  57.50 

Ayant  obtenu  le  diplôme  ou  le  brevet 

institués  par  la  loi  da  21  join  1865. . . .           2,305  0.7( 

Bacheliers  es  lettres  et  es  sciences 3 ,  794  1  •  23 

Dont  on  n*a  pu  vérifier  rinstructlon.  . . .         10,517  3.40 

Totaux 309,689  100.00 

Les  jeunes  gens  inscrits  par  le  conseil  de  révision  sur  la 

Digitized  by  CjOOQIC 


STATISTIQDE  MILITAIRE,  .  ,  ,  ,  ^'^ 

l'«pftrlie  lie  là  liste  du  recratemeilt^  et  formaM  le  ctntin- 
gcTit  de  Tarroée  aetive,  se  réparltssefil,  sons^o  métne  rap- 
port, de  ia  mamère  suivatite  : 

compris 
'  éafls  la  4«  fiarift   Pl-opor- 
Ae  la  liste  tlon 

Ne  sachant  ni  lire  et  écrire. .............  1 7 ,^7$9  i? . 93 

Sachant  lire  sealement ;..  3^229  ,  ,^^.35 

Sachant  lire  et  écrire 30,i86  21.97 

Ayant  ane  Instruction  primaire  plus  dé- 

reloppée «!,!Mi>  69.13 

Ayant  obtenu  le  diplôme  ou  le  brevet 

institués  par  la  loi  du  21  juin  1865. . .  378  0 .28 

Bacheliers  es  lettres  êtes  ciences......  ,5o6  '0.40 

Dor.t  on  n'a  pu  vérifier  rinstrucliôn. ...       . .  4,054  _'2.95 

Totaux...» l^fïm       400.00 

Quant  airx  jeunes  geng  déclarés  propres  au  serrieé  auxi- 
liaire seulement  (4^  partie  de  la- liste  du  recrutemeél),  Us 
se  classent  de  la  manière  suivante  :  ' 

Jeunes  gens 

'        Compris 

datti  ia  4«  partto  Pr«p«r- 

r    .         dalaliMto  lt»n 
. .  da  rfCir*t«iHenl.  loricaf  t- 

Nesachant  ni  lire  ni  écrire... 2,058  1.3. .34 

Sachant  lire  seulement 520  3  37 

Stcbant lire  seulement , ,...         3,375  2188 

Ayant  une  instruction  primaire  plus  dé- 
veloppée  ;♦-...,...»....,          8,845  67.84 

Ayant  obtenu  le  diplôinp  pu  \e^  hreveV   ....  ,. 

instituées  par  la  loi  du  21  jpia  1865. .                88  0.57 

Baclieliers  es  lettres  et  es  sciences. . . . ,              144  0.93 

Dont  on  n'a  pu  vérifier  Tinstruction. . . .              397  .   2.^7 

Tdteux..l.'...         15,427       100.00 
.  '•   )•    . 
Les  honimes  qui  ont  profilé  de  l'enseignement  régiraen- 
Uirê,  en  1882,  sont  au  nombre  de  I66,'i8l,  savoir  : 

Hommes  ay^nt suivie  les  coi^rs  du  4er  de^£é,,..  .^ . .  .     144, 198 
,  Hommes  ay^nt  suivi  lé  coiirs  priparut'oiro  QU  les     .  ,j       j 
cours  des  2e  et  3o  degrés. ♦ .  •         ^^',083 

Total  «^551»....         if.G,I.Sl 
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Parmi  les  hommes  qui  ne  saiaient  rien  au  moment  de 
leur  admission  dans  les  cours  de  !«'  degré,  il  en  esl: 

21,543  qui  ont  appris  à  lire, 

Et  16,584  qui  ont  appris  à  lire  et  à  érrire; 

En  outre,  18,941  ont  perfectionné  leur  instruction  tïï 
lecture,  écriture  et  calcul. 

Classemêntf  tous  le  rapport  des  professions,  des  jeunet 
gens  de  la  classe  de  1881  désignés  pour  former  le  contin- 
gent de  t armée  active, 

Nombre 
detjeanes^DS  Pr•p(»^ 
Dfolga«tioa>  de*  professloni.  dans  Uoe 

cbaq. profession.  5urlM. 

Employés  aax  travaQi  de  la  cainp»goe. . .  69,046  50.1(9 

Oumers  en  pierre 7,087  5.t87 

—  enbois 8,226  5.9W 

-^       eométaux 7,712  5.609 

"      encvAr, 3,442  2.60S 

—  des  manufactures 3,925  2.93S 

Meaniers  et  boulangers 4,033  2.856 

Boùcfaers , 1,648  1.189 

Routiers,  Yoitariers,  postillons,  cochers, 

palefreniers 3,355  2.M3 

Tailleurs  d'habito 844  0.615 

Bateliers,  mariniers,  calfats,  pêcheurs, 

débardeurs  de  bateaux 683  0.496 

Employés  de  bureau 2,985  2.174 

—  dans  le  service  télégraphique..  301  0.919 

—  dans  le  service  des  chemins  de 

fer 888  0.647 

Sans  profession 2,283  1.663 

Professions  autres  que  celles  spécifiées 

d-dessus 20,%7  15.257 

Totaux 137,425  1OO.600 

Classements,  sous  le  rapport  des  professions^  des  jeunet 
gens  de  la  classe  de  1881  déclarés  propres  au  service 
auxiliaire. 

Nombro 
des  jaunes  geoa  Propor- 

dans  tien 

ebaq.  profession.  sarlQO. 
Employés  aux  travaux  de  la  campagne.. .         6,939       44.979 

Ouvriers  en  pierre 685        4.443 

^       epbois 889        5.763 
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77 
54 

0.499 

3.585 
0.352 

96 
433 

0.623 
2.807 
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—  enmétanx 1,019        6.106 

—  eu  cuir 

—  des  manufactures 

Meuniers  et  boulangers 

Bouchers 

Routiers,  voituriers,  postillons,  cochers, 

palefreniers 

Tailleurs  d'habits 

Bateliers,  mariniers,  calfata,  pêcheurs, 

débardeurs  de  bateaux 

Employés  de  bureau 

—  dans  le  serrice  télégraphique. 

—  dans  le  «errice  des  cbe nains  de 
fer 

Imis  profession 

ftofessions  antres  qne  celles  ppécifiées 
ti^essos 

Totaux 15,427      100.00 


La  taille  moyenne  des  jeunes  gens  déclarés  aptes  au 
service  armé  (1",650)  diffère  de  trois  millimètres  de  celle 
4e8  hommes  désignés  pour  le  service  auxiliaire  (t'',647). 

Libération  du  service  d*activité.  —  97,808  hommes 
ont  été  rayés,  en  1882,  des  contrôles  des  corps  de  troupes 
et  inscrits  sur  ceux  de  la  réserve  ou  ont  été  envoyés  en 
congé  jusqu'à  l'époque  de  leur  passage  dans  la  réserve, 
savoir  :  10,652  hommes  de  la  classe  de  1876  qui,  après 
avoir  été  maintenus^  en  1881  (circulaire  du  21  septcm- 
Ire),  dans  les  corps  ou  fractions  de  corps  en  Algérie  et 
en  Tunisie,  ont  été  renvoyés  dans  leurs  foyers  pendant  la 
première  quinzaine  du  mois  de  mars  (circulaire  du  23  fé- 
vrier 1882).  63,330  hommes  de  la  classe  de  1877  apparte- 
nant aux  corps  de  Tintérieur  renvoyés  dans  leurs  foyers  le 
30  septembre  1882,  et,  enfin,  23,826  hommes  de  ladite 
classe  qui  servaient  dans  les  corps  ou  fractions  de  corps 
employés  en  Algérie  et  en  Tunisie,  ont  été  renvoyés  le  1" 
itdvembre  suivant. 
^^iW^S^WMé.-^'ii.tS^^  gens  ont  été  classés. 
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1*  Le  15  octobre,  36,092  jeunes  soldats  de  la  detiième 
portion  du  contingent  de  la  classe  de  1880,  renvoyés 
après  avoir  passé  onze  mois  sous  les  drapeaux,  en 
exécution  des  articles  40  et  41  de  la  loi  du  27  juillet 
1872,  ci 36,0W 

S"  Le  li  novembre,  4,590  engagés  conditionnels  d'un 
an,  ci 4,190 

30  Et  enfin,  3,700  jeunes  gens  qui,  après  incorporation, 
ont  été  admis,  en  raison  de  changements  survenus 
dans  leur  position  de  famille,  à  bénéficier  des  dispo- 
sitions finales  de  l'article  17  de  la  loi 3,700 

Total 44^ 

Engagements  volontaires,  —  Le  nombre  des  etigagf^ 
ments  volontaires  de  cinq  ans  contractés,  en  1882,  posr 
des  corps  français,  en  vertu  des  articles  46  et  suivants  de 
la  loi  du  27  juillet  1872,  s'est  élevé  à  15,504, 

G.«/^{.  .  î  Pour  Tannée  de  terre 10,764 

Mvoir .  j  ^^^^  rarmée  de  mer 4,740 

Il  a,  en  outre,  été  souscrit,  en  dehors  des  conditions  de 
la  loi  du  27  juillet  1872, 3,541  engagements  pour  les  corps 
ci-après  : 

Légion  étrangère i,72i 

Régiments  de  tirailleurs  algériens i,394 

Régiments  de  spahis 626 

Total...  i^SW 

Ce  qui  élève  le  total  des  accroissements  d'effectif  prove- 
nant, en  1882,  de  l'engagement  volontaire,  à  19,045. 

Rengagements,  —  La  loi  du  23  juillet  1881  a  édicté  un 
ensemble  de  mesures  destinées  à  provoquer  l'augmenta- 
tion du  nombre  des  rengagements.  Ces  mesures  consistent 
dans  des  facilités  nouvelles  données  aux  sous-officiers,  qui 
peuvent  désormais  être  rengagés  ou  coromissionnés  dans 
la  proportion  des  deux  tiers  de  reffectif  normal  des  mifi- 
taires  du  giade,  l'extension  de  la  limite  d'âge  jusqu'à  la- 
quelle ils  peuvent  rester  dans  l'armée,  et  la  concession  de 
nouveaux  avantages  matériels  et  moraux.  Dans  le  même 
but,  les  instructions  ministérielles  se  sont  efforcées  de  fa- 
ciliter aux  sous-officiers  Taccès  du  rengagement  danâ  les 
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nidations  de  la  loi  de  1881,  en  faisant  disparaître  tes  rés- 
idions (le  naiure  à  eniraver  Tapplication  de  ctlte  loi. 
es  résultats  obtenus  en  188'?,  quoique  encore  bien  însuf- 
?ants,  préseîileht,  si  on  les  comi)a  re  à  ceux  de  l'année  làs  I , 
ne  certaine  amélioration. 

Le  tableau  ci-après  indique  le  nombre  des  rengaf^éAJenls 
Ignés  en  1882,  par  des  sousofficiers,  capor.iiix  on  bripa- 
liers  et  soldais,  ainsi  qfle  la  durée  de  ct  s  rengogcmenl^  : 

Nombre  de  rengagements  contractés . 

1802.        1881.       Plu».  Moluii. 

ft|rdes  sous-officiers 2,719    2,207      512 

^des  caporaux  ou  brigadiers....        271        239        32        " 
!»ar  des  soldats 1,214       967      277 

To'al....     4^234    3,413      821     ~*> 

Poutîans 057  945  12 

POttraans. 117  143  •  2G 

Ponr4ans 650  481  I6d  ii 

PtmrSans 2,510  1,844  666  » 

Total  égal.....     4^234    3,413     8aA       ïô 

Les  2,719  rengagements  de  sous-officiers  signés  en  1882 
le ilécôiDposent  de  la  manière  suivunie  : 

t"  Redgagements  t^ans  prime  souscrits  «n  ver<u 
àe  la  loi  du  27  juillet  1872 260 

t^^g^geitients  avec  primes  contractés  dafas 
les  conâitioos  de  la  loi  du  23  juillet  1881 9^459 

Ce  nombre  de  2,459  se  décompose  eomaie  H  suit  : 

Soiu-officiers  qui,  étant  sous  les  drapeaux,  ont 

contracié  : 

iJlLpreinier  rengagement  (art.  2  de  la  loi) 1 ,  903 

Ott  rengagement  complémentuire  (art.  13  de  la 

M) ,.,.....,....  89 

Oà deuxième  rengagement  <Hrt.  13  de  la  loi) .. .         317 

^,  après  avoir  quitté  rkiinéo'ftbtlVe^,  oiitéié 

ildmis  à  contracter  nii  ren^a^ment  (tirt.  2  et 

2*  <ie  la  loi) , 
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Eo  1881,  le  nombre  des  soos-oniciers  reogagés 
saDs  prime,  en  vertu  d^  la  loi  de  1872,  était  de.  (I 

Et  le  nombre  des  rengagés  avec  primes,  dans  les 
conditions  des  lois  du  22  jain  1878  et  dn  23 
juillet  1881  une  augmentation  de 1 .763 

Il  y  a  donc  dans  les  rengagements  de  la  loi  de 
1872  une  diminution  de 

Et  dans  les  rengagements  de  la  loi  du  23  juillet 
1881  une  augmentation  de n 696 

}{  Égal  à  Taugmentation  signalée SIS 


1 

1'^ 


Enaagements  conditionnels  d'un  an,  —  Le 
des  ^nif^agepçients  conditionnels  souscrits  en  1882  a 
5,182:(i),  ^^^nt  2;782jen  venu  de  Tarticle  53  et  2,4D0J 
V  vertu  de  l'article^ de  la  loi. 

Ê  Le'%8bleài/<;i-a^^s''faitreii8ôifar  les  différences 

y  .ri^uQ^  qni  esçjstent  entre  les  résultats  de  l'ann^  J[ 

:Â  ;  poinCde  y\\Çi ^es  efigagemçn'ts  çonditionoéls  d'iui  Jfi^i 

]}i  résuUats  de^i-appet:fait  en .1881.: ^  si ^t-*^ 

h  ..      i\yù     ^:^,\    v\:,^j:    Hv.r.-^ii'.j 

1  0':^  Not&ire  àèè,}ewi^  ^em  ei^ëpéé^éhriê  les  conditioai 

,'  de  l'article  53  de  la  loi,  i 

:  -)  II.. /iijéï  »-i6in/]iil^lSL  tth  itastuqiBbai'IM 

Bachelier  es  lettres l,46i     l,42i       iO     » 

Bachelier  es  8«te»9efl.J.^^j^k,«H.,^.;,u.i  ..i66k-  ^j,fi6ïu-.  ^a4 
oléplômes  de  fin  d'^tudw.Cart,  4  <:-;  ]  j  .i|  ,  [  \t  i,b  ll\:  .6 

de  la  loi  du  ai;  jwii|i8jW).K>  ^^uùv\  227/ ii  ;-ji«49^jj:^i.'*,1  4 
Brev6084ecaR!iQij^l(«çtj;ôidfi^l«:  jj],  iol  iji  ub  rAwttibiiiy>  M 

loi  du  21  juin  1865) 23  32         »      J 

ÊlèTf^A^^Mif^c^i^liWi^l,  o«  OCi.V  ob  aitlrtion  -.J  j 
arUcle53 414         339       75      { 

'''T|  ^  (inlt:l.>l.fi     11.;,  t.i^nv.-j.i^jn  .-T     ...i... .. .  .^  »1- 

(il  Dans  ce  noo^yr^^oy  ct^^l^èi)l9'iènUfc^^<ilk'^ayii)àHièlpkyi' 
de  la  e^asse  de  I8S1>  q-alrayant.  desiAndé,-  ea-l-sef,-  l-eoBlracler  ' 
gementa;épndU1onn^|!dluii!iu>!,;  filnt  p^Jétimei^iiaB  -pr»çré<;i 
armé  par  les  eom^a^i|9Dts.4i^.J)pri)>op.{|e[  wv»|lpn«i»WPV«fk«JW|** 
Insoril»  par  le  eoos^H  dji,r.«^^H|W^Jj»rJa,PiieiRj$pq^JIft^5-.>lSmi»^ 


itmMMem 

|l  oale.  ont  obtenu  d'((tre  assimilés  affz "Volontaires  d'un  V^^fi^^f9 

^  aus  diajp6/iilon8  dtf  derillèr  hlibta  •dlBt'irticlé  Ih  de  fa"  roi;      *  ' 
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Nombre  des  jeunes  gens  engagés  dans  les  conditions 
de  VarticU  U  de  la  loi, 

Â)n*iciilteiirs 813         76i       52       » 

Commerçants 930     1,013         •       83 

iDdusiriels. 657         648         9       • 

ToiaJ 2,400     2,422         •        22 

Total  général 5,182      5,003      179      T 

599  jeunes  gens  appartenant  aux  catégories  délerininées 
par  Tarticle  53  de  la  loi  du  27  juillet  1872  ont,  en  vertu  de 
l'Article  57,  obtenu  des  sursis  d'appel  pour  terminer  leurs 
lides. 

380  jeunes  gens  ont  obtenu  Texemption  totale  ou  par- 
tielle de  yersement  de  la  prestation  exigée. 

Cette  prestation  a  été  versée  du  25  octobre  au  9  no- 
TCinbre  1882. 

Les  5,182  engagés  cpndîtionnrîs  ont  été  répartis  entre 
les  différentes  armes  de  la  manière  suivante  : 

ab  îJiTlirfknterie 3,187 

wbiol  tÛvsV^^eaiaiin^, 6U 

<•»)  lijiî  éffHJ^Iflrfft^>^f>Wl-r«Jk>i^n^•.•, *'339 

Total....       SptaS^ 

4es  années  précédentes  dont  les.flitisJA  Mpir^l^n)  #Ail^. 
tlM^fibsiUQmipéMk9^^irJTSQhm%m^9^^         9n\  été 

déférées  aux  .it;ilbk«RAP^i^vyp  ^  i^$^  miifUÊ^^Q^  (hs 
.articles  59  à  68  de  la  loi  du  27  juillet,  1872.,Quatre  étaient 

deox  afltPêtiffiviaient^âéh-jiigies^Mnii  r.iit-j(}o<i  .'j^im^r^,  ■,:> 

'Jtn  oad.*ayok^^tiinkÀrd6^aar«na^iiBprop£etAUj»eiriiiie^  mi- 

10  tmi-jétéba^^nitlésui  ^,o  à.  ..  .tu  .  .'u.^  d-.h.ir.tîai  iu,,.j 
Lu  ont  été  robjet  d'une  ordonnance  de- non^tetf.^  ^^ 
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5  condamnations  ont,  en  outre,  été  prononcées  contre 
des  individus  qui  s'étaient  rendus  complices  de  ce  délit. 

Parmi  les  autres  condamnés,  il  y  a  lieu  de  signaler: 

7  jeunes  gens  qui  n'avaient  pas  fait  les  déclarations)» 
domicile  prescrites  par  les  articles  34  et  35  de  la  loi  4v 
27  juillet  1872; 

5  jeunes  gens  qui,  à  l'aide  de  fraudes  ou  de  manœuvres, 
se  sont  fait  exempter  ou  dispenser  par  le  conseil  de  réil* 
sien  (article  60  de  la  loi). 

1,530  jeunes  soldats  et  engagés  volontaires  ont  été  dé- 
clarés insoumis  en  1882. 

Sur- ce  nombre,  140  se  sont  présentés  volontaîrem^ 
ou  ont  été  arrêtés,  87  ont  été  l'objet  de  refus  d'informtt^ 
d'ordonnances  de  non-lieu  ou  d'acquittements,  48  ontfti 
condamnés  par  les  conseils  de  guerre. 

Il  en  restait  1,390  à  rechercher  au  1er  janvier  1883/ 
Enfin,  5  insoumis  se  trouvaient  encore  en  jugement  au  31 
décembre. 

ALGÉRIE. 

Formation  de  la  classe  de  188.1.  —  Le  chiffre  im 
jeunes  gens  qui,  conformément  à  l'article  18  de  la  loiAi 
6  novembre  1875,  ont  été  définitivement  maintenus  sur  kl 
tableaux  de  recensement  par  les  conseils  de  révision  a  6tt 
de  2,365. 

Sur  ce  nombre,  332  jeunes  gens  ont  été  exemptés  comme 
reconnus  impropres  à  tout  service  actif  ou  auxiliaire  de 
l'armée  (art.  8  de  la  loi). 

194  jeunes  gens  ont  été  dispensés  du  service  d'aêtivilé 
en  temps  de  paix  (an.  8  de  la  loi),  comme  : 

i°  Aînés  d'orphelins  de  père  et  de  mer H 

â"  Fils  uniques  ou  aînés  des  fils,  ou,  à  défaut  de  fifs'ou 
de  gendre,  petit-fils  uniques  ou  ataés  des  petits-fils 
dune  femme  actuellemeot  veuve  ou  d'une  femme 
dont  le  mari  a  été  légalement  déclaré  absent,  ou  d'un 

père  aveugle  ou  entré  dans  sa  70*  année 437 

3«»  Aînés  de  deux  frères  appelés  la  même  année • 

4«  Frères  de  militaires  dans  l'armée  active W  ■' 

5»  Frères  de  militaire»  moris  en  activité  de  service,  ou 
reformés,  ou  admis  à  là  l'etràite  pour  blessures  ou 
pour  infirmités  contractées  dans  les  ûtméeâ  de  terre 
oudemer , ;^  ^^ 5     j 

i'Lai Vji    i 
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MONNAIES.  Zlh 

147  jeunes  gens  ont  été  ajournés  à  un  nouvel  examen 
dû  coDseii  de  révision  (art.  12  de  la  loi),  savoir  : 

Pour  défaat  de  taille 13 

Pour  faiblesse  de  coDstilutioo 13i 

Total 147 

407  jeunes  gens  ont  été  annotés  sur  les  listes  comme 
^èsents  sous  les  drapeaux,  savoir  : 

Élèves  de  l'École  polytechnique  et  de  l'École  forestière 

(arc  il  de  la  loi) 1 

Jeeoes  gens  senrant  en  vertu  d'un  engagement  volon- 
.liire,  d'un  brevet  ou  d'une  commission  (art.  3i  de  la 

-lii) 399 

JÉbes  gens  qui  ont  contracté  des  engagements  condi- 

tioonels  d'un  an 1 

bseritB  maritimes 6 

Total 407 

12  jeunes  gens  ont  été  dispensés  du  service  militaire  à 
titre  conditionnel  (art.  9  de  loi),  savoir  : 

lisUtateurs  et  instituteurs-adjoints  et  jeunes  gens  qui 
se  préparent  à  renseignement  primaire  public  dans 

les  écoles  désignées  à  cet  effet 10 

i^s  ecclésiastiques  et  jeunes  gens  autorisés  k  conti- 
nuer leurs  études  pour  se  Toner  au  ministère  dans  les 

cultes  salariés  par  l'État 2 

Total 12 

Total  général 1,092 

Reste  donc,  déduction  faite  de  tous  les  cas  d'exemption 
M  de  dispense,  1,273  hommes  susceptibles  d'être  appelés 
Mr-le-ehamp,  soit  pour  le  service  armé,  soit  pour  les  ser- 
viees  auxiliaires. 


MONNAIES. 

(Extrait  du  Rapport  de  la  Coatmission  de  contrôle  moné- 
taire au  Président  de  la  République.) 

La  commission  de  contrôle  de  ia  circulation  monétaire, 
conformément  aux  dihpositions  de  la  loi  dû  31  juillet  1879, 
et  sur  la  convocation  de  M.  lé  ministre  dés  finances,  s'est 
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réunie  le  13  décembre  dernier,  à  l'hôtel  des  monnaies, 
puur  procéder  aux  vérifications  prescrites  par  TarticleS 
de  la  loi  susvisée. 

M.  ie  directeur  général  de  Padministration  des  monnaie! 
et  médailles,  ayant  mis  à  la  disposition  de  la  comroissioi 
Ifts  clés  de  l'armoire  renfermant  les  échantillons  prélevé|| 
sur  chacune  des  brèves  mises  en  délivrance  dans  le  eoa-| 
rant  de  l'année  1882,  la  commissisn  s*est  assurée  que  tout 
les  paquets  dûment  cachetés  étaient  rangés  par  ordre  et  i 
leur  dalej  el  elle  en  a  pris  régulièrement  réception. 

Après  s'être  assurée  que  le  laboratoire  de  Fessai  du 
lingots  était  libre  et  à  sa  disposition,  elle  a  chargé  tiil 
de  ses  membres,  M.  Boussingault,  M.  Naquet  et  molél 
faire,  procéder  sous  leurs  yenx^  et  de  procéder,  au  beati^ 
à  l'essai  des  échantillons  prélevés  dans  le  courant  de  Tan- 
née. Pour  faciliter  ce  travail,  M.  le  directeur  général  des 
monnaies  et  médailles  a  mis  à  la  disposition  de  la  sons-i 
commission  les  deux  essayeurs  du  laboratoire  des  essais| 
de  lingots. 

La  fabrication  avait  porté,  dans  le  courant  de  Tannée, 
sur  Tor,  Targent  et  le  bronze. 

Or.  —  La  vérification  des  espèces  d'or  portait  sur  23 
brèves,  représentant  toutes  des  pièces  de  100  francs.  Cha- 
cune d'elles  ay»nt  été  Tohjet  d'un  essai  spécial,  tant  soos 
le  rapport  dn  poids  que  sous  le  rapport  du  titre,  les  ré- 
sultats de  cet  examen  ont  été  réunis  dans  le  tableau  avi- 
vant : 

BrèTes.  Poids.  Tilrei. 

,.,,,*„,,* 32gr.247         899.9 

'T'"1I..,.. 3J       233         900.1 

-'!>«  ^3'«.ili'J.V:'.'.;:'.:'.»i.^.V..         32  265  899.8 

5 32  258  899.9 

6 32  282  899.9 

7 32  267  900.i 

8 '<:V.Lriy.O»  283  899.8 


ida  a  /ctf'jnhii'A 
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MO^XA 

Its. 

32       245 
32       258 
32       259 
32       255 
32       2U 
32       240 
32       245 
32       230 
32       245 

—  Titre  moyen. 

899  8 

16 

900.4 

47 

900  1 

4R 

900.4 

19 

900.5 

20 

900.1 

21 

899.8 

22 

900.0 

23 

899.6 

Poids  moyen.. 

32  gr. 

255 

..899.Î 

an 


Les  tolérances  de  poids  et  de  titre  étant  respectivement 
[  4i 0,001  i)  en  résulte,  ponr  les  pièces  de  100  francs,  que 
>  Il  poids  droits,  forts  on  faibles,  ainsi  que  les  titres  droits, 
r  Ahi  on  Cubles,  sont  exprimés  dans  le  tableaa  suivant  : 


Tolérance  du  poids  0.001  : 
Poids  droit 

32.258 

fort , 

32.290 

— .    faible 

32.225 

Tolérance  du  titre  : 
Titre  droit 

900 

—    fort 

901 

—    faible .'.. 

899 

D  résulte  de  l'examen  des  cbiffrcs  compris  dans  le  ta- 
Hean  qui  précède,  que  la  fabrication  des  espèces  d*or  de 
tOO  francs  s*est  maintenue  exactement  dans  les  conditions 
prescrites  tant  pour  le  titre  que  pour  le  poids. 

Comme  contre-épreuve,  on  a  pris  de  chacune  des  pièces 
ei-dessus  désignées,  deux  grammes  représentant  ensemble 
in  poids  total  de  46  grammes,  on  a  soumis  ces  échantil- 
lons prélevés  k  la  fusion  pour  en  former  un  seul  lingot. 
Comme  on  s'y  attendait,  cette  opération  a  fait  subir  à  l'al- 
liage un  léger  afflnage  et  le  lingot  qui  en  provenait  pesait 
ttolement  45  grammes  855  milligrammes  avec  une  perte 
ieOgr.145. 

Le  titre  du  lingot  ainsi  obtenu  était  à  901,0  dépassant 
00  peu,  comipe  on  pouvait  s'y  attendre,  à  cause  de  raffi- 
nage éprouvé  par  le  lingot,  le  titre  moyen  obtenu  par 
l'essai  individuel  des  pièces  sans  sortir  des  limites  de  la 
tolérance. 
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Argent, — La  commission  avait  à  soumettre  an  i 
dix  brèves  se  rapportant  à  des  pièces  de  50  centime«| 
tableau  suivant  fait  connaître  les  résultats  obtenus, 
tous  le  rapport  des  poids  que  sous  le  rapport  des  titreiit 


No»  des  brèves. 
1 

Poids  des  pièces. 
3.513 
3.486 
2.477 
2.540 
2.508 
3,506 
3.496 
3.5(0 
3,508 
3,498 
Titré  moyen... 

TlIrM. 

833  8 

6 

834  6 

11 

834  3 

16 

833  3 

31 

833.0 

36 

834.8 

31 

833  5 

36 

836.3 

41 

835,3 
833  5 

45 

Poids  moyen . . .    3. 500  — 

834.33 

En  comparant  les  nombres  inscrits  à  ce  tableau  aul 
ceux  que  nous  avons  réunis  dans  les  tableaux  suivants^  1 
est  facile  de  s'assurer  que  la  fabrication  a  été  régulière  il 
que  les  pièces  livrées  à  la  circula lion^sont  toujours  resdÉl 
dans  les  lioiites  de  la  tolérance  soUs  le  r'atiport  du  pw 
comme  sous  le  rapport  dii  titre. 


Tolérante  du  poids  0.007  : 
Poids  droit 

3.S0O 

—    fort. , .   .... 

3  filTS 

—    faible 

3.4835 

Tolérance  du  titre  0.003  : 
Titre  droit 

835  000 

—    fort .  . 

838  000 

—     faible 

833.000 

Avec  le  métal  qui  restait  provenant  des  pièces  de  50 
centimes  sur  lesquelles  on  avait  fait  la  prise  d'essai,  en  a 
prélevé  : 

12  gr.  900  d'alliage  rédait  | 

après  fusion  à  12  gr.  880  ! 

Perte 0  gr.  020 

Le  titre  de  ce  lingot  s'est  trouvé  à  834.5.  La  bonificaiioo 
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MOrfNAIIS.  SIO 

I  Ita'titre  a  été  moins  marquée  qa'ayec  Ter;  la  fonte  avait 
I  Uè  plus  rapide.  De  ce  nonvel  essai,  en  opérant  sur  la 
puasse,  aussi  bien  que  des  essais  individuels  des  pièces,  il 

lésnlte  que  pour  la  fabrication  des  espèces  d'argent  la 
.  monnaie  s*est  renfermée  exactement  dans  les  limites  de 
'  la  tolérance  pendant  l'année  1882. 
I    Bronxe.  —  La  commission  n*a  opéré  qu*un  seul  estfai 

m  les  monnaies  de  bronze  ;  il  se  rapporte  à  une  fabrica- 
I  tioR  de  pièces  de  10  centimes  ;  voici  les  résultats  otrtèntis 
I  it  la  vérification,  tant  du  poids  que  du  titre  : 

K*  de  latirèfe.  Poids.  Titra. 

/  Cuivre 94.893 

Ëtain 4.009 


^^Sr-^^i  Zinc.......      4.100 

\  Fer,  plomb.      0.018 


La  brève  de  bronze  se  trouvait  donc  droite  de  poids  et 

,  Ces  vérifications  terminées,  la  commission  de  contrôle 
)hA  adressée  à  M.  le  gouverneur  de  la  Banque  pour  en 
Élenir  des  échantillons  prélevés  sur  les  pièces  en  circula- 
tion et  provenant  de  la  fabriçatton  du  courant  de  Tannée 
1881.  Lès  résultats  inscrits  dans  les  tableaux  ci-joinls 
iBontrent  que,  tant  sous  fe  rapport  des  poids  que  sous 
^  rapport  des  titres,  ces  pièces  sont  restées  exactement 


WD»  les  iim 
OriOOfr.... 

lies  ae  la  loiera 

Pièces  remises 

Po!d8. 
32.280 

nce  legaie. 
par  la  Banque. 

Titre. 
.    899    9 

Poids  moyen 
argent 

32.258 

..  2  fr.  10.033 
..  2  »    10.021 
..  1   »      4.988 
..  1   •      5.O05 
..  »  50    2.500 
..  »  50    2.484 

Titre  droit.... ^.. 

.    900    » 
.      835.4 

.      833.5 

^ 

.      833  8 

_ 

.      833.5 

. 

.      834.5 

^ 

834  5 

Poids  droit.. 

..  2    »    10  gr. 
. .  1    .      5  gp. 
..  »  50     2.500 

Titre  droit 

.      835 

Après  avoir  rendu  compte  à  la  commission  des  résultats 
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I  obtenus  dans  les  diverses  opérations  de  laborati 

j  les  deux  essayeurs  et  sous  les  yeux  de  MM.  Boa 

I  et  Naquet,  la  commission,  par  une  délibération  ei|| 

I  a  déclaré  : 

lo  Que  les  fabrications  d*or,  d'argent  et  de 

I  effectuées  dans  Tbôtel  des  monnaies  de  Paris 

I  cours  de  l'année  1882,  sont  parfaitenaent  régalii^ 

!  irréprochables,  tant  sous  le  rapport  du  poids  quel 

rapport  du  titre; 
I  ^o  Que  les  deniers  courants,  prélevés  sur  les  ! 

I  tions  de  l'année  1881  par  les  soins  de  M.  le  goove] 

i  la  Banque  de  France,  se  sont  trouvés  exaetemeit^ 

I  formes,  sous  le  rapport  du  poids  et  du  titre,  aux  | 

\  tious  de  la  loi. 


OPÉRATIONS  DE  LA  BANQDE  DE  FRANO^ 

PENDANT  l'année   1882. 

(Extrait  du  Compte  rendu  officieL) 

((  Cet  exercice  1882  est  le  troisième  qui  nous  don 
satisfaction  de  constater  un  accroissement  dans  le 
de  nos  opérations.  Cette  augmentation  est  cependnl 
tablement  inférieure  à  celle  de  l'année  dernière 
précédente;  et  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'en  éronner, à 
veut  bien  observer  qu'à  une  période  d'aclivité  d'  " 
considérable  a  succédé,  dès  le  premier  mois  de  !'< 
1882,—-  à  la  suite  d'événements  financiers  présent 
toutes  les  mémoires,—  une  période  de  véritable  nid 
(issement  dans  les  transactions.  )) 

Masse  des  opérations.  —  De  leur  importance,  Uxi$ 
Paris  que  dans  les  succursales.  —  Les  opéraiions, 
l'année  1881,  présentaient  un  chiffre  de  14,388,d5S»fl 
francs. 

Elles  s'élèvent,  pour  l'année  1882,  à  14,867,96S.< 
francs,  soit,  pour  1882,  une  différence  en  aoj 
de  479,030,500  francs. 


> 
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3ratîoDs  d'escompte  ont  diminué;  nos  avances 
faiblement  progressé,  malgré  les  besoins  que 
lire  naître  la  crise  ;  et  l'augmentation  porte 
Hit  entière  sur  les  effets  au  comptant,  les  billets 
es  virements  et  les  chèques.  Elle  est  due,  sans 
jte,  aux  réformes  inaugurées  par  la  Banque  et 
es  données  par  elle  au  public,  qui  en  recueille 
us  grand  bénéfice. 

irs  de  ces  opérations,  il  est  intéressant  de  vous 
tas  leur  ensemble  celles  qui  sont  effectuées  gra- 
par  la  Banque  pour  le  Trésor  public, 
rations  se  sont  élevées,  pendant  l'année  1882,  à 
,000  francs,  tant  au  débit  qu'au  crédit, 
ettes  opérées  au  crédit  du  compte  se  décom- 
sme  suit  : 

.  —  Ses  remises  en  effets,  à  l'encais- 

» 168,702,700 

meDts  en  espèces,  billets  et  vire- 

1,211,428,700 

>  sQccursales.  —  Versemeot  des  tré- 

iayeurs  généraux 1,232,285,200 

Soit  pour  le  crédit 2,612,506,600 

ifements  faits  par  la  Banque  au  débit  du  même 
i  sont  élevés  : 

.  —  Pour  prélèvements  du  trésor  à..    1,789,986,100 

s  succursales,  payements  aux  tréso- 

Qéraux,à 888,580,300 

Total  du  débit 2,678,566,400 

éral  des  opérations  avec  le  trésor, 

elui  énoncé  pins  haut 5,291 ,073,000 

ge  des  monnaies  divisionnaires  italiennes.  — 
)ération8  concernant  la  remise  à  l'Italie  de  ses 
s  divisionnaires,  ont  été  poursuivies  dans  le  cou- 
lemier  exercice, 
nme  k  échanger  en  1882,  soit  16,283,333  francs. 
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a  été  envoyée  à  la  direction  de  la  Monnaie  de  Milan»  àr 
28  mars  au  22  mai  par  38  succursales* 

C'est  la  maison  Hambro  et  fils,  de  Londres,  qui  a  rem- 
boursé le  montant  de  cette  remise,  jusqu'à  concurrenee 
de  16  millions,  au  moyen  de  chèques  sur  Paris.  Le  paye- 
ment des  283,333  francs  a  été  réservé  jusqu'à  la  liquida- 
lion  définitive. 

Usant  de  la  faculté  stipulée  à  l'article  3  de  Tacte  addi- 
tionnel du  20  juin  1879,  le  gouvernement  italien  a  de- 
mandé, au  mois  de  mai  dernier,  la  livraison  anticipée  do 
contingent  de  1883  et  une  nouvelle  somme  de  16  millions  ] 
a  été  expédiée  à  Tltalie,  du  5  juin  au  27  juillet,  dont 
3,008,000  francs  par  69  succursales  et  12,992,000  franei 
par  la  Banque  centrale. 

MM.  Hambro  et  fils  ont  également  fourni  la  contrevaM^ 
de  ces  16  millions  en  chèques  sur  des  banquiers  et  des  èm^ 
blissements  de  crédit  de  Paris.  ^ 

11  résulte  de  ce  qui  précède  que  la  convention  monétaire 
du  5  novembre  1878  a  reçu  presque  complètement  sM^ 
exécution.  ï' 

La  Banque  n'avait  plus,  à  la  date  du  24  décembre,  pMlï 
que  les  conditions  du  traité  du  4  novembre  1879  ^mMIT 
remplies,  qu'à  compenser  les  monnaies  rejetées  par  lltF 
lie  et  à  encaisser  les  intérêts  dus  sur  les  deux  remMt 
de  1882.  ^ 

Il  paraît  inutile  d'insister  sur  les  travaux,  aussi  maM« 
plies  que  minutieux,  que  cette  grande  opération  aura  iwt^ 
posés  à  la  Banque,  tant  à  Paris  que  dans  chacune  de  am' 
succursales.  ** 

Réserves  métalliques»  —  Les  encaisses  réunis  àth 
Banque  et  des  succursales  étaient,  au  31  décembre  I88I9 
de  1,801,700,000  francs.  Le  maximum  de  l'année  1882  a 
été,  au  17  août,  de  2,158,100,000  francs.  Le  nunifflua, 
au  10  janvier  1882,  de  1,791,900,000  francs. 

Au  31  décembre  1882,  le  chiffre  total  de  l'encaisse  s'éle- 
vait à  2.042,100,000  fr.,  en  augmentation  de  240,400,000 
francs  sur  celui  de  Tannée  dernière. 

Nous  donnons,  dans  le  tableau  ci-après,  la  compositiMii 
de  l'encaisse  de  la  Banque,  en  or  et  en  argent,  à  Paris e^, 
dans  le^sueçur^al^  pour  les  deux  années  1881  et  188^:' 
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CmposidoH  de  Vancaiue  or  et  argent  de  Paris  et  des 
succursales  au  3i  décembre  des  années  i88i  et  1882. 


Op.  Paris..  

1881.              18tS. 

miUloDs. 
160  9         29i  3 

—    Succujr8&le8... . .. . . . 

484  9 

663  4 

645  8 

Total 

954  7 

Argent.  Paris. .......... 

550  4 

456  4 

—       Succursales 

6055 

6310 

Total 

..      i,155  9 

1,087  4 

Total  gôoëral 

..      i,801  9 

2,042  1 

U  Banque  a  pu  reconstituer  son  encaisse  or  dans  des 
lions  très  satisfaisantes  et  réparer  ainsi  la  brèche  qui 
i  avait  été  faite  en  t881. 

Ces  résultats  nous  permettent  de  constater  que  la  crise 
HBomique  et  monétaire,  dont  l* influence  avait  continué  à 
Htàire  sentir  au  courant  de  Tannée  1881,  a  presque  corn- 
lièteinent  disparu  aujourd'hui.  En  même  temps  que  l'ar- 
a  diminué  dans  nos  caisses  d'une  somme  de  68,500,000 
»,  l'or  a  au  contraire  augmenté  de  308,900,000  francs. 
Ipire  réserve  de  ce  métal  a  dépassé  un  moment  le  miU 
M.  C'est  une  situation  dont  nous  ne  pouvons  que  nous 
fieiter. 

ih(  (atix  de  V^scompte.  ~  Le  taux  de  l'escompte,  qui, 

k^  octobre  1881,  avait  été  élevé  de  4  à  5  p.  100,  a  été 

éiissé  à  4  1/2  p.  100  le  23  février  1882,  à  4  p.  tOO  le  2 

,  et  enfin  le  23  du  même  mois  à  3  1/2  p.  100,  taux 

tiquai  il  est  ei^ore  actuellement. 

[    û  moyenne  du  taux,  pendant  Tannée  1882,  a  été  de 

!  î^  p.  100. 

i  partir  du  23  févrîeir  !88^  seulemient,  le  taux  des 
tUDces  a  suivi  celui  de  l'escompte,  avec  un  écart  constant 
^,1  p.  100,  au  lieu  de  1/2  p.  100  relevé  pour  le  précédent 
cwrcice.  C'est  ainsi  que,  du  taux  de  5  1/2  p.  100  où  il 
avait  été  porté  le  20  octobre  1881,  il  était  abaissé  à  5 
p.  ÎOO  et  à  4  1/2  p.  100  les  2  et  23  mars  1882. 

^e  l'escompte  des  effets  de  commerce  et  du  porte- 
feailU,  ^  En  1881}  Je  chiffre  des  effeU  comptés  s'élc- 
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vail,  potH   Paris  et  les  sneciirsales,  k  11,373,979,900 
francs;  en  1882,  il  est  de  1 1,322, 183,Î00  francs. 

Cette  comparaison  fait  ressortir  une  différence  en  dimt- 
nntion  de  51,796,700  francs. 

PARIS. 

Le  nombre  des  effets  de  commerce  admis  à  Vescompte 
à  Paris  s'est  élevé  à  4,927,024,  représentant  une  somme 
de  5,139,436,499  fr.  52  c,  soit,  en  moyenne,  1,043  francs 
par  effet. 

Ces  effets  se  subdivisent  ainsi  : 

2,210,912  effets  sur  les  villes  des  succursales,  pour 
1,686,749,095  fr.  68  c; 
2,716,112  effets  sur  Paris,  pour  3,452,687,403  fr.  84  c 
Total  :  4,927,024  effets  pour  5,139,436,499  fr.  52  c. 

Sur  ce  dernier  nombre  d'effets ,  il  s'en  est  trouvé  : 

6,742  de  10  francs  et  au-dessous  ; 
4o3,147  de  11  francs  à  50  francs; 
734,437  de  51  francs  à  100  francs; 
3,702,698  au-dessus  de  100  francs. 

Soit  à  peu  près  un  quart  en  effets  inférieurs  à  101  frsiBèi» 
Le  nombre  des  effets  de  commerce  au-dessous  de  100 

francs  augmente  toujours.  En  1880,  il  était  de  1,014,412; 

en  1881,  de  1,160,945,  et  pour  l'exercice  1882,  il  s'éièw 

à  1,224,326. 

SUCCURSALES. 

Pour  les  succursales,  le  nombre  des  effets  admis  est  de 
6,122,145,  représentant  une  somme  de  6,182,746,700  fir.» 
soit  en  moyenne  1,010  francs  par  effet. 

PARIS  BT  SUCCURSALES. 

Au  7  février  1882,  les  deux  portefeuilles  réunis  de  Paris 
et  des  succursales  présentaient  un  chiffre  de  1,724,000,000 
francs.  C*est  le  maximum  de  Tannée. 

Le  minimum,  au  20  septembre  1882,  était  de  891,000,000 
francs. 

Ces  deux  portefeuilles  présentent  aujourd'hui,  25  jan- 
yier  1883,  un  chiffre  de  1,100,100,000  francs. 
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Le  nombre  des  effets  présentés  à  i'escompte  n*a  été 
|ue  peu  supérieur  à  eeJui  des  effets  admis. 
SuiLUoe  présentation  de  11,141,310  eifets,  pour  une 
omme  de  11,434,951,400  francs,  il  en  a  été  admit 
11,049,169,  pour  11,3*22,183,200  francs,  soit  une  diffé- 
rence en  moins  de  92,141  effeU  pour  112,768,200  francs. 
Les  motifs  de  rejet  sont  très  variables.  Sur  26,412  effets 
Rittés  à  Paris,  13,753  effeU  pour  13,643,563  fr.  95  c.  ne 
flot  été  que  pour  des  irrégularités  de  forme  qui  ont  pér- 
iode les  représenter  après  régularisation.  Le  chiffre  du 
^lèti  féritablement  rejetés  se  réduit  donc  à  12,659,  pour 
itoe  somme  de  32,236,695  francs,  soit  1/4  p.  100  tor  le 
MU  de  la  présentaiioo  à  Paris. 

Dts  avances  sur  effets  publies,  chemins  de  fer  y  etc, 
(PiNif  et  succursales.)  —  Nous  faisions  ressortir,  dans 
Mtre  dernier  compte  rendu,  l'augmentation  considérable 
k  Bos  opérations  d'avances  sur  titres,  et  nous  vous  expii- 
ons que  cette  extension  provenait,  en  grande  partie, 
iei  avances  consenties  pour  les  versements  à  effectuer  sur 
Seaprunt  d'un  milliard  en  rente  3  p.  100  amortissable. 
L'effet  de  cet  emprunt,  dont  le  dernier  terme  échéait  le 
16  janvier  1S82,  et  celui  de  la  crise  Bnancière  qui  se  pro- 
éééi  vers  la  même  époque  se  sont  fait  sentir  jusqu'au 
éllvrier  1882,  en  portant  à  376,900,000  francs  le  mon- 
IM  des  sommes  prêtées.  A  partir  de  cette  dernière  date, 
b remboursements  ont  commencé,  de  telle  sorte  que  le 
[ttmailesolde  des  avances  descendait  à  278,300,000  francs. 
Pendant  tout  le  second  semestre,  le  solde  s'est  peu  écarté 
àckiffre  de  300,000,000  de  francs. 

Far  contre,  le  nombre  des  emprunteurs  qui  était  de 
14,208,  s'est  accru  de  4,513;  ce  chiffre  dit  asse2  que  Topé- 
ration  d'avance  proprement  dite  se  répand  de  plus  en  plus 
dans  le  public,  puisque,  malgré  la  diminution  en  sommes 
tiffuiée  plus  haut,  on  constate  une  angnïentation  impor* 
t«|te  dans  le  nombre  des  emprunteurs. 

Le  muimarn  des  sommes  prêtées  qui,  le  3  no- 

wiiïbre  1881,  avait  été  de 373,000,000 

6'est  élevé  le  4  février  i88â  à 376,900,000 

ce  qui  coofititue  une  augmentation  de 1 ,900,000 

en  faveur  de  1882. 
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Au  24  décembre  1881,  le  solde  des  avances  était 

de 349,000,000 

Aa  34  décembre  1882,  il  li'élevait  à 295,700,000 

Différence  en  moins 54, 700,000 

qui  s'explique  ainsi  : 

ÏA.  chiffre  des  opérations  d'ETances,  s'est  élevé 
pour  l'année  1882  à 884,100,000 

Lq  chiffre  des  remboursemeuis,  pendant  la  même 
période  a  été  de 938,800,000 

•j  Différence  égale  à  la  diminution 54,700,000 

dés  soldes  comparés  à  la  fin  des  exercices  1881  et  1882. 
Le  solde  général  des  avances  s'élevait,  au  24  décembre 
1982: 

l      Pour  Paris,  à 157,500,000 

.j      Pour  les  Succursales,  à 138,200,000 

,  EDsemble 295,700,000 

s'appliquant  à  18,721  emprunteurs. 

Nous  avons  vu  plus  haut  les  variations  du  taux  d'inté- 
re^des  avances,  et  sa  relation  avec  le  taux  de  l'escompte. 
Ngps  rappelons  seulement  que  de  ô  1/2  p.  100,  il  a  étf 
abaissé  successivement,  en  mars  dernier,  à  5  et  4  1/2 
p.  .100,  et  que  nous  n'avons  pas  de  changement  à  toasts- 
te^l  depuis  cette  époque. 

Comptes  courants  d*avances,  —  Les  comptes  courants 
d'avances  continuent  à  rendre  d'importants  services  ao 
coioamerce  et  à  l'industrie,  et  le  nombre  de  leurs  titulaires 
te.i^d  toujours  à  s'accroître.  Depuis  la  création  de  ce  ser- 
vice, cent  dix  comptes  de  cette  nature  ont  été  ouverts  à 
P^ris,  pour  une  somme  de  60,000,000  de  francs. 

%e  mouvement  sur  ces  comptes  a  été  pour  l'année  1882 
de:|l93,000,000  de  francs  au  débit,  et  de  205,000,000  de 
francs  au  crédit. 

Dans  les  succursales,  le  nombre  des  comptes  oaveHi 
est  de  540  pour  une  somme  de  74,000,000  de  francs. 
LHH'mouvement  sur  les  comptes  a  été,  pour  l'année,  de 
18U000,000  de  francs  au  débit,  et  de  180,000,000  de 
francs  au  crédit. 
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De  la  circulation  des  biW^te.— Le  chiffre  de  la  circn- 
lation  des  billets  au  porteur  émis  par  la  Banque  centrale 
et  par  ses  succursales  était,  au  26  décembre  1881,  jour 
oii  a  commencé  l'exercice  188?,  de  2,752,958,600  francs. 
Le  maximum,  au  30  janvier  1882,  a  été  de  2,953,326.200 
franes;  le  minimum  de  Tannée,  au  23  mars  1882.  de 
2.626,893.300  francs^  il  est  aujourd'hui,  25  janvier  1883» 
le  2^899,528,205  francs,  se  décomposant  comme  sait  : 

5  Billets  de    5.000  pour              25.000 

1,263,286  —  1,000    —    1,263,286,000 

624,757  —  500    —       312.378.500 

2,752  —  200    —              550,400 

10,812,234  —  100    —    1.081,223.400 

4,725,149  —  50    —       236,257,450 

22,864  —  25    —               571,600 

196,473  —  20    —           3,929,460 

176,624  —  5    —              883,120 

1,212  —  aux  anciens  types     423,275 

17,825,356  Billets  pour  2,899,528,206 

Nous  ne  pouvons  passer  sous  silence  la  mise  en  circula- 
ton  de  notre  billet  de  100  francs  nouveau  type. 

Le  soin  avec  lequel  la  Bapque  en  a  fait  établir  le  dessin 
«tla  gravure  montre  à  quel  point  elle  se  préoccupe  de 
œttre  le  signe  du  crédit  à  l'abri  des  contrefaçons. 

ITotivement^  généraux  des  espèces,  tillets  et  virements 
is  la  Banque  centrale  —  L'ensemble  de  ces  mouvements 
tété  inférieur  à  celui  de  l'année  1881. 

Rsfélevait,  pnnr  1881,  à 66,735,592,100 

P<mrl882,à 67,494,766,800 

Savoir  : 

1881.  188S. 

Twr  les  Tirements 45,451,886,900    36,868,415,400 

Poar  les  billets 19,514,471,300    19,251.565,600 

ftjorleseapèces 1,769,233,900      1,374,785.800 

66,735,592.1^   57,494,766,800 

Différences  en  moins  pour  1882 9,240,825,300 

qui  se  répartit  comme  suit  : 
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Sur  les  virements 8.583,471,500  ) 

Sorles  billets 262,905,700  S  9,240,825,300 

Sor  les  espèces 394,448,100  ) 

Des  effets  au  comptant,  \ 

En  1881,  le  nombre  des  effets  remis  à  rencaissement, 

à  Paris,  était  de 670,709 

Pour  «ne  somme  de 444,430,000 

En  1882,  le  nombre  des  effets  est  de. . .  836,845 

Pour  une  somme  de 572,150,400 

Soit  en  plus  pour  1882  :  , 

En  effets 166,136 

Ensomrae 127,720,400 

Ces  effets  sont  soumis  à  une  commission  de  0  fr.  25  c. 
pour  mille  avec  un  minimum  de  0  fr.  10  et  un  maximum 
de  l  franc. 

Des  comptes  courants. 

En  1881,  le  nnximam  des  soldes  disponibles 

des  comptes  courants  de  Paris  avait  été,  au 

21  mars,  de 722,100,000 

En  1882,  il  a  été  au  4  février,  de 888,200,000 

En  1881,  le  minimum,  au  30  septembre,  était 

de 319,800,800 

En  1882,  il  a  été,  au  14  octobre,  de 295,100,000 

Le  maximum  pour  les  comptes  courants  des 

succursales  s'élevait,  le  15  février,  à 136,200,000 

Et  le  minimum,  au  8  novembre,  à 43, 900,000 

Le  maximum  pour  les  comptes  courants  rcuni.<% 

de  Paris  et  des  succursales  s'élevait  au  4  fé- 

vrierl882,à 1,004,400,000 

Le  minimum  au  30  septembre,  à 341 ,900,000 

Le  nombre  des  comptes  courants  ouverts  à  Paris  est  de 
2,395;  celui  des  comptes  courants  dans  les  succursales, 
de  5,448,  sur  lesquels  731  sont  ouverts  à  des  personnes 
qui  habitent  en  dehors  du  siège  de  la  succursale  et  qui 
correspondent  avec  elle  par  Tentremise  de  la  poste. 

Le  total  des  comptes  courants  réunis  de  Paris,  des  suc- 
cursales et  du  Trésor  public,  est,  aujourd'hui  25  janvier 
1883,  de  683,100,000  francs. 
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De»  billets  à  ordre  tiret  de  la  Banque  sur  les  succursales, 

et  vice  versa,  des  virements  et  des  chèques. 
Ea  1881,  les  billets  à  ordre,  Tireinentg  et  fhè- 

qnes  délivr<'8  par  îa  Banque  centrale  et  par 

ses  succursales,  s'élevaient  à  la  somme  de. .  4,569,012,600 
Eo  1883,  ils  s'élèvent,   pour 

P>irfe,à 719,791,300)  I  77001**00 

Et  pour  les  succursales,  à 1,059,025,100$  *'^^^»^"*^^ 

Soit  pour  1882,  une  hugmentalion  de. . . .        209,803,800 

Celte  nouvelle  augmentation,  dans  1rs  circonstances 
actuelles,  doit  être  attribuée  sans  aucun  doute  aux  facili- 
tés  accordées  à  nos  comptes  couranls  par  la  faculté  du 
Tirement  gratuit  et  surtout  par  la  créaiioo  de  nos  chèques 
endossables. 

Les  chèques  émis  par  les  succursales  sur  Paris  et  sur 
eQes-méoies  sont  au  uombre  de  : 

lie 36,858  pour  471,289,700 

Ceux  émis  par  Paris  sur  les  succur- 

salesde 10,508    —    298,861,700 

Ensemble 47,366  pour  770,151,400 

,  Si  on  se  reporle  aux  cbifiTres  indiqués  i'anuée  dernière, 
e*e8t  une  augmentation  de  25,306  chèques  pour  une  somme 
le  266,543,816  fr.  02  c. 

Du  service  des  recettes  en  ville  (effets  au  comptant 

compris).  » 

\  (to  1881,  le  nombre  des  effets  encaissés  s'était  élu-  ' 

:      fôà i 4.251,419 

pour  une  somme  de... 5,251,491,711  ii 

fei  1882,  il  s'élève  à 4,U8,23p 

pour  une  somme 5,510,152,118  ,j 

Bn  plus,  sur  la  somme 258,660,407  f 

Ko  plus,  sur  le  nombre  d'effets 196,814 

La  plus  forte  recette,  en  sommes  à  encaisser,  pendant 
raonée  1882,  a  été  celle  du  29  avril,  le  30  étant  un  jour 
férié;  elle  s^est  élevée  à  la  somme  de  156,074,094  f  rancis'; 
eo  183,431  effets,  qu'il  a  fallu  présenter  à  6*2,691  douji- 
dies.  \j  { 

La  plus  forte  recette,  en  nombre  d'effets,  a  été  celle.^ù 
U  %^.tol{![f,.  le  i«r  novembre  étant  également  un  jour  fèn^; 
Il: — _-    oo 
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elle  comprenait  196,378  effets,  représentant  une  somme 
de  152,318,326  francs  pour  rencaissement  desquels  on  a 
dû  se  présenter  à  66,574  domiciles. 

Ainsi  que  nous  vous  le  disions  Tannée  dernière,  nous 
avons,  au  cours  de  cet  exercice,  porté  de  5  à  7  le  nombre 
des  bureaux  de  recette  établis  dans  les  quartiers  excen- 
triques et  destinés  à  faciliter  au  public  le  remboursement 
des  effets  qui  n*ont  pu  être  payés  a  présentation  aux 
échéances  des  5,  10, 15,  20,  25  et  fin  de  mois. 

Ces  bureaux  sont  situés  : 

Biircnu  A.  17,  avenue  Camot. 

--  B,  24,  26,  rue  de  Lyon. 

—  C,  61,  rue  Violet. 

—  D,  340,  rue  des  Pyrénées. 

—  E,  26,  rue  de  la  Glacière. 

—  F,  35,  rue  Doudeauville. 

—  G,      9,  rue  Jacquemont. 

Pour  étendre  et  compléter  ce  service,  de  plus  en  plus 
apprécié  du  public,  nous  avons  décidé  la  création  d'an 
nouveau  bureau  de  recette,  qui  sera  situé,  82,  rue  dn 
Ranelagb,  k  Passy.  Son  ouverture  aura  très  probablemait 
lieu  dans  le  courant  dn  premier  trimestre. 

Le  nombre  des  personnes  qui  se  sont  présentées  à  bm 
bureaux  auxiliaires,  aux  échéances  des  5, 10, 15, 20,  2â, 
est  de  22,567;  pour  les  seules  échéances  des  fins  de  mois» 
il  s*élève  à  16,866. 

Pour  compléter  ces  renseignements  sur  les  encaisse- 
ments opérés  par  la  Banque,  nous  devons  indiquer  l'im- 
portance des  recouvrements  faits  dans  les  succursales  el 
les  Villes  qui  y  sont  rattachées.  Ils  s'élèvent,  pour  l'aniiéfi 
1882,  à  6,734,645,000  francs  en  7,788,399  effets. 

Des  effets  en  souffrance. 

PARIS. 

AU  2S  décembre  1881,  jour  où  a  comineDcé 
l'exercice  1882,  le  compte  d'effets  en  souf- 
france s'élevait  à  la  somme  de 5,800,979  5i 

Il  est  entré  au  débit  do  ce  compte,  pendant  le 
cours  de  l'année  1882 ,  une  somme  d'effets 

s'élevant,  en  principal  et  frais,  à 6,017,233  41 

Soit  au  total 11,820,212  95 
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Les  recoavremeots  sur  ces  effets,  pendant  la 
mèmepériode,  sesontéletésà.  3,417,028  10 

De  plus,  le  Conseil, dans  sa  séance 
da  26  juin  1882,  a  voté  une  at- 
ténuation de 1,869,190    9 

Soit  ensemble 5,286,218  10 

Ce  qui  a  réduit  le  solde  débitear  dudit  compte, 
au  24  décembre  1882,  à 6,533,095  85 

SUCCURSALES. 

Le  cbifFire  des  effets  s'élevait,  an  moment  où  a 

commencé  Texercice  de  1882,  à 671 ,886  80 

n  est  entré,  pendant  le  cours  dé  l'année 2,062,801  69 

Ensemble 2, 734, 688  49 

Sur  cette  somme  il  a  été  recouvré 1,420,290  82 

ee  qui  réduit  le  débit  à 1,314,397  67 

Sons  avons  prélevé,  sur  la  réserve,  pour  amor- 
tir les  créances  des  succnnales  de  :  Cahors, 
Chartres,  Marseille,  Moulins,  Périgueux  et 
¥nne,  une  somme  de 130,000    » 

liaorte  que  le  solde  débiteur  de  ce  compte  est, 
an  24  décembre  1882,  de 1,184,397  67 

Ait  nom  suivrons  le  recouvrement,  et  pour  l'amortisse- 
Mt  duquel  nous  avons,  d'ailleurs,  reconstitué  une  réserve 
Lipieiale,  par  on  prélèvement  opéré  sur  les  bénéfices  du 
rénier  exercice. 

Heeouvrements  opérés  sur  les  effets  en  souffrance 
'  tmortis.  —  Les  recouvrements  opérés,  tant  à  Paris  que 
éas  les  succursales,  sur  les  effets  de  cette  nature  pen- 
dant Tannée  1882,  se  sont  élevés  à  la  somme  de  34,972  fr. 
€0e. 

Ces  recouvrements  portent  sur  des  effets  qui  avaient 
iti  complètement  éteints  par  des  prélèvements  successifs, 
tatt  sur  nos  réserves,  soit  sur  les  produits  annuels;  ils 
/brment  donc  un  bénéfice  qui  est  entré  dans  la  composi- 
tion du  dividende  distribué  en  1882. 

Du  service  des  dépôis  de  titres,  —  L'émotion  causée 
dans  le  public  par  la  crise  financière,  au  commencement 
de  t'aunée  dernière,  et  la  connaissance  plus  répandue  des 
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facilités  accordées  au  déposants  en  1881,  ont  amené  M 
un  développement  considérable  du  service  des  dépôts.  Ml 
dépôts  effectués  dans  le  cours  de  Tannée  ont  atteint  ji 
chiffre  de  42,450,  soit  10,671  de  plus  qu'en  1881,  oà  îk 
avaient  déjà  atteint  leur  maximum. 

Le  nombre  des  titres  en  caisse,  à  Paris,  au  24  dé- 
cembre 1881,  s'élevait  à 2,152,479 

représentant  une  valeur  do 1,628,371,077 

A  la  même  date  de  l'année  1882,  il 

était  de 2,39S,2fl|j 

pour  une  somme  de ..•    1,742,163,629 

C'est,  pour  1882,  une  augmentation  '  ' 

en  nombre  de  litres  de 239,  M.V 

et  une  augmentation  de  valeur  de       113,791,652  *.' 

•  >i 
Ces  Litres,  de  1,512  natures  différentes,  appartiennail- 
^  24,544  déposants,  soit  2,280  de  pins  qu'en  18^- 
Daus  le  courant  de  l'année,  134,300  personnes  se  MME 
présentées  à  nos  guichets  pour  les  diverses  opératitifr: 
concernant  les  dépôts.  Le  nombre  des  petits  déposanta^fi 
cesse  de  s'accroître.  |ii;. 

Les  chiffres  suivants  montrent  Timportauce  da  serilpe» 
rendu  par  la  Banque  à  la  classe  si  intéressante  des  { 
poiteurs  de  titres  et  des  petits  rentiers;  chaque  annÂ 
viennent  en  plus  grande  quantité  confier  à  notre  ; 
leur  modique  avoir,  fruit  de  leurs  économies.  Ainsi,  ! , 
déposants  n'ont  qu'un  seul  dépôt,  3,750  en  ont  deai^ 
2,948  trois,  2,453  quatre  et  2,065  cinq;  ensemble  16,4^ 
soit  les  deux  tiers  des  déposants. 

Quant  aux  128,439  dépôts,  10,535  se  composent  scij» 
ment  d'une  obligation  ou  d'une  action,  ou  de  3  franoi^ 
15  francs  de  rente,  et  27,803  de  deux  à  quatre  actioas 
ou  obligations,  ou  de  16  francs  à  235  francs  de  rente,  s^il 
38,338  ou  le  tiers  des  dépôts  existants. 

Au  chiffre  de  2,392,283  titres  remis  à  la  Banque  comae 
simple  dépôt,  il  convient  d'ajouter  les  titres  déposés  C9  ! 
garantie  d'avances,  au  nombre  de  390,463,  et  représea*  ^ 
^^^ij^pçe  valeur  de  385,198,782  francs.  Les  titres  déposés  ! 

mMMiTO^i^^^^^         ^.;q  OI..U. 
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jéposées  que  pour  celles  engagées  en  garantie 
;,  représentent  une  somme  de  78,898,157  francs 
)3,106  coupons  et  titres  nominatifs, 
ibre  des  titres  amortis,  dont  rencaissement  a  été 
pour  ces  deux  catégories  de  dépôts,  à  partir  du 
leptembrc,  s'est  élevé  à  14,615  pour  6,460,721. 
€ursales,  indépendamment  des  arrérages  et  titres 
[u'elles  ont  encaissé  elles-mêmes,  et  qui,  pour 
ée,  s'élèvent  à  la  somme  de  12,133,923  francs, 
mis  à  la  Banque,  pour  en  faire  le  recouvrement, 
upoBS  et  titres,  montant  à  la  somme  de  1,232,732 
9,123  de  ces  coupons  pour  580,410  fr.  36  c.  pro- 
de  leur  dépôt  en  garantie  d'avances.  Ce  service, 
écié  par  les  emprunteurs  des  succursales,  s'est 
iblement  développé  en  1882. 
vice  des  dépôts  de  titres  est  organisé  dans  trois 
mportantes  succursales,  celles  de  Bordeaux,  Lyon 
lie.  Ces  succursales  renfermaient, au  9  décembre 
622,486  titres,  d'une  valeur  de  395,333,288  fr., 
ant  à  6,422  déposants,  soit  98,077  titres  et  708 
s  de  plus  qu'en  1881. 

t  reçus  au  nom  de  la  chambre  syndicale  des 
e  change  de  Paris.  —  Ce  nouveau  service,  qu 
le  depuis  le  21  juillet  1881,  a  été  très  éprouvé, 
les  premiers  mois  de  l'année  1882;  les  sorties  ont 
e  beaucoup  les  entrées. 

Ide  en  caisse,  au  24  décembre  1881,  qui  était  de 
dépôts  pour  430,575  actions  et  obligations,  et 
4  francs  de  rente,  s'est  trouvé  réduit  momen- 
t  à  16,496  dépôts,  pour  380,250  actions  et  obli- 
et  2,447,764  francs  de  rente, 
tir  du  10  avril,  il  a  commencé  à  se  relever,  et  il 
1  24  décembre  1882,  de  21,792  dépôts,  pour 
actions  et  obligations  et  6,175,520  francs  de 
)it  en  définitive  273  dépôts  de  plus,  49,375  actions 
Uions  de  plus  et  948,504  francs  de  rente  de  moins 
date  correspondante  de  1881. 
différence  dans  les  rentes  provient  uniquement  de 
peu  après  le  dernier  versement  effectué  au  mois 
rier  dernier,  sur  le  3  p.  100  amortissable  émis  le 
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7  mars  1881,  les  titres  au  porteur  de  cet  emprunt 
nous  avions,  le  24  décembre  1881,  un  nombre 
rable  (84,952  pour  5,403,000  francs  de  rente)  non» 
été  retirés  presque  entièrement;  il  ne  nous  en  reste 
jourd'bui  que  3,925  pour  400,500  francs  de  rente. 

Ces  titres,  de  207  natures,  représentent  au  cours  4et 
.  Bourse  une  valeur  de  450,272,941  francs. 

Des  succursales. 

Les  opérations  des  snccursales,  qui  présen- 
taient» en  1881,  un  chiffre  de 7,234,i 

se  sont  élevées,  en  1883,  à..... 7,664, 6& 


Soit  ponr  1882,  une  augmentation  de. 


439,86(|i 


Gomme  en  1881,  les  cinq  succursales  de  Lyon,  > 
deaux,  Marseille,  Le  Havre  et  Lille  occupent  le  pr 
rang  par  Timportance  des  opérations. 


Lyon  présentait,  en  1881,  nn  chiffre  d'opéra- 
tions s'élevant,  déduction  faite  des  verse- 
ments  des  trésoriers-payeurs  généraux,  à. . . 

En  1882,  ce  chiffre  s'élève  à 


Soit,  pour  1882,  une  diminution  de. . 


If 

840,6ltti 

80,66^ 


Bordeaux,  —  En  1881»  ses  opérations  s'éle- 
vaient à  , . . 

Elles  s'élèvent,  en  1882,  à 


665, 
623, 


Soit,  pour  1882,  une  diminution  de. 


«1. 


41,lS5,7«i 


Marseille.  —  En  1881,  ses  opéretions  s'éle- 
vaient à 765,331 ,801 

Elles  s'élèvent,  en  1882,  à 619,728,7* 

Soit,  pour  1882,  une  diminotion  de 45,603,^ 

Le  Havre.  —  En  1881,  ses  opérations  s'éle- 
vaient à 429,118,111 

Elles  s'élèvent,  en  1882,  à 459,348,5fll 


Soit,  pour  1882,  une  augmentation  de., 


Lille.  —  En  1881,  ses  opérations  s'élevaient  à. 
Elles  s'élèvent,  en  1882,  à 

Soit,  pour  1882,  une  augmentation 


30,230,3 

415,126,5 
456,722,^ 

41,595,1 
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Les  succursales  qui  figuraient  en  perte  Tannée  dernière 
Dt  les  suivantes  :  Boulogne-su r-Mer,  Cambrai,  Douai, 
baux,  Alende,  Mont-de-Marsan,  Le  Puy.  Trois  d'entre 
les,  les  succursales  de  Boulogne-snr-Mer,  de  Cambrai  et 
le  Douai,  n'avaient  commencé  leurs  opérations  que  dans 
2c  semestre  de  1881. 

Pour  la  première  fois,  depuis  l'extension  de  notre  réseau 
le  succursales,  nous  n'avons  à  signaler  aucune  perte  sur 
pscan  de  nos  comptoirs  en  1882. 
YiUes  rattachées  et  bureaux  auxiliaires. ^^^ons  vous 
nions,  Tannée  dernière,  messieurs,  d'une  tentative 
Ue  inaugurée  par  la  Banque  pour  donner  satisfaction 
téréts  généraux  du  pays.  En  décidant  de  faire  Ten- 
tent par  l'intermédiaire  de  nos  comptoirs  dans  un 
nombre  de  localités  non  pourvues  de  succursales 
le  mouvement  d'affaires  était  cependant  assez  im- 
it,  nous  avions  surtout  en  vue  d'étendre  la  sphère 
ion  de  la  Banque  et  de  faire  participer  plus  largement 
imerce  aux  bienfaits  du  crédit.  Les  résultats  de  cette 
ience  ont  été  concluants  ;  nous  nous  spmmes  donc 
lus  à  entrer  plus  avant  dans  cette  voie  nouvelle  et 
avons  ajouté,  dans  le  cours  de  1882,  40  autres  villes 
Il  liste  de  celles  que  cette  organisation  avait  déjà  ren- 
bancables. 

indications  qui  suivent  permettent  de  se  rendre 
te  des  services  rendus  par  cette  organisation  nouvelle. 

Ifomhre  des  effets  escomptés  sur  les  villes  rattachées 
aux  succursales. 


Viilua  rattachées 


à  la 
SQcenrsalê. 

^04,778 


Totaux. 


aax 
sueearaalet* 

184,135  184,135 
2^4,359  32M37 
408,404       510,272 


Montant  des  effets  escomptés, 

Snr  les  -villes  ratracbêas 


jhris , 

fceciu«ales., 


il  la  snceorsale. 


55,016,967 
55,016,967 


Buxsuceursnles.  Totaux. 

66,504,443  66,504, US 

114,288,115  169,305,082 

180,792,558  235,809,525 
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Produit  de  Vescompte. 


Paris 

Succursales. 


Sur  les  Tilles  ratuebées 

— ^v  ^— 

à  la                 aux 
socoonale.     sueearsale«. 

Tuuux. 

.              207,437 
253,290       358,085 

207,437 
6ii,S75 

253,290       565,522       818.812 

En  résumé,  la  Banque  a  actuellement,  outre  ses  94  su- 
cursales,  59  villes  rattachées  et  3  boréaux  auxiliaires. 

Sôlt 156  villes  bancables. 

PluB.4 1  Paris. 

Total 157  villes  bancables. 

Des  dépenses  die  la  Banque  centrale  et  de  ses  «ucotfiu^ 
sales. —  Ï4Q%  dépenses  de  la  Bunque  se  sont  èlevéet»! 
voir  ; 


Celles  de  la  banque  centrale  à 6^65S,M0'  «j 

Celles  des  succursales,  à 4, 999,âOa !•* 

Celles  ayant  nn  caractère  générale  (frais  de 

transport  d'espèces,  contributioDs,  impôts),  à.  3,678,375  70 

Ensemble 15,336,275  70 

Dans  eette  somme,  figurent  les  frais  de  transport  d*ai«  i 
pèces  et  de  billets  pour  280,000  francs  et  les  impôts  pifil  i 
à  l'État  pour  2,731,855  fr.  70  c. 

La  dépense  totale,  comparée  à  celle  de  l'année  I8BI,  ' 
présente  une  augmentation  sérieuse  ;  elle  résulte  pour  la 
presque  totalité  : 

l»  Des  droits  de  timbre  sur  la  circulation  des  billets; 

20  D'une  fabrication  plus  importante  de  ces  billets;      , 

3o  De  l'élévation  de  l'impôt  sur  le  dividende  ; 

4«  Enfin,  du  relèvement  d'un  dixième  des  traitemtBl» 
du  persomiel,  dont  nous  vous  avons  entretenus  lors  di' 
notre  dernière  assemblée. 
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Des  dividendes. 

Le  dividende  da  premier  seiuestre  de  1883 

téiéde 170. iO par  action 

Sdid  da  deuxième  semestre,  de 128.86       — 

Ensemble  pour  tannée 208. 96  par  action 

|/^lôt  payé  pour  les  deux  semestres  a 
Mde 8.96  par  action 

Il  somme  distribuée  ponr  raouée  a  donc 

I  été  de 290   BparacUon 

Elle  a  été  répartie  entre  23,286  actionnaires,  représen- 
pt  182,500  actioDSySar  lesquelles  117,292  appartiennent 
i^ei propriétaires  ayant  la  libre  disposition  de  leurs  biens; 
P,206  appartiennent  à  des  établissements  publiés,  à  des 
pâuDes  mariées,  à  des  mineurs  et  à  des  interdits. 

iWMes  à  VÉtat,  —  La  situation  vis-à-vis  de  l'État  est 
llBême  que  celle  que  nous  vous  signalions  Tannée  der- 
Aê,  e'est-à-dire  que  le  Trésor  n'a  toujours  disposé  que 
^,603,000  francs  snr  l'avance  de  80,000,000  de  francs 
l^lBieiitie  parla  Banque  à  TEtat,  et  réglée  par  la  loi  du  13 
jria  1878.  Cette  somme,  ajoutée -»  Tavance  de  60,000,000 
#  francs  effectuée  en  vertu  de  la  loi  de  1857,  porte  à 
Iy6(fô,000  francs  le  chiffre  des  sommes  que  le  Trésor  a 
frtlevees. 

EXTRAIT  DU  RAPPORT  DES  CE.'fSEURS. 

iniision  des  billets,  —  L'émission  des  billets  présente, 
'•nombre,  une  diminution  de  208,000  billet»;  tt,  en 
nauae,  une  diminution  dt  214,250,000  francs. 

Il  a  été  émis,  en  1882,  1 1,100,000  billets,  représentant 
«K tomme  de  2,195,000,000  de  francs. 

Savoir  : 

l,m,000  billets  de  1,000  fraucs 1,135,000,000 

WO,000       —           500    —    300,tXK),000 

3.775,000   —     100  —  (tvpel862).,  377,5u0,000 

2,250,000   —     »   —  (typelS82)..  225,000,000 

3.350,000   —     60  —  167,500,000 

1,100.000  2,195,000,000 
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En  1881.  il  avait  été  émis  11,308,000  billets  ] 
somme  de  2,409,250,000  francs. 

Annulations,  destructions,  billets  retirés  de  la  i 
lation,  etc.,  etc.  —  Les  annulations  et  destrue 
billets  retirés  de  la  circulation  ont  augmenté 
proportion  considérable  pendant  le  cours  de  Tannée  1 
en  raison  de  modifications  introduites  dans  le  i 
la  comptabilité  des  billets  depuis  le  1*'  avril  de  I 
année.  Voici  le  détail  de  ces  opérations  : 

Annulations.  —  Elles  se  sont  élevées,  tant 
billets  de  la  Banque  centrale  que  pour  ceux  des  i 
sales,  à  12,301,465  billets  pour  2.548,543,300  frs 

Détails  par  coupures.  Billets.  Ses 

BilIcU  de  In  Banque  centrale. 

Billets  de  1,000 1,413,096  l,41S,a 

-  800 645,000  3»,B 

-  200 1,800 

-  100 6,345,000  634,a 

-  50 3,309,000         165,4 

-  30 586,665  11,7! 

Bllle<B  des  ■•leovrMilee. 

mp^àfi  1,000 904 

13,301,465      3,548,9 

Des&uctions,  -^  En  1882,  il  a  été  détruit  16,3 
billets,  représentant  une  somme  de  3,478,803,550 1 

Détail  par  coupure.  BiilaU. 

BMIeta  de  U  Bauqve  eentrale. 

BilUta  de  6,000 1 

-  1,000 1,9U.096      4,9U,« 

__  500 924,600         462,3 

-  100 8,177,412         817,7fi 

-  èO 4,734,471         VI6X 

-  20 S86i665  11.7 

Billets  des  «iteleMa  eoMpteIra. 

BUl«isdô     960 S 

BflUto  dea  aoeeunaiee. 

^m«ta  de  1,000 6,204     %^ 

16,373,451      3,478,0 
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En  1881,  il  avait  éié  détruit  4,482,521  billets  pour  une 
somme  de  1,502,313,650  francs.  Il  ressort  donc,  pour 
ranoée  1882,  une  aiigmentalûn  de  11,890,930  billetë  et 
de  1,976,489,900  francs. 

BiUets  retirés  de  la  circulation.  —  Les  billeU  retirés 
de  la  circulation  s'élèvent,  pour  Tannée  18&2,  à  6,897,000, 
ee  qui  présente  une  augmentation  de  877,699  billets  re- 
tirés sur  Tannée  1881. 

Papier  à  billets,  —  L'usine  créée  par  la  Banque  à 
Bierey,  pour  la  fabrication  du  papier  à  billets,  a  produit 
8,378  rames  en  1882,  soit  2,463  rames  de  plus  que  l'an- 
née précédente. 

Compte  de  bénéfice  en  addition  au  capital.  —  Pen- 
dant le  cours  de  Tannée  qui  vient  de  s'écouler,  le  taux  de 
l'CMompte  a  varié  de  5  à  3  1/2  p.  100,  et  celui  des  avances 
4« 5  1/2  à  4  p.  100.  La  moyenne  du  taux  de  Teseompte 
1^  pas  excédé  3  fr.  80  c.  p.  100.  Le  compte  de  bénéfices 
«FaÎMttion  au  capital  est  resté  sans  cbaogement,  au  chif- 
ftlide  8,002,313  fr.  54  c. 

Immeubles,  —  L*hôlel  et  le  mobiiiep  de  la  Banque 
eaotinuent  à  figurer  sur  le  biiat  pour  la.  somme  de  4  mil- 
Uns  de  francs.  Qualre-vingt-quatorze  succursales  ont 
EMctionné  durant  Texercice  1882.  Les  immeubles  qu'elles 
eecupent  avaient  donné  lieu,  le  24  décembre  1882,  à  un 
chiffre  total  de  dépenses  de  27,554,391  fr*  64  c. 

Les  amortissements  successifs  qu'ils  avaient  subis  à  la 
ffléme  date  s'^vant  à  20,283,444  fr.  74  c,  la  dépense 
qu'ils  ont  entraîné  se  trouve  réduite  à  7,270,946  fr.  90  c, 
^aor  laquelle  somme  ils  figurent  aujourd'hui  au  bilan  des 
mecursales. 

J?ersonnel  de  la  Banque,  —  Il  se  composait,  au  26  dé- 
eoBbre  dernier,  de  :  977  employés  pour  la  Banque  cen- 
tnk;  1,026  employés  pour  les  succursales.  En  tout,  2,003 
mfhjéSf  comprenant  les  directeurs,  chefs,  commis  et 
agents  de  tout  grade.  En  1881,  le  nombre  en  était  de  1,858. 
C'ttt  une  augmentation  de  145  agents,  dont  les  deux  tiers 
sont  venus  renforcer  le  personnel  de  la  recette. 

Elle  est  nécessitée  pdr  des  exigences  de  service  qui  ont 
été  la  conséquence  de  la  création  des  bureaux  auxiliaires, 
de  Tencaissement  dans  40  nouvelles  villes  rattachées,  de 
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rextension  du  périmètre  des  recettes  dans  quelques  suc- 
cursales, et  en  général  du  développement  des  affaires. 

Caisse  de  réserve  des  employés,  —  Cette  caisse  possé- 
dait, le  26  décembre  1882  :  1,000  actions  de  la  Banque  de 
France,  168,075  francs  de  rente  3  p.  100  amortissable, 
22,000  francs  de  rente  4  1/2  p.  100,  14,500  francs  de 
rente  5  p.  100.  252,000  francs  en  bons  du  Trésor  à  4 
p.  100,  3,616  obligations  de  chemins  de  fer.  Le  tout  ayant 
coûté  9,870,656  fr.  43  c. 

Caisse  de  retraite  des  ouvrières,  ~  Par  une  décision 
du  conseil  général  en  date  du  12  octobre  1882,  il  a  été 
créé*  une  caisse  de  retraite  pour  les  ouvrières  de  la  Banque* 
Cette  caisse  est  alimentée  par  le  revenu  d'un  capital  de 
réserve  de  500,000  francs,  affectée  par  la  Banque  à  cette 
destination  et  par  une  retenue  de  1  p.  100  sur  le  salaire 
des  ouvrières.  Cette  dotation  a  été  employée  eu  18,510 
francs  de  rente  3  p.  100  amortissable. 

150  ouvrières  ont  été  admises  à  participer  au  bénéfice 
de  la  pension,  dont  le  montant  a  été  fixé  à  600  francs 
après  trente  ans  de  service,  500  francs  après  vingt-cinq 
ans  et  400  francs  après  vingt  ans. 


LOIS  ET  DÉCRETS 
d'intérêt  économique  et  financier 

PROMCLGUÉS  £N  1882. 

I.  —  Finances.  (L.  =  Loi;  D.  =  Décret.) 

5  août.      L.  portant  règlement  définitif  du  budget  de 
l'exercice  1870. 

1 1  —        L.  relative  aux  contributions  directes  et  aox 

taxes  y  assimilées,  exercice  1883. 
8  sept.      D.  concernant  les  droits  sur  les  spiritueux  i 
la  Guadeloupe. 
20  nov.       D.  sur  le  régime  financier  des  colonies. 

12  dcc.       D.  fixant  les  dépenses  de  la  caisse  d'amortisse- 

ment. 
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29  ~        L.  portant  fixation  do  budget  de  l'exercice 

1883. 

30  —         L.  portant  fixation  du  budget  extraordinaire. 

II.  —  Traité  de  commerce. 

2  féfrier.  L.  qui  proroge  les  traités  de  commerce  en 
vigueur. 

6  —  D.  qui  approuve  les  déclarations  de  proroga- 
tion existant  entre  la  France  et  TAutriche- 
Hongrie,  la  Belgique, TEspagne, la  Grande- 
Bretagne,  ritalie,  les  Pays-Bas,  le  Portugal, 
Suède  et  Norvège  et  la  Suisse. 

ïl    —        L.  relative  au  régime  douanier  applicable  aux 

produits  anglais  lors  de  leur  entrée  en 

France. 

^8     —        D.  qui  proroge  les  effets  d'une  déclaration. 

%  avril.       L.  qui  approuve  le  traité  de  commerce  signé 

le  S.nov.  1881  entre  la  France  et  Tltalie. 

li  mai.  L.  qui  approuve  le  traité  signé  le  31  octobre 
1881  entré  la  France  et  la  Belgique. 

»   —         Id.  entre  la  France  et  l'Espagne. 

0   —         Id.     ))  ))  la  Grande-Bretagne. 

n  —         Id.     »  »  la  Suède  et  la  Norvège. 

»   —         Id.     ))  »  la  Suisse. 

13  —  D.  D.  portant  promulgation  des  conventions 
signées  avec  la  Belgique  (3  conventions), 
l'Espagne,  la  Grande-Bretagne,  la  Suède 
(2  conv),  la  Suisse  (5  conv.),  le  Portugal 
(3  conventions  de  même  date  et  une  du  24 
juin),  l'Autriche,  riiatie. 

B  —         L.  qui  approuve  des  conventions  addition- 
nelles avec  le  Portugal  et  l'Autriche. 
29  juillet.     L.  qui  approuve  une  convention  additionnelle 
avec  l 'Autriche-Hongrie,  signée  le  31  jan- 
vier 1882. 

III.  —  Postes  et  télégraphes. 

Conventions  avec  : 
Le  grand  duché  de  Luxembourg.  D.  6  janvier  (traité 
2  janvier  1882,  échantillons),  23  mai. 

Digitized  by  VjOOQIC 


402  LOrS  Et  DÉCREtS. 

Le  Portugal  (arr.  1 1  janvier  1882).  D.  15  janTÏer  (cot» 

postaux),  10  août,  11  août. 
Les  Pays-Bas  (colis  postaux).  D.  6  inars,  8  mars. 
Nicaragua.  D.  4  avril. 
Sttwse  (échantillons,  18  avril  1882).  D.  22  avril  (colis). 

23  août.  , 

Belgique,  23  mai  (colis  postaux),  23  août. 
Espaflfne  (valeurs  déclarées),  12jain,  17  juin(eelonies). 
Grèce  (approbation  du  tarif  télégraphique),  31  juillet. 

D.  26  août. 
Costa-Rica^  12  décembre. 

29  juin.  L.  qui  crée  des  bons  de  poste  de  Romines 
fixes.  Le  D.  15  novembre  les  applique  à 
Paris.  9  décembre,  bons  de  poste. 

15  juillet.  L.  portant  réduction  du  délai  de  conseryatioa 
des  valeurs  confiées  à  la  poste. 

21     •—        Service  des  colis  postaux  dans  les  colonies. 

14  nov.  »  »  ))  la  NooTelle- 

Galédonie. 

IV.  —  Divers, 

6  février.  D.  concernant  l'exercice  de  la  pêche  da  corail 

sur  les  côtes  de  TÂlgérie.  Y.  D.  16  mai, 

22  décembre. 
6  avril.      D.  qui  approuve  le  nouveau  tableau  général 

des  distances  de  port  à  port  pour  les  primes 

de  navigation. 
19    —         D.  qui  modifie  celui  du  17  août  sur  les  primes 

à  la  navigation. 
1 1  m:ii.        L.  qui  approuve  la  convention  littéraire  »irec 

la  Belgique. 
»    —         L.  qui  approuve  la  convention  littéraire  »Tec 

la  Suisse. 

15  —  D.  qui  promulgue  la  convention  phylloxer. 

entre  la  France,  l'Autriche,  le  Portugal  et 
la  Suisse. 

16  —         Chocolat  exporté  en  Algérie. 

MO    ^         Convention  littéraire  avec  le  Salvador,  pro- 
mulguée le  27  mai, 
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Il  juillet.    D.  portant  règlenest  d'^dm.  publique  sur  le 

reboisement  des  montagnes. 
3  août.      L.  relative  à  le  destruction  des  loups.  D.  28 

novembre. 
»  ~        L.  qui  crée  les  timbres  de  versement  à  la 

caisse  d'épargne. 

6  —        D.  qui  admet  à  ester  en  justice  en  France 

les  sociétés  commerciales  soumises  aux 
État9-Unis  à  l'autorisation  du  gouverne- 
ment. 

7  —        D.  qui  déclare  authentiques  les  tableaux  de 

la  population  de  la  France.  (B.  des  lois, 

n°725.  Dénombrement  de  décembre  1881.) 
22  sept.       d!  qui  organise  sur  de  nouvelles  bases  le  corps 

des  douanes. 
25  —        D.  qui  modifie  Tord.  roy.  du  26  mars  1843  sur 

les  mines. 
31  —        D.  concernant  le  travail  des  enfants  diins  les 

manufactures. 
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(et  département  de  la   ISeime) 


Superficie  de  la  ville  :  7,802  heclares.  doot  714 1 
tares  sont  couverts  par  le  lit  du  fleuve.  —  Sop 
département  de  la  Seine  :  47,550  hectares. 

Population  de  Paris  en  1876  :  1,988,806  halw 
En  1881,  2.269,023.  —  Population  du  départements 
Seine  en  1876  :  2,410,849  habitants.  Dénorobremei 
1881  : 2.799,329. 

Les  chiffres  ci-dessus  ne  sont  pas,  comnae  dit  VAn 
de  Paris,  la  population  de  droit,  mais  la  population  i 
nistnitive;  c'est-à-dire  un  chifTre  intermédiaire  assexi 
traire  entre  la  population  de  droit  et  la  populatioiu| 
est  obligé  de  ce  servir  de  ce  chifTre  pour  les  comparatif 
car  c*est  d*après  les  mêmes  errements  que  les 
ments  ont  été  opérés  dans  les  dénombrements  antéri 
Les  chiffres  ci-dessus  renferment  des  doubles  emplois^ 
nombre  vrai  est,  pour  Paris,  2,239,928,  qui  rep^ 
population  de  fait.  La  population  de  fait  du  départi 
de  la  Seine  est  de  2,762,537. 

Dénombrements  comparés  de  la  population  parisienne  0 
1876  et  en  1881,  par  quartier  et  par  arrondissement  (p* 
pulation  administrative  et  population  de  fait). 

N<»  Population 

(les  admiolstratlTe. 

qnar-              Noms  des  quartier».  ■ 

tiers.  en  1876.      en  1881. 
l«r  arrondissement. 

1er    Saint-GermaiQ-rAuxerrols.  9,114       9,690       f,^ 

2e      Halles 35,685      35,366     36, 

3e      Palais-Royal 14,639      14,935 

4e      Place- Vt^ndôme 12,460      13,566 

71,898      73,557 
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T«  arrondissement. 

Gaillon 9,786  9,385  9,579 

Vienne 43,746  13,534  43,479 

Mail 21,743  24,238  20,716 

Bonne-Noovelle 32,523  33,285  32,620 

77,768  77,442  76,394 

III»  arrovdîssement. 

Aris-et-Métiers 26,579  27,532  27, H6 

Eefants  Rouges 24 ,025  22,399  21 ,938 

Archivas 21,406  22,444  24,972 

Sa-nte-Avoye 24,787  23,664  23,228 

90,797  96,006  94,254 

IV  arrondisêement. 

Saint-Merry 25,647  26,304  26,643 

Saint-Gervais 43,246  44,444  44,756 

Arsenal 16,249  48,490  48.122 

Notre-Dame 43,244  44,388  44,239 

98,293  7Ô3;26Ô  403,760 
V*  arrondissement, 

Saint-Victor 25,624  27,245  26,907 

Jardin-des-Pluntes 19,501  23,182  23,182 

Val-de-Gràce 26,702  34,447  31,147 

Sorbonne. 34,549  34,134  33,208 

404,373  445,675  144,444 
VI*  arrondissement. 

Monnaie ". 19,615  48,899  48,723 

Odéon 21,826  22,499  22,474 

Notre-Dame-des-Champs  ..      40,034  40,484  40,046 

Saint-Germain-des-Prés. . .      46,456  47,094  46,792 

9/,634  98,970  97,735 
VII*  arrondissement. 

Saint-Thomas-d'Aquin 25,257  25,744  24,526 

Invalides 43,642  42,647  42,156 

École-Militaire 47,606  47,754  47,464 

Gros-Caillou 27,467  29,264  29,184 

83,672  85,406  83,327 
T7JT«  arrondissement. 

Champs-Elysées 8,377  8,074  8,281 

Faubourg-du-Rouie 18,958  20,199  48,828 

Madeleine 25,459  27,035  27,148 

Europe 31,499  36,654  34,777 

83,993  94,962  89,004 
23. 
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/Xe  arrondissement. 

33e      Saint-Georges 34,941 

34e      chauRsée-d'Antin 24,137 

35e      Faubourg  Montmarl  ro 23, 874 

36e      Rochechouart 32,737 

115,689 

X*  arrondissement 

37e      Saint-VÎDcent-de-Paul 34,140 

38e      porte-Saint-nenis 30,361 

39o      Porto-Saint-Marlin 39,316 

40e      Hôpital-Saint-Mariin 39,147 


X/e  arrondissement. 


142,964 


41e      Folie-Méricnurt 49,595 

42e      Saint- Ambroise 40,450 

43e      Roquette 59,133 

44e      Sainte-Marguerite 33,*09 

182,287 

XII*  arrondissement. 

45e      Bel-Air 6,369 

46e      Piopus 30,974 

47e      Bercy 12,976 

48e      Quinze- Vingt ,. .      43,^18 

93,537 

XIII*  arrondissement. 

49e      Salpêtrière 15,119 

50e      La  Gare 24,704 

51e      Maison-Blanche 23,867 

52e      Croulebarbe. . . . , 8,513 

72,203 


XIV*  arrondissement. 


53e      Mont-Parnasse 20,123 

54e      Santé 7,385 

55e      Petii-Monlrouge.  ... 15,895 

56e      Plaisance 32,024 

75,427 
XV*  arrondissement. 

67e      Saint-Lambert 17,470 

58e      Necker 27,982 

59e      Grenelle 23,340 

60e      Jatel 9,787 

78,579 


37,401 
23,884 
26,122 
36,930 

124,337 

m 

40,404 
44,992 
44,992 
44,215 

3»; 
u 
u 

162,671 

159 

56,084 
47,025 
70,472 
39,547 

5S 

45, 
69 
38 

213,128 

209 

7,442 
37,148 
10,657 
48,221 

7 
39 

^ 

103,468 

101 

18,281 
32,877 
29,991 
10,586 

18, 
31 
29, 

lejM 

91,735 

9iM 

25,548 
6,975 
20,219 
39,581  . 
92,323 

S^ 

24,030 
34,401 
30,524 
13,232 

102,187 

2sy 

34,9r 

^M 
13,» 

lûO,Ci 
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DÉNOMBREMENT  DE   LA    POPULATION.  407 

^Vl"  arrondUtement, 

Aiiteuil 9,730  12,51*  iJ,406 

l-a  Muette f6,9tr>  «9,^«  48,984 

Porte-Dauphirré 7,352  iO,408  9,051 

Bassins 17,271  20,728  20,263 

51,299  «2,876  60,702 

CV/i«  arronditsement. 

Les  Ternes 25,495  29,943  29,538 

Plaine-Monceaux 15,708  22,414  22,225 

Les  Batignolles 44,874  51,908  51,643 

Les  Épinetles 30,605  40,085  39,781 

116.682  144.350  143,187 

.Y7i//e  arrondUiement. 

Grandes-Carrières 35,528  43,461  43,219 

Clignancouit 59,484  7i,324  71,079 

Goutte-d'Or 37,865  42,025  41 ,255 

La  Chapelle 20,387  23,944  23,283 

153,264  181,754  178,836 

X/JC«  arrondUtemenU 

LaVillelle 41,495  50,432  49,522 

Pont-de-Flandre 9,029  11,279  11,114 

Amériqne..... 14,707  18,805  18,738 

Combat 33,136  38,718  38,511 

98,367  119,231  117,885 

XX*  arrondUiement, 

Bellevine 40,106  48,206  47,639 

Saint-Fargeau 6,915  10,472  9,617 

Père-Lachaibe 30,812  38,723  88^676 

Charonne 22,250  31,284  30,985 

T00,083  128,685  126,917 


Puri> 1,988,806  21,269,023  2,239,928 

Sàint-Denis 237,882    307 ,W«    304,820 

Sceaul 184,191    222,327    117,789 

Seine 2,410,-849  2,799,329  2,762.537 
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POPULATION  RECENSÉE  COMME  PRÉSENTE  LE  18  DÉCEMBRE  1881. 

Population  de  fait  classée  dTaprés  ta  résidence 
habituelle  des  recensés, 

Sexa  Total  ^Déral 

.    Séjour.  .  delà 

maseatin»         fémiDin.       popnlatfoa. 
Nombre  des  individas  ayant 
leur  séjour  habituel  dans 

la  commune 1,097,307    1,115,623    3,312,939 

IndiTidns  de  passage  (voya- 
geurs, etc. 16,019         10,960         26,999 

Total 1,113,336    1,136,602    3,339,938 


Population  diaprés  le  lieux  de  naissance. 

■  Tourax. 

mascnlln.  rémintn. 

Nés  dans  la  commune 348,845  373,576       731,431 

Nés  dans  une  autre  com- 
mune do  département. . .         40,856  44,783        85,m. 
Nés  dans  un  autre  départe- 
ment ou  colonie 631,753  633,701    1,365,4» 

Nés  à  l'étranger 91,873  75,543       167,414 

Total  général  de  la  popu- 
lation     1,113,386  1,136,603  «,339,91g 

Population  selon  la  nationalité, 

8êX9 

inN«oal1n.  féroinio.          ToUnx. 

Nésde  parents  français...    1,013,374  1,045,555    3,057,999 

Naturalisés 9,633  8, 339         17.961 

Total  des  français....    1.021,996  1,053,894    3,075,890 

Anglais,  Écossais,  Irlan- 
dais            4,607  6,182         10,789 

Américains  du  Nord  et  du 

Sud 2,954  3,973          5,927 

Allemands 15,441  15,749        31,190 

Autrichiens  et  Hongrois. . .          3,463  1,519         4,962 
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MOUVEMENT  DE  LA  POPDLATlOîf.  400 

««ïges ^ 23,981         2i*300  45,281 

HoiJaDdais 4,790          4,460  9,250 

ItaKens 15,703           5,874  21,577 

espagnols 2,059          1,557  3,616 

Portugais 158               89  247 


12,264  8,546  20,810 

basses 3,162  2,624  6,786 

Soédois,   NorvégieiM,  Da- 

Bois 586  448  1,034 

€«<» 259  120  379 

tocs.  Égyptiens,  etc 521  250  771 

IsBinaios,  Serbes,  Bulga- 

les,  Monténégrins 465  175  640 

t  WàtÀê,  Japonais  et  antres 

ifilatiqnes. 149  65  214 

[  lares  étrangers 429  356  785 

Monalité  inconnue 339  356  785 

Total  des  étrangers. . .  164, 038 

iMal  général  de  la  popola- 
*» 1»113,326    1,126,602    2,239,928 

la  remme  française  qui  a  épousé  un  étranger  est  con- 
itérée  ici,  comme  partageant  la  nationalité  de  son  mari, 
l'étrangère  qui  a  épousé  un  Français  est  considérée 
Française. 


MOUVEMENT  DE  LA  POPULATION. 

Mariages  par  moit,  en  1881. 

JMTÎer \ 1,467 

VéTcier 1,898 

Mars 1,345 

Avril 1,800 

Ma' 2,021 

Join 1,827 

Juillet 1 ,  913 

Août 1,671 

Septembre 1 ,  628 

Octobre 2,055 

Novembre 1,624 

Décembre 1 ,744 


Total 20,993 
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HUUVEMEXT  BB  LA   POPOLATIO?!. 


Mariages  dans  chacune  des  dix  années  gui  ont  procédé 
Vannée  1881. 

1871 12,928 

1872 21,373 

1873 19,520 

1874 -..  18,827 

1875 18,845 

187« 18,117 

1877 , 18,032 

1878 18,278 

1879 :. 18,906 

1880 49,'443 

Total 184,269 

Nombres  des  mariages. 

Maria  fres. 

1»  Entre  célibataires 17,179 

2«  Entre  veufs  et  filles 1 ,725 

3«>  Entre  garçons  et  veuves t,229 

4»  Entre  veufs  et  veuves 854 

S  Entre  divorcés  et  veuves  (1) 2i 

Entre  célibataires  et  divorcées 1  [  6 

Entre  veufs  et  divorcées 3) 

Tolal 20,993 

Relevé  des  naissances  par  sexe,  par  état  civil,  par 
arrondisement,  d'après  le  domicile  de  la  mère,  en 
1881. 

Sex«  manalin.  fieze  fémf nln. 

Natarels  Naturels 

Arron-  «   —  .  ^  "    • 

dii-  Légi-  re-  non  re-  Légi-  re-*  non  re-  Totau 

sements.  Urnes,  connus,  connus,  time».  connus,  connus. 

I•^...  566  45       204  570  34       i86  1,603 

II-....  690  46       240  656  40       201  1,873 

III*...  916  58       264  906  56       234  2,434 

IV...  1,010  55       293  1,014  54       298  2,724 

V....  1,056  75       410  995  68       429  3.033 

VI-.. .  727  60       306  744  39       312  2,188 

VII*..  734  49       142  692  36        143  1,796 

VIII*  593  24        126  509  18       133  i,4u3 

IX-...  872  49       360  843  54       419  2,597 

X»....  1,431  95       407  1,419  105       4?2  3,879 


(1)  Lea  diTorçés  fOut  étraD^etSf 
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2.456        243  658  2,310  248  587  6,472 

1,223         85  230  1,*58  82  206  2,984 

4.157          48  269  4,09i  35  283  2,883 

1,078          63  387  1,039  40  464  3,071 

1,188         79  2o3  1,135  88  222  2,915 

537          31  106  478  34  89  1,205 

1,430        105  354  1,360  78  310  3,637 

2,017        192  548  1,921  183  565  5,426 

t,407        125  307  1,433  UO  270  3,682 

t,480        168  407  1,433  162  857  4,007 

"22,568  1,695  6,221  21,706  l,55i    0,130  59,874 


,..   161   6        339   139    6       331    982 

n.   22,729    1,701     6,560    21,845    1,560    6,461    60,856 

iissances  pendant  lex  dix  années  qui  ont  jnècédé 
Vannée  1881. 

1871 37,410 

1872 56,894 

1873 • 55,905 

1874 53,786 

1875 53,878 

1876 55,016 

1877 55,041 

1878 55,324 

1879 56,329 

1880 57,075 

T..«al  536,658 

Moyenne 53,666 

1881 60,856 

portion  par  sexe,  etc. ,  dans  les  dix  années  qui  ont 
précédé  Vannée  1881. 

Nombre      Sur  1,000  oaiiscoc  k 

Sexe  garçons  générales,  illégiUni. 

iioÀes.               ■■  ■■■■  pour  combien  combien  d» 

masenlia.  féminin.  100  tilles,  d'ill^git.  7  reconnues? 

1871.  19,167  18,243  105.0  260.0   200.0 

1872.  29,042  27,852  104.3  271.0   245.0 

1873.  28,244  27,661  102.2  271.0   243.0 
187V.   27,220  26,566  102.5  267  0   224  8 

1875.  27,5il   26,337   106.6   264.0   224.5 

1876.  28,275   26,741   105.6   263.5   221.0 
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Naissances  par  mois,  en  1881. 

Hoy.  mensnell* 

Ntfs-  pevr  10  «m 

MDces.  (1871-1881). 

Janvier 6,179  4,847.3 

Février 4.776  6,543.5 

Mars 5,M3  4,958.1 

Avril 4,990  4,712.6 

Mai 5,169  4,71i.O 

Juin 4,803  4,526.5 

Juillet 6,391  4,795.3 

Août 6,094  4,662v4 

Septembre 6,004  4,524.0 

Octobre 5,134  4,528.3 

Novembre •  4,9U  4,435.7 

Décembre 6,192  4,764.7 

Total 6ÔT856  56,010.4 

Dont  à  domicile 55,512 

Hors  domicile  (hospices) 5, 344 

Total 6Ô7856 

Décès  par  sexe  pour  chacun  des  douze  mois  de  Vannée 

1881. 

Domi-  Moy.  ncataclle 

dltéi                 Sexfl  pour  10  im 

hors         ■                                 Déete.  18Tt-1881. 

Paris      masculin,     fémlnio.  (sexep  réasi^. 

Janvier...         161       2,879       2,705       5,584  4,307.0 

Février...         175       2,558       2,168       4,726  4,125  7 

Mars 177        2,821        2,548       5,369  4,460.5 

Avril 173       2,691        2,378       5,069'     4,293.2 

Mai 19i       2.630       2,324       4,954  4,165.0 

Juin 154       2,300       2,056       4,356  4,526.5 

Juillet....          154       2,746       2,451        5,197  3,791.4 

Août 180       2,426       2,085       4,511  3,917.6 

Septembre         169       2,006       1,858       3,864  3,556.7 

Octobre...         145       2,319       1,980       4,299  3,602.7 
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re.  147       2,350        4,957       4,307       3,693.5 

re.  144       2,550       2,280       4,830       4,t20  9 

!..       1,963      30,276      26,790      67,066  48.550  7 
a..          164       2,523        2,233       4,756       4,045.9 

par  sexe  pour  chacune  des  dix  années  qui  ont 
précédé  Vannée  1881. 

Domiciliés  Srxe 

J>or« « ■     ■       .       Décédt-5. 

Parts.  maBeolin.       féminla. 
erre  et  cora- 

b) »  49,793  36,967  86,762 

»  20,503  19,147  39,650 

•  21,380  20,352  41,732 

20,800  19,959  40,759 

•  23,457  22,087  45,544 

»  25,325  23,254  48,579 

»  24,500  23,009  47,509 

»  24,684  23.167  47.851 

•»  26,271  24,824  51,095 

1,760  30,246  27,220  57,466 

Total...  1,760  266,959  239,986  516,945 
8  annuelle....  •  26,696  23,999  50,695 
1,963  30,276  26,790  57,066 

Observations  sur  les  décès. 

ipport  des  décès  entre  eux  est  de  1.13  décès  mascii- 
II r  1  décès  féminin. 

ir'8 24,722  soit  43  32  p.  100 

sParis 31,819  ^  55.76      — 

Dûssaoce  ÎDConnu 525  —     0.92     —     ' 

Totaux 57,066       100.00 

nstaié  en  1881 57,066  décès,  soit  156  par  jt)nr. 

années  précédentes 
Dt  ensemble  fourni  un 
ie  506,945  décès,  soit 

loyenne  par  année  de.    50,695         —         139       — 
irence  pour  1881 ... . -j-  6,371  -f  17 

décès  hors  domicile  (hôpitaux,  hospices,  prisons  et 
b)  ont  été  portés  au  compte  des  arrondissements 
I  décédés  habitaient. 

décès  ont  été  transportés  à  la  Morgue,  leur  identité 
t  pas  été  reconnue  immédiatement. 
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414  MOUVRMEMT   DE    LA  POPULATION. 

1,963  décédés,  1,302  hommes  et  661  femmes,  d'ImM- 
taient  pas  Paris;  sur  ce  nombre,  85  hommes  et  20  femittft 
ont  été  transportés  à  U  Mor^^ue.  Il  faut  remarquer,  ei 
outre,  que  ]es  décédés  de  cette  catégorie  sont,  pour  la 
plus  grande  partie,  des  habitants  de  la  banlieue  morts  dasi 
les  hôpitaux  ou  recueillis  sur  la  voie  publique.  Parmi  \n 
décédés  à  domicile,  il  y  en  a  sans  doute  un  certain  nom- 
bre qui  ne  se  trouvaient  à  Paris  qn*en  résidence  monte»- 
tanée,  mais  l'administration  ne  possède  pas  jusqu'à  pré- 
sent les  éléments  nécessaires  pour  en  constater  le  nombre. 

Décès  suivant  le  lieu  où  ils  ont  été  constatés, 

Domteiliéi 

Lien  oà  le  décès  a  f>ié  eon; tatéa.  bon  Paris.  Totans. 

A  domicile •  44,284 

Aux  hôpitaux  et  hospices i,858  45,960 

Aux  prisons •  91 

A  la  Morgue 405  430 

Totaux 4,963       57,066 

JJécês  par  âge  et  par  sexe. 
Nés  à  Paris.  Nés  hors  Paris. 

Sexe  Sexo 

Années. — ~                     ToljMC. 

mascul.    Témln.  Tolauz.  fémin.    inascul.  Totanz. 
Au-dess. 

de  4  an.    5,229    4,522  9,751  233       206  429  40,411 

4  à    2..     1,466    1,489  2,955  208       252  460  3,4» 

2  à    3..        755       754  1,509  191        478  369  4,878 

3  à    4..        432       504  936  138       .147  285  4,224 

4  à    5..        279       280  559  97         98  495  7» 

Totaux.    8,161    7,549  45,710       857*      m    1,738  47,448 

5  à    6..  223  204  427  64  85  446  573 

6  à    7..  1:9  138  267  51  61  442  179 

7  à    8. .  9J  93  191  -50  40  90  281 

8  à  9..  58  67  425  33  37  70  195 

9  à  40..  34  57  91  20  29  40  4W 

Totaux.       543*      558*  4,101        215       iS?      467    4,561 

10  à  14..         42         45         87         19         25         44       431 

11  à  12. .         25         43         68         25         29         54       IS 
42  à  43.  35         44         79         45         34         66       145 
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••           ^3  *<        74  33  50  73  U7 

_ff  77      U5  S5Q  SO  75  194 

*•         i7B  2S0  ïii  ÏST  485  316  739 

^  6*  116  63  62  124  240 

77  74  15J  83  69  152  303 

^*  87  168  i^3  95  238  406  . 

^^7  83  200  i6S  4O0  265  465 

*Qg  96  202  34-6  431  277  479 

*33  "ÏÔÏ  "837  599  4-57  1,056  1,893 

^  93  166  484  467  348  5«4 

®S  74  156  SS50  497  447  603 

S*  87  168  24.3  494  437  605 

77  72  149  235  494  437  605 

76  8i  157  SOT  495  403  559 

3S9  AÛ7  jâT    Ï7ÏÎ6l  S47  2,063  2,859 

75  82  £57  309  i97  406  564 

^^  74  133  24  4-  187  401  534 

^S  72  137  264  175  436  573 

78  54  132  236  209  435  567 

106  79  185  2^5  275  520  705 

383  361  744  4,-40^  4,086  2,190  2,934 

6S  50 

74  64 

85  52 

69  49 

3I  iSÏ  eiT  ïT^T^  1,008  2:282  2:9^ 


1,482    1,U0<     2,483    3,004 
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45  à  46  .  71  33  i04  319 

46  à  47..  61  53  414  248 

47  à  48..  52  44  96  325 

48  à  49..  46  2*  70  312 

49  à  50..  JO  J^  i04  339 
Totaux.  290  198  488  1,543 

50  à  51..  56  40  96  298 

51  à  52..  70  36  106  347 

52  à  53..  50  39  79  308 

53  à  54..  62  45  107  313 

54  à  55..  JT^  J£  ^98  283 
Totaux.  295  191  486  1,550 

55  à  56..  51  39  90  289 

56  à  57..  71  43  415  342 

57  à  58..  51  37  88  311 

58  à  59. .  33  38  71  297 

59  à  60  .  _57  ^  j03  327 
Totaux.  264  203  467  1,466 

60  à  61..  43  33  76  295 

61  à  62..  61  40  401  313 

62  à  63..  46  38  84  296 

63  à  64..  47  60  97  252 

64  à  65..  _43  _49  ^92  .'lOO 
Totaux.  240  210  450  1,456 

65  à  66..  84  35  89  256 

66  à  67..  31  33  64  236 

67  à  68..  38  39  74  232 

68  à  69..  42  33  75  293 

69  à  70. .  ^  _57  103  256 
Totaux.  211  194  405  îTïge 

70  à  71..  33  35  68  210 

71  à  72..  40  57  99  ^g^ 

72  à  73..  31  51  82  155 

73  à  74..  26  54  go  164 

74  à  75..  J5  J4  79  ^^ 
Totaux.  165  243  408  865 

7:Jà76..  21  56  77  .,- 

76  à  77..  31  48  79  .    ' 

77  à  78..  19  35  54  '? 

78  à  79..  16  39  35  Jg* 

79  à  80  .  JS  J^  41  442 
Totaux.  105  204  309  ^ 
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45 
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.  12,796  11,926  24,722  17,480  14,864  32,3U  57,066 


n  1881,  par  groupes  d'âges,  et  leur,  rapport  à  la 
population  recensée  en  1881. 


^1  des  déoMéa.  Total. 

lan 10,180 

5  aos 7,268 

10  ans. 1,568 


Pppalatloa 

Décès  par 

par 

1,000 

groupes  d'Iges 

indlTidas 

seloa  la 

da 

dénombrement 

groupe 

de  1881. 

d'âge. 

25,037 

397.1 

122,  %4 

59.1 

154,580 

10.1 
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il  à  15  ans 739  144,433 

li>à20aDs 1,893  190,086 

21  à  25  ans 2,859  265,846 

26  à  30  ans 2,934  213,117 

31  à  35  ans 2,903  213,431 

36  à  40  ans 3,105  194,475 

41  à  45  ans 3,004  172,707 

46  à  50  ans 3,068  149,161 

51  à  55  ans 2,984  124,071 

56  à  60  ans 2,987  94,621 

61  à  65  ans 2,958  72,485 

66  à  70  ans 2,741  45,618 

71  à  75  ans 2,276  28,549 

.76à80ans 1,806  14,48a 

81  à  85  ans.......  1,256  6,386 

86  à  90  ans 388  2,747 

91  à  95  ans 103  640 

96  à  100  ans 12  138 

101  ans  et  au-des- 
sus   2  20 

Age  inconnu. ..... .       . ^  2,731 

Totaux....  57,066  2,239,928 

Morts-nés  considérés  au  point  de  vue  de 
de  la  gestation. 

Avartoos  En 

de  préseo 

Élat  de  vie  à  I  Instant  de  U  0  à  4  tk 

oaUsaaM.  ib«i».  fr-è-9 

MMCulinslégitinies  : 

ayant  respiré 111  3 

n'ayant  pas  respiré 387  1 ,0 

Masculins  naturels  ; 

ayant  respiré 50  1 

n'ayant  pas  réspicé.^.. 2âl  4 

Féminins  légitimes  : 

ayant  respiré 100  2 

n'ayant  pas  respiré 328  8 

Féminins  naturels  : 

ayant^respiré^ 38  1 

n'ayant  pas  respiré 148  3 

Scxe  indéterminé 5 

Total 1,388  M 

il)  Ce  rapport  est  calculé  sur  la  totalité  des  décès,  y  et 
personnes  mortes  daus  les  hôpitaux,  hospicbs.  etc.,  et  ^ùf 
Paris  t  aussi  est-ll  légèrement  supérienr  an  rapport  indiqo^ 
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mbres  fractionnai res  ont  été  forcés  :  ainsi  un 
)  Se  et  le  6e  mois  a  été  compté  parmi  les  en- 
}. 

par  sexe  en  chacun  des  douze  mois 


de  Vannée  488i. 

Soxe 

Total. 

^ 

iodè- 

mcsenltn. 

féminio. 

term.oé. 

595 

222 

173 

364 

210 

154 

... 

443 

230 

212 

.... 

396 

223 

172 

385 

2i8 

167 

■  •  • 

355 

197 

158 

4i0 

237 

173 

• . . 

381 

217 

164 

431 

237 

193 

• . . 

»       448 

245 

201 

. .. 

382 

208 

174 

... 

441 

240 

201 

i», . 

4  831 

2,684 

2,142 

"T 

e.. 

403 

224 

179 

0.4 

exe  ppur  les  dix  années  qui  oni 

précéd 

l'année  1884. 

Total. 

Sexe 

. iDdé- 

matculltt. 

féminio. 

ierminé 

om- 

....        3,465 

1,894 

1,570 

. .. 

4,U3 

2,404 

2,039 

.  • . 

4,340 

2,388 

1,952 

... 

4,236 

2,345 

1,891 

4,(10 

2,258 

1,852 

3,971 

2,259 

1,712 

. . . 

3,804 

2,136 

1,668 

. . . 

3,995 

2,265 

1,730 

... 

4,277 

2,510 

1,767 

... 

4,336 

2,444 

1,889 

inx. 

.      40,977 

22,903 

18,070 

e... 

4,098 

2,290 

1,807 

0.4 

... 

.        4,831 

2,684 

2,142 

5 

^ 
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STATISTIQUE  ALIMENTAIRE. 


CONSOMMATION  PAR  TÊTE. 


1866. 

187t. 

1876. 

18S1. 

Vin 

1  bect.  91 
» 

kil.     gr. 

3  bect.  16 

• 
kll.     gr. 

2  bect.  19 

■ 

kil.     gr. 

Shecul 

158  kU.  S 

kil.     gr. 

Pain 

Viande 

75    198 

70    810 

76    221 

78    35S 

Triperie 

2    789 

2    426 

2    899 

3    012i 

Vulaille  et  gi- 

bier  

10    883 

10    958 

10    452 

tO    83C 

Poisson 

8    630 

i3    531 

12    761 

i%    81C 

Bourre 

8    329 

7    784 

7    241 

7     55» 

OEufs  (nombre) 

158.56 

157.16 

150.62 

180.38 

Fromages  secs 

2    064 

2    025 

2    1^> 

3    245 

STATISTIQUE  AUMECrt'AIRE. 

Vente  en  gros  du  poisson, 
Poiss. de  meryd*eao  doaea.         Mooles  et  e^qatllaget. 


Quantités 

Prix  moyen       Qaantiiés 

Prixmeyea 

Aunéee. 

Tendos. 

du  kilogr 

Tendus. 

dnUleffi; 

kilogr. 

fr.  c. 

kilogr. 

fr.  e. 

1872.. 

19,755,063 

0.99 

5,232,177 

0.10 

1873.. 

21,823,854 

0.93 

3,687,290 

0.09 

1874.. 

19,716,049 

0.94 

3,442,609 

0.09 

1875.. 

20.348,653 

0.99 

3,488,110 

0.10 

1876.. 

21,248,984 

0.99 

4,059,794 

0.11 

1877.. 

21,619,964 

1.00 

4,200,8U 

0.11 

1878.. 

22,223,636 

1.09 

3,403,173 

C.09 

1879.. 

22,181,297 

(i) 

4,303,395 

(1) 

1880.. 

22,831,023 

■ 

5,094,793 

• 

1881.. 

22,996,780 

• 

4,738,840 

» 

Ventes  en 

gros  des  huîtres. 

Quantités          Prix  BeTw 

Années. 

vendues, 
cents. 

daeent. 
fr.  e. 

1872... 

131,485  50 
144,548.75 

11.21 

1873. . . 

, , 

10.84 

(i)  Par  suite  de  la  sabstition,  depuis  le  !•'  janTier  1879,  des  dro!ta  s^ 
flque.i  aux  taxes  ad  valorem  sur  le  poisson  amené  tas  Halles,  il  n'est 
possible  de  déterminer  le  pilx  moyen. 
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129,703.50 

10.30 

116,545.30 

9.94 

98,585.65 

9.31 

69,229.52 

9.27 

83,734.07 

8.66 

81,867.60 

(i) 

94,381.37 

■ 

Ii4,857.75 

» 

M  de  la  volaille  et  du  gibier  en  1881. 


QntnUtés 

Tendues. 

pièces. 

6,419,823 

2,950,138 

853,582 

650,557 

112,880 

411,932 

2,700,840 

15,574 

282,106 

402,344 

79,591 

11,002 

1,634,929 

35,451 

21,048 

276,151 

159 

12,734 

129,570 

10,324 

2,087 

25,683 

15,880 

28,512 

40,910 

247,306 

Prix  aogreas 
de  la  «riée. 

fr.  0. 

4.93 

3.09 

4.15 

6.26 

2.93 

8.70 

1.10 

17.69 

5.94 
3.50 

6.11 

rreuils 

54.19 
O.M 

5.22 

" 

1.54 

0.86 

ait 

13.70 

3S 

4.80 

jrles 

0.47 
1.25 

2.03 

1.90 

0.69 

1.52 

0.54 

[^lassées 

10.23 

irganIsatiOD  des  veules  en  gros  résulianl  de  l'application 
mer  1878  uo  permet  piuh,  depuis  le  !•»  jan"Tler  1879,  de 
de  Tente  en  gros  des  hattres  sur  le  marché. 

24 
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42Î  STATISTIQUE  AUMENTAIRE. 

Poids  des  quanti  tés  vendues  Prix  d»  ^t- 

àla  criée 18,605,512  Î.37 

Poids  des  quantités  vendues 

de  gré  à  gré 3,376,342  » 

Poids  total ....         21,981,854  ■ 

Vente  en  gros  des  beurres. 

Quantités  Prix  moyii 

Années.                             vendues.  da  Ulogi^ 

kilegr.  fr.  s. 

1872 10,228,993  2.90 

1873 10,223,867  3.04 

1874 10,349,429  3.18 

1875 10,677,207  3.14 

1876 10,286,931  3.3i 

1877 10,664,215  3.16 

1878 11,492,370  3.09 

1879 11,395,909  3.06 

1880.: 11,632,578  3.23 

1881 12,273,578  3.21 

Vente  en  gros  des  œufs. 

Quantités  Prii  mojefl 

Années.                          vendues*  du  mlile. 

OBufs.  fr.  s. 

1872 232,192,525  78.63 

1873 222,578,259  78.78 

1874 213,412,836  81.85 

1875 Sfâ4,208,606  81.13 

1876 237,813,907  85.85 

1877 236,721,474  85.25 

1878 258,963,410  83.89 

1879 254,749,526  82.64 

1880 290,106,620  83.00 

1881 320,337,480  73.50 

Ventes  en  grês  des  fromages. 

Quantités  Prix  moyen 

Années.                             vendues.  du  kilogr. 

kllogr.  fr.  c 

1872 5,048,129  0.72 

1873 4,886,659  0.72 

1874....' 5,038,287  0.69 

1875 4,999,046  0.72 
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5,570,998  0.75 

5,198,290  0.91 

(4)     - 

5,025,010  1.03 

5,682,9U  0.95 

6,638,605  0.90 

e  1872  à  1878,  le  poids  des  quantités  de 
âte  molle  a  été  évalué  en  prenant  pour  base 
n  des  fromages  de  diverses  espèces  vendus 
ir  le  marché  des  Halles.  A  partir  de  1879, 
mstaté  au  moment  de  l'introduction. 

en  gros  des  fruits  et  des  légumes. 

Années.  Quantités  Yendaei. 

kllogr. 

10,405,222 

9,247,780 

9,535,311 

9,955,157 

11,170,430 

12,578,938 

13,160,541 

14,753,610 

16,383,115 

18,248,072 

n  gros  des  viandes  (criée  et  amiable). 

Bœnf.  Veau. 

Qiiaaiités  Prix  moyen  Quantités  Prix  moj. 
introduites.  du  Iciiog.  Introdnites.  du  kVog. 
Icilogr.      h.  fr.  c.  ItHogr.      b.  fr.  c. 

5,747,033.5  1.43  7,614,979.7  1.56 

),524,515.9  1.59  7,525,971,9  1.52 

7,438,165.0  1.37  8,859,692.1  1.37 

J,523,109.1  1.32  9,781,845.9  1.42 

),069,248.0  1.35  9,149,415.0  1.54 

J,221,561.6  1.63  8,322,718.7  1.62 

^575,130.4  1.65  7,922,641.2  1.70 

[,443,476.2  1.45  9,016,998.3  1.5i 

1,272,158.0  1.35  11,064,803.9  1  48 

1,354,921.4  1.32  12.322,808.2  i.49 

on  du  réginie  de.«i  ventes  en  gros,  résultant  Je  l'appliea- 
S.*?  j-invior  18'.8,  n'a  pas  permis  <1i:  couslalor  le  poids  des 
jollo  penHant  phis-eurs  mois  de  i'an-née  1878. 
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FI>A?rCES  DE  U  VILUS  DE  PARIS. 

Mon  Ion. 

Pore 

1872... 

2,638,571.4 

1.58 

2,149.675.9 

1  U 

1873... 

3,159,118.4 

1.56 

3,192,042.1 

1.34 

1874  (li 

.        4,232,915.4 

1  33 

2,766,231.9 

i.as 

4875... 

4,167,910.0 

1.37 

2,539,040.0 

1.37 

1876... 

3,900,048.8 

1.50 

3,054,905.2 

1.55 

1877.... 

3,3(96,184.5 

1.66 

3,926,757.7 

1.50 

1^78... 

3,409,195.3 

l'65 

4,538,312  1 

1.38 

1879... 

4,343,758.8 

1.48 

4,»77,364.8 

1.3Î 

1880... 

4,184,906,1 

1.41 

3,121,987.9 

1.S9 

1881... 

4,058,950.9 

1.56 

2,852,152.0 

1.54 

Total  de  la  Tfond».       | 

1872.... 

18,150,660.5 
10,401,648.3 
23,297,024.4 
26,011,905.9 

1  51 

1873... 

1.52 

1874... 

1.36 

1875(1) 

1.38 

1876... 

26,173,617.0 
23,867,222.5 
23,440,279.0 
26,181,598.4 
29,643,945.6 

1.47 

1877.  . 

i.ssi 

1878. . . 

1.63 

1879... 

1.46; 

1880... 

1.42; 

1881... 

32,588,832.5 

1.43 

FINANCES  DE  LA  VILLE  DE  PARIS. 
L  —  imdsei  de  l^exerelce  t999. 

Recettes  propres  à  l'exercice  1883. 

IleccMes  «rdiMairea. 

Recettes  m-^mh 

Centimes communanx,  impositions  spéciales, 
taxe  sur  les  chiens 24,315,700 

Part  revenant  à  la  Ville  dans  le  produit  de 
dJTerses  amendes  et  des  permis  de  chasse, 
intérêts  de  fonds  placés  au  Trésor,  recou- 
vrement sur  les  porteurs  d'obligations  mu- 
nicipales de  droits  avancés  pour  leur 
compte 5,353,300   » 

Octroi 143,245,600   • 

Droits  d'expédition  d'actes  et  prix  de  vente 
d'objets  mobiliers 255,000   » 

Halles  et  marchés 7,727,677  78 
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195,000    » 

3,300,000    » 

2,735,000    » 

riétés  communales 1,391,970    » 

994,735    » 

*rains  dans  les  cimetières.         2,220,843    » 
pour  des  œuvres  de  bien- 

6,169    » 

voie  publique  et  dans  les 

cliques 1,244,831    » 

s 4,840,840    » 

1,300,000    » 

aux  provenant  du  service 
essions  de  parcelles  de  ter- 

s  de  la  voie  publique 292,400    » 

ir  travaux  de  voirie,  d'ar- 
3avage,  de  nettoiement  et 

éclairage 9,500,130    » 

'État  et  du  département  de 
es  frais  d'entretien  et  de 

pavé  de  Paris 4,100,000    » 

2,650,000    » 

par  la  compagnie  parisien- 
ar  le  gaz  en  vertu  du  traité 

0 13,000,000    » 

eaux  de  la  Ville  et  produit 
subies  dépendant  des  éta- 

Irauliques 12,116,087    » 

is,  des  vidanges,  égonts.. .  1,658,925    » 

a  tiens  perçues  dans  divers 
d'instruction  publique,  legs 
Subvention  de  l'État  potir 
[ïcasionnées  par  la  gratuité 

eignement  primaire .  5,123,030    » 

État  dans  les  dépenses  de 

ipale 7,693,825    » 

et  imprévues 1,248,378    » 

vus  au  budget  primitif. . . .         Mémoire. 

is  recettes  ordi  nai  res 256 ,  479, 440 .  78 

j  généraux 4,635,000    » 

i  spéciaux 2,250,000    » 

inaires 6,885,000    » 

la  Ire  partie  des  rtceties.      263,364,440.78 
24. 
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426  FINANCE^   DE  LA   VILLE   DE  PARIS 

Recettes  concernant  les  exercices  c 

Recettes  ordinaires 

Recettes  extraordÏDaires  sur  fonds  généraux. 
Recettes  extraordinaires  sur  fonds  spéciaux. 

Total  de  la  2e  partie  des  recettes. . . 
Report  de  la  !'•  partie  des  recettes.      3i 

Total  général  des  recettes. . .      2( 

Dépenses  propres  à  Vexercice  I8i 

Dépenses  ordlitairea. 

F 

Dette  municipale i ! 

Charges  de  la  ville  envers  l'État.  Frais  de 
perception  par  les  agents  du  Trésor.  Res- 
titution de  sommes  indûment  perçues. . . . 

Frais  de  perception  des  produits  de  l'Octroi 
et  des  entrepôts 

Administration  centrale  de  la  préfecture, 
caisse  municipal,  mairies  d'arrondisse- 
ment  

Dépenses  poar  le  service  du  conseil  munici- 
pal  

Pensions  et  secours 

Dépenses  des  mairies  d'arrondissement 

Frais  de  régie  et  d'exploitation  du  domaine 
de  la  Ville,  des  halles  et  marchés,  etc. . . . 

Cultes 

Inhumations 

Affaires  militaires,  sapeurs-pompiers,  postes 
de  sûreté,  corps  de  garde  et  Casernes. . . . 

Contributions  de  la  Ville  de  Paris  dans  les 
dépenses  de  la  garde  républicaine 

Travaux  de  Paris  (Personnel  et  matériel  de 
la  direction) 

Architecture  et  Beaux-Arts 

Voirie 

Voie  publique i 

Promenades  et  plantations,  éclairage,  voitu- 
res, etc 

Eaux  et  égouts,  vidanges  et  exploitation  des 
voiries I 

Collège  Rollin,  bourses  dans  les  lycées  et 
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PflfAIfCBS  DE  LA  VILLE  DE  PARIS.  kVl 
dans  divers  établissemeots  spéciaux,  sub- 
▼entioo  à  des  établissements  d'enseigne- 
ment sopén'ear ,....  1,389,2(8    » 

iMtraction  primaire  et  écoles  sopérienres.  23,255,923    » 
Assistance  publique,  aliénés,  enfants  assis- 
tés, établissements  de  bienfaisance 19,700,800    » 

Hèpeoses  diverses 156,419.04 

Jfiéfecture  de  police 23,734,830.64 

F-**Bds  de  réserve 6,026,703.87 

'lépenses  pour  lesquelles  les  crédits  alloués 

«a  budget  primitif  de  i883  sontinsnffisants.  Mémoire. 

Mpenses  Dcovelles  de  Texercice  1883 é  Mémoire. 

Total  des  dépenses  ordinaires . . .  253,663 , 340  78 

WiTf^mmem  extra«rdiM«irea. 

Wpooses  extraordinaire  snrfonds  généraux.  7,451,100    » 

—  —  sur  fonds  spéciaux.  2,250,000  » 
Total  des  dépenses  extrordioaircs ...  9, 701 ,  4U0  » 
Report  des  dépenses  ordinaires 253,663,340 .  78 

Toial  de  la  première  partie  des  dépenses.  263, 364, 440 .  78 

Dépenses  concernant  les  exercices  clos. 

Dépenses  ordinaires 100,000    » 

Dépense*  exlra«rdl«alr«a. 

Mpensesextraordinairessur  fonds  généraux.  10,000    » 

—  —            sur  fonds  spéciaux.  Mémoire. 
Total  des  dépenses  extraordinaires.  10,000    » 

Total  de  la  deuxième  partie  des  dépenses.  110,000    » 

Icport  de  la  première  partie  des  dépenses..  263,364,440.78 

Total  général  des  dépenses 263,474,440.78 

•  il.  ~  compie  de  la  Tille  de  Paris  pour  t99i. 

HeeeUee. 

Recettes  ordinaires. 

Produits  eoMt«(é>. 
uotimes  communaux.— Impositions  spécia- 
le.—Taxe  sur  les  chiens ;  25,827,115.89 

Produits  des  amendes  et  des  permisde  chasse. 
—  Intérêts  de  fonds  placés  au  Trésor.  — 
Recouvrement  siir  les  porteurs  d'obliga- 
tions municipales  do  droits  avancés  pour 

Uiurcompte 5,407,460  75 
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4?8  FINANCES  DE  LA   VILLE  DE  PARIS. 

Droits  d'octroi 148,862,585.88 

Droits  d'expédition  d'actes  et  prix  de  vente 
d'objets  mobiliers.  ^ 335,006.79 

H  illes  et  marchés 7,648,614.61 

Poids  publics 906,773.55 

Abattoirs 3,346,093.41 

Entrepôts 3,754, 63S.U 

Produits  de  propriétés  communales 1,297,811.18 

Taxes  funéraires 996,793.691 

Goncef^ions  de  terrains  dans  les  cimetières.         2,258,103   » 

Legs  et  donations  pour  des  œuvres  de  bien- 
faisance   8,169  » 

Locations  sur  la  voie  publique  et  dans  les 
promenades  publiques 1,147,313.0 

Voitnres  publiques 4,648,970.81 

Droits  de  voirie 1,419,813.11 

Ventes  de  matériaux  provenant  du  service  . 
des  travaux  et  cessions  de  parties  de  ter- 
rain retranchées  de  la  voie  publique 511 ,  395.63 

Contributions  des  particuliers  et  des  admi- 
nistrations dans  les  dépenses  pour  travaux 
de  voirie,  d'architecture,  etc.,  et  dans  les 
frais  d'éclairage 8,284,508  W 

Contribution  de  l'État  et  du  département 
dans  les  frais  d'entretien  et  de  nettoiement 
du  pavé  de  Paris 4,100,009  » 

Taxe  du  balayage 2,694,161.01 

Uedcvance  payée  par  la  compagnie  du  gaz  en 
vertu  du  traité  du  7  février  1870 13,700,000   » 

Abonnements  aux  eaux  de  la  ville  et  produit 
de  divers  immeubles  dépendant  des  éta- 
blissements hydrauliques 11,031,131.01 

Exploitation  des  voiries,  vidanges,  égouts..         1,040,769.99 

Recettes  et  rétributions  perçues  dans  divers 
établissements  scolaires,  legs  et  donations 
concernant  l'instruction  publique 2,720,641.10 

Contributions  de  l'État  dans  les  dépenses  de 
la  police  municipale 7,693,825  » 

Recettes  diverses  et  imprévues 1 ,326,(^,71 


Total  des  recettes  ordinaires 259,239,733.89 

Recettes  extraordinaires. 

1»  Fonds  généraux 10,549,247.73 

2°  Fonds  spéciaux , 3,876,783  06 


Total  des  recettes  extraordinaires. .       14,426,030.79 
Total  général  des  recettes 273,665,764.68 
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Dépcacea. 

Dépenses  ordinaires. 

Dépens  ftCon»lx'*T« 

smooidpale 98,743,797  i'o 

B  4e  la  ville  enrers  rÉlat.Frais  de  per- 
)  MptioDs  par  les  agents  da  Trésor.  Restilu- 

fkn  de  droHs  iodùments  perçus 3, 599,003. 78 

6,985,44887 

ire,  mairie  centrale  (personnel,  ma- 
tériel, frais  diverg) 6,798,421 .  36 

ises  pour  le  terrice  du  conseil  muni- 

tW 317,975.52 

iDs  et  secourt 653,468.66 

d'arrondissement 818,431 .  40 

de  régie  et  d'exploitation  du  domaine 

.  M  h  Tille,  des  h»lles  et  marchés,  etc 1 ,039,861 .  91 

*«tM *12,351    » 

llimations 1,148,054.37 

liiires  militaireg,  sapeurs-pompiers,  postes 

•  4b sûreté,  corpa  de  garde  et  casernes 612,785.23 

'  ditribution  de  la  ville  de  Paris  dans  les  dé- 
penses de  la  garde  républicaine 2,944, 800    » 

Tftraox  de  Paris  (personnel  et  matériel  de 

>direction) 1,413,327    y> 

'titectureet  Beaux-Arts 3,949,159.41 

2,614,508.93 

poblique 18,578,461.99 

»nade3,  plantations,  éclairage,  voitures.  8,826,229.14 
étants,  vidanges  et  exploitation  des 

Hiries 10,514,539.09 

Sièges  Rollin. — Bourses  dans  les  lycées  et 

dins  divers  établissements  spéciaux 1, 148, 314 .  58 

^•ttniction  primaire  et  écoles  supérieures. .  U, 519,648. 48 
^tance  publique.  —  Alignés.  —  Enfants 

uMstés.— Établissements  de  bienfaisance.  15,322,507    n 

Wpenscs diverses 313,918  58 

Wfecture  de  police 22,594,843  43 

Wpenses  des  exercices  clo.s » 

'oodsde  réserve  pour  dépenses  imprévues.  33  70 

Total  du  budget  primitif 222,778,007    » 

Budget  supplémentaire » 


Total  des  dépenses  ordinaires 2t2,778,007 
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Dépenses  extraordinaires. 

Fonds  généranx 5,8il«357.< 

Fonds  spéciaux 99,092.^ 

Total  des  dépenses  extraordinaires.  5,910,449.^ 

Total  général  des  dépenses. .  222,688,49m 

(Voy.  le  montant  de  la  dette  à  VAnnuaire  précédent. 


OCTROIS. 

Produits  de  Toctroi.  —  Exercice  1882. 

4 

Désignation  des  ebipltres  de  perception.  Prodn!ts  conMili 

Boissons 64,152,946.1 

Alcools  dénaturés 103,775J 

Liquides  antres  que  les  boissons 15,203,95S.4 

Comestibles 30, 809,049.6 

Droits  sur  bestiaux 5i0 

Combustibles H ,  581 ,945.3 

Matériaux 13,149,4113 

Bois  à  ouvrer,  bateaux,  bois  de  déchirage.. .  6,167,349.1 

Fourrages 5, 102,5M. 

Objets  divers 2, 586,067, 

Forts  centimes  provenants  du  petit  comptant.  8,990.4 
Entrepôts  à  domicile  et  usines  : 

Droits  d'admission  à  la  fucnlté  d'entrepôt.  295,100 

Timbres  des  bulletins  de  sortie 58,634. f 

Droits  d'abonnement  sur  combustibles.. . .  448,145  01 

Totaux 149,663,518.31 

Produits  de  l'exercice  précédent. . .  148,630,839.31 

Augmentation 1,033,687.99 
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BUDGET  J>V  DÉPARTEMENT  DE  LÀ  SEINE 
POUR  l'exercice  1883. 

Budget  ordinaire, 

«nses 18,505,962  05 

«Ites 18,505,962  05 

Budget  extraordinaire, 

%n8es 9,069,367  53 

ïtMellcs 9,069,367  53 

Bécapitulation, 

M  des  dépenses 27.575,329  58 

"des  recettes 27.575,329  58 


CONTRIBUTIONS  DIRECTES. 


^^  ,  par  arrondissement  de  Paris^  des  contributions 
"fiMièrey  des  portes  et  fenêtres^  personnelle-mobilière 
'iM  patentes,  au  if^  janvier  188i . 

Contribatloos 

•dlssements.        Nombre  des  portes       per- 

'    "^    •  '■"  de  fon-  et         sconelle-       des 

DiiiguUon.        maisons,     eières.     feoêtres.    mobilière,  ptteotes. 


frUttTre 

nfBonrse 

;T«niple. 

♦WteWe-Ville 

••hnthéon.... 

^  Lozembourg. 

7*  W.-Bourbon 

«•Elysée 

S'Opéra. 

*0*  Enclos-Sainl- 
Unrent... 


MOMDmX  DU  C0TB8. 


3,164 
2,278 
2,380 
2,404 
3,208 
2,746 
2,44i 
3,393 
3,480 


2,169 
2.285 
2,356 
2,407 
3,l5i 
2,718 
2,434 
3,595 
3,546 


2,303 
2,289 
2,362 
2,4U 
3,169 
2,806 
2,483 
3,388 
3,526 


12,001 
12,450 
13,490 
10,767 
11,480 
13,819 
9,619 
17,187 
26,928 


10,425 

12,777 

11,825 

7,533 

6,781 

6,590 

3,730 

6,182 

12,724 


3,773   3,799   3,652   20,494   13,495 
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COfTSTItUCTIOllS  ET  BÉMQLBtKKfS. 


5,242 
3,846 
3,716 
4,246 
5,035 
4,303 
5,141 


15,966 
6,462 
4,331 
5,7U 
5,242 
7,432 

14,593 


4,5» 

3,m 

6,837 


6,166    •6;747     6,109     10r,106       7,4» 


5,224 
6,034 


5,50 
5,0» 


11«  Popincourt. .  5,539  5,625     5,242     15,966     ÙjÈf 

12- Reuilly 4,181  4,045  ^ 

13«  Gobeîins. . . .  3,933  4,494 

14*  Observatoire.  4,372  4,793 

15«  Vaugirard...  5,229  5,846 

16«  Passy 4,406  4,987 

17«  BatigDolles..  5,366  5,680 

18*  Butte-Mont- 
martre.... 

19*  Buttes-Chan* 

mont 4,033  4,484     3,951 

20*  Ménilmont. .  5,522  6,581      5,431 

Totaux 77,014    81^742    75,342    Sfâ9,3ô9    1M,478 

Montant  du  .    .    .    • 

rôle(l)....    29,803,956    11,040,155    19,420,655    43,600,935 
Montant  des  taxes  personnelles  et  de 
la  contribution  mobilière  des  petits 
loyers  mis  à  la  charge  de  la  caisse  ' 
municipale  par  prélè?ement  sur  les 
produits  de  l'octroi 2,238,491 

Contingent  de  la  ville  de  Paris  dans  la 
contribution  personnelle-mobilière.    21,659,146 

Les  chiffres  ci- dessus  sont  extraits  de  Tétat  du  montant 
des  rôles  généraux. 


CONSTRUCTIONS  ET  DÉMOLITIONS. 

Nombre  de  constructions  et  des  démolitions  de 
Vannée  1881. 

Constroctions  DémoUUoos 

ArroodissemoDts.               ^-— — ^^  ■■ 

■I I       — — —            uou-      «grau-  en-        par- 

N«».      Désigualiou.              vêles.       uies.      Total,  iières.  Untlet.  T*UI. 

l«'L«uvre 7           8         15  7        5         12 

2«  Bourse 4         21         25  5     12         17 

3«  Temple 11         29         40  10       7         17 

4*  Hôtel-de-Yille..         25         32         57  10      13         23 

5*  Panthéon 66    37   103  3&   14    48 

6*  Luxembourg...    31    21    52  23  20    43 

(1)  Nou  compris  les  frais  d'avertissemeut. 
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VOIE 

PDBLIQUK. 

433 

U         38 

21 

59 

29 

21         50 

89 

27 

116 

55 

6          61 

37 

49 

86 

39 

25         64 

79 

90 

169 

33 

U         77 

128 

130 

258 

106 

81        187 

.        197 

144 

341 

42 

64        106 

92 

136 

228 

55 

67        122 

.        111 

11'» 

225 

58 

35         93 

122 

111 

233 

48 

47         95 

.        233 

105 

338 

108 

34        142 

325 

144 

469 

84 

37        121 

164 

149 

313 

165 

56        221 

111 

152 

263 

160 

95       255 

122 

160 

282 

36 

33          4i9 

.     1,992 

1,680 

3,672 

1,107 

716    1,823 

VOIE  PUBLIQUE. 

Longtteur  des  chaussées 

• 

es 

6,157,000mM. 

errées. . . 

:slté«R.... 

316,600 

OIS. 

7,000 
106,000 

393,100 

iTe 

ToU 



«^ 

RELATIVES   A  LA   VOIE   PUBLIQUE. 

—  Le  personnel  chargé  de  Teulreùen  et 
le  la  voie  publique  eompreud  : 

m  clief. 2 

ircUuaires 8 

j 149 

ir.6 

bureau 4 

Total 3Ï9 
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Soii  un  personnel  de  319  agents  représentant  me  #» 
pense  de  988,450  francs.  .  ^ 

2«  ErUretien.  —  Les  dépenses  relatives  à  rentretienll  ] 
la  voie  publique  s*établissent  comme  il  suit  ; 

Entretien  proprement  dit  des  chaussées 8,  SOS,00Ofr. 

Entret.  des  trottoirs  et  contre-allées  sablées. .       1,866,200 

Nettoiement  des  mêmes  surfaces 5,243,000 

Total 15,010,300 

Arrosage  au  tonneau* 
Nombre  de  tonneaux. *71  . 

Quant,  d'eau  répanduejP^i°"^''éêdVl95Yo^^^  l,909'o»  , 

ion  chaussées  pavées 3 ,  JM, OOJd 

—          empierrées 2,532,0011 

-          asphaltées. 167,009  ■ 
—         contre-allées  sa- 

blées «,500 

Personnel  employé.|â^^/^^4^V.V.'.V//.V/.V.*  385 

Prix  de  revient  par  mètre  carré Of.l7c. 

Récapitulation, 

^    Uariour 18,W0pB 

Quantité  d'eau  répandueJ^jy.'^QÔe de  195 jours.  3,686,0g 

Surface  arrosée 8,301,S8ilH 

,        ,     .         iouYTiers 1»» 

Personnel  employé {attelages *<* 

Prix  de  revient  général  par  mètre  carré 0  f.  177c 

NETTOIEMENT. 

Personnel  fixe  et  variaUe  des  cantonniers  et  msr 
vriers;  nombre,  salaire,  etc;  outiUage.  —  Le  ndtiie- 
ment  des  rues  de  Paris  occupe  en  temps  normal  un  per- 
sonnel de  3,000  cantonniers  ou  ouvriers,  que  l'on  féal 
partager  en  personnel  fixe  et  en  personnel  variable. 

Le  personnel  fixe  comprend  : 

Chefs  d'ateliers J86)      .  qq^ 

Balayeurs ^^S 

.    Le  personuel  variable  comprend  : 

Balayeurs  auxiliaires  (hommes  et  femmes).     2,010 

Total 3,016 
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Le  salaire  des  chefs  d'atelier  et  cantonniers  varie  de  105 
i  125  fraocs  par  mois. 

Celai  des  balayeurs  auxiliaires  varie  de  25  à  37  ceo- 
tiœes  rbeore. 
Les  outils  en  usage  sont  : 
Le  balai  de  bouleau; 
Le  balai  de  Piassava  ; 
La  raclette  en  caoutchouc. 

Arrosage  à  la  lancê. 

8«»bre  de  prises  d'eau 5,070 

ft«.éd-eaarépaoduejPJîS-^-iài,vV,;:  ..^flSÎ?"" 

ÎBfiKearrosée 2,642,000 

'tneonel  employé (ouvriers).  735 

Wx  de  revient  par  mètre  carré 0  f.  19  c. 


CIRCULATION  DES  VOITURES  A  PARIS. 

L'administration  des  ponts  et  chaussées  a  fait  procé- 
<fer,  pendant  une  année,  du  !«'  mai  1881  au  20  avril  1882, 
^eemptage  des  voitures  et  chevaux  qui  passent,  en  vingt- 
?wre  heures,  dans  les  voies  de  circulation  de  la  ville  de 
te. 

Le  comptage  sur  chaque  voie  a  été  répété  vingt  et  une 
w8,  et  c'est  au  moyen  de  ces  vingt  et  un  comptages  que 
^idministration  des  ponts  et  chaussées  est  parvenue  à 
«blir  une  moyenne  aussi  exacte  que  possible. 

D'après  le  document  officiel,  il  passe  en  moyenne  par 
'ingt-qnatre  heures  : 

Afenue  de  l'Opéra,  29,460  voitures  et  36,185  chevaux, 
Mil  2,262  chevaux  par  mètre  de  largeur;  boulevard  de  la 
Jadeleine,  17,524  voitures  et  21,236  chevaux;  rue  de 
S'  ^^'^"^^  voitures  et  53,434  chevaux;  pont  Royal, 
M92  voitures  et  7, 125  chevaux;  quai  des  Tuileries,  16,813 
Muïeset  20,193  chevaux. 

Boulevard  des  Italiens,  ^0,124  voilures  et  23,684  che- 
wux;  rue  de  la  Paix,  8,393  voitures  et  9,196  chevaux. 

BWilevard  Saint-Denis,  14,551  voilures  et  17,699  che- 
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vaux;  boulevard t  -Martin,  10,929  voitures  seule- 

ment; avec  13,683  eae^  aux. 

Les  troisième,  qujlr  ime,  cinquième  et  sixième  arrei- 
liissemenis  varient  entre  2,000,  4,000  et  9,000  voitures. 

Le  pont  de  la  Concorde  voit  passer  10,003  voitures  il 
11,301  chevaux. 

Le  pont  des  Saints-Pères,  7,805  voitures  et  9,368  cbe- 
vaux. 

Le  faubourg  Saint-Honoré  ne  compte  que  7,510  voi- 
tures et  9,496  chevaux,  Undis  que  le  boulevard  Hauts- 
manu  est  traversé  par  12,638  voilures  et  14,096  chevasx. 

Rue  Royale,  passent  14,095  voitures  et  16,159  ebe- 
vaux. 

Avenue  des  Champs-Elysées,  on  n'a  signalé  que  12,0^ 
voitures  et  14,082  chevaux. 

La  rue  du  Bavre  présente  naturellement  un  chiffre  astei 
élevé  :  20,124  voitures  et  23,684  chevaux. 

Le  chiil're  des  voilures  dans  les  quartiers  du  Châteto- 
d*Eau,  du  Temple,  du  faubourg  Poissonnière,  etc.,  varie 
entre  2,000  et  4,000. 

Ajoutons  cependant  que,  si  le  nombre  des  voiti^ei 
qu'elles  ont  à  supporter  est  moindre  qu'ailleurs,  ces 
n'en  fatiguent  pas  moins  pour  cela,  les  voitures  de 
merce  qui  sillonnent  ces  quartiers  étant  d'ordinaire 
dément  chargées. 

Place  de  la  Bastille,  on  compte  par  jour  42,122  voi- 
tures et  55,901  chevaux. 

Le  boulevard  Voliaire  présente  un  chiffre  assez  élevé  : 
12,627  voitures  et  15,388  chevaux. 

Le  quai  de  la  Râpée  a  une  moyenne  de  10,960  voitircs 
et  15,024  chevaux. 

La  rue  de  Paris  la  moins  fréquentée  est  la  rue  de  Ghail- 
lot  ;  elle  n'accuse  que  352  voilures  et  401  chevaux. 

Tel  ebt  en  abrégé  le  résultat  de  ce  comptage,  qui  sert 
recommencé  dans  vingt  ans  ;  c'est  le  délai  fixé  admioistrt- 
tivement  pour  ces  sortes  d'opérations.  Le  précédent  comp- 
tage avait  eu  lieu  en  1858. 

{Uevue  générale  d'administration,  —  Ministère  de 
l'intérieur.) 

Nous  avons  cependant  recueilli  (Temps  du  19  sepleo- 
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l  Iw  1877)  m  renseignement  antérienr  cpii  est  d'une  date 
'  IKiios  recalée.  Le  Toici,  textuellement  : 
'  La  direclion  des  travaux  de  Paris  a  publié  d'intéres- 

Ïnts  détails  sur  le  degré  de  fréquentation  des  divers  bou- 
fards  et  rues  de  la  capitale. 

Les  voies  publiques  les  plus  fréquentées  sont  les  sui- 
'mtes  : 
Le  boulevard  des  Capucines,  où  il  passe  en  moyenne, 
vingt-quatre  heures,  19,043  voitures  et  23,786  che- 
;  le  boulevard  des  Italiens,  18,182  voitures  et  21,372 
ux;  la  rue  Royale,  16,177  voitures  et  20,255  che- 
;  la  rue  de  Rivoli,  15,573  voitures  et  autant  de 
lux;  le  boulevard  Poissonnière,  15,309  voilures  et 
1,500  chevaux  ;  la  rue  Saint-Antoine,  11,863  voitures 
1^14,596  chevaux,  etc. 

A  eôté  de  ces  rues  où  la  circulation  est  si  active,  il  est 
r.intres  voies  publiques  aussi  peu  fréquentées  que  celles 
tl  grandes  villes  de  province. 

'  "Cwt  ainsi  que  sur  le  boulevard  Poniatowski  on  ne  voit, 
,'Jlr vingt-quatre  heures,  que  502  voitures  et  722  chevaux; 
"îjrieTard  Brune,  462  voitures  et  663  chevaux  ;  boulevard 
"ttor,  566  voitures  et  835  chevaux  ;  boulevard  Sérurier, 
SB  voitures  et  485  chevaux;  rue  de  Puebla,  611  voitures 
*89l  chevaux,  etc. 

,  Les  dépenses  d'entretien  des  voies  publiques  de  Paris 
iirient  dans  des  proportions  considérables.  Certaines 
'entre  elles  ne  coûtent  pas  moins  de  16  fr.  08  par  an  et 
|ir  mètre  carré,  tandis  que  d'autres  ne  nécessitent  qu'une 
^Dsc  de  i  fr.  15  par  mètre  carré. 


COMPAGNIE  DES  VOITURES  DE  PARIS. 

Situation  comparative  en  décembre  1881  «f  1882. 


DéMgnttion.  1R81. 


Conpég  2  pïflces 3,610 

Milords 1,712 

Cabs 103 


Nombre. 

Con^troe- 

Cisse  RpM.pii 

tlon      Total. 

en      81  dée. 

tSSÎ. 

«««î.     IRW. 

9!9    4,529 

659    3,870 

580    2,292 

60    2,232 

2        105 

10         95 
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VoUare8ferméesà4p1..  201  »  201  14 

Paniers  2  places 221  »  221  211 

—      4     —    308  1  309  » 

Voitures  à  6  places 11  »  11  » 

Totaux 6,166  1,502  7,668  1,104 

Voitur.de grande  remise.  1,007  200  1,127  143 
Valeur    moyenne   d'une 

voiture 800 


HABMAIfl 

Harnais  à  1  cbeval 4, 367 

—      à  2  chevaux. ...       237 

1,844    6,211 
18       255 

1,862    6,466 

1,453    4, 
30 

Totaux....     4,604 

1,483    4, 

Grande  remise  : 
Harnais  à  1  cheval....        521 
—      à  2  chevaux..        408 

Totaux....        9i9 

78       599 
34       442 

112    1,041 

27 
13 

70  7^ 

Service  de  la  place. 

—  Chevaux 

KMTBiBS 

Effectif  an  1er  janvier  1882 

Achetés  en  1882 

Nombre 

de  cbeTanx. 

10,217 

2,667 

1-2,884 

PrU 
ptrrben 

457.98 
798.95 

Total... 

80BTIB8. 

Réformés 

1,586 
374 

1^25.87 
28    » 

Morts  et  abattus 

Total 1,960 

Valeur  du  Capital.  —  Il  reste  an  31  décembre  1881 
10,924  chevaux  à  457  fr.  92  l'un,  pour  5,002,318  fr08. 

Service  de  la  grande  remise. 

BNTRfBS. 


Effectif  au  1er  janvier  1882 

Achetés  eu  1882 

Nombre 
de  chev;)!]!. 

268 
63 

331 

Prit 

1,128,53 
1,215.07 

Total .... 
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BOBTTBS. 

63  295.61 

7  28    >» 

Total 70 

pitaL  —  Il  reste  nn  31  décembre  1882 
079  fr.  14  Tan,  pour  281,667  fr. 

des  Journées  de  voitures  et  de  chevaux. 
i88i. 

MOJSBIIS 

Nombre  Nombre  de  ebetiov 

de  Toittires.  de  cbenax.  par  veffnrp. 

1,172,349  3,325,681  2    836 

137,913  407, 12i  2    952 

1,310,262       3,732,805       2    848 

1882. 

..   1,191,012   3,527,487   2  961 
136,392     422,741   3  099 

...   1,327,404   3,950,228   2  975 


comparé  des  recettes  générales. 

mCBTTBS  ointBALBS. 

Journées 

de  vnitBref,              Produit.  Moyenne. 

1,310,262  22,878,608.44  17.46 

1,327,404  22,460,176.80  16.92 


MOTBHMBB  OtMfBALBS. 


3,589 

3,636 


62,681.11 
61,534.73 


17.46 
16.92 


comparé  des  dépenses  générales. 

DiVBNBBS   oiniRALBe. 


1,310,262 
1,327,404 


18,576,689  92 
19,165,600.87 


MOTBMMBS  oAMÉBALBR. 

3,589  50,895.04 

3,636  52,508.49 


14.18 
14.44 


14.18 

14.44 
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4iO  OMNIBUS  ET  TRAMWAYS  DE  PARIS. 

Évaluation  approximative  par  moi*  des  profits,    \ 

!•'  SBMESTRB. 


Janvier. 
Février. 
Mars..., 
Avril... 

Mai , 

Juin...., 


1P«1. 
117,273.09 
486J65.88 
237,229.30 
430,310.61 
736,315  70 
739,015.96 


175,279.81 
15,408  l£i 
138,480.3^ 
4U,521. 
630,146.9f 
515,460.3? 


2,446,310.54      i,919,297.« 

S*  8BICB8TBB. 


Juillet 

Aoû» 

Septembre. 
Octobre..., 
Novembre. , 
Décembre... 


524,598.34 
159,919.84 
254,307.10 
387,646.50 
290,047.08 
239,089.12 

1,855,607.98      1,375,278.281 


357,686.7 
72,103.21 
126,529.94 
413,129.23 
288,029.5S 
117,799.47 


Totaux 4,301,918.52     3,294,575.95 


STATISTIQUE  DES  OMNIBUS  ET  DES  TRAMWAi 
DE  PARIS.  (Exercice  1882.) 

ONfriBUS  DE  PARIS. 

Voitures  en  service.  —  Le  nombre  maximum  des  vJ 
tureft  omnibus  mise^i  en  service  en  1882  a  été  de  610. 
était  de  589  en  1881. 

Travail  des  voitures.  — Chdqne  voiture  omnibus  a  p^^ 
couru  par  jour,  terme  moyen,  88  kilomètres  443  mètres. 
Les  594  voilures  employées  journellement  ont  fourni 
52,684  kilomètres  par  jour  et  19,229,824  kilomèires  pen- 
dant Tannée  entière.  En  1881,  on  comptait  87  kilométrer 
990  mètres  par  voiture,  51,519  kilomètres  par  jour  et 
18,804,745  kilomètres  pour  l'année  entière. 

Effectif  des  chevaux  —  L'effectif  moyen  des  chevaM 
présents  dans  les  écuries  a  été  de  9,276  par  jour.  Il  était 
de  8,697  en  1881. 
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Travail  des  chevaux.  —  Le  travail  moyen  des  chevaux 
\  de  rang  a  été  par  jour  de  17  kilomèlres  483  mètres  et 
I  eeloi  des  chevaox  de  rang  et  de  relais  a  été  de  15  kilo- 
mètres 790  mètres.  En  1881,  le  travail  des  cheyaiix  de 
rang  avait  fourni  17  kilomètres  633  mètres,  et  celui  des 
chevaux  de  rang  et  relais  16  kilomètres  164  mètres.  En 
1882,  diminution  de  travail  de  0  kilomètre  150  mètres 
pour  les  chevaux  de  rang  et  diminution  de  0  kilomètre 
374  mètres  pour  les  chevaux  de  rang  et  relais. 
nombre  de  chevaux  par  voiture.  —  Le  nombre  moyen 
k  chevaux  par  voilure,  y  compris  ceux  d*infirmerie,  de 
libour,  de  corvée  et  d'inspection,  a  été  pour  chaque  jour- 
léede  voiture  omnibus  de  15  29/100.  Il  était  de  14  69/100 
eberaux  en  1881. 

Voyageurs.  —  Les  voitures  omnibus  ont  transporté 
U3,693,655  voyageurs,  soit  311,388  par  jour,  523  par 
i^tnreet  36  par  course.  En  1881,  on  comptait  110,346,376 
Hjageurs,  soit  302,318  par  jour,  516  par  voiture  et  36  par 


Sur  ces  113,693,655  voyageurs,  64,265,921  ont  pris 
nutéricur  de  la  voiture,  et  49,4^7,734  sont  montés  sur 
i'inpériale.  En  1881,  on  comptait  62,058,468  voyageurs 
finlérienr  et  48,287,908  d'impériale. 

En  1882, 17,890,559  voyageurs  «mt  fait  usage  de  la  cor- 
respondance, au  lieu  de  17,167,r*.7  2n  1881. 

Produit  moyen  par  voyageur  —  La  recette  moyenne 
|»r  voyageur  a  été  de  0  fr.  18  c.  M)/100;  elle  était  de 
Ofr.  18  c.  88/100  en  1881. 

Produit  moyen  par  hHomêtt  «  ~  La  recette  moyenne 
réalisée  par  chaque  kilomètre  pr  "it  m  m  par  les  voitures  a 
été  de  1  fr.  12  c;  elle  était  de  1  fr.  10  c.  en  1881. 

TRAMWAYS  DM  MbflS. 

Voitures  en  service.  —  Le  nomb/e  maximum  des  voi- 
tures tramwflys  mises  en  service  en  1882  a  été  de  255;  il 
èuilde252  en  1881. 

Travail  des  voitures.—CUzque  voiture  tramway  a  par- 
couru par  jour,  terme  moyen,  91  kilomètres  841  mètres. 
Les  ^52  voitures  employées  journellement  ont  fourni 

Digitized  by  VjOOQIC 
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23,093  kilomèlres  par  jour  et  8,429,021  kiloroèlres  pei- 
danl  l'année  entière.  En  1881,  on  comptait  93  kilomèlr» 
566  mètres  par  voilure,  23,126  kilomètres  par  jour  4 
8,441,119  kilomètres  pour  Tannée  entière. 

Effectif  des  chevaux.  —  L'eCfeclif  moyen  des  cheuHE 
présents  dans  les  écuries  a  été  de  3,753  par  jour;  il  n'étti^ 
que  de  3.392  en  1881. 

Travail  des  chevaux,  —  Le  travail  moyen  des  chevaux 
de  rang  a  été  par  jour  de  17  kilomètres  220  mètrcft  6C 
celui  des  chevaux  de  rang  et  relais  a  été  de  15  kilomètrtf 
674  mètres.  En  1881,  le  travail  des  chevaux  de  rang  ataft 
été  de  18  kilomètres  110  mètres  et  celui  des  chevaux  dt 
rang  et  relais  de  16  kilomèiies  444  mètres.  En  1882,  &» 
minution  de  travail  de  0  kilomètre  890  mètres  par  cbevil 
de  rang  et  de  0  kilomètre  770  mètres  par  cheval  de  raig 
et  relais. 

Nombre  de  chevaux  par  voiture.  —  Le  nombre  mofoi 
de  chevaux  par  voiture,  y  compris  ceux  d'infirmerie»  Â 
labour,  de  corvée  et  d'inspection,  a  été  pour  chaque  joue- 
née  de  voiture  tramway  de  14 19/100;  il  était  de  13  7'2/tOD 
chevaux  en  1881. 

Voyageurs.  —  Les  voitures  tramways  ont  transporté 
73,592,207  voyageurs,  soit  201,622  par  jour,  802  parvai- 
ture  et  52  par  course.  En  1881,  on  comptait  70,022,729 
voyageurs,  soit  191,843  par  jour,  776  par  voiture  et  52  par 
course. 

Sur  ces  73,592,207  voyageurg,  39,968,230  ont  pris  l'in- 
térieur  de  la  voiture  et  33,623,977  sont  montés  sur  Timpé* 
riale.  En  1881,  on  comptait  37,427,434  voyageurs  d'inté- 
rieur et  32,595,302  d'impériale. 

En  1882,  12,637,849  voyageurs  ont  fait  usage  de  la 
correspondance,  au  lieu  de  11,715,220  en  1881. 

Produit  moyen  par  voyageur.  —  La  recette  mcyeane 
par  voyageur  a  été  de  0  fr.  18  c.  00/100;  elle  était  de 
17  c.  80/100  en  1881. 

Produit  moyen  par  kilomètre,  —  La  recelte  moyenne 
réalisée  par  chaque  kilomètre  parcouru  par  les  voitures  a 
été  de  1  fr.  57  c;  elle  était  de  1  fr.  48  c.  en  1881. 

(Voir  l'accroissement  progressif  de  l'exploitation  de  la 
Compagnie  dans  V Annuaire  précédent.) 
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MODVSaEiTT  DES  PORTS   DE  LA  SEINE.  443 

Résumé  des  recettes  et  des  dépenses  des  omnibus. 


Omnibos,  banlieue,  locations 22,407,370.80 

Tramways l3,M0,22f.25 

Pteiiers 606,008.91 

fteeettes  dÎTerses  et  d'ordre { ,479,853. 11 

Bënéficesde  lavoieferrée 281,746.58 

Total  des  recettes 38,385,100.65 

A4èdaîre  les  dépenses  générales 35,666,054.54 

Différence  on  bénéfice.. . .  2,619,046.11 
8or  cette  somme,  il  y  a  lien  d'opérer  les  pré- 

tèrements  statuaires,  savoir  : 

1*  An  fonds  de  réserre  5  0/0. . . .    130,953 .30}  «-^  otea  o^v 

>Ainortissem»de486acUon8..    343,000    A  ^'^* 

Reste  aoe  somme 2,245,093.81 

qui,  divisée  par  34,000  actions,  donnerait 
66  fr.  03  de  dividende  par  action. 
H/Sa  les  actions  non  amorties  ayant  déjà  reçu 

m  premier  acompte  de  25  fr.,  soit 710,075    » 

f  2C8te  à  répartir  la  somme  de 1 ,535,018.81 

^  permet  de  donner  46  fr.  à  chacune  des 

34,000  acUons 1.530,000    ^» 

n  resterait  un  ?olde  de 5,0|8    » 


MOUVEMENT  DES  POsETS  DE  LA  SEINE 

DAIfS  LA  TRAVERSÉE  DC  PARIS. 
Période  de  1872  à  1881. 

Arrivages.  ExpédlUons. 

ton  net.  toonei. 

Ig73. 918,510  155,357 

1873- 1,035,902  209,140 

1874 1,087,420  307,165 

1875 1,048,577  440,972 

1876 1 , 182, 751  359, 167 

1877 1,365,362  362,561 

1878 1 ,331 ,6:29  348,841 

1879 1,291,490  362,546 

1880 1,551,824  563,934 

1881 , 1,652,239  629,025 

lloyenn^f..  1,346,570  373,871 
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44  i  ENSEIGNEMENT. 

Obsei'vations, 

D'après  le  tableau  qnî  précède,  le  monvement  des 
marchandises  (entrées  et  sorties)  sur  les  ports  de 
la  Seine  dans  la  traversée  de  Paris  s'est  élevé,  en 

1880,  à 2,113,758 

D'autre  parti  il  résnlte  d'nn  relevé  dressé  pour  la 
même  année  que,  snr  le  mouvement  total  des  ca- 
naux de  Paris  (Saint-Mariin,  Saint-Denis,  Ourcq). 

qui  a  atteint  le  obiffre  dje. 3,078,224 

Ke  monvement  dans  les  ports  de  Paris 
figure  pour  les  deux  tiers  environ, 
savoir  : 
Base,  de  la  Villette  et  caq.  de  J'Ourcq  : 

Débarquement 1,04I,536J  .  i,/.  tt.-! 

Embarquement 134,9791  *»*76,M5I 

Ani  resports  des  canaux  St-  l  a  niT  Kvt 

Martin  et  St-Denis  :  /  3,ui7,w/ 

Débarquement 633,073)      «..  n«»\ 

Embarquement 207,969^      ^*i""I  

Total  pour  le  mouvement  des  ports  de  Paris  (Seine 

et  canaux 4,133,315 

Le  mouvem^  de  Maiticille  s'étant  élevé,  en  1880,  à.    4,100,971 

On  voit  que  Paris  a  an  tonnage  au  moins  égal  à  celui 
de  nos  plus  grands  ports  maritimes. 

Le  mouvement  des  débarquements  sur  Fensemble  des 
ports  de  Paris  est,  comme  tonnage,  plus  du  triple  de  celui 
(les  embarquements.  Comme  effectif,  sur  7  bateaux  qui 
arrivent  chargés  dans  Paris,  5  repartent  à  vide. 

(Bull,  des  trav.  pubL), 


ENSEIGNEMENT. 

Salles  d'asile  (ou  écolex  maternelles.) 

8IT0A.TI0X   AU  81    DiCBMBBB   1881. 

Total 

Arrondissements.                  des  salles  des  des  eDfapt* 

d'asile.  cla8>e»*  pres«uu. 

1er 3  3                128 

2e 2  2               271 

3e 4  4                413 

4e 10  12  1,011 
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E>!SEtGNEME.>l. 

15 

8 

16 

10 

6 

6 

5 

6 

21 

13 

11 

11 

r* 
11 

18 
18 
19 
14 

5Ô 

1,259 
521 

5 

392 

6 

770 

5 

747 

6 

795 

16 

40 

2,284 
1,507 
1,162 

....'.                 7 

8 

1,370 

9 

10 

1,465 
912 

13 

14 

1,243 

2,697 

13 

2,H2 

!2 

1,830 

roiaux 176 

22,879 

446 


Hiques  et  écoles  libres  de  garçons. 

ITUATION    AU  31    DÉCEMOR*  1881. 


Nombre 

Ecoles 

publiques. 

Écoles  libres». 

moyen 
de  classes 
parécole. 

Écoles. 

Classes. 

Éeoles. 

Classes. 

4 

22 

12 

38 

3 

4 

24 

12 

36 

3 

6 

36 

15 

41 

2 

11 

58 

10 

48 

4 

10 

59 

18 

39 

2 

6 

30 

18 

66 

3 

3 

20 

11 

33 

3 

6 

23 

8 

23 

2 

6 

32 

12 

26 

2 

10 

54 

23 

61 

3 

13 

106 

19 

57 

5 

8 

61 

13 

35 

2 

9 

58 

13 

36 

7 

52 

9 

32 

10 

67 

11 

38 

3 

5 

23 

8 

37 

4 

10 

65 

21 

57 

2 

12 

84 

21 

53 

2 

8 

64 

13 

37 

2 

11 

86 

14 

36 

2 

159 


1,024 


281 


829 
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446  ENSEICNEMluNT. 

Écoles  publiques  et  écoles  libres  de  filles. 

SITUATtON   AU  31   DÉGlMBaB  1881. 

Noabra 

Éeolei  publiques.  École*  libres.  mvn» 

ArrondifseiMDU.  — — ^ — —  ,    ».      >-      ,  ■  -  .dcdasMi 

Éeoles.  Classes.  Écoles.       Clarses.  paréeole. 

1er 5  26  24  57  2 

2e 4  22  28  70  3 

3e 6  36  22  77  3 

4e 10  56  38  104  3 

5e 11  59  34  92  3 

6e 5  26  60  168  3 

7e 6  32  31  86  2 

8e 7  27  25  85  3 

9e 5  29  60  147  2 

10e 8  57  56  138  2 

lie 12  100  44  110  2 

d2e 9  66   ,  33  105  3 

13e 9  52  24  55  2 

14e 7  46  30  79  2 

d5e 8  51  28  71  2 

16e 5  25  50  131  2 

17e 8  50  67  146  2 

18e 11  73  40  101  2 

19e 8  60  27  73  2 

20e 8  59  25  67  2 

Totaux....       m      m      lie      ï~%i     ï 

Élèves  des  écoles  publiques  de  garçons  et  filles. 

SITUATION   AU  81   DiCBMBB*   1981. 

École  de  g argoas.           Éeoles  de  filles. 

Arroodis^'emeDts.  -— — — .     ■    ■  ■  i         . 

Présentes.  iDScrites.  Présentes,  loserites 

1er 949     894     961  870 

2e 1,163  1,078  1,235  1,143 

3e  1,763  1,639  1,669  i,5i9 

4e 2,452  2,262  2,162  2,020 

5e 2,422  2,201  2,221  2,027 

6e 1,167  1,077  1,035  979 

7e 734     672  1,233  1,133 

8e 944     867  1,209  1,054 

9e 1,354  1,261  1,231  1,105 

10e 2,838  2,638  2,537  2,316 

lie 5,y69  5,365  5,549  5,011 
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447 

3,669 

3,361 

3,345 

3,065 

3,227 

2,91-2 

2.646 

2,204 

2,829 

2,579 

2,041 

1,820 

3,103 

2,777 

2,396 

2,1^ 

763 

695 

590 

558 

3,270 

3,045 

2,392 

3.186 

4,923 

4,452 

4,142 

3,634 

3,307 

2,928 

2,603 

2,599 

4,698 

4,319 

3,385 

3,018 

...       51,544      47,032      44,902      40.413 
)les  municipales  supérieures. 

IITDATIOM    An  31    DiCBMBBB   1881. 

Nomb.  des  élèves         Élevas 


Nombre 

'V—^-^ 

. . 

écoles. 

des 

In- 

ex- 

de6à 

de 

mattres. 

ternes. 

ter&es. 

13aD<. 

18  ans. 

al: 

e  et  pré- 

15 

85 

106 

187 

4 

la6eann. 

95 

566 

714 

427 

853 

a4eann. 

58 

» 

900 

104 

796 

Ia3eanii. 

35 

» 

419 

57 

362 

er  : 

a3eann. 

38 

» 

406 

47 

359 

y: 

la4eann. 

40 

123 

224 

35 

312 

a2eaDn. 

15 

» 

245 

36 

209 

taux 

296 

774 

3,014 

893 

2,895 

Lycées  et  collèges. 

ITDATION    Â.XJ  31  oiCEMBBB  1881. 

lo  Élèves  internes  et  externes. 

ées  et  collèges.  Internes.      Externes.      Totaux. 

718            660         1,378 

490            246             736 

590             431         1,021 

239         1,365         1,604 
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4'i8  ASSlSTANCf*:  PUBLIQUE. 

Charlema^ne 379  6! 

Collège  R"U in 691  31 

Lycées  de  Vanves •. . .             725  '- 

Totaux 3,832  3,7- 

Coll^ge  Stanislas 1,207  1 

Totaux 5,039  3,7 

2"  Maîtres  fit  élèves  par  nature  d'enseigne 


DéMgnaifon  des  lycées  et  collèges. 
Louis-Ie-Grand 

Toial 

du 

per- 
sonnel. 
152 
107 
133 
119 

93 

97 
117 

818 

persoB 
l'adroln' 

(profe 
noD  COI 

Henri  IV 

5 

Saint-Louis 

& 

FoDtanes 

3( 

Charlemncne 

2 

Vanves     •«.. •. 

5i 

RoUin 

5! 

Totaux. . 

3^ 

BUDGET  DE  L'ASSISTANCE  PUB 
POUR  l'année  1883. 

Recette*  ordiunires. 

I.  —  Revenus  propres» 

Revenu»  immobiliers  : 
Loyor^  de  maisons  et  de  terrains  dans  Paris. . . . 
Loyers  d'écoles,  asiles  et  ouvroirs  dus  par  la  vilh 

de  Paris , 

Fermages  en  argent 

Coupes  ordinaires  de  bois 

Revenus  mobiliers  : 

Rentes  sur  l'État 

Actions,  créances  et  rentes  sur  pariiculiers. . . . . 

Intérêts  de  prix  de  ventes  d'immeubles 

Intérêts  de  fonds  placés  au  Trésor 
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II.  —  Droits  attribués. 

ncerts.— Impôt  en  fayear  des 

bi  llete  d'entrée 3 ,  350 ,000 

Bonis  prescrits  et  bénéfices 

475,000 

pption  sur  le  produit  des  con- 

ins 340,000 

j  intérieurs  et  remboursement  divers. 

liverses 238,000 

Mères 76,000 

frais  de  séjour  et  de  pensions 

blisseraents 2,384,000 

es  exploitations 292,000 

de  revente  d'objets  par  les  magasins 
généraux. 

;deshalles 174,000 

général 73,000 

, T) 

248,000 

328,000 

960,000 

470,000 

les  services  ayant  un  revenu  distinct. 

nts-Assistés 283,000 

D 285,000 

l 30,000 

263,000 

rs 54,000 

n-Lagache 127,000 

Jonsseran 170,000 

é-Vitallis 35,000 

îchts , 72,000 

VI.  —  Subventions. 

ipales 38,000 

ementales 16,000 

[)ale  pour  dépen.ses ordinal ivf^.  17,071,000 

1  des  recettes  ordinaires 34,221 ,000 
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450  ASSISTANCE   PUBLIQUE. 

B«c«M««  «xtraoréinalrMi. 

I.  —  Subventions  municipales  extraordinaire*. 

Subvention  pour  grosses  réparations  et  grands 
travaux 2,000,000) 

Subvention  comme  premier  acompte                   >  3,000,000 

pour  constructions  nouvelles. i  ,000,000) 

iKpeHSMi  ordiaaire*. 

I.  —  Dépenses  générales  S  administration, 

Dép.  adnifm» 

Personnel  administratif. 1 ,632,001 

Frais  de  bureau,  de  cours,  de  concours  et  d'adjn-  ' 

dications S8l,00f 

Pensions  de  retraite  et  de  repos .^. . .  300,M 

II.  —  Charges  spéciales  des  revenus. 

Frais  de  perception  et  de  gestion  domaniale.  Con- 
tributions   360,000 

Rentes,  fondations,  pensions,  intérêts  de  capi- 
taux   175,000 

III.  —  Service  de  santé  et  services  économiques. 

Personnel  attaché  au  service  des  administrés. . .  1 ,957,5 

Réparations  de  bâtiments i, 650,0 

Service  de  la  pharmacie i,576,r 

—  de  la  boulangerie 4,515,1 

—  de  la  boucherie. 3,089,1 

—  de  la  cave 2,304,< 

Comestibles 3,SS7,(  _ 

Chauffage  et  éclairage 1,538,01^ 

Blanchissage 640,OtOr 

Bandages,  coucher,  linge,  habillement,  mobilier.  3,000.001 

Frais  de  transport 211,011 

Frais  de  loyer,  eaux,  salubrité,  dépenses  diverse.«.  790,011 

Frais  des  diverses  exploitations 238,0(9 


IV.  —  Dépenses  spéciales  au  service  des  secours 
et  au  service  des  Enfants-Assistés. 


S-rvice  des  secours 7,751, 

Service  des  Enfants-Assistés , 482,00 
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des  services  ayant  un  revenu  distinct. 

ts-Assistés 283,000 

1 285,000 

30,000 

263,000 

54,000 

i-Lagache 127, OfH) 

ousseran 170,000 

-Vitallis 35,000 

îhts 72,000 

Fonds  commun  de  réserve. 

imprévues  et  de  réserve 84, 000 

des  dépenses  ordinaires. ...      34,221,000 

^ép«ii*ea  eztraordlniiirea. 

5  et  grands  travaux 3,000,000 

\  des  divers  services  hospitaliers. 
Pop.  effective  en  1881.  Fixations. 


Nombre 

Nombre 

d'administré» 

Nombre 

de 

traités 

de 

Nombre 

journées 

on  seeonrns. 

journées. 

de  lits. 

prévus. 

Malades. 

7,818 

216,210 

559 

216,210 

9,421 

271,762 

719 

271,762 

6,998 

204,406 

5o4 

204,496 

8,799 

225,517 

621 

236,691 

6,703 

155,580 

418 

169,703 

3,978 

83,195 

249 

83,195 

7,406 

162,130 

422 

162,130 

10,353 

271,870 

706 

271,870 

9,925 

243,046 

635 

243,046 

3,127 

195,764 

580 

195,704 

» 

1» 

180 

65,700 

9,770 

285,469 

843 

285,469 

5,164 

101,371 

336 

101,371 

2,176 

79,341 

243 

79,341 

3,161 

74,885 

311 

74,885 

1,551 

27,967 

130 

39,000 

3,489 

88,621 

343 

88,621 
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Services  temporaires       6,297       157,352         660 


Enfants-Malades. 

Forges 

Trousseau 

La  Roche- Gnyon 

Berck-sur-Mer 


4,876 
220 

3,846 
734 

1,003 


166,958 
39,460 

138,767 
36,543 

196,989 


563 
22i 
427 
100 
710 


Total 116,815    3,423,203    10,480    3,5 


Enfants- Assistés. . . . 
Asile  Riboutté-Vital- 

lis 

Total... 


Enfants  secourus. 
10,795       125,825 


10,795       125,825 


40 
725 


Vieillesse  -  Hommes 
(Bicêtre) 

Vieillesse  -  Femmes 
(Salpêtrière) 

Incurables 

Ménages 

La  Rochefoucauld... 

Sainte-Périne 

BouIard(St-Micbel). 

Bréxin(laReconnai8- 
sance) 

Devilias 

Chardon-Lagache.. . 

Lcnoir-Jous.^-eran... . 


Vieillards,  Infirmes,  Aliénés, 


3,531       895,341     2,434 


4,642 

2,282 

1,367 

266 

277 

14 


1,328,395 
659,428 
437,422 
80,482 
90,741 
4,315 


364  101,576 

70  21,966 

163  52,799 

113  34.376 


3,821 

2,029 

1,461 

246 

289 

20 

325 

65 

165 

122 


14  J 
142^ 


i.3S8j 

659,1 

473,1 

80,1 

90,1 

7,1 

101,8 

52,5 
40,a 


Total....      13,089    3,706,841    10,977    3,751, 


Total  gén(^ral...    140,699    7,255,869    22,182    7,463,tJ 
Population  indigente  inscrite  au  bureau  de  hienfaisa 


Claesifiestlon  des  iodigenU. 
Chefs  de  mc^naf^es  indigents  recevant  des  secours  : 

Temporaires 

Annuels 

Total 

Norubre  d'individus  compos»  les  ménages  indigents: 

Hommes» 

Femmes 

Garyons 

Filles 

Total .... 


Nea 


25,0 
41,1 
28,4! 

28,y 
ii3,7; 
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'^ 

^Jtappwt  de  la  population  indigente  à  la  population 

p  générale, 

h|NiIatioo  générale  de  Paris  d'après  le  dénombre- 

BeDtdel876 1,988,806 

Kslation  indigente  en  1880 133,735 

llpport  de  U  population  indigente  à  la  population 

gittérale Isurl6.07 

Menseignemente  etatiitique»  eur  les  chefs  de  ménagée 
indigente, 

ibt  ciTÎl  ou  position  sociale  des  chefs  de  ménages 
iodigents  : 

i      Mariés 19,568 

Teafs  oa  Tenves 16, 542 

GéUbataires  adultes 6,221 

I-    Orphelins 1,380 

%  Femmes  abandonnées 2,939 

»  FUlea-mères. 765 

Total....  46,815 

Origine  des  chefs  de  ménages  indigents  : 

HôsàParis .! 9,928 

S^  Ml  hors  Paris,  mais  dans  le  dèp&rtem^  de  la  Seine..  864 

Ab  bors  da  département  de  la  Seine 33,201 

•Élà  l'étranger 2,822 

Total 46,815 


Uowûement  de  la  population  de  l'hospice  des  Enfante - 
Assietés,  en  1880. 

.   Enfaols  Enfaols 

imuii-  assistés  el 

triealés  Mcooros  et 

MooTemeDt  du  !•' jaoTftr        de  1  joor  deseafaots  Noar-       Tôt  il. 

au  M  décembre  au  soir.          i  S|  aas.  ea  dépôt,     rices. 

bi8tantleler)aav.l880..          44  284          26          354 
birés  par  admissions  : 

ti''prrci:;:::::::::i  'fÀ\  ».<»*  «.»«  «.ssî 

Intrés  par  réintégrai  ions.         437  »  »  537 

Totaux....      3,311        5,968     2,144      11,423 
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Placés  à  la  campagne. . . . 

Remis  à  leurs  parents. .  • . 

Passés  aux  eofaota  imma- 
triculés  

Passés  aux  enfants  secou- 
rus  

Renvoyés  dans  leurs  dé- 
partements  

Admis  dans  les  hospices. . 


SOBTI0  DlnmTiyXMBlIT. 

S,690  468 

256       2,403 


VÉ 


2,534 
186 


94 


S0BT18   POUB  OBDBB 
27 


Envoyés  aux  hôpitaux. . . . 

Passés  au  placement  de 
Paris 41 

Évadés  de  l'hospice » 

Sortis  pour  causes  diver- 
ses  

Totaux.... 

Décédés 

Touux  des  sorties  et  des 
décèdes 3,284 

Restant  le  31  déc.  1879  au 
soir 2f 

Nombre  de  journées 12, 056 

Mortalité  calculée  d'après 
le  nombre  des  décès,  di- 
visé par  les  existants,  les 
admis  et  les  réinté^i'és.       5.43 

Durée  moyenne  de  séjour.       3.84 


» 

2,5» 

» 

m 

» 

94 

» 

» 

•'l 

» 

[ 

» 

«1 

* 

2,107 

2,107 

3 

loM 
m 

5,703     2,110     11,097 


265 
103,920 

6.40 


34 

15,735 


3» 
131,1|« 


Mouvement  de  la  population  des  enfants ,  de  la  naissance 
à  12  ans,  placés  à  la  campagne, 

XNFAMTS   TBODViS,   ABAMDOBMiS   BT  OBPHBLIMS. 

MoaTameat  du  !•'  jaaT.  au  Si  déc.  au  soir.    Garçons.    FUIm. 
Enfants  existant  le  1er  janvier  1880  : 
Placés  daub  les  circonscriptions  de  pro- 
vince     7,190    6,660 

Placés  dans  des  établibsements  particu- 
liers situés  hors  des  circonscriptions, 
et  pour  lesquels  il  est  payé  pension..  »        10 

Totaux...    7,190    6,670   ÏM 


T«UL 


13,8 
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BnfanU  entré*  pendant  l'armée. 


4à& 


7M 

752 

528 
1,280 

7,950 

156 

683 

» 

87 
394 

1,320 

6,630 

des  32  i 

èves 

l 

0  1880. 

1,481 

1,121 

2,602 

16,462 

Pvoyés  en  placement  à  la  campagne  et 

idmissions  sur  place 593 

Totaux...    1,322 
Aul  des  enfants  ayant  existé  pendant 
'îtonée 8,512 

EnfanU  êortia  ou  décédé*. 
limeQés  à  rboapice 163 

itfUs  de  pension  ordin 
tildes 

aire 

739 

1,422 

î 

2 

fcodussorUenxàlenn 

départements  d'origi 

Mcédés 

s  familles  on  anx 

ne -      -         38 

125 

474 

868 

IMlMts  restant  le  31  d^ 
1»  la  naissance  à  12 

Jhmbre  d*éléves  eay 
au 

Totaux...    MÎ6 
k.  1880  au  soir, 
gms 7-096 

2,736 
13,726 

islaru  da 
31  décen 

Nombre 

de 

circoD- 

•eripUoas 

médicales. 

16 

16 

13 

2 
10 

6 

4 
17 
13 

3 

7 

4 
12 

3 

8 
10 

4 

ns  chacune 
ibre  1880. 
Nombre  d'é! 
exisun 
ao  81  déeembr 

igences 

tUfMlieBdesaKeiiees 
IbbeTille 

De  1  jour      De  11  ans 
à  12  ans.       à  11  ans. 
463            388 
619              22 
17            307 
481            413 
564            488 
340            526 
438            588 
377             363 
626             504 
492             510 
499            536 
273            283 
322              83 
374            209 
403             537 
686            249 
470            469 

Total 
général. 
851 

âigentan 

641 

tels 

Anton 

324 
894 

Auxerre 

1,052 

AtiUod 

866 

Beaime 

Bèthune 

1,026 
740 

Blois 

1,130 

(Mteau-Cfainon.... 
Cosne.. 

1,002 

1,035 

556 

Décile 

Dol 

405 

Êcommoy 

Caooat 

583 
940 
935 

Unnes 

939 
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Lucenay-Lévêque....  2  576  4 

Luzy 3  507  I 

Montfort 8  544  3 

Muntluçon 4  622  S 

Montreuil 12  54i  i 

Moulins 7  476  ! 

MouliDS-Eogilbert...  3  468  : 

Nevers 3  484  i 

Prémery 5  600  i 

Rennes 17  318  i 

St-Amand-les-E(tux. .  17  5  i 

Saint-Calais 12  497  ; 

Saint-Pol 11  355 

Semur 5  373  ( 

Établissements  spé- 
ciaux   »  16 

Totaux..,  257  13,726        42^ 

DÉPENSES  DU  SERVICE  INTÉRIEUR. 

Dépenses  de  l'hospice  des  Enfants-Assist 
la  période  quinquennale  de  1876  à 


Total  général 

Années. 

des  dépenses 

intérieures. 

fr.        e. 

1876 

424,857.37 

1877 

499,561.16 

1878 

473,717.15 

1879 

475,496.08 
551,427.64 

1880 

Totaux... 

2,425,059.40 

DÉPENSES  DU 

SERVICE  EXTÉRIBUI 

Dont  frais 
d'inspection 

Années 

Total  général. 

et 
de  snrreiilanee. 

fr.           c. 

fr.         0. 

1876.... 

3,436,856.58 

194,749.31 

1877.... 

3,999,244.60 

270,900.00 

1878.... 

4,131,209.86 

254,364.59 

1879.... 

4,006,141.15 

268,068.26 

1880.... 

4,130,531.06 

277,417.87 

Totaux. 

19,703,983.25 

1,265,500.03 
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MONT-DE-PIÉTÉ. 

E!<TRÉE. 

tnients  et  des  renouvellements  pendant 


Vannée  1881. 

Yalenr 
raojenoa 

Articles. 

Sommes. 

des  prêts. 

Francs. 

fr.    e. 

KMGAGBUBNTS. 

158,281 

3,367,587 

21.27 

119,691 

2,574,446 

21.50 

.    ...            119,504 

2,693,046 

22.53 

132,458 

3,050,147 

23.02 

...   .            129,526 

2,847,919 

21.98 

127,508 

2,880,983 

22.59 

158,630 

3,448,687 

21.74 

148,757 

3,120,401 

20.97 

122,511 

2,740,563 

22.36 

137,477 

3,483,122 

23.33 

123,117 

2,811,915 

22.47 

il8,558 

2,732,418 

23.04 

1,598,018 

35,751,234 

22.37 

res  : 

1,789,590 

35,180,383 

19.65 

1,645,582 

33,251,012 

20.20 

1,731,912 

35,458,501 

29.47 

l,68i>,522 

35,235,383 

20.94 

RB.NOUVELLKMENTS. 

62,234 

1,548,051 

24.87 

....•              07,638 

1,397,855 

24.25 

64,550 

1,0-23,850 

23.60 

55,906 

1,302,122 

24.90 

68,846 

l,4i7,013 

24  5S 

55,822 

1,339,793 

£4  00 

53,024 

1,319,733 

24.88 

62,355 

1,479,123 

23.72 

59,700 

1,406,886 

23  56 

60,200 

1,520,754 

25.26 

57,486 

1,414,733 

24.61 

55,938 

1,376,728 

24  61 

703,708 

17,166,648 
26 

24.39 
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Années  antérieures  : 

1877 708,481  16,316,9i«  W.il 

1878 727,359  17,371,668  tiM 

1879 697,990  16,908,322  24.S 

1880. 733,806  17,383,864  23.68 

TOTAOZ  DB   L'EHTaiB. 

Janvier 220,515  4,915,638  22.29 

FéTrier..... 177,829  3,972,381  22.40 

Mars 184,064  4,216,896  22.91 

Avril 188,364  4,442,269  23.88 

Mai...., 188,372  4,294,932  22.8B 

Juin. 183,330  4,220,776  23.01 

Juillet 211,654  4,768,425  22.51 

Août 211,112  4,599,526  21.3» 

Septembre. 182,220  4,147,449  22.il 

Octobre 197,677  5,003,876  25.à 

Novembre 182,603  4,226,648  23.11 

Pécembre 174,496  4,109,146  23.^ 

Totaux 2,301,726       52,917,882       22.4» 

Années  antérieures  : 

1877 2,498,071  51,497,325  20.0 

1878 2,372,941  50,622,680  21.31 

1879 2,429,902  52,366,823  21.» 

1880 2,416,328  52,619,247  21.77 

Une  remarque  qui  a  souvent  été  faite  et  qui  est  confir- 
mée par  le  tableau  ci  dessus  est  que,  comme  en  1880, 
l'entrée  par  engagements  effectifs  est  sensiblement  plu 
forte  pendant  les  mois  de  janvier,  avril,  juillet  et  octobre; 
l'examen  des  résultais  journaliers  ne  laisse  aucun  doute 
sur  rinfluence  du  terme  des  loyers  en  cette  occasion. 

Le  nooibre  des  engagements  effectués  en  1881  est  infé- 
rieur à  celui  des  quatre  années  précédentes,  et  cependant 
la  somme  fournie  au  public  emprunteur  est  plus  forte.  En 
même  temps,  la  valeur  moyenne  des  opérations  de  prêt 
s'est  élevée  l'année  dernière  à  22  fr.  37  c,  tandis  que  le 
prêt  moyen  pendant  les  quatre  années  antérieures  n'a  été 
que  de  20  fr.  32  c.  Cette  augmenUtion  de  2  fr.  05  c.  par 
farticle  est  asses  significative.  Coïncidant  avec  un  moindre 
nombre  de  petits  gages,  elle  autorise  à  croire  que  la  crise 
.-^oancière  a  fait  remonter  la  gène  jusqu*aox  étages  so- 
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d'aux  où  Ton  est  mienx  pourvu  d^objets  précieux  que  dans 
les  classes  dénuées  dont  se  compose  la  clientèle  ordinaire 
du  Mont-de-Plété. 

Les  indices  fournis  par  le  tableau  des  entrées  en  mapi- 
sin  sont  eonfinnés  par  le  tableau  suivant,  qui  en  est  la 
contre-partie  : 

SORTIE. 

État  des  dégaffements^  des  renouvellements  et  des  ventes 

pendant  Vannée  1881. 

Valeur 
moyen  n« 
Uois.  Articloi.  Sommet,   dei  prèis. 

fntnes.  fr.  e. 

B^OAGIMBIITS. 

JWTlep 109.569  J,5W,623  23.23 

FéTrier 111,068  2,612,333  23.52 

Mars 119,919  2,602,705  21.70 

âîTi! 122,065  2,586,2U  21.18 

W 128,979  2,835,023  21.98 

**i 121,010  2.675,919  22.11 

Mlet 110,347  2,415,997    .   21.89 

Août, 126,283  2,610,401  20.67 

Septembre 125,696  2,574,985  20.48 

Octobre 122,993  2,696,702  21.92 

RoTembre 115,351  2,717,667  23.56 

Décembre 145,191  3,529,449  24.30 

Totaux 1,458,438       32,403,048       22.21 

Années  antërienres  : 

1877 1,546,235  32,156,209  20.79 

1878 1,562,070  31,757,643  20.33 

1879 1,469,794  30,650,670  20.85 

1880 1,500,812  32,560,694  21.75 

TB?ITE8. 

JWTier 16,702  264,034  15  88 

Fc?rier 16,045  266,078  16.58 

Mars 17,178  297,482  17.31 

Avril 16,534  264,404  15.99 

Mai 16,193  229,699  14.18 

iuin 17,947  280,280  15.61 

Joiilet 18,297  275,706  15  06 

Août 19,473  305,942  15.71 

Septembre.  19,541  311,65a  16.94 
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Octobre 19,564  318 

Novembre 18,266  283 

Décembre 14,988  235 

Totau» 210,728  3,326 

Années  antérieures  : 

1877 172,451  2,810 

1878 174,477  2,579 

1879 178,530  2,643 

1880 190,249  3,034 

TOTAOX  DE  LA  sOHTiB  (en  y  Comprenant  le  renooTe 

Janvier 188,495  4,357 

Février 184,751  •       4,276 

Mars 201,647  4,424 

Avril 194,505  4,242 

Mai 204,0t5  4,511 

Juin 194,779  4,295 

Juillet 181,668  4,011 

Août 208,111  4,395 

Septembre 204,946  4,293 

Octobre 202,757  4,529 

Novembre 191,083  4,416 

Décembre 216,117  5,141 

Totaux 2,372,874  62,896 

Années  antérieures  : 

1877 2,427,167  51,283 

1878 2,463,906  51,708 

1879 2,346,314  50,202 

1880 2,420,692  62,979 


CAISSE  D'ÉPARGNE  DE  PARU 

EN  1881  ET  1882. 

Les  versements  reçus  par  la  Caisse  d*éps 
partement  de  la  Seine  pendant  l*année  188 
un  chifTre  bien  supérieur  à  celui  qui  avait 
pour  chacune  des  dix  années  précédentes. 

La  comparaison  entre  les  années  1881  et 
les  résultats  suivants  : 
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E?i  lcî8l  ET  188*2.  401 

Les  comptes  noureaux  (iÎTrets  remis  à  de  nonveaux  dé- 
posants) ont  atteint  en  1881  le  nombre  de  65,281,  repré- 
sentant une  somme  de  6,405,556  francs,  soit  une  angroen- 
talion  sur  1880  de  14,781  comptes  nouveaux  et  de  801,158 
francs. 

En  1881,  le  nombre  des  versements  a  dépassé  de  83,347 
eelai  qui  avait  été  relevé  pour  1880,  et  il  y  a  eu  sur  le 
montant  des  sommes  reçues  en  dépôt  une  augmentation 
de  4,930,000  francs. 

Le  mouvement  des  dépôts  et  des  remboursements  a  pré- 
iCRté,  en  1881  ^  des  variations  sensibles  selon  les  différents 
Mis. 

Pour  les  dépôts,  janvier  vient  en  première  ligne,  ce  que 
Ton  peut  avec  quelque  vraisemblance  attribuer  aux  grati- 
iations  diverses  qu'ont  pu  recevoir  les  personnes  qui 
fcnnent  la  clientèle  ordinaire  de  la  Caisse  d'épargne. 

Eo  ce  qui  touche  les  remboursements,  on  observe  que 
c'est  dans  les  mois  oii  se  font  d'habitude  les  changements 
didomicilequ*ont  lieu  le  plus  grand  nombre  de  demandes, 
eleela  dans  Tordre  suivant  :  octobre,  janvier,  avril,  juil- 
let. Une  remarque  analogue  a  été  faite  à  Tégard  des  en- 
gagements reçus  par  le  Mont-de-Piélé. 

La  répartition,  suivant  le  sexe  et  l'âge,  des  65,281  dé- 
posants auxquels  des  livrets  ont  été  ouverts  pendant  Tan- 
B^  1881  donne  les  chiffres  ci-après  : 

Hommes.  Feramet. 

Adultes 23,390  Adultes 17,130 

Mineurs 12,607  Hineures 12,131 

Mais  si,  pour  les  adultes,  ce  sont  les  hommes  dont  les 
versements  atteignent  la  somme  la  plus  considérable,  la 
proportion  est  tout  autre  pour  les  mineurs  ;  les  filles  ont 
versé  400,937  francs,  les  garçons  366,439  francs,  bien  que 
de  ees  deux  catégories  ce  soit  la  dernière  qui  ait  fourni  le 
plos  grand  nombre  de  déposants. 

Si  l'on  envisage  la  profession,  on  voit  que  ce  sont  les 
ouvriers  et  les  artisans  patentés  des  deux  sexes  qui  ont 
fourni  la  plus  grande  quantité  de  déposants  nouveaux; 
l'industrie  du  vêtement  est  celle  qui  tient  le  premier 
rang,  non  seulement  par  le  nombre,  makisussi  par  l'im- 
portaoce  des  sommes  versées.  ''"* 
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On  remarquera  enfin  le  tableau  qui  résoine  les  opéra- 
tions de  la  Caisse  d'épargne  scolaire. 

On  sait  qu*il  y  a  deux  modes  de  dépôt  : 

Dans  le  premier,  c'est  l'instituteur  qui  tient  les  comptes 
de  Tenfant  et  qui  fait  les  versements  en  son  nom.  La  caisse 
établit  un  compte  comprenant  autant  de  livrets  qu'il  y  a 
de  déposants  dans  l'école,  et  c'est  Tinstitutear  qui  est  ré- 
pondant jusqu'au  jour  où,  Tenfant  $^orlant  de  l'école,  c'est 
à  son  père  qu'il  appartient  d'entrer  en  relations  directes 
avec  la  caisse. 

Dans  l'autre  système,  l'enfant,  quand  il  a  économisé  quel- 
ques sous,  les  échange  contre  des  timbres- épargne  qu'il 
colle  lui-même  sur  un  livret  dont  chaque  feuille,  divisée 
en  vingt  cases,  vaut  un  franc,  une  fois  remplie.  Ce  soiA 
ces  feuilles  que  l'instituteur  recueille  et  dépose  à  la  Ciiatt 
au  nom  de  l'élève. 

ISweeilas. 

Le  solde  en  caisse,  à  la  Banque  et  à  la  Caisse 

des  dépOts   et  coDsigoations,  le   samedi  f^-         «• 

25  décembre  1880,  était  de 67,853,616.» 

Reçu  en  1881  : 

Par  versements 33,704,108.121 

Par  transferis-recettes 849,669 .221 

Par  arrérages  de  rentes 678, 284 .  25 1 

Par  amortissement  de  rentes  / 

3  p.  100  sorties  an  tirage  du  l    qt  «m  tiM  lut 

Iermar8l881 1,000.00>    37,3»l,ô».» 

la  té  rets  capita-  ' 

lises  sur   les 

compt.  soldés       77,967.291 
lutér.  capital U-.  )    2,189,467.99/ 

sur  les  compt. 

existant  au  31 

décemb.1881.  2,111,500.70] 
Intérêts  bonifiés  par  la  caisse  des  dépôts  et 

cunsignations 2,786,733.46 

Reliquats    de    1,428    comptes  abandonnés 

acquis  au  fonds  de  dotation  de  la  Caisse 

d'épargne.  (Loi  du  7  mai  1853.) 35,241.33 

Réserves  individuelles  des  employés  et  fonds 

de  rémunération.  (Exercice  1881.) 108,954.38 

Arrérages  des  rentes  appartenant  à  la  Caisse 

d'épargne . . .  ,h 40,000.00 

Subventions  mttnléjpale  et  départementale. . .  30,000.09 

Produits  des  immeubles  loués. 10,000.00 
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El  1881  ET  1882.  46:^ 
iBrîemnité  payée  par  la  société  des  Prêts  de 

de  l'enfonce  an  travail 13  20 

EiccdeDfs  de  caisse 339.82 

Intérêts  bonifiés  au  compte  d'expropriatioo 

d'immenbJes 11,403 .54 

108,268,831.61 

Oépcnsen. 

Payé  en  1881  : 

hr  remboursements 26,026,800. 14\ 

Par  placements  à  la  caisse  des 

retraites 25,355.00 

ht  transferts-payements. . . .         535,426. 67 

Par  achats  de  rentes  : 
te  demandes.  4,198,174.75\ 
IW   prescript.  I     .  «..  --«  q^ 

trentenaires .        63,108.15     ♦»"*»7*»2.w 

fot&ce 553,480.00) 

nt  prescription  trentenaire 

appliquée  aux  reliquats  de  1 

1.428  comptes  abandonnés.  35,241.33' 

Intérêts  bonifiés  : 

Am comptes  des  déposants  (1). 2,189,467.99 

In  comptes  des  réserves  des  employés  et  du 

fonds  de  rémunération 25,870.36 

Au  compte  d'expropriation  d'immeubles 11 ,403.51 

^lé  sur  les  réserves  des  employés  et  sur  le 

fonds  de  rémunération  (Ire  partie) 72 , 945 .  29 

Payé  sor  le  fonds  de  rémunération  (2e  partie)  11 ,200.00 
Cbai^es  et  entretien  des  immeubles  apparte- 
nant à  la  Caisse  d'épargne 14,131.30 

^s  généraux  d'administration 519,672.26 

Coût,  imputé  sur  le  compte  de  dotation  (art.  4 

de  la  loi  du  7  mai  1853  et  art.  122  de  l'ins- 

traetion  ministérielle  du  4  juin  1857),  de 

l'insertion  au  Journal  général  d'affiches 

des  noms  de  tous  les  titulaires  de  livrets 

Atteints  par  la  déchéance  trentenaire  au 

31  décembre  1881 934 .  45 

Compte  d'expropriation 205,207.56 

Soldes  : 

Ko  caisse 70,487. 65\ 

AlaBanque 13,414.921    no  'jan  it^  rk 

A  la  Caisse  des  dépôts  et  (    73,780,412.85 

consignations 73,696,510.38;^ 

108,268,831.61 

(1)  lotAièt  «ervi  par  la  Caisse  d'ëpargoe  aux  déposants  :  3.25  p-  100. 
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464  CAISSE  d'épargne 

Nota.  Le  compte  de  la  Caisse  des  dépôts  et  <M>nRignatioi^«; 
comprend  : 

1»  Fonds  appartenant  à  la  Caisse  d'épargne.        680,424.23 

2"  Loyers  reçus  par  avance 5,000.00 

3**  Réserves  individuelles  des  ) 

employés 339,517.  I9[       691,462.24 

4»  Fonds  de  rémnnéraiion  . . .    351,945  05) 

1,376,586.47 

Tableau  indiquant,  pour  tout  le  département  de  la  Seine 
suivant  Vimportance  des  nombres  et  des  sommes^  k^ 
classement  par  mois  des  versements,  remboursements  d 
achats  de  rentes  pendant  Vannée  4881. 


Mai 

Juillet 

Février.... 
Octobre...., 
Novembre. . 

Mars 

Décembre.. 

Juin 

Septembre. 

Août 

Avril 


Octobre. . . . 
Janvier.... 

Avril , 

Juillet 

Mars 

Août. 

Septembre. 

Mai 

Décembre. . 

Juin , 

Novembre . , 
Février. . . . 


Nombres. 

Mois. 

SaronM. 
fr.           «. 

VBBSBMBMTS. 

448,623 

Janvier .... 

3,963,432.7* 

42,353 

Mai 

3,278,711.99 

38,109 

Février 

3,416,466.00 

37,846 

Juillet 

2,963,874.75 

35,078 

Octobre. . . . 

2,824,46»^ 

33,738 

Novembre.. 

2,691,8SL« 

33,616 

Mars 

2,619,469.00 

33,325 

Août. 

2,574,704  Jl 

32,056 

Juin 

2,528,403.26 

31,364 

Septembre.. 

2,496,798.47 

31,096 

Décembre.. 

2,326,460  JK7 

29,443 

Avril 

2,320,038.01 

426,647 

33,704,466.01 

BEIIBOURSBMBMTS. 

13,790 

Mars. 

2,809,8U  J9 

13,697 

Octobre  ... 

2,630,004.9S 

13,335 

Avril 

2,437,65M> 

13,024 

Janvier 

2,395,39LII 

12,866 

Août 

2,414,231,» 

12,148 

Juillet 

2,413,564.li 

10,395 

Décembre.. 

2,083,774.51 

10,318 

Novembre. . 

4,964,565.lf 

10, 2U 

Mai 

4,947,244.« 

9,828 

Septembre.. 

4,932,762.11.' 

9,823 

Juin 

l,854,479.ll- 

9,236 

Février 

4,846,582.91 

138,671 

26,026,800.M 
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Nombres. 


iml 2,514 

hra 869 

l«Tler 829 

l^mbre. .  443 

Mt 440 

teebre 437 

fkiier 433 

ihi 446 

inembre...  443 

Décembre...  377 

iBllet 376 

m* 346 


Montant 
d«8  rentes.  Sommrs. 

francs.  fr.        e. 


ACHATS  DB  BEHTB8. 

Avril 35,435 

Mars 24,370 

Janvier 47,775 

Septembre...  43,680 

Août 43,200 

Février 42,985 

Octobre 43,050 

Novembre....  42,865 

Mai 44,695 

Juillet 44.730 

Juin 9,355 

Décembre...  9,405 


7,860 


948,256.50 
635,995.40 
463,049.70 
344,036.40 
338,457.90 
334,785.95 
333,552.40 
327,397.45 
303,944.95 
303,223.00 
245,049.40 
237,047.45 

485,245    4,844,762.90 


^^snements   scolaires  dans  les   écoles  communales  et 
déposés  à  la  Caisse  d^épargne  par  les  instituteurs. 

[Ao  34  décembre  4884,  il  avait  été  ouvert  66  comptes  scolaires.) 

Totaux  des 
1881.  1876  à  1880.     opérations. 

Venements  : 

SiBimea 30,454.42  25,374.00  65,522.42 

«wnbres 40,682  8,657  49,339 

ImetBDOaveaux 3,330  4,809          5,439 

iuèrtts  capitalisés 800.94  4,464.09      1,965 

Remboursements  : 

Sommes 6,363.55    43.464.40    49,524.65 

Nombres... 464              692           4,453 

Parreports 444.28      3,672.85     4,084.43 

Lwets  soldés 456              675           4,434 

iiuldes  dus  aux  déposants  le 

31  décembre  4884 37,962.47 

îVombre  de  livrets  au  31  dc- 

cerabre4884 4,014 


dby  Google 


460  CAISSE  D'iéPARGNE 

Versements  scolaires  reçus  dans  les  écoles  communeatm 
diaprés  le  système  des  timbres^pargne  et  déposé»  à  ià 
Caisse  d'épargne  de  Paris  par  les  soins  des  maires  etdt 
instituteurs, 

Époqoe 
^,  ,       ,  *  Uqoelle  Versemeats 

Déîlgn.ilon  le,  refio.  dep^b  l'onri». 

des  arrondissements  verseraents  josqn'ka  St  dée  iWt    ^ 

et  de»  écoles  d'épargne         —  '  f 

dans  lesquels  sont  reçues        Molaires  ont        Nou- 
tes  épargnes  scolaires.  eommeneé.        tmuz.  Nombre».    Sowt. 

9e  arrondissement  : 
7  écoles  de  garçons...) 

6  écoles  de  fllles / 

Jasiles.. l  29  octobre  (  a  ooB    .o  o^-r    ,i.  — . 

3  conrs  d'adultes /       1879.       j  2,935    18,877    45,W 

18  écoles 1  ,, 

12e  arrondissement  :  % 

5  écoles  de  garçons... \ 

6  écoles  de  flUts I      4  avril 

11  écoles ) 

15e  arrondissement  : 

3  écoles  de  garçons...  I     ^f^J]'-     |       lo 

18e  armndi.ssement  : 

4  écoles  de  garçons.. 


I  3,989    1«,5S»    »,lli 


38  87 


♦  ecoies  de  garçons.,  i 

3  écoles  de  filles 1     .«       .,     ,  * 

!-"«• "l^:'     {M96     5.718   U,«4 

8  écoles / 

18e  arrondissement  : 
3  écoles  de  garçons... \ 

2  écoles  de  fllles I      5  avril      )  .  ^«„ 

-  1       1880.  ^^^^      3,944     8,816 

5  écoles ) 

Commune  de  Clîchy  :  / 

2  écoles  de  garçons... \ 
1  école  de  filles ......  I      4  dèc 


.    \m:    (    «*     «î     s» 

3  écoles. 
Tof an.  :  48  écoles 9^33^    41^359    88,5U 
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§tileau  synoptique  de  la  statistique  des  65,327  (i)  cotnftes 
fMÊterts  pendant  Vannée  4881,  avec  le  montant  du  pre- 
»M«er  versement. 


Disigoation  des  cluses  et  divisions. 

MombrM. 

Sommet. 

ire  CLABBB.  —  OuvHerS. 

ï      - 
»       - 
t      - 
1       _ 

.  Agricultare 

i,046 
2,774 
6,613 
8,893 

8,635 
12,165 
40,126 

117,503.00 
298,111.40 
720,113.80 
870,997.35 

700,156.60 
820,098.00 

Nourriture.  .......... 

Bâtiment 

Vêlement.  . .  i 

Objetsde  luxe,  meubles, 

▼oitur.,  métaux,  etc. 

Journaliers 

.3,526,980.15 

!•  G1.AIIK.  —  Artisanê  patwtés. 

*«  division. 

Agriculture 

Nourriture 

45 

1,093 

185 

348 

524 
582 

4,412.00 

97,898.15 

le      - 

Bâtiment 

12,870.00 

*•      _ 

Vêtement 

39,762.00 

40,536.90 
45,778  30 

ie       « 

Objetsde  luxe,  meubles, 

▼uitures,  métaux,  etc. 

Commerçants 

2.777 

241.257  35 

«aaioûdes 

deux,  premières  classes. 

42,903 

3,768,237.60 

U  CLA.8II.  —  Domefiiqu**. 

»•  division 

Gens  de  confiance..... 
Valets  de  chambre. . . . 

Cuisiniers 

Cochers 

69 
1,741 

5,509 

155 

6 

75i 

8,232 

10,156.00 
268,990.25 
758,480.90 

22,140.00 

ie       -. 

Jardiniers 

676.00 

<e       » 

Portiers.. 

§1.991.46 
1,142,434.61 

4«  G&A8SB.  —  Employés. 

l«diTiMun. 

3e      Z 
4e       _ 

5e       _ 

Employés  supérieurs.. 
Employés  aux  écritures. 
Gommiâ  marchands. . . 
Garçons  de  bureau. . . . 
Facteurs,  conducteurs. 

253 
1,435 
2,839 

306 

3,842 

24,529.60 
128,085.00 
282,279.00 

27,092.00 
316,701.80 

8,675 

778,687.40 

(1)  T  compris  46  comptes  rooTerts  par  S45  fr.  60  d'arrérages  de  rentes. 
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f«  GI.A4MS.  —  Militaires  et  marùu, 

ire  diviaion.  In&Dlerie 210  17,0(04 

2e         —       Cavalerie lîl  1, 

3e         —       ArliUene  et  géuie 30  4, 

4e         -.       ildmiaistratr.  et  sauté.           513  6, 

5e         —       Marioe 20  2 

6e         —       Service  de  Paris 605  74,, 

7e         —        luvalides.  ...........  4 

8e         —       Retraités 60  9, 

1,454  ïïë; 

6*  CLASSE.  —  Profeuiotu  diverses^  libérales^  etc. 

Iré  divibion    Jurisprudence...^... .           114  13, 

2e         —       Médecine 174  20, 

3e         —       Cierge 13  1,3^ 

4e         ~       Insiructioii 602  73,r 

5e         -*       Beaux-arts 488  47, 

6e         —       Banque,  commerce,  in-  .^ 

dustrie.. 8 

2,641  iSÔ,i90M 

T  CLASSE.  —  Rentiers. 

Ire  di vi.sion .  Rentiers". 872  i50,W$ê 

2e         —       Sans  déclaration 1,769  279,Ctf^ 

1,399  430,5iUtf, 

8«  CLASSE.  'I 

Sociétés  de  secours  mutuels 23  12,79, 

Tolanx..      65,327  6,405, 

Déposants  par  nesce. 

UommesT 23,459  3,286,2»J8 

Mineurs 12,607  366,43»^ 

Femmes 17,130  2,352,2%^ 

Mineures 12,131  400,937.95 

RéSOLTAT   PROVISOIRE  i>E    L882. 

La  caisse  d'épargne  de  Paris  vient  d'arrêter  son  bilif 
à  la  date  du  dimanche  31  décembre  18S2. 

Voici  le  résumé  des  opérations  de  l'année  : 
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I    Ls  caisse  d'épargne  de  Paris  a  reçu  en  188^  : 

1*  En  477,458  versements,  dont  63,146  nouveaux,  la 
bnme  de  46,867,445  fr.  38  e.; 

2*  En  2,037  transferts-recettes  provenant  des  caisses 
^argne  départementales,  la  somme  de  836,724  fr.  67  c.; 

!•  En  112,807  parties  d'arrérages  de  rentes  apparte- 
aax  déposants  la  somme  de  704,989  fr.  50  c. 

Elle  a,  en  outre,  capitalisé  pour  le  compte  des  dépo<- 
les  intérêts  montant  à  la  somme  de  2,531,916  fr. 

le. 

Elle  a  remboursé  par  contre  : 

I*  En   155,095  retraits,  dont  24,228  pour  solde,  la 

jiime  de  30,901,506  fr.  18  c; 

S*  En  2,205  transferts-payements  envoyés  aux  caisses 

Ipargne  départementales  la  somme  de  641,271  fr.; 

^  En  achats  de  155,373  francs  de  rentes  pour  le  compte 
jjil  4,228  déposants  la  somme  de  3,902,740  fr.  70  c; 
^i*  Eo  50  placements  à  la  caisse  des  retraites  pour  la 
ipkttesse  la  somme  de  37,334  francs. 

Au  31  décembre  1882,  le  solde  dû  par  la  caisse  d'épar- 

Iiede  Paris  i  440,694  déposants  s'élevait  à  87,835. 676  fr. 
I  e.  et  était  représenté  tant  par  les  sommes  en  caisse  et 
lli  Banque  que  p.ir  celles  versées  à  la  caisse  des  dépôts 
l^eMsignations. 
',  ';  Le  nombre  des  déposants  était  de  403,279  au  !«'  jan- 
Jkf  1882;  il  s*est  donc  accru  dans  Tannée  de  37,415. 
Kie  solde  dû  aux  déposants,  qui  était  au  1*'  janvier  1882, 
K72,403,826  fr.  38  c,  s'est  augmenté  dans  l'année  de 
^,431,850  fr.  24  c. 

Le  nombre  des  inscriptions  de  rentes  en  portefeuille  ap- 
^rtenant  aux  déposants  s'élève  2k  28,333,  pour  la  somme 
hI 717,016  francs  de  rentes  3  p.  100,  3  p.  100  amortis- 
lIAle,  4  1/2  p.  100  et  5  p.  100. 
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UAGE. 

Le  nombre  des  eas  de  rage  a  diminué,  en  1882,  d*une 
façon  sensible;  il  n'atteint  pas  la  moitié  des  cas  constatés 
CD  1881,  et  il  est  même  inférieur  à  celui  de  la  statistique 
de  1880.  Il  en  est  de  même  du  nombre  des  personnes  et 
de  celui  des  animaux  mordus  ;  par  suite,  le  nombre  des 
tas  de  rage  constatés  chez  i*homme  et  suivis  de  mort  a 
ëiminué  aussi,  et  de  23  en  1881  est  tombé  à  11  en  1882. 

Voici  les  chiffres  les  plus  intéressants  présentés  par  la 
statittiqoe  de  1882  comparée  à  celles  de  1880  et  de  1881  : 

Nombre  des  cas  de  rage  en  1880 â9i 

—  —  enl88! 615 

—  ~  enl882 276 

Aiiimaux  mordus  en  1880 338 

—  enl881 729 

—  enl882 294 

Personnes  mordues  en  1880 68 

—  enl881 156 

—  enl882 67 


CONSOMMATION  DU  GAZ  en  1882. 
(Extrait  du  Rapport  du  Président  de  la  Compagnie.) 

Considérations  générales  sur  V ensemble  de  notre  in- 
dustrie.  —  Consommation  du  gaz.  -*  Pendant  l'année 
1882,  nous  avons' livré  à  la  consommation  un  volume  de 
gai  de  275,368.705  mètres  cubes,  soit  14,441,936  mètres 
cubes  de  plus  qu'en  1881 . 

Recettes  de  gaz.  —  Les  recettes  de  gaz,  qui,  en  1881 , 
avaient  été  de  66,471,190  fr.  84,  ont  atteint,  en  1882,  le 
chiffre  de  71,048,166  fr.  89  c. 

Âhormés.  —  Le  nombre  des  abonnés,  au  31  décembre 
«Jernier,  était  de  169,351  et  dépassait  de  9,812,  soit  de 
()*15  \).  lUO,  celui  des  abonnés  à  la  même  date  de  1881 . 

En  1881,  raugmenlaliou  d^i  nombre  des  abonnés  avait 

*■ 
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été  déjà  de  1 1 ,0^5,  ce  qui  représente,  pour  les  deux  annèa 
réunies,  un  total  de  ^0.837  abonnés  nouveaux. 

C'est  la  première  fois  que  l'accroissement  du  nombre 
des  abonnés  atteint,  en  deux  années  consécutives,  un  chiF* 
fre  aussi  considérable,  et  il  est  permis  d*en  conclure  que 
Tusage  du  gaz  se  répand  chaque  jour  davantage;  qu'y 
entre  de  plus  en  plus  dans  les  habitudes,  et  que  les  nou- 
veaux procédés  (l*éclairage  inaugurés  depuis  plusieurs 
années,  en  s'adressant  à  des  besoins  différents,  ne  parais- 
sent pas  devoir  porter  atteinte  au  développement  normal 
de  notre  entreprise. 

Éclairage  puhUc.  —  Le  nombre  des  appareils  publies, 
au  31  décembre  188Z,  était  : 

Dans  Paris,  de 4G,773 

Dans  la  banlieue,  hors  des  fortiOcations,  de..      7,888 


Ce  qui  forme  un  total  de 54,661 

Conduites  montantes.  —  Nous  continuons,  à  poser  des    ] 
conduites  montantes  dans  les  maisons  neuves  et  habitées 
où  nous  croyons  pouvoir  trouver  une  consommation  de 
gaz  suffisante  pour  nous  rémunérer  de  nos  dépenses. 

Ces  conduites,  qui  permettent  aux  locataires  des  étages 
supérieurs  de  se  procurer  le  gaz  aussi  facilement  et  sans 
faire  plus  de  frais  que  sMls  habitaient  le  rez-de-chaussée  à 
proximité  de  la  conduite  de  la  rue,  ont  beaucoup  contri- 
bué à  l'introduction  du  gaz  dans  les  appartements  parti- 
culiers. 

Le  nombre  des  conduites  montantes  posées  par  la  Com- 
pagnie, au  31  décembre  dernier,  était  de  17,185,  répar- 
ties dans  13,970  maisons,  et  excédait  de  1,430  le  nombre 
des  conduites  existant  au  31  décembre  de  Tannée  précé- 
dente. 

Les  recettes  provenant  de  la  vente  du  gaz  consommé 
en  1882,  au  moyen  de  ces  conduites  montantes,  s*est  élevé 
à  12,264,187  fr.  12  c.  Ce  chiiïre  dépasse  de  1 ,275,636  fr. 
72  c,  soit  près  de  12  p.  100,  les  recettes  analogues  de 
l'année  précédente,  dont  le  montant  avait  été  de  10,U88,550 
francs  40  centimes. 

Ce  résultat  juslilic  les  sacrifices  que  nous  nous  inipo* 
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ions  poar  multiplier  les  iMtallations  de  conduites  mon- 
tiii(es  et  eo  faire  Taccessoire  obligé  de  toutes  les  cons- 
truetions  nouvelles. 

Principaux  résultats  de  l'exploitation.  —  Le  tableau 
ci-après  donne  le  relevé  des  quantités  de  gaz  consommées 
annuellement,  du  t*'  janvier  1856  jusqu'au  31  décembre 

\m. 

Il  fait  voir  que,  dans  cet  invervalle  de  vingt-sept  ans,  la 
eoDsommation,  qui  était  primitivement  de  47,335,4'Z5  mè- 
tres cubes,  a  presque  sextuplé;  et  que,  de  1875  à  18b2, 
eWà-dire  en  sept  ans,  elle  a  autant  augmenté  que  pen- 
dant les  quinze  années  précédentes. 

Coosommations  Augmentations  DiTidcbdes 

Anofe?.                       aonnelles.  aonuelles  iniiue's. 

m.       e.  m.       e.  tr. 

1855 40,774,400  »  »      r> 

1856 47,335,475  6,561,075  40    >» 

1857 56,042,640  8,707,165  45    » 

1858 62,159,300  6,116,660  50    >» 

1859 67,628,116  5,468,816  60    » 

1860, 75,518,922  7,890,806  70    » 

1861 84.230,676  8,711,754  70    » 

1862 93,076,220  8,845,544  85    )» 

1863 100,833,258  7,757,038  95    » 

1864 109,610,003  8,776,745  405    » 

.   1865 116,171,727  6,561,724  105    » 

1866 122,334,605  6,162,878  110    » 

1867 136,569,762  14,235,157  115    » 

1868 138,797,811  2,228,049  120    » 

1869 145,199,424  6,401,613  102    »(1) 

1870, 114,476,909  30,722,520  40.50(2) 

1871 87,481,346  26,995,558  32.50 

1872 147,668,331  60,186,985  51    » 

1873 154,397,118  6,728,787  52.50 

1874 160,652,202  6,255,084  55    » 

1875. 175,938,244  15,286,0i2  00    » 

1876 180.209,789  13,271,545  62    » 

1877 191,197,228  1,987,439  02    » 

(1)  C'est  eo  1869  que  la  connpagaie  a  coromeocé  à  partager  avee  la  Ville 
>•  pertioD  des  bénéfices  de  i'exploilation  excédant  11,400,000  francs. 

(3)  Les  actions  ayant  été  dédoublées  eo  1870,  il  Faut,  pour  reudre  ce  chl- 
'ra  «t  les  svltaots  comparables  à  ceux  des  années  précédentes,  les  multi- 
P^w  par  t. 
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1878 «11,949,517       20,751,289  65    » 

1879 218,813,875         6,864,358  65.30 

1880 244,345,324       25,531,449  74    »    . 

1881 260,926,769       16,581.445  78  50 

1882 275,368,705       14,441,936  82.50 

Puistanee  de  fabrication  des  usines.  —  Pendant  l'an- 
née 1882,  la  puissance  de  fabrication  annaelle  des  nsiiies 
a  été  portée  à  3tO  millions  de  mètres  cubes.  A  la  fia  de 
Tann^  188^,  quand  les  travaux  en  cours  dans  les  usiMi 
existantes  seront  terminés,  la  puissance  de  notre  matéfid 
de  production  atteindra  328  millions  de  mètres  cubes,  tê 
qui  nous  p(  rmettra  de  satisfaire,  sans  difficulté,  aux  ex^ 
gences  probables  du  service  de  Thiver  prochain,  avec  vm 
réserve  d'environ  )0  p.  100  destinée  à  faire  face  aox 
accidents,  aux  augmentations  imprévues  de  consomma- 
tion, etc. 

Canalisation.  —  Dans  le  courant  de  l'année  qui  vient 
de  s'écouler,  nous  avons  exécuté  de  très  importants  tra- 
vaux de  canalisation  pour  amélorer  les  conditions  d'ali- 
mentatioB  de  notre  résean  et  amener,  au  centre  de  Pans, 
le  gaz  fabriqué  dans  notre  nouvelle  usine  de  Clichy. 

Notre  réseau  s'est,  par  suite,  accru  de  52,368  niètres 
80  centimètres. 

Et  la  longueur  totale  des  conduites  de  gaz  placées  io«s 
les  voies  publiques  s'est  trouvée  portée  à  1,967,417», 
87  c. 

Comptes  de  premier  étaUissemeni. — Nous  vous  aTOW 
annoncé,  messieurs,  dans  notre  dernière  réunion,  qne  nat 
usines  atteindraient  bientôt  la  limite  de  leur  puisssaneede 
production;  et  que,  pour  satisfaire  aux  besoins  croissaots 
de  la  consommation,  il  était  nécessaire  d'en  créer  de  aou- 
velles. 

Pendant  Tannée  1882,  nous  nons  sommes  prinetpala' 
ment  occupés  de  terminer  les  usines  de  La  Villette  et  et 
Clichy,  qui  contiennent  ensemble  3,232  cornues,  afin  de 
pouvoir,  en  1883,  entreprendre  sérieusement  les  travaaz 
de  la  grande  usine  que  nous  proposons  d'édifier  aa  mti 
de  Paris,  entre  le  chemin  de  fer  du  Nord  et  le  canal  Saial- 
Denis. 

I^es  autres  travaux  exécutés  ^anf  l^s  psipes  e^istaifci 
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dm  eu  principalement  pour  objet  d'améliorer  nos  moyens 
tie  condensation  et  d'épuration,  de  développer  notre  ma- 
gasin de  gaz  et  de  mettre  nos  appareils  accessoires  en 
harmonie  avec  la  puissance  de  production  de  nos  fours. 

Le  bilan  qui  vous  a  été  remis  fait  connaître  comment 
Ws  travaux  de  premier  établissement  de  l'année  1882»dont 
le  total  est  18,679,059  fr.  71  c,  se  répartissent  entre  les 
iBneubles  acquis,  les  constructions,  la  canalisation,  le 
■atériel  d'exploitation  et  les  frais  d'établissement. 

En  voici  le  détail  : 

AcquisUioir  de  terrains , .        3,634,428.90 

A  déduire  : 
Produit  de  la  vente  de  deux  parcelles  de  ter- 

raio 37,457    » 

Reste 3,596,971.90 

Travaux  dans  les  usines,  ateliers  et  bureaux  annexes 
delà  Coropaguie.  —  L'ensemble  des  travaux  exécuté  dans 
IfiQsines  peut  se  résumer  comoie  suit  : 

^Tillette 1,655,  t65.30 

^wy. 128,065.95 

^«•girard 66,731.53 

ï«7. 546,486.28 

SiiftUMandc 843,998^.14 

®<*y 4,801,009.41 

^^oàj 852,274    » 

Wnesdea  goudrons 248,836.96 

iWlers  des  produits  chimiques 558,939.04 

tanexe  de  l'tiôtel  de  la  compagnie 471 ,541 .  46 

CBMtnictioliB  diverses  dans  les  autres  usines 

eiiteliers  de  la  compagnie 79,859.41 

Total  pour  les  terrains  et  les  usines . . .  13,849,879.44 

Caaalisation  sous  les  voies  publiques 2,336,616    * 

^•wtaites  montantes -, 1 ,000, 160. 03 

•«whemenis 537,652.91 

'^•■PteQrs 358,625.45 

<*»roisi 239,992.23 

«atériel  et  outillage 184,948.65 

W  d'établissement.  —  Frais  d'emprunts, 

coofections  de  titres,  droits  divers,  etc. . . .  171, 785    » 

Total  des  dépenses  de  premier  établissement,  ~ 

inpntables  sur  l'année  1882. 18,679,059.71 
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Situation  des  dépenses  et  des  ressources  de  premier 
établissement. 

Le  luoDtant  des  dépenses  de  premier  établSs< 

sèment,  au  31  décembre  1881,  cHaU  de 206,030,173.63 

Oo  vient  de  voir  que,  pendant  rannëe  1882,  il 

a  été  dépensé 18,679,099.71 


Par  suite,  le  total,  au  3i  décembre  dernier,  a 

étéporléà.. 224,729,283.34 

Pour  faire  face  à  ces  dépenses,  nous  avons  un 
capital  : 

Bn  actions,  de 84,000,000   » 

En  obligations,  de 172,245,739.15 

256,245,739.131 


l.e  monlant  de  nos  ressources  excède  donc  le 

total  de  nos  dépenses  de 31,516,503.81 

Comptes  d* exploitation. 

DÉPBlllBf. 

1«  Fabrication.  —  Matières 25,930,594.761 

2«>  Service  des  usines 7,700,299.87' 

3«  Service  de  l'éclairage  et  de  la  canalisation.  2,868,914.14 

4«  Administration  centrale.  *. 13,366,460.40 

5«  Charges  municipales 5,588,936.76 

6»  Charges  envers  l*Ëtat 796,20d.7O 

Total  des  dépenses  do  l'exploitation.. .  56,251,414.691 


Produit  de  la  vente  du  gaz. 71,048,136.89 

Produits  divers 27,925,304 


Total...  98,977. 46I.f7 

En  résumé,  les  bénéfices  de  l'année  1882  sont 

de 42,722,0*6.64 

A  ajouter  le  solde  do  la  liquidation  de  1881. . .  143,560.04 
Si  on  déduit  la  somme  à  réserver  pour  la  li- 

quidation  des  dépenses  qui  n'ont  pas  été 

soldées  au  31  décembre  1882 265,606  68 

Il  reste  à  partir 42,600,000» 

Conformément  au  traité,  nous  prélevons 12,400,000  » 

Par  suite,  la  différence  à  partager  avec  la  ville 

de  Paris  s'élève  à 30,200,000  » 
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Soit: 

15,100,000  francs  pour  la  ville  de  VùtU,  et  15,100.000 
francs  pour  la  compagnie. 
La  part  des  actionnaires  se  conaposera  donc  : 

i«  Du  prélèvement  ci-dessus 12,400,000    » 

I*  De  la  moitié  des  bénéfices  partagés 15, 100,000    » 

>  Do  dixième  payement  fait  par  la  ville  de 

Paris  pour  le  remboursement  partiel  de  la 

moitié  de  rannoiié  de  520,792  francs,  dont 

la  compagnie  fait  chaque  année  l'avance,  en 

exécution  du  traité  du  27  avril  1872 50,000    » 

I*  Du  solde  des  bénc^fices  reportés  au  crédit 

des  actionnaires 116,440.83 

Total...      i7^666,440.8S 
à  déduire,  à  la  somme  à  verser  à  la  réserve 
spéciale,  à  raison  de  1  fr.  par  action,  en 
conformité  de  la  décision  de  rassemblée  gé- 
I»éraledu23marsl875.. 336,000    » 

Reste...      27,330,440  83 
Kws  avons  payé,  en  octobre  dernier,  un 
■compte  de  12  fr.  50  par  action  non  amortie, 
"Oit.... 3,579,000    » 

le  solde  à  répartir  le  6  avril  prochai o  est,  en 

conséquence,  de 23,751,440.83 

<feqai  représente  70  fr.  par  action,  soit,  pour 

l'année  entière,  82  fr.  50  par  action  de  ca- 

pilalavecun  reslede 231,440.83 

^  sera  porté  au  crédit  des  actionnaires. 

Charbons,  —  Pendant  Tannée  1882,  le  prix  des  char- 
^ns  n'a  pas  varié  d'une  manière  sensible. 

Coke  de  cornues.  —  L'hiver  que  nous  venons  de  Ira- 
^titt  n'a  pas  été  favorable  à  la  vente  du  coke.  Partout, 
^  Paris  comme  en  province  et  à  l'étranger,  la  production 
^Aépassé  les  besoins  de  la  consommation. 

Cependant,  grâce  à  quelques  applications  nouvelles  du 
coke  à  des  usages  industriels,  nous  avons  pu  suppléer» 
ta  une  certaine  mesure,  à  l'insuffisance  de  la  consom- 
iQation  domestique  et  placer,  à  peu  de  chose  près,  la 
même  quantité  de  coke  que  pendant  l'année  précédente. 

27. 
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Le  produit,  du  chef  du  coke,  qui  s'était  élevé  en  1881  i 
17,663,241  fr.  31  c,  a  diminué  en  1882  de  208,344  #. 
35  c,  et  n*a,  par  conséquent,  atteint  que  le  chiffre  àê 
17.454,896  fr.  96  c. 

Appareils  de  chauffage,  —  Le  nombre  total  des  appa-  ] 
reilsde  chauffage  au  coke  sortis  de  nos  ateliers  €t  fone- 
lionnant  pour  ainsi  dire  dans  tout  Paris  était,  «a  31  dé- 
cembre dernier,  de  56,194. 

Goudrons  et  produits  chimiques.  —  Le  placement  des 
sous-produits  de  la  fabrication  du  gaz  devient  de  plus  Ci 
plus  difficile,  malgré  tous  les  efforts  que  nous  faison 
pour  en  améliorer  la  fabrication. 

Le  produit  retiré  des  goudrons  et  des  eaux  ammoiii* 
cales  8*est  élevé  à  5,329,047  fr.  66  c,  se  décomposait 
comme  suit  : 

Traitements  des  goudrons 3,906,988.11  f 

Prodoits  chimiques,  provenant  du  traitement 
des  eaux  ammoniacales. 2, 123,461.02 

Total 5,329,0*7,06 

excédant  de  327,837  fr.  1^  c.  le  produit  analogue  de  1881f 
qui  avait  été  de  5,001,209  fr.  98  c. 

Ce  résultat  est  sans  doute  satisfaisant;  mais  il  perd, en 
effet,  beaucoup  de  son  importance  quand  on  le  compare 
au  montant  des  dépenses  d'exploitation,  dont  le  total  s*est 
élevé,  en  1882,  à  5b,251,414  fr,  63  c. 

MachiMs  à  gaz.  —  Pendant  Tannée  1882,  il  a  été 
vendu  63  machines  horizontales  système  Oiio,  2  machines 
verticales  système  Otto  et  Dangen,  et  une  machine  Le- 
noir. 

La  quantité  de  gaz  consommée  par  les  machines  i  gaz 
fonctionnant  actuellémeùt  dans  Paris  peut  être  évaliée  à 
trois  millions  de  mètres  cubes  par  an. 

Institution  de  prévoyance  de  la  Compagnie,  —  Les 
institutions  de  prévoyance  fondées  par  la  Gompagnir, 
dans  rintérét  de  tout  son  personnel,  sont  les  suivantes  : 

La  caisse  de  prévoyance; 

La  caisse  des  retraites; 

La  caisse  d'économie. 
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'  '»   Leur  noiB  indi4|ue  sDfiisaminent  le  but  qu^on  %*eii  pro- 
•  fMé  d'atteindre  en  le«  eréant. 

héservê  spéciale.  —Vous  gavpz,  messieurs,  qo*aà  nom- 
bre des  conditions  onéreuses  de  notre  traité  figure  Tobli- 
fation  de  parUiirer,  avee  la  Ville  de  Paris,  en  fin  de  con- 
cession, notre  actif  mobilier  et  immobilier. 

La  réserve  spéciale,  instituée  par  Tarticle  40  des  sta- 

lits,  a  pour  but  de  constituer,  d*ici  à  la  fin  de  1905,  un 

..«pital  qui  dédommage,  dans  une  certaine  mesure,  les 

.  ietionnaires  des  efTets  de  ce  partage. 

>     Aox  ternoes  d'une  décision  de  rasseitibtée  générale  du 

'  *aoisde  mars  1875,  la  réserve  dont  il  s*agii  est  formée 

,    M  moyen  d*uii  prélèvement  annuel  de  t  frsnc  par  action, 

loit  336,000  francs,  et  créditée  chaque  année  dn  montant 

U  rannuîlé  de  210,3%  francs  due  ^  la  Compagnie  par  la 

Tilie  de  Paris»  en  exécution  de  Tarticle  4  du  traité  du  27 

1    ifrill872. 

Ce  fonds  de  réserve  s'élevait,  au  31  décembre  1882,  h 
b somme  de  6,354,329  fr.  32  c,  se  décomposant  comme 
sait: 

PrélèvemcDts  annuels , 3,0i4,000    » 

I     lotérêls 083,091.04 

Tileur,  aa  31  décembre  1882,  de  dix  aoDuitéti 

I        «Tancées  à  la  ville  de  Paris  et  dont  le  rem* 

bonrsement  est  différé  jusqu'en  1888.  (Prêt 

I       de  7,500,^)09  francs,  en  vertu  du  traité  pré- 

ciié.) 2,046,338.28 

Total  égal 6,354,329.32 

Abaûsement  du  prix  du  gas.  —  Nous  avons  longue- 
ment expofé,  dans  nos  trois  dernières  réunions,  comment 
la  qneslion  de  rabaissement  du  prix  de  vente  du  gaz  est 
née  et  comment  nous  avons  été  amenés  à  rechercher,  de 
concert  avec  la  ville,  une  combinaison  qui  permit  de  don- 
1er  satisfaction  aux  consommateurs,  sans  porter  atteinte 
à  vos  intérêts. 

L'idée  qui  nous  avait  paru  la  plus  naturelle  consistait  à 

consacrer,  chaque  année,  è  la  réduction  du  prix  du  gaz 

noc  portion  des  sommes  destinées  à  l'amortissement  du 

I     t«p\tal-«tliotfl  «t  <ht  eapUal-obligations,  et  à  cherebvr 
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dans  an  atlmigemeat  de  coiieesnon  one  eempensttloii  tm. 
diminatîMft  de  recettes  qui  seraient  la  cdnséqaenee  d*«if  ; 
rédaction  progressive  du  prix  de  vente. 

Ce  qui  rendait  la  solution  de  cette  questies  partieifr 
lièrement  diffietley  c*est  TéBornuté  des  cbarget  moniei* 
paies  qui  grèvent  notre  entreprise. 

En  effet,  si  vous  voulez  bien  vous  reporter  au  bilaii  ^«a  1^ 
vous  avez  entre  les  mains,  vous  remarquerez^  qu'en  1S62«  z\ 
les  charges  municipales  portées  en  dépense  représeatist,  « 
indépendamment  de  la  réduction  du  prix  de  50  p.  100  pMf 
l'éclairage  de  la  voie  publique  ainsi  que  ilrn  fluhliriirnifHH; 
municipaux,  départementaux  et  militaires,  une  soranae  4| 
20,688,936  fr.  76  c,  se  décomposant  comme  suit  : 

Redevance  d'octroi  de  0.02  c i« 793, 4i3.8|t 

Droit  de  location  du  sous  sol  des  rues 200,OQP  4t 

Perte  sur  l'entretien  des  appareils  publics. . .  595,49)«lt 

Part  de  la  ville  dans  les  bénéfices  de  la  corn-  ''•* 

psgnle i5,IOO,eO§  • 


Total  égal  (i). . . .      Î0,688,936.7i 

Or,  ces  50,588,936  fr.  76  c,  répartis  sur  les  197,837»5G9 
mètres  cubes  de  gaz  vendus  0  fr.  30  c.  dans  Parts,  pen- 
dant ce  même  exercice,  ne  présentent  pas  moins  de  t§ 
centimes  quatre  dixièmes  par  mètre  cube,  et  on  voit  le 
suite  que  si  la  Ville,  tout  en  continuant  à  bénéficier  peur 
réclairage  public  et  municipal  d'un  prix  de  0  fr.  15  e.  par 
mètre  cubé,  sensiblement  égal  à  celui  de  Londres,  pouvait 
renoncer  à  ses  prélèvements  sur  les  bénéfices  de  Texplot- 
tation  de  la  Compagnie,  cette  dernière  serait  en  mesure  de 
livrer  le  gaz,  payé  aujourd'hui  0  f^.  30  c,  à  moins  deO  fr. 
20  c,  c'est-à'dire  à  un  prix  inférieur  à  celui  que  payewt 
les  habitants  de  la  plupart  des  autres  capitales  de  TEii* 
rope. 

La  Compagnie  Parisienne  ne  perçoit  donc  pas  plus,  par 
mètre  cube  de  gaz  pour  le  compte  des  actionnaires,  que 
les  compagnies  gazières  de  Tétranger;  et  on  ne  sanrait 

(1)  L'écooonie  rétalUot  de  la  rédneUoo  de  SO  p.  IM  drat  prolto  1*4. 
elairage  mnnicipal  a'eit  élevée  en  188t  k  S,406,S29  fraoe»,  et  si  oa  ea  U> 
nait  compte  dans  Pémlaatioa  des  avantages  qne  la  Tille  reUre  de  son  tndll 
«vee  la  eompagoie  parfeieBoe,  oo  ariiverait  à  aa  tout  de  16/)9&.*65  Cr.  7S. 
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iMp  répéter  que  si,  à  Paris,  les  consommateurfl  payent  le 
gai  plus  cher  qae  dans  les  autres  villes,  telles  que  :  Lon- 
dres, Vienne,  Berlin,  Amsterdaro,  Bruxelles,  c*est  unique- 
■ent  parce  que  la  Ville  de  Paria  prélève  sur  eux,  par 
BOire  intermédiaire,  sous  différentes  formes,  un  droit 
exorbitant  de  plus  de  0  fr.  tO  c.  par  mètre  cube  de  gaz. 
Or,  depuis  1869,  ce  droit  a  produit  à  la  Ville  une  somme 
h  160,400,000  francs. 

Il  eàt  été  faeile  à  Tadministration  municipale,  lorsqne 
ktraité  du  7  février  1870  a  été  substitué  à  ceux  de  1855 
H  de  1861,  de  donner  satisfaction  au  public  en  faisant 
nuise  chaque  année,  aux  consommateurs  de  gaz,  des 
MHnmes  considérables  qu'elle  prélève  à  son  profit,  sur  les 
produits  de  notre  exploitation.  Mais  cette  solution  n*a  pas 
}aru  de  nature  à  être  adoptée. 

Ihns  cea  dernières  apnées,  comme  en  1870,  la  Ville  n*a 
.pis  voulu  se  priver,  en  acceptant  nos  propositions,  des 
inntagea  qu'elle  retire  de  sa  participation  à  nos  béné- 
Ites. 

De  son  côté,  la  Compagnie,  qui  depuis  vingt-sept  ans  a 
10|9lemeDt  rempli  ses  obligations  et  immobilisé,  pour 
/lire  face  aux  besoins  de  la  consommation,  en  travaux 
4'aiines  et  de  canalisation,  use  somme  dont  le  total,  en 
1865,  atteindra  279  millions,  ne  pouvait  renoncer  aux  droits 
la'elle  tient  de  ses  traités  et  s'imi^oser,  sans  compensa- 
%,  des  sacrifices  que  rien  ne  justifie. 

Û  champ  des  abaissements  de  prix  possibles  se  trou- 
ait donc  foreément  limité  :  cependant,  nous  étions  par- 
«eotts  à  trouver  .et  à  faire  agréer  par  l'administration 
Mnieipale»  en  réservant,  bien  entendu,  votre  approba- 
lioD,  une  combinaison  qui  semblait  devoir  concilier  tous 
les  intérêt. 

Elle  se  réduisait  à  des  termes  très  simples  : 

Abaissement  immédiat  de  fr.  05  c.  par  mètre  cube  sur 
Wgsi  destiné  à  Téclairage  et  au  chauffage; 

Abaissement  de  0  fr.  30  e.  à  0  fr.  *20  c.  du  prix  du  gaz 
employé  à  la  production  de  la  force  motrice; 

Abandon  indéfini  aux  consommateurs,  à  partir  de  1885, 
Mas  forme  de  réductions  nouvelles  du  prix  du  mètre  cube 
de  gaz,  de  la  moitié  des  bénéfices  de  Texploitation,  excé- 
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tnt  les  bénéfices  de  Tannée  1881,  l'autre  moitié 
core  être  partagée  avee  la  Ville  ; 

Allongement  de  concession,  à  partir  du  1*' janvier  196^1 

Enfin,  pour  dissiper  les  appréhensions  que  semblait  ii 
pirer  nn  allongement  de   concession,  nous  admettiMlj 
qu'en  1905,  terme  de  noire  concession  actuelle,  la  Yitti 
pourrait  reprendre  sa  liberté  d'action  par  rappUcatm 
a*une  clause  de  rachat  analogue  à  celle  qui  figure  dans  fe  :, 
cahier  des  charges  des  compagnies  de  chemins  de  fer.       * 

Le  conseil  municipal  n'a  pas  cru  devoir  accepter  tm\ 
résultais  d*une  longue  et  sérieuse  négociation.  Il  vei^ 
l'abaissement  du  pri)c  du  gaz,  mais  il  nous  refuse  la  tmim 
pensation  des  pertes  qui  doivent  être  pour  nous  la  consé- 
quence de  cet  abaissement;  et,  sans  avoir  égard  in- 
observations et  aux  protestations  de  l'administration  ma», 
nicipale,  il  a  invité  M.  le  préfet  de  la  Seine  I  rédiiiiti 
d'office,  par  voie  d*arrété,  le  prix  de  vente  dn  gai  À. 
0  fr.  30  c.  à  0  fr.  25  c. 

Nous  croyons  que  M.  le  préfet  de  la  Seine  n'a  pat  le  | 
droit  de  prendre  une  semblable  mesure.  Les  conditioBsde  ^ 
réduction  du  prix  de  vente  du  gaz  sont  régies  par  hir-    , 
ticle  48  de  notre  traité  et  soumises  à  des  formalités  MX-    ^ 
quelles  l'administration  municipale  ne  peut  se  sonstrdte.    i 
C'est  au  ministre  de  l'intérieur  qu'il  appartient  de  Bonn    -^ 
mer  tous  les  cinq  ans,  s'il  y  a  lieu,  la  commission  qai  doit 
examiner  les  procédés  de  fabrication  du  gaz  et  constater 
s'il  existe  des  inventions  nouvelles,  des  systèmes  étran- 
gers au  système  actuel. 

Le  conseil  municipal  n'a  pas  qualité  pour  opposer  à 
cette  commission  les  conclusions  d'une  commission  prûe 
dans  son  sein,  de  se  faire  ainsi  juge  et  partie;  et  Tadau- 
nistration  municipale  s'exposerait  à  commettre  un  «ieèt 
de  pouvoir,  en  même  temps  qu'elle  ferait  une  fausse  appli- 
cation des  dispositions  de  notre  contrat, si  elle  prenait  sur 
elle  de  réduire  le  prix  de  vente  du  gaz  avant  qu'il  ait  été 
constaté,  dans  la  forme  preàcrite  par  le  contrat  lai-même, 
que  le  prix  de  revient  non  seulement  abaissé,  mais  qu'il  a 
baissé  d'une  manière  notable  et  que  cet  abaissement  eit 
dû  à  rappljcalion  de  procédés  de  fabrication  étrtngcis 
aux  systènâesde  fabrication  anciennemè^V  e^  oiOi^. 
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Do  reste,  messieurs,  tos  intérêts  .«onl  garantis  par  dM 
traités  réguliers,  dont  ÎMnterprétation  ne  peut  faire  Tobjn 
d'aneun  doute.  Nous  continuerons  à  faire  tous  nos  efforts 
pour  les  mettre  à  l'abriMle  toute  atteinte;  mais,  ti  on  ve- 
nait à  méconnaître  nos  droits  en  prenant  contre  nous  une 
mesure  arbitraire,  nous  nous  défendrions  par  les  moyens 
que  la  foi  met  à  notre  disposition,  et  nous  altendrioits, 
iTee  eonfiaace,  la  décision  des  tribomux  compétents. 


INCENDIES  SURVENUS  PENDANT  L'ANNÉE  1881. 

Dégâts    Dégâts 
dép«s-  inTérienrf 

Loeux  oà  ils  ont  en  Heu.  isnt         k         !•* 
tOOOfr.  1000  fr.  taux. 

Appartements 5 

Appentis,  baraques.  Hangars. Il 

Armoires,  placards 2 

Ateliers d'ouvriersen  bois 12 

Ateliers  autres  que  les  précédents 9 

Bateau  X 1 

BAtiments,  usines,  fabriques 13 

Bàtimenu  d'habitation 3 

Boutiques. 18 

Boréaux 1 

Cabinets 2 

Cates H 

Chambres. , 82 

GhantierH,  dépôts  de  bois,  comhustible.s.  1 

Combles  , 12 

Écuries,  ètables 2 

Éfçlises,  temples 1 

Égouts,  travaux  sur  la  voie  publique...  1 
Explosions  de  gaz  non  suivies  d'mceii- 

die 3 

Explosions  de  chaudières » 

^'►arnils 20 

Fours  à  briques,  à  piètres,  à  chaux. ...  1 

Gares  et  dépendances  de  chemin  de  fer  1 

Greniers  à  fourrage.. 2 

Laboratoires  et  cuisines 2 

Magasins  d'alcools,  produits  chimiques.  10 

Hagasint  antre* que  les  précédents....  25       13       38 


» 

5 

10 

21 

9 

11 

15 

27 

16 

25 

2 

3 

3 

16 

y> 

3 

IG 

3t 

1 

2 

7 

9 

87 

101 

258 

340 

2 

3 

16 

28 

3 

5 

» 

1 

(i 

7 

3 

6 

1 

1 

20 

40 

2 

3 

» 

1 

1 

3 

25 

27 

3 

13 
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Meules,  tas  de  fumier,  berbes  sèches. .  1 

PaDsdebois,  cloisons 6 

Planchers,  parquets 5 

Scieries  mécaniques 1 

Séchoirs,  étuves 4 

Théâtres,  concerts,  bals,  cic i 

Wagons  et  voitures  isolés » 

Feux  sur  les  personnes » 

Dégâts  de  i  .000  francs  et  au-dessus. ...  â73         »  ) 

Dégâts  inférieurs  à  1,000  francs »      673^ 

Totaux 9i5 


8 

9 

45 

r.i 

72 

77 

» 

1 

5 

9 

21 

22 

1 

1 

2 

2 

9«5 


Sur  les  945  cas  dMncendie,  on  a  déclaré  aux  sapeurs- 
pompiers  qu'il  y  avait  assurance  contre  les  pertes  imm(H 
biiières  dans  885  cas,  contre  les  pertes  mobilières  dtas 
700  cas  seulement;  qu'il  n'y  avait  pas  assurance  contre 
les  pertes  mobilières  dans  242  cas. 

Enfln,  les  sapeurs-pompiers  n'ont  pu  être  renseignés 
dans  2  cas  pour  les  pertes  immobilières  et  dans  3  cas 
pour  les  pertes  mobilières. 

Les  évaluations  de  dégâts  déclarées  portent  les  pertes 
subies  dans  les  944  incendies  (les  dégâts  n'ayant  pu  être 
évalués  dans  un  cas)  à  15,183,690  francs  (les  pertes  cau- 
sées par  l'incendie  des  magasins  du  Printemps  figurent 
dans  ce  total  pour  la  somme  de  8  millions  de  francs),  dont 
15,058,600  francs  pour  272  feux  déclarés  comme  ayant 
produit  des  dégâts  de  1 ,000  francs  et  au-dessus,  soit  une 
moyenne  de  55,362  fr.  50  c.  par  incendie,  et  125,090  franci 
pour  les  673  autres  cas,  soit  une  moyenne  de  185  fr.  86  c. 
par  feu  déclaré  comme  ayant  occasionné  des  dégâts  infé- 
rieurs à  1,000  francs. 

Incendies  survenus  penant  chaque  mois  de  Vannée  ISSi. 


Janvier 

134 

Juillet 

115 

Février 

62 

Août 

61 

Mars 

60 

Septembre 

Octobre 

58 

Avril 

62 

95 

Mai 

60 

Novembre 

75 

Juin 

67 

Décembre. ....... 

iw 

Total 

...     5ï 
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NcUttre  des  incendies. 

FtHX  éteints  avec  lances  directes  sur  booche  d'eau. . . .  H 

—  avec  le  secours  des  pompes ,,,  185 

->         par  les  sapeurs  avec  des  seaux  d'eau 462 

—  par  les  habilants  avant  l'arrivée  des  sapeurs  Sâi 
^         avec  du  sable,  des  chiffons  mouillés CO 

Totaux  des  incendies 945 

Totaux  des  feux  de  cheminée i ,  585 

Totaux  des  fausses  alertes 8i 

Totaux  des  avertissements.  2,611 

i  Bniobre  de  pompes  amenées  au  feu ,. . .  1,880 

-»                roanœuvrées  par  les  sapeurs 404 

—                de  la  bûnliene  ou  des  administrations  18 

INifore  de  bouchée  d'eau  directement  utilisées 27 

Les  pompes  amenées  pour  les  1,585  feux  de  cheminée» 

6 cas  de  sauvetage,  d'épuisement  de  bateaux,  de  caves, 
recherches,  etc.,  et  pour  les  81  fausses  alertes  ne  sont 
|M  comprises  dans  le  total  de  1,880  mentionnées  ci* 
émus. 

Sauvetages  opérés  en  1881. 

Nombre  de 
Noabre  ptnono.  retirées. 
Genres  de  sauveUges.  de 


eif.      morte*,  vitantes. 

hnonnes  en  danger  d'être  brûlées 
«D  asphyxiées  par  la  fumée 3  »  10  a) 

fmonnes  ensevelies  par  suite  d'é- 
croulement   3  1  3  6) 

Wnoenes  dans  des  puits.... v^....  4  1  3  c) 

—  dans  la  Seine 2  »  2  d). 

—  dans  des  tranchées,  dans 

des  égoots 3  »  3  «) 

Personnes  se  précipitant  d'un  qua- 
trième étage,  et  restant  suspendue 
àla  hauteur  du  premier  étage...  1  »  if) 

Personnes  tombées  d'un  quatrième 
étage  sur  des  toits  en  contre-bas.  3  »  3  ^) 

Totaux lu  2  24 

a)  Trois  descendues  à  l'aide  de  cordages,  de  Téchelle  à 
eroehets;  trois  emportées  à  hras;  quatre  dirigées  dans  la 
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descente  par  Tescalier,  alors  qu'il  était  difficUement  pra- 
ticable. 

h)  Écroulement  d*un  plancher  d*ane  maison  en  constroe- 
tion,  d*un  aqueduc. 

ej  Deux  chutes  accidentelles  :  un  ouvrier  trayaillant 
dans  un  puits;  un  enfant  nouveau-né  jeté  dans  on  puits. 

d)  Un  suicidé,  un  aliéné, 

e)  Une  chute  accidentelle,  deux  terrassiers  pris  dans  des 
éhoulenients  de  terre. 

/)  Une  aliénée. 

g)  Trois  chutes  accidentelles;  une  personne  est  morte 
cinq  heures  après  sa  chute. 

Cas  de  mort  survenus  dans  les  incendies^  —  18  fé- 
vrier, rue  Pajol,  71  :  1.  —  Lors  du  débiais  de  la  maitoa 
incendiée,  le  concierge  a  été  trouvé  carbonisé.  La  mort 
avait  précédé  Tarrivée  des  sapeurs. 

9  mars,  boulevard  Haussmann,  70  :  t.  —  Un  sapeur, 
entraîné  dans  un  effondrement,  est  mort  de  ses  brûlores 
quelques  heures  après  avoir  été  retiré  des  décombres. 

17  août,  rue  Saint-Maur,  237  :  1.  —  Un  enfant  de  six 
ans  a  communiqué  le  feu  à  ses  vêtements  en  allumant  bb 
réchaud.  La  mort  a  précédé  Tarrivée  des  sapeurs. 

4  septembre,  rue  du  Port-Mahon,  6  :  3.  —  Une  jeme 
fille  a  persisté  à  descendre  à  Taide  de  ses  draps  de  lit, 
malgré  les  protestations  des  sapeurs.  Un  drap  s'est  déta- 
ché, la  jeune  fille  s'est  tuée;  mais  sa  sœur  et  sa  mère,  qoî 
se  trouvaient  dans  la  même  chambre»  ont  été  sauvées  en- 
suite par  les  sapeurs. 

Deux  femmes  asphyxiées  avant  Tarrivée  des  sapeors 
ont  été  retrouvées,  Tune  au  sixième  étage,  l'autre  an  sep- 
tième étage. 

Causes  des  incendies  survenus  en  1884. 

Allumettes  chimiques 13 

Alcools  renversés 12 

Alcools  soutirés  auprès  d'une  lumière t3 

Becs  de  gaz S9 

Braises  mal  éteintes 10 

Cendres  chaudes 4 

Chandelles  collées  sur  du  Ms  ou  contre  un  mur. .  !• 
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ChanfTerettes,  crachoirs  et  scinres 4 

Choies  de  lampes  à  pétrole  ou  à  essence 91 

Combostibles,  copeaux  près  d'un  foyer 30 

Enfants  jouant  a^ec  des  allumettes ii 

Essence,  ëiher,  bensine,  etc 8 

Étincelles  de  foyer 34 

—  de  locomotives,  locomobilcs 4 

—  de  lumières C 

Explosions  de  gaz 2 

—  de  produits  chimiques 3 

—  d'alambics,  chaudières 3 

Falots,  lanternes H 

Fermentations 4 

Flammèches  de  cheminées  voisines 13 

Fours 1 

Fourneaux  et  réchauds  abandonnés 36 

Fpi'ttemeDts  d'organes  mécaniques 4 

Fuites  de  gaz 15 

Fumeurs,  ivrognerie 10 

Goudron  en  ébullilion 6 

Graisse  renversée 3 

Jets  d'allumettes  et  papiers  mal  éteints 44 

Lampes  à  gaz  liquides.... 7 

•Lumière  électrique 3 

Lumières  diverses,  chandelles,  lampes,  etc 410 

Pièces  d'artifices,   pétards,   fusées,   bengales, 

amorces 9 

Séchage  de  bois  au  four 25 

—     de  linges  devant  le  feu 48 

Sarchauffe  de  fdurs  et  étuves 16 

Tisons  et  charbons  ardents 15 

Vices  de  construction  : 

Bouches  de  chaleur i, < 

Calorifères  sur  parquets 

Cheminées  adossées  &  du  bois. 

—  après  coup  (absence  de  trémie) \  432 

—  crevassées 

Charpentes  traversant  les  cheminées 

Tuyaux  traversant  des  boiseries  et  charpentes.. 

Causes  inconnues 474 

Total 945 

RÉGIMENT  DE  8APEUKS>rOMPtERS. 

Effectif, 

Ofacleps 50 

^8-of|lclef8, .; .., 4^8 
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Caporaux 386 

Sapeurs  et  clairons 1,188 

Totaux 1,742 


Relevé  du  nombre  des  bouches  à  incenéie  existant 
au  31  décembre  1881. 

Pr!se  d'ean.  Prise  d'eia 

ArrosdU.<em.         Ville.      Panicu-  Arrondirsem.  Ville.  Pferiica- 

lieis.  I.rrs. 

1er 55           18        12e 103  23 

2e 57              8        13e 86  43 

3e 59             8        14e 83  3 

4e 3        15e 80  2 

5e 9        16e  ....  71  3 

6e 63             3        17e 72  1 

7e 65             4        18e 92  » 

8e 64             4        49e 93  7 

9e 69            17        20e 77  1 

10e 102             3                           — 

He 128            2       Totaux..  1,546  132 


{Annuaire  de  Paris.) 


INCENDIES  EN  1882. 

STATISTIQUE  DES  INCEXOIES  ET  DES  SAUVETAGES  POCI 
LE.SOUELS  LE  RÉGIME^iT  DE  SAPEURS-POMPIERS  DE  PAiUS 
A   ÉTÉ  APPELÉ    PENDANT   l'aNNÉE   1882. 

(Extrait  du  Rapport  du  Colonel.) 

L'unique  document  uiilisé,  pour  la  formation  de  U  sta- 
tistique ci-après,  est  le  rapport  qo'esi  tenu  de  faire, doue 
heures  au  plus  après  l'événement,  le  chef  de  détacbemeit 
de  sapeurs-pompiers  chargé  de  la  direction  des  seeoois 
pendant  l'incendie  ou  pendant  le  sauvetage. 

En  ce  qui  concerne  les  incendies,  c'est  donc  de  ce  nf* 
port  que  sont  extraits  tous  les  renseignements  relalÂ 
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à  l'importance  des  dégâts,  aux  causes  d*încendie,  aux 
moyens  d'extinction  employés,  au  degré  de  gravité. 

En  ce  qui  concerne  les  sauvetages,  les  renseignements 
ayant  trait  au  nombre  des  personnes  sauvées,  aux  dan- 
gers qu'elles  couraient,  sont  également  et  exciusiment 
pris  dans  les  rapports  des  chefs  de  détachement  de  sa- 
peurs-pompiers. 

Il  est  très  important  de  remarquer  que,  parmi  ces  ren- 
seignements, quelques-uns  ne  peuvent  être  obtenus  avec 
le  degré  d'exactitude  qui  conviendrait;  ainsi,  le  chiffre  des 
dégits  est  demandé  par  le  chef  de  détachement  sur  le  lieu 
Bèfliede  Tincendie  et  au  momnnt  oii  Texlinction  complète 
est  assurée,  soit  au  propriétaire,  soit  aux  locataires  incen- 
diés; or,  ces  personnes  ne  peuvent  se  rendre  toujours  un 
eompte  exact  de  leurs  pertes  ;  elles  en  exagèrent  le  plus 
lOQfent  l'évaluation  qui  ne  peut  jamais  être  rectifiée  sur 
le  rapport  du  chef  de  détachement,  faute  de  recherches 
«Itérieures. 

Les  incendies  sont  divisés  en  deux  catégories  :  la  l'* 
comportant  ceux  qui  ont  produit  des  dégâts  déclarés  de 
t.OOQ  francs  et  au  dessus  ;  la  2^  ceux  qui  ont  produit  des 
dégâts  déclarés  inférieurs  à  1 ,000  francs. 

Cette  division  a  été  adoptée  dans  le  but  de  faire  ressor- 
tir, autant  qu'il  est  possible,  l'efficacité  du  système  pré- 
Tesiir  fondé  sur  la  répartition,  dans  Paris,  des  secours 
contre  l'incendie  en  un  grand  nombre  de  points  (11  ca- 
lerDes,  82  petits  postes  de  ville,  33  postes-vigie,  29  postes 
^t  les  établissements  publics  et  les  théâtres,  etc,)* 

C'est  grâce  à  ce  système  que  les  sapeurs-pompiers  ar- 
rivant le  plus  souvent  au  débui  de  l'incendie,  ont  pu  en 
éteindre  près  de  7  sur  10  (68  p.  100)  avec  des  seaux  d'eau 
ttaleaient,  du  sable  et  des  chifTons. 

Enfin,  les  incendies  ont  été  classés  suivant  leur  degré 
^  gravité,  et  l'on  qualifie  d'incendies  graves  ceux  qui, 
BM  seulement  ont  nécessité  pour  les  combattre  un  assez 
S^tod  nombre  de  pompes,  mais  encore  présentaient  un 
danger  sérieux  pour  rétablissement  lui-même  et  les  voi- 
«iw,  tels  que  les  feux  d'ateliers  d'ouvriers  en  bois,  les 
feux  d'usine,  de  fabrique,  de  chantier,  de  grenier  à  four- 
ragea, de  dépOl  d'alcouU,  de  théâtre,  etc.;  par  suite. 
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nombre  d'iucendies  éteint  rapidement  ont  \ 
indiqués  comme  a|fant  un  certain  caractère 

État  général  des  incendies  auxquels  le  corp. 
pompiers  a  été  appelé  pendant  Vanm 

Appartenientâ 

Appentis,  baraques,  hangars 

Armoires,  placards 

Ateliers  d'ouvriers  en  bois 

Ateliers  autres  que  les  précédents 

Bateaux 

Bâtiments,  usines,  fabriques 

Boutiques 

Bureaux • 

Cabinets 

Gaves • 

Chambres 

Chantiers,  dépôts  de  bois,  combustibles. . . . 

Combles.  .^ 

Écuries,  étables 

Ê'^lises,  temples ; 

Ë-4onts,  travaux  sur  la  voie  publique 

Explosions  de  gaz  (non  suivies  d'incendie). . 

Explosions  de  chaudières 

Fournils 

Fours  à  briques,  à  plâtre,  à  chaux 

Gares  et  dépendances  de  chemins  de  fer.. . . 

Greniers  à  fourrage 

Laboratoires  et  cuisines 

Map^asins  d'alcools,  produits  chimiques 

Magasins  autres  que  les  précédents 

Meules,  tas  de  fumier,  herbes  sèches 

Pans  de  bois,  cloisons 

Planchers,  parquets 

Scieries  mécaniques 

Séchoirs  étuves 

Théâtres,  concerts,  bals,  etc 

Feux  sur  des  personnes 


Dci;ùlsde  1,000  tV.  et  au-dessus.. 
Dégâts  iuféiieurs  à  1 ,000  Ir 


Total. 


Total. 
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Feox  éteints  : 

Avec  le  secoars  des  dévidoirs  et  des  pompes 104 

Avec  le  secours  des  dévidoirs 43 

Avec  le  secours  des  pompes 67 

Avec  lances  sur  robinets  de  secours  à  l'intérieur 

des  immeubles 5 

Par  les  sapeurs  avec  l'aide  de  seaux  d'eau  seule- 
ment.    431 

Ptr  les  habitants  avant  l'arrivée  dea  sapeurs  et 

avec  l'aide  de  seaux  d'eau 362 

Avec  du  sable,  des  chiffons  mouillés 70 

Totaux  : 

Desinceodies 982 

Des  feux  de  cheminée (1)  1,656 

Des  fausses  alertes 92 

Des  avertissements 2,710 

Nombre  : 

De  pompes  à  vapeur  amenées  au  feu 13o 

De  dévidoirs  amenés  au  feu 86a 

De  pompes  à  bras  amenées  au  feu 1,643 

De  pompes  à  vapeur  manœuvrées  au  feu 56 

De  dévidoirs  manœuvres  au  feu 184 

De  pompes  à  bras  mauœuvrôes  au  feu 255 

Assurances.  —  Sur  les  98'Z  cas  d'incendie,  on  a  décfarè 
m  sipeurs-pompiers  qu'il  y  avait  assurance  contre  les 
ferles  immobilières  dans  926  cas,  contre  les  pertes  mobi- 
lières dans  751  cas  seulement;  qu'il  n'y  avait  pas  assu- 
mée contre  les  pertes  immobilières  dans  54  cas,  et  contre 
kt  pertes  mobilières  dans  229  cas. 

Knfin,  les  sapeurs-pompiers  n'ont  pu  être  renseignés 
te  2  cas  pour  les  pertes  immobilières,  et  dans  2  cas 
povr  les  pertes  mobilières. 

Pertes,  —  Les  évaluations  des  dégâts  déclarés  portent 
kt  pertes  subies  dans9T7  cas  d'incendie  (les  pertes  n'ayant 
piètre  évaluées  dans  cinq  cas),  à  7,729^315  francs  dont 
1590,103  francs  pour  274  feux  déclarés  comme  ayant 
pnHiuit  des  dégâts  de  1,000  francs  et  au-dessus,  soit  une 
raoyeane  de  27,701  fr.  09  c.  par  incendie  et  I39,il5  fr. 

(1)  Ui  porapes  et  les  dévidoirs  amenés  pour  les  1,6S6  Teux  de  ebeiniiiée.% 
pour  les  e^  de  sauvetages,  d'épuisements  de  bateaux  et  de  eavee,  pour  les 
rscfaerelies  et  pour  les  7t  fansses  alertes  ne  sout  pab  cumpris  dau&  lob  lu- 
'4UX  menUonnés  ei*dessoub. 
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pour  les  7Q3  autres  feux  déclarés  comme  ayant  prod«kl 
des  dégâts  inrérieursà  t^OOO  francs,  soit  une  moyenne  dej 
198  fr.  02  c.  par  incendie. 

Relevé  des  causes  des  incendies  de  Vannée  188J. 

AUumeties  chimiqaes H 

Alcools  renversés ^ 

Alcools  soutirés  auprès  d'une  lumières 1 

Becs  de  gaz i<> 

Braises  mal  éteintes 5 

Cendres  chaudes ^ 

Chandelles  collées  sur  du  bois  ou  contre  un  mur.  13 

Chaufferettes,  crachoirs  et  sciures 6 

Chutes  de  lampes  à  pétrole  ou  à  essence 84 

Combustibles,  copeaux  près  du  foyer 79 

Enfants  jouant  avec  des  allumettes Il 

Essence,  éther,  benzine,  pétrole,  etc 10 

Ëtincelles  de  foyer 3i 

Étincelles  de  locomotives,  locomobilcs 6 

Étincelles  de  lumières 3 

Explosions  de  gaz S 

—  de  produits  chimiques ' 

—  d'alambics,  chaudières ^ 

Falots,  lanternes ^ 

Fermentations ^ 

Flammèches  de  cheminées  voisines 9 

Fours 8 

Fourneaux  et  réchauds  abandonnés H 

Fuites  de  gaz • 2' 

Fumeurs,  ivrognerie 13 

Goudron  en  éhullition 5 

Graisse  renversée 3 

Jets  d'allumettes  et  papiers  mal  éteints 33 

Lumières  diverses,  chandelles,  lampes,  etc *  U^ 

Malveillance  (attribués  à  la) 8 

Pièces  d'artifices,   pétards,   fusées,    bjngiles, 

amorces 7 

Séchage  de  bois  au  four W 

—      de  linges  devant  le  feu H 

Surchauffage  de  fours  et  étuves 10 

Tisons  et  charbons  ardents '. 10 

Vices  de  constr  action  : 

VeniMU*;es •. i 

Bouches  de  chaleur 6 
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Calorifères,  poète  sur  parquet iO 

Cheminées  adossées  à  do  boii ai 

Cheminées  après  coup  (absence  de  trémie) ....         49 

Cheminées  crevassées 14 

Charpente  traversant  les  cheminées 38 

Tuyanx  traversant  des  boiseries 34 

Causes  restées  inconnues 188 

Total 982 


Sauvetages  opéréen  en  1882. 

Nomb.  de  persoiinM 
Nombre  retirées 
de    ^— i^— -— i^- 
cas.      mortes,   vivantes. 
Dans  des  maisons  incendiées....           5          »  12 
Par  suite  d'explosion,  d'écroule- 
ment de  maisoik 2           5    '      29 

Par  suite  d'éboulement  de  terre.  1  1  » 

Dans  des  puits ">  1  6 

Dans  des  fosses  d'aisances 2  »  2 

IhmslaSeioe 2  »  ti 

Dans  les  égouts 2  2  1 

Sous  les  pieds  d*ua  cheval......  1  »  1 

Strangulation !»  1 

Sur  un  toit.. 1  *  1 

Totaux 21  7  55 

tUki  des  cas  de  mort  survenus  dans  les  incendies,  — 
28iaD¥ier.—  Rue  des  Deux-Écus,  31.  —  Deux  enfants 
^és  l'un  de  4  ans  1/2,  Tautre  de  2  ans,  mettent  le  feu 
pu  imprudence.  Les  sapeurs  les  trouvent  et  les  emportent 
à  grand'peine,  mais  ils  ne  peuvent  être  rappelés  à  la  vie. 

19  mars.  —  Rue  Pelonceau,  37.  —  Une  petite  fille  de 
19  mois  met  le  feu  par  imprudence.  Morte  avant  Tarrivée 
des  sapeurs. 

13  mai.  —  Rue  Secrélan,  45.  —  Deux  enfants,  l'un  de 
4  ans,  l'autre  de  14  mois  :  couchés  dans  une  baraque  en 
boij  incendiée,  étaient  morts  avant  l'arrivée  des  sapeurs. 

13  juin.  —,  Rue  Bréa,  13.  —  Une  femme  de  76  ans,  sau- 
vée parles  sapeurs,  succombe-quelques  instants  après  aux 
graves  brûlures  qu'elle  avait  reçues. 

7  octobre.  —  Boulevard  de  Charonne,  69.—  Le  lieulo- 

ît8 
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«I» 

nant-colonel  Froideveaux  tué  raide  par  la  chute  d*uii  mor. 

25  novembre.  —  Rue  des  Halles,  26.  —  Un  égoutier 
asphyxié  dans  un  égout  par  du  pétrole  enflaminé.        * 

Opérations  diverses,  ~~  3  arrestations  périlleoses  (an 
aliéné,  deax  malfaiteurs,  tous  trois  réfugiés  sur  les  toits). 

1  chien  bydrophobe  (assommé  à  l'aide  d'un  marteau). 

8  chevaux  emportés  (attelés  à  des  voitures). 

11  chevaux  tombés  dans  des  égouts,  dans  des  tran- 
chées (retirés  vivants). 

2  chevaux  tombés  dans  des  fosses  d'aisances  (retirés 
vivants). 

1  cheval  en  danger  (avait  le  pied  pris  dans  une  bouche 
d'égout). 

6  recherches  infructueuses  (six  voleurs  réfugiés  sar  les 
toits).  —  Deux  personnes  que  l'on  supposait  tombées  : 
Tune  dans  un  puits,  l'autre  dans  une  cave.  —  Un  chien 
dans  un  égout. 

9  épuisements  de  bateaux  (7  ont  été  remis  à  flot  à  l'aide 
de  17  pompes  à  bras  et  une  à  vapeur). 

2  épuisements  de  caves  (à  l'aide  de  2  pompes  à  bras). 

2  barrages  de  colonnes  d'eau  pour  remédier  à  des  rup- 
tures de  conduites  (à  l'aide  des  clés  dont  disposent  les 
sapeurs). 

21  cas  d'animaux  divers  en  danger  (âne,  chevreau, 
chiens,  chats).  Ces  opérations  sont  mentionnées  sur  la 
demande  de  la  Société  protectrice  des  animaux  (vingt- 
deux  animaux  vivants,  onze'morts). 

Décomposition  des  incendies  d'après  leur  gravité.  — 
Incendies  sans  gravité,  696,  tels  que  feux  de  planchers, 
de  chambre,  d'appartement,  de  fournil,  etc. 

Incendies  présentant  un  certain  degré  de  gravité,  267, 
tels  que  feux  d'atelier  d'ouvriers  en  bois,  feux  d'usine,  de 
fabrique,  de  chantier,  de  grenier  à  fourrages,  de  dépôt 
d'alcools,  de  théâtre,  etc. 

Incendies  graves,  19.  —  Total.    ...      982 

Résumé.  —  Pendant  l'année  1882,  les  sapeurs-pom- 
piers sont  intervenus  effectivement  dans  682  feux  (les 
feux  de  cheminée  n'étant  pas  compris).  En  comparant  ce 
chifl're  à  celui  des  feux  éteints  par  les  sapeurs  à  l'aide 
seulement  de  seaux  d'eau,  de  sables  et  de  chiffons  mooil-  . 
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lés  (463),  grâce  à  la  promptitade  de  Tarrivée  des  secours, 
oo  trouve  une  proportion  de  68  pour  100. 

Les  incendies  graves  ont  été  dans  une  proportion  un 
peu  inférieure  è  2  pour  100  (1.93). 

(Bulletin  de  la  ViUe  de  Paris,) 

Relevé  par  mois  des  incendies  constatés  dans  Paris 
pendant  l'année  1882. 


Mois. 

Jaoviçr 

Février 

Feux 

de 
ebeminées. 
421 
341 
286 
177 

90 

50 

44 

36 

40 
103 
168 
233 

1,990 

Feux  de 

chambres, 

caves, etc. 

157 

110 

86 

98 

87 

68 

83 

69 

61 

78 

109 

144 

Tota!. 

578 
451 

Mars. 

372 

Avril 

275 

Mai 

178 

Jain 

118 

Juillet 

127 

Août 

105 

Septembre 

Octobre 

101 
181 

Novembre 

Décembre 

Totaux.... 

277 
377 

3,140 

ÉLECTEURS  EN  1883. 

Relevé  numérique  des  électeurs  inscrits  sur  les  listes  mU' 
nicipales  et  sur  les  listes  politiques  dressées  en  exécu' 
tion  des  lois  des  7  Juillet  <874  et  30  novembre  1875,  et 
closes  le  31  mars  1883. 

Éleeteare      Total  des 
poliUqaes      électeurs 
Noms  dos  quarticrr.  Électeurs  non  oon 

municipaux,    mnnielpaux.    politiques. 

Premier  arromlissemejit, 

S'-Germain-l'Auxerrois.  2,277  ,      18  2,295 

Halles 7,267  58  7,325 

FalaJs-Uoyal 2,937  19  2,956 

W«ce  Vendôme 2,436  18  2,454 

Totaux 14,917  ÏÎ3         15,030 
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Levxièma  arrondissent mt. 

Gaillon 4,653  :S 

Vivienne 2,64f  98 

Mail 4,186  165 

Bonne-Nouvelle 5,915  346 

Totaux 14,400  587 

Troisiihve  arrondissewent. 

Arts-et-Métiers 5, 573  66 

Enrants-Rouges 4, 791  97 

Archives 4,640  76 

Saiote-Avoie 4,918  104 

Totaux 19,922  343 

Qtuttrièwe  arrondissement. 

Saint-Merri 4,835  101 

Sajnt-Ger  vais 7 ,  968  186 

Arsenal 3,441  61 

Notre-Dame 2,694  43 

Totaux 18,938  391 

Cinquièn^e  arrondisiement. 

Saint- Victor 5,337  183 

Jardin-des-Plantes 4,400  126 

Val-de-Grâce 5, 585  151 

Sorbonne 6,137  213 

Totaux 21,459  673 

Sixième  arrondissement. 

Monnaie 4,276  111 

Odéon 4,625  170 

Notre-DameHles-Champs          8,086  287 

St-Germain-des-Prés. . .           3,648  110 

Totaux 20,635  678 

Septième  arrondissement. 

^int-Thomas-d'Aquin . .           4,849  176 

Invalides « 2,994  45 

École-Militaire 2,605  93 

Gros-Caillou 6,033  152 

Totaux ,         16,481  466* 
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Huitième  firrondissement, 

Champs-Elysées 1 ,256 

faubourg-du-Roule 3»i64 

Madeleine 4,82! 

Europe 5,823 

Totaux 15,064 

Neuvième  arrondissement. 

Saint-GvorKCS 6, 437 

Chaussée  d'Aotin 4,4S8 

Faubourg-Montmartre..  4,832 

Rochechouart 6,275 

Totaux 21,902 

Dixièui c  fi nondisfement. 

Saint-Vincent-de-Paul . .  6.756 

Porie-Saint-Donis 5,515 

Porte-Saiol-Manin 8,477 

Hôpital  Saint-Louis 7,868 

ToUux 28,316 

Onzième  arrondissement. 

Folie-Méricouri 10,411 

Saint-Âmbroise 9,126 

Roquette 12,960 

Sainte-Marguerite 6,333 

Totaux 38,830 

Douzième  arronàissement. 

Bel-Air 1,289 

Picpus 6,200 

Bercy 1,890 

QuiDze-Vingts 7,918 

Totaux 17,297 

Treizième  arrondissement. 

Sâlpètrière 2,869 

Cire 5,611 

Maison  Blanche 6,261 

Croulebarbe 2,185 

Totaux 10,'.):2G 
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20 

1,276 

34 

3,198 

58 

4,879 

103 

6,926 

215         15,279 


116 

6,553 

78 

4,526 

76 

4,908 

93 

6,368 

353 

22,355 

103 

6,859 

71 

5,586 

113 

8,292 

134 

8,002 

423 

28,739 

255 

10,666 

225  / 

9,351 

345 

13,305 

146 

6,479 

971 

39,801 

50 

1,839 

287 

6,487 

112 

2,002 

362 

8,280 

811 

18,108 

46 

2,915 

«6 

5,727 

73 

6,334 

44 

2,229 

279 


28. 


17,:205 
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Qiuitorziévic  arrOiuU^senient. 

Montparnasse 4,438 

Santé 1,336 

Petit-Montroage 4 ,  529 

Plaisance 8,048 

Totaux 18,351 

Quinzième  arrondiêtement. 

Saint-Lambert 4,339 

Necker 6,252 

Grenelle 5,119 

Javel 2,391 

Totaux 18,101 

Seizième  arrondissement. 

Auteuil 1,999 

Muette 3,495 

Porte-Dau  pbi  ne 1 ,  469 

Bassins 3,055 

Totaux 10,018 

DiX'Sepiièmé  arrondissement. 

Ternes 4,959 

Plaine-Monceau 3,465 

Batignolles 9,806 

Êpinettes 7,398 

Totaux 25,628 

Duc-huitième  arrondissement. 

Grandes-Carrières 7, 461 

Olignancoart 13,232 

Goutte-d*Or 7,358 

Chapelle 3,545 

Totaux 31,596 

DiX'netivième  arrondissement, 

LaVillette 7,727 

Pont-dc-Flandre 1,682 

Amérique 3,217 

Combat. 6,490  

Totaux 19,116  342         19,4» 
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4,30$ 

21 

1,357 

71 

4,600 

114 

8,16S 

274 

18,625 

120 

4,459 

269 

6,5Sl 

Î31 

5,360 

85 

2,*76 

705 

18,806 

39 

2,038 

82 

3,577 

37 

1,506 

78 

3,133 

236 

10,254 

59 

5,018 

35 

3,500 

134 

9,940 

132 

7,530 

360 

25,988 

f. 
206 

7,667 

366 

13,598 

176 

7,534 

97 

3,642 

845 

32,U1 

t. 
156 

7,883 

36 

1,718 

46 

3,263 

104 

6,594 
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Vingtième  arrniulitaement. 

Belleville iO,449  95  i0,24i 

Soint-Fargean i,945  15  1,960 

Père-Lacbaise 8,472  98  8,570 

Cbaronne 6,715  60  5,775 


Totaux 26,281  268  26,549 

Totaux  ponr  Pari»..  414,268  9,3*3  423,611 
Arrondissement  de  Saint-Denis. 

Sainl-DcDis 15,204  2,281  17,485 

Coupbevoie 13,528  444  13,972 

Weuilly 19,290  713  20,003 

Panliu 8,681  425  9,106 

Totaux 56,703  3,863  60,566 

Arronéiuement  de  Sceaux, 

Sceaux.... 10,283  534  10,817 

Chareoton 12,174  520  12,694 

▼iHejuif 11,111  1,304  12,415 

Vioceones 10,103  866  10,969 

Totaux 43,671  3,224  4My5 

RéctqHtvbUion  par  arrùndiisement. 

riHe  de  Paris 414,268  9,343  423,611 

Arrondiss.  de  St-Deuis.  56,703  3,863  60,566 

—        de  Sceaux..  43,671  3,224  46,895 

Totaux  pour  l'ensemble 

du  départemeot 514,642  16,430  531 ,072 


TRIBUNAL  DE  COMMERCE  DE  LA  SEINE. 
(Extrait  du  Bapport  du  Président.) 

Affaires  portées  devant  le  tribunal, 

\js  nombre  des  affaires  restant  à  juger  le  31  décembre 

1881  était  de 1,588 

Il  en  a  été  introduit  pendant  Tannée  1882 75, 660 

Ensemble 77,248 
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Sur  lesquelles  39,448  ont  été  jugées  par  défaut; 

26,708         —  contradictoirement; 

4,584  ont  été  conciliées; 
4,518  ont  été  retirées; 
1,990  restant  à  juger. 

Total  égal...  77,248 

Sur  6G,156  affaires  jugées  : 
20,696  l'ont  été  en  premier  ressort  ; 
45,460  en  dernier  ressort. 

Le  nombre  des  affaires  portées  devant  le  tribonal  pen- 
dant l'année  1881  avait  été  de 66,173 

Celui  de  cette  ann('e  est  de 75,660 

D*où  pour  ce  dernier  exercice  une  augmentation  de. .       9,48S 

Cette  difTérence  est  considérable  et  de  beaucoup  supé- 
rieure aux  augmentalTons  progressives  déjà  signalées  daM 
les  années  précédentes. 

Le  nombre  des  jugement  contradictoires,  qui,  en  1881, 

était  de «8.8IS 

Est  cette  année  de 26,708 

Soit  en  plus  pour  1882. . .       3,863 

L'année  dernière,  sur  67,730  afTHiro»,  le  tribunal  en 

avait  jugé 57,815 

Celte  année,  sur  77,2i8,  il  en  a  jugé 66,156 

Soit  en  p:us  pour  1882...       8,331 

Enfin  le  tribunal,  qui  en  1881  avait  mis  12,513  affaires 
en  délibéré,  et  qui  en  avait  jugé  8,093,  et  concilié  4,021, 
a  mis  pendant  Tannée  1882  en  délibéré  14,343  affaires, 
soit  1,830  de  plus  qu'en  1881. 

Sur  ces  14,343  affaires,  9,075  ont  été  jugées,  et  4,584 
conciliées. 

En  1860,  on  n'avait  mis  en  délibéré  que  5,576  affaires. 

((  C'est  la  partie  la  plus  importante  de  nos  travaux  : 
En  effet,  dans  le  délibéré  qui  a  lieu  devant  le  juge,  let 
parties  sont  en  présence,  elles  donnent  elles-mêmes  leun 
explications,  et  permettent  au  magistrat  d'affermir  sa  cat» 
viction,  en  entendant  les  parties  tiles-mêmes. 
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«  Mais  ce  pénible  travail  exige  des  juges  des  aptitudes 
spéciales»  qui,  nous  sommes  heureux  de  le  constater, 
existent  an  plus  haut  degré  dans  le  tribunal  que  nous 
avons  eu  llionneur  de  diriger. 

«  Nous  souhaitons  que  la  loi  nouvelle  qui  devra,  dans 
DD  temps  prochain,  servir  pour  le  recrutement  du  tribu- 
nal, continue  à  lui  apporter  des  éléments  aussi  distingués 
que  ceux  qu'il  possède  aujourd'hui,  et  nous  serions  heu- 
reux de  voir  appliquer  les  sages  avis  donnés  à  ce  sujet  par 
un  avocat  général  dans  un  récent  discours  de  rentrée  de 
la  Cour  d'appel  de  Paris,  quand  il  disait  : 

«  On  a  pu  trouver  trop  restreint  le  corps  électoral  du 
a  juge  consulaire;  mais  le  remède  à  cette  situation  serait 
«  facile  à  trouver,  et  un  récent  projet  de  loi,  vous  le  savez» 
«  a  été  formulé  dans  cette  intention.  Le  tout  ici,  croyons- 
«  BOUS,  serait  de  viser  toujours  aux  bons  électeurs  plutôt 
«  qu'aux  électeurs  nombreux.  » 

a  Du  reste,  ee  projet  de  loi  est  actuellement  soumis  aux 
safres  méditations  du  Sénat,  et  nous  avons  la  conviction 
qa'aueune  perturbation  profonde  ne  sera  apportée  à  une 
ioititution  qui  nous  est  si  chère,  et  dont  l'utilité  ne  saurait 
être  contestée.  » 

Appels  à  la  Cour,  —  Comme  d'habitude,  nous  vous 
(lODoerons  le  relevé  des  appels  à  la  Cour  pendant  l'année 
1881,  c'est-à-dire  avee  une  année  de  retard. 

Affaires  restant  à  juger  fin  1880 1 ,  435 

—  entrées  en  1881 1,089 

27524 
Arrêts  eonflrmatifâ 566) 

—  inflrmatifs 162[        1,029 

Affaires  supprimées 304  )       

Restant  à  juger  fin  1881...  1,495 

Appel  de  sentences  des  prud'hommes,  —  Au  31  dé- 
eeinbre  1881,  il  restait  à  juger  par  le  tribunal  10  appels 
He  sentences  rendues  par  les  conseils  de  prud'hommes, 
ci 10 

Pendant  l'année  1882, 153  appels  oi)t  été  intro- 
duite, ci , 153 

Ensemble 103 
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Sur  lesquels  : 
63  sentences  ont  été  confirmées, 
46  —  infirmées, 

24  afl'aires  ont  été  retirées  ou  conciliées, 
30  restant  à  juger. 

Tëï'Total  égal. 

Ces  résultats  à  peu  près  identiques  k  ceux  qui  vous  ont 
été  donnés  les  années  précédentes,  nous  permettent  de 
constater  les  services  que  rend  au  commerce  la  juridiction 
spéciale  des  prud'hommes. 

Rapports  d*arbitres. 

Il  restait  à  ouvrir,  au  31  décembre  188(,  558  rapports.  558 

Dans  le  coarant  de  1882,  il  en  a  été  déposé 5,334 

Ensemble 5,893 

Il  en  a  été  ouvert  pendant  le  même  exercice 5,190 

1 1  en  restait  donc  à^ouvrir  au  31  décembre  1882 70S 

L'année  dernière,  4,684  rapports  avaient  été  déposés  et 
4,9 'i2  avaient  été  ouverts.  | 

Faillites. 

Du  1er  janvier  au  31  décembre  1882  il  a  été  déclaré 

1,696  faillites 1,696 

40  concordats  ont  été  résolus 40 

56  jugements  de  clôture  ont  été  rapportés 56 

Ensemble 1,791 

Une  résolution  de  concordat  d'une  liquidât,  judiciaire.  ) 

Dtiui  rapports  de  clôture  prononcés  dans  deux  liqui->  3 

dation;^  judiciaires ) 

Au  31  décembre  1881  il  refait  à  régler  1,161  faillites 

ou  liquidations  judiciaires 1.161 

Soit  au  total 2,956 

Les  faillites  terminées  pendant  l'année  s'élèvent,  en 
y  comprenant  trois  liquidations  judiciaires,  à 1,667 

Il  restait  donc  en  cours. ...       l,28i  _ 

Au  31  décembre  1882,  faillites 1,2»" 

Liquidations  judiciaires ' 

Soit  au  total  ,       l.W 
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Les  1,696  faillites  ont  été  déclarées,  savoir  : 
676  sur  dépôt  de  bilan, 
752  sur  assignation, 
181  sur  requête, 
58  d'office, 
27  sur  avis  du  parquet, 

2  sur  avis  du  juge  de  paix. 

Égal 1,696 

L'année  dernière,  il  avait  été  déclaré  1,654  faillites. 
Ces  1,696  faillites  se  répartissent  ainsi  qu'il  suit  : 

'industrie  textile 35 

liais 36 

Métaux 43 

Cuirs 30 

Produits  chimiques 42 

Céramique.  .M. 34 

Bâtiment * .  77 

Habniement 203 

Ameublement 95 

Banquiers  et  agents  d'affaires 119 

Transports  et  commissionnaires 146 

Alimentation 550 

Industries  de  luxe 148 

Aubergistes  et  logeurs 98 

Libraires  et  imprimeurs 43 

Total...  1,696 

Dans  le  cours  de  cette  année,  194  sociétés  ont  été  décla- 
res en  faillite. 

Us  1,664  faillites  terminées  pendant  l'année  qui  vient 
<)e  s'éeouler  ont  pris  fin  de  la  manière  suivante  : 

Par  concordat 172 

—           par  abandon 108 

Par  union 521 

Par  rapport  de  jugement  déclaratif 29 

Par  clôture  pour  insuffisance  d'actif. . .  834 

Total . . .  Ï7664 

LesdiviJentKs  promis  dans  les  172  faillites  terminées 
par  concordat  pur  et  simple  présentent  les  résultats  sui- 
vami: 
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1 de     5  à  iO  p.  100 

9 de    iO  à  20  — 

48 de    20  à  30  — 

28 de    30  à  40  — 

32 de    40  à  50  - 

20 de    50  à  60  - 

7.\ de    60  à  70  — 

2 de    70  à  80  - 

1 de    90  à  iOO  — 

24. de  100  -^ 

172 
Les  108  faillites  turminées  par  concordat  par  abandun 
d'actif  ont  donné  les  dividendes  ci-après  : 

7 de     1  à  5  p.  100 

11..... de     5  à  10  — 

28 de    10  à  20  — 

18 de    20  à  30  — 

12 de    30  à  40  — 

12 > de    40  à  50  — 

2 de    50  k  60 

3 de    60  à  70 

5 de    70  à  80  — 

2 de    80  à  90  — 

2 de    90  à  100  — 

5 de  100  — 

1 n'a  rien  donné. 

ÎÔ8 

Ënlin,  les  521  faillites  terminées  par  union  out  duQoé 
les  dividendes  ci-après  : 

107 de      1  à  6  p.  100 

98 du      5  à  10  — 

m do    10  à  20  — 

70 de    20  à  30  — 

40 de    30  à  40  —      • 

27 de    40  à  50  - 

6 du    50  à  60  — 

fi de    60  à  70  — 

2 do    70  à  80  — 

3 do    80  à  90  - 

ii (le    90  ù  ItM)  — 

8 de  100  - 

iO u'ouL  lien  donné. 
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356  faillis  ont  été  déclarés  excusables. 

146  non  excusables. 

Réhabilitations.  —  Dans  Tannée  1882,  10  demandes 
eo  réhabilitation  ont  été  formées. 

Sept  réhabilitations  prononcées  par  la  Coor  d*appel  de 
Paris  ont  été  lues  à  Tandience  de  ce  tribunal. 

Uguidations  judiciaires.  —  Au  31  décembre  1881,  il 
restait  i  régler  11  liquidations  judiciaires. 

Une  résolution  de  concordat  a  été  prononcée. 

Deux  jugements  de  clôture  ont  été  rapportés.  —  En- 
semble 14. 

Trois  liquidations  judiciaires  ont  été  terminées  cette 
aooée. 

Restent  en  cours,  an  31  décembre  1882, 11  liquidations 
jodiciaires. 

Us  trois  liquidations  judiciaires  terminées  cette  année 
ont  pris  fin  de  la  manière  suivante  : 

l  par  union, 

1  par  concordat. 

Les  deux  liquidations  judiciaires  terminées  par  union 
oot  donné  les  dividendes  ci-après  : 

Une 0,50  p.  100 

Et  l'autre 23,65    — 

Celle  terminée  par  concordat  a  promis  100  p.  100. 
Ces  trois  liquidaiions  judiciaires  ont  été  qualifiées  fail- 
lites. 

Le  crédit  des  faillites  au  3i  décembre  J882, 
B'éleTaità 67,578,859.23 

Et  les  sommes  à  la  caisse  des  coDsignatioos  à       67, 697,778 .  55 

Excédant  représentant  les  avances  des  syn- 
dics.   118,919.32 

Le  montant  des  sommes  à  la  caisse  pour  le  compte  des 
reparutions  s'élève  à  6,354,352.69. 
(Ces  sommes  sont  à  la  disposition  des  créanciers.) 

Au  1er  janvier  1382,  il  y  ayait  en  cours.. .,      175  répartition  ^ 
Et  il  en  a  6të  ordonnancé  dans  le  cours  de 

l'innée 684^         — 

Total 859  répartitions. 

2V 
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Les  684  répartitions  ouvertes  cette  aoDée  s'é- 
lèvent à M,3».75î 

Les  616  réimrtitions  en  1881  s'élevaient  à. . .        39,856,3" 

En  moins  pour  1881 16, 630,62i| 

Les  dividendes  non  retirés  dans  les  réparti- 
tions closes  en  1882  s'élèvent  à 355,745.1 

lis  s'élevaient  fin  décembre  1881  à 354,09^ 

En  plas  de  l'année  précédente.. . .  1,653.1 

Le  montant  total  des  sommes  déposées  à  la 

caisse  des  consignations  appartenant  aux 

faillites,  en  y  comprenant  6,354,352  fr.  69 

s'appliquant  au  compte  des  répartitions  en 

cours,  b'élève  au  31  décembre  1882  à 74,052,1311 

Au  31  décembre  précédent  il  n'était  que  de .       48,964,7dS  4 

L'augmentation  pour  cet  exercice  est  donc  de       25,087,378.1 

provenant  de  Timportance  exceptionnelle  des  encaissa 
ments  faits  dans  une  faillite  déclai-ée  an  commeneemcot  o 
Tannée  1882. 

La  comptabilité  des  faillitei  qui  est  actuellevent  lod 
la  direction  de  M.  le  grefOer  du  tribunal  de  eominerci 
continue  à  être  tenue  avec  la  régularité  la  plus  parfaiie^j 

Ainsi  que  nous  Tavons  indiqué  plus  haut,  le  nombre  tf 
faillites  restant  à  régler  au  31  décembre  dernier  était  (j 
1,289  (dont  3  liquidations  judiciaires). 

Ces  faillites  ont  donné  lieu  : 

En  première  instance,  à 4,633  procès| 

Devant  la  cour,  à 638     — 

Devant  la  cour  de  cassation  ou  le  conseil 

d'Êiat,  à 87     — 

5,358  procè^l 
Sur  lesquels  les  syndics  : 

Ont  gagné ,.         4,557  procès. 

Ontperdn ■        206     — 

Il  en  reste  à  juger 593     — 

Total  égal 5,358  procès. 

Outre  ces  procès,  les  faillites  ont  subi  les  causes  de  rel 
tard  suivantes  : 
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Vente  (Timmenbles • 235 

Acirf  à  terme  ou  à  l'étranger 290 

Productions  à  des  ordres  on  contribu- 
tions    106 

Liquidations  de  successions Si 

Séparations  de  biens 100 

Instances  correctionnelles  ou  crimi- 
nelles   217 

Les  1,289  faillites  actuellement  en  cours  se  décom- 
posent ainsi  : 

75  soit     5.80  0/0  sont  cavertes  depuis  plus  de  5  ans. 

23  i.78  -  4à  5    — 

W  3.33  —  3  à  4    — 

77  5  96  -  2à  3    — 

2^2  18.75  —  1  à  2    — 

257  19.91  —  6  à  12  n.n.s. 

232  17.98  —  3  à  <•    - 

3*0  26.49  —  depuis  moins  de  3    — 

*.289        1ÔÔ76Ô 

n  ressort  de  ce  tableau  qtte,  malfrrè  les  cau^s  mul- 
tiples énumérées  plus  haut,  sur  les  1 ,289  faillites  en  cours 
an  31  décembre,  831,  soit  64,36  p.  100,  ne  remontent  pas 
IQ  delà  d'nne  année. 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  en  passant  qae,  si,  parmi  les 
faillites,  plusieurs  s'appliquent  à  des  sociétés  en  nom  col- 
lectif comprenant  plusieurs  associés  solidaires,  d'un  autre 
côté  il  existe  de  nombreuses  sociétés  anonymes  qui  n'ont 
comporté  la  mise  en  faillite  d'aucun  des  intéressés;  d'où 
ceUe  conséquence  que  le  nombre  des  faillis  n'est  pas  le 
même  que  celui  des  faillites;  c'est  ainsi  qu'avec  1,739 
faillites  il  y  a  en  réalité  1,831  faillis. 

Le  relevé  de  leur  origine  et  de  leurs  antécédents  donne 
les  résultats  suivants  : 

Nés  dans  le  département  de  la  Seine. .  371  soit  20. 26  0/0 

^  dans  les  autres  départements. ...  1 ,078         68.88  0/0 
Kés  en  pays  étranger  on  d'origine  et 

intécédents  inconnus 382         20.86  0/0 

Ensemble ....       1,831       ÏÔÔ  0/0 
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Sur  les  371  faillis  nés  à  Paris  ou  dans  le  département 
de  la  Seine,  les  casiers  judiciaires  indiquent  : 

Ayant  sobi  des  condamnations 74  soit  19.94  OjQ 

Ayant  déjà  été  déclarés  en  faillite 53         14.28  O/O 

Sur  les  1,466  nés  dans  les  départements  ou  en  pays 
étranger,  il  s'en  trouve  : 

Ayant  subi  des  condamnations 288  soit  19.73  0/0 

Ayant  déjà  été  déclarés  en  faillite 167         11 .  43  oifO 

11  résulte  de  l'examen  de  ces  chiffres  que  les  propor- 
tions sont  restées  à  peu  de  chose  près  les  mêmes  que 
celles  de  Tannée  précédente. 

Le  nombre  des  faillites  actuellement  en  cours  étant  de 
1,289,  et  Tannée  passée  à  pareille  époque  de  1,161,  il  ea 
résulte  une  augmentation  de  128. 

La  cause  principale  de  cette  augmentation  se  trouTe 
dans  le  nombre  toujours  croissant  des  faillites  s'appliqnant 
à  des  sociétés  anonymes. 

D'après  l'ancienne  loi,  l'anonymat  n'était  obtenu  qu'arec 
Tautorisation  du  gouvernement.  Sous  ce  régime,  les  fail- 
lites des  sociétés  anonymes  se  présentaient  à  l'état  d'excep- 
tion. Mais  depuis  la  loi  de  1867,  qui  a  rendu  libres  ces 
sortes  de  sociétés,  les  choses  ont  complètement  changé. 
Toutes  les  grandes  entreprises,  toutes  les  affaires  fioan- 
cières  et  industrielles  se  constituent  aujourd'hui  sous  la 
forme  de  sociétés  anonymes  ;  les  faillites  qui  en  sont  la 
conséquence  dépassent  de  beaucoup  toutes  les  autres,  si 
ce  n'est  en  nombre,  tout  au  moins  en  importance;  et  noos 
avons  la  profonde  douleur  de  constater  qu'elles  affectent 
plutôt  l'épargne  que  le  commerce  proprement  dit.' 

Le  nombre  des  faillites  de  sociétés  anonymes  actuelle- 
ment en  cours  est  de  117,  dont  95  ont  été  déclarées  dans 
les  deux  dernières  années  : 

En  1878,  il  a  été  déclaré  16  faillites  de  sociétés  anonymes. 


1879 

_- 

14 

1880 

— 

18 

1881 

— 

44 

1882 

— 

51 
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Ces  faillites  de  sociétés  anonymes  donnent  lien  aux 
plu9  graves  complications.  OEavres  souvent  de  la  fraude 
et  de  la  mauvaise  foi,  elles  occasionnent  des  poursuites 
eorrectionnelies,  des  actions  en  responsabilité  contre  les 
fondateurs  et  administrateurs,  des  procès  contre  les  action- 
naires. Elles  se  trouvent  aux  prises  avec  les  intérêts  les 
plus  graves  et  les  plus  divers,  dont  la  complication  en- 
gendre également  de  nombreux  procès. 

fi  ne  faut  donc  pas  s'étonner  si,  malgré  tous  les  efforts 
du  tribunal,  ces  sortes  de  faillites  exigent  un  temps  très 
long  pour  arriver  à  une  liquidation  définitive. 

Mais  elles  demandent  surtout  à  être  conduites  par  des 
hommes  spéciaux  que  leur  expérience  met  en  état  de  sur- 
monter les  difficultés  qu'elles  font  naître  à  chaque  pas. 

Sociétés,  —  Du  1*'  janvier  au  31  décembre  1882,  il  a  éié 
déposé  au  gre£fe  : 

1,488  actes  de  sociétés  en  nom  collectif; 
331  actes  de  sociétés  anonymes,  dont  17  ii  capital 

variable; 
110  en  commandité  simple; 
34  en  commandite  par  actions; 


1,963 


En  1881 ,  il  avait  été  déposé 2,234  actes. 

En  1882,  il  en  a  été  déposé 1,963    — 

Soit  271  de  moins  pour  ce  dernier  exercice,  ci.     271  actes. 

Il  a  été  déposé,  en  1882,  1,167  actes  de  dissolution  de 
loeiélés,  soit  85  d<^  plus  que  dans  l'exercice  précédent. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  d'examiner  ici  le  ralentissement 
qoi  s'est  produit  dans  la  formation  des  sociétés.  Le  tableau 
des  capitaux  engagés  dans  les  sociétés  en  1881  et  en  1882, 
dont  nous  allons  vous  donner  connaissance,  est  extrême- 
ment curieux  à  consulter  : 

CiUHtaux  mis  dans  les  sociétés  en  1881 3.631,836,122.86 

en  1882 1,276,008,058.93 
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Marques  de  fabrique.  —  Il  a  été  déposé  ai 
!••■  janvier  au  31  décembre  1882  : 

Marques  de  fabrique  françaises 

Marques  étrangères 

Au  total 

Soit  72  de  moins  que  dans  Texercice  précé 
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ALGÉRIE  ET  GOL.OIVIEB. 

ALGÉKXE. 

Dénombrement  de  la  population  de  l'Algérie  en  1881. 

{Journal  officiel  du  14  septembre  1882.) 

Cons« 
A!ger.   Oraa.   tantine.  Totaux. 

TBftftITOimRS  A.DMINISTBÉS  PAR  L'aUTOBITÉ  CIVIL*» 

Nombre  des  arrondissemeots. .. .  5  5  6  iO 
Nombre  des  communes  de  plein 

exercice 76  54  65  195 

Nombre  des  communes  mixtes...  26  19  32  77 

TEBBITOIBB  SB  GOMUANDBMBIfT. 

Nombre  des  communes  mixtes...         3         3         »  6 

Nombre  des  communes  indigènes.         5         3         7         45 

Popolalioa 

des  territoires  do 

administrés  t     territoire 

Dépertements.                     par  de                     Totaax. 

rantorité  eivlle.  commandement. 

ilger. 1,072,762  178,910          1,251,672 

Orao 674,830  92,492              767,322 

Coutantine 1,075,355  216,063          1,291,418 

Totoox....         2,822,947  487,465  3,310,412 

BUDGET    DE    L'ALGÉRII. 

Tableau  des  dépenses  du  gouvernement  civil  de  l'Algérie. 

Crédiu 

demandés         propesés 

par  le  par  ia 

gouvernement,  eommissfoo. 

Minùtére  de  PIntiritur. 
Personnel  de  Tadministration  cen- 
trale   520,260         544,250 

Httériel  de  rtdministration  centrale.  88,000  90,000 
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Publications,  sociétés  de  tir,  sabsides.         i52,950  i52,9S0 
Personnel  de  l'administration  civile..      I,969,ô59  1,947,069 
Matériel  de  l'administration  civile . . .         730, 6S0  730,(00 
Personnel  de  l'administration  mili- 
taire          337,818  337,818 

Matérielde  l'administration  militaire.          66,065  65,066 

Colonisation 575,000  575,000 

Dépenses  secrètes 80,000  80,000 

Subventions  aux  chemins  vicinaux. . .         493, 000  558,000 

Travaux  de  colonisation 2,470,000  S,47O,O00 

Ministère  de  la  Jvutice  et  des  Cultet, 

Jastice  masolmane 118,150  103,150 

Culte  musulman 216, 3i0  216,3(0 

Minùtére  des  Finances. 

Personnel  des  contributions  directes.         321 ,300  321 ,300 

Matériel  des  contributions  directes..         416,600  416,600 

Personnel  et  matériel  de  la  topogra- 
phe          7U,400  7U,400 

Personnel  des  domaines  et  de  Tenre- 

gistremenu 675,800  673,874 

Matériel  des  domaines  et  de  l'enre- 
gistrement          880,000  380,300 

Personnel  des  contributions  diverses.         881,450  867,954 

Matériel  des  contribations  diverses. .         399, 640  399,640 

Ministère  des  Y*ostes  et  des  Tèlèçraphês, 

Personnel  des  postes  de  l'Algérie. . .      1 ,986,154  1,986,154 

Matériel  des  postes 1,274,803  1,265,906 

Dépenses  diverses ; 35,674  35,674 

Ministère  de  Vlnstruetion  publique. 

Instruction  pnblique  musulmane....          94,000  94,000 

Voyages  et  missions  scientifiques. ..            5,000  5,000 

Service  des  Beaux- Arts. 

Théâtres  en  Algérie 51,000  51,000 

Bâtiments  civils 410,000  410,000 

Ministère  de  la  Marine. 

Police  de  la  navigation 98,942  70,963 

Ministère  du  Commerce. 

Commerce,  poids  et  mesures,  service 

sanitaire ,.,..,..,         211,434  iUM  ' 
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Ministère  de  t Agriculture. 

Booooragemects  à  ragricaliure 224,000  200,000 

Travaux  hydraoliqaes 620,000  620,300 

Personnel  des  forèU> i,363,548  11,396,048 

Hatériel  des  forêts. 332,775  329,887 

Dépenses  diverses 74,900  74,6S0 

Ministère  det  Travaux  ptûtUes. 

Personnel  des  travanx  publics 1,099,903  1,099,903 

Travaux  ordinaires  (routes,  grande 

voirie,etc) 3,896,700  3,891,700 

Travaux  ordiuaires  (ports,  phares  et 

fanaux).... 544,348  516,442 

Travaux  ordinaires  (études) 91 , 430  91 , 430 

Miaes  et  forages 50,000  50,000 

Garantie  d'iotérêtB  aux  cfaemins  de 

fer 9,544,000  9,544,000 

Budget  sur  ressources  extraordiruiires. 

Tnitox  extraordinaires  (routes,  sub- 
ventions aux  routes  départemen- 
tales, etc.)... 632,667         632,667 

Travaux  extraordinaires  (ports,  pha- 
res, etc.). 3,246,333      3,246,333 

La  garantie  d*iniérét8  des  ebemins  de  fer  algérieng  et 
tiDisieas  était,  en  1B82,  de  6,544,000  francs;  un  crédit 
k  9,544,000  francs  est  demandé  pour  1883.  La  commis- 
ibo  du  budget  le  justifie  ainsi»  d'après  les  évaluations 
produites  par  les  compagnies  et  reconnues  exactes;  les 
tommes  dues  s*élëveraieùt  en  nombres  ronds,  savoir  : 

Pour  la  compagnie  de  Paris-Lyon-lféditerra- 

néeà. l,400,000fr. 

—  de  Bône-Guelma  (Algérie), 

à 2,600,000 

—  de  Bène-Guelma  (Tunisie), 

à 3,500,000 

—  de  l'Est- Algérien  (Constan- 

tineàSétif,à 1,184,000 

--  de  TEst-Algérien  (Maison- 

Carrée  à  Ménerville),  à..         860,000 

Ensemble 9,5U,000  fr. 

29. 
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Le  tableau  suivant  indique  quelles  ont  été,  dunnit  «et 
cinq  dernières  années,  les  recelles  et  dépenses  du  tcfiwe 
postal  et  télégraphique  de  l'Algérie.  Ce  tableau  montra 
que,  malgré  rabaissement  des  taxes,  les  recettes  ont  soifi 
une  progression  constante.  D*où  nous  pouvons  conclure 
que  les  frais  de  premier  établissement  qu'entraînent  les 
créations  nouvelles  sont  bien  vite  compensés  par  l'ac- 
croissement : 

Beeettes              Total  Dépenses 

Année».              Rocelte»                télé-                   de»  postales  et 

poMales.  fraphlqnes.         reertte».  télégraphiques. 

1877....        1,418,243       541,392  1,959,635  2,198,617 

1878....        1,255,199  664,869  1,920,068  2,496,803 

1879....        1,382,3U  715,605  2,097,849  2,693,727 

1880....        1,412,601       861,151  2,273,752  (l)2,e21.5« 

1881....        1,631,865       907,532  2,539,397  2,810,037 

Les  propositions  d'augmentation  faites  pour  1883,  dans 
le  service  des  forêts,  ont  exclusivement  pour  objet  de 
donner  satisfaction  à  des  besoins  d'une  urgence  absolue. 

En  premier  lieu  figui*ent  la  création  d'un  personnel  de 
contrôle  et  de  direction  et  l'augmentation  du  persoaoei 
de  surveillance. 

Le  tableau  comparatif  ci-après,  dans  lequel  on  a  foit 
figurer  la  contenance  moyenne  des  circonscriptions  fo- 
restières en  France  et  en  Algérie  est  la  meilleure  prenve 
qne  l'on  puisse  donner  de  la  nécessité  de  cette  double 
mesure  : 

Étêf^tt^  moyenne  des  forêts  comprises  dans  ces 
circonscriptions  : 

Circonscrip.  forestières.  En  France.  En  Alférie. 

Conservation 86,000  hect.  2,000,000  d'bect. 

Inspection '              1«,000    —  220,000     — 

Cantonnement 7,300    —  55,000     — 

Brigade 2,000  à  8,000    —  26,000     — 

Triage 500  à      600    —  4,350     — 

Les  dillérenees  énormes  accusées  par  ce  tableau,  en  et  ■ 
qui  concerne  notamment  Ici  circonscriptions  du  personoll 
de  surveillance,  sont  d'autant  plus  regrettables  que  kl 

(1)  Chiffre  des  crédits  alloués. 
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forêts  de  TAlgérie  sont  plus  que  toutes  autres  exposées 
aux  délit»  et  que  ces  délits,  notamment  ceux  dfneèndie, 
nt  des  coD8éi|uences  exceptionnellement  désastreuses. 

H  existe  d'ailleurs»  par  suite  de  Tinégâle  étendue  des 
massifs  et  de  leur  répartition  sur  le  sol  algérien,  des 
brigades  et  des  triages  qui  dépassent  dans  une  pro- 
portion considérable  hi  moyenne  des  contenances  indi- 
gnées au  tableau  :  des  gardes  ont  à  surveiller  jusqu'à 
11,000  hectares.  Une  brigade,  celle  de  Frenda,  atteint 
80,000  hectares. 

{Rapport  de  la  commission  du  budget.) 

GOMERCE  DE  l'aLGÉRIE. 

Le  tableau  suivant  est  extrait, du  Rapport  de  la  corn- 
nÛMioB  du  budget,  29  juin  1882  : 

Péiioéa.  Importation.  Exportation.  Totaux. 

tô30kl84O(moy.aDn.)  15,060.000  3,080,000  17,140,000 

miàlSSO       —  71,900,000  3,680,000  75,580,000 

lS51àl860       —  80,840,000  31,190,000  112,030,000 

I86iàl87a       —  172,634,617  81,628,000  254,262,000 

1875....     192,358,426  143,932,422  336,290,848 

1880..... , ^3,434,641  168,835,136  472,269,777 

CABOTAGE. 

Mouvement  des  marchandises.^  Les  marchandises  et 
prodoits  de  toute  nature  qui  ont  été  expédiées  d'un  port 
à  Tautre  de  l'Algérie  pendant  Tannée  1881  ont  atteint 
131,815  tonnes  de  1,000  kilogrammes,  chiffre  supérieur 
de  27  p.  100  à  celui  de  1880  et  de  31  p.  100  à  la  moyenne 
de  la  période  quinquennale. 

Dans  ce  mouvement  d*ensemble,  les  grains  et  farines  de 
froment,  épeautre  et  méteil,  figurent  pour  31,150  tonnes, 
OH  les  vingt-quatre  centièmes;  les  grains  et  farines  de 
^gte,orge,  maïs,  avoine,  etc.,  pour  !&3,736  tonnes  (18  cen- 
ll*ni») ;  ter  minerair,  pour2t,596  tonnes  (17  ceullèmes); 
m  matériaux  à  bâtir,  pour  8,222  tonnes,  ou  les  6  cen- 
tièiMs;  le  sel  marin  et  le  sel  gemme,  pour  5,910  tonnea 
(4  eentièmes)  ;  les  vins,  pour  4,851  tonnes  (à^etintièmMf); 
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lei  fruits  de  Uble,  pour  4,410  tonnes  (3  eeDUèmes);  1» 
bois  communs,  pour  4,275  tonnes  (3  centièmes);  les  pos* 
mes  de  terre  et  légumes  secs,  pour  2,331  tonnes  (2  esB* 
tièmes);  les  fourrages  et  le  son,  pour  2,228  tonnes  Çl 
centièmes);  les  tissus,  pour  1,702  tonnes  (1  centième); 
la  houille,  pour  1,306  tonnes  (1  centième),  et  les  «atres 
marchandises,  pour  20,098  tonnes  (15  centièmes). 

Relativement  à  l'année  1880,  il  y  a  augmentation  sw 
les  grains  et  farines,  les  minerais,  les  matériaux  à  bâtir, 
les  vins,  les  fourrages,  le  sel,  les  pommes  de  terre  et  lé- 
gumes secs  ;  diminution  sur  les  bois  communs,  sur  la 
houille  et  sur  les  joncs  et  roseaux. 

Les  principaux  ports  d'expédition  sont  :  Bdne  (21,003 
tonnes  de  1,000  kilogrammes),  Beni-Saf  (20,089  tonnes). 
Philippeville  (18,343  tonnes),  Alger  (17,937  tonnes),  Oran 
(16,238  tonnes),  Arzew  (6,037  tonnes),  Bougie  (5,772 
tonnes),  Dellys  (4,808  tonnes),  Mostaganem  (2,751  tonnes). 
La  part  de  ces  neuf  ports  réunis  s'élève  à  86  centièmes. 
Le  surplus,  soit  14  centièmes,  appartient  à  Tenez,  Gigelly, 
la  Galle,  Nemours,  Cherchell,  Collo,  Stora,  Mers-el-Kébir 
et  aux  porls  non  occupés. 

Comme  port  de  destination,  Oran  occupe  le  premier 
rang  avec  45,822  tonnes  (35  centièmes).  Viennent  easoite' 
Alger,  avec  24485  tonnes  (18  centièmes;  Nemours,  avec 
8,017  tonnes  (6  centièmes)  ;  Bône,  avec  8,016  toDoes 
(6  centièmes)  ;  Philippeville,  avec  7,555  tonnes  (6  cen* 
tièmes)  ;  la  Galle,  avec 7,0 12  tonnes  (5  centièmes);  Arsew, 
avec  4,924  tonnes  (4  centièmes);  Bougie,  avec  4,512  ton- 
nes (4  centièmes);  Dellys, avec 4,039  tonnes (3 cenlièmes), 
et  les  autres  porls,  avec  un  chiffre  total  de  17,733  tonnes 
(13  centièmes). 

Les  navires  affectés  au  transport  par  cabotage  entre  les 
ports  de  l'Algérie  ont  effectué  4,907  voyages  en  1881,  et 
le  tonnage  a  été  de  1,466,352  tonneaux  :  c'est  100  navires 
et  257,825  tonneaux  de  plus  qu'en  1880  (I). 

Philippeville  figure,  à  la  sortie,  pour  775  navires  et 

(1)  Dans  MB  ebiffrts  tont  compris  t.StS  Tojtges  et  I,9<9,8S0  toBosau 
revtnaat  aux  pagoebots  1  Tapeur  des  Messageries  naUoBales,  icsqoets  htÊ 
le  serriee  de  eoorrlcrs  sur  le  littoral  aifériea  ot  prenaont  paH  ea  ■•■• 
tcnps  ea  iraosport  des  marsbaodises. 


/ 
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353,424  tonneaux,  et  à  l'entrée  pour  657  natiret  et  289,560 
tonneaux;  Alger,  pour  842  navires  et  431,667  tonneaux  à 
Ji  sortie,  475  navires  et  124,578  tonneaux  à  l'entrée.  Là 
|»art  de  Bdne  est,  à  la  sortie,  de  775  navires,  jaugeant 
349,140  tonneaux,  et  à  l'entrée,  de  577  navires,  jau- 
geant 201,167  tonneaux;  celle  de  Bougie,  de  191  navires 
et  30,622  tonneaux  à  la  sortie,  de  406  navires  et  208,165 
tonneaux  à  rentrée.  Oran  compte,  d'une  part,  529  navires 
et  120,414  tonneaux;  d'autre  part,  596  navires  et  110,120 
tonneaux  ;  Gigelly,  %  navires  et  31,688  tonneaux  i  la  sor- 
tie,  327  navires  et  169,544  tonneaux  à  l'entrée;  Colio, 
280  voiles  et  55,456  tonneaux  à  la  sortie,  317  voiles  et 
108,630  tonneaux  à  l'entrée;  Dellys,  91  navires  et  5,932 
tonneaux  h  la  sortie,  181  navires  et  97,542  tonneaux  à 
l'entrée  ;  Beni-Saf,  227  navires  et  38,792  tonneaux  à  la 
sortie,  167  navires  et  27,223  tonneaux  à  l'entrée. 

En  réunissant  l'entrée  à  la  sortie  pour  chacun  des  ports 
derAlgérie,  on  obtient  les  résultats  ci-après  indiqués  : 

Voyages.  Tonneaux. 

Philippeville i,432  642,984 

Alger 1,317  586,246 

Bdne 1,352  550,307 

Bougie 597  238,787 

Cran 1,125  230,534 

Gigelly 423  201,232 

Collo 597  464,086 

Dellys 272  103,474 

Beni-Saf. 394  66,015 

UGalle 542  45,126 

Nemours 184  U,007 

Arsew 2i0  26,328 

MostagEDem 132  21 ,  932 

Tenei 141  18,100 

Cherchell 157  5,877 

Mers-el-Kébir 60  4,637 

Stora. 26  277 

Ports  non  occupes. . .  853  34,785 

Total....  9,814  2,954,704 

COMMERCE  AVEC  L'BTRAKGER. 

Le  comoierce  général  de  l'Algérie  avec  les  puissances 
étrangères  et  les  entrepôts  de  France  a  porté,  en  1881, 
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8ur  une  valeur  de  162,978,636  francs.  L'importatîoa  ^W 
élevt'e  de  80,28t  ,674  francs  (chiffre  de  1880)  à  165,5653» 
francs;  et  l'exportation,  qui,  en  1880,  aTait  été  de 
56,369.486  francs,  f  atteint  57,4t2,784  francs. 

Au  commerce  spécial,  Timportation  et  rexportatimi 
ré^nies  s'élèvent  à  1^2,521,279  francs.  L'importation  a 
augmenté  de  35  p.  100  (99,778,547  francs,  an  lieu  de 
73,823,310  francs)  et  Texporlation  de  2  1/3  p.  100 
(52,742,732  francs,  au  lieu  de  51,488,528  francs). 

En  ajoutant  à  ces  chiffres  les  mouvements  da  com- 
merce entre  la  France  et  TAIgérie  d'après  les  relevés  des 
douanes  métropolitaines  (c'est-à-dire  le  commerce  spécial 
pour  l'exportation  de  France  en  Algérie  et  le  commerce 
général  pour  l'importation  d'Algérie  en  France)  (1),  oa 
obtient  les  résultats  suivants  : 

Commerce  de  l'Algérie  : 
Avec  l'étranger  et  les  entrepéts  de 

France 162,978,636    i36,65l,l«0 

Avecla métropole 254,254,672    290,605, i6l 

417,233,308    42T,256,âl 

Les  marchandises  de  toute  nature  entrées- dans  les  en- 
trepôu  de  l'Algérie  en  1881  ont  atteint  un  poids  tftUi  de 
75,897  quintaux  métriques,  et  une  valeur  de  5,802,582  fr. 
Relativement  à  l'année  précédente,  c'est  une  «ogmenta- 
tion  de  20,615  quintaux  métriques  et  de  983,984  francs. 

Voici,  par  nature  de  perceptions  et  par  donanes  prin- 
cipales, en  ce  qui  concerne  les  droits  d'entrée,4e  BiontaBt 
des  recettes  pendant  les  années  1881  et  1880  : 

Dr«lts  p«rcD>. 


1881. .  IgSO. 

Droits  de  douanes  à  l'importation. . .  (1)6,662,985  6,427,235 

—             à  l'exportation....            2,511  5,432 

Droits  de  navifcalion 150,841  107,875 

DroiU  et  produits  accessoires 516,173  304,781 

Total  général...'.  '    7^ 332,510  6,84â,32S 


(1)  A  l'exportation  de  France,  on  ne  tient  compte  que  da  i 
*p«eitl,  {t  &ÊirÉàeê  étOtê  U  eètemarco  géséral  «1  Ib  «HttM 
constituant  le  «omplc  dM  «BtrojAts  du  Fr«B««  dans  le  r«t«^  dog  i 
alSiriennes. 
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Droits  perçus  à  Timportation  par  les 
douanes  : 

D'Alger 2,774,793  8,745,883 

D'Orau 8,663,î4d  2,475,367 

DePhibppeTiUe 754,405  774,090 

DeBône 470,541  431,895 

Total (i). . . .  6,662,985  6,427,235 


Les  navires  chargés  expédiés  de  l*Alf!ërie  à  l'étranfrer, 
et  xiite  versd,  ont  effectué  4,762  voyages  en  1881  :  c*est 
698  voyages  de  plus  que  pendant  Tannée  précédente.  Le 
tonnage  total  de  ces  navires  a  été  de  1,297,924  tonneaâx, 
au  lieu  de  1,060,563  tonneaux  en  1880  :  augmentation, 
237,361  tonneaux. 

En  réunissant  à  ce  mouvement  celui  des  tr«ns|>ort8 
entre  la  métropole  et  rAlgérie,  on  constate  les  résultats 
ittianU: 

1881 7,504  voyages,  3,247,148  tonneaux . 

1880 6,920  3,026,618 

Le  pâvilloii  français  a  couvert  9,172,673  tonncnui^.  Il 
figure  ainsi  dans  le  mouvement  total  pour  66  p.  100  quant 
m  tonnage.  Mais,  dans  la  navigation  entre  TAIgérie  et 
Tétranger,  le  pavillon  français  n'entre  que  pour  25  p.  100. 

Yoiei,  en  outre,  sons  le  rapport  du  tonnage,  la  part 
eomparée  de  notre  marine  et  de  la  marine  étrangère  dans 

(1)  Il  eiitta  eatre  m  chiffre  et  eeloi  qni  flguru  ta  résumé  des  importa* 
littBaptr  «lus*  de  marcbtndises  one  différencn  de  S,S49,630  Treacs.  Cette 
différeoee  porte  sur  les  vergeoises  et  sur  les  sacres  raronés  qui  sont  repris 
VI  eommerce  rpécial  ^  l'exportation  de  France  pour  l'Algérie,  et  dont  II 
l'est  pas,  par  suite,  tenu  compte,  à  l'importation,  daos  le  eommeree  de 
TAIgérie  avec  llfttraDf  er,  ec  eommeree  ne  comprenant,  eo  ce  qui  concerne 
Wi  inporiations  de  Praoee,  que  les  marchandises  qui  sortent  des  entrepris 
Mqoi  n'oot  été  réte^es  qn'an  eommeree  général  à  l'exportation  de  la  mé- 
iNpele. 

ùs  soerts  de«t  il  s'agit  ont  donné  lien,  à  l'arrivée  daos  la  colonie,  aux 
firuptions  ei>apris  t 

Ysrieoises, 5*71,746  k.  à  M  fr.  80  c.  les  100  k.  118.9S4  fr, 

Sacmnnnés...    10,884,8)7  k.  à  81  fr.  M  6 S.SSOJOé  fr. 

ToUl  égal  i  la  différence  indiquée  ei-dessus..      3,849,080  fr. 
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les  relations  de  l'Algérie  atec  les  principales  puisi 

Angleterre 9  p.  0/0  91  p.  0/0     6  p.  0/0  94  p.  i 

Espagne 9  91  27  1/4  72  3/i  ' 

Ëtats  Barbares- 

ques 94  6    »  91  9 

Italie 2  98  8  92 

Parmi  les  puissances  étrangères  dont  les  bâtiments  onl 
fait  des  opérations  de  commerce  dans  les  ports  de  TAlga 
rie  en  1881,  l'Angleterre  occupe  le  premier  rang,  ave] 
526,303  tonneaux;  TEspagne  le  deuxième,  avec  184,49 
tonneaux;  l'Italie  le  troisième,  avec  66,521  tonneaux 
TAutriche  le  quatrième,  avec  23,955  tonneaux  ;  la  Na 
vége  le  cinquième,  avec  26,243  tonneaux,  et  la  Grèee  I 
sixième,  avec  26,234  tonneaux.  Il  s'agit  ici,  bien  entend^ 
de  la  navigation  par  navires  chargés  et  des  entrées  et  i 
ties  réunies. 

L'efTectif  de  la  marine  marchande  dans  les  ports 
l'Algérie,  au  31  décembre  1881,  est  de  145  navires,  jan 
géant  ensemble  5,686  tonneaux. 

JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE. 

Cour  d'appel.  —  Un  décret  du  31  décembre  1859»qaii| 
a  consacré,  pour  les  musulmans,  la  faculté  de  coniraeio*! 
sous  la  loi  française  et  le  droit  d'appel  devant  nos  triba<^J 
naux,  a  exercé  une  action  considérable  sur  le  chiffre  de 
affaires  portées  devant  la  cour  d'appel  d'Alger.  Aussi  I 
nombre  moyen  des  causes  nouvelles,  qui  n'avait  été  qo 
de  434  en  1856-1860,  s'est-il  élevé  à  707  en  1861-1865,  < 
à  772  en  1866-1870,  pour  monter  ensuite  à  1,032 
1871-1875,  età  1,006  en  1876-1880. 

Comme  en  cette  matière  les  indigènes  ne  sont  pas  obli- 
gés de  recourir  à  la  justice  française,  lorsqu'ils  s'y 
eident,  ils  font  rarement  défaut,  c'est  ce  qui  justifie  VéU 
vation  de  73  h  88  p.  100,  de  1860  à  1880,  de  la  proportio 
des  arrêts  contradictoires  rendus  par  la  cour. 

D'autre  part,  les  causes  musulmanes  étant  presqutl 
toujours  jugées  dans  les  trois  mois,  le  reliquat  de  fiai 
d'année  n'est  plus  aujourd'hui  que  de  30  p.  lUO,  april' 
avoir  été,  il  y  a  vingt  ans,  de  43  p.  100. 
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Les  affaires  musulmanes  ont  prineipaJement  pour  objet 
des  revendications  d'immeubles  (26  p.  100),  des  partages 
de  propriétés  (8  p.  100),  des  Gxations  de  limites,  etc.  On 
compte,  en  moyenne,  par  an,  17  demandes  en  divorce  ou 
in  répudia tion,  et  13  en  nuliité  de  mariage. 

£n  matière  civile  comme  en  matière  commerciale,  les 
deux  tiers  des  arrêts  de  la  cour  confirment  les  premières 
décisions. 

Les  avant  faire  droit  sont  dans  la  proportion  de  9  p.  100 
alTaires  terminées. 

Tribunaux  eivâs.  —  Devant  les  tribunaux  civils,  la 
roo3ienDe  des  affaires  du  rôle  a  plus  que  doublé  de 
1853-18C0  à  1876-1880.  Les  quatre  cinquièmes  environ 
sont  terminés  chaque  année  et  voici,  en  nombres  propor- 
tio&nels,  les  décisions  intervenues. 

Affaires  rijés  dn  rôle'après 
jugement  Traosactioa 


Aoneei. 

eontradietoira. 

par  défaut.  « 

oa 
diBîsieneoU 

1853  à  1860.. 

48  p.  100 

33  p.  100 

19  p.  100 

1861  à  1865.. 

48      — 

34      — 

18     — 

1866  à  1870.. 

60      - 

32      - 

18      - 

1871  à  1875.. 

53      — 

27      - 

20     - 

1876àlS80.. 

57      - 

25     — 

18     - 

Plus  de  la  moitié  des  affaires  restant  à  juger  (54  p.  100) 
étaient  en  état  d'arriéré  légal  au  31  décembre  1880. 
Cette  proportion  ne  dépasse  que  d'un  centième  celle  qu'on 
obtient  pour  la  France;  cependant  en  Algérie,  le  juge- 
ment des  procès  offre  certaines  difficultés  provenant  de 
U  nature  et  de  la  variété  des  contestations,  de  la  diver- 
ùtè  des  raees  et  surtout  de  la  nécessité  d'appliquer 
les  statuts  personnels  étrangers,  le  droit  musulman,  etc. 

Outre  les  affaires  du  rôle,  les  tribunaux  civils  d'Al- 
gérie jugent  sur  requête  ou  sur  rapport  une  moyenne  de 
quinze  à  seize  cents  affaires,  dont  27  p.  100,  plus  du 
<lQirt,  en  chambre  du  conseil  et  73  p.  100  en  audience 
poblique. 

Les  jugements  préparatoires  et  interlocutoires  sont 
iftoiw  fréquents  en  Algérie  qu'eu  France  (17  p.  100  au 
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liea  de  19  p.  100).  Les  enquêtes,  les  expertises  et  ki 
jonctions  de  défaut  forment  plus  des  sept  dixièmet 
(71  p.  100)  des  avant  faire  droit  prononcés. 

En  Algérie,  le  nombre  des  ordonnances  d'assignattoB  à 
bref  délai  s'accroît  constamment  et  dans  une  proportioB 
encore  plus  forte  qu*en  France.  De  1853  à  1860,  la  dis- 
pense du  préliminaire  de  conciliation  n'avait  été  accordée 
que  dans  34  cas  sur  100;  en  1876-1880,  elle  l'a  été  dans 
52  p.  100,  proportion  supérieure  de  14  centièmes  à  celle 
du  continent.  Il  est  plus  souvent  qu'autrefois  demandé 
des  ordonnances  sur  référé  :  873,  en  moyenne  de  1876  à 
1880,  au  lieu  de  462,  de  1853  à  1860. 

Ventes  judiciaires,  —  Depuis  vingt  ans,  le  nombre  des 
ventes  judiciaires  d'immeubles  effectuées  par  les  tribn- 
naux  d'Algérie  ou  par  les  notaires  est  resté  à  pea  près  le 
même.  Les  neuf  dixièmes  des  adjudications  ont  lieu  s«r 
licitalions  ou  sur  saisies  immobilières.  Celles-ci  sont  ra- 
rement converties  en  ventes  volontaires,  mais  il  înter- 
vient  fréquemment  des  surenchères. 

Les  immeubles  vendus  étaient  de  plus  en  plus  impor- 
tants, ainsi  qu'il  résulte  du  montant  total  des  prix  d'ad- 
judication qui  a  été  de  : 

2,«89,729fr..    en  1853-1860       3,945,851  fr..    en  1866-1» 

3,944,323  fr..    en  1861-4865       5,816,37Jfr..    en  187i-i87S 

7,856,452  fr.    en  1876-1880 

Ces  chiffres,  rapprochés  du  nombre  des  ventes,  ne  de»- 
naient,  pour  1853-1860,  qu'une  moyenïie,  par  adjudica- 
tion de  9,540  francs,  ils  en  fournissent  une  de  19,917  fr. 
pour  1876-1880.  Les  frais  ont  constamment  augmenté  : 
616  francs  parventeen  1861-1865, 632  francs  en  1866-1870, 
740  francs  en  1871-1875,  et  813  francs  en  1876-1880;  fla 
sont  bien  plus  élevés  qu'en  France. 

Ordres  et  contributions,  —  L'importance  des  proeè* 
dures  d'ordre  réglées  soit  judiciairement,  soit  à  l'amiaUi^ 
de  1861  à  1880,  est  mise  en  relief  par  les  chiffres  a^^ 
vants; 
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Montant  moyn  annuel  des  sommet  à  distribuer, 

Ordr^ 

amiables.  judkiaires. 

i86iàl865 769,520  1,929.868 

1866  à  1870 813,083  2,205,419 

1871  à  1875 840,264  1,878,148 

1876àl880 1,306,800  2,269,160 

Montant  moyen  annuel  des  sommes  pour  lesquelles 
il  a  été  fait  des  productions. 

1861  à  1865 '  1,465,207  3,350,553 

1866  à  lg70 1,647,814  3,274,124 

1871  à  1875 1,394,614  2,870,745 

1876  à  1880. 2, 239,831  3, 567, 493 

Pour  les  contributions,  les  indications  correspondantes 
sont  celles-ci  : 

1861  à  1865. . .  183,134)à  dÎBtribaer,  en  moyenne/ 1,179,613 

l'166àl870..-.  i98,lU(      annaelle,  entre  des      J    799,152 

1871  à  1875. . .  239,217(  créanciers  qui  avaient  fuit)  1 ,200,841 

1876  à  1880. . .  335,818)     des  production  pour     (1,417,986 

D'après  le  rapport  des  sommes  distribuées  à  celles  qui 
étaient  réclamées  ou  pour  lesquelles  il  avait  été  fait  des 
poductions,  le  règlement  des  ordres  et  des  contributions 
est  pins  favorable  aux  intérêts  des  créanciers  en  Algérie 
qu'en  France.  Il  résulte,  en  effet,  dés  chiffres  relatifs  au 
continent  que  les  créanciers  ont  perdu  45  francs  par 
100  francs  dans  les  ordres  judiciaires,  48  francs  par  100 
dans  les  ordres  amiables  et  84  francs  par  100  dans  les 
contributions,  tandis  que,  pour  la  Colonie,  les  proportions 
sont  de  36  p.  100,  de  45  p.  100  et  de  81  p.  100.  La 
moyenne  des  frais  taxés  dans  ces  diverses  procédures  est 
plos  faible  en  Algérie  que  dans  la  métropole,  on  compte 
en  moins,  par  ordre  judiciaire  74  francs,  par  ordre  amia- 
ble 28  francs,  et  par  contribution  117  francs.  Ces  dif- 
férences ne  sont  pas  sans  importance. 

Juridiction  commerciale  —  Le  chiffre  moyen  annuel 
des  affaires  contentieuses  portées,  de  1876  à  1880,  devant 
les  tribunaux  consulaires  d'Algérie  ou  devant  les  tribu- 
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naux  civils  jugeant  commercialement,  accuse  une  angBMil>» 
tation  sur  celui  qui  avait  été  relevé  pour  chacune  du 
deux  périodes  quinquennales  antérieures,  iitais  il  reste 
encore  un  pen  au-dessous  de  la  moyenne  de  1861  I 
1865. 

Aux  procès  nouveaux  viennent  s'ajouter  chaque  année 
ceux  qui  sont  réinscrits  au  lôie  après  en  avoir  été  rayét 
comme  abandonnés  :  (de  150  à  200  par  an). 

Plus  d*un  cinquième,  21  p.  100,  des  affaires  se  ter- 
minent par  transaction  ou  désistement;  les  deux  tiers  des 
causes  jugt^es  le  sont  par  défaut.  La  proportion  des  déci^ 
sion&  contradictoires  est  régulièrement,  eu  égard  au  total 
des  procès  réglés,  de  26  à  28  p.  100,  et,  par  rapporta 
celui  des  jugements,  de  32  à  33  p.  100. 

Il  reste,  en  général,  à  la  fin  de  cliaque  année,  huit  af- 
faires  sans  solution  sur  cent. 

Pendant  les  vingt-huit  années,  de  1853  à  1880,  Ici 
mêmes  tribunaux  ont  prononcé,  année  moyenne,  878  ja* 
gemenls  sur  requête  ou  sur  rapport,  parmi  lesquels  TSX 
ou  83  p.*100  en  matière  de  faillite. 

Sociétés  commerciales,  —  Presque  toutes  les  soeiétét 
commerciales  constituées  dans  la  colonie  sont  en  Bom 
collectif  :  85  p.  100,  le  chiffre  moyen  annuel,  de  1876  à 
1880,  a  été  de  66  sur  78  ;  celui  des  sociétés  en  comman» 
dite  de  six.  On  ne  compte  que  deux  sociétés  anonymes  tl 
une  société  à  capital  variable.  ^'' 

Il  a  été  dissous  37  sociétés  par  an  pendant  la  mémt  ^ 
période.  î 

Faillites.  —  Les  faillites  ne  sont  pas  très  fréquente!  [ 
en  Algérie;  cependant  leur  nombre  s'accroît  avec  le  dé*  | 
veloppement  commercial  de  la  colonie.  Il  n*en  avait  ét|  1 
ouvert,  en  moyenne,  que  102  de  1863  à  1860;  ce  ehifft  1 
a  été  de  144  en  1861-1865;  de  157  en  1866-1870;  dé  I 
154  en  1871-1875,  et  de  179  en  1876-1880.  Les  liquida-* 
lions  y  sont  très  difficiles  et  très  lentes  ;  il  est  terminé  à  W 
peine  un  tiers  de  ces  procédures  chaque  année,  de  sorti  f 
qu'au  31  décembre  1880,  il  en  restait  403  en  cours  êf. 
règlement. 

Sur  173  faillites  terminées,  année  moyenne,  de  187$! 
1880,  plus  du  cinquième,  39  ou  22  p.  100  l'ont  été  afi^ 
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eoneordat;  dans  59,  il  y  a  eu  liquidation  de  Tunioa  des 
eréaneiers;  dans  6  Taetif  a  été  abandonné,  59  ont  dû  être 
eloses  parée  que  Tactif  était  insuffisant^  et  le  jugement 
déclaratif  de  10  faillites  a  été  rapporté. 

Les  104  faillites  des  trois  premières  catégories  se  dé- 
composent ainsi  d'après  l'importance  de  leurs  passifs  : 
moins  de  5,000  francs,  15;  de  5,001  à  10,000  francs, 
22;  de  10,001  à  50,000  francs,  50;  de  50,001  à  100,000  fr., 
9,  et  plus  de  100,000  francs,  8. 

Il  était  dû  aux  créanciers  hypothécaires,  en  moyenne 
annuelle,  347,181  francs,  aux  créanciers  privilégiés, 
140.624  francs,  et  aux  créanciers  chirograpbaires, 
5,049,944  francs,  soit  ensemble  5,537,749  francs. 

L'actif  était  de  2,184,283  francs,  dont  actif  immobilier, 
731,144  francs,  et  actif  mobilier,  1,453,139  francs. 

Après  le  payement  des  créanciers  privilégiés  et  hypo« 
théeaires,  il  est  resté  à  partager  entre  les  créanciers 
chirograpbaires  1,696,478  francs,  ce  qui  a  produit  en 
iDoyenne  un  dividende  de  34  francs  p.  100,  inférieur  de 
i  franc  seulement  à  celui  de  1871-1875,  mais  supérieur 
de  5  francs  à  celui  de  1866-1870.  En  France,  pendant  les 
mêmes  périodes,  le  dividende  moyen  n'avait  jamais  dé- 
passé 20  francs  ;  on  voit  donc  que  la  liquidation  des  fail- 
lites est  comme  celle  des  ordres,  moins  désavantageuse 
poor  les  créanciers  en  Algérie  que  sur  le  continent. 

Justices  de  paix.  —  A  mesure  que  s'étendait  le  terri- 
toire civil,  il  était  créé  de  nouvelles  justices  de  paix  ;  il 
n'y  avait,  en  1853,  que  22  cantons  en  Algérie,  on  en 
eompte  aujourd'hui  74.  Ces  mesures  qui  rapprochaient  le 
jage  des  justiciables. devaient  avoir  pour  résultat  d'ac- 
eroitre  le  nombre  des  affaires  portées  devant  les  magis- 
trats. En  effet,  au  lieu  de  34,513  billets  d'avertissement 
délivrés,  en  moyenne,  de  1853  à  1860,  on  en  relève 
62,779  en  1876-1880.  Quant  aux  affaires  à  juger,  l'aug- 
menution  est  de  79  p.  100  (12,174  en  1853-1860  et 
21,199  en  1876-1880,  chiffre  moyen).  Mais  les  solutions 
données  par  les  juges  de  paix  aux  différends  de  toute 
sorte  ont  été  de  moins  en  moins  favorables. 

Comme  conciliateurs  en  dehors  de  l'audience^  ces  ma- 
gistrats n'ont  réussi  à  mettre  l'accord  entre  les  parties 
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que  dans  38  affaires  sur  100  de  187G  à  1880.  La 
tion  avait  été  de  43  p.  100  en  187t-1875,  de  48'  p.  100 
en  1866-1870,  de  53  p.  100  en  186M865  et  de  62  p.  100 
en  1853-1860. 

Comme  conciUateurt  à  V audience,  en  vertu  des  ar-  , 
ticles  48  et  suivants  du  C.  P.  C,  leurs  efforts  n'ont  pat 
été  plus  heureux  :  après  avoir  été  de  28  p.  100  en  1853- 
1860,  le  chiffre   proportionnel  des  affaires    suivies  de 
transaction  n*est  plus,  en  1876-1880,  que  de  15  p.  100. 

Dans  leurs  attributions  judiciaires,  les  juges  de  paix, 
qui  arrangeaient  à  l'audience  13  affaires  sur  100  en 
1853-60,  n'en  ont  plus  concilié  que  10  p.  100  en  1861-65, 
9  p.  100  en  1866-70,  8  p.  100  en  1871-75  et  6  p.  100 
en  1876-80. 

Sur  100  jugements,  ils  en  rendent  55  contradictoire- 
ment  et  45  par  défaut. 

ils  prononcent  moins  d'avant  faire  droit  que  leurs  col- 
lègues de  France  :  5  pour  100  affaires  terminées  an  liei 
de  15  p.  100. 

En  l'rance,  la  proportion  des  jugements  susceptibles 
d'appel  s'est  constamment  élevée  :  de  26  p.  100  à  37  p.  100; 
en  Algérie,  elle  reste  stationnaire  à  25  p.  100;  mais  le  ré* 
sultat  des  appels  interjetés  est  le  même  de  part  et  d'antre  : 
64  confirmaiions  et  36  informations. 

Dans  leurs  attributions  extrajudieiaires^  on  constate 
une  progression  régulière  du  nombre  des  conseils  de  î»^ 
mille  présidés  et  celui  des  actes  d'émancipation  reçus; 
appositions  de  scellés  ont  été  moins  nombreuses  que  pi^ 
cédemment;  quant  aux  actes  de  notoriété  délivrés,  1 
chiffre  annuel  est  très  variable  :  2,239  en  1853-68;  1,231 
en  1861-65;  687  en  1866-70;  1,206  en  1871-75,  et  W 
en  1876-80. 

Actes  notariés, -^^l  n'y  avait,  en  1853,  que  29  notaini 
pour  toute  TAIgérie  ;  aujourd'hui,  il  y  en  a  86,  chSStt 
de  1880.  Pendant  la  dernière  période  quinquennale,  lo 
nombre  des  actes  rédigés  par  les  notaires  et  greffiers  M»^ 
taires  a  suivi  un  mouvement  ascensionnel  très  accentua  M 

Notaires.      Aetes  ootaHih    . 

1^76 68  29,298    '       I 

1877 ) 76  3C,303 
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1878 75  39,161 

1879 86  41,342 

1880. 86  47,856 

Nationalité  des  parties.  —  En  ce  qui  concerne  l'Algé- 
rie, il  est  de  la  plus  haute  importance  de  rechercher  la 
DaUooaiité  des  parties  engagées  dans  les  procès  civils  on 
de  commerce  on  qui  sont  contractantes  dans  les  actes  no- 
taries,  afin  de  vérifier  si  les  transactions  opèrent  entre 
l'éléineot  indigène  et  Félément  européen  la  fusion  dési- 
rable. Le  tableau  qui  suit  donne  les  moyens  de  faire  cet 
examen  pour  les  neuf  dernières  années  : 

Nombres  proportionnéïê  sur  1,000  des  affaires  jugées  par 
la  cour  d'appel  et  les  tribunaux  civils  ou  de  commerce 
et  des  actes  notariés  passés  entre  : 

1871 H  87*.      JRT6hlS80. 

Français ,    623  511 

Français  el  autres  Européens.  110  03 

FrsDçais  et  M osulmans 119  905 

Entre  autres  Européens. ...  62  66 
Antres  Européens  et  Musul- 

mans 20  30 

Nahttlmans 77  185 

1,000  1,000 

Ainsi,  d'une  période  à  l'autre,  la  proportion  des«offaire8 
•0  des  actes  dans  lesquels  l'une  des  parties  au  moins 
i^Mnenait  à  la  race  musulmane  est  montée  de  205  i  340 
lor  mille.  I^'est-il  pas  permis,  en  présence  de  ce  résultat, 
de  déclarer  que  la  confiance  des  indigènes  dans  la  justice 
française  se  manifeste  de  plus  en  plus?  La  réponse  à  cette 
question  n'est  pas  douteuse  lorsqu'on  voit  le  nombre  moyen 
tnnael  des  affaires  musulmanes  s'élever  devant  la  Cour  et 
le»  tribunaux  civils  de  2,290  en  1872-1875,  à  3,355  en 
1S76-1880  et  devant  les  juges  de  paix  de  5.^03  à  13.534. 

Affaires  musulmanes.  —  Les  3,3à5  affaires  musulmanes 
semnises,  en  moyenne,  de  1876  à  1880,  à  la  Cour  et  aux 
tribonaux  civils,  consistaient  en  2,468  appels  de  jugemenis 
rendus  :  25  par  les  juges  de  paix,  1,478  par  les  cadis  du 
territoire  civil,  965  par  ceux  du  territoire  militaire,  et  en 
887  affaires  kabyles. 
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Ces  dernières  ont  été  portées  devant  les  tribuBavt^l 
Tizi-Ouzon  et  de  Bougie,  en  vertu  de  Tartiele  7  du  déeift 
du  29  août  1874;  les  autres  se  divisaient  en  t,063  aetiMl 
personnelles  et  mobilières  jusqu'à  2,000  francs  de  capital 
(art.  22  du  décret  du  13  décembre  1866);  1,038  actioM 
immobilières  jusqu'à  200  francs  de  revenu  (môaie  article) 
et  367  contestations  dans  lesquelles  l'intérêt  du  litiga 
était  indéterminé  ou  excédait  le  taux  ci-dessus  (art.  23). 

La  Cour  et  les  tribunaux  ont  terminé  2,848  affaires, 
savoir  :  1,747  (73  p.  100)  en  confirmant  les  première! 
décisions  et  644  (27  p.  100)  en  les  infirmant  ;  dans  lil 
457  autres  il  a  été  donné  acte  de  désistement  ou  de  tran- 
saction. 

Il  s'est  écoulé  moins  de  trois  mois  entre  Tappel  et  l'i»» 
rét  on  le  jugement  définitif  pour  les  six  dixièmes  àm 
causes. 

Aux  termes  du  décret  du  13  décembre  1866,  les  jogp 
de  paix  sont  saisis  des  affaires  musulmanes,  soit  par  II 
comparution  volontaire  des  parties,  soit  par  la  délivrance 
d'un  avertissement  sur  lequel  le  défendeur  comparait  et 
déclare  accepter4a  juridiction  du  juge  de  paix.  Sur  13,^ 
affaires  (année  moyenne),  dont  les  magistrats  ont  eu  à 
connaître  de  1876  à  1880,  un  dixième,  1,637  ou  12  p.  100^ 
ont  ét^  introduites  sans  avertissement,  et  11,897  nn 
88  p.  100  après  avertissement.  Le  nombre  des  défendents 
convoqués  s'élevait  à  17,262.  Ce  dernier  chiffre  a  nnt 
signification  importante,  car  il  indique  avec  quelle  faeiHH 
les  indigènes  se  soumettent  à  la  juridiction  française. 

De  12,946  affaires  qui  ont  reçu  une  solution,  6,001 
(47  p.  100)  ont  été  abandonnées;  les  juges  de  paix  en  «nt 
arrangé  à  l'audience  2,879  (22  p.  100)  et  jugé  4,06t  (31 
p.  100).  Parmi  celles-ci,  445  ont  été  suivies  d*appel,  c'eA 
à  peine  un  dixième. 

JUSTICE  CRIMINELLE. 

Le  nombre  moyen  annuel  des  accusations  Jugées  coq» 
tradictoirement  par  les  cours  d'assises  de  l'Algérie  semMl 
avoir  subi  peu  de  cbangement,  puisque  celui  de  1876-lSll 
ne  dépasse  que  de  38  le  chiffre  de  18534855;  mainl» 


dby  Google 


ÀUéKlE.  —  Justice  CRIMINELLE.  5^ 

nombres  afférents  à  cbaeune  des  cinq  années  de  la  période 
1876-1880  indiquent  one  propension  i  raccroissement  : 
205  en  1876,  -  227  en  .1877,  -  231  en  1878,  -  286 
en  1879  —  et340  en  1880,  soit  deux  tiers  de  plus  qu'en 
1876.  Aussi  un  décret  du  30  juillet  1881  a-t-il  décidé  qu'à 
l'avenir  il  y  aurait  chaque  trimestre  une  session,  comme 
en  France. 

Au  début  des  vingt-huit  années  sur  lesquelles  perle 
noire  examen,  de  1853  à  1855,  le  nombre  proportionnel 
de»  accusations  de  crimes  contre  les  personnes  n'était  que 
de  29  p.  100;  il  est  aujourd'hui  de  70  p.  100  (de  1876 
à  1880);  les  assassinats  et  les  meurtres,  qui  n'avaient 
été,  les  uns  et  les  autres»  qu'au  nombre  de  12,  en  moyenne 
innuelle,  pendant  la  première  période,  se  chiffrent  main- 
tenant par  53  et  59;  les  coups  ayant  entraîné  la  mort 
MDs  inleniion  de  la  donner  ont  été  de  plus  en  plus  fré- 
quente; de  2  leur  nombre  moyen  annuel  est  arrivé,  suc- 
cessifement  jusqu'à  25;  celui  des  viols  et  des  alteniais  à 
la  podeur  sur  des  enfants  a  presque  doublé  :  de  14  à  24. 

Parmi  les  crimes  contre  les  propriétés,  ce  sont  les  vols 
qaaHfiés  qui  ont  le  plus  participé  au  mouvement  de  dé- 
croissance que  l'on  remarque,  surtout  depuis  1871.  Il  n'y 
en  a  eu  que  40  et  49,  en  moyenne,  de  1871  à  1875  cl  de 
187G  à  1880,  au  lieu  de  141  en  18661870.  On  serait  tenté 
(i'y  voir  un  effet  de  la  correctionnalisation  si  l'on  ne  re- 
KYait  en  même  temps  une  diminution  analogue  pour  les 
délits  de  même  nature.  Il  est  donc  plus  probable  que 
l'augmentation  du  personnel  de  la  police  judiciaire  et  une 
«itTeillance  plus  active  ont  prévenu  un  plus  grand  nom- 
bre de  ces  crimes  que  par  le  passé, 

les  accusés  sont  an  nombre  de  150  pour  100  affaires. 
I>e  1876  à  1880,  il  en  a  été  jugé,  en  moyenne,  387,  dont 
16  femmes  seulement,  un  vingtième  environ.  Les  indi- 
gènes fournissent  le  contingent  le  plus  important  ;  83 
P- 100;  les  Français  n'entrent  parmi  les  accusés  que  pour 
^PlOO,  un  centième  de  moins  que  les  autres  Européens. 
^tt&  le  rapport  de  l'âge,  les  accusés  se  distribuent  ainsi  : 
niineurs  de  21  ans,  13  p.  100  ;  âgés  de  vingt  et  un  à  qua- 
rante ans,  69  p.  100;  âgés  de  plus  de  quarante  ans,  18 

30 
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Ces  proportions,  comparées  à  eelles  des  périodes  fié*> 
cédentes,  n'offrent  rien  de  particulier,  si  ce  n'est  ns 
augmentation  constante  du  nombre  des  accusés  indigènes» 
qui  s*est  élevé  de  57  p.  100  en  1853-1855,  à  83  p.  100 
en  1876-1880  ;  mais  il  est  facile  de  s'en  rendre  compte  m 
présence  de  l'extension  successive  du  territoire  soumis 
aux  juridictions  de  droit  commun. 

Quand  on  observe  les  résultats  des  accusations,  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  que  le  jury  n'a  commencé  à  fonc- 
tionner en  Algérie  qu'en  1871  (loi  du  24  octobre  1870). 

Les  décisious  d'acquittement  étaient  plus  rares  lorsque 
la  magistrature  sUtuait  seule  :  de  12  à  19  p.  100  de  1853 
à  1870,  tandis  qu'avec  le  jury  on  a  compté  32  Terdiets 
négatifs  sur  100,  de  1871  à  1875;  il  est  vrai  que  cette 
proportion  n'a  plus  été  que  de  21  p.  100  pour  la  période 
suivante  :  1876  à  1880.  Par  contre,  les  peines  crlaiinellct 
prononcées,  qui  n'étaient,  eu  égard  aux  peines  correc- 
tionnelles, que  dans  le  rapport  de  49  p.  100  avant  l'éta- 
blissement du  jury,  ont  atteint,  de  1871  à  1880,  celui  de 
75  p.  100,  sans  doute  par  suite  de  la  multiplicité  des  as- 
sassinats et  des  meurtres. 

Pendant  les  28  années  1853-1880,  il  a  été  prononcé  31 1 
condamnations  à  mort,  parmi  lesquelles  136,  oa  44  p.  100, 
ont  été  exécutées. 

Les  387  accusés  que  les  cours  d'assises  ont  jugés,  «a 
moyenne,  de  1876  à  1880,  ont  été  82  acquittés,  1  envoyé 
en  correction  (article  66  du  Gode  pénal)  et  304  condaoH 
nés,  savoir  :  19  à  mort,  34  aux  travaux  forcés  à  perpé- 
tuité, 97  aux  travaux  forcés  à  temps,  75  à  la  réclusion, 
63  à  plus  d'un  an  d'emprisonnement,  et  16  à  nn  an  on 
moins  de  la  même  peine. 

Malgré  les  facilités  que  les  Arabes  peuvent  troaTer  dans 
leur  pays  pour  échapper  aux  poursuites,  le  nombre  des 
affaires  coniumaciales  jugées,  chaque  année,  est  très  fai- 
ble; de  1876  à  1880,  on  n'en  a  relevé,  en  moyenne,  que  23, 
concernant  28  accusés  qui  ont  été  condamnés  :  1 1  à  la 
peine  capitale,  5  aux  travaux  forcés  à  perpétuité,  10  an 
travaux  forcés  à  temps  et  2  à  la  réclusion. 

Trifmnaux  correetUmnels,  ~  En  1853,  il  n'exisUi 
(Jans  notre  colonie  que  six  tribunaux  d'arrondissemol. 
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eeox  d'Alger,  de  Blidah,  d'Oran,  de  Bône  et  de  Philippe- 
fille;  depuis  cette  époque,  il  en  a  été  créé  à  Mostaganem 
(ao  1856),  à  Tlemcen  et  à  Sétif  (en  1860),  à  Tizi-Ouzon  et 
Bougie  (en  1873),  à  Mascara  et  h  Oriéansviile  (en  1880). 
Devant  la  juridiction  correctionnelle,  le  nombre  moyen 
des  affaires  jugées  a  plus  que  quadruplé  en  vingt-huit  ans. 

De  18§3  à  1855 1 ,  687       De  1866  à  1870 5,215 

De  1856  à  1860 1,943       De  1871  à  1875 4,703 

De  1861  à  1865 3,388       De  1876  à  1880 6,701 

Bien  que  les  parties  civiles  et  les  administrations  pu- 
bliques prennent  plus  souvent  que  par  le  passé  Tinitiative 
delà  poursuite,  le  nombre  proportionnel  des  actions  in- 
tentées par  elles  ne  représentent  pas  même  le  vingtième 
da  total  des  affaires  soumises  aux  tribunaux  correction- 
nels. Quant  au  ministère  public,  il  fait,  en  Algérie  comme 
en  France,  tout  ce  qui  dépend  de  lui  pour  user  aussi  fré- 
quemment que  possible  de  la  citation  directe  (32  p.  100 
ea  1876-1880)  et  de  la  procédure  créée  par  la  loi  du  20 
mai  1863,  pour  les  flagrants  délits  :  39  p.  100;  aussi  la 
proportion  des  affaires  venant  des  cabinets  d'instruction 
n'est  plus  que  de  29  p.  100,  après  avoir  été  précédemment 
de  42  p.  100. 

On  constate  nécessairement  pour  les  prévenus  la  même 
progression  que  pour  les  affaires  ;  mais  elle  est  propor- 
tionnellement plus  sensible  pour  les  hommes  (de  91  à  96 
p.  100)  que  pour  les  femmes.  Les  prévenus  des  deux  sexes 
te  classent  ainsi,  d'après  leur  âge  : 

Hommes  âgés  de  Femmes  âgées  de 

moins  16  plus  moins  16  pins 

Périodes.                 de  à  de          de  à  de 

16  ans.  21808.  SI  ans.  16,  ans.  SI  ans.  2J  ans. 

De  1853  à  1855.         4  10  86         2  10  80 

De  1856  à  1860.         3  9  88  1  8  91 

De  1861  à  1865.         5  10  85  3  8  89 

De  1866  à  1870.         4  17  79  4  10  86 

De  1871  h  1875.         4  14  82         4  12  84 

1^  1876  à  1880.         2  12  86  2  12  86 

Les  indigènes  sont  moins  nombreux  parmi  les  prévenus 
que  parmi  les  accusés  :  68  p.  100  au  lieu  de"83  p.  100-,  la 
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proportion  des  Français,  comme  celle  des  autres  Euro- 
péens» est  de  16  p.  100. 

Quatre  dixièmes  des  prévenus  sont  poursuivis  pour  vol 
et  deux  dixièmes  pour  coups.  Ensuite,  viennent  ceux  qai 
ont  à  répondre  de  rébellion  et  d  outrages  envers  des  foue- 
tionnairesy  d*abus  de  confiance,  de  délits  de  chasse,  etc. 

La  répression  parait  s'afTermir  en  Algérie  devant  la 
juridiction  correction nelle,  car  la  proportion  des  acquitte- 
ments a  diminué  de  moitié  :  19  p.  100  en  1853-1855  et 
9  p.  100  en  1876-1880. 

Sur  les  8,833  prévenus  jugéf,  année  moyenne,  de  1876 
à  1880,  les  tribunaux  correctionnels  en  ont  acquitté  901, 
au  nombre  desquels  figurent  94  enfants,  mineurs  de  seiie 
ans, qui  ont  été  remisa  leurs  parents  (43)  ou  envoyés  dans 
une  maison  de  correction  (51),  en  vertu  de  Tarticle  66  dn 
Gode  pénal.  Us  en  ont  condamné  7,932,  dont  900  à  plu 
d'un  an  d'emprisonnement,  5,353  à  un  an  ou  naoins,  et 
1,679  à  l'amende. 

Justice  de  paix  à  compétence  étendue,  —  Un  grand 
nombre  de  justices  de  paix  d'Algérie  sont  saisies,  chaque 
année,  par  application  du  décret  du  19  août  1854,  de  délits 
correctionnels  qui  n'emportent  pas  un  emprisonnement 
supérieur  à  6  mois  ou  une  amende  supérieure  à  500  ff  ânes. 
Le  nombre  de  ces  afTaires  s'est  accru  avec  celui  des  jus- 
tices de  paix.  Il  n'avait  été  que  de  390,  en  movenne,  de 
186G  à  1870;  il  est  monté  à  795  en  1871-1875  et  à  1,443 
en  1876-1880.  Ces  dernières  comprenaient  2,061  préve- 
nus qui  ont  été  s  157  acquittés,  c'est  8  p.  100,  1,200  con- 
damnés à  l'amende  et  684  condamnés  à  l'emprisonnement; 
à  l'égard  des  20  autres,  les  magistrats  cantonaux  se  sont 
déclarés  incompétents.  Plus  des  trois  quarts  des  prévenu?, 
1,582  ou  77  p.  100,  avaient  été  jugés  pour  les  infractions 
suivantes  :  délits  de  chasse,  471  ;  rébellion  et  outrages  a 
des  agents,  415;  contraventions  forestières,  310;  incen-  ' 
die  de  broussailles  dans  les  champs,  261;  blessures  into- 
lontaires,  66,  et  ivresse  (2»  récidive),  59. 

Tribunaux  de  simple  police.  —  Le  nombre  des  tribi* 
naux  de  simple  police  a  été  successivement  porté  de  21 
en  1853  à  1873  en  1880;  il  n'est  donc  pas  surprenant  |V 
celui  des  contraventions  jugées  ait  quadruplé  :  de  Sji^ 
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moyenne  annoelle  en  1853-1855»  à  34,531  en  1876-1880. 

Dans  les  trois  vingtièmes  des  afTaires,  les  inculpés 
s'abstiennent  de  répondre  à  la  citation.  Celle-ci  est  don- 
née par  la  partie  civile  sept  fois  sur  cent. 

Comme  en  police  correctionnelle,  la  répression  est  deve- 
noe  plus  ferme.  De  11  p.  100  en  1853-1855,  la  proportion 
des  acquittements  est  tombée  à  8  p.  100  en  1876-1880. 

Les  34,531  contraventions  jugées,  en  moyenne,  pen- 
dant cette  dernière  période  étaient  imputées  à  51,100  in- 
culpés, qui  ont  été,  4,055  acquittés,  36,623  condamnés  à 
l'amende  et  10,238  condamnés  à  l'emprisonnement;  Tin- 
compétence  de  la  juridiction  de  simple  police  a  été  décla- 
rée à  l'égard  des  184  autres. 

Près  du  quart  des  jutrements  rendus  £ont  en  premier 
ressort.  Cette  proportion,  déjà  supérieure  à  celle  que 
l'on  relève  pour  toute  la  France,  serait  encore  bien  plus 
élevée  si  les  jugements  rendus  en  vertu  de  l'arrêté  sur 
l'indigénat  étaient  susceptibles  d'appel,  mais  ils  sont  en 
dernier  ressort,  même  lorsqu'ils  prononcent  l'emprisonne- 
neot.  Les  condamnés  n'attaquent  par  la  voie  de  l'appel 
qaelS  juments  sur  1,000. 

Us  juges  de  paix,  agissant  en  qualité  d*offlciers  de  po- 
lice judiciaire,  ont  procédé  à  des  informations  au  criminel, 
dont  le  nombre  moyen  annuel  s'est  accru  dans  une  pro- 
portion considérable  : 

De  i853  à  1855.  514  De  1866  à  1870.  3,166 
De  1856  à  1860.  727  De  1871  à  1875.  4,^45 
De  1861  à  1865.    1,268       De  1876  à  1880.       7,498 

En  Algérie,  comme  en  France,  les  magistrats  des  par- 
quets s'appliquent  à  user  de  ce  mode  d'enquête  avant  de 
eiier  les  prévenus  à  l'audience  correctionnelle  ou  de  clas. 
ter  les  affaires  sans  suite.  De  1876  à  1880,  les  juges  de 
pan  ont  entendu,  en  moyenne,  par  an,  34, 197  témoins, 
Mit  en  cas  de  flagrant  délit,  soit  en  vertu  de  commissions 
rogatoires,  soit  sur  la  demande  du  ministère  public.  Le 
chiffre  moyen  annuel  de  la  période  précédente  (1871-1875) 
B'avaii  été  que  de  17,686. 

Jnttruction  criminelle,  —  En  vingt-huit  ans  le  person- 
nel de  la  police  judiciaire  de  l'Algérie  a  été  doublé  ;  aussi 

30. 
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le  nombre  moyen  des  plaintes,  dénonciiitions  et 
verbaux  transmis  aux  procureurs  de  la  République  s*€sl4i 
élevé  de  4,104  en  1853*1855  à  16,919  en  1876-1880.  L«t 
six  dixièmes  émanaient,  moitié  des  ju{;es  de  paix,  moi- 
tié des  commissaires  de  police,  un  cinquième  Tenait  de  la 
gendarmerie.  Les  maires  de  TAfrique  française  apportent 
à  Taetion  de  la  justice  répressive  un  concours  plus  actif 
que  ceux  du  continent;  on  compte  trois  procès- verbaux 
par  maire  ou  adjoint,  tandis  qu'en  France  on  ne  relève 
qu'un  procès-verbal  pour  six  magistrats  de  cet  ordre.  U 
en  est  de  même  des  gardes  champêtres,  qui  envoient  an 
ministère  public  chacun  un  procès-verbal  par  ao,  quand 
ceux  de  la  métropole  n'en  transmettent  qu'un  par  quatre 
gardes. 

Le  nombre  proportionnel  des  affaires  communiquées  à 
rinstruction  a  sensiblement  diminué  pendant  le  dernier 
quart  de  siècle;  il  est  descendu  de  30  p.  100  en  1856-1860 
à  20  p.  100  en  1876-1880  ;  celui  des  affaires  classées  sait 
suite  8*est  au  contraire  élevé  de  37  à  45  p.  100,  et  l'on  voit 
avec  regret  que,  dans  les  deux  cinquièmes  des  cas,  Taba»- 
don  a  pour  cause  l'impossibilité  de  découvrir  les  auteurs 
des  crimes  ou  des  délits. 

Si  Ton  remarque  une  différence  assez  importante  entre 
les  deux  dernières  périodes  et  celles  qui  les  ont  précédées, 
eu  égard  au  nombre  des  affaires  renvoyées  devant  une 
autre  juridiction  correctionnelle,  c'est  parce  qu'en  Rabj- 
lie,  les  rapports  adressés  aux  procureurs  de  la  Répubtiqœ 
par  les  présidents  des  douars  et  par  les  amins,  agenu  ad- 
ministratifs, sont  très  incomplets  et  très  défectueux,  lis 
relèvent  de  simples  voies  de  fait  légères  comme  présentant 
le  caractère  de  coups  graves  ou  des  contraventions  rurales 
comme  constituant  des  délits  de  vol,  de  sorte  que  le  ren- 
voi en  simple  police  est  très  fréquent  dans  certains  tri- 
bunaux. 

Les  juges  d'instruction  d'Algérie  reçoivent^en  moyenne, 
chaque  année,  3,500  afTaires  environ.  Sur  100  ordon- 
nances qu'ils  rendent,  35  renvoient  des  poursuites  tous  Ici 
inculpés.  Les  obstacles  qui  entravent  les  instructions  datt 
notre  colonie  expliquent,  sans  doute,  dans  une  certaoi 
mesure,  l'élévation  de  cette  proportion  ;  mais  il  est  p#* 
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nitt  de  penser  que  les  magistrats  du  '  ministère  public 
fMmrraient  eontribner  à  ramener  ce  chiffre  à  un  niveau 
plus  normal  en  recourant  plus  souvent  aux  juges  de  paix, 
aux  commissaires  de  police  on  k  la  gendarmerie  pour 
t'éelairer  sur  le  mérite  des  préventions;  ils  réduiraient 
ainsi  la  durée  des  détentions  préalables  et  éviteraient  de 
grever  encore  plus  le  Trésor,  qui  snbit  déjà  des  perles 
notables  par  suite  de  l'insolvabilité  des  indigènes.  Je 
n'hésite  pas  à  reconnaître,  du  reste,  que  les  juges  ins- 
tructeurs examinent  les  affaires  avec  une  louable  célérité 
et  qu'ils  appliquent  la  mise  en  liberté  provisoire  sept  fois 
sur  cent. 


COLOVIES    FaAVÇAISBS. 

I9ons  extrayons  les  renseignements  suivants  des  ta- 
bleaux annuels  publiés  par  le  ministère  de  la  marine  et 
des  colonies  : 

MAKTimfVB. 

Superficie  :  98,708  hectares.  —  Population  :  Habi- 
tanU,  1878,  162,861;  1879, 164,250;  1880,  166,100. 

lS7f.  1880. 

Caltnres.  Hectares.     Prodniu.  HeeUret.      Produits. 

Canne  à  sucre 19,118    50,320,000  19,364    41,840,000 

^té 542         118,000         685         132,000 

Coton 220  4,800         îll  4,360 

CSCM 706         504,500         816         616,000 

187f.  1880. 

habitations  rurales 6,301  6,306 

traTailleurs 66,660         56,865 

fr.  fr. 

Valeur  approximative  des  propriétés.    72,965,000    73,808,000 
-    des  produits  nets 14,837,908    13,005,877 

1879.  1880. 

InporUtions 29,816,100       32,393,G20 

Exportations 33,927,694       33,866,842 

ToUuï 63,743,794       66,260,46) 

ConiDerce  avec  la  France 38,751,517       38,594,653 
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Superficie  :  720,080  hectareg. 

Popaiation. 


Habitants. . 

fiinigrBiits , 

lediens  aborigènes 

Troopes , 

Transportés  hors  pénitenciers. 


187». 

i7,30i 
3,749 
2,300 
1,005 
1,424 


1$80. 

i7,374 
5,024 
2,287 
1,020 
1,274 


Cnltnrcs. 

Canne  à  sacre. 

Café 

Cacao 


187». 
Hectares.       Produits. 


685 
535 
241 


118,016 
25,930 
21,260 


1880. 

Hectares.    Produits. 

24  » 


Hectares  cnltivés. , 

Habitations 

Travaillears 


400 
230 

t87». 

5,492 
1,503 
3,324 


yaleors  des  propriétés. 
—      des  produits. . . 


Commeree. 

Inportations 

exportations 

Totaux., 
Commerce  avec  la  France. . 
f    ■ 

Navigation. 

Navires  français 

—      étrangers 

Totaux 


fr. 

4,136,050 

594,527 

187». 
7,321,667 
423,063 

7,774,730 
5,443,576 


77,331 
17,800 

1880. 

3,439 
1,134 
3,425 

fr. 

4,281,030 

256,543 

1880. 

7,986,739 
607,081 

8,593,820 
5,787,981 


1879. 

Entrées.     Sorties. 

54  60 

24  39 


1880. 

Entrées.    Sortiei*. 

70  65 

36  35 


78 


79 


106 


100 


Saperficie  :  251,160  hectares. 

Fopolatlon. 
Habitants  (blancs  et  afirancbis). . . 
Emigrants. , 


Totaux.. 


1879. 

121,710 

54,938 

176,648 


1880. 

124,807 
56,007 

180,814 
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Saioi-Loois  et  Bakel  : 

Popalatiod  nrbaine 20,449 

—  rurale 100,960 

Corée  et  Dakar  : 

Population  urbaine Il  ,688 

—  rurale 67,799 

Commeree. 

Salal-Lo«U.                                      187».  1880. 

Importations 8,454,651  9,246,560 

Exportation» 7,782,877  14,432,399 

ToUnx 45,968,528  20,348,950 

Commerce  avecr la  France 9,444,017  43,822,448 

Clorée. 

Importotiona 6,659,757  7,274,340 

bportations 40,545,497  44,247,040 

Totaux 47,205,254  24,488,320 

Commerce  avec  la  France 9,569,408  43,852,474 

1879.  1880. 
SalMl-I^al*.                   Entrées.  Sorties.  Entrées.  Sortie». 

NsTires  français 403         84  55         54 

-     étrangers 5          2  5          2 

Totaux....        4Ô8         86  60        66 


Htnres  français 612       601       604       606 

-    étrangers 70         75         70         75 

Totaux 6ii       676       674       684 

GàMOn. 

Les  établissements  du  Gabon  et  de  la  Côte-d*Or  ont  été 
détachés  administrativement  du  Sénégal,  dont  ils  sont 
d'ailleurs  éloignés,  et  forment  maintenant  une  colonie 
FttUculière. 

La  population  indigène  du  Gabon  diminue  tous  les 
joan,  mais  d'autres  noirs  originaires  des  contrées  voi- 
<i>net,  les  Fans  ou  Pahouins,  s'y  établissent. 

La  population  européenne  est  d'environ  ^80  habitants. 
L'agriculture  y  est  nulle.  Les  produits  d'exportation  sont  : 
le  bois  rouge,  Tébène,  le  caoutchouc,  Tivoire,  la  noix  et 
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J*buiie  de  palme,  les  arachides,  la  gomme.  Le  commerce 
8*e8t  efTectué,  en  1877,  par  113  navires,  français  et  étran- 
gers; en  1879,  par  79  navires.  Les  imporiations  étaient 
alors  évaluées  à  1,500,000  francs,  et  les  exportations  à 
500,000. 

L'importation,  en  1881,  8*est  élevée  à  7,000  franc<, 
Texporlation  à  1,411,606;  ces  cbilTres  sont  à  peu  près  lea 
mêmes  que  ceux  de  l'année  précédente. 

Il  est  entré  au  Gabon,  en  1881, 159  bateaux  de  com- 
merce, donnant  38,1 1  i  tonnes  et  présentant  2,328  hommes 
d'équipage;  il  est  sorti  148  bateaux  :  tonnage,  56,035 
tonnes;  équipage,  2,154  bommes. 

MAYOTTE.  ~  IV*SSI.BB.  —  SAUVTE-MAIIIB 
DB  HADAGASCAll. 

Ces  trois  établissements  forment  aujourd'hui  cbacoD 
une  colonie  particulière  ;  leur  proximité,  l'aualogie  de 
leurs  conditions  et  de  leurs  produits  permettent  de  réunir 
par  ordre  des  matières  lés  chiffres  qui  expriment  ces  pro- 
duits. 

Superficie  de  Mayotte  :  35,858  hectares. 

-  de  Nossi-Bé  :  20,300. 

—  de  Sainte-Marie  :  90,957. 

Population.  1880.  1879. 

Mayotte »  10,288 

Nossi-Bô 8,1ÎS5  40,967 

Sainte-Marie 7,177  7,135 

1880. 
CnltorM.  Mayotto.  Noi«!-B«. 

Café 5,340  k.  9,300  k. 

Hz 870,000  k.        210,000k. 

lllmm 100,000  1-         360,000  1. 

Sucre 3,791,000  k.    1,516,000  k. 

Dans  l'ile  de  Nossi-6é,  il  a  été  concédé  7,760  hectares 
sur  lesquels  1,500  sont  cultivés  en  canne  à  sucre  et  à  pev 
près  autant  en  plantations  diverses. 

Commerce  «n  1880«  Mayotte.  Ko^si-Bé. 

Importations  de  France 676,333  l,i99,8tf 

—          del'élranper 441,892  l,068,Sa 

ExpurUitions  pour  la  France...  3,167,085  3,313,14 

-.          pourl'clrai.ger....  111,005  3,102,îl 
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Sainte-Marie  de  Madagascar. 


1878. 

18T9. 

76,784 

80,339 

35,400 

35,297 

40,349 

80,57i 

2,259 

4,512 

ImportatioDs  de  France 

—  de  l'étranger 

Exportations  par  navires  français.. . . 

—  —         étrangers.  . 

Le  girofle  est  le  principal  élément  de  culture.  LMmpor- 
talion  provient  de  France,  de  la  Réunion,  de  Maurice,  de 
Mayutte,  de  Nossi-Bé  et  de  la  grande  île  de  Madagascar. 
Uexportation  est  destinée  à  ces  îles  seulement. 

La  navigation  entre  la  France,  la  Héunion,  Tile  Mau- 
rice (colonie  anglaise),  Nossi-Bé,  Mayotte  et  la  grande  île 
de  Madagascar  a  occupé,  en  1880  :  à  Ventrée  dans  les 
porisde  ces  colonies,  sous  pavillon  français,  326  nuvires, 
dont  13  bâtiments  de  guerre,  103  navires  de  commerce  et 
210 pirogues  indigènes;  sous  pavillon  étranger,  177  na- 
vires, dont  1 37  pirogues  ; --  à  la  sorUe^  sous  pavillon 
français,  308  navires,  dont  14  navires  de  guerre,  35  na- 
vires de  commerce  et  249  pirogues;  sous  pavillon  étran- 
ger, 160  navires,  dont  123  pirogues. 


HT*    rBAlfÇAIS   DAJIS    I.*Iir»lt. 

(Pondichéry,  —  Karihal.  —  Yanaon.  —  Mahé.  — 
Chandernagor.  —  Surate.) 

Saperficie  :  48,962  hectares. 

PopolaUoD.  1878. 

Européens i,160 

Métis i,535 

ludigènes 28i,927 

%o  1S77,  la  population  totale  n*était  plus  que  de 

1280,3S4,  la  diminution  portant  surtout  sur  les  districts 
ge  l»ondichéry  et  Yanaon,  et  en  1878  de  276,476;  en  1879, 
•e  216,649,  y  compris  les  fonctionnaires  et  les  troupes 
pans  distinction  d'Européens  et  d*indigènes. 

31 
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1831. 
Tah!li.  Mouréi. 

Français  et  TiAiUens 7,â79  1,116 

Océaniens..., i,105  248 

Asiatiques 396  53 

Eoropéens 580  H 

Totaux....  9,380  1,428 

Les  Français»  dans  les  deux  îles,  sont  au  nombre  de  974. 

Popuîaiion  indigène  de  t ouïes  lee  îles. 

1881. 

Iles  de  la  Société 6 ,976 

—  Taamotu*. 334 

—  Gambier 6 

—  Tubaî 78 

—  Marquises 40 

Hé  Râpa. 7 

Totaux 8,415 

Les  cultures  de  Tahiti  et  des  autres  îles  de  la  Société 
occupaient,  en  1876,  5,223  hectares  et  1,253  travailleurs. 

T^ti  et  ses  dépendances  possèdent  près  d'un  demi- 
million  de  cocotiers  (450,240),  17,000  cacaoyers  et  122,762 
•rangers.  Les  cotonniers  ont  donné  lieu  à  une  exporta- 
tion de  coton  égrené  qui  représente,  pour  la  France,  une 
râleur  de  près  de  160,000  francs  et  qui  s'élève,  pour 
rétranger,  à  458,774  francs.  La  nacre  donne  un  produit 
de  plus  d'un  million. 

La  production  agricole,  le  revenu  des  animaux  domes- 
tiques et  le  produit  des  pêches  maritimes  atteignent  an- 
Buellement  une  valeur  d'environ  5,250,000  francs. 

Commerce  de  Tahiti  en  1880. 

Importations.  Exportations. 

Avec  la  France 465,843  385,752 

La  Californie 1,612,620  1,228,713 

L'Europe 125,894  959,723 

Autres  ports  d'Amérique 57, 141  » 

L'Australie 124,225  99,039 
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LaN  uvelle-Zéelande.          .  ,    _  .-,.__ 

Lus  11 68  soQS  le  vent 429,304  430,194 

L'Archipel  Cook 266,307  189, 743 

Autres  ports  du  Pacifique. . . .  47,807  9,458 

Naylgttlon.  Entrées.  Scriies.  Entrées.  Sorties. 

N  vires  français  et  tahitiens...         2i         li         14  9 

~     étrangers 106       163.        50         40 

Les  îles  Marquises  n*ont  pas  envoyé  de  statistique  agri- 
cole et  commerciale. 


IfOIJVEI.I.B-rAI.BDOinE. 

1876.  1877. 

Population  civile  (colons) 2,753  2,982 

Tioupes :...  1,602  1,602 

Fonctionnaires 587  )      i  L^n 

Administration  pénitentiaire 843  .\      *i^^>v 

Déportés  et  leurs  familles 3,836  3,345 

Libérés,  réclusionnaires,  id 1 ,281  1 ,532 

Transportés,  id 5,992  6,453 

Total 16,895         17,305 

«          Population  de  eouleur.                                1874.  1877. 

Néo-Galédoniens 40,000  22,190 

IlesLoyalty 12,334  13,111 

Océaniens 2,343  1,909 

Africains  et  Asiatiques  (Malabares). ...              401  313 

Total......         55,078         37,523 

Cultures,  —  En  1877,  le  nombre  d'hectares  plantés 
étaii  d'environ  800  —  sur  lesquels  136  en  cannes  à  sucre, 
70  en  café,  304  en  maïs,  173  en  plantes  alimentaires. 

Commerce.  1879.  1880. 

Importations 9,010,336  7,094,429 

Exporiaiions 8,869,775  2,757,125 

Total...         12,870,111         10,661,554 

Au  nombre  des  importations  à  destination  de  Nouméi 
sont  compris  des  produits  des  îles  mûmes  de  la  colonie, 
lesquels  sont  envoyés  au  port  cbef-lieu  :  350,787  fraies 
en  1877,  80,950  seulement  en  1880. 
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En  1879,  les  navires  de  cabotage  ont  importé  à  Nouméa 
pour  1,414,908  francs,  et  exporté  dn  même  port  pour 
1,712,900  francs;  en  tout,  3,127,900  francs. 

En  1880.  ils  ont  importé  pour  967.416  frpncs  et  exporté 
pour  1,559,429  francs;  en  tout,  2,566,845  francs. 

1879.  1880. 

NavigatioD.                         Entrées.  Sorti».  Entrées.  Sorties. 

Navires  français 25         24  33         43 

—      étrangers 103       101  78         75 

Total 127       Î25       ÏÏÏ       lis 


■LBS  ■AIMT.PIBBKB  BT   MI«I7BI.OIf. 

I87f.  1878.  187«.  1880. 

PopolatioD  sédentaire. .        4,502       4,194       4,148       3,835 

—        flottante....       1,069  721       1,076       1,081 

Total...        5,571       4,915       5,224       4,916 

La  population  flottante  comprend,  en  1880  : 
Fonctionnaires  et  leurs  familles,  68;  gendarmes  et  leurs 

familles,  39;  agents  divers  et  leurs  familles,  198;  pêcheurs 

hivernants,  550;  étrangers,  226. 

1870.  1880 

hnportalions 9,469,099       9,158,710 

ExporUtions 11,137,190     11,724,913 

Total....      20,606,289      20,883,623 

Commerce  avec  la  France 10,910,837       9,820, 34V 

t879.  1880. 

Navigation.  Eniréps.  Sorties.  Entrées.  Sort*e.«. 

Navires  fratiçais 485        481        527        525 

—      étrangers 1,407    1,398    1,085    1,102 

Total 1,892    1,879    Mli    1,627 


rOCBlIfCBIlfE    rBAIfÇAISE. 

La  superficie  de  la  colonie  est  de  5,945,707  hectares, 
y  compris  les  lies. 
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Population  en  188f. 

BUftOPÉBMS  : 

Français i  ,825 

Étrangers 139 

Asiatiques  admis  à  domicile 37 

INDIGftNBB  : 

Annamites... 1,366,139 

Cambodgiens 110,698 

Mois *. 6,322 

Chams 310 

ÉTBARGBBS  : 

Chinois 58,500 

Malabares 888 

Malais 4,553 

Tagals 56 

Autres  Asiatiques 30 

Total 1,550,497 

1878.  1880. 

Immigraots.        ArrÎTées.      Départs.  ArrWées.      Départs. 

Chinois...        17,085        7,502  16,098       9,647 

Indiens....              78           309  123           137 

Malais 65            70  70            68 

Total..        17,218       7,681        16,291        9,822 

La  population  flottante  se  composait  ainsi,  en  t873  : 
troupes,  4,079;  ouvriers  de  l'arsenal,  68;  fonction- 
naires, 571;  marins  du  commerce,  1,724;  pilotes,  27; 
Chinois  et  autres  immigrants,  42,022.  —  Total  :  48,491. 

La  population  européenne  de  Saigon  s^est  élevée  en  db 
an  de  892  à  910.  Le  nombre  des  électeurs  était  de  619 
en  1877  et  de  865  en  1878. 

La  population  totale  de  la  ville  est  de  12,673. 

Culture.  1879.  1B80. 

Riz 348,653  522,040 

Sucre 10,691  4,393 

Arbres  fruitiers 36,497  30,369 

Légumes 35,189  38,224 

Palmiers  d'eau 8,850  6,672 

L'hectare  (Je  m  donne  un  produit  brut  de  150  ff.  5^ 
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dont  il  faut  dédoire  environ  80  francs  de  frais  de  produc- 
tion, ce  qui  met  le  revenu  net  ë  70  francs. 

Les  défrichements  se  sont  élevés,  en  1877,  à  12,000 
tiectares;  en  1878,  à  17,000  hectares  environ  de  terres 
propres  à  la  culture  du  riz  et  de  la  canne  à  sucre. 

L'aliénation  des  terrains  domaniaux  a  donné  lieu  à  17 
concessions  gratuites,  comprenant  2,169  hectares,  à  200 
ventes  de  gré  à  gré,  1,426  hectares  et  à  93  adjudications 
publiques,  136  hectares. 

En  1880,  il  y  a  eu  seulement  4  concessions  gratuites 
de  200  hectares,  53  ventes  de  306  hectares,  et  77  adjudi- 
cations, de  94  hectares.  Les  prix  obtenus  ont  été  de 
114,844  francs. 

Le  jardin  botanique  et  la  ferme  expérimentale  ont 
donné,  en  1879,  202,400  plants  de  canne  à  sucre,  400  ki- 
logrammes de  fraises,  32,600  plantes. 

1880. 
Yalears  en  piastre*. 

Importations 7,821,536 

Exportations,  marchandises  diverses. .         3,324,091 

Uétaux  précieux , . . . .         1, 498,912 

Riz 7,821,536 

L'exportation  du  riz  a  donné,  en  1874, 3,093,832  francs; 
en  1878,  44,786.117  francs;  en  1880,  environ  40,000,000 
de  francs. 

U  navigation  de  Gochinchine  a  occupé,  en  1880,  67  voi- 
liers et  ni  vapeurs  pour  l'exportation  du  riz,  53  paque- 
bots, 13  chaloupes  à  vapeur  chinoises,  environ  3,000 
barques  indigènes  et  90  jonques  chinoises. 

VAUVIRS  DU  COMMERCE  DE  LA  FRANCE  AVEC  SES  COLONIES  A 
SUCRE  (MARTINIQUE,  GUADELOUPE,  GUYANE,  RÉUNION),  L'iNDE, 
LE  SÉNÉGAL,  ET  LES  PÊCHERIES  DE  SAINT-PIERRE  ET  MIQUELON. 

Importations  des  colonies  en  France. 

18S0.  1876-1880 

i^nmmerco  général.  fr.  fr 

M  irchandises  arrivées 116,991,205    109,407,917 

Commerce  spécial, 
ilarchandises en  consommation...     110,021,175    102,410,544 
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Exportations, 
Commeree  géaéril. 
Marchandises  françaises  et  étran- 
gères       80,783,284      75,960,495 

CommerM  spécial. 
Blarcliandi8es  françaises 52,937,726      50,577,033 

Importations  et  exportations  réunies. 

Cunamerce  général 197,774,489    185,368,412 

Commerce  spécial. 162,948,901    154,787,569 

■«er«s  émm  colonies  fraaf  alsos. 

ffombre  de  kilogrammei  arrlTé«s 
diDS  les  ports  de  Franee. 
Provenant  des  colonies  françaises.      73,644,956     86,556,767 

—  derétranger 141,467,735    100,543,804 

Total 215,112,691    187,100,591 

QuioUlés  misas  en  eoBSommatlon 
•n  Fraoea. 
Provenant  des  colonies  françaises.      73,644,956      84,100,463 

—  de  l'étranger.... 134,511,613     95,638,0^ 

Total 208,156,569    179,738,496 

Qaaofités  réesportéaa. 

Des  entrepôts  de  France 5,733,612       9,122,155 

De  l'intérieur  de  la  France  après 
raf6nage 164,844,438    202,911,196 

Total 170,578,050    212,013,351 

Droits  perçus  en  France  sur  les  sucres, 

1880.  1878-l97f. 

Des  colonies  françaises 32,147,148     35,578,058 

Derétranger 63,743,571      32,339,555 

Total 85,890,719      68,097,613 

Les  droits  perçns  n'étaient  connus,  jusqu'en  1880,  que 
pour  les  sucres  provenant  des  Aotillcs  de  la  Réunion  et 
de  Mayotte,  et  non  pour  ceux  qui  proviennent  du  Sénégal 
et  de  l'Inde.  La  statistique  de  Tannée  1880  contient  pour 
la  première  fois  le  renseignement  complet. 
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BANQUES  COLONIALES. 

Les  renseignements  suivants  sont  extraits  du  rapport 
adressé  au  Président  de  la  République  par  la  commission 
de  surveillance  des  banques  coloniales,  le  31  décembre 
1882.  {Journal  officiel  du  31  janvier  1883.) 

Exercice  Exercice 

Colonies.  1880  1881.  1881-1881. 

Avaaees,  prêta  et  ••«•■ipteB  é'em  B«im«e«  c*l**ilale«. 

Martinique 27,742,691  27,087,391 

Guadeloupe 15,355,370  16,535,354 

Réunion 26,714,979  23,256,349 

Guyane 2,813,427  3,493,243 

Sénégal 935,381  1,021,390 

Indo-Chine  :  i»80.  issi. 

Saigon 22,163,187         20,195,125 

Pondichéry. 2,887,264  3,933,339 

Btf«t*  de  eeaiaieree  à  4eux  niRiMiiuree. 

Martinique 24,176,190  22,762,191 

Guadeloupe 7,997,746  8,197,059 

Réunion 8,506,208  8,218,758 

Guyane 2,367,174  2,538,441 

Sénégal 767,346  869,255 

Obligatlowe  garanties  par  aetloas  de  la  Banque. 

Martinique 604,215  906,460 

Guadeloupe 100,830  115,144 

Réunion 1,543,147  1,147,325 

Guyane 561,700  943,370 

Sénégal 27,675  21,550 

Prêta  Biir  è>vcoltea  peadaaiaa. 

Martinique 2,867,807  3,326,677 

Guadeloupe 7,232,766  8,132,197 

Réunion 3,247,399  3,136,935 

OblIgatloM*  anr  mnrehandlaea. 

Blartinique 91,478  93,062 

Réunion 13,145,778  9,946,578 

Obligationa  »ur  tltrea  de  rentea. 

Martinique 3,000  » 

Guadeloupe 17,640  36,127 

Réunion 227,000  463,500 

31. 
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Prêta  sur  dépAis  4e  nAtières  d'^or  «i  d^argmii. 

Martinique 278,653  260,020 

Guadeloupe 6,387  4,827 

liéunion 40,445  43,223 

Guyane 16,910  11,432 

Sénégal 141,395  130,585 

Dépôt  ^iii*  récppi««i<'<i  payables  4  vue. 

Martinique 306,887  333,210 

Opérallons  de  chante 

TIRAGES. 

Martinique H  ,454,402  11 ,031,612 

Guadeloupe 14,250,873  16,075,228 

Réunion 4,832,754  8,568,987 

Guyane 4,645,122  4,395,231 

Sénégal 3,033,259  3,431,207 

Indo-Chine  :                          «880.  »8»»- 

Saigon 3,284,476  3,388,506 

Pondichéry 11,941,663  15,381,128 

REMISES. 

Martinique 9,847,684  12,017,799 

Guadeloupe 17,536,951  20,208,793 

Réunion 5,898,162  7,672,327 

Guyane 4,973,727  4,154,584 

Sénégal 3,597,920  3,991,661 

Indo-Chine  :                           18R0.  I88i. 

Saigon 5,876,481  6,548,308 

l'ondichéry 10,203,646  10,685,109 

Comptes   courants. 

Martinique 58,649,199  64,330,934 

Guadeloupe 63,776,585  71 ,084,838 

néunion 8,174,207  12.285,055 

Guyane 4,156,647  3,527,341 

Sénégal 302,427  877, 411 

(1)  Voir  les  obligations  garanties  par  aclioDS  de  la  Bangne.  —  Le  chift» 

comprend  égaicinent  les  obligations  cautionnées  par  titres  de  rentes. 
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Dividendes. 

Martiuique 88.05 

Guadeloupe 75.50 

Réunion 100    » 

Guyane 76.25 

Sénégal 36    » 

1880. 

Indo-Chine 12.50 
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74.95 
77.50 
83  » 
81.25 
40    » 

1881. 

12.50 


MONTANT  DE   L*ENGA1SSE   MÉTALLIQUE 
ET  DES  BILLETS  EN  CIRCULATION  DES  BANQUES  COLONIALES 

AU  30  JUIN  1882. 

Martinique. 

Encaisse  métallique 2,524,937 

Billets  en  circulation 5,546,050 

Guadeloupe. 

Encaisse  métallique 2,295, 163 

Billets  en  circulation 6,329,020 

Réunion, 

Eocaisse  métallique 4,062,527 

BilleU  en  circulation 9, 121 ,165 

Guyane. 

Encaisse  métallique 703,186 

Billets  en  circulation 1 ,513,375 

Sénégal. 

Encaisse  métallique 808,445 

Billets  en  circulation 425,755 

Indo-Chine. 

Encaisse  métallique 2,743,373 

Billets  'en  circulation 4,716,542 

Il  résulte  de  ce  tableau  que  toutes  les  banques  colo- 
niales sont  restées  dans  les  limites  statutaires  fixées  par 
le  paragraphe  5  de  la  loi  organique  du  24  juin  1874.  La 
somme  des  billets  mis  en  circulation  par  chacune  d'elles 
n'atteint  point  le  triple  de  leur  encaisse  métallique. 
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Montant  cumulés  des  dettes  des  banques  coloniales 
et  leurs  limites  légales. 

Bangots.  MontioU  det  dettes.     Limites  légales. 

AU  SO  JCIM  1881. 

Martinique 9,725,580  14,625,000 

Guadeloupe 9,796,082  14,625,009 

Réunion 13,694,848  14,625,000 

Guyane 2,116,340  2,925,060 

Sénégal 1,112,079  I,i66,i82 

AU  SI  oteBMBai  1881. 

lAdo^Ibine 7,042,530  24,435,135 

Le  montant  cumulé  des  dettes  de  chaque  banque  n'a 
jamais  dépassé  la  limite  légale,  et  Teuseroble  du  passif  de 
ces  établissements  s'élevait,  au  30  juin  1882,  à  43,487.462 
francs  08  centimes. 

A  la  Réunion,  les  prêts  sur  récolte  sont  restés  statioa- 
naires,  ainsi  qu*en  Gochinchine.  Aux  Antilles,  ils  ont  aog- 
menté.  Cette  opération  demeure  encore  inconnue  à  It 
Guyane,  où  l'agriculture  demande  que  de  prochains  et 
intelligents  efforts  la  viennent  ranimer. 

Il  n*est  point  sans  intérêt  de  faire  observer  qu'alors 
qu'on  cherche  encore  en  France  les  moyens  d'elTecluer 
les  avances  directes  à  l'agriculture,  ce  problème  est  pra- 
tiquement résolu  dans  plusieurs  de  nos  colonies  dep«s 
bientôt  trente  ans. 
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QUATRIÈME    PARTIE 


Pii^YS     ËXItil.IVGE:it». 


AT.T.EMAGWE   (eHFXIUEI  D'). 

Snperficie  :  539,813  kilomètres.  —  Population  en  1880  : 
45,194,172  habitants.  (Voy.,  dans  VAnnuaire  pour  1882, 
le  détail  par  Étals.) -r  Capitale  :  Berlin,  1,121,378  liabi- 
tants. 

ÉMIGRATION. 

Pays  de  destination. 


Antres  pays 

Austra- 

ànoéM. 

États- Onis. 

Brésil. 

de  l'Amériq. 

lie. 

Afrique. 

Asie. 

1875... 

27,834 

1,387 

488 

1,026 

1 

37 

i876... 

22,767 

3,432 

858 

1,226 

54 

31 

1877... 

18,240 

1,069 

568 

1,306 

750 

31 

1878... 

20,373 

1,048 

634 

1,718 

394 

50 

1879... 

30,808 

1,630 

^1 

274 

23 

31 

1880... 

103,115 

2,119 

761 

132 

27 

36 

I88i... 

206,189 

2,102 

1,162 

745 

314 

35 

FINANCES  (en  marks  de  1  fr.  25  c). 

Dépenses  votées. 

Dépenses  ordinaires 537,297,305 

—       extraordinaires. 53,259,329 

Total 590,556,634 

Recettes 590,556,634 

On  sait  que  le  budget  de  l'Empire  ne  peut  pas  avoir  de 
déficit,  00  plutôt,  qu'il  est  immédiatement  couvert  par  les 
coDtributions  matriculaires. 
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ALLEMAGNE.  —   FINANCES. 


Budget  de  VEmpire  pour  i882-i883. 


Marks. 

Doaanes  et  contribotions  indirectes 339,098,280 

Excédent  de  l'impôt  du  sucre  (1881-82) 12,062,468 

Timbre 19,576,100 

Postes  et  télégraphes 21,264,000 

Imprimerie 1 ,051 ,240 

Chemins  de  fer 12,686,400 

Banque  de  l'Empire 1,506,425 

Receltes  diverses 6,031,310 

Fonds  des  invalides  (inscrit  pour  ordre) 30, 129, 567 

Intérêts 3,262,953 

Recettes  extraordinaires 44,803,288 

Contributions  matriculaires 116,062,740 

Total 607,534,771 


Parlement 

Chancellerie 

Affaires  étrangères 

Intérieur 

Armée t 

Marine 

Justice 

Trésorerie ^ 

Chemins  de  fer 

Dette 

Cours  des  comptes 

Fonds  de  pensions 

Fonds  des  invalides  (v.  ci-dessos) 

Postes  et  télégraphes 

Impnmerie 

Solde  de  guerre 

Déficit  antérieur 

Fonds  de  roulement 

Totaux 534,140,792 

Total  général 607,534,771 


Ordioiires. 

ExlTMTi. 

403,770 

» 

125,770 

l> 

6,676,775 

78,800 

2,860,422 

612,572 

343,823,789 

30,156,931 

28,465,856 

8,728,800 

1,707,667 

«0,000 

86,317,566 

3,595,8» 

303,150 

4,400,000 

13,702,500 

227,300 

528,673 

» 

19,095.287 

» 

30,129,567 

» 

» 

3.098,000 

» 

15,000 

» 

18,283 

)> 

12,062,468 

» 

10,200,000 

73,393,97? 
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Pied  de  paix. 

OfBcieM.  Hommes. 

£tats-inajor!(,  etc 2,014  4 

Infanterie 10,304  294,709 

CaTaleiie 2,358  64,699 

Artillerie 2,527  51,166 

PionnierB 4i2  «0,838 

Train 200  4,903 

Formations  spéciales 313  953 

Total i8,i28  427,274 

Ces  troupes  appartiennent  aux  Ëtats  ci-après  : 

Prusse  et  annexes 14 ,004  3.30,629 

BaTière. 2,214  50,224 

Saxeroyale 1,137  27,606 

Wurtemberg 773  18,815 

Total....        18,128  427,274 


CbeT.  de 
service. 


62,581 
16,591 

• 
2,457 


81,629 


64,167 
8,886 
5,133 
3,443 

81,629 


Pied  de  guerre  (sans  le  landsturn). 

THOUPI  DE   CAMPA6NI. 

Orricl<»r5  Homm'^s. 

ttits-majors  (eoT.) 863  5,170 

Infanterie 11,760  498,617 

Ghassears 440  20,520 

Garalerie 2,140  59,814 

Artillerie 2,538  89,260 

Pionniers 649  24,820 

Trains 785  43,004 

Administration 216  2 ,826 

Total...   .        19,391  744,031 

TB0UPB8  DB   DÉPÔT. 

Etats-majors 375  1 ,836 

Infanterie 3,128  228,298 

Chasseurs. 80  4,020 

Caralerie 465  23,994 


Chevaux 
5,070 
20,860 
800 
55,608 
87,702 
10,739 
50,772 
10,864 

242,415 


320 

1,136 

20 

19,717 
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3,000 

379 

4,200 

494 

3,000 

i28 

550 

21 

5,400 

220 

1,100 

» 
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^  Navires  pour  le  service  des 

ports »           2,775  • 

Ea  constroction  : 

1  Corvette  à  pont  couvert 18 

2  Corvettes  à  pont  ras 20 

2  Canonnières  cuirassées 2 

i  Caoounière  de  2e  classe 2 

i  Avisos 4 

1  Vapeur  pour  le  serv.  des  ports.  • 

"ÏNavires 46         17,250  1,242 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  EN   1882. 

Chiffres  provisoires  des  principaux  articles  pour  1882, 
eompirés  aux  résultats  de  1881  : 

Importations. 

Désignation  des  articles.  1881.  1881. 

quint,  m.  qoint.  m. 

Coton  brut.. 3,128,882  3,141,400 

Cotonfilé 361,526  329,496 

Tissas  de  coton,  velours  de  co- 
ton, bonneterie  et  passemente-  , 

rie 28,000  28,000 

Plomb 39,452  53,164 

Produits  chimiques.... 8,308,000    ,    7,200,000 

Per  et  ouvrages  en  fer 6,586,000  5,875,000 

Lin, chanvre,  jute 2,986,000  2,688,000 

Blé 13,674,164  7,239,972 

Seigle 13,176,142       11,509,082 

AToine 5,497,154  5,251,800 

Orge 7,452,632  4,956,588 

Verre  et  verreries 106,000  108,000 

Crin,  plumes.etc 122,000  122,000 

Peaux 1,130,000  1,070,000 

Boig  et  ouvrages  en  bois 37,000,000       40,060,000 

Houblon »  » 

Cttir8,etc 444,000  154,030 

Toiles  de  lin,  damas,  cordages. .  530,000  426,000 

Bière »  »   ' 

Eattx-de-?ie »  * 

Bwrre,  viande,  fruits 1,436,000  1,278,000 

Tabacs  à  fumer  et  à  priser 542,000  386,000 

Papiers,  elc 184,000  198,000 
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Pétroles 

Soies  et  soieries 

Houille  et  coke 106,258,000  i03, 750,000 

Laines  et  lainages 2,240,000  10,030,000 

Eœportations. 

Coton  brut 349,580  356.050 

Coionfilé 2i3,320  207,412 

Tissus  de  coton,  Tclours  de  co- 
ton, bonneterie  et  passemente- 
rie              458,000  U6,000 

Plomb 837,502  935.974 

Produits  chimiques 5,274,000  4,848,000 

Fer  et  ouvrages  en  fer 16,016,000  17,326,000 

Lin,  chanvre,  jute 1,676,000  1,456,000 

Blé .  '   . 

Seip;le •  » 

Avoine •  » 

Orge »  • 

Verres  et  verreries 1 ,304,000  1 ,230,000 

Crin,  plumes,  etc 50,000  54.000 

Peaux 436,000  402,000 

Bois  et  ouvrages  en  bois 13,580,000  12,608,000 

Houblon 241,844  172,250 

Cuirs,  etc 282,000  258,000 

Toiles  de  lin,  damas,  cordages. .             186,000  180,000 

Bière 2,570,950  2,434,876 

Eaux-de-vie 1,819,264  1,674,880 

Beurre,  viande,  fruits 4,730,000  4,456,000 

Tabacs  à  fumer  et  à  priser 100,000  80,000 

Papiers,  etc 1,580,000  1,366,000 

Pétroles »  • 

Soie  et  soieries 126,000  134,000 

Houille  et  coke 162,904,000  158,242,000 

Laines  et  lainages 1,136,000  1,066,000 

NAVIGATION  MARITIME. 

L'en&emble  du  mouvement  de  la  marine  marchande 
d#ns  les  ports  de  Tenipire  allemand  a  compris,  pendant 
Tannée  1880  (entrées  et  surtics  réunies),  110,303  navires 
d*une  jauge  totale  de  15,538,596  tonneaux.  Ce  mouve- 
ment n'avait  élé  représenté,  en  1879,  que  par  103.628  na- 
vires, jaugeant  ensemble  14,762,948  tonneaux.  Il  y  a  donc 
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eo,  en  1880,  une  augmentation  de  6,675  naTÏres^  et  de 
775,648  tonneaux  comprenant  5,634  noTires  à  voiles  jau- 
geant 31 4,060  tonneaux,  et  1 ,64t  navires  à  vapeur  jaugeant 
461,588  tonneaux. 

Parmi  ces  bâtiments,  on  a  compté  (entrées  et  sorties 
réunies}  : 

Cabotage  entre  les  ports  allemands 4 ,613     80,221 

Navigation  entre  les  ports  allemands  et  les 

paysd'Earope 1,728    325,097 

NaTÎgation  entre  les  ports  allemands  et  les 

ports  hors  d'Europe 334    370,330 

Totaux 6,675    775,648 

La  participation  des  diverses  provinces  ou  état  de  l'em- 
pire au  mouvement  total  de  la  navigation  allemande,  pen- 
dant Tannée  1880,  est  représentée  dans  les  proportions 
sniTftDtes  : 

Prasse  orientale 7.1  p.  100 

Prnsse  occidentale 6.2     — 

Poméranie 14.0     — 

Scbleswig-Holstein 12.2      — 

Hanovre 6.8     — 

Soit  pour  la  Prusse  '. 46 . 3      — 

Grand-dnchô  de  Mecklerabours-Sch  wcrin .  1.5  — 

—         d'Oldenbourg 1.6  — 

Villes  anséatiqoes  Lubeck 4.0  — 

—  Brème H. 8  — 

—  Himbourg 34.8  — 

soil  :  pour  les  ports  de  la  Baltique,  41.6  p.  100;  pour 
eeox  de  la  mer  du  Nord,  58.4  p.  100. 

En  classant  par  pavillons  les  bâtiments  qui,  en  1880, 
ont  pris  part  à  la  navigation  commerciale  allemande,  on 
constate  que  le  pavillon  national  figure  pour  un  peu  moins 
de  la  nooiiié  dans  le  mouvement  de  la  marine  marchande 
de  cette  année.  Voici  d^ailleurs  quelle  a  été  la  proportion 
des  divers  pavillons  dans  la  navigation  des  ports  alle- 
mands du  1*'  janvier  au  31  décembre  1S80  ; 
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PaTilloD  allemaoë 46.9  p.  iW 

—  anglais 3i.9  — 

—  danois 5.5  — 

—  norrégien 4.4  — 

—  soédois 4.3  — 

—  néerlandais 2.2  — 

—  rasse i.5  — 

—  français 0.7  — 

—  des  États-Uois  d'Amériqne 0.7  — 

Autri s  pavillons 0.9  — 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  ALLEMANDS  E!l  1883. 

Chemins  de  fer  d'intérêt  générai. 

B<M««  de  rétmt. 

I^ogneor  Heeettai 

Désignation  à  la  fin  CaplUl  de 

des  ehemini  de  fer.  de  l'année,     d'éiabllstement    PexpItitatiM. 

Chemins  de  fer  de  TAI- 

sace-Lorraine 1,221       432,001,000     35,814,0» 

Chemios  de  fer  de  l'État 

prussien 11,696    2,612,081,000    251,480,080 

ChemîDs  du  Royaume  de 

Saxe 1,980       577,140,000     63,574,000 

Chemins  du  Royaume  de 

Wurtemberg 1,533       440,087,000     27,232,000 

Chemins  du  Grand-Uu- 

chédeBade 1,314       396,514,000     30,214,000 

Main-Neckar 95         22,727,000        4,807,000 

Hesse-Supérieure 176         38,949,000  981,000 

Oldenbourg  (chemins  de 

l'État) 290         32,134,000       3,025,000 

Wilhelmsbaven-Olden-  __ 

bourg 52  7,052,000  603,000 

Totaux  et  moyennes.     18,357    4,558,685,000    517,730,000 

ChemiM  coneédés  exploU^a  par  rÉ<a« 

Berg-Marche  : 

&)  Ligne  principale.  1,292  526,650,000  59,322,000 

b)  Ruhr-Sieg 143  56,525,000  6,722,0fl# 

Berlin  à  Dresde 182  51,776,000.  2,846,001 

HalleàSorauetGuben.  298  68,431,000  5,851,0* 

Munster  à Bnschede....  56  9,000,000  342,(» 
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pale.  824  179,803,000  30,917,000 
osen 

211  40,839,000  8,100,000 

ttên- 

376  91,736,000  7,732,000 

*osen  172  21,337,000  3,191,000 

126  49,398,000  3,172,000 

rg...  26  10,892,000  613,000 

ine..  3,70S  1,106,387,000  137,828,000 

•  eoneédéa  ezploiléa  par  les  compagiiicB. 

288  41,432,900  6,980,000 

429  104,185,000  15,537,000 

...:.  329  65,413,000  6,253,000 

r 442  80,859,000  16,715,000 

; 601  120,829,000  13,226,000 

bam..  155  17,719,000  2,040,000 

ede..  99  18,200,000  1,086,000 

1....  97  8,976,000  842,000 
!n  et 

111  27,104,000  3,577,000 

282  46,500,000  3,461,000 

ka...  143  25,126,000  2,004,000 

t 78  10,272,000  1,104,000 

151  19,445,000  837,000 

160  22,747,000  1,189,000 

>rien- 

243  50,199,000  4,220,000 

r 204  37,175,000  1,855,000 

1er...  318  63,354,000  10,285,000 
233  27,989,000  2,876,000 

Ipale,  360  102,114,000  15,752,000 

^felde  67  16,470,000  1,000,000 

icht..  77  17,982,000  1,118,000 

rg....  54  9,724,000  525,000 

!-Elhc.  105  »  279,000 

344  101,104,000  9,603,000 

33  5,400,000  289,000 

17  2,000,000  115,000 


472)  12,398,000 

>      165,193,000 
179)  1,525,000 


'\ 
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Frederick -Fi  ançois  de 

MecUenboorg 349  45,288,000  4,788,000 

Saale 75  16,710,000  8g»«000 

Saxe-TburiDgien 34  10,500,000  261,000 

WeimaràGera 68  19,827,000  630,010 

WtimshauiseD  à  Schnoal- 

kalden 7              917,000  49,000 

Werra 172  29,055,000  2,937.080 

Totaux 6,776    1,329,806,000    146,181,000 

Chemins  de  fer  d'intérêt 

.    local 398         45,414,000        3,878,000 

Récapitulation» 

Réseau  de  TËtat 18,357    4,558,685,000    517,730,000 

Chemins  concédés  ex- 
ploités par  l'État 3,708    1,106,387,000    137,827,000 

Chemins  concédés  ex- 
ploités par  les  compa- 
gnies.       6,776    1,329,808,000    146,181,000 

Chemins  de  fer  d'intérêt 
local 398         45,414,000       3,878,000 

Totaux   généraux   et 
moyennes 29,239    7,040,294,000    805,616,000 

BPFSCTIP  DE  LA.  MARIIfS  MARCHAKDB. 

Doot  vmpeon. 

ÉtaU.  Mttlrea.  Tonnes.  Équipag.  Navir.  Tonnes.  Éqvlp. 

Prusse 3,079  474,923  18,910  179  46,183  2,002 

Hambourg..  488  244,565  7,630  127  99,312  3,514 

Brème 325  270,260  6,665  69  58,685  2,645 

Mecklem-^ 

bourg....  381  112,328  3,887  11  4,489  146 

Oldenbourg  345  69,720  2,115  •  •  • 

Lubeck....  42  9,729  453  28  7,089  350 

Dont  : 
Dans  la  mer 

duNurd..  2,749  738,260  23,289  213  160,556  6,30 
Dans  la  Bal- 
tique.... 1,911  443.265  16,371  201  55,202  2,30 

Total..     4,660    1,181,525    39,660    414    215,758    M? 
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POSTES  SN  1881. 

Bureaux  de  postes..., 11,008 

Bottes  aox  lettres. 59,791 

Agents  de  tout  grades 7S  ,502 

Lettres 681,976,350 

Cartes  postales 168,929,480 

Soos-bandes 154,496,960 

£chantilloos 14,013,710 

JoQrnaux 453,602,400 

ÂDoexes  de  jonmaux 26,693,415 

Paquets  saos  déclaration  de  yalenr 74,237,480 

-     avec        —              —      9,270,540 

Lettres  avec         —             —      9,871,220 

AssigoatioDs  postales 49,790,545 

Mandats  de  poste 4,013,929 

Ultres  d'avances  postales 3,674,000 

Yaleur  des  envois  d'argent  (marks) 16,146,990,  /78 

Pâds  total  des  paquets  (kilogr.) 324,842,760 

TÉLÉGRAPHES  EN  1881. 

Longueur  des  lignes  (kilom.) 72, 577 

Longueur  des  fils  (Ulom.) 260,790 

Nombre  des  bareaux  de  l'État. 7,366 

—               des  chemins  de  fer ^f942 

Total  des  bureaux 10, 308 

Nombre  des  dépèches  à  l'intérieur  : 

Dépêches  particulières 11 ,585,617 

^      officielles 846,368 

Nombre  des  dépèches  internationales  : 

Dépèches  expédiées 2,103,120 

—  arrivées ,....  2,315,804 

—  en  transit 656,190 

Total....  17,607,099 


ALSAOE-LORBiUHE. 

Superficie  :  14,492  kilomètres  carrés. --  Population  en 
décembre  1875  : 1,531,804  habitants;  en  décembre  1880, 
1.571,971.  —  Capitale  :  Strasbourg,  104,501  habitants. 
Villes  les  plus  importantes  (1880)  :  Mulhouse,  68,283  ha- 
bitanU;  Metz,  53,107;  Golmar,  26,093. 
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Recettes. 

Markt. 

Instmctioo  publique i, 324,655 

Intérieur 408,630 

Cultes 100 

Justice 95,850 

Administration  des  forêts 6,138,000 

Manufocture  de  tebac  à  Strasbourg 5,688,000 

Douanes,  impôts  indirects  et  enregistrement. . . .  i7,799,49i 
Impôts  directs  (dont:  impôt  foncier,  4,456,000; 
cote  personnelle  et  mobilière,  1,607,580;  portes 
et  fenêtres,  1,500.768;  contributions  des  paten* 
tes,  l,793,8i50  ;  taxes  de  premier  avertissement, 
36,092;  impôt  sur  le  revenu  de  la  mainmorte, 
351,000;  impôt  sur  les  mines,  26,000;  autres 
recettes,  644,600;  impôts  pour  des  fonds  spé- 
ciaux, 351,658) 10,767,558 

llect'ties  générales 4,019,757    | 

Administrations  diverses  (dont  :  commerce  et  in* 
dustrie,  88,536;  agriculture,  94,400;  travaux 
publics,  405,735) 588,671 

Total 46,830,713 

Bépeiieee. 

Ordintirpg.   Eztrioriia 

Lieutenant  de  l'Empereur 314,285  » 

Conseil  d'État 20,000  • 

Représentation  au  conseil  fédéral ....  30,000  • 

—  du  pays 157,600  » 

Ministère 983,025 

Instruction  publique,  sciences  et  beaux* 

arts 4,379,065       965,530 

Intérieur  (y  compris  la  police,  les  pri- 
sons et  l'administration  centrale)...      4,059,634       4â,70O     j 
Cultes  (dont  :  culte  cathol.,  1,987,480;  ' 
culte  protestant,  575,460;  culte  Is- 
raélite, 153,250) 2.716,190      130,000 

Justice 1,860,610         • 

Adminiblraiiou  des  finances  et  des  do- 
maines (dont  :  forêts,  2,752,550; 
manufacture  de  tabuc,  4,855,300; 
douanes  et  imp.  indirects,  4,573,256  ; 
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impôts  directs,  1,701,383  ;  dépenses 

générales,  6,485,634) 20,368,123    4,631,562 

Adniioietralion  de  l'industrie,  de  Tagri- 
culture  et  des  travaux  publics..  ...      3,575,929    2,196,500 

Totaux 38,464,401    8,^366,312' 

Total  des  dépenses..  46,830,713 

DETTE  EN  1882. 

24,491,600  de  marks. 


A1IBAZ.T   (SUGBÉ  D*]. 

SoperBcie  :  2,322  kilomètres  carrés.  —  Populaiion  en 
décembre  1880  :  232,747  habitants.  — Capitale  :  Dessau, 
19,643  habitants. 


FINANCES.  —  Budget  de  1882-1883  (en  marks). 

Recettes  (dont:  2,855,000  provenant  des  domaines 
et  y  compris  8,576,500  de  recettes  opérées  pour 
Tempire  qui  figurent  aussi  en  dépenses) 18,198, 500 

Dépenses  (y  compris  les  8,576,500  destinées  à 
l'Empire) 16,528,100 

BETTE  PUBLIQUE  EN  1881. 

Passif 4 ,300,000 

Actif. 6 ,  988 ,000 


AUniIGHE-HOVORIE   (eISFIBE  D*). 

Superficie  :  territoire  cisleithans,  300,232  kilomètres 
carrés;  territoires  transleithans  (Hongrie  et  Croatie), 
322,328  kilomètres  carrés;  ensemble,  622,560  kilomètres^ 
cnrrés. 

32 
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POPULATION  (recensement  du  31  décembre  1880). 

1879.  18W. 

Cisleithanie  (Auliiclie) 20,396,630     22,130,68* 

Transleilhdnie  (Hongrie) 15,416.321      15,610,729 

Total  général 35,842,951      37,741,413 

Voici  la  population  de  rAutriche  proprement  dite  par 
pays  de  la  coaronpe  et  par  provinces  : 

Dénombrement  de 

I. Il  Angmen- 

1879.  1880.  Ut>«B- 

Basse-Antriche 1,990,708  2,329,021  338,313 

Hante-Autriche 736,557  760,879  24,3» 

Salzbourg 153,159  «63,566  10,4«7 

Styrie 1,137,990  1,212,367  74.377 

Carînthie 337,694  348,670  10,976 

Craîn 466,334  481,176  14,842 

Triest  et  littoral 127,547  444,437  16,890 

Goerz  et  Gradiska 206,244  210,241  3,997 

latrie 266,734  295,854  29,120 

Tyrol 782,753  805,326  22,573 

Vorariberg 403,036  107,364  4,328 

Bohème 5,140,5U  5,557,134  U6,590 

Moravie 2,017,274  2,154,619  134,345 

Silésie 513,352  563,772  52,420 

Galicie 5,444,689  5,953,170  508,491 

Bukovine 513,404  569,599  56,195 

Dalmatie 458,611  474,48»  15,878 

Total  de  l'Autriche..  20,396,630  22,130,68*  1,734,054 

Voici  quelques  détails  sur  la  Hongrie  : 

Sexe  roaseolin.  Sexe  féminin.         Total 
Hongrie  proprement  dite.    6,772,662    6,957,343    13,700,006 

Fiume 9,985         11,378  21,363 

Croatie  et  Conflins  milit. .        913,085       946,276      1,889,3^ 

7,695,732    7,914.997    15,610,78» 

Capitale  :  Vienne,  avec  les  communes  de  la  banliea^ 
1,103,857  habitants.  —  Capitale  de  la  Hongrie  :  Buà- 
pest,  359,821.— Capitale  de  la  Bohème  :  Prague,  162,^8. 
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Autres  vilîeg  :  Trieste,  144,437  habitants;  Lemberj;, 
1 10,250  habitants  ;  Agram,  28.789  habiUnls. 

FINANCES. 

L'Autriche  a  trois  budgets  principaux. 

!•  PROJET  DE  BUDGET  COMMUN   POUR   1883  (florÎDS). 
Oépenaea. 

Ministère  des  affaires 

étrangère 4,2i0,i00         36,800       4,246,900 

«oisière  de  la  guerre.  102,800,921    8,764,621    111,575,542 

—  commun  des    

Bnaoces 169,786  2,825  172,611 

Pensions  civiles 494,000  1,050  496,000 

-  militaires...  1,295,000  »  1,295,000 
Chambre  commune  et 

supérieure  des  comp- 
tes.   125,665      •      •  125,665 

Total  des  dépenses.    109,095,472    8,815,296    117,910,768 

Rec(<te8  des  ministères 
communs 2,708,880  »  2,708,880 

Recettes  du  Lloyd  au- 
trichien   539,900  »  539,900 

Ensemble 3,248,780  7"        3.248,780 

A  ajouter  le  boni  résul- 
ttntde  l'excédent  des 
restitutions  à  faire 
aux  États  sur  le  pro- 
duit net  des  douanes.      14,670,225  »         14,670,225 

Total  général....      17,919,005  ~     77,919,005 

Reste 94,176,467    8,815,396      99,991,763 

Deceachiffre8,2p.  0/0 
sont  d'abord  à  la 
charge  du  trésor  hon- 
grois, soit 1,823,530        176,306        1,999,836 

^esnrplus.quimonteà.      89,352,937    8,638,990     97,991,927 
Se  partage  comme  suit  : 
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AUTftICHE-HONGRIE.   —  FINANCES.  500 

Adalinistration  de  la  dette  publique 13,700 

Produits  de  l'aliénation  des  propriétés  de  l'Ëiat.  149,500 
Remboursement  d'avances  faites  pour  la  cons- 
truction du  chemin  de  fer  de  Falkenan-Gras- 

litz 1,121,482 

Total  des  recettes 460,218,810 

On  a  donc  la  balance  suivante  : 

Dépenses 491 ,  881 ,  21 5 

Recettes 460,218,810 

Déficit 31,662,405 

faut  donc  déduire  de  la  somme  de 31,662,405 

montant  da  déficit  prévu  pour  1883,  les 
crédits  extraordinaires  suivants,  qui  ne 
rentrent  pas  dans  le  cadre  de  Tadminis- 
tration  régulière  : 

Dépeoses  pour  roccupation 6 ,  165, 768 

Dépenses  pour  la  construction  de 
chemins  de  fer 20,300,000 

dont  le  total,  soit 26,465,768) 

d'>it  seulement  être  diminué  du  / 

montant  des  recettes  provenant  \    ok  qcii  aott 

do  remboursement  de  l'avance  (    »'»^***»*<^ 

pour  le  chemin  de  fer  de  Busch-  \ 

iebrad,ci 1,121,482/ 

l»  déficit  prévu  pour  1883  se  trouve  ainsi  ra- 
mené à 6,318,119 

En  dédaisant  aussi  de  la  somme  de 38,799,178 

montant  du  déficit  de  1882  : 

Dépenses  pour  l'occupation 4,237, 765) 

Dépenses  pour  chemins  de  fer 5,500,000>      19,737,765 

&emboar8ementsdes  bonsdutrésor.  10,000,000) 

Il  reste  pour  1882  un  déficit  de 19,061, 413 

Par  conséquent,  le  déficit  de  Tannée  1883  présente,  si 
VoQ  tient  seulement  compte  des  dépenses  normales,  une 
diminQtiuu  de  12,743,294  florins  sur  celui  de  l'année  cou- 
rante. 

32. 
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Admioistration  de  la  Croatie....  5,842,346  5,680,618 

—          deFiume 85,090  86,090 

Coar  des  comptes 109,1-23  i09,080 

Présidence  du  conseil 301 ,  300  299, 100 

Ministre  près  le  roi 54,336  54,346 

Ministère  de  Croatie-Esclavonie.  37,480  36,880 

-  de  l'intérieur 8,909,687  8,005,295 

-  desflnaDCcg 54,229,279  53,909,830 

—  des  voies  et  commuai- 
cations  : 

a)  Ministère 13,272,494  13,'f20,748 

b)  Chemins  de  fer  de  l'État. .  16,280,990  14,928,000 
Ministère  du  commerce  et  de  l'a- 

gricaltare 8,981,486  8,628,913 

Ministère  des  coites  et  de  l'ins- 

iruction  publique 4,982,589  4,770,773 

Ministère  de  la  justice 10,438,431  10,159,893 

—  de  la  défense  territo- 
riale...   6,951,200  6,812,900 

Tottl  des  dépenses  ordinaires..  288,848,002  288,396,313 


Dépenses  tranailolres. 

Cour  des  comptes 1,600               1,600 

Ministre  près  le  roi 2,000                 » 

Ministère  de  Tintérieur 456 ,  838            386 , 788 

—  des  finances 4,414,060            941,422 

—  des  Toies  et  communi- 

otions 950,000         1,510,000 

ifiaistère  du  commerce  et  de  l*a- 

«ncnlture 237,000            211,000 

waisière  des  cultes  et  de  l'ins- 

trnction  publique 60,128              57,300 

Ministère  de  la  défense  territo- 
riale   381,650            394,337 

Total  des  dépêches  transitoires. .  6,503,276         3, 502,447 

Dépenaea  estraordinairea. 

Ministère  des  finances 4,911,858         5,869,823 

—  des  voies  et  communi- 
cations : 

û)  Ministère 12,799,948       19,870,540 

^)  Chemins  de  fer  de  TÉtut..  3,024,880         2,703,200 
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ACTBICBE-HONGRIE.    —  MARINE  MILITAIRE. 
Dette  générale. 


573 


Portant  Ne  portant 

iotérêt^         pas  d'iotér^ts.  Total. 

Dette  consolidée....  2,625,946,403  36,417,871    2,662,364,274 

-  flottante 92,697,279  885,041          93,582,320 

Reotcs  d'indemnité.        12,248,701  »              12,248,701 

—  dues  à  la  Ba- 
vière           1.750,000  »                1.750,000 

Total  de  la  dette  gé- 
nérale  2,732,642,383  37,302,912    2,769,945,295 

Dette  de  la  CUleilhanie. 

Dette  consolidée 351,081,933  79,748,919    430,830,852 

-   flottante 11,444,190  10,000      11,454,190 

Total...    362,526,123  79,758,919    442,285,042 

Eq  outre  : 

Rachat  des  rentes  fon- 
cières      161,278,467  1,496,208    162,774,675 

Dette  garantie  de  la 

Galicie »  80                   80 


ARMÉE. 

Officiers. 

Pied  de  paix 16,635 

Pied  de  guerre 29,653 


Hommes.        Cbevanx. 

275,521    49,583 

1,013.953   179,054 


MARINE  MILITAIRE  EN   1882. 


Navires  blindés  : 

8  Taisseaox  à  casemates 

îfrégaies 

Vapeurs  : 
2frégaies 

3  corvettes  à  pont  couvert 

5  corvettes  k  Dont  ras.       . .   . . 

Force  eo 
chevaux. 

6,750 
2,100 

1,200 
1,030 
1,490 

725 
1,200 
1,250 

160 

Canons. 

108 
50 

30 
28 
22 
16 
12 
11 
4 

Ëqni. 
pages. 

3,974 
1,350 

688 
590 
730 

7  canonnières 

756 

5  vapeurs  à  aubes  et  yachts. . . 

5  transports 

*  monitors       .   .     ....... 

564 
443 

98 

iOnavires 15^005 


281 


9,193 
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En  oatre  : 
17  yaisseaax-école  et  halks....  810  18 

10  tenderg 681  • 

67  navires 17,296         299 

COmiBRCE  EXTÉRIEUR  DE  L'AUTRICHE-HOHGRIB  DE  1870  A  : 

Le  commeree  extérieur  de  rAatriche-Hongrie  a  < 
les  résultats  ci-après  pendant  la  dernière  période  de 
nale  de  1870  à  1881  : 

Commerce  spécial  (florins). 

Années.  Importatioii.  Exportation. 

1870. 431,859,000  395,414,000 

1871 540,750,000  467,583,000 

1872 613,727,000  387,964,000 

1873 583,082,000  423,611,000 

1874 568,704,000  449,627,000 

1875 549,300,000  550,859,000 

1876 534,278,000  595,228,000 

1877 555,262,000  666,602,000 

1878 552,101,000  654,694,000 

1879 551,388,000  675.141,000 

1880 607,6U,000  666,367.000 

1881 646,990,000  715,791,175 

Commerce  en  1881. 

Articles.  Importation.  Exportattos. 

Céréales 69,900,000  108,100,000 

Semeoces,  fraits,  herbes 18,700,000  27,300,000 

Denrées  coloniales 38,800,000  72,400,000 

Tabac 20,700.000  7,500,000 

Boissons  fermentées 2,900,000  18,400,000 

Denrées  diverses 1,900,000  600,000 

Animaux  et  vivres  animaux..   ..  27,400.000  71.100,000 

Objets  de  consommation . . .  180,300,000  305,400,000 

Matières  combustibles . .  9,400,000  14,200,000 

Minéraux,  pierres 6,700,000  11,200,000 

Métaux  bruts 14,200,000  5,300,000 

Crins,  peaux,  cuirs 30,800,000  21,500,000 

ÉtoÉfesàfiler 118,200,000  36,300.00(1 

Bois 12,200,000  45,300.0» 

Matières  brutes 191,500,000      133,700,01 
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Poteries,  verreries,  porcelaioes.  10,300,000  23,700,000 

OlqetsmétaUiqaes.quiocaillerie.  23,800,000  60,700,000 

Mochioes,  vaisseaux,  Toitores...  15,600,000  13,200,000 

Objets  en  cuir  et  en  gomme 30,200,000  20,600,000 

Filés 35,700,000  13,600,000 

Tissas,  corderies 60,700,000  64, 300,000 

Papier 2,900,000  9,200,000 

Anicles  en  bois  et  en  paille 10,400,000  20,700,000 

Œuvres  d'art 12,000,000  7,000,000 

yyres 6,700.000  2,900,000 

Objets  manufacturés. . . .      208,300,000     235,900,000 

Engrais  et  rognures 2,600,000        6,200,000 

Drogueries,  produits  cbimiques.        31,400,000       19,700,000 
Résines,  graisses,  bulles 32,900,000       14,900,000 

Objets  manufacturés.        66,900,000       40,800,000 

Total  des  marchandises. . .      647,000,000     715,800,090 
Métaox  précieux 32,900,000        2,500,000 

Total 679,900,000     718,800,000 

«AVIGATION  EN  1880. 

EatréCB.  Sorties. 

Navires.  Toones.  Ntvlres.  Tonnes. 
Bâtiments  à  voiles...  27,630  964,486  27,515  971,642 
ïtpeurs 19,415    4,947,399    19,392    4,942,078 

Ensemble...    47,045    5,911,885    46,907    5,913,720 
BoBtsous  pavillon  au- 
trichien      39,145    4,497,041    39,040    4,477,910 

EFFECTIF  DB  LA  MARINE  MARCHANDE  EN  1882. 

Bâtiments.  Tonnes.  Éqolpig. 

Satires  au  longs  cours 508  276,614  6,571 

-     au  cabotage 1,859  35,542  5,313 

Barques  de  pécheurs,  allèges. . . .  6,039  14,773  15,303 

ou 

Vap.  au  long  cours  (16,145chev.).  70  62,387  2,203 

—  an  cabotage  (2,179  chev.)...  42  4,472  355 

NaTires  à  voiles 8,294  259,970  24,629 

Totil 8,406      326,829      27,187 
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BADB  (omAm-llUCBS  DS):  ■* 

Superficie  :  15,311  kilomètres  carré»  ;  population  (fin 
1880),  1,570,189  hâbilants,  dont  500 ,bOO  protestants.  — 
%)it4ie  :  Carlsruhe.  49,434  habilatrts.  Aoires  vîltes'  ; 
Manheim,  53.454;  fnbmTg,3e,ZSÙ;ll^m\>eT(^,%^,m^ 

-jjV^L.  "     ^  '     brot«i.         'ft¥t9ptt^u. 

«Bittere  d'État  (quoté-parlf  dn  pro- 
doit  des  donatiëa:  et  de  rîinpôt 
^Mnbredei'étopire):.. ........       a,860»e00  i 

wMjeredelaJQstice,  descaUteset  E      . 

*  l'inslruction  poMique  (doal  î  -     ;  -     * 

/«tttice,  569,550;  recettes  des  pri- 
^ïi8,«^,m  5  Tûstmctloû  publl-  . 

qoe,  3.700)....,.,^.....;...;..       1,496,374 

Miûi^érfr.de  l'imériear  (dont  :  in- 
«iuslrie  et   ao'ricudure,  14,611  f 
coDstruct.  d€6  routes,  l,Sfâ4,8îl).       '2,48i,89^'  « 
Hiflinisières  des  finauces  :                        '                     ' 
if^paiftes  ei,  forêts  (dont  idomai- 
•»M,4,d94,2^;  forêts,  4;060,671; 
-  .^Mts,  522^98;  recettes 'diver- 
ses, 135,094) ....,..;        6,712,195     S,820,dl6 

ïapôts  directs.. 10,(W6,^teO         486,096 

-indirects (dont:  vin,  1,860,487; 
bière,  3,455,275;  eau-de-vie, 
792,140;  bétail,  570,6^;  drdi'tl 
de  muution  et,  dôsuecession.      ,    ^ 

*.?29,247) 8,907,831         302,592 

J>wite>  justice  et  .de  î>olic^.-..  Vf        *,289,023         401 ,737 
-    -r-  forestière.....".'    '     106,341  56,716 

Receiies  diverses 390,561  26,562 

Pfais  d'exploitation..... »  1,549,058 

S^'ne8v..V., i,033,41f        616,235 

Dooanes  (donts  iudeqanité  payé 
P&ri'Bmpire  pour  la  perception 

des  douanes,  1,057,499) 1 ,320,350     1 ,642,849 

33 
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i- 

•■  II.  —  Dettes  des  chemins  de  fer. 

■dettes  portant  intérêts.... 327,393,761 

—     ne  portant  pas  d'intérêts  (dont  :  papier- 
monoaie,  2,746»471;  dettes  diverses,  122,454; 

intérêts  non  encore  per<,-u8, 2,584,636) 5 ,  453 ,  561 . 

Total  du  passif.....      332,847,322 
—      l'actif.....  4,220,949 

Dette  réelle.......      338,626,373 


BAIOÈHE   (■iOTAmOB  OB). 

Superficie  :  75,864  kilomètres.— Population  (fiô  1880), 
^1>516  habitants. —  Capitale  :  Munich,  198,829  habi- 
taits;  Nuremberg,  91,018  habitants;  Augsbourg,  57,213 
Jubilants. 

71  poor  100  de  la  population  bavaroise  sont  calho- 

FiHiKCES.  —  Budget  de  1882  et  i883  (en  marks  de  1  fr.  25). 


Rocettea  brutes.  Fralâ. 

Contributions  directes  (dont  ;  imp6t 

foQCicr,  11,465,000;  impôt  sur  les 

b&timents,  3,696,500;  impôt  sur 

les  patentes,  4,947,500;  impôt  sur 

les  rentes,  3,157,000;  impôt  sur 

revenus,  1,717,000) 24,983,000         826,500 

Contributions  indirectes  (dont  :  droit 

de  succession,  1,600,000;  taxes, 

timbre  et  amendes,   19,272,840; 

droit  sur  le  malt,  31 ,91 5,350;  droit 

sur  l'eau-de-vie,2,700,000;  douanes 

etdroiis  divers,  10,718,580) 66,206,770      7,574,772 

Régales  et  établissements  de  l'Ëtat 

(dont:  mines  et  salines,  5,594,790; 

monnaie,  356,068;  chemins  de  fer, 

S4,338,216;  postes  et  télégraphes, 
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BEbGHHW.  —  riUMKjCK^.  5St 


BELOIQUE   (■.OYAVBai  BB). 

Superficie  :  i!,945,53&  hectare».  —  Population  (dénom- 
brement de  décembi^e  188t)  :  5i585;845  habitants.  — Ca- 
pitale :  Bruxelles,  162,4^  habitants  et,  avee  les  8  com- 
fflunes  adjacentes,  .377,000.  •—  Principales  villes  :  Anvers, 
t€9,112;  Gand,  131,431;  Liège,  123431;  Bmges^  44,501; 
Mllines,  42,381  ;  Vervicrs,  40,944;  Louvain,  36,893. 

FINANCES.  —  Budget  4e  1881  (en  francs). 

ImpatfoDCier M,928,560 

Cote  personnelle 16,155,000 

^«•ntes...» 6,920,000 

îtedennces  sur  les  mines 285,000 

DoBiiies  (droits  d'entrée)  (1) 21,000,000 

Aedses  sur  les  vins  étrangère  (f  ).'.:: 2,892, 500 

..,rr-       eaux-de-vie  indigène  (1) 17,030,000 

,,,77         bières  et  vinaigre  (1).. '9,174,750 

. -^  .       sucres (1)........ 3,480,000 

T-'  le  tabac 160,000 

BwepjCrement,  hypothèques,  etc. ............  27,940,000 

I^^,  de  succession ..;. .;...;.....  '   20,850,000 

%bre..., ...'.....,... 5,500,000 

%o4es,etc ,     1,085,000 

rtif|tie des  matières  d*or,  etc 318 

Winp»  (rivières  et  canaux) 1 ,705,000 

<*«ttio8  4efer .,  115,000,000 

Tflègrapries .............;....:..  '  2,700,000 

•""stesa) ....; 7,711,900 

(1)  L'ensemble  des  prodails  de  ces  senriees  ont  été  éTalnés  ainsi  en  tSSS  : 

.'    '.     ■        ;    ...    ■..  ,  ,  Part 

SçrTices.  Produit  du  fonds 

tolals     '  de  l'Élit;."  etfainiio^ 

^•'•"•••..v 84,510,000  IJ.OOO.OW  .««610,000 

*'■»••• *,«0,0Q0  J,86J^600  Ui5n,m 

Em-de-tîe  indigènes. ?8,î00.0OO  IT.OSQ.QOO  9,170,000 

fi'ifetelTintigres 14,116,000  9,174,780  4,940,150 

Snerei.^..,. 8,M5,000  8,480,000  1,785,000 

^°*^ 11,800,000  7,711,900  5.088.100 


Tôt»..,         87,840,000,       81 ,tS9, 160        te .050,850 
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582  BELGIQUE.  —  DETTE. 

Paquebot»  (Ostende-Douvres) 800,000 

Dnmaine  (valeurs  capitales) 600,000 

Forêts 850,000 

Établissements  régis  par  l'État,  abonnemeut  aux 

Moniteur ) 

Produits  divers  et  accidentels,  examens  UBiver->  705,000 

sitaires i ) 

Kerenus  desdomaines,  dépendances  des  chemins 

de  fer 870,000 

Produits  des  prisons 93,000 

Droits  de  pilota|:;e  et  droit  de  fanal 3,635,000 

Fonds  de  cautionnements 2,350,000 

Produits  divers  du  trésor ^         612,000 

Part  du  produit  de  la  banque  nationale 1 ,200,000 

Placement  des  fonds  disponibles 500,000 

Remboursements Î,(W 

Total 296,647,70» 


Dépeaae*. 

Dette  publique. 87,803,897 

Dotations 4,930,006 

Ministère  de  la  justice. . .  ; 15,746,473 

—  des  affaires  étrangères 2,347,830 

—  de  l'intérieur 10,106,781 

—  de  Tinstruction  publique. 20,410,613 

—  des  travaux  publics 104,016,015 

—  de  la  guerre 44,703,600 

liuget  de  la  gendarmerie 3,491,600 

Ministère  des  finances 13,606,580 

Rcmboursemenis  et  non-valeurs 1,593,500 

Total 310,755,«95 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1882. 

Intérêts  et  amortissement 73,239,897 

Pensions 12,530,000 

Intérêts  à  4  p.  100  des  cautionnements }  »  A33  000 

—  de  consignaiions \  '      ' 

Total  général 87,801,81^ 

Le  capital  de  la  dette  est  évalué  à  1,799  millions. 
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BELGIQUE.  —  NAVIGATION.  bS3 

COMMERCE  DE  LA  BELGIQUE  EN   1879  ET  1880. 

Commerce  spécial. 

1879.  1880. 

înrijnrtalion 1,525,505,000  1,680,892,000 

Eipoptation 1,190,391,000  1,216,741,000 

Totaux....      2,715,896,000     2,897,633,000 

Les  principales  provenances  et  destinations  se  classent 
atmi  (on  a  supprimé  les  trois  derniers  chiffres)  : 

Imporfalions.  ExporUtlons. 

1979.  1880.  1879.  1880. 

France. 390,i0i  334,823  372,118  399,245 

Angleterre 199,783  255,123  230,336  246,828 

Xtteinagne 204,773  223,758  230,434  218,642 

Rassie 145,317  126,658  16,967  13,220 

Xmrea  pays  d'Eu- 
rope   297,823  344,638  269,945  261,655 

Amérique 344,600  371,700  59,500  64,500 

A«> 16,200  18,500  7,800  10,300 

Afrique 7,900  5,700  3,300  2,300 

Transit. -^Les  marchandises  expédiées  en  transit  sont 
évaluées  à  plus  de  1,008  millions  de  francs,  contre  moins 
'le 958  millions  en  1879,  soit  une  augmentation  de  près  de 
60  millions  de  francs  en  faveur  de  1880. 

Emepôts.  —  X  la  fin  de  1880,  les  marchandises  qui  se 
IroDvaient  entreposées  représentaient  une  valeur  approxi- 
mative de  51,600,000  francs,  contre  34,900,000  francs 
constatés  au  milieu  de  la  campagne.  Les  importations  di- 
rectes pendant  Tannée  sont  évaluées  à  plus  de  127,500,000 
francs. 

NAVIGATION  PAR  PAVILLONS. 
{Navires  à  voiles  et  d  mpeur  réunis.) 

FMTBÉES. 

Nombre 
lio  navins.  Tonnage.    

Favilioos.'  1880.       1881.  1880.  188». 

Aoglais 3,299    3,093    2,129,975    2,060,488 

Belge 1,079    1,074        410,840        435,658 

SuédoisetNoVwégien...        7i2       531       281,661       2l3,8i8 
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Allemand 627  S04  338,800  292,100 

Français..............  i%  îli  88,^.,  80,1» 

Danois 278  170  94,106  78,671 

Espagnol 101  89  55,908  53,563 

NéerlAiidais 106  78  25,282  25,05» 

Ancres  pavillons ^39  198  145,169  I83,€07 

Total.. 6,667    5,948    3,571,18a    3,362,Si64 

1      80HTIB8.  ... 

Anglais... w.......  3,234  3,031  t,093,7ay)  .  S^,Û08,5«^ 

Belge 1,085  1,075  415,199        446,398 

Suédois  et  Norwégien...  757  «62  296,081        202,807 

AUemànd...,;.. *B3  484  3i4,777       288,157 

Français... ...c. 187  211  85,699         83,;5U 

Daaola.-. .-..., .......  309:    137  121,771     ,     ^9,557 

Espagnol..,......,..,.  98  90  52,242      .54,314 

Néerlandais,  j,. m  72  37,73iS         31,673 

Antres  pa?iIlons 231  208  127/73Q  .  ;    136,29^ 

total.;.. ..t    6,615    8,770    3,544,96^    3,331,098 

j,.    NâTlret..,  ,     toonafé.        CbaiteiieBt 

BMTBfM.  TOBBMWCt 

B«lgts...........  335      .    388,244  380,690 

Élraiigera...T.„.       ,8,414       3,Q71,77l       3,00f,450 

Totaux..*.       0^749       3,460«016i     .3,333,140 

■OlTtBB.  •     '  '^' 

BeW,.; .       265    .     ,364,127     ,356,000   ' 

Étrangers,,.,;...       3,198     '•1,790,4^'  ;  l,è!87,16if;  »' 

EFFECTIF. BB  LA,  1I4RIVE ;])IA.i^GB4MDE. 

De  1879  à  18B0,  le  tonnage  des  navires  à  voiles  a  fléchi; 
il  est  tombé  de  11,655  tonneaux  à  10,442  tonneaux,  taudis 
que  le  tonnage  des  natires  à  vapeur  a  4,475  tonneaux 
d'une  année  à  l'autre. 

.ARMéB. 

.  Pied  de  p^iix,  46,272  hommes.  Pied  de  ^uçlre,  103,683»' 
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CORPORATIONS  RELIGIEUSES. 

Le  Moniteur  belge  a  publié  la  statistique  des  corporations 
religieuses  en  Belgique.  Nous  y  relevons  les  chiffres  que 
Yoici  :  ... 

En  1846,  il  y  avait  en  Belgique  lt,96&religieux.  et  re- 
ligieuses, dont  10,515  Belges  et  1,453  étrangers. 

bit  âJis  plus  tard,  on  eu  comptait  14,630,  dont  12,757 
beiges  et  1,873  étrangers.  .     ,  ' 

En  1866,  ils'  étaifiiit46venus  tô^^  dont  15,710  Belges 
et  2,486  étrangers. 

Enfin,  au  31  décembre  1*8^0,16  recensement  tés  portait 
à  2.5,362,  dont  21,038  Belges  et  4,324  étrangers. 


CUEMINS  DE  FER. 

Développement  du  réseau. 

Ligne»    Ligues 
;   •  t .  de     .    .  des        Bd^  .    Tétatfx 

Dtrigutioii'dflB  ligne»:'  rRut.  eompagn.  semble,  gémègêox 

kilom.    Jciiam.     tiU^    kileni. 

Ugqss  ex  ploit^s  par,  llËtat  :  ;  ,      ,  , 

a) Réseau prîiicipal...- i,'i53  '     »*  -    1,48?  » 

6)  lignes  rachetées  par  TÉtat.  »       1,409    1^409  » 

c)  Lignes  reprises  par  rÉtdt  ' 

moyennant  redeTsmce  ou  ,    ,.  - 

oap&rtiàde  recettes »          ^2^       3^  V 

Ensemble. . . , ., »       '  i)          »  2 »8|58 

Lignes  exploitées  par  les  com- 

piignies.... i 10    1,28»    1,294  1,294 

Réseau  total  explojié  en  BeU 

g  que »  »  »        4,182 

Chemins  de  fer  en  territoire 
étranger  exploités  par  les  ' 

compiagnies. »  21S  '     215       2lÔ 

téngueur  iQtale..    1,163    3,233    4,396    4,397 

33. 
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Répartition  par  catégories  de  service  du  nombre  de  tonnes 
transportées  en  petite  vitesse  et  leurs  recettes. 

MODVBMBHT    A   TOUTB   DI8TAKCB   (p.   100). 

Désignation  Service  Expor-    Impor- 

drs  catégories  de  larifs.            Intérieur.  laMou.  talion.     Transit 
Expéditions  taxées  : 

An  colis 83           7  10  » 

A  la  Ire  classe S'î           S  S  "-2 

Aldâe  classe 45  25  18  11 

A  la  3e  classe 79         11  8  2 

A  la  4e  classe 87           6  5  2 

A  des  tarifs  spéciaux....           21  48  19  12 

Tar  alK)nnement 100          »  »  » 

Totaux "63  21  Tï  '5 

RECBTTES   DRDTES    (p.  10(). 

Expéditions  taxées  : 

Au  colis 92           3  5  » 

Alalre  classe 79           9  10  2 

A  la  2e  classe 38  31  21  10 

Ak3e  classe 72  15  10  3 

Ala4e  classe 83           8  7  2 

A  des  tarifs  spéciaux....           21  39  27  13 

A  prix  réduits. 100           »  »  » 

Par  abonnement 100          »  »  » 

Totaux "êT         19  Û  6 

Répartition  par  classe  du  mouvement  des  voyageurs 
en  1881. 


(Réseau  des  compagnies.) 

Nombre  de  milliers 

de  Toyageurf 

transportés               Keeettes  brutes 

^— — 

Dé$<gnttiui>  des  clisses. 

par 

P- 

Total. 

p.  100.    lotiles. 
milliers 
defr. 

voyag. 
fr. 

m 

1'*  classe 

569 
2,041 

4        1,318 
16       2,618 

2,32 

1,28 

12 

Reclasse 

25 

3«  classe  et  billets  à  prix 

réduits 

10,679 

80       6,773 

0,63 

63 

Totaux 

13,290 

100      10,709 

0,81 

100 
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BELGI^Dj:^,  —  TÉ^ÇÇApHES.  589 

*'e  total  d'ouvriers  employés  en  1881 

dans  l'industrie  houillère. 

■■■a    :îr7Ç-.r'>'' •>:«.':      -ï\;  ■  rc;^ 
ies  d'ouvriers.  A  rintérieur.     A  la  surface. 

^.000     16,773 

i.'.'.....  ;    4.551  '   '3,508 

.C  ào-dess6ns  '   9,252  '   5,437 
.Jdes^zeàns.:    %M^     ^      a,911. 

semble.. .....    '76  ,'3'^   '25,029    ', 

par  province .  101 ,  351 

des  salaires  s'est  ^tevé  à  94,  4  millions  de 
e  ii>py§nnft  (Je:83^l,fr?ipçs  pai?» personne, 
urs  de  travail,  le  salaire  journalier  moyen  a 
c.,  et  se  répartit  : 

•  Intérieur.  Siirfaee.  - 

fr.  c.  '    .  fr.  0, 

lommes....         3.79  3.00 

î'emmes.,. ,         2.04   .  l.Sfi   .    . 

^arçons.....         1.70  1.15 

nies 1.34  1.07 

loyenne 3.32  2.44 

POSTES  Eîl  1881. 

>s  bureaux,  848  ;  lettres  particulières , 
cartes  postales,  20,301^762  ;  correspoii- 
5trative8,l2,89l,656;jdiïr«^x,8î,573,<)00i 
538,000. 

TÉLÉGItilVHSS  EN  1881. 

les  fignes,  5,693  kiromètrès;  longueur  des 
lom.  (non  compris  1,1^8  kilom.  dé  fiJs  éta-^ 

des  concessionnaires  de  chemins  de  fer, 
\e  fils  établi»  le  long  des  cours  d'eau  et  91 

établis  pour  le  CDmpte  de  l'observatoire 
re  des  bureaux,  827^  dépêches  en  1881: 
ompris  les  télégrammes  reçus  de  l'étranger); 
épêches  de  service,  3,070,583. 
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BnÊMB.   —  DETTE.'  -^Ot 


A  RMÉE. 


L'armée  permanente  se  compose  de  8  généraux,  359  or- 
ficiers  supérieurs,  654  officiers  subalternes  et  de  2,000  sol- 
dats. 

COMMERCE  EIC  1879.  « 

Imporlylion,  1,750,000  francs;  exportation,  1,250,000 
fràm-s.  Les  principaux  articles  d'exportation  sont  l'ar- 
gent, le  quinquina,  le  cacao,  le  café,  le  cuivre,  Tétain,  eic. 

CHEMINS  DE  FER. 

En  exploitation  :  50  kilomètres. 

TÉLÉGRAPnES. 

Longueur  :  290  kilomètres. 


BTLÊMB  (TILUB  UBmS  DE). 

Superficie  :  257  kilomètres  carrés.  ■—  Population  (fin 
de  1880),  156,229  habiUnts.  Brème  (ville),  83,000  habi- 
Unts. 

PiSANCEs.—  Compte  de  1879  (en  marks  de  1  fr.  25). 

Recettes 11 ,  981 ,  089 

Dépenses 12,350,116 

Parmi  les  impôts,  nous  remarquons  environ  1  million 
014,000  marks  de  contributions  foncières,  l,945,167d'iiii- 
péts  sur  le  revenu,  3,014,607  marks  de  contributions  in- 
directes, 2,774,932  marks  provenant  de  péages,  etc.  Outre 
les  dépenses  ci-dessus,  plus  de  2  millions  ont  été  employés 
en  1876  à  des  constructions  de  chemins  de  fer,  travaux  de 
ports,  etc. 

DETTE  EN  1880. 

17,961,000  maiks,  dont  les  2/3  contractés  pour 
construire  des  chemins  de  fer. 
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BRÉSIL.  —  ARMÉE.  5^3 

'  ■  i      < 

,^  BRÉSIL   (SMPIBE  DV).  . 

Soperficic  :  8,330,000  kitométreà  carrëS.  —  Population 
(recensement  de  1872):  10,108,291  habitants.— Capitale: 
Rio  de  Janeiro,  275,000  habitants. 

Autres  vttlesrBfliiia,  129  habitante;  P«rnambonc  (Re- 
cife),  \i%im;  Belem,  35,0Q0w 

Les  mtAinaieft  bt^siliebnèè  tm  les  mènes  dénnitfinations 
que  Jes  monnaies -portugaises,  mais  comme  valeur  il  y  a 
a  peu  près  aujourd'hui  la  différence  du  simple  ai^ double. 
Upièeed*argent  de  2,000  rels  est  Texact  équivalent  de 
notre  pjèee  d'argent  de  5  francs;  Je  reis  d'argent  v«ut* 
rt^  Off.  0025.  Le  reis  d'or  vaut  0  fr.  002825,  ce  qhi  fait- 
^ms  d'or  pour  1  franc.  Mais  le  reis  de  papier-mon- 
JS^PM  cours  forcé,  est  aujourd'hui  assez  Inîn  du  pair." 
vBlW!/;wi8  =  1000  réis.)  —  V6yteJ5,dAtos  V Annuaire  de 
lflfô,4^'*^mbrcux  détaUs  sur  les  monnaies  Jesifinpnç^„  le 
«•moieree  en  généra],  et  surtout  l'exportation  du  wfé^ 

PWANCBS.  ^Budg0t^e,r4tmé9.tëSSi'i8S3. 

Bee«t««>  (en  milreis). 

Mites  ordlnîdres  et  extraordinaire^: 423  ^83 ,000 

J«W^<éroancip»tion.., .....;>..-* .,.  .  i,^,000 

'W«4A...u....i.i..,....^... -,.,.., 3,000,000 

''""-■        J-.:      .1'..  :,.,' Total»*  j.! ..l'27,483,000 

Wnistère  de  l'intérieur. ..,....,., 9,^32,418 

"■      delajustice ..'...?'..'........  6,767,000 

-  des  affaires  étrangères 919,906 

-  de  la  guerre.. ;............: 14,436,076 

';irT,  .!jde4aîa«ri^ev,wiv^.»*i--^,,.^,...,.,,i.  iQ,i^9^Ji96 

-  de  l'agriculture  et  du  commerce 23,238,506 

-  des  finances ',.,  '6I,944,&16 

.     :'      Totoi.;. 1:27,334,118 

' " , /'". .',"  '"  ■  ARMEi^. ;■'  '■      ',   '    .  '  '■■'"■  ' 

Pied  de  paix/  13,500  hommes  ;  pied  de  guerre,  32,000 
noiQiQes. 
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41  navires  à  flot,  armés  de  166  canons;  en  outre,  5  na< 
Tires  désarmés  ou  en  construction. 

COMMERCE. 

Valeur  en  milreis  du  commerce  extérieur. 

Importation.        Exportation. 

4878-1879 162,392,400    206,453,000 

1879.1880 173,612,300    323,351,700 

»    Principaux  articles  d* exportation, 

18T9-18S0. 

Café 126,259.900 

Coton  brut 5,186,700 

Sucre 31,333,700 

Thé  du  Paraguay 3,521,900 

Peaux 8,979,900 

Tabac 7,660,800 

Gomme  élastique 12,2«,500 

Diamants 1,007,0(» 

NAVIGATION  EN  1879-1880. 

Entrée.  Sortie. 

PatilloD.  NaTlTM.       Tonne?.       NsTireîs.     Tanne». 

Navigat.au  long  cours.      3,380    3,397,526    2,897   2,046,579 

Cabotage 6,719    1,953,489    6.536    2,178,499 

Total 10,099    4,351,015    9,433    4,«5,078 

CHEMINS  DE  FER. 

En  1880  :  3,058  kilomètres. 

POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  lettres  expédiées,  19,948,282;  nombre  des 
bureaux,  1,551. 

TÉLÉGRAPHES  EN  1881. 

Longueur  des  lignes,  7,500  kilomètres;  nombre  d» 
bureaux,  131.  Nombre  des  dépêches,  254,416. 
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CHILI.    —   FINANCES.  J^il 


B&infS'wxG&  (HUCHE  ds). 

Superficie  :  3,69Q  kilomètres  carrés.  —  Population  (fin 
1880),  349,429  habitants.— Ca|iita!e  :  Brunswick,  75,038 
habitants. 

FINANCES  EN  1880  (en  marks). 

Recettes 8,533,700       Dépenses 8,533,700 

Parmi  les  recettes  nous  signalons  :  impôt  foncier,  1  mil- 
lion 278,500;  annuités  pour  la  vente  des  chemin!  de  fer, 
1625,000;  donjaines,  736,000.  — Parmi  les  dépenses,  la 
we  pour  près  de  3  millions,  et  la  justice  1 ,300,000  francs. 
Ifa  on  fonds  pour  le  culte  et  l'instruction,  ses  revenus 
wtent  à  plus  d'un  million  de  marks. 


Oeltc  passive,  86  millions;  dette  active,  45,000,000  de 
marks. 


L 


Gsuj  (aépubuqub  du). 

Superficie,  d'après  la  Sinopsis  estadistica  de  Chile  ; 
312,260  kilomètres  carrés.  —  Population  en  1880  : 
^^,183,343  habitants.  —  Capitale  :  Santiago,  150,367  ha- 
bitants. Val  paraiso,  97,737  habitants. 


FINANCES  (en  pesos  de  5  fr.)- 
Budget  de  1882. 

HeceUcii. 

Douanes 1 5,000, 000 

G^ftmios  de  fer  de  l'État 5,200,000 

Impôt  foncier 1 ,400,000 

-    mobilier 700,000 

^Toitssurlu  ventede  biens  immeubles  (alcabala).  400,000 

Timbre  et  papier  timbré 400,000 
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C3ÊUU.  -^  COMHEitôB;  Wl 

COMMERCE  (en  peâ06). 

Années.                                Importation.  Exportation. 

mO. 22,171,506  25,451,279 

1865 21,240,976  25,712,623 

1870 '        28,224,139  26,975,819 

1875 38,137,500  35,927,592 

1876 35,291,104  37,771,039 

1877 29,279,113  29,715,'372 

1878 25,217,011  31.695,909 

1879. .,. '.         22,795,381  4^,657,839 

1880 29,716,000  51,648,000 

Provenance  et  destination  des  marchandises, 

,  CQMMBBCB  srjfeciALi^aleuf  ^n  p6<in). 

fmportatioo.  Exportation. 

llate-Unis, ;. .        1 ,677,00a  2,491 ,000 

lélWblique  ArgenU»e 1,465,000,  4,iU.(^ 

PéroD 1,314,000  858,000 

iqmpnv ,..., 219,000  584,000 

Brésil.; *.!...*.'.. ."      '  '52^,000*  '       198,000 

^nigoay.,..^,, ,.,...,;.....            54,0PO  ,479,000 

Colombie »  .305,000 

Reste  de  l'Amérique .   ...        '   239i,Ô00  88,000 

Angleterre 13,398,000  40,097,000 

Allemagne ...w..        4,786,000  2,128.000 

Fraoce 4,399,000  1,987,000 

Espagne : -  603^60^^  412,000 

Belgique 484,000  27,000 

Italie .296,000  » 

Reste  de  l'Europe 17,000  » 

'Ant4fe8pays/...,i...:v*.'..i*  2494«)0  .        141^000 

P*ol»erte» ,......-.*.-.*;:        34,000i  t..,j 

ApproYisionneinent  des.xw?-.    /         • ,,     *  ,.  .      .    , 

seaux........... »  1,042,000 

T«U1»\......      S9,7i6,000  51,648,000 

"Principaux  produits  exportés  (prdiiiïits  Indigènes). 

1879.  1880. 

I^rodaits  des  mines  (1880,  cuivre  15.5, 
salpêtre  15.4,  iode  1.2  guano  0.8 
mm.) 26,249.000    37,812,000 
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Agricalture  (céréales  8.6) 12,782,000  11,663,000 

Autres  produite 127,000  203,000 

Numérdre 2,953.000  1,243,000 

Total 42,111,000  50,921,000 

KAVIGATION  ES  1880. 

Entrées.  Sorties. 

Lwig»  CAurs.  Il  ■ — *^ '*" 

NaTires.        Tonneaux,      «aviras^.      Tonneaux. 

Navii-es  à  voiles...         689         418,176         530        3i6,280 

Vapeurs 648         762,668         734         891,864 

Total...      1.337      1,180,844      1,264      l,218,m 

Cabotage. 

Navire»  à  voiles...  2,240  772,039  2,362  842,8» 

Vapeurs 2,423  2,067,650  2,287  1,924,6» 

Tota^...  4,663  2,839.689  4,649  2,767,jg 

Total  gèûéral...  6,000  4,020,533  5,913  3,985,366 

EFFECTIF  DE  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  £M  1882. 

74  navires,  jaugeant  en  tout  21,673  tonneaux,  y  «Hn- 
pris  18  vapeurs  jaugeant  4,788  tonneaux. 

CHEMINS  DE  FEK.      .       ... 

En  exploitation  :  1,689  kilomètres. 

POSTES  EN  1880.  .      . 

4â,7û8,934  lettres,  16,887  échantUlons,  10,487,709  joiu^ 
naux  et  imprimés»  13,571  procédures  judiciaires,  448,000 
expéditions  officielles.  Nombre  des  bureaux  :  ZVl. 

TÉLÉGRAPHE»  Eft  1880. 

Nombre  des  bureaux  :  118,  dont  102  apparlenant  à 
l'Etat.  Longueur  des  lignes,  9,202  kilomètres.  Nombre 
des  dépêches  expédiées,  258,384. 
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OWJÊB  {bMFIBJB  DS). 

SuperÛQÎe  :  3,500,000  kilomètres  carréâ.— Population: 
4MIre  oficiel  pour  1864,  360,279^S97  âmes  uoa  compris 
la  populatioa  tributaire  (40  millions  d'âmes.  —  Capitale  : 
Pékin,  1,650,006  habitants.  Le  nombre  dès  étrangers  ré- 
sidant dans  les  ports  ouverts  au  commerce  international 
a  été  de  3,661  en  1872  (1,771  Anglais,  541  Américains, 
481  Allemands,  239  Français,  59  Espagnols,  etc.) 


Le  revenu  a  été  évalué  à  500  millions  de  francs;  d'après 
d'autres  à  659  millions,  mais  le  chiffre  ri^el  en  est  inconnu. 
Oa  connaît  seulement  le  produit  des  droits  de  douane  en 
taëlft  de  Haîkouon  (8  francs),  savoir  : 

1866-70 9,303,598  1876 12,152,921 

1872 11,678,636  1877 12,067,078 

1873 10,977,082  4878. 12,483,988 

IWi 11,497,272  1879 13,531,670 

1875 11,968,109 

iSSO.  1881. 

Imponalions 4,617,773  5,002.011 

Exporuliou». 8,268,682  8,329,668 

Cdboiage 786,196  730,091 

Tonnage *     249,591  273,574 

Transii ^      336,341  349,818 

Total 14,258,583       14,685,162 

DETTE  PUBUQUE. 

En  1874,  le  gouvernement  chinois  a  émis  le  premier 
emprunt  extérieur  s'élevant  »  627,675  liv.  sterling  au 
uux  de  95  et  portant  8  p.  100  d'intérèu.  Cet  emprunt 
(»i  garanti  par  les  recettes  des  douanes.  On  évalue  la 
dette  intérieure  à-uue  trcnUkine  de  millions  de  ta^ls. 

ARMÉE. 

L'armée,  d'après  une  publication  récente,  est  composée 
I    un  (il8  compagnies  de  100  hoamies  de  Mandchou^,  211 
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259,000  16,000  275,000 

3,105,000  7,998,000  .  Il,103,d00 

826,000  97,000  923,000 

1,348,000  1,046,000  2,394,000 

6,619,000  3,829,000  10,448,000 

6,183,000  1,565,000  7,748,000 

4,282,000  13,752,000  18,034,000 

823,000  364,000  1,187,000 

1,071,000  249,000  1,320,000 


93,884,000      71,453,000      165,337,000 
1,973,000  »  1,976,000 

91,911,000      71,453,000      163,364,000 


pendant  15  années,  des  drogues  ci-après  : 

RhubarUa.  Muse. 

PièoliB.             Tae:^.  Pieuis.  Taeis. 

2,17i  123,672  831  43,163 

3,039  159,^02  858  97,258 

3,369  161,822  1,392  67,098 

3,563  176^723  1,398  69,292 

4,600  179,695  1,018.5  36,925 

3,095  110,433  1,338.5  71.325 

3,162           98,296  1,674  189,218 

2,998  80,738  2,012.5  212,038 

3,921  167,782  1,417  109,716 

5,248  214,109  1,660  130,201 

5,125  199,781  1,729  145,405 

4,835  198,248  2,420  202,124 

5,292  202,646  3,432  238,424 

6,153  212,527  3,017  234,162 

6,813  245,957  1,877  149,780 


63,389      2,531,931      25,6641/21,956,129 

;  Galle.  Taffia  Lignra.  CamiiUre. 

Taëlii.  Ficuls.          Tae.s.  F.cuU.  laëls. 

54,473  24,260  325,686  5,075  61,596 

65,621  35,983  539,741  12.152  91,512 

31,092  40,189  637,503  12,650  87,228 

41,096  31.594  485,758  12,662  99,410 

60,331  57,128  899,633  8,172  50,479 

133,822  69,084  898,623  9,791  70,631 

108,190  51,729  620,576  10,757  79,906 
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'<        •   <     '  rADTREFOlS  NOUyELLE-GRENADE, ,     liT',   (.>t 

Superficie;  1,010,160  kilomètres  cairréà.— P^^ujà^on  : 
t,906^»ii9bilante.~-Çapitâ.le':Bpgota;40,0^^abiM^^ 

;»'''    ■■'  ""I  ]  ;.*  ,VI-r.-r 

'  l^ilttilcss.  —  Budget  de-  4884-4882  (en.  fèsmyi 

^       ■'■•'•:  '.^  ,,y.l.-':\''ï 

Recettes..  6,9»,000    Dépensçs  9,529,547    péQ•^fc,*i3^^,547 


DETTE.' 


^^J^qftçep  iSSi.'.V. y./,/^ 

ARMÉE. 

.  Pied  de  paix,  3,000  ïiotiMW^h  teDops  de  guerre,  les 

Le  cômmeroe  gép4kàV4èÀ  Aa.teTÏJ/]i\^  di:^9^^^ 
owprisd'État  Je  Panama^  doïMt  l<8&.i^ts  l©qt&ap^j,qui 
JWtiitteint,  pendant  J*année  fi8câle^.l878Tl8iî9,<»nenm»' 
m^è  1^2,495j00O  fraiic8<.l)^  reppé8eiitéé'p«t'60^8O4^OOO 
^l^nimes,  ne  s'est  élevé  e(i.l879^iS80f(pi'à:  «20,9^^,000 
mm.  aiioique  le  poids  ait  été  dé73;es4,^krlëgt'aifim«B] 


,.''^'  '•  ...  •..;■;.'.-:•  ■  ■' .  ;.  .  ,  .:ff«ups,  i  ._  .k,Hogr'^n?m§s^ 
JjWtetions...,.,.^.,,,^,..,^...  ,.  ,5l,,l?35,090  .  31,.923,000 
^"^««♦tions............ ........    i 69,0^,000  ;  J^j^l'ilo^m 

]    Totaux 420,959ç000    ■  73;,634,4M)0 

_  "g  tpoias  pour  4879»i88Q> , .  ■     •  4,536,ÛOft:      t,  , .  ,r  / 

(^)^pi^8lre  est  nlenléa  à  S  ^rj^»» .        .    ) 
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Importations  pàr^pàus'  èti  ilst^-IBSO'. 

Angleterre :..'.'.  '  èÔ,^5ô;èôÔ'  7,^,600  * 

France ^ 12,492,000  4,568,000 

.  États-Uni».... ...1 9,241,000  11,262,000 

•A«bnlaK0«ii^ui..iL î,  910,000  .  1,078^000  i-,  • 

Dédé.Cufaç«i(é)/.!....  .      .2,804^000  3,277,000  ■    • 

'    Col«rf:etFW»tt»(4) 1,457,000    -  t,a8«.00«  ;- 

'  Aàtl|tes..'..=...;j... 595,000.  .    907.,^»  .: 

'Iïîirte»pay*i..vi 1,686,000.  .1,49^^000»;  .t 

.      :.  '   ;    1^^^^  51,935,000      31,928,00f)\, 

Ji.a.€tpmpar4à)^0B,de  ces  tôlau:^,  iyé(î  ceujf  de;ranu.ée.)§|?0- 
nontrerf  ia  iNrogii^ssion  cro)ssaQta,<kj]4év*i;piss^ntç,q\i'oat, 
soiTiei!pendQa  t.  kl  ^dernière  p^nQde.dépçDijal.e^  )c*.priixi»D 

p»Qxpay8  importateurs  : .  î  u.  ^i        '  > 

'    .'--         ''...«,.'j:  I  '..  : 

■  "  mj^ortatiow  en  i«70-1871i  ;        .        '      J 

Angleterra^vi  Ji-.  J. . . ....  14,459^000  r  *Aif»tlM>^  .  î^ 

Pi»Bee..tvi,k'.i..i . .7.^a62,000.    .4«flS».W(»..  o 

-lîWs^^uis 2,036,000       2,661 ,000 

'  Anetnfcgiî^l':;..:.;'. ^^8^,W0          895,000 

^  Ite  de^ Curaçao  ou  Véné- 

GoloD  et  Panama 665,000  ;  f  ^^  >Mi»«Ottft:.> .  t 

Antnie*;.*. ..;..,...  904,000  862,000 

P;yef8]^ajr|J..,.,.*...^M.       1,881,000       1,921,000 

>/VK>       Tétwtt.vjl      29,247,000..  l*vMÏ»Wft 

(ff'    .»..   ;     J  '•'.1,    /r^    I  >:.,...^  ' 

'"-'^'  ':"'•.         ■  ''''   teORTATIONS.  ■ ^^'-'^  ''  '''^ 

•'"»,    .}.'  ...*■.-.    /v  ,.  . ^•'.;;.:'; 

Lèft'^xlpértatioAi  0^1879-1880  et  de  Tannée' «oUvieure 
ft^rHewiPv^  en  và'Iëui's'et  en  poids  :  celles  dctfa  pmhlère, 
^0,Q^4^i)UOrrancs>«t,4ly7a6,000  kil^gcafimes,  et  celles  de 
la  leconde, 68,557,000 francs  et  36,272,000  kilogrammes; 
ily  â  eov^t '187d-18B0^  uh^  aceroisieiiient  deft&TyOOO 
fi«aM«ltJe5i454îO0Okilbgramniesi  ci  ;•;!  i.  ;:r  -lm» 
'  ie  releté  qui  -su^îclétailki,  par  natufe'dé  {^i^oduit^  lef 
'''i']  I'  'iiiit'i   l'ii  1(1,  -  >  Ion  I  !ii  i  ii'ui  'i  »}  i  -Mi'ii  il  "1,1.1,  .  i  '.li 
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valeurs  el  qualités  des  exportations  de  1879-1880,  que  Vab- 
sence  des  données  nécessaires  ne  permet  pas  de  comparer 
avec  celles  de  Texercice  précédent  : 

Valeurs.  QaaolUés. 

francs.  kilofr. 

Quinquina 16,146,000  4,286,000 

Cifé I5,«57,000  10,U2,000 

TabHC  en  feuillus 6,419,000  2,632,000 

Buirs  bruts  61  peaux 5,045,000  2,920,000 

Bœufs  virants 2,640,000  4,437,000 

lUioulchouc 1.773,000  473,000 

Ivoire  végétal 1,426,000  5,222,000 

Bois  d'ébénisterie  et  de  teinture ....  667 ,000  4,746,000 

Noix  de  coco,  ignames  et  plantes. . . .  375,000  872,000 

Coton  en  laine  ou  non  grené 362,000  1,076,000 

Cacao 319,000  108,000 

Chapeaux  de  paille 312,000  56,000 

Indigo 310,000  48,000 

Dividivi 184,004  807,000 

Barres  et  lingots  d'or  et  d'argent. ...  13 ,  807 ,000  » 

Minerais  d'or  et  d'argent  concentrés.  1 ,363,000  671,000 

Minerais  d'or  et  d'argent.. 1,210,000  » 

Divers  produits 1,379,000  1,930.000 

Totaux 69,024,000    41,716,000 

Ces  totaux  se  sont  répartis  entre  les  contrées  de  desti- 
nitioii  anivante  : 

Valeurs.  Quantités* 

fraoi^.  kllogr. 

ÊtaU-Unis 22,826,000  14,854,000 

Angleterre.... 21,631,000  8,380,000 

rrance 9,855,000  2,540.000 

Allemagne 8,244,000  6,978,000 

AnUUes. 2,780,000  5,147,000 

Curaçao 1,520,000  981,000 

Divers  pays 2,168,000  2.846,000 

Totaux 69,024,000      41,726,000 

Les  barres  ou  lingots,  ainsi  que  les  monnaies  d'or  et 
d'argent,  entrent  dans  le  total  des  valeurs  de  rAngletern 
pour  8,430,000  francs  et  dans  celui  de  la  France  pear 
5,715,000  francs.  Les  États-Unis  ont  reçu  6&2,000  fraM 
en  barres,  en  espèces  d'or  et  d^OTgent,etG^cao,  250,001 
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Traocs  en  monnaies  diverses.  Les  minerais,  du  poids  de 
G7i,000  kilogrammes  et  évalués  à  1,363,000  francs,  ont 
éié  expédiés  en  Angleterre. 

Les  résultats  de  Texportation  par  pays,  pour  Tannée 
1870,  comparés  avec  ceux  de  1880,  exprimés  dans  le  ré- 
sDmé  qui  précède,  donneront  une  idée  du  gain  ou  de  la 
perte  qu'ont  éprouvé,  pendant  ces  dernières  années,  les 
pHncipaux  pays  de  destination  des  produits  colombiens  : 

Exportation  en  1870. 

Traocs.  kilogr. 

Angleterre 14,786,000  6,933,000 

Allemagne 8,071,000  7,428,000 

France 6,972,000  2,539,000 

Étais-Unis 5,074,000  4,165,000 

Curaçao  et  Venezuela. . . .  4,265,000  4,374,000 

Antilles 1,188,000  2,292,000 

DiTcrs  pays 1 ,296,000  1 ,596,000 

Totaux 41,652,000     29,327,000 


NAVIGATION. 

U  mouvement  maritime  des  ports  des  États-Unis  de 
Colombie,  tant  sur  TAtlantique  que  sur  le  Pacifique,  ceux 
de  l'état  de  Panama,  qui  sont  libres,  exceptés,  se  résument 
>iosi  ;  entrées  et  sorties  de  navires  par  les  ports  de  Baran- 
qDiDa,  Gartagena,  Santa-Marta,  Rio-Hacba  (Atlantique)  et 
(le  Ruenaventura  etTumaco  (Pacifique),  à  vapeur  1 ,097  jau- 
geant 1,290,081  tonneaux,  à  voile  1,197  jaugeant  107,437 
tonneaux,  soit  au  total  :  2,294  navires  avec  une  jauge  de 
1,397,518  tonneaux. 

U  douane  terrestre  de  Gucuta  (État  de  Santander),  lî- 
n'iirophc  du  Venezuela)  a  pour  port  San-Buenaventura, 
situé  à  60  kilomètres  sur  la  rivière  Zulia,  qui  se  jette  dans 
le  lac  de  Maracaïbo  (Atlantique)  ;  tout  le  commerce  exté- 
rieur de  Gucuta  se  fait  par  ledit  port,  relié  à  celui  de 
Maracaïbo  par  un  service  petits  bateaux  à  vapeur  et  à 
▼oilesdont  voici  le  nombre  et  le  tonnage  en  1879-1880  : 

Digitized  by  VjOOQIC 


dby  Google 


COSTA-RICA.  —  COMMERCE.  609 

Terres  natioDales  (intérêts) i2 ,  155 

Institut  national 3 ,222 

Péages,  pont  4u  fleuve  de  Barranca. . . .  9,842 

Recettes  diverses 42,491 

Impôts  et  droits  divers 40i  ,587 

Recettes  diverses 235,959 

Total 2,802,279 

Inférieur 25i  ,733 

Police 40, 552 

Tinances  et  commerce 127, 586 

Jnstice 71,470 

Goerre 45i,%3 

Marine 260,631 

Travaux  publics. 138,892 

lostruetion  publique 132,245 

Cultes 18,063 

Affaires  étrangères 15,736 

Cheminsdefer 1,255,971 

Aqueduc  de  Heredia 24,972 

Monopoles 346,052 

Papier-monnaie 15,744 

Intérêts,  escompte 49,475 

Pertes  sur  le  cours 12,132 

Hépitol  de  San-José 13,575 

Mte  au  Pérou 173,585 

Dépenses  diverses. 90,530 

Total 3,460,597 

Déficit 658,318 

BUDGET  DE  1880-1881. 

Recettes,  3,164,051  dollars;  dépenses,  3,164,051  dol- 
lars. 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1880. 

Passif,  6,258,029  dollars;  actif,  40,918,062  dollars. 

PRIRCIPAUX  ABTICLES  D'EXPORTATION  PAR  PUNTA-ARENAS. 

Café,  23,266,196  litres  d'une  valeur  de  3,436,085  d.); 
peaux, 276,279  livres  (50,603  d.)  ;  gomme  élastique,  26,319 
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6ia  DA»i^EiiA^î^»,  —  pp^ij|.^TiqPî, 

livres  (10^390  d.);    autres  marchandises^  y  compri^ 

marehandises  réexportées,  27,732  dollars.  .. 


NAVIGATION  BN  1879-188^. 


Pan  tarAren  as  («n  tr  es) . 
'—  (sortis). 

Limon  (entrés) 

—    (sortis) 


Vapears.    Nat.  à  Toil.  TonaeuuL, 

90             7*  16,723 

89            72  16.038 

48           m  7,972 

,4g. ,  ; ...  124  7,972 


GHEIONS  pE  FER. 

En  exploitation  :  120  kifomètres. 


TELEGRAPHES. .  . 


Longueur  :  626  kilomètres,  ateo  16  bureau?^.    ■[,.. 


IIAHEMAKK    (ROTAViK  DE); 

SupérOeie  :  38,208  kilomètres  carrés.  —  Populatioa 
selon  le  recensement  de  1880  : 1,969,454,  satoit: 

llasbolio.  FCuirnio:  •'■■      TM. 

Tille  de  Copenhague...         110,929        424,323        2tô,S» 

Iles..,,.. 42^,883         439,825        865,708 

Jntiaud.. 432,667         435,825        868,i« 

Total....         969,479         999,975      1,969,4U 

Voici  quelques  chîfTres  sur  lés  possessions  danoises: 

IlesFePoé ,,,,..  1,333  ll^tM 

Islande ,  102,471  72,000 

Groê.iland (partie habitable).......  '  89,100  9,5U 

Sainte-Croix.  ...-....*....»«•,,.. .,.,.  .218  .  ;     t, 

Saint-Thomas 86  37,600 

Saint-Jean 54  ■ 

Dépendances 192,262  130,350 

Capitale  :  Copenhague,  535,^54  Èabïta'flis^ 
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'  '  ÉMIGRATION  DANOISE.  ^ 

En  1868,  on. a  compté  765  écpigr^nls ;  «d  1869,  4,359; 
*n' lÔÎOi  3,525  ;eH  1871,  3,906;.  en  1872, 6,893;  en  1873, 
f:m;  «n  1874,  3,322;  en  1875,  2,088;  en  1876, 4,581  ; 
4ia  1877, 1,877;  èrt  1878.2,972;  en  1879, 3,103;  en  1880, 
i,667;  en  1881,7,985.  La  plupart  sont  allés  aux  Etala- 
is»- ■  "  '..',.  ^'- 
«RiNCBs.  —  Budget  dfi  Vannée  finissant  U  31  mars  18$3. 

SMettm  («n  «onronaes  de  1  Cr<  a9f.     .' 

Wmaines  (brutes,  956,436),  neltes ^13,4S5 

Forèt»(bnite8. 1,181,417),  nettes.... ...'  363,«94 

km&àt  rÊtat  (dont  t  chénà'.  dé  fer  de  l'État  (1), 

Mites,  3,134;200) 4,892,597 

Impôts  directs.... -..i. **..*.. ^... ..;.......  ^  9,117,000 

Impôts  indirects  (dont:  papier  timbré, 2,351 ,000; 

droit  dé  snèeèssieD,  1,003,000;  droit  de  nuta^ 

tioo,  614,000;  droit  de  }ustice,   1,937*000; 

douanes^  2a;883,000;  impôt  sur  reaa-(]^-vie, 

2,993,000;  droitde  natigatioD,  818,000) 30,791.000 

Postes  (1).. T  59,352 

Télégraphes  (1):.... ..  .     • 

Loterie 840.000 

Recettes  de  Feroé ;;; 55,308 

— -     diverses 1,492,134 

ïeaièoursements,  etc. i .  1*^5,963 

Total 49,910.433 

A  défalquer  l* excédent  des  frais  d'exploitation  sur 

les  recettes  des  télégraphes. .^ ........  • 54,083 

•        Total  dés.  irècettes.,.      49,856,050 


Liste  civile 1,000,000 

Apanages 225,760 

Higslag  (diète) 200,000 

CoDseii  «TÉtat 94,616 

"  î->ii  ...  I  j  I     I     I  .<  I   I 

U^  Voici  foelquec  dVuils  :  _     . 

Beceltes  FriU 

-  tTratVS.  d'ftkpfoitation. 

CIi«minadefar...^<...  Il,«40.t00'         ff,80ft,000 

Pfttj»> , ♦,l78,12î     .4,118,770 

Télé^aphe».  ..........  767 ,  800  8îl ,  883 
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BitimenU  à  voiles  :  2  frégates,  3  cutters.  —  Flotille  à 
8  yoles  canonnières,  pois  des  navires  de  transport. 

coMMBRCi  EN  1880  (eo  coaroDDes). 

laiportalioo.  EaporUtloo. 

Angleterre 53,061,000  75,994.000 

Allemagne 80,428,000  66,528,000 

Suède 27,762,000  26,718,000 

Norvège 6,114,000  15,770,000 

Russie 10,293,000  1,071,000 

Pays-Bis 6,164,000  1,575,000 

Belgique 2,824,000  341,000 

Fraoce 4,270,000  993,000 

blande 3,112,000  3,194,000 

Groenland 595,000  478,000 

tuts^Jnis 17,867,000  1,244,000 

Antilles  danoises 1,018,0P0  148,000 

Brésil 368.000  6,000 

IlesdePeroé 429,000  483,000 

Autres  pays 13,081,000  2,014,000 

Total...        227,386,000       196,557,000 

Nature  des  importations  et  des  exportations. 

Importation.  Exportation. 

Objets  alimentaires 87,300,000  151,000,000 

litières  premières 69,400,000       21 , 700, 000 

Objeu  manufacturés 58,300,000       10,400,000 

Nichines,  ustensiles  et  autres 
ntoyeDs  de  production. , 12 , 400,000       13, 400,000 

^otal 227,400,000     196,500,000 

NAVIGATION  EN  1880. 

Cargaison  en  tonneaux  de  registre. 

Doot  vapeurs. 
Navires.         Tooneanz.      Navires.    Toaueouz. 
bmtbAbs. 

iCabol^e 21,239         345,459       6»426       164,879 

LoQgu  cours 23,077      1,305,192       7,142       511,987 

•      35 
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Environ  3,700,000  en  recettes,  dont  1,?00,000  pro- 
Tiennent  des  douanes  ;  les  dépenses  atteignent  près  de 
4  millions. 

DETTE  PUBLIQUE. 

La  dette  extérieure  s'ëlefait,  en  1877,  à  9,399,5^  pias- 
tres; la  dette  intérieure,  à  plus  de  10  miHionsde  piastres. 

ARMÉE. 

1,500  hommes  ;  avee  la  miliee,  5,000. 

aPORTATlONS  DE  LÀ  RÉPUBLIQUE  DE  L* EQUATEUR 

EN  1879. 

Cacao,  —  L'année  1879  a  donné  ée$  résultats  bien  su- 
périeurs à  ceax  des  années  précédentes.  La  «écolle  «ie  cet 
important  produit,  &i  recherché  en  Europe,  aux  États- 
Unis  et  aussi  dans  les  différents  |>ortâ  de  l'Amérique  du 
Sad,  l'est  élevée  en  1879  au  chiffre  4e  229>Â»^  quintaux, 
cliiffie  qu'elle  n'a  jamais  atteint  antérieurement. 

Le  chiffre  d'affaires  auquel  se  sont  élevés,  pendant 
rannée  1879,  la  vente  et  l'exportation  du  cacao  est  de 
4,757,876  piastres,  soit  16,731,^76  fi^ancs,  alors  qu'en 
1878  il  n'atteignait  que  le  tutal  de  2,210,032  piastres  ou 
e&tiron  8  millions  de  francs. 

Tagua  ou  ivoire  végétal.  —  Le  tagua  ou  ivoire  végétal 
a  pris,  depuis  deux  ans,  une  place  des  plus  importantes 
dans  le  commerce  d'exportation  de  l'Equateur.  Cet  ivoire 
est  fourni  par  le  fruit  d'un  palmier  très  abondant  dans 
les  forêts  vierges  du  pays  ;  arrivé  à  sa  maturité,  le  fruit 
>e  détache  de  l'arbre,  son  enveloppe  se  pourrit,  et  il  reste 
nn  noyau  qui  constitue  le  tagua  ou  ivoire  végétal. 

Le  seul  travail  consiste  à  parcourir  les  forêts  pour  le 
ramasser,  besogne  dont  s'acquittent  les  Indiens,  qui  le 
vendent  à  très  bas  prix  aux  commerçants. 

Cet  ivoire  se  travaille  très  facilement  :  les  Indiens  en 
font  des  figurines  fort  jolies  malgré  leur  imperfection  ; 
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d'habiles  ouvriers  pourraient  en  façonner  de  elitrmatttt 
ouvrages.  Actuellement,  le  tagua  sert  principalement  I 
faire  des  boutons  de  vêtement. 

Getle  exportation  se  fait  pour  les  États-Unis  et  pour 
TEurope  dans  de  grandes  proportions.  Le  chiffre  auquel 
s'est  élevé  Texportation  de  la  tagua,  en  1879,  est  de 
46,750  quintaux,  représentant  une  valeur  de  1  millioii 
402,502  piastres  ;  en  évaluant  la  piastre  à  4  francs,  cette 
somme  égale  5,610,010  francs. 

Cascarilla  ou  quinquina.  —  Pendant  le  cours  de  Tan- 
née 1879,  l'Equateur  en  a  exporté  environ  30,000  quin- 
taux. Il  est  impossible  de  fixer  une  moyenne  dans  les  prix  de 
cet  article,  qui  est  analysé  et  estimé  selon  son  rendement 
en  quinine  ;  mais  on  peut  en  évaluer  le  prix  de  vente  à 
une  valeur  approximative  de  1  million  de  piastres,  soit 
4  millions  de  francs. 

Caoutchouc,  —  Le  caoutchouc  tient  une  place  impor- 
tante dans  le  commerce  d'exportation  de  l'Equateur,  mais 
actuellement  il  paraît  être  en  décroissance.  Il  s'épuise  sur 
le  versant  des  Cordillières  occidentales;  mais  une  fois  que 
la  navigation  s'établira  sur  les  différents  affluents  de 
rAroazone,  qui  presque  tous  descendent  des  GordiUidres 
orientales,  cette  exploration  prendra  un  bien  plus  grand 
développement. 

Le  chiffre  atteint  par  l'exportation  du  caoutchouc  pen- 
dant l'année  1879  s'élève  à  4,391  quintaux,  donnant  une 
valeur  de  104,185  piastres,  soit  456,740  francs. 

Poudre  d*or.  —  Pour  terminer,  il  nous  reste  à  dire  us 
mot  de  la  pondre  d'or,  que  l'on  exporte  en  assez  grande 
quantité.  Il  est  difficile  de  se  rendre  un  compte  exact  du 
chiffre  auquel  s'élève  cette  exportation. 

En  effet,  dans  le  mémoire  présenté  au  copgrès  parla 
ministre  des  finances,  celui-ci  a  cité  le  chiffre  de  6,12& 
piastres,  chiffre  sur  lequel  on  ne  peut  se  baser  pour  se 
rendre  compte  de  l'exportation  de  ce  riche  métal;  des 
spéculateurs  étrangers.  Français  pour  la  plupart,  ea 
exportent  un  chiffre  bien  plus  considérable.  On  est  obligé 
de  se  baser  sur  des  données  approximatives,  l'exporta- 
tion ayant  lieu  en  grande  partie  par  contrebande.  Qiii 
qu'il  en  soit,  nous  citerons  le  chiffre  de  110  livres  expi» 
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tées  en  on  ad  par  no  seul  de  ces  spéculateurs  :  110  lif  res 
YsIeoC  1,760  onces,  et  Tonce  se  vend  en  moyenne  22  pias- 
très,  ce  qui  Tail  un  chiffre  de  22,880  piastres,  ou  93,520 
francs. 

Les  régions  aurifères  les  pins  importantes  sont  :  le  nord 
de  la  province  d'Esmeraldas,  le  Napo  et  surtout  les  fron- 
tières de  la  Colombie,  où  un  endroit  pppelé  Barbacoas 
renferme  des  mines  d*or  importantes. 


BSVAlUni   (ROTAimD'). 

Superficie  :  507,045  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  décembre  1877  :  environ  16,623,384  habitants.— Capi- 
tale :  Madrid,  368,000  habitants. 

Antres  villes  :  Barcelone,  216,000;  Séville,  119,000; 
Valence,  153,000;  Malaga,  98,000;  Murcie,  82,000; 
Cadix,  57,000;  Saragosse,  67,428;  Grenade,  60,500. 


Projet  de  budget  du  royaume  pour  1883-1884.— Voici 
eomnent  se  résume  le  projet  de  budget  préparé,  pour 
l'exercice  1883-1884,  par  M.  Pelayo-CuesU  : 

BODGIT  OBDIKAimi. 


franef. 

tap6t8  directs.. 239,Î65,000 

-    indirects l3i,8W,000 

Dottanes 133,808,000 

Enregistrement,  timbres  et  monopoles 251 ,290,000 

Rerenas  des  domaines 13,944,886 

lleeettes  de  Trésorerie 21 ,210,000 

Total 802,376,886 

Maison  du  roi 9.800,000 

Cortès 1,988,785 

ï^«toe  publique 273,883,448 

Fniide  justice 2,467,743 
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ARMÉE. 

Environ  90,000  hommes. 

afARIKE  MILITAIRE. 

3  f?égate8blind<«cs....      72         4  monitop  blindé 3 

9  frégiCes  à  hélice 249       16  vapeurs  à  hélice 36 

9  Tapeurs  i  aubes 45       28  canonnières  à  hérce.  28 

7  wapemrs  à  aubes 24         7  vapenrs  à  aubes 13 

9*  navires  à  fcélice 38         3  transports  à  hélice. . .  » 

f  transports  à  hélice. .        •       31  petits  vapeurs 45 

120  vapeurs 523 


COMMERCE  EN  1877  ET  1878. 

Voici  quelle  a  été,  en  1877  et  1878,  la  valeur  des  imper- 
tafièis  et  exportations  dé  l'Espagne  : 

1877.  1878. 

Importations 408,516,850       397, 750, 400 

Exportations 454,378,600       431,326,658 

Ensemble ....       862,895,450       829,077,050 


Principales  marchandises  exportés. 

Produit.  18F0.  1879. 

piécettei.  piécettes. 

rins  ordinaires 170,094,532  110,450, 737 

Calamine 45,166,829  50,549,120 

Pyrite  de  cuivre 35,942,261  34,908,372 

Vins  fins 35,265,997  25,667,066 

Vins  de  Xérès  et  sfitoiïairee. . .  34,921 ,562  42,037,264 

Minerais  de  fer 29,328,577  10,641,164 

enivre  en  barres 20,467,265  17,240,425 

Raisins  secs 19,999,136  21,195,316 

Oranges 14,339,875  9,900,804 

Farine  de  blé 13,718,567  13,797,708 

Huile  ordinaire 11,719,505  11.952,160 

Laine  en  rame 10,843,192  6,635,802 

Bouchons 9,521,489  14,751,609 

Bestiaux  divers 9,360,679  9,207,473 

Sparte  onvré 8,204,676  6,831,787 
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COJ.OM1ES  BSPACilfOLES. 

SUPERFICIE    ET    POPULATION. 

Kil.  e.  HabiUnb.  Parkil.e. 

Cuba il8,833  l,42i,6i9  (79)  •  12 

Portorico 9,315  754,313  ('80)  81 

Philippines 296,182  .6,300,000(77)  21 

Iles  CarolîDCs 700  22,000  31 

IlesPalaos 750  14,000  19 

IlesMarianes 1,140  8,665(77)  8 

Guinée  et  dôpeudan- 

ces 2,203  35,000  ('58)  16 

Toial...        429,123       8,558,627  20 

Villes  importantes  :  La  Havane,  230,000  habitants  (en 
IS73);  Portorieo,  18,132  habitante  (eu  1860);  Manille, 
270,000  habitante. 

FINANCES.  —  Budget  de  Cuba  en  1879. 

Beeettcs. 

Contributions ^19,238,400 

Douanes 22 ,  641 ,801 

Rentes  affermées 3,775,405 

Loterie  nationale 13,711 ,675 

Biens  du  domaine 244,430 

Recettes  éventusUes 520,927 

Total 60,132^638 

Défeuamm, 

Budget  de  la  guerre 24,706,344 

—  de  la  marine 3,914,625 

—  des  finances. 11,908,994 

Autres  dépenses 16,234,725 

Total 56,764,688 

Excédent 3,367,950 

COMIIERCE  DE  CUBA. 

Talear  de  l'exportation  :  70  millions  de  piastres  fortes. 

35. 
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ÉTATB-mns  (mÉapuBUQUB  vÉDÉmAUB  hbs). 

Superficie  des  États  :  1,084.351  milles  carrés  anglais; 
supei'flcie  des  territoires,  1,206,019  milles  carrés;  des 
cours?  d'eau  et  lacs,  20,000.  Total  :  3,250,000  environ  (les 
chiffres  qui  précèdent  sont  les  évaluations  du  bureau  de 
la  statistique).  Le  millocarré  équivalant  à  2.32  kilomètres 
carrés,  c'est  donc  sur  7,540,000  kilomètres  carrés  que 
nous  devons  établir  la  superficie  totale  des  États-Unis. 

Population  en  1880  :  50,155,783  babiUnU. 

AccroUsemetU  de  la  populeUion  des  États-Unis. 

Aceroi*sesi0ot 

Recenceroeot  de  :  Hahiiants  anouel  p.  twt. 

1790 .3,920,827 

1800 5,305,925  2.98 

i810 7,239,814  3.08 

1820 9,654,596  2.86 

1830 12,866,020  2.85 

1840 17,069,453  2.81 

1850 23,191,876  3.04 

1860 31,U5,080  3.0Î 

1870 38,558,371  2.04 

1880 50,155,783  2.61 

Voyez  danë  VAnnuaire  de  1882,  la  population  des  100 
principales  villes  d'après  le  recensement  de  1880. 

SUPERFICIE  ET  POPULATION  PAR  ÉTAT. 

HablUnU  «a  1880. 

Dn  sexe 
États  Kilomètres      .  ToUl. 

et  terHiolrts.  carrés.  masculin.        réminin. 

États  de  la  Nouvelle-Angleterre. 

Massachasetts..  21,535  858,440  924,645  i,783,0S5 

Maine 85,570  324,058  324,878  648,M6 

Connecticut. ...  12,924  305,782  316,918  622,700 

Yermont 24,772  166,887  165,399  332,286 

"Vw-Hampshire.  24,099  170,526  176,465  346,991 

^/-^^dolsland...  3,237  133,030  143,501  276,»1 

"*^°*     Total...  172,137  1,958,723  2,051,806  4,010,5» 
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États  du  Milieu, 

New-York Ii7,3i5  §.505,3M  2,577,549  5,083,87! 

PensylTanic...      417,103  â,136,655  2,146,236  4,282,891 

New- Jersey....        20,240  559,922  471,194  1,131,116 

Manland 31,623  462,187  572,756  934,9*3 

VirgiDieoccidun- 

talc 64,178  314,495  303,962  618,457 

ï>elaware 3,309  74,108  72,500  146,608 

District  de  Co- 

lonibie 181  83,578  94,046  177,624 

Tolal...      365,978  6,136,267  6,238,243  12,374,510 

État  du  Sud'E$t. 

V'fR'ûie 109,942  745,589  766,976  1,512,565 

<iéorgie 154,034  762.981  779.199  1.542,180 

CarolinodttNord      135,322  687,908  711,842'  1,399,750 

Suil.        79,173  49.),408  505,169  995,577 

fïoride 151,975  136.444  133,049  269,493 

Total...      63^,446  2,823,330  2,896,235  5,719,565 

États  du  Stid. 

«^entocky 104,632  832,590  816,100  1,648,690 

TMwsiée 108,905  769,277  773,082  1,542,359 

Al»bama 135,322  622,629  639,876  1.263,505 

*»»s>8sipi 121,232  567,177  564,420  1.131,597 

Tex«w. 688,343  837,840  753,909  1,591,749 

Ï^«an6 126,180  468,754  471,192  939,946 

^f'iMsas 139,466  416,279  386,246  802.525 

Total...  1,424,080  4,514,546  4,404,8i5  8,919,371 

États  du  Centre. 

Ohio 106,341  1,613,936  1,584,126  3,198,062 

"«nois 146.717  1,586,523  1,491,348  3,077,871 

Missouri 179,778  1,127,187  1.041,193  2,168,380 

ïodiana. 941,143  1,010,361  967,940  1.978,301 

ïowa 145,099  848,136  776,479  1,624,615 

^bJgM 152,584  862,355  774,583  1.636.937 

Wttconsiû 145,137  680,069  635,428  1,315,497 

M'onesoia 215,907  419,149  301,624  780.773 

^sas. 212,578  536,667  439,429  996,  ODJ 

Nébraska 199.046  249,241  203,161  432,44)2 

Colorado 269,154  129,131  65,196  194,327 

Total...  1,866,484  9,062,755  8,360,506  17.423,261 
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État  de  l'Océan  Pacifique, 

CidiforDie 410,135       518,176       346,518       864,694 

Orégon 248,707        103,381         71,387       174,768 

Nevada 286,701         42,019         20,247         62,266 

Total...      945,543       663,576       438,152    1,101,728 

Total  des  États.  5,404,668  25,159,197  24,389,767  4^,548,964 

Territoira, 

Non V.  Mexique.  317,469  64,496  55,069  119,5fô 

Arizona 292,709  28,202  12,238  40,440 

Utah 220,063  74,509  69,454  143,963 

WasbiDgton....  179,169  45,973  29,143  75,116 

Idaho 219,623  21,818  10,792  32,610 

Montana 378,331  28,177  10,982  39,159 

Dakota 386,153  .82,296  52,881  135,177 

Wyoming 253,525  14,152  6,637  20,789 

Total...  2,247,042       359,623       247,196       606,819 
États-Unis. . .  7,651,710  25,518,820  24,636,963  50,155,783 

IMMIGRATIOM  AUX  ÉTATS-UNIS,  AUX  AIIMÉBS  SUlVAMTEd  FIIII8SAHT 
LE  30  JUIN. 

Nombre  des  Monbre  d«i 

ImmigranU.  immigreou* 

1868 282,189  1875 227,498 

1869 352,768  1876 169,986 

1870 387,203  1877 141,857 

1871 321,350  1878 138,469 

1872..... 404,806  1879 177,826 

1873 459,803  1880 457,257 

1874 313,339  1881 669,430 

1882 789,003 

dont  249,505  d^ÂlIemagne,  180,544  da  Royaume-Uni, 
93,707  de  Suède  et  Norvège,  98,303  du  Canada,  39,579 
de  Chine,  16,770  d'Autriche,  110,590  de  diverses  con- 
trées. 

(1)  Ce  totil  ne  eoneorde  pas  complètement  avec  celui  que  nons  donnens 
plu»  haut,  la  différence  proTÎent  de  PéTaiaation  de  l'Aiendue  des  lacs,  flea« 
▼es  et  riTlères,  etc. 
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RECE^rSEMENT   DES  FRANÇAIS   RÉSIDANT  AUX   ÉTATS-UNIS. 

Nous  donnons,  d'après  le  dernier  recensement  fait  en 
Amérique  (1880),  le  nombre  des  Français  résidant  dans 
les  diverses  circonscriptions  consulaires  des  Étals-Unis. 

Il  faut,  toutefois,  observer  que  ce  document  ne  donne 
pas  le  chiffre  exact  de  la  population  française  en  Amé- 
rique. H  ne  présente,  en  effet,  que  Télat  des  personnes 
nées  en  France  et  résidant  aux  Etats-Unis  ;  il  ne  com- 
prend donc  ni  les  femmes  nées  en  Amérique,  mariées  à 
des  Français,  et  par  suite  devenues  Françaises,  ni  les  en- 
fants nés  aux  États-Unis  de  parents  français. 

Nés  an  France. 
District  of  Colombia 293 

Consulat  général  de  France  à  New^York, 

Gonnecticot 1 ,079 

Delaware 138 

Maryland 620 

Maseachusets 2,212 

Maine 128 

New-York 20 ,  321 

New-Jersey 3,739 

New-Hampsbire 98 

Ohio 10,136 

Pensylvania 7,949 

Rhode  Island 312 

Vermont 138 

46,870 
Consulat  de  San^  Francisco. 

Arizona. 276 

CaUfomia 9,550 

Idaho 142 

Nevada 393 

New-Mexico 167 

Oregon 514 

Utah 129 

Washington  Territory 245 

11,416 
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Conêulat  dé  ta  Nouvelle-Orléans. 

Alabama (4:2 

Arkansas. 369 

Florida 221 

Lnuisiana 9,992 

Mishissipi 507 

Texas 2,653 

Consulat  de  Chicago. 

Colorado 825 

Dakota , 272 

Illinois 8,52i 

lowa 2,675 

lodiana ". 4, 47.1 

Kansas i  ,82i 

Michigan .  3 ,203 

Hinaesota 1,351 

Missouri 4,G42 

Montana 161 

Nebraska 749 

Wisconsin 2,412 

Wyoming 61 

31,169 
Consulat  de  Charleston, 

Georgia 295 

Kentucky 1 ,  512 

North-Carolina 59 

South-Carolina 131 

Tennessee 523 

Virginia 289 

West- Virginia... 230 

3,039 

Total  des  Êtats-Uuis.. . ..        106,971 

(Revue  gén,  d'adm.  —  Ministère  de  rintéiitur.) 


FINANCES. 

Voici  le  compte  des  dépenses  des  trois  dernières  années: 
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Exercice 
1S79-80.  1880-81  1881-82. 

Iaso£Bsanc.âes 
crédits  pour 
les  divers  ser- 
rées       4,633,824.55     6,118,085.10      5,110,862.39 

Dépenses  des 
services  lé- 
gislatifs,  exé- 
cutifs et  judi- 
ciaires      16,136,230.31    16,785,308.93    18,132,897.61 

Dépenses  des 
divers  servie. 

civils 17,634,868.56    24,216,136.90    23,701,008.59 

Goerre. 26,797,300.00    26,425,800.00    26,687,800.00 

Marine 14,028,468.95    14,405,797.70    14,566,037.55 

àSaires  indien.  4,713,478.58  4,657,262.72  4,587,866.80 
liTièr.  et  ports  9,577,494.61  8,976,500.00  11,454,300.00 
Fortifications..  275,000.00  550,000.00  575,000.00 
tcole  militaire.         319,547.33         316,234.28         322,435.37 

IHwie» 5,872,376.10     3,883,420.00     2,152,258.00 

loTalidesetpen* 

BioBS 56,233)^00.00    41,644,000.00    68,282,306.68 

Services  diplo- 
matiques    et 

coDSDlaires..      1,097,735.00     1,180,335.00     1,191,435.00 
D^nsesdiver- 

fies 5,085,423.77      4,959,332.01      1,128,006.15 

Total...  162,404,647.76  154,118,212.64  177,889,211.14 
Taleorenordu 
dollar  en  pa- 
pier   100  c.  100  c.  100  c. 

Valeur  en  or 
des  crédits  ci- 
dessus 162,404,647.76  154,118.212.64  177,889,214.14 

Comptes  des  recettes  des  trois  dernières  années. 

Exercices 
1878-79.  1879-80.  1880-81. 

Balance    du 

Trésor  au 

commenc. 

dereierc.      286,591,453.88  386,832,588.65  231,940,064.U 
IKNianes... . .      137,250,047.70  186.522,064.60  198,159,676.02 
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Reyeuaintér.     ii3, 561,610.58  124,009,373.92  135,264,385.51 

Impôt  direct.                 »                           30.85  1,516.89 

Terres  publi- 
ques              924,781.06      1,016,506.60  2,201,863.17 

Recottes  di- 
verses....       20,585,697.49    21,978,525.01  25,154,850.98 

Montant  des 
recettes  or- 
dinaires...     272,322,136.83  333,526,500.98  360,782,292.57 

Primes 1,505,047.63               110.00  » 

Emprunts  et 
billets    du 

Trésor. . . .      792,807,643.00  211,814,103.00  113,750,534.00 

Total  des  re- 
cettes  1,066,634,827.46  545,340,713.98  474,532,826.57 

Budget  de  l'année  1882-83. 
(L'année  commence  le  4er  juillet.) 

Reeellea. 

doli. 

Douanes. 235,000,000 

Contributions  intérieures 145,000,000 

Ventes  de  terres  publiques 5,500,000 

Banques  nationales 9,000,000 

Remboursements  opérées  par  les  compagnies 

du  «  Pacific  Railroad  » 1,750,000 

Amendes  de  douanes. 1,400,000 

Droits  consulaires,  breyets 2, 950,000 

Vente  de  propriétés 4,000,000 

Monnayage 4,200,000 

Arpentage,  etc. 2,400,000 

Revenus  du  district  de  Columbia 1 ,730,000 

Divers ^ 5,370,000 

Total 415,000,000 

Administration  civile 61,500,000 

Indiens 7,500,000 

Pensions 100,000,000 

Département  de  la  guerre  et  travaux  publics . .  47 ,500,000 

-         delamarine 15,500,000 

Dépenses  du  district  de  Colambia>. 3,500,000 

Intérêts  de  la  dette  publique 59,500,000 

Total 295,000,000 

Excédent  des  recettes. . .  ,120,000,000 
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LA  DETTE  FÉDÉRALE  ET  LES  DETTES  LOCALES. 

AU  1*'  octobre  1881,  la  dette  fédérale  des  États-Unis 
ressortait  en  capital  à  un  peu  plus  de  10  miliinrds  de 
francs,  comme  le  montre  le  tableau  sommaire  ci-dessous  : 

Dette  productive  d'intérêt. 

Obligations  6  p.  100,  converties  en  obligations 

3  1/2  p.  10 178,055,150 

—  5  p.  100,  couvertesjusqu'à  concur- 

rence de  400,869,950  en  obliga- 
tions 3  1/2  p.  100 411,699,300 

—  41/2p.  100 250.000,000 

—  4  p.  100 738,710.850 

Certificats  de  conversion 636,950 

Fonds  des  pensions  de  la  marine 14,000,000 

Total  en  capital 1,593,102,250 

Intérêts 14,075,389 

Dette  arrivée  à  terme  et  ne  portant  pltu  intérêts. 

Total  en  capital 10,039, 595 

Intérêts <  764,590 

Dette  non  productive  dHntérété, 

Billets  d'État 346,741,056 

Certificats  de  dépôts 8,315,000 

—  or  et  argent 69,398,830 

Monnaie  dirisionnaire  de  papier  :  15,474,440 

dollars,  supposés  réduits,  du  fait  des  billets 

détruits  on  perdus,  à 7,098,506 

Total  en  capital 431 ,  553 ,392 

Intérêts  non  réclamés  du  chemin  de  fer  du  Pa- 
cifique   7 , 256 

Dette  en  capital 2,034,695,237 

Intérêts 14,847,235 

Ensemble. 2,049,542,472 

En  déduisant  dé  là  les  250,686,547  dollars  qui  consti- 
tuaient, au  1er  octobre  t881,  rencaisse  du  Trésor  fédéral, 
on  arriverait  à  un  chiffre  net  de  1,798,855,825  dollars. 
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Telle  est  la  dette  commune  aux  Ëtats-Unis  (ont  entier* * 
Mais  il  faut  y  ajouter,  pour  avoir  le  passif  total  île  it 
natièn,  les  dettes  des  Ëtatv  celles  des  comtés,  ceTlea  des 
YiUes,  ete..«  Un  taWaai]  oHicielv  comaDuniqié  par  M.  Por- 
ter, du  CensHs^Swreau^  au  Bhedn  journai  ofhaiMwg, 
en  fait  ressortir  le  montant  total  à  environ  moitié  Ha 
chiinre  de  la  dette  fédérale  : 

de'Iars. 

DeUe  des  tttats 360,377,310 

—  dcsfomtéji 125, «5§, 100 

—  des  circonscriptions  urbaines 30,490,861 

—  scolairo 47.493,410 

—  des  villes  de  7,500  âmes  et  au-dessus. .  740, 533,^ 

—  des  autres  communes 56,340,209 

T4>tolbral MÔÔ^S»^ 

Voyez,  pour  plus  de  détails,  VAnnuaire  de  1882.  Nous 
y  renvoyons  aussi  pour  les  métaux  précieux. 

AMIES. 

L*armé0  des  États-Unia  comf)le,  en  1870,  27,000  hom- 
mes.  Le  nombre  des  hommes  aptes  au  service  militaire 
serait  de  2,900,000  hommes  environ,  dont  145,219  sont 
organisés  en  milice. 

MARTHE  MILITAIRE  EN  4879. 

Nombre.  Canoc?. 

Navires  blindés 24  74 

Vapeurs  à  II ôl ire 59  707 

Vapeurs  à  JnibtH 7  47 

Navires  à  voi'o«« 23  210 

Bateaux-torpitli's 2  4 

Remorqueurs 24  4» 

Total îii"     4,053 


COMMERCE   EXTERIEUR  DES  lÎTATS-C.TIS  PEXDA.^T 
L^ANItlÎE  1881-1882.  • 

Le  dernier  bulletin  munsuci  publié  à  Waf^hington  par  te 
secrétaire  du  trésor  contient,  sur  le  commerce  exiérieor 
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des  États-Unis  périmant  Texenice  adnitftetnrtif  qw»  sVf  t 
clos  le  30  joiii  t882,  quelqoes  ehiff^es  sav  iQsqielt  nwm  ne 
croyons  pas  inutile  d'af^itr  fattênfiaDi 

Le  gnnà  fait  écanoarique  que  rm  chiffres  révèlent 
peut  être  indiqué  en  deix  nets  :  tandr»  qu'en  188(Kt8Sl 
les  États-Unis  aTaient  rénssi  à  venilra»  an  d^hers  poiif 
4,419,500,000  francs,  ils  n'ont  pfv,  en  f^l-^mfl,  placer 
que  3,666  millions  de  francs  de  prodailsv  tandis  qve,  dn- 
raal  le  précédent  exerdee,  le  pays  ■'aYait-ac^të  an  dehoirs 
que  pour  3,212  nrillions  de  francs,  il  a  dâ,  an  conrs  dn 
dernier  exercice,  faire  venir  pour  3,623  miHlons  de  francs 
de  produits  étrangers.  Obligé  de  dépenser  410  miUons  de 
plus  pour  ses  achats,  réduit  à  perdre  753  mîHions  sur  ses 
Tentes,  le  commerce  américain  se  trouve  donc,  quant  aux 
résultats  comparés  des  deux  dernières  années,  amené  à 
constater  un  déficit  de  1,163  millions  dans  sa  balance  com- 
merciale. 

C'est  en  1873  que  les  exportations  ont,  pour  la  pre- 
mière fois,  dépassé  les  importations  aux  États-Unis;  c'est 
depuis  cette  époque  que  le  surpins  des  exportations  allant 
toujours  s'augmentant  au  profit  de  VAmérique,  les  inquié- 
tudes les  plus  vives  se  sont  manifestées  en  Europe  en  face 
de  rinvasion  du  marché  de  l'ancien  monde  par  les  pro- 
doits du  nouveau  continent;  c^est  dépuis  lors  qu'à  la 
crainte  inspirée  par  l'arrivée  de  produits  agricoles  amé- 
ricains à  des  prix  de  ruine  pour  Tagriculture  française 
s'est  ajoutée  la  crainte  de  voir  l'industrie  américaine  en- 
trer en  lutte,  et  victorieusement  peut-être,  avec  notre 
indostrie.  Or,  cette  année,  cette  plus-vaine  des  exporta- 
tions américaines  sur  les  importations,  qui  s'est  élevée  à 
un  moment  jusqu'à  1,200  millions,  causant  par  les  expé- 
ditions d'or  qu'elle  nécessitait  un  légitime  elfroi  aux  éco- 
nomistes, cette  piui-value  se  réduit  à  43  milIkHis  de 
francs. 

A  juger  ces  faits  au  point  de  vue  anoéricain,  il  y  aurait 
tout  lieu  d'être  surpris  d'une  situation  commerciale  peu 
satisfaisante  contrastant  avec  la  prospérité  sans  exemple 
des  finances  publiques.  C'est  à  500  millions  de  francs 
qu'on  évalue  l'ex'cédent  des  recettes  du  trésor  sur  les  dé- 
penses de  l'État.  Mais  il  n*y  a  là  rien  que  de  très  nornoal. 
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Le  commerce  amérhain  était  cette  année,  comme  Tin- 
diqaent  leg  ebiffres  cl-dessnsy  dans  ane  extrême  pénurie 
pour  ses  ventes  ;  il  en  était  réduit  è  acheter  ao  dehors 
plus  qu'à  aucune  autre  époque  antérieure.  C'est  justement 
alors  que  les  besoins,  que  les  souffrances  publiques  ont 
profité  au  trésor  de  l'Union. 

Les  importations  s'augmentaient;  à  cause  de  It  crise, 
les  revenus  douaniers  s*amélioraient.  Si  le  mal  avait  été 
plus  considérable,  si  la  population  souffrant  davantage 
avait  dû  recourir  dans  une  plus  large  mesure  aux  produits 
étrangers,  le  trésor  fédéral  aurait  retiré  un  plus  large 
profit  de  la  détresse  du  «pays. 

Quelle  a  été  la  cause  de  cette  crise?  La  réponse  se 
trouve  tout  indiquée  dans  le  tableau  des  exportations  prin- 
cipales qui  suit  : 

Exportations  principale»  des  États-Unis  (en  millions  de  fr.}. 

1881-18St.     1880-lStf. 

Coton  brut. 998,5  l,S35,0 

Céréales 910,0  i,480,9 

ViaDdes. 605,0  i6l,« 

Pétroles 240,0  i85,t 

Bois  sciés 110,0  90,t 

Tabacs 105,0  100,9 

Fer,  acier  mannfactaré 85,0  80,0 

Coton  manufacturé 63,0  60,0 

Animaux  sur  pied 46,5  85,0 

Peaux 38,0  35,0 

Tourteaux 31,5  3I,S 

Semences 31.5  15,0 

Fourrures 24,0  29,0 

Térébenthine 20,0  15,0 

Suif 20,0  35,0 

Houille 18,5  14,0 

Produits  pharmaceutiques  et  chi- 
miques   17,5  15,6 

Matériel  naval 17,5  13,0 

Instruments  agricoles 14,0  11,5 

Alcools 10,0  15,0 

Sucres,  mélasses 9,5  13,2 

Papier ; ..  8,1  6,7 

Carrosserie 7,5  5,0 

Fruits 7,5  25,0 
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HoQbloo ,  7,4  i0,5 

Cairs,peaax , 7,2  4,5 

Hoiles  animales 7*0  4,0 

Horlogerie 6,0  5,8 

Instruments  de  musique 6,0  5,0 

PeaoxoQTrées..... 5.0  5,0 

En  efifet,  groupant  ensemble  quelques  articles  de  pro- 
duction agricole,  on  s'aperçoit  que  la  crise  provient  exclu- 
nvement  de  la  dernière  r^lte  : 

[En  millions  de  francs.] 

188M88S.  1880-18S1.  Déflett. 

Coton 998,5  1,235,0  236,5 

Céréales. 910,0  1,480,0  570,0 

Ytandes 605,0  765,0  160.0 

Animaux  Bor  pied. 46,5  85,0  38,5 

Total...      2,560,0       3,565,0      1,005,0 

Ainsi,  ces  quelques  produits  agricoles,  qui  constituent 
les  trois  quarts  de  Texportation  totale,  présentent  à  eux 
seuls,  en  1882,  on  un  déficit  de  plus  de  1  milliard  de 
francs.  Il  a  suffi  de  quelques  rayons  de  soleil,  de  quelques 
gouttes  de  pluie  de  trop  ou  de  moins,  pour  priver  le  culti- 
vateur américain  d'une  somme  énorme  et  pour  amener  la 
gène  dans  le  pays.  La  gêne  aurait-elle  été  diminuée  si  le 
cultivateur  européen,  découragé  par  la  production  amé- 
ricaine de  ces  dernières  années,  avait,  comme  on  le  lui 
conseille,  renoncé  à  la  culture  des  céréales?  Si  la  pro- 
duction américaine  peut  se  trouver  à  la  merci  d'événe- 
ments aussi  fréquents  que  la  sécheresse  ou  les  intempé- 
ries, est-il  prudent  de  laisser  disparaître  du  sol  français 
une  culture  qui  peut  à  un  moment  donné  nous  être  d'une 
nécessité  absolue  ? 

Dans  le  tableau  qui  précède,  nous  ne  relèverons  qu'un 
fait  :  en  additionnant  les  chiffres  qui  doivent  repré- 
senter l'industrie  américaine,  on  peut  arriver  à  un  total 
de  200  à  250  millions  de  francs  sur  une  exportation  de 
3,666  millions  ;  ce  n'est  encore  qu'une  part  bien  faible 
du  commerce  extérieur  des  États-Unis.  Sans  doute,  Tin- 
duslrie  américaine  se  développe  ;  le  chiffre  de  250  mii- 


dby  Google 


\ 


634  l^iTAViSHJiilS,  —  ComiEftCE. 

lioDs  est  un  des  plus  élevés  qui  suent  encore  été  aUeinU. 
Mais  deux  obstacles  semblent  s'opposer  à  un  progrès  très 
rapide  :  les  capitaux  se  portent  de  préférence  sur  les  im« 
meubles,  propriété  foncière  ou  bâtie;  la  main-d'œuvre  est 
des  plus  coûteuses,  il  serait  facile  de  surmonter  la  pre- 
mière  difQculté  ;  la  seconde  ne  sera  vaincue  que  le  jow 
où  les  États-Unis  auront  compris  les  avantages  d'une  po« 
litiquc  douanière  moins  étroite  que  celle  qui  est  en  bon- 
neur  en  ce  moment 

Importation  principales  dts  États-Unis. 

BR  VBAMCHiSB  ooDAHitBK  (60  millioDS  de  fraoes). 

1881-18SS.  1880-1881. 

Café 230,2  284,0 

Cuirb  et  peaux 139,2  137,4 

Thé 97,0  105,0 

Caoutcliouc« 71,3  55,3 

Soiebrut 64,4  54,4 

l*fx>duit8chiffi}quo8,  tinctoriaux...  35,4  29,1 

Smciu  hawaïen 34,6  24^6 

PupicToiitiière  première,  drilles..  30,1  26,3 

Fi-oduitsi  américains 29,0  24,8 

•Êtain 24,8  19,9 

Boisbrut 22,4  16,6 

Souîtes 19,6  11,« 

Gommes 15,6  15,3 

Tartres l§,i  11,3 

ludigo i4,0  7,8 

Soufi-e 13,1  13,7 

Quinquina 9,4  9,2 

OEufs 9,0  6,0 

Totaux 1,053,j0      1,012,6 

Dans  ce  total  sont  compris  les  pi*- 
duits  d'Havaï  pour 37, S  26,9 

sonmsES  aux  dbgits  hk  dooanes  (eu  miliions  de  fnnet). 

Sucres  et  mélasses 465,0  440,0 

Fcreiacier 270,0  270,0 

Soieries 192,5  fl9,l 

Tis^bs  de  cotQu , 170,0  165,0 

—      laine......... 130,0  150,0 

Fruits  et  noix, ;.. 9a,0  61,5 
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r        Tksu»deliQ 

Feuilles  d'étain 

iajoes 

Orges •  •  • 

NouveaiUés,  faot^&ies 

Tabjic 

Vins. 

Boissciôs. f 

Pierres  précieuses 

Peaux 

Falenceâ,  poreelaiaes 

Chicorées 

Verrerie 

CbauTre  brut. ?.'••♦•. 

Tissus  de  jute .....*. 

Fourrures ^  .^ . . . . . 

Cuirs  ouvrés 

Knimaux  sur  pied 

Jate ^ 

Sommes  de  terre » 

Prodaits  chiiDiques  et  phanDSceti-r 

lique 

.    Articles  en  paille 

U?res 

•Objets  d'art 

CtCiio «  •  • 

Viaades 

Hailcs 

Papier 

Épices 

O^Hum 

Sel 

Ins.ruuieni  de  musique 

Uiz 

lia  brut •  •  •  • 

Papier  brut 

Blé 

Totiux 8,623,2 


m 


88,6 

80,0 

87,8 

70.7 

55,0 

45,0 

54.» 

33,5 

48,4 

37,7 

45.0 

25,0 

45,Q 

40,0 

45,0 

37,5 

42,2 

44,0 

35,0 

28,7 

35,* 

32,9 

34,6 

34,0 

31,6 

2*,0 

30,5 

^♦0 

27,Q 

23,9 

26,9 

25,0 

25,5 

24,0 

«i,l 

49,9 

23,5 

20,0 

23,8 

*,* 

4^7 

45.6 

15,5 

20,0 

15,5 

43,4 

44,0 

44,0 

40,9 

40,0 

40,8 

6,5 

40.0 

40,0 

40,0 

9,0 

40,0 

8,5 

9,4 

9,5 

8,4 

40,0 

7,9 

7,0 

7,6 

7,4 

7,5 

7.3 

6,5 

5,0 

5,4 

4,0 

3,213,3 


I 


Pour  nn^  population  d^  50  millions  d'âoioi,  TiH^pui  ta- 
^m  fçéoérjiLle  repréicnlB  1%  francs  par  .lê;e,  non  compris 
la  iMification  douanière.  Us  tissus  qui  comprcnBent  sur- 
tout le  ▼élément  entrent  dans  ce  chiffre  pour  13  francs,  le 
mre  pour  9  francs,  preuve  évidente  du  progrèa  qu'il 
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resté  h  faire  à  Tindustrie  dans  ce  pays  qui  produit  le  tù» 
ton,  l«  laine,  le  lin,  la  canne  à  sucre,  le  sorgbum  sucré,  la 
betterave  même.  Les  soieries  continuent  à  former  Tun  des 
premiers  articles  d'achats  à  l'étranger,  bien  que  les  États- 
Unis  consomment  dès  à  présent  pour  64, 500,000  francs  de 
soie  brute.  L'importation  des  vins  s*accroft;  elle  repré- 
sente à  peu  près  1  franc  par  tête. 

Les  États-Unis  ayant  cessé  d'exporter  beaucoup  plus 
qu'ils  n'importaient,  il  y  a  eu  arrêt  dans  la  marche  des 
métaux  précieux  qui,  pour  les  règlements  de  comptes,  pre- 
naient depuis  trois  ans  le  chemin  de  l'Union  américaine. 
En  1880-1881,  le  stock  métallique  américain  s'étant  accru 
de  481,775,000  francs  venus  de  l'ancien  continent,  cette 
année,  ce  même  stock  s'est  vu  diminuer  de  5  millions,  par 
suite  de  payements  en  espèces  avec  lesquels  les  États-Unis 
ont  dû  régler  leurs  achats  en  Europe.  Après  avoir  importé 
212  millions  de  francs  d'or  ou  d'argent  durant  cet  exer- 
cice, le  commerce  américain  a  dû  renvoyer  de  l'autre  côté 

de  l'Océan  217  millions  de  ces  mêmes  métaux 

{BuUelin  consulaire.) 

Importations  et  exportations  de  marchandises  aux 
années  ci-aprés  (en  dollars). 

Année;  (1er  jailU^OJQin).  Exportations.  ImporUUoos. 

1859-1860 333,576,037  353,610,119 

1860-1861 219,553,833  289,310,542 

1861-1862 190,670.501  189,356,677 

1862-1863 203,964,447  243,335,815 

1863-1864 158,837.938  316,447,083 

1864-1865 166,029,303  238,745,580 

1865-1866 348,859,522  434,812,066 

1866-1867 294,506,141  395,761,096 

1867-1868 281,952,899  357.436,440 

1868-1869 286,117,697  417,506,379 

1869-1870 392, 771 ,768  435,958,408 

1870-1871 442,820, 178  520,223, 684 

1871-1872 U4,177,586  626,595,077 

1872-1873 522,479,922  642,136,210 

1873-1874 586,283,040  567.406,342 

1874-1875 513,442,711  533,005,436 

1875-1876 540,384,671  460,741,190 

1876-1877 602,475,220  451,323,126 
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4877-1878 6f  i,8ô5,7«6  437,051 ,632 

1878 1879 740,439,*ii  445,777,775 

1879-1880 635,793,924  667,885,565 

1880-1881 902,377,346  642,664.628 

1881-1882 760,351 ,17J  724,623,317 

La  cuiilre-parlie  des  moaveineots  des  marchandises 
dans  ces  dernières  années  &e  trou?e  dans  ceux  du  numé- 
raire : 


Importations  et  exportations  d*or  et  d'argent  (eo  dollars). 

Anofoi  (1«  jaUI«i-SO  ju  n).         Exportations.  InporUtlont. 

1859-1660 66,^46,239  8,550,135 

18601861 29,791,080  46,339,611 

1861-1862 36^887,640  16,415,058 

1862-1863 64,156,611  9,584,105 

1863-1864 105,.396,6U  13,115,612 

1864-1865 67,643.226  9,810,072 

1865-1866 86,044,071  10,700,092 

1866-1867 60,868,372  22,070.475 

1867-1S6J 93,784,102  14,188,368 

186S-1869 57,138,380  19,807,876 

1869-1870 58.166,666  26,410,179 

1870-1671 98,441,988  21,270,024  • 

1871-1872 79,877,534  13,743,689 

1872-1873 84,608,574  21,480,937 

1873-1874 66,630,405  28.454,906 

1874  1875 9i, 132,142  20.900,717 

1875-1870 56,506.302  15,936,681 

1870-1877 56.162,237  40,774,414 

1877-1878 33,740. 125  29,821,314 

1878-1879..;..   .  24.997,441  20.296,000 

1879  1880 17,142.919  93,034,310 

1880-1881 19,406,847  110,575,497 

1881-1882 49,412,576  42,472,370 

MAV.GATIUN  EX  1881  ET  1882. 
XMTBiBS. 

Naviieff  famé.icaiat.      Navires  étranfOrt.  Total. 

Navlro».  Touoiges.  Navires.    Toaoages.  NaTicos.   Toonafet. 

Janvier*.      346      189,053       858       888,743  1,204    1,077,796 

Wviier.      351      «25,946        778       837,503  1.129    1}063.449 

Mari...      523      276,762  1,107    1,054)404'  1,630    1,331,126 
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L 

ATril... 

7M 

280,238 

1,845 

1,158,867 

a,»  « 

Mai.... 

1,094 

367,719 

2,586 

1,421,763 

3,681  1 

Juin.... 

1,131 

385,343 

2,385 

1,137,789 

3.51S  1 

Juillet.. 

1,036 

329,977 

2,701 

1,301,310 

3,737  1 

Août. . . 

1,044 

342,386 

2,942 

1,414,663 

4,016  i; 

Soptem. 

980 

291,362 

2,701 

1,323,431 

3,681  1, 

Octobre 

983 

287,230 

2,602 

1,167,098 

3,583  ^ 

Novero. 

812 

247,504 

2,218 

1,059,020 

3.030  l 

Décem.. 

494 

229,549 

1,366 

1,095,276 
13,859,887  ; 

1.860  t 

Totaax.. 

9,546  3,453,009  24,089 

33,635 17. 

1881: 

Janvier. 

392 

201,639 

976 

952,273 

1,368  îM 

Février. 

350 

218,674 

1,082 

1,049,919 

1,432  Ui 

Mars... 

451 

249,644 

1,181 

1,149,804 

1,632  1,1 

Avril... 

655 

277,423 

1,610 

1,166,362 

2,265   t« 

Mai 

976 

312,766 

2,608 

1,455,515 

3,584   U 

Juin.... 

1,137 

339,711 

2,781 

1,336,450 

3,918   U 

Juillet.. 

904 

281,339 

2,941 

1,372,283 

3,845   a 

Août... 

1,061 

312,771 

3,049 

1,504,544 

4310   1, 

Septem. 

937 

281,898 

2,815 

1,405.687 

3.752   1, 

Octobre 

838 

268,940 

2,647 

1,335.009 

3,485   1 

Novem. 

732 

255,420 

2,279 

1,111,753 

3,011    1 

Décem.. 

433 

215,599 

1,377 

1,051,404 

1,810   t 

Totaux.. 

8,866  3,215,824  25,346  14,871,003  34,212  id 

SORTIBl. 

1 

1882: 

Janvier. 

442 

248163 

935 

882,592 

1,377   ijA 

Février. 

386 

224,497 

809 

856,531 

1.193  iM 

Mar3.... 

592 

289,490 

1,119 

1,035,016 

1.711  a 

Avril... 

856 

310.712 

1,837 

1,215,314 

2,693  a 

Mai.... 

910 

324,326 

2,470 

1,299,995 

3,380  U 

Juin.... 

1,072 

330,830 

2,604 

1,324,530 

3.676   Ijl 

Juillet.. 

952 

324,538 

2,700 

1,293,525 

3,65i   1,1 

Août.... 

1,078 

362,831 

2,993 

1,423.102 

4.071   1,11 

Septem. 

965 

307,155 

2,668 

1,296.103 

3.633   Ij 

Octobre 

955 

295,085 

2,618 

1,167.360 

3.573  Û 

Novem. 

774 

259,168 

2,303 

1,092,849 

3,087   U 

Décem.. 

5il 

240,531 

1,120 

961,748 

1.631   U 

Totaux.  9,493  3,517,326  24,186  13,848.665  33,67»  I7| 

1881: 
Janvier.      405     235,925       916       929,844    1,331 
Février.      381      219,923       877       889,541    1,258 
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Kare....      549     291,182    1,310    1,251,520    1,859  1,542,702 

Aîril...     656     273.914    1,584    1,166,650    2,240  1,440,564 

Mw* 1,020     275,237    2,422    1,323.315    3,442  1,698,552 

JoiD....      981      308,803    2,947    1,456,900    3,928  1,765.703 

Juillet..      954     305,502    3,001    1,421,786    3,955  1.707,288 

Aoàt...      971      284,361    3,137    1,490,726    4,108  1,775,087 

Sepiem.     858     261,885    2,682    1,323,577    3,540  1,585,462 

Octobre      818     247,198    2,615    1,291,374    3,433  1,538,572 

NoTem.      6U      238,148    2,275    1,205,883    2,919  1,444,031 

Décem»     469      252.486    1,441    1,091,840    1,910  1,344,326 

Totaux.  8,706  3,194,564  23,207  14,842,956  33.913  18,037,520 


EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  EN  1881. 

Nombre.   Tonneaox. 

^''Penra 4,860    1.264,998 

^*»K«f8 16,760    2,350,393 

•»iQe« 1,118       325,364 

BiteMx  de  canal 1,327       116,979 

us  mêmes  navires  se  divisent  encore  ainsi  : 

Nawes  de  long  cours  enregistrés 2, 193  1,297,035 

Baleiniers  enregistrés * 173         38,551 

Nawres  de  cabotage 19,579  2,646,011 

Barques  de  pêcheurs. .' 2,120        76,137 

Total 24,065    4,057,734 


Répartition  de  la  marine  marchande  en  1881. 
(Eo  milliers  de  tonneaux.) 

Nav.  à  Toiles.      Vapeurs.    Bat.  de  eanal.        Total. 

Nomb.  Tooa.  Nomb.  Ton.  Nomb.Ton.  Nomb.  Tono. 

Océan  Atlan- 
tique  14,576  1,885  2,364  644  1,336  185  18,276  2,714 

MisBissipi...           7  »    1,191  247     233  147  1,431     394 

Lacsinlér...    1,417  306     988  260     802    97  3,207     663 

Océan  Pacifi- 
que        760     159     317  114       74    13  1,151     286 

Total 16,760  2,350  4,860  1,265  2,445  442  2i,065  4.057 
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ÉTATS-IW5. 


COMM£ECr. 


COMMEaCE. 

Exportation  de  heuvre  et  de  fromage 
aux  années  cUaprés, 


Beurre. 


Fromtge. 


Quaolitâs. 

Valeurs. 

QuasUtéf. 

ValeoTs. 

ANWiES   pmiSSAKT  X.B   80  SEPTEMBBE. 

Pounds. 

Dollars. 

Po«nd:!. 

Dollars. 

1821. 

1,069,^24 

» 

766,431 

» 

1822. 

1,149,783 

» 

722,548 

» 

1823. 

1.171,701 

» 

59i,C89 

» 

182V. 

1,386,232 

» 

933,158 

s 

1825. 

1,442,197 

» 

1,230.104 

» 

«826. 

1,176,579 

» 

735,399 

» 

1827. 

1,148,41^ 

» 

641,385 

i> 

i^&. 

1,184,» 

» 

688^548 

•» 

1829. 

969,187 

» 

916,69S 

•» 

1830. 

899,396 

» 

688,241 

» 

1831. 

1,728,212 

» 

1,131,817 

» 

1832. 

1,501,686 

» 

1,391,853 

»> 

1833. 

1,346,364 

» 

1,213,092 

» 

1834. 

1,084,960 

» 

819,567 

» 

i83&. 

684,624 

î> 

887,006 

» 

1836. 

361.395 

i) 

486,234 

» 

1837. 

381,939 

w 

411,338. 

» 

1838. 

495,108 

» 

664,660 

» 

1839. 

424,609 

y> 

519,017 

»> 

18i0. 

1,177,639 

» 

723,217 

» 

1841. 

3,785,993 

» 

1,748,471 

» 

1842. 

2,055,133 

» 

2,456,607 

» 

ANNÉES  FINISSANT  L«  SO  JDM 

1843. 

3,408,247 

» 

3,440,14% 

» 

1844. 

3,251.932 

» 

7,343,145 

» 

18i5. 

3,587,489 

» 

7,941,187 

» 

1846. 

3,426,660 

» 

8,675,390 

1» 

18i7. 

4,214,433 

» 

15,637,600 

» 

1848. 

2,751,0S6 

» 

12,913,305 

» 

1849. 

3,406,242 

» 

17,433,682 

>» 

1830. 

3,876,175 

,. 

13.020,817 

i» 

1851. 

3,994,542 

» 

10,361,139 

» 

1852. 

2,222,264 

)' 

6,650,420 

» 

1853. 

2,653,911 

>' 

3,763,932 

" 

1,0 
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1854.  3,774,634         »  7,003,974  »         1,258,393 

1855.  3,315,249      418,723      4,846,568       514,034  » 

1856.  2,936,49i      580,286     8,737,029       887,705  » 

1857.  3,141,592      593,084     6/453,072       647,423  » 

1858.  3,082,117      541,863     8,098,527       731,910  » 

1859.  4,572,065      750,911      7,103,323       649,302 

1860.  7,640.914  1,144,321    15,515,799    1,565,630  » 

1861.  15.531,381  2,355,985    32,361,428    3,321,631  » 

1862.  26,691.247  4,164,344    34,052,678    2,715,892  » 

1863.  35,172.415  6,733,743    42,045,054    4,216,804  )» 

1864.  20,895,435  6,140,031  47,751,329  5,638,007  » 
1865.21,559.892  7,292,715    53,154,318  11,697,746  » 

1866.  3.806.835  1,267,851    36,411,985    6,036,828  » 

1867.  4,912,355  1,184,367    52,382,127    7,893,535  » 

1868.  2.071,873      582,745    51,097,203    7,010,424  r> 

1869.  1,324,332      484,094    49,960,367    6,437,866  » 

1870.  2,019,288      592,229    57,296,327    8,881,934  >» 

1871.  3,965.043  853,096  63,698,867  8,752,990  » 
18».  7,746,261  1,498,812  66,204,025  7,752,918  » 
«n.  4,518,844  952,919  80,366,540  10,498,010  » 
«74.  4,367,983  1,092,381    90,611,077  11,898,995  » 

1875.  6,360,827  1,506,996  101,010,853  13,659,603  » 

1876.  4,644,894  1,109,496    97,676,264  12,270,083  » 

1877.  21,527,242  4,424,616  107,364,666  12,700,627  >» 

1878.  21,837,117  3,931,822  123,783,736  14,103,529  » 
«W.  38.248,016  5,421,205  141,654,474  12,579,968  » 
«MO.  39,236,658  6,690,687  127,553,907  12,171,720  *> 
1881.  31,560,500  6,256,024  147,995,614  16,380,248  » 
1882. 14,794,305  2,864,570  127,989,782  14,058,975  »> 

Pétrole. 

Exportation. 

AodIos.              Prodaction.  . —       '  ■    —  "Ni ■*■■      — , 

Gallone.  Gallons.            Dollars. 

186i......        104,105,778  23,210,369  10,782,689 

1865 101,846,010  25,496,849  16,563,413 

1866 132,959,400  50,987,341  24,830,887 

1867 150,859,800  70,255,481  24,407,642 

1868 151,775,778  79,456,888  21,810,676 

1869 169,955,436  100,636,684  31,127,433 

1870. 185,262,672  113,735,294  32,668,960 

1871 233,468,550  149,892,691  36,894.810 

1872 245,384,874  145,171,583  34,058,390 

1873 304,178,406  187,815,187  42,050,756 

1864......        469,927,122  247,806,483  41,245,815 

1873 423,620,776  221,955,308  30,078,568 
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«876 370,571,964  «43,660,152  32,915,786 

1877 454,560,582  309,198,914  61,789,438 

1878 619,007,004  338,8H,303  46,574,974 

1879 710,539,452  423,964,690  40.305,249 

1880 940,065,378  423,964,699  36,218,625 

1881 1,083,825,246  397,660,262  40,315,609 

1882 1,161,308,862  559,954,590  51,232,706 


CIIARBOX  DE  TERRE. 

Anthracite. 

ADDées.                         Production.  Contommstioa. 

Tons.  «Tons. 

1866 12,703,882  12,510,970 

1867 12,988,725  12,796,434 

1858 13,801,465  » 

1869 13,866,180  13,745,062 

1870 16,182,191  1^,048,593 

1871 15,699,721  15,140,5U 

1872 19,069.778  19,329,819 

1873 21,227,952  20,826,511 

1874 20,145,121  19,829,108 

1876 19,712,472  19,375,966 

1876 18,501,011  18,082,850 

1877 20,828,179  20,508,748 

1878 17,605,262  17.218,834 

1879 23,142,689  25,750,071 

1880 23,437,242  22,976,141 

1881 28,500,016  27,946,310 

Houille, 

1873 25,493,823  25,629,929 

1874.... 26.146,539  26,384,945 

1875. 26,869,726  27,047,065 


coTo:i. 
<   Récolte  atix  années  ci-après  (en  balles)  : 

Arritagtt                          1881-81.  1880-81.  ISTM». 

AUNouveUe-Orléans 1,191,000  i,6U6,000  1,505,000 

A  Mobile 265,000  398,000  359,000 

A»  Texas 400,000  714,000  495,000 

AlaFloride 23,000  19,000  17,000 

Total  du  gotfe  du  Mexique.    1,939^000  2,731,000  2,376,000 


dby  Google 


lÎTATS-UNlS.   —  CHEMINS  DE  FER  643 

SaTanoah^etc 765,000  890,000  741,000 

IHiarieston,  elc 522,000  671,000  494,000 

Caroline  du  Nord 185,000  155,000  106,000 

Virginie 813,000  933,000  761,000 

Ports  do  Nord 497,000  494,000  523,000 

Total    poor  les   ports   de 

rAtlanliqae 2,782,000  3,143,000  2,625,000 

Parterre 477,000  510,000  577,000 

Total  de  la  récolte  dispo- 

Bible 5,198,000  6,3S4,000  5,578,000 

Quantités  consommées  sur 

place  (évaluation) 238,000  205,000  179,000 

Total  de  la  récolte 5,436,000  6,589,000  5,757,000 

BZPOBTATIOll. 

Pour  la  Grande-Bretagne..    2,391,000  2,900,000  2,590,000 

-  la  France 381,000  556,000  399,000 

-  tfantres contrées....       823,000  1,140,000  876,000 

Totalexporté 3,595,000  4,596,000  3,865,00 


CHEMINS  DB  FER  D*APRÈS  LE  CENSUS. 

(Comparés  par  The  Economiat  anx  chemins  anglais.) 

Chemins  Chemins, 

des  des 

Royanme^Uni*  États>Uoit. 
Longueur  en  milles  en  1880  (le 

mille  =  1609  mètres) 17,933  86,781 

Capital  employé £728, 31 7, 000 £1 ,085,144,000 

Capital  par  mille 40,613  1,251 

Receitea. 62,961,767  116,090,000 

Dépenses  d'exploitation 33, 601 ,  124  70, 560,000 

Produit  net 29,360,643  45,530,000 

Recette  par  mille 3,511  1,337 

Dépense  par  mille 1,812  813 

Proportion  des  dépenses  aux  re- 
cettes       '     51.60/0  600/0 

Proport,  des  recettes  au  capital .            8.60/0  10. 7  0/0 
Recettes  par  mille  de  train  : 

Voyageurs 4s  5d  48  9d 

Marchandises. 6s  Id  6s  7d 

Dépenses  par  mille  de  train. . . .               2s  8d  3s  7d 
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644               ÉTATs-ums.  —  télégraphes. 
TsDt  pour  ceut  du  produit  net 

au  capital 4 .  38  0/0 

Dividende  moyen .  4.730/0 

Nombre  des   voyageurs   dans 

Tannée 541,148,998 

Marchandises  transportées ....  200,393 ,  357 


â90,i 


Chemins  de  fer  en  exploitation  en  1881, 

Ëlats.  Mi!lesjang:aises.  Kii 

Nouvelle- Angleterre..  ..  5,997  9,( 

Milieu 15,949  25,60 

Sud 14,908  23,! 

Ouest 52,588  8i 

Pacifique 4,229  6,! 

Total 93,671  150, 

•ioUart. 

Recettes  en  1879 329, 012 

—      enl880 613,401,1 

Dépenses  en  1879 309,096,! 

—      en  1880 360,208,i 


Nombre  des  bureaux  de  poste  au  30  juin  188f , 
nombre  des  lettres  envoyées  à  Tintérieur,  1,046.1< 
lettres  internationales,  43,632,547,  des  lettres 
dées  et  paquets,  8,338,919,  tombées  au  rebut,  3,3 
des  mandaU  postaux,  7,663,232  (valeur,  105,075,' 
lars). 

TÉLÉGRAPHES. 


Western  Union  Telegraph 
Company 10,737 

American  Rapid.  Tel.  Co. 
(New-York,  Boston  Wa- 
shington)    60 

International  Océan  Teleg. 
Comp.  of  New  York  (In- 
land  Une) >» 

Mutual  Union  Tel.  Co » 

Baltimore  and  Obio  RR. 
Teleg 200 


Lignes, 
kiloa. 

177,572 


805 


808 
8,897 

4,oe 
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Par 

PopnlaUon. 

Iril.cnrré. 

24,608,391 

187 

1,359,69& 

71 

3,734,37a 

47 

5,159,839 

61 

53,49* 

91 

87,731 

449 

242,844 

» 
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inn  db). 

RECEHSElIEIiT  DE  1864. 


Kilomètres 

»  carrés. 

Angleterre 131,912.23 

Galles W,107.8& 

Ecosse 78,895.2a 

Iriande 84,252.07 

IledeMan 588.09 

Iles  NonnpjNies 195.54 

Soldats  et  marins  hors 

dttpays » 

Total...  314,950.98       35,246,562       112 


Accroissement  de  la  population  depuis  le  dénombrement 
de  1821. 


Annéei. 

1821 

1831 

1841 

1851 

1861 

1«H 

1881 


Le  Royaume-Uni  compte  à  peine  6  millions  de  catho- 
liques, dont  la  plupart  bahitent  l'Irlande. 

Capitale:  Londres,  en  1871,  3,251, 804 habitants.  Selon 
«n  recensement  du  30  juin  1875,  la  population  de  Londres 
formait  une  agglomération  de  3,445,160  individus.  GhifTre 
provisoire  pour  1881,  3,814,571. 

La  superficie  de  Londres  est  de  122  milles  carrés 
(139,175,282  mètres  carrés,  en  y  comprenant  2,718  acres 
ou  10,997,028  mètres  carrés  couverts  pour  la  Tamise). 


Popolation. 

Aeeroi?5emenl 

*     '■■ 

total. 

par  an  0/a. 

21,272,187 

» 

1.37 

24,.S92,485 

3,120,298 

1.04 

27,057,923 

2,665,438 

0.25 

27,745,949 

688,026 

0.55 

29,321,288 

1,575,339 

0.82 

31,845,379 

2,524,091 

1.01 

35,246,562 

3,401,183 
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Population  des  villes  de  plus  de  100,000  < 
le  recensement  de  1881. 


Londres. . .  • 3 

1,814,571  . 
552,425 
511,532 
400,757 
341,508 
176,233 
338,579 
309,126 
284,410 
228,190 
206,503 
183,0^ 
174,394 
154,250 

t  du  Rayai 

a  dn  Nord. 

Aux 
Colonies 
anglaises. 
239,764 
'       81.734 
1     134,108 
113,365 

52,860 

Stoke-snr-Trent....  H 

Liverpool 

Glasgow  (Ecosse). 

Birmingham 

Manchester 

Salford 

NewcasUe. 1 

Dundee  (Ecosse)...  1 
West  Ha.ni 1 

Portsmoath l 

Leice^ter 1 

Sanderland 1 

Nottingham 1 

Oldbam 1 

Dublin  (Irlande).. 
Leeds. ........... 

Sheffleld 

Ëdimb.  (Ecosse)... 
Bristol 

Brighlon 1 

Bolton 1 

Bradford.. 

Aberdeen  (Ecosse).   1 
Blackburn 1 

Belfast  (Irlande).. 
Hull 

Émigratiot 
Amériqoi 

Aux 
.États-Unis. 
Anglais..    1,201,081 
Écossais.       218,037 
Irlandais.    1,782,58C 
Étrangers      873,404 
Non  dis- 
tincts..      172,813 

]tme-Uni  en  1853^. 

En 
Australie 

et  à  la           En 
Nouvelle,    d'antres        1 
Zélande.        pays. 
576,649    152,634   f^ 
140,469      21,849      1 
241,596      15.932   2,1 

25,172      34,803   i,{ 

30.900     61,205      3 

1853-81.    4,247,915     621,831  1.014,786    286.423   6J 
1815-81.    6,312.496  1,658,545  1,325,622    337,884   9,11 

Émigration  du  Royaume-Uni  en  1881. 


Anglais.. 
Écossais. 
Irlandais. 
Étrangers 
Non  dis- 

90.527 

18,238 

67,339 

129,701 

17,164 
3,182 
3,566 

10,649 

15,704 
2,433 
4,545 
1,410 

16,581 

2,973 

750 

2,621 

tincts.. 

2,168 

» 

1 

■2.961 

1881.. 

307,973 

34,561 

24,093 

25^ 
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PiNARCES  (en  livres  sterling). 
{L'année  commence  au  ler  avril.) 

Compte  Budget 

de  de 

1881-82.  1883-84. 

•mmm.  Versé  à  l'Échiquier  (1)...  io,s8«,ooo    19,750,000 

—        Produit  brut 19,435,072 

«ont:  café 194,333 

—  spiritneux : 4,226,287 

-  thé 3,978,344 

-  tabac 8,933,118 

-  ?lD 1,368,827 

AeeiM.  Versé  à  l'Échiquier sv,S40,0M    26,900,000 

-  Produitbrut 27,908,144 

Dont  ;  chemins  de  fer 798, 364 

—  licences  pour  cabarets  et  fa- 

brication de  spiritueux, etc.      1,931, 111 

-  bière 8,687,190 

-  spiritueux 14,833,940 

Tiaikre.  Versé  à  FÉchiquier is,»«o,<mni    11,510,000 

-  Produitbrut 12,582,692 

'>ont  :  testaments  et  successions. . .      7,249,847 

—  lettres  de  change 764,129 

—  quittances,  etc.,  à  1  d 897,715 

~*     assurances  maritimes 142,517 

—  I  garantie  (or  et  argent) 77 ,001 

—  breyets  d'invention 198,172 

Tmm.  (Impôt  foncier).  Versé s,9Ss.oeot     2 ,825 , 000 

-  Produit  brut 2,773,057 

Dont  :  land-tax  (impôt  foncier) 1 ,074,275 

—  maisons  habitées 1,698,782 

■>e>aie.t«x.  Imp.  S.  le  revcnu.  Versé.  o,04S,4MM    12,400,000 

-          _       -       Prod.hrut.    10,234,125(2) 
Pmi«...  Versé  à  l'Échiquier 9.ooo,«mm      7,400, 0(X) 

—  Produitbrut 7,033,186 

11)  Mous  avons  fait  mettre  en  caractère  gras  les  chiffres  indiquant  les 
versements  effectués  dans  les  caisses  du  trésor  (Échiquier)  par  les  rcce- 
Tenrs,  défalcation  faite  de  ce  qui  reste  dans  leurs  caisses  spéciales. 

(t)  Produit  net,  10,004,904  lir.  slerl.,  se  divisant  ainsi  : 

A  propriété  foncière. ...  3,568,408 

B  fermages...^ 380,932 

C  rentes,  dividendes 860,804 

S  bén éflces 4 , 67 4,786 

B  traitements 686,080 
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Télésmphva •  .SSA^AM 

—          Produit  bruC i,  381,3» 

Domainea.  Versé  à  l'Êchiquicr s«i«.«M 

—  ProduUbrut iS2,991 

liilérAla  d^alvauee*  aaz  travaux  pu- 
blic*   lo««us,  e«   sur    lo    canal    de 

M  nés.  Versé  à  TÉobiquier i  ,s«o,m* 

—  Produit  brut " l,219,26î 

Divers.  Vcrsé  à  l'Échiquier 4,^aft#w 

—    Produit  brut,......'. 4,136,019 

Total.  Versé  à  TÉchiquier 8S,«9«,s»i 

—  Produit  brut. 87,682,779 

A   ajouter   aux   sommes  versées  à 

l'Échiquier,  ci * 83,822,281 

Reliquat  à  la  Banque 5,923,662 

Émission  de  bons  du  Trésor,  etc. . . .  23,318,000 

Remboursements  d'avances.........  1,923,621 

Avances  temporaires 7,000,000 

Total  général 123,987,56V 

JDépeusea. 

Délie  consolidée. 21.393,802 

—  viagère 7,150,961 

Iniéiêt  de  lu  dette  flottante. .......  105,116 

Funds  d'amortissement 270,  lil 

Total  de  la  dette  publique. . . .  â8,920,0U0 

Dépense  annuelle  pour  le  canal  do 

Suez 199,874 

luiérèts  d'emprunts  pour  des  ser- 
vices locaux. «  f . . . .  473,496 

Annuités  au  caisses  d'épargne 41,836 

Prêt  à  l'Inde 30, 739 

Total 745, 9i5 

Dépenses  des  fonds  consolidés  : 

Liste  civile 407,889 

Annuités  et  pensions  diplomatiques 

comprises 306, 83  » 

Traitement  et  allocations 93,407 

Cours  de  justice 587, 12i 

Services  divers 199,482 

Localisation  de  la  force  militaire.. . .  70,000 

Total 1,664,438 

Digitized  by  VjOOQIC 
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Dépenses  TOtëes  aonuellement  : 
Armëti  (et  abolition  des  l'achat  des 

grades) 16,309,584    15,607,000 

Suppléments  pour  rarmée  de  l'Inde.  1,100,000     1 ,230,000 

Mariue? 10,756,453    10,757,000 

Ctédit  ouvert  à  l'Inde 500,000         500,000 

Transvaal 400,000 

Gaerre  du  Zoulouland 135 ,000 

Senricea  civiles  divers  {V.  pins  loin).  16,419,038 
Traiieaieuts,eic.,  des  administrations 

financières,  douanes,  etc 3,840, 755 

Traitements  de  l'administration  des  26,278,000 

p«.8ies 3.606,800 

Télégn»phe 1,366,000 

Subveutiou  aux  paquebots- poste. . .  •  708,542 

Total 54,141f,173 

Total  des  dépenses  ordinaires..    85,472,556 

Diven(en  partie  inscrits  pour  ordre).    32, 538,425 

Balance  eu  caisse 5,976,584 

Total  général....  123,987,565 

Voici  quelques  détails  sur  les  services  civils  (évaluiition 
pour  l'exercice  1882-1883). 

in  classe.  Travaux  publics,  total 1 ,556,350 

iHiDt  :  palais  royaux  (entretien) ....       40, 361 

-  parcs 110,921 

—  Parlement  (entretien  des  bâ- 

timents)   37,110 

-  Irlande * 210, 720 

—  impositions  locales   sur   les 
Prupriélés  de  l'État 201,088 

Se  classe.  Administration  proprement  dite.  Les 

miui&tères  (administration  centrale,  etc.) 2,377,286 

Secret  service  (fonds  secret) 23 ,000 

3e  rlah&e.  Jubtlce  et  prisons 6,245,5/ îi 

4e  ciiSbe.  IiKsir.  publiq.  (éducat.)  et  beaux-aru...      4,553,557 
Dimi  :  lu&ii'uctlon  primaire  : 

En  Angleterre 2,749,863 

En  Ecosse 468,512 

En  Irlande 730,461 

Département  des  sciences 

cl  des  ans 351,400 

British  Muséum 137 ,375 
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5e  classe.  Traitements  diplomatiques 553,939 

6e  classe.  Peasioos  civiles  et  secours 1 ,  180, 870 

7e  classe.  Dépenses  diverses 35,132 

Total 16,502,729 

Nous  D*avoDs  pu  donner,  dans  l'Annuaire  précédent,  le 
budget  de  1882-83,  parce  qu'il  a  paru  trop  tard^  nous  le 
reproduisons  aujourd'hui. 

BeeeUe*. 

LIT.  tterl. 

Douanes 19,300,000 

Accise 27,«30,000 

Timbre.. 11,145,000 

Terres  et  maisons; 2,775,000 

Income-tax 11,662,000 

Postes 7,150,000 

Télégraphes 1,650,000 

Domaines 380, 000 

Intérêts  sur  avances 1,180,000 

Divers 4,725,000 

Total 87,197,000 


Dette  permanente 29,003,672 

—    non  permanente 710,000 

Autres  charges  du  fonds  consolidé. .  1 , 70! , 000 

Dépenses  des  services  publics  et 

frais  de  perception .>.  55,982,141 

Total.....  87,396,813 

DETTE  AU  31  MARS  1882. 

Capital.  Chxiséi. 

Dette  de  la  Grande-Bretagne 2 1/2 0/0       5,603,670         140,092 
Emprunt  fait  à  la  banque  d'Angle- 

tefre30/0 11,015,100^  fO  Ii8  539 

Annuités30/0 660,602,854^  ^^'^^i^^' 

Annuités  nouvelles  31/2  0/0 225,746  7,9(M 

Total  pour  la  Grande-Bretagne..    677,447,370    20,296,53î 
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Anfluit.  Douvell.  irlandaises  3  i/2  0/0  2^330  58 

Emprant  fait  à  la  banque  d'Irlande. 

SO/0. 2,630,769)  oaj  zar 

30/OannuUés 29,418;078l  961.465 

Total  pour  l'Irlande 32,051,477         961,523 

A.  Dette  consolidée 709,498,547    21 ,258,055 

B.  C&iHt.  approximatif  des  annuités.      35,539,693      7,352,281 

Total  A.  et  B 745,038,240    28,610,336 

Bons  du  Trésor,  soit  : 

Treasury  Bills «  5,431,000  • 

Excheqaer  Bills 5,162,800  » 

Exchequer  Bonds 7,413,900  • 

C.  Dette  non  consolidée 18,007,700  l 

•  Management  »  (paiement  aux 
banq.  poor  l'administration 
de  la  dette)..., •  227,212 

Total  À,  B,  G 763,045,940    28,837,548 

DëScits  dus  aux  caisses  d'épargne..       2,144,562 

765,190,502 
A  déduire  le  montant  propable  des 
recoQvremcnts  et  la  valeur  des  ac- 
tioos  du  canal  de  Sues 33, 776,582 

731,413,920 

Capital  de  la  dette  publique. 

Annuités  Dette-noo 
(approzimiUve).    consolidée.            Total. 

49,308,558  43,943,800  775,873,713 

46,335,589  20,603,000  777,781,596 

42,778,447  26,870,400  778,078,840 

36,222,97e  «7,344.900  774,0U,235 

37,547,666  22,077,500  768,703,692 


MONNAYAGE  EN  4884. 

Or 997,428  liv.  stei  1. 

Argent 39,349        — 

Cuivre ". 4,036,477        — 


An 

Dette 

tl  am. 

consolidée. 

i877.... 

742,624,355 

1878.... 

740,843,007 

W79.... 

709,430,593 

1880.... 

740,476,359 

1881.... 

709,078,526 

dby  Google 
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LEb  TAXES  LOCALES  M!!  1871    ET  1880. 

Le  rapport  annuel  du  (Conseil  de  l'iidnainistration  locale 
{Local  Government  Board)  vient  de  paraître  et  nous  y  ■ 
trouvons  le  tableau  comparatif  suivant  : 

Produit  des  contributions  locales  en  Angleterre. 

1811.  1880.         AnfaeoUt. 

Uv.  st.  Ut.  st.  Ht.  H. 

OltmiCTt  VMIHGIPALKMKIIT  UEBAlMt. 

Villea  autres  que  Londres  : 

Bourgs 1,016,917  1,242,518\ 

Salubntè  des  villes 2,598,250  8,347,0351 

Eclairage    et  garde   (à           '  I 

Leeds) 10,652  12,496i 

Métropole  :  f 

Assistance  publique....  1,621  ,%2  1,738,2161.^.^., 

Administration  locale...  1,319,076  1,796,661)  7,273,011 

Conseil  des  travaux  publ.  350,906  554,448 

Police  metropoliiaiiie...  571,561  510,205 

Police  de  la  Cité 42,965  61,937 

Gai-delaCité 4,239  5,217 

Cimetières. .  7,866  6,955 

Ecoles »  541,717 

BltraiCTB  MIZTKB  (DHaUllS  KT  BDaAIIZ). 

Assistance  publique  (mé- 
tropole non  comprise).  6,546,886  6,107,805] 

Cimetières 81 ,687  116,799f      «»«  017 

Ecoles »  942,593f      ^^»^' 

Eglises 23,186  13,507) 

SI8THICT8  PBIMGIPALBMKMT   BUBAUX. 

Comtés 1.052,839  1,108,965 

Police  rurale 572,957  558,846 

Grandes  routes 4,346,800  1,778,828 

Salubrité  rurale »  199,939 

Eclairage  et  garde  (Leeds 

non  compris) 31,095  23,694 


666,581 


Totaux 17,199,844    25,668,383    8,468,539 

Les  taxes  d'égouts  et  de  drainage,  n*étant  pas  d'intérêt 
public,  restent  en  dehors  de  ce  tableau. 

L'augmenUtion  de  1871  à  1880  ressort  ë  96  1/2  p.  100 
dans  les  districts  urbains,  à  8  p.  100  dans  les  districts 
mixtes  et  à  22  1/4  p.  100  dans  les  districts  ruraux.  C'est 
donc  surtout  la  propriété  bâtie  qui  est  surtaxée;  mais  il 
faut  tenir  compte  de  ce  que  les  propriétés  urbaines  doivent 
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une  partie  de  leur  croissante  valeur  aux  dépenses  crois- 
santes dont  elles  ont  à  faire  les  frnif;. 

{Bull,  afin,  dfs  fin.) 


FAILLITES. 


Nombre»  moyens  annn*)!*. 


1817  1841  ifUff         1M1 

Faillite».  i  18S6.      1840.      à  184S.     à  18S0.    à  1855. 

Nombre  des  faillites  à 

régler »       3,709    7.654    10,275    9,153 

Faillites  ouvertes  : 

AvaDl  le  1er  janvier....  »       1,091    4,761      6,782    6,216 

Pendant  Tannée 1,227    2,618    2,893     3,493    2,937 

Mode  d'ouverture  des 
faillites  nouTelles  : 

Déclaration  du  failli....  785    2,578    1,720     2,148    1,653 

PonrsQit.  des  créanciers  309       861       981      1,164    1,076 

»>'«fBce 133       179       192         181       208 

Faillites  termin.dans 
Tannée  : 

Parconcordat 449    1,347    1,229      1,657    1,138 

Par  liquidatioDS  de  Tactif 

abandonné »           «           »            d          » 

Par  liquidât,  de  Tuiiion 

des  créanciers 263       564       741      1,042    1,136 

Pour  insuffisance  de  Tac- 

Uf. »            73       704         630       623 

Dnnt  le  jiisrement  décla- 
ratif a  été  rapporta...  339         3i         88         123       il3 
Faillites  restant  h  régler 
le  3i  décembre 176    l,C9i    4,892     6,823    6,143 

IKPOBTAMCR   OB»   PAILLITBS    TBIllIINftBS   PAB  CONOOBDAT 
OU  LIQDIOATIOM. 

Passif  de: 

5.000  fr.  et  moins »           »           »            333       339 

5.001  à  10,000  fr »           »           )*             462        469 

10,001  à  50,000  fp »           »           »         1,257    1,025 

50,001  à  100,000  fr  . . . .  »           »          »            319       236 

Hu»  de  100,000  fr »           »           »            328       205 

DITIOBNDBS   OBTENDR. 

Moins  de  10  p.  100 »           258       342         441       451 

i0à25p.  100 »           891        909      1,220       920 

^à  50  p.  100 »           368       412         583       462 

51à75p.lOO »             45         61           75         78 
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PiuR  de  75  p.  100 »             76  63  102         78 

Dividende  ÎDConna.  «.. .        »           273  69  *86         89 

Actif  absorbé »           »  li4  i^       i^ 

Suite  du  tableau  précédent. 

Nnm!>r>^s  nioypns  «nnne'g. 

185ft         1H«1  18<Mt  1871           18C7 

Faillites.                    èl860.  Al8t5.  i  1870.  è  1875.    à  1880. 

Nombre  des  faillites  à 

régler 10,552  11,391  11,864  11,888  12,611 

Faillites  ouvertes  : 

Avant  le  !•' janvier....    6,558    6,554  6,537  6,930    6,778 

Pendant  l'année 3^994    4,837  5,327  4,958    5,833 

Mode  d'ouverture  des 
faillites  nonvelles  : 

Déclaration  du  failli....    2,338    2,845  2,617  2,214    2,374 

Poursuit,  des  créanciers    1,391    1,702  2,420  2,446    3,056 

D'office... 265       290  290  298       W3 

Faillites  termin.  dans 
l'année  : 

Parconcordat 1,323    1,339  1,183  915       839 

Par  liquidation  de  l'actif 

abandonné 145       299  295  229       2« 

Par  liquidât,  de  l'union 

des  créanciers 1,749    2,048  2,154  1,8U    2,311 

Pourin8ufas.del'acUf..       813    1,152  1,637  1,816   2,381 
Dont  le  jugement  décla* 

ratifa  été  rapporté....        140       145  180  183       236 
Faillites  restant  à  régler 

le31  décembre «,382    6,408  6,415  6,901    6,570 

IMPOATAHCB  filS   rA.ILUTBS   TERMINÉBS   PAB  COMGOBDAT 
00  UQUIOATIOM. 

Passif  de  : 

5.000  fr.  et  moins 463       479  458  301       365 

5.001  à  10,000  fp 638       718  676  501       551 

10,001  à  50,000  fr 1,502    1,707  1,722  1,428    1,611 

50,001  à  100,000  fr 326        410  388  375       417 

Plus  de  100,000  fr. 288       372  388  383       474 

DiyiDBNDR^  OniBNOS. 

Moins  de  10  p.  100 ... .        650       797  897  791       997 

10à25p.l00 1,277    1,434  1,317  1,063    1,178 

26  à  50  p.  100 735        832  796  647       69J 

51à75p.l00 105        134  131  104       135 

Plus  de  75  p.  100 124        119  126  130       131 

Dividende  inconnu 20        »  »  »           * 

Actif  absorbé 306        370  365  252       895 
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Dividendes  des  banques  dans  le  1er  semestre 
des  années  ci-aprés  : 

Poor  100  p^r  an. 
Nom  des  banques.  18')2.       1881.     18SU.      1879.     IS'» 

LONDOM. 

Londoo  and  Westminsicr. . . .  18         18  16  14        14 

Union 17  7/16  15  15  121/2  15 

London  Joint-Stock 15         15  15  15        15 

City 10         10  10  10        10 

Impérial 7           7  6  6         6 

CoDsoUdated 10        10  10  10       10 

PB0TIMCB8. 

Birmingham  Banking 20  20       20       20       20 

Bristol  aod  West  ofEngland.    5  5         5         »         » 

Liverpool  Union 10  10       10       10       10 

London  and  Torkshire 5  4         3         21/2    4 

Norih  and  South  Wales 171/2  171/2  171/2  171/2  171/2 

liorth-Western 8  8         6         6        8 

COMPAGNIBS  O'BSGOMPTB. 

N'itionat  Disconiit 13         13        13        12        12 

Doited  Discount 6  6         6         5         8 

Voy.  l'Annuaire  de  1882  pour  d^autres  détails. 

ARMÉE. 

Effectif  et  distribution  de  Vannée  régulière  sotts  les 
drapeaux  au  1er  Januier  1882. 

Troopes.  Roy. •Uni.       Colonies.      Iode.  Total. 

Cavalerie  de  la^garde.|    ^^373  ^33       ^^^gg       ^g^^gg 

Artillerie !...      16,393       4,005      12,565       32.  %3 

Génie 3,901        1,339  243         5,483 

Infanterie  de  U  garde.  I    g^^^^^     ^^  ^^g      ^5933      j26,560 

Commissariat  et  trans- 
port   2,419           592  .  3,011 

Corps  sanitaire 1,322           611  «  1,933 

Administration ,.  2,575  env.  500  •  3,075 

Corps  coloniaux >           2,404  »  2,404 

Total 97,477   .  31,512  63,229  192,218 

Chefaux 11,995       1,144  10,514  23,653 

Canons 308             6  330  6U 

37. 
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L'eiïeclif  de  l'armée  anglaise  est  représenté  < 
budget  par  les  chiffres  suivants  : 

Troupes  régulières lîTjeU  bw 

Réserves  des  deux  classes.  .  .  .      42,500 

Milice 142,874 

Garde  nationale  (Yeomanry).  .  .      14,404 

Volontaires 247,921 

Troupes  régulières  des  Indes.  .  .      61,641 

Total.  .  .  .    636,951  bûm 

MARIMB  MILITAIRE. 

Stations  aaloor  des  lies  Britanniques.  Hm 

Services  des  ports SI 

Vaisseaux-école 39  ^ 

Yachts  royaux 4  , 

Escadre  de  la  Manche 3j 

Première  réserve ».  8j 

Gardes-côtes 37  J 

Service  hydrographique 

En  disponibilité 

Total....         it 

Stations  è  l'étranger.  Nn  n 

Méditerranée 33 

Amérique,  côte,  orientale 1(  < 

Amérique,  côte  occidentale 8 

Afrique  méridionale  et  occidentale 9 

Inde  et  Afrique  orientale 13 

Chine , 18 

Australie...- 7 

Transports Il 

Service  hydrographique 6 

Voyage  de  retour 9 

Total 110    , 

Ensemble SSS 


.      COMMERCE  DO  ROTAVME-U!fI  E^   1881. 

Les  derniers  relevés  dû  Board  of  Trade  doiuieil|f 
le  commeaxe  du  Royaume- Uni,  en  1581  ^  .  ! 
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Importations 9,89t,40B,750 

Exportations  des  produits  de  Tindustrie  du 

pays 3,848,472,975 

Bxportatioos  des  produits  étrangers  ou  colo< 

oiaux J, 567,500, 000 

Total  des  exporlations. . .  7y4i5,97â, 975 


Principales  matières  premières  importés  dans  le 
Royaume- Uni  en  1881. 

ArtielM,  Unités.  Qaiotités.  Valflors  enfraoco. 

Colon  brut kilogr,  769, 597, 160  1 ,087, 540,000 

Un —  90,515,440  84,957,500 

Chanvre —  7,495,032  54,212,500 

Peaux  brutes —  51,379,120  80,007,500 

Indigo -  4,124,960  58,655,000 

Jute —  241,429,520  99,757,500 

Soie  brute —  1,317,097  61,710,000 

Bois Charge.  5,535,100  349,535,000 

Laine kilogr.  202,511,298  645,645,000 

Minerai  de  fer. —  2,488,488,800  58,717,500 

Plomb —  94,894,400  34,642,500 

Pyrites —  550,672,000  30,057,500 

Élain —  20,675,600  46,910,000 

Grainedelin hectol.  5,306,420  109,877,500 

Suif Milogr.  101,229,160  62.537,500 

Tabacs  en  feuiUes....  —  21,420,231  34,770,000 

Cuivre »  •  112,392,500 

Total 3,002,015.000 

Tutal  correspondant  de  1880. . . .    3,110,950,000 

Les  seize  articles  qui  constituent^  pour  ainsi  dire,  la 
base  de  Tindustrie  du  Royaume-Uni  accusent  donc  pour 
Tensemble  de  leur  importation  une  perte  de  3,50  p.  tOO 
sur  le  chiffrç  qu'ils  avaient  atteint  sur  l'exercice  antérieur. 
Si  Ton  li^t  compte  toutefois  des  approvisionnements 
considérables  qui  avaient  été  constatés  au  début  de  la 
campagne  dernière,  des  prix  comparativement  réduits  des 
principales  matières  premières ,  et  surtout  de  l'écart  qui 
existe  le  plus  souvent  entre  les  quantités  et  les  valeurs, 
on  reconnaîtra  que,  à  en  juger  par  la  somme  des  produits 
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bruU  affectés  à  leur  alimentation,  les  manufactures  an- 
glaises seraient  assez  mal  venues  à  se  plaindre  d'être  res- 
tées inactives  pendant  le  cours  de  Tannée  dernière. 

En  dépit  d*une  reprise  assez  marquée  pendant  le  der- 
nier  trimestre,  les  importations  de  produits  manufacturés 
ont  plus  laissé  à  désirer  :  elles  présentent  une  diminutïM 
de  9,25  p.  100,  qui  a  surtout  de  Timpor tance  en  ce  qui 
concerne  les  lainages,  les  soieries  et  les  gants. 


Produits  manufaclurés  importés  dans  le  Royaume-Uni 
en  1881. 

Compara  SM 
Va'ears.  aveelS^. 

Pendules  et  montres 23,722,500  —       862,500 

Articles  de  coton. 62,210,000—    l,!90,IOO 

Verrerie 41,822,500—    2,620,000 

Peaax  tannées  et  prt^parées 78,775,000  +    3,227,560 

Articles  en  fer 92,840,000+    1,985,000 

Gants 37,540,000-    5,995,000 

Hailes  végétales  et  animales. ....  97,365,000  —        995,900 

Etoffes  de  soie  et  rubans 203,425,000  —  42,717,519 

Autres  soieries 89,042,500—    3,457,500 

Tabac  manufacturé  et  tabac  à  pri* 

Ber 30,795,000+    2,190,000 

Filsdelaine 30,917,500  -  11,927,500 

Tissus  de  laine 152,395,000  —  41,290.000 

Totaux 940,850,000  —  96,637,500 

Diminution....  9.3  p.  100 

Les  produits  de  consommation  compris  dans  l'état  soi- 
vaut  accusent,  à  l'entrée,  une  valeur  totale  de  près  de 
4  milliards»  qui  est  inférieure  de  4.3  p.  100  à  la  somme 
correspondante  de  l'année  précédente. 

La  diminution  porte  sur  les  animaux  vivants,  le  beurre, 
le  maïs,  l'avoine,  l'orge,  les  pommes  de  terre  y  la  vinade 
de  boucherie,  les  jambons,  le  riz,  le  thé,  le  café,  le  socre 
rafflné,  les  vins  et  les  spiritueux. 

Sur  ces  deux  derniers  articles,  qui  nous  intéressent 
tout  particulièrement,  la  perte  est  de  plus  de28miliioBt 
de  francs. 
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CoH'paraisoo 
Valeurs.  -ivec  1X«0. 

Animaux  vivants 213,135,000--  4,437,500 

Urd 221,315,0U0+  3,452,500 

Viande  fraîche  ou  salée. 66,405,000  +  6,122,500 

Beurre 271,540,000—  31,545,000 

Frottage 430,747,500+  3,640,000 

Blé 786,670,000+  24,562,500 

Farine 230,145,000+  12,412,500 

Mus 259,812,500—  48,730,000 

Aroine 94,525,000—  29.435,000 

Orge 404,735,000—  23,225,000 

OEufg. 58,065,000+  2,032,500 

Poksons 45,702,500+  45,042,500 

Jambons 45,790,000  -  8,807,500 

VkiodesdiTerses 53,867,500  —  4,445,000 

Pommes  de  terre 27,437,600—  41,605,000 

Wx 91,637,500  —  2,100,000 

Saindoux 55,065,000  +  8,710,000 

Cift 428.907,500-  42,642,500 

Thé 283,620,000  -  6,685,000 

Sacre  brut 506,140,000+  44,907,500 

Socreraffiné 100,680,000—  10,190,000 

Vins 141,505,000—  20,677,300 

Spiriiueux w.  41,S00,000  —  7,577,500 

Totoux 3,955,937,500  —  179,592,500 

DiminatioD.  4.3  p.  100 

Les  exportations  de  produits  manufacturés,  dont  les 
quantités  et  les  valeurs  sont  indiquées»  pour  1881,  dans 
le  relevé  ei-après,  sont  évaluées  à  près  de  4  milliards 
500  millions  de  francs;  elles  sont  supérieures  de  3,50 
p.  100  à  celles  de  Texercice  précédent. 

Quoique  cet  accroissement  ne  soit  assurément  pas  con- 
sidérable, il  n*en  a  pas  moins  une  assez  grande  impor* 
tance,  en  ce  sens  que  les  articles  dont  les  envois  se  sont 
surtout  développés  sont  précisément  ceux  qui,  exigeant  le 
plus  de  main-d'œuvre,  ont  dû  laisser  le  plus  de  profits  à 
l'industrie  do  pays:  le  fer,  l'acier,  la  fonte  moulée,  les 
rails,  la  quincaillerie,  les  tissus  de  laine  et  de  coton. 
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Exjwrtation  du  Royaume-Uni  en  1881. 

Article».  Unités.  Quantités.  Va  Iciirsea  francs. 

Alcali kiU)«r.  346,643,963  53,407,800 

Vêtements •  92,753,500 

Bière hectol.  686,556  43,130,000 

Sacs •  •  37,692,500 

Charbons kilogp.  1%, 229, 465.600  219,847,900 

Produits  chimiques..  •  •  .    6^3,335,000 

Cuivre kilogr.  513,470,240  8^,969,600 

Filésdecoton —  115,488,556  339,182,300 

Tissus mètre.  4,681,201,868  1,477,3S»,000 

Fils  de  coton •  •  58,057,500 

Poterie •  •  52,607,300 

Mercerie  et  modes. .  a  a  I04,755,MO 

Quincaillerie •  .    •  96,482,M0 

Feretacier kilogr.  3,879,392,800  689,395.0» 

Fils  de  lin -  1,283,331  25,430,000 

Toilesen  pièces. ...  mètre.  155,196,233  124,942,500 

Articles  en  jute.....  —  186,594,517  59,253,360 

Huile  de  graines....  hectol.  607,774  36,157,500 

Bottes  et  souliers.. .  douzaine.  555,400  39,600,000 

Articles  en  soie »  »...    64,^117,500 

Fils  de  laine. kilogr.  13,463,114  80,610,000 

Tissus  de  laine —  50,679,811  188,800,000 

Étoffes  de  laine mètre.  174,675,046  180,855,000 

Tapis —  8,835,827  29,U7,500 

Machines..... »  •  248,590,000 

Total 3,481,382,500 

Total  correspondant  de  1880. . .    4,326,985,000 

Les  exportations  de  1881  s'étant  élevées  ë  5.848.472,975 
francs,  et  celles  de  1880  à  5  milliards  576,511,150  fr.,  il 
existe,  au  profit  des  premières,  une  différence  en  pins  de 
271  millions  961,825  fr.,  et  il  n'est  pas  sans  intérêt  de 
montrer  la  part  ([ui  revient  aux  dilTéienlspays  de  desti- 
nation dans  cet  accroissement  'des  envois  de  la  Grande- 
Bretagne  : 

AngRiantatloB.  Dimiootioa. 

France 35,573,125  • 

Belgique 31,556,375  a 
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Italie 30,057,750 

Espagne iO,430,900 

Allemagne 9,804,025 

Danemark 3,486,175 

TarqHie 2,597,025 

Grèce,  Aalriche,  Roomanjr, 

Suède  et  Norvège 49,864,875                   » 

Knsne .                  44,993,000 

Hollande *                   9,157,800 

Portugal n                      116,800 

Aostralie 110,129,975                    » 

Possessions  anglaises  de  l'A- 

niérique  du  Nord 28,491 ,100                   » 

Cbine  (Hong-Kong) 22,547,475 

Egypte 3,197,925                   . 

Autres  petits  États 94,406,600                   t 

États-Unis »                  26,807,950 

In^es •                  22,403,025 

Possessions  britanniques...  •                  14,252,225 

Japon •                  11,649,575 

Brésil •                       801,125 


Totaux 402,143,325         130,181,500 

Diminution.         130,181,500 

Total  général . . .         271,961,825 

Le  mouvement  des  métaux  précieux  n'a  pas  été  favo- 
rable à  la  Grande-Bretagne,  qui  en  a  plus  exporté  qu'elle 
n'en  a  reçu  : 


Exportations  d'or 387,470,925 

—  d'argent 175,099,550 

Toiiil 562,559,875 

Importations  d'or 248,078,900 

—  d'argent 172,549,060 

Total 420,622,950 

L*excédenl  de  Texportalion  sur  l'importation  est  de 
141 ,946,925  francs. 
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NAYIGATIOS. 

Mouvement  des  navires  anglais  et  étrangers  de  i 
nances  et  à  destination  extérieures  dans  ies  J"^ 
Grande-Bretagne  de  1867  à  1881.  (Entrées  et  s 

[En  milliers  de  tonneaux.] 


Tonnape 

Tocup 

df»! 

mvîrpfs  char 

Ensemble. 

dfs  nsTîrps  chargâiti 

Ann. 

Anglais. 

Étrangers. 

Anglais. 

Êtraifwf. 

1.  —  VOILB   BT   VAPBUB  BiURIBS. 

1867. 

19,943 

8,246 

28,189 

22,370 

10,38S 

1868. 

20,475 

8,850 

29,325 

22.660 

MM 

1869. 

21,356 

9,048 

30,404 

23,789 

11,151 

1870. 

22,243 

9,382 

31,625 

25,072 

ll,5tô 

1871. 

24,647 

10,856 

35,503 

28,035 

13,5U 

1872. 

25,714 

11,440 

37,154 

28,719 

13.7» 

1873. 

26,128 

11,806 

37,934 

29,647 

14.7» 

1874. 

26,762 

12,072 

38,835 

30,090 

15,39 

1875. 

27,307 

12,146 

39,454 

30,945 

15,33i 

1876. 

28,874 

13,664 

42,537 

33,442 

17, 3U 

1877. 

30,252 

13,074 

43,327 

34,766 

16,765 

1878. 

30,297 

12,603 

42,900 

35,291 

16,3» 

1879. 

32,135 

11,814 

43,949 

37,434 

15,281 

1880. 

35,886 

13,793 

49,679 

41,349 

17,387 

1881. 

36,470 

13,091 

49,561 

41,543 

16,406 

IL  —  MAVIGATIOM 

A  TABBCtt. 

1867. 

9,496 

i,335 

10,831 

10,512 

l.SOS 

1868. 

9.941 

1,552 

11,492 

10,892 

1,782 

1869. 

11,007 

1,616 

12,622 

12,228 

1,857 

1870. 

11,825 

1,552 

13,377 

13,341 

1,731 

1871. 

13,616 

2,140 

15,755 

15,361 

3,480 

1872. 

15,730 

2,650 

18,380 

17,410 

3,004 

1873. 

16,992 

3,301 

20,294 

18,944 

3,819 

1874. 

17,479 

3.225 

20,704 

19,409 

3,872 

1875. 

18,594 

3,409 

22,003 

20,932 

4,1S0 

1876. 

19,807 

3,763 

23,570 

22,665 

4,aOS 

1877. 

21,050 

3,923 

24,972 

33,781 

4,674 

1878. 

22,125 

4,273 

26,397 

25,441 

5,116 

1879. 

23,834 

4,422 

28,256 

27,505 

5,471 

1880. 

27,052 

5,072 

32,124 

30,976 

6,238 

1881. 

28,733 

5,272 

34,005 

32,617 

6.S91 
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Détail  par  pavillons  pour  1881. 

DésigDoMon  dn  pivillon.            Tonnago  total.  Pour  100. 

▼On.B8  FT  YAPBUB   HÉUMIBS. 

Anglais 41,543  71.6 

Norvégien 3,573  6.2 

Allemand 3,222  5.6 

Français 1,814  3.1 

Suédois 1,250  2.i 

Danois i,267  2.2 

Hollandais 1,173  2.0 

Itafien i,016  i.8 

Etats-Unis 926  1.8 

Espagnol 646  1.1 

Belge 548  0.9 

Rosse 502  0.8 

Autrichien 286  0.5 

Grec 134  0.2 

Portugais 33  0.1 

Antres  pays 17  0.0 

Ensemble...  57,950  100.0 


TAMUB. 

Anglais 

32,614 

1,567 

1,159 

964 

629 

586 

577 

541 

238 

135 

52 

55 

51 

28 

5 

8 

83  5 

Allemand. 

4.0 

Français 

Hollandais.. 

3.0 
2.4 

Danois 

1.0 

Suédois 

1.5 

Espagnol 

Belge 

NorTégien 

États-Unis 

1.4 
1.4 
0.6 
0.3 

Russe 

0.1 

Italien 

0.1 

Grec.  • 

0.1 

Portugais 

0.1 

Autrichien 

0.0 

Antres  pays 

0.0 

Ensemble... 

39,209 

100  0 
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CABOTAGE. 

Tonnage  des  navires  chargés. 

Voiles  et  vtpeur  rénnies.  Vapear. 

Ensemble. 

BMTBiBS. 

1867.  18,349          97       18,446  9,810  3  9,8» 

1868.  17,591          104        17,696  9,635  2  9,<37 

1869.  17,893         110       18,003  9,947  1  9,S» 

1870.  18,211           90       18,300  10,183  4  10,417 

1871.  18,276           91        18,367  10,615  3  10,«a 

1872.  17,980         119        18,099  10,953  6  10,9» 

1873.  21,369         125       21,494  1^,564  18  12,» 

1874.  21,582         103        21,684  13,205  27  13.2» 

1875.  22,806         139       22,944  14,224  25  14,949 

1876.  23,795         lU       23,939  15,083  52  15,113 

1877.  24,552         U3        24^682  15,820  31  15.«l 

1878.  25,046         112       26,158  16,338  23  1«,361 

1879.  25,549         117       25,666  16,804  43  16,847 

1880.  25,924           99       26,023  17,257  30  17,287 

1881.  25,721         122       25,843  17,243  39  17,284 


1867. 

18,307 

100 

18,407 

9,688 

6 

9,694 

1868. 

17,732 

107 

17,839 

9,550 

2 

9,5» 

1869. 

17,729 

19 

17,848 

9,761 

10 

9,771 

1870. 

18,163 

95 

18,258 

10,-072 

9 

10,081 

1871. 

18,317 

73 

18,390 

10,543 

2 

10,5(5 

1872. 

17,797 

126 

17,923 

10,771 

10 

10.;» 

1873. 

19,011 

126 

19,138 

11,431 

28 

11.45Î 

1874. 

19,324 

99 

19,423 

12,216 

21 

11,24! 

1875. 

20,573 

102 

20,675 

13,203 

12 

13,215 

1876. 

21,382 

109 

21,491 

14,025 

23 

14,0tô 

1877. 

22,118 

104 

22,222 

14,928 

27 

14,|ff 

1878. 

22,457 

84 

22,541 

15,307 

27 

15,» 

1879. 

23,028 

80 

23,107 

15,843 

29 

15,81 

1880. 

23,665 

66 

23,730 

16,399 

14 

16,40 

1881. 

23,295 

74 

23,369 

16,230 

25 

16,fi5 
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EFFECTIF  DE  LA   MARINE  MARCHA!SDE. 


Nav 

igationàTuile(l). 

Nivlga 

tlon  à  Tapeur' 

Nombre 

Tonnage. 

Nombre 

Tonnage. 

de 

Milliers 

de 

Milliers 

bâti- 

do 

Éqoipage. 

bitU 

de 

Équipage. 

ments. 

lonneanx. 

monts. 

tonneaux. 

COUMERCB   BZTiBIEDB. 

7,467 

3,642 

107,364 

834 

608 

37,411 

7,307 

3,646 

105,704 

862 

619 

31,568 

6,%3 

3,612 

102,440 

810 

644 

31,207 

6,757 

3,469 

96,954 

935 

760 

33,089 

6,202 

3,280 

89,147 

1,066 

937 

40,323 

6,091 

3,206 

86, 4126 

4,364 

1,186 

48,776 

5,898 

3,113 

83,766 

1,479 

1,368 

54,302 

5,613 

3,093 

82,693 

1,597 

1,513 

57,823 

5,327 

3,123 

81,329 

1,465 

1,470 

54,366 

5,387 

3,234 

82,483 

1,489 

1,489 

53,330 

5,292 

3,261 

81,112 

1,640 

1,627 

54,524 

5,235 

3,236 

78,854 

1,820 

1,811 

57,140 

4,831 

3,08îJ 

73,652 

2,027 

2,007 

60,939 

4,518 

2,924 

67,840 

2,293 

2,289 

67,516 

4,163 

2,786 

63,797 

2,546 

2,619 

73,404 

CABOTAGE   ET  NATI6ATI0N   BXTiaiBDBB   BiUMIS. 

20,161 

4,681 

153,229 

1,616 

813 

43,111 

20,525 

4,692 

153,840 

1,725 

825 

43,662 

20,156 

4,677 

152,186 

1,725 

880 

43,304 

19,940 

4,519 

147,207 

2,240 

1,040 

48,755 

19,650 

4,344 

141 ,035 

2,557 

1,290 

58,703 

19,709 

4,246 

137,101 

2,845 

1,516 

66,619 

18,785 

4,067 

130,877 

2,796 

1,681 

71,362 

17,926 

4,038 

128,733 

2,946 

1,827 

74,873 

17,221 

4,045 

126,240 

2,970 

1,847 

73,427 

17,228 

4,126 

i25,811 

3,121 

1,870 

72,827 

47,101 

4,138 

123,563 

3,218 

1,977 

72,999 

16,704 

4,076 

120,085 

3,390 

2,160 

T?;1jOO 

16,449 

3,919 

115,177 

3,580 

2,331 

78,371 

16,183 

3,750 

108,668 

3,789 

2,594 

84,304 

15,223 

3,569 

102,498 

4,088 

2,922 

90,405 

■^^chilTre?  de  co  tab'uau  {o  rapportent  aux  navires  inscrits  sur  les 
****  Doard  of  Trade^  à  l'exclusion  des  LâUmcnt»  à  vapeur  affectés 
Ica  d«  la  aaTigallon 
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Navires  à  voiles  et  vapeur  réuniti. 

Nombre  de 
bftliment.«. 

COMMBRCS   EXTÉBIEnR 


1867., 
1868.. 
1869.. 
1870.. 
1871.. 
1872.. 
1873.. 
1874.. 


8,301 
8,16S 
7,773 
7,692 
7,268 
7,455 
7,377 
7,210 


1875. 
1876. 

1877. 
1878. 
1879  . 
1880.. 
1881.. 


CADOTACB  BT   NAVIGA.TIOR   BXTSrIBUBB  BtUKIS. 


1867 21,777 

1868 22,250 

1869 21.881 

1870 22,180 

1871 !..  22,207 

1872 22,554 

1873 21,581 

1874 20,872 


1875. 
4876. 
1877. 
1878.. 
1879. . 
1880., 
1881.. 


Production  et  exportation  de  la  houiUt 
de  1800  à  1881. 


Prodiicfion  (1) 


Années. 

1800 

1845 

1855 

1860 

1865 

i'Â70 

187&:: 

1880... 

1881 


fnt.Ip 
Jonnps. 

10,100,000 

35,005,000 

64,463,079 

80,042,698 

08,150,587 

110,431,192 

131,867,105 

146,969,409 

154,185,300 


par  habitant, 
tonnes. 
0  63 
1.28 
2  30 
2  7C 
3.27 
3.50 
4.00 
4.20 
4.47 


Observations   —  D'nprès  les  recherches  lc«| 


(1)  Lhs  chiffres  clde^sus  sont  fxpnoié'îi  ^n  lonnç^  dt  I,Ol« 


7.1 

11,11 

iMfl 

18J 
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ixqiielles  se  sont  livrés  les  ingénieurs  anglais,  la 
Bretagne  peut  compter  sur  une  réserve  évaluée  à 
ardsde  tonnes,  savoir  : 

ents  connus 90  milliards  détonnes. 

ents  supposés.  ...      56        —  — 

areille  réserve,  aux  taux  de  la  consommation  ac- 
50  millions  de  tonnes),  pourrait  suffire  pendant 
èes  aux  besoins  de  la  Grande-Bretagne. 

tion  de  la  fonte  et  consommation  de  la  houille 

ians  les  hauts  fourneaux,  de  1796  à  i88i. 

ConsommalioTi    Consommaiion 

de  bouille  de  Loiiiile 

Fontes                   des  hauts  par  lonno  de 

iDées.                  produites.               fourneaux.  fonte  produite. 

toDoes.                    tonnes.  luunes. 

W...                125,080               750,000  6.00 

»...                243,35i             i,220,0Û0  5.00 

tO...             1,396,400            4,877,000  3.50 

70...            5,963,615          17,890,500  3.00 

"ÎS...            6,365,462           15,645,774  2.50 

«0...            7,749,233           16,982,629  2.20 

«1...            8,377,364           18,430,200  2.20 

trvations.  —  Le  chiffres  ci-dessus  sont  exprimés 
nés  de  1,016  kilogrammes, 
renseignements  ci-dessus  ont  été  empruntés  à  l'ou- 
«le  M.  R.  Meade.  intitulé  :  La  houille  et  les  indus- 
f^étallurgiques  du  Royaume-Uni. 

INDUSTRIE  MÉTALLURGIQCE. 

Production  de  la  fonte  en  1881  et  1880. 

Production  de  la  fonte. 

Districts.  *  1881.  1880. 

tonnes.  tonnes. 

«e. 1,176,000  1,049,000 

Jland 2,670,339  2,510,853 

^rtanà ^ 977,871  751,371 

»8hipe 728,274  745,934 

'deGalles'(S) 857,577  877,430 

(N) 46,130  53,000 
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Stafifordshire    (S) 393,586 

—          (N) 293,7(» 

I.iucolnshire 487,937 

NorihamptODshire â06,304 

Shropshire 80,335 

Yorkshire 330,113 

Derbyshire 377,292 

Gloucester&hire 50,000 

Totaux 8,377,462 

Excédent  du  stock  en  1881 19i  ,851 

Consommation  en  1881 8,182,611  (1) 


Nombre  des  établissements  métallurgiques  et  ittl 
fourneaux  au  31  décembre  1881. 


DUtricts 

Ecosse 

Cleyelaad 

Cumberland 

Lancashire 

Pays  de  Galles  (S). 

(N). 

Staffordsbire    (S). 

(N). 

Lincolnsbire 

Northamptonshire. 

Shropshire 

Yorkshire 

Derbyshire 

Gloucester  et  autr. 
districts 

Totaux... 


Nombre 
des  6tabliss0m,ents 

métalliques.  des  haats 

actifs,    inaetifs.  T«ul.    ea  feo.    ite 


24 

28 

12 

9 

21 

3 

33 

9 

5 

7 

5 

13 

12 

2 

lis 


4 
10 

1 
1 

6 
1 

21 
1 
1 
1 
3 
3 
2 

4 

"59 


28 

38 

13 

10 

27 

4 

54 

10 

6 

8 

8 

16 

U 

6 

242 


105 
115 
77 
46 
62 
6 
25 
29 
14 
17 
10 
» 
42 


ta 
53 
22 
97 
lOii 

5 

U- 
19 

4 

6 
15 


18      I 


7         11 
555(2)  4Ï3 


Extrait  du  rapport  de  la  «  British  Iron  Trade  W0 
ciation  ». 


(1)  Cette  producUoo  était,  en  1862,  de  8,943,460  tonnes,  eta  aMM 

que  doublé  en  20  ans.  De  1879  &  1881 ,  elle  a  ai^roantè  de  l.KS^IMMàv 

Ea  1880,  cette  production  a  été  pour  la  France  de  1)125,293  touK-lil 

letin  des  Trao,  publ.^  tome  V,  p.  105.)  " 

(2)  En  1880,  le  nombre  des  hauts  fouroeanx  allnnés  était  d«  ÏÏIV 


t      I 
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a  première  fois,  le  rapport  de  la  Brilish  iron 
sociation  fait  connaître  la  production  du  fer. 

tu  de  la  production  du  fer  ébauché  en  1881. 

tODues. 

ireland 669, 189 

st-Yorkshire 125,652 

ih-Yopkshire 179, 388 

th-Staffordshire 580,000 

ih-Stafifordshire 203 ,  139 

Ih-Wales 310,068 

d-Wales 5^192 

casMre 236,672 

opâhire 99 ,472 

Qb«rland 19,124 

•byshire 39,654 

Uand 190,000 

1res  districts 20,600 

Total 2,681,150 

des  différents  produits  en  fer  fabriqués  en  1881. 

iVa, 149,883 

les  de  blindages 481,352 

rres 440,489 

rnières 149,317 

les 109,156 

uillard  en  bandes 63,882. 

rges  à  clous 20,777 

Machine» 60,478 

Total 1,475,334 


AGRICULTURE. 

Terres  cultivées  dans  la  Grande-Bretagne 
aux  années  ci-aprés  (en  acres)  .* 

Pommes 
Fromeot.            Orge.            Avoine.        de  terre.  '. 
'   2,909,438    2,467,441    2,796,905    550,932 

•  2,805,809    2,442.334    2,901,275    579,334 

•  3,003,91^    2,255,139    2,833,815    541,064 

Boubloo. 
66,698 
64,943 
65,676 
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Bétail. 

Botes  à  cornes.  Bâtes  à  iiiae. 

1880 5,912,046  26,619,050 

1881 5,911,642  24,581,053 

1882 5,807,591  24,318,778 

L'agriculture  en  Irlande, 

Cultures.  1882.  1881.  1880. 

Froment 152^720  153,794  148,708 

Avoine 1,397,304  1,393,312  1,381,928 

Orge 187, 443  210,093  218,016 

Seigle 8,134  8,162  7,668 

Plant,  à  cosses.  11,218  11,914  10,157 

Pomm.de  terre  837,919  855,293  820,651 

Navets 293,978  295,212  302,6^ 

Betteraves....  36,306  44,838  41,515 

Choux 36,848  28,496  36,403 

Carottes,  etc..  30,667  31,404  32,061 

Veftces  et  colza  13,236  14,783  13,918 

Liu 113,502  147,145  157,540 

Total  cultivé..     3,119,275    3,194,346    3,171,259 
Prés  et  trèfle..    1,961,773    2,001,029    1,909*825 

Total  général..     5,081,048    5,195,375    5,081,084 


Années. 

1882.. 
1881.. 
1880.. 
1879.. 


Chevaux  et 
et  mules. 
565,717 
574,746 
582,130 
596,890 


Bétail. 

Anes. 
187,871 
187,143 
186,327 
188,839 


Bëtes 
è  Cornes. 
3,986,847 
3,956,595 
3,921,517 
4,067,778 


3J 


Années. 

1882 

1881 

1880 

1879 


Porcs. 
1,429,930 
1,095,830 

850,269 
1,072,185 


CbeTauz. 

263,248 
266,078 
265,789 
278,843 


13,91 
13,S 

i3.i: 


LES  CHBUINS  DB  FER  DU   ROYAUMC-UXI. 

Le  Doard  of  Trade  vient  de  publier  son  rapport  i 
sur  le  capital,  le  trafic,  les  frais  d'exploitation,  l 
fices  nets  des  chemins  de  fer  du  Boyaume-Um.  fil 
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suite  que  les  recetles,proTenanf.  en  1881,  du  tiaflc  de 
tout  genre  présentent)  un  accroissement  de  2,5  p.  ICO  sur 
l'année  précédente  et  que,  malgré  raccroissement  plus  ra- 
pKte  encore  des  frais  d'exploitatian  (3,9  p.  100)»  ravau- 
t^e reste  néanmoins  au  dévelopj^ement  du  trafic.  Les  bé- 
néfices n^  ont  augmenté  de  364,000  livres,  soit  dans  la 
proportion:de  1,1  p*  100.  Les  actionnaires  n'ont  pas  lieu 
(ootefois^  de  se  réjouir,  car  les  bénéfices  n'ont  pas  crû  dans 
la  même  proportion  que  le  capital  engagé,  qui  a  augmenté 
de  2,4  p.  100  et  qui  a  été  porté  de  728,316,848  livres  à 
745  millions  528,162  livres.  La  proportion  des  bénéfices 
nets  au  capital,  qui  était  de  4,38  en  1880,  est  tombée  Tan 
dernier  à  4,33. 

Au  rapport  sont  annexés  des  tableaux  statistiques 
enrieux  à  consulter,  car  ils  embrassent  une  période  de 
treize  ans.  On  peut  y  suivre  le  développement  des  voies 
ferrées,  dont  le  réseau,  de  15,145  milles  en  1869,  était, 
^  1881,  de  18,175  milles.  Le  fait  le  p!us  remarquable  en 
ce<nu  concerne  le  trafic  est  Taccroissement  rapide  des 
voyageurs  de  troisième  classe.  L'augmentation  des  recettes 
sur  Tensemble  des  voyageurs  a  été  en  1881  de  499,000 
snr  1880.  Mais  il  y  avait  une  différence  en  moins  de 
H0,000  livres  sur  les  voyageurs  de  première  clasiie  et  de 
85,1)00  livres  sur  ceux  de  seconde,  de  telle  sorte,  que  la 
^iAërence  en  plus  pour  les  vopgeurs  de  troisième  est  de 
^47,000  livres.  Les  voyageurs  de  première  classe  ont  pro- 
'oit,  eu  1881,  3.804,000  ;  ceux^  de  deuxième,  3,445,000. 
H  ceux  de  troisième,  15,377,000,  plus  de  deux  fois  autauf 
pelés  deux  autres  classes  téuniis.  Si  ou  compare  les  re- 
dites par  mille  qu'ont  données  les  trois  classes  en  1870, 
^877  et  1881,  on  trouve  les  chilfies  suivants  : 

4870  i877  4880 

l"  classe 254  jg  259£  209£ 

:•  clause 317  213  190 

3«  classe 481  817  846 

A  une  diminution  pour  les  deux  premières  classes  cor- 
espond  une  a ugmen talion  constante  pour  la  troisième. 
Autre  fait  notable  :  si  les  voyageuis  de  première  chis!»e 

38 
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donnent  moins  de  recettes  par  mille,  ce  n'est  pas  que  leur 
nombre  diminue  ;  il  augmente,  au  contraire.  Il  éuil  de 
32  millions  en  1870  ;  en  1881,  il  est  monté  à  38  millions. 
Mais  c*est  pour  les  courts  trajets,  parait-il,  que  les  Anglais 
recourent  plus  volontiers  à  la  première  classe;  la  diffé- 
rence de  prix  est  peu  sensible  et  le  matériel  dei  petites 
lignes  est  défectueux.  Les  grandes  lignes,  au  contraire, 
offrent  des  toitures  de  troisième  classe  suffisamment  ooi- 
fortables,  et  la  différence  de  prix  pour  un  long  pareouis 
est  considérable. 

Si  l'on  décompose  le  nombre  total  des  voyageurs  qo'ost 
transportés  dans  Tannée  1881  les  chemins  de  fer  anglais, 
soit  624  millions,  on  trouve  : 

Voyageurs  de  1"  classe 38,000.000 

—  2e  classe 64,000,000 

—  3«  classe 522,000,000 

(Revue  générale  d'administration,) 

POSTES. 

Nombre  des  bureaux  en  1881  :  14,549. 

Nombre  dob  : 

Leilres 1.229,000,000 

Caries  postales 135,000,000 

Journaux  et  imprimés 412,000,000 

Maudats  postaux  : 

a)  Pour  le  royaume 13,900,000 

6)*Pour  Tétranger  et  les  colonies 200,000 

c)  De  rétranger  et  des  colonies 500,000 

Valeurs  des  mandats  : 

a)  Pour  le  royaume 23,471,000,000 

b)  Pour  Tciranger  el  les  colonies 472,000,000 

cj  De  l'étranger  ei  des  colonies 1,478,000,000 

TÉL£GRÀPH£S. 

Nombre  des  bureaux  1881  :  5443.  Longueur  des  lignes 
(deTÉUt),  42,334  kil.,  des  fils,  194,712  kil.  —Nombre 
•Us dépêches  eu  1881-82,  31,345,861,  dont  26,275,513  en 
Angleterre  et  en  Galles,  3,207,994  eu  Ecosse,  1,862,354 
vn  Irlande. 
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IMBBS  AlfC».AISBS. 

NOTICES  SUR  LES  COLONIES  ANGLAISES. 

Population  et  émigration,  —  D'après  le  Statistical 
abstract  for  /ndta  de  1877-1878,  la  population  totale 
de  rinde  anglaise  était  de  240.258,143  habitants,  dont 
191,096,603  dans  les  États  placés  sous  Tadministration 
directe  de  l'Angleterre,  et  49,161,540  dans  les  États  tri- 
butaires ou  protégés. 

La  population  était  ainsi  répartie  entre  les  diverses 
provinces  : 

Popolallon 

sons 

Présidences  et  proTlDces.  l'administrai.  des  Tflaux. 

anglaise.    Ëiats  indigènes. 
Relevant  directement 
du  goavernement  gc- 
Déral  : 

Adjmere 396,889  »  396,889 

Berar(4) 2,227,654  »  2,227,654 

MysoreCi) 5,055,442  »  5,055,412 

Coorg 468,312  »  468,342 

Iode    centrale    et 

Bundelkhand »  8,360,574  8,360,571 

Rajputana »  40,192,871  10,192,874 

Hyderabad »  9,000.000  9,000,000 

Baroda »  2,000,225  2,000,225 

Muonipoor »  126,000  126,000 

Bengale  (présid.  du).  60,502,897  2,328,440  62,381,337 

A8sam 4,462,019  »  4,162,019 

Provinces  du  Nord...  30,781,204  657,013  31,438,217 

Code. 11,220,232  »  11,220,232 

Panjab 17,611,498  5,367,042  22,978,540 

Provinces  du  Centre.  8.201,519  1,049,710  9,251,229 

Birmanie  anglaise...  2,747,448  »  2,747,148 

Madras  (présid.  de)..  31,672,613  3,289,392  34,962,005 

Bombay  (présid.  de).  46,349,206  6,784,482  23,433,688 

Totaux 494,096,603    49,464,549  240,258,443 

La  population  anglaise  d'origine  de  l'Indu,  non  compris 
l'armée,  s'élevait,  d'après  le  recenccment  de  1871,  à 

(1)  Son»  radmlnistrai<on  tP»npor«lro  du  gouvernement  anglais. 
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61,001  âmes   dont   16,402  dans   le  Benpale  infâ 
10,921  dans  la  présidence  de  Bombay  et  6,910 
provinces  du  Nord-Ouest;  le  reste  était  disséminèl 
les  autres  provinces. 

Les  villes  les  plus  populeuses  sont  celles  de( 
qui  compte  794,045  habitants  ;  Rombay,  644,405;! 
397,552  avec  leurs  faubourgs  ;  Lucknow,  284,1 
narès,  175,188 ;Patna.  158,900;   Delhi,  454,417;4 
149,008;  Allahabad,  143,693;  Gawnpore,  118,886/ 


AUSTRALIE. 

La  situation  financière  et  commerciale  des  t 
australiennes  en  1880. 


Noms  des  eojoaies. 

Nouvelle-Galle  du  Sud. 

Victoria 

Australie  méridionale. 

Qiieenslaud 

Tasmanie 

Australie  occidentale,    i  ,024 ,000 


Total.... 
Nouvelle-Zélande... 


Éteodae 
en  milles  carrés 
(de  1S6  lieet.). 
310,9371/2 
87,884 
903,690 
669,520 
26,215 


Populaiioa 
en  18S0 

(éTsIoalion). 
720,046 
850,343 
274,224 
221,964 
114,615 
29,0*9 


3,022,246  4/2  2,199,^1    m 

405,342  474,296 

Total   des   colonies 

australiennes 3,127,5884/2  2,673,707    47, 


Noms  des  eolootes. 

[en 
Nouvelle-Galle  du  Sud. 

Victoria 

Australie  méridionale.. 

Qiieensland 

TaRmanie 

Australie  occidentale.. 

Total 

Nouvelle-Zélande 


Valeur  des 

importallons 

en  1880. 


Valeurdes 

exportations. 

en  tSSO. 


livres  sterlîngs.] 

13,950,075    15,525,138  44,1 

44,954,559  22,1 

5,574,605  9,1 

3,448,160  iî,     _ 

1,511,934  Un^ 
499,183       Mi 


44,556,894 
5,581,493 
3,087,296 
2,369,223 
3^,669 


38,893.655 
6,162,011 


42,510,476 
6,352,692 


76    66,3 


Total    des   colonies 
auslralionnes. .. . 


46,060,666    48,866,4^   89.llM 
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GRÈGB   (ROTAUMB  DE). 

perfîcie  :  5*2,189  kilomètres  carrés.  —  Population 
70  :  1,457,894  habitants.  Population  en  1879  :  1  mil- 
'>77,478  hnbitants;  en  1882,  après  les  annexions  de 
2,067,000  habitants.  —  Capitale  :  Athènes,  44,510 
unis;  avec  le  Pyrée,  50,000  habitants  environ.  — 
3S  villes  :  Patras,  26,191  habitants;  Corfou,  24,091; 
,  20,996;  Zante,  20,480. 

[CES.  —  Budget  de  l'année  iSSl  (en  drachmes  ou  francs) 
Itaeeltrs. 

apôt  foncier,  dîmes 6,011,000 

—  sur  le  bétail 1,900,000 

—  sur  les  pâturages 60,000 

icences 1 ,  300 ,000 

mpôt  sur  les  bâtiments 1 ,  100,000 

—  8urlessociété8anonymes,3p.  100.  225,000 

touanes 18,620,000 

Imbre 5, 300,000 

diverses  contributions. 880,000 

►ostes 650,000 

Télégraphes..... 700,000 

Imprimerie  nationale 4,200     . 

)ociiaines,  biens  de  TÉtat 2, 780, 360 

V^entesde  biens  de  l'État 4,128,000 

aeceites  diverses 1 ,997,000 

—        ecclésiastiques 396,000 

A  rrérages 3,000,000 

Total 49,051,560 


Dette  extérieure 1 ,272,000 

—    intérieure 19,751,000 

Pensions...., 3,889,960 

Uste  civile 1,125,000 

Chambre 560,000 

Département  des  finances 1 ,  629 ,  798 

Affaires  étrangères ^ . . . .  1,639,286 

Diîparlcment  de  la  justice 3,018,288 

—          de  l'intérieur 5,249,859 

38. 
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Culte  et  inslruciion 2,477,385 

Département  de  la  guerre Jl, 323, 580 

—          delamarine 5,282,680 

Frais  d'administration 2,453,103 

Dépenses  diverses 4, 483,200 

Total 124,lS5,i39 

Déficit 75,403,579 

DETTE  PUBLIQUE  EN  lS8i. 

E«nprunt8  de  1824  et  1825  après  l'arrangement 

opéré  en  vertu  de  la  convention  du  4  septem- 

brel878 26,462,3» 

Emprunt  de  1832, 60,000,000  de  francs,  garanti 

par  la  Grande-Bretagne,  la  France  et  laRussie.  93, 457,458 

! ndemnité  due  aux  héritiers  du  roi  Otbon 3, 751 ,792 

Emprunt  extérteurde  1879, 60,000,000  de  francs.  62,543,600 

—      de  1881  de  124,000,000  de  francs 134,000,000 

Dette  extérieure 320,215, 176 

Total  de  la  dette  intérieure. . . .        170,192, 133 

Total  de  la  dette  publique 490,407,309 

ARMÉE. 

11,000  hommes. 

MARINE. 

21  navires,  la  plupart  petite. 

COMMCRCE  EN  1875. 

Commerce  spécial,  —  ImporUUons,  144,485,615;  ex- 
portations, 75,764,015;  ensemble,  190,249,630  drachmes. 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  EN  1876. 

5,440  navires  jaugeant  262,032  tonneaux,  montés  par 
26,760  hommes  ;  4,303  navires,  jaugeaut  43,712  toiioes 
n*;i valent  pas  60  tonneaux. 

MOUVEMENT  DE  LA  NAVIGATION  EN  1875. 

Entrées. ...    74,554  navires  jaugeant  3,994,148  tonnes. 

Sorties 76,59^  —  4,132,291        — 

Dont  venant  do  l'étranger  : 

11,089  navires,  avec  1,783,180  tonneaux. 
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679 


CHEMINS  DE  FEK. 

En  exploitation  :  12  kilomètres. 

POSTES  EN  1880. 

Nombre  des  bureaux,  143;  des  lettres  et  cartes  pos- 
tales, 3,828,854;  journaux,  1,206,936;  échantillons  et 
imprimés,  63,224;  en  total,  5,098,914  expéditions. 

TÉLÉGRAPHES  EN  1880. 

Nombre  des  bureaux,  88.  Longueur  des  lignes,  3,573; 
des  fils,  4,580  kilomètres.  Nombre  des  dépêches,  397,272, 
dont  293,865  internes,  103,407  internationales,  7,473  dé- 
pêches de  service. 


NAVIGATION  GÉNÉRALE  D|]  PORT  DE  8YRA  (i). 

Entrées  et  sorties  pendant  la  période  de  1871  à  1880. 


NaTires. 

1871 7,435 

i87i 6,688 

1873 6,146 

4874 5,673 

1875 6,524 

1876 6,098 

1877 5,571 

1878 5,358 

1879 5,440 

1880. 5,030 

Total...  59.963 

Moy.  par  année. .  5,996 


Tonnage. 
1,239,305 
865,898 
794,417 
817,871 
889,543 
804,639 
904,942 
833,054 
941,003 
998,598 


Sorties. 


Navires. 
7,127 
6,701 
5,974 
5,777 
6,520 
6,041 
5,661 
5,426 
5,670 
5,228 


Tonnage. 

1,221,962 
868,313 
850,410 
908,468 
906,141 
798,553 
913,656 
834,267 
953,015 

1,000,540 


9,079,290      60,025     9,255,325 
907,927       6,002         925,532 


Navires. 

1871 14,562 

1872 13,389 

1873 12,120 

{\)  BxUUtin  eotuulaire  fraofais. 


Tonnage. 

2,461,267 
1,734,211 
1,644,827 


Proportion 

annuel 

dn  tonn.par 

rapp.  &  1871. 

100 

70 

67 
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1874 

1875 

1876 

11,450 

13,044 
12,139 
11,232 
10,784 
11,010 
10,258 

119,988 

11,998 

1,726,339 
1,995.684 
1,603.192 
1.818.598 
1,667,321 
1,894,018 
1,789,138 

18,334,595 

1,833,459 

70 
73 
65 

1877 

1878 

74 
68 

1879 

77 

1880 

81 

Totel... 
Moy.  par  anoée. 

• 
• 

Répartition  par  pavillom  de»  entrées  et  sorties  en  1880. 

Voliien.  Vapenrs. 

PatlIloDS.                                 -^  — * • 

Navires.  Tonnage.  Navires.    Tannaf*. 

r.  ..         Centrées 3,345    101,771  245       155,258 

^^""^^ jsorUes 3,630    110,036  245       155,258 

étrnnnrpr»  ienlrées 625      17,594  15       713,975 


Total....  8,132  246,875  2,126    1,742,«3 
MoiiTement  pendant  l'an- 

néel879 8,985  311,432  2.025    1,582,» 

Différence  en  favcnrU880.  ••  •  101       199,682 

de J1881.  853  64.562  • 


Propertim 

Pavillons.  Navires.        Tonnage.     .  p.  iMdi 

tons,  aa  ItHi 

rrpr«         Centrées 3,590         257,029         12.9 

*'^®^^ (sorties 3,875         265,294         13.3 

Étranirera  5«°*''*e8 1,440  731,569  36.8 

fctrangers.j^p^jçg ^353         735^245         37.0 

Total...      10,258      1,989.138        mÔ 
Mouvement  pendant  l'an- 
néel879 11,010      1.894,018  t 

Différence  en  favearU880  •  95.120  ■ 

de ..{1879  752  . 
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GUATEMALA   (aÉPUBUQUE  DE). 

Superficie  :  72,000  kiloraèlres  carrés.  —  Population  : 
1,200,000  habitants  (1865).  —  Capitale  :  Guatemala, 
40,000  habitants. 


FisAîïCES.  -  Compte  de  ISSi  (en  dollars). 

Beeelies. 

Excédent  des  années  antérieures 12!  ,477 

Droits  d'importation 1 ,995io83 

—  d'exportation 144,608 

—  de  tonnage,  etc 3,470 

Impôt  sur  moutures. : .       4|',345 

—  lesboncheries 87,953 

—  le  sel 26,478 

i^pier  timbré d02, 460 

Autres  recettes  indirectes 49,176 

Impôt  foncier  sur  les  maisons 30,732 

Rachat  du  service  militaire 9,325 

impôt  sur  les  plantages  de  cannes  à  sucre  25,673 

Péage 19,315 

Eau-de-vie  (monopoles) 1 ,184, 059 

Salpêtre             —         22,488 

Tabac                ^         366,642 

Remboursements  et  intérêts 157,390 

Recettes  diverses 220,404 

—      accidentelles 361,808 

Emprunts ^ 1,901,980 

Dépôts.  .1 435,872 

Versement  de  la  banque  nationale 171,981 

Total 7,479,719 

Dépeuacs. 

Travaux  publics 235,898 

Guerre 1 ,183,011 

Justice 434,874 

Instruction  publique 360,039 

Affaires  étrangères 69,013 

Industrie,  etc 256,540 

Eau-de-vieet  Ubac 215,298 

Postes  et  télégraphes ,  140,136 


dby  Google 


'  82  GUATEMALA.    —   POSTES. 

Monnaie 

Établissements  de  bienfaii^ance 

Police  de  la  capitale 

Autres  dépenses 

Dette  publique 3,i4 

Monopoles 

Remboursements 

Dépôts 

Dépenses  accidentelles 

Excédent ifi 

Total T^ïi 

DETTE  PUBLIQUE  AU  ieir  JANVIER  1880. 

Dette  extérieure 3,304^ 

—    intérieure 4,029,1 

Dette  publique  en  1880. . .         7,334;! 
-  1882...         7,138,1 


COMMERCE  (en  dollars). 

1879.  18S0. 

Importation 3,227,000       3,647,000 

Exportation........       4,606,000       4,425,000 

PrincipaiMc  articles  cPexportation  en  i88L 


Café,  3,645,220  dollars;  peaux,  106,879 
nages,  48,000  dollars;  gomme  élastique,  75,271 
cochenille,  45,077  dollars  ;  argent  comptant,  U7,18î 
lars. 

NAVIGATION  EN  1881. 

Entrés  :  133  vapeurs  jaugeant  202,242  tonneaij 
navires  à  voile  jaugeant  16,991  tonneaux.  Tottl  : 
vires  jaugeant  219,233  tonneaux.  —  Sortis,  à  pfli 
autant. 

CHEMINS  DE  FER. 

Longueur  :  22  kilomètres. 

POSTES  EH  1881. 

Nombre  de  lettres  expédiées,  355,t65;D0niWt4l 
primés,  177,268. 
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TÉLÉGRAPHES  EN  1881. 

leur  des  lignes,  1,300  kilomètres.  Nombre  des  bu- 
13  ;  des  dépêches,  222,454. 


BUàlTX  (RÉPUBUQUB  DE). 

'ficie  :  26,036  kilomètres  carrés.  —  Population, 
800,000  habitants  (évaluation  officielle,  probable- 
agérée).  — Capitale  :  Port-au-Prince,  30.000  habi- 

F1NANCB8  DE  1881-82  (en  piastres  fortes). 
,  environ 4,000,000 


iat  d'État  des  finances  et  du  commerce.  476,119 

étrangères 267,210 

el  marine 1,050,910 

ur 1,142,583 

321,371 

Aoa  publique 726,728 

66,147 

ture 428,478 

Total 4,478,546 

DETTE. 

1882,  12,507,884  piastres  fortes,  savoir  :  solde  de 
e  française  de  1825,  307,884;  emprunt  de  Domingue, 
.000-,  dette  intérieure,  5,000,000. 

ARMÉE. 

UvJ  hommes. 

MARIHG. 

apeur  de  guerre. 

COMMERCE  EN  1881. 

Portation,  7,283,021  piastres  fortes;  exporiation, 
>)*^60  p.  r.  Principaux  articles  d'exportation  :  café, 
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70  millions  de  livres  d'une  valeur  de  5,600,000  p.  f.;  bois 
de  campéche,  1,796,360  p.  f.,  etc. 

NAVIGATION  EN  1879. 
■  ■MTlliBfl. 

Navires.  Vapeors. 

NafigatJoo.  Nombre.    Tnnoeaoz.    Noibbre.  Toiiu««ai. 

Mouvemeul  total 792       695,194       385       584,977 

Port-au-PriiiCc.......        322       304,681       215       279,6» 

S0BTIK8. 

Mouvement  totah 768       686,821       382      583,27S 

Port-au-Prince 316       304,365       213       278,»1 


RAMBOmO    (VILLE  UBBE  HE). 

Snperfleie  :  410  kilomètres  carrés.  —  PopulatioD  : 
305,196  habitants,  au  3 1  décembre  1867;  337,940  habitai 
au  31  décembre  1871;  388,618  au  31  décembre  1875;« 
31  décembre  1880, 454,041  habitants.— Hambourg  (viH 
289,859  habitanU  en  1380,         

rm ANCES.  ~  Budget  de  1882  (en- marks-  de  i  fr.  25). 

.    .Itecattes. 

Domaiueâ,  etc 9,068,400 

Impôts  divers  (dout  :  impôt  foncier,  6,254,000, 

et  impôt  Rur  le  revenu,  4,400,000) 19,717,500 

Taxes  et  droits 1 ,944,800 

Recettes  diverses 2,745,900 

—      extraordinaires 88,000 

Total 33,564,6» 

Bépeiases. 

Ensemble,  34,606,900  marks,  dout  6,650,000  marks 
pour  la  dette,  2,960,600  marks  pour  l'instraction  pu- 
blique, 3,645,100  marks  pour  la  bienfaisance  publique, 
5,043,000  marks  pour  les  dépenses  de  Tempire,  et  le 
reste  pour  Tadministration  de  la  ville. 
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HAMBOURG.    —  COMMERCE.  685 
DETTE  PUBLIQUE   EN   1881. 

millions  de  marks. 

COMMEhCE. 

Importation  en  1881. 

Pays  de  promena uee.  * 

mer  : 

^-Bretagne 431, 100,000 

43,900,000 

is.." 32,600,000 

„e 15,500,000 

illêmands 17,500,000 

i  septentrionale 20,000,000 

6,900,000 

,ê.  !!!!!.'. 9,400,000 

de  l'Europe  môpidionale 13,200,000 

U  européens 590, 100, 000 

AUooa.. 63,300,000 

OûU 111,000,000 

;/ 75,300,000 

u'eiâ" .  .!.!*. 15,800,000 

Samt-Doraingue 5,200,000 

Porto-Rico 2,900,000 

ue.  Honduras 9,500,000 

mcsi  d'Amérique 51 ,000,000 

de  r  Amérique 15,600,000 

.ériuue 286,300,000 

ie           *           14,100,000 

liqôê!"*.!'/.'*.....! 11,100,000 

.siralie ••  3,600,000 

par  mer 968,500,000 

erre  et  par  fleuve 1,050,000,000 

)Tlalîon  des  marchaDdises 2,018,500,000 

—        des  métaux  précicui 69,000,000 

Total 2,087,500,000 

'exporta liu II  par  mer  n'esl  enieaistrée  qu*au  puids; 
*  élè,  en  lîJîJl,  <ie  I4,16l,9yl  quinUux  métriques. 
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6S6  HA^WAÏ.    —   POPOLATIOa. 

Valeur  des  importations  aux  années  et  périodes 
ci-aprês  : 

1880 2,028,400,000     1875 1,701.100,000 

1879 1,755,000,000     1871-80...  1,727,800,000 

1878 1,720,400,000      .     1861-70...  996,900,000 

1877 1,777,100,000           1851-60...  670,200,000 

1876 1,704,400,000           1846-60...  409,200,000 

On  trouvera,  dans  V Annuaire  de  1882,  de  nombreux 
détails  sur  le  commerce  de  Hambourg^ 


Moyennes  aoo.  Naviies. 

1791-1800 1,818 

1801-1820 2,014 

1821-1825 2,091 

1826-1830 2,477 

183U840 2.657 

1841-1850 3,613 

1851  1860 4,649 

1861-1870 5,092 

1871-1875 5,421 

1876-1880 6,582 

1830 6,024 

18^ 5,975 

EFFECTIF  DE  LA  MAUINE  HARCHAMDB  EH   1881. 

488  navires  jaugeant  244,565  tonneaux,  doiii  127  va- 
peurs jaugeant  99,312  tonneaux. 


NAVIGATION. 

Tonnage.  Moyenne.         Dwl  npeon. 

154,954      77 

» 

176,895     85 

2=    O.t  pC 

210,334      85 

70==    2.8    » 

260,458      98 

239  =    8.9    » 

427,323    118 

368  =  10.1    * 

756,099    162 

929  =  20.0   » 

1,260,675    249 

1,713  =  33.6  « 

2,013,480    371 

2,628=48.5   • 

2,399,029    430 

3,080  =  55.2    » 

2,766,806    459 

3,387  =  56.2    » 

2,805,605    470 

3,382  =  56.6    » 

MAVfài  (BLôTAumE  Dn).  {Iks  Sandtvich,) 

SDPBRFIOIE  ST  POPULATION. 

Les  huit  tles  Havaï,  Manouï,  Molokaî,  Lanaï,  Ooabi, 
Kaouoî,  Nibaou,  Kagoulahî,  avaient  ensemble,  en  1818, 
19,756  kilomètres  carrés  et  57,985  habitants. 

Capitale  :  Honolulu,  15,006  habitaiits. 
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lt«e«ii«4  (dollars). 

Compto  Budget 

«ie  1880.  da  1881. 

Douatrts 582,846  648.400 

Accise 122,946  98,950 

Impôts  diYen» 465,252  414,000 

Amendes,  droits,  ctc 190,265  122,850 

Réalisations  du  goavernement 318,527  257,000 

Fonds  de  l'emprunt 23,900  » 

En  caisse  an  1er  avril  1880 »  338,880 

Total 1,703,736  1,780.080 

liste  civile,  corps  législatif: 80, 57l>  123, 600 

Corps  législatif,  conseil  privé 16,523  20,300 

Justice 79,667  96,587 

Guerre  et  affaires  étrangères 104 ,823  133 ,  lOÔ 

lotérieur 656,810  1,^33.920 

Finances 260,057  333,279 

Polite  et  ministère  public 123,664  166,^ 

lostraction  publique 79,605  8d,020 

Dépenses  diverses 93,973  » 

Total 1,495,697  2,196,006 

DETTE  PIJBLIOtÉ  EN   1882. 

Dette  pubUquo 388,900 

ARMÉE. 

^  hommes. 


Importations.-^  Les  importations  s'élèvent,  pour  1880, 
à  18,366,340  francs,  contre  18,714,995  francs  en  1879,  ac- 
casant  par  conséquent  une  diminution  de  348,565  francs 
ou  on  peu  moibs  de  2  p.  100  en  1880.  11  a  été,  de  plus, 
iuipoMé,  2,550,805  tt^ûcs  d'espèces  et  numéraires  eu  1880 
contre  802,500  francs  etk  1879. 

Les  importations  peuvent  se  décomposer  ainsi  : 
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fnocs. 
Marchandises  affraDchies  par  le  traité  de  récipro- 
cité   10,132,7» 

Marchandises  soamises  aa  droit. 6,427,611 

—  mises  en  entrepôt l,172,8il 

—  afifranchies  par  le  tarif. 638,075 

Total 18,366,3M 

Les  marchandises  jouissant  de  la  franchise  conYentioi- 
nelle  ont  gagné  plus  de  It  p.  100,  tandis  que  celles  al* 
teintes  par  le  tarif  en  ont  perdu  près  de  19  p.  100. 

Le  résumé  ci-après  fait  connaître  les  principales  mar- 
chandises importées  en  Ha  va!  en  1880  : 

frtao. 

Épiceries  et  ariicles  dits  de  proYlsion 1 ,898,9W 

Tissus  de  colon,  lin,  laine,  soie  et  mêlés 1 ,368,281 

Machines 1,250,6« 

Habillements,  chapeaux  et  chaussures 1,130,869 

Rois  de  construction 1,106,068 

Quincaillerie,  instruments  aratoires  et  outils 1, 075,441 

Tabacs  et  cigares 530,10 

Farines 504^ 

Matériaux  à  bâtir '. Mi^ 

Animaux  vivants  (oiseaux  compris) 40IJBI 

Spiritueux 405,W 

Huiles  minérales,  végétales  et  animales 379,4^ 

Sellerie  et  carrosserie 372,4S 

Bijouterie,  argenterie,  plaqué  et  horloges 372,235 

Grains  et  fourrages 369,755 

Meubles 366,7» 

Sacs,  futailles  vides,  etc 361,290 

Fournitures  pour  la  marine. . , 337,490 

Articles  de  mode  et  de  fantaisie 333,190 

Librairie  et  papeterie 229,145 

Sauf  pour  une  valeur  de  1,002,155  francs  revenant  aw 
ports  hawaïens  d'Ihahului  (île  de  Mauï),  Hilo  et  Kealake- 
kua  (île  d*Hawal(),  les  importations  se  sont  centralisées  à 
Honolulu,  le  seul  vrai  port  de  commerce  de  Tarchipel.  Les 
autres  ne  possèdent  que  des  installations  fort  incomplètes, 
à  peine  suffisantes  pour  la  navigation  côtière,  mais  où 
cependant  abordent  de  temps  à  autre  des  navires  veaiis 
Uc  la  cdte  de  Californie  en  général,  ayant  surtout  des 
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chargements  à  destination  d'usines  h  sucre  avoisinantes. 

Les  Ëtats-Unis  sont  naturellement  à  la  tête  des  pays 
importateurs  :  en  1880,  leur  part  comme  valeur  a  été  de 
71.6  p.  100,  celle  de  la  Grande-Bretagne  de  17  p.  100, 
celle  de  la  Chine  de  3.3  p.  100,  celle  de  l'Australie  et  de 
la  Nouvelle-Zélande  de  1.7  p.  100,  celle  de  rAllemagne 
de  1.3,  celle  de  France  de  0.5  et  celle  des  autres  pays  de 
4.6  p.  100. 

Les  Ëtats-Unis  doivent  surtout  leur  position  prépondé- 
rante au  traité  de  réciprocité  en  vigueur  depuis  1876,  qui 
assure  l'admission  en  franchise  de  droits  aux  produits  du 
sol,  sauf  les  vins,  comme  à  la  plupart  de  ceux  de  leur 
iodostrie.  Ils  reçoivent  la  presque  totalité  des  exporta- 
tions de  Tarchipel  et  y  trouvent  pour  leurs  produits  le 
hrge  écoulement  que  suffirait  à  expliquer  la  proximité 
des  ports  américains  du  Pacifique. 

^poriations, — Les  exportations  de  l'archipel  hawaïen 
HiODl  élevées,  en  1880,  à  une  valeur  de  24,842,2*25  francs 
«Btre  18,908,590  francs  Tannée  précédente,  soit  une  ang- 
«catation  de  5,933,635  francs  en  faveur  de  l'année  der- 
nière. 

Bien  que  la  statistique  ne  détermine  pas  la  proportion 
tïércnte  aux  États-Unis,  ce  n'est  pas  l'exagérer  que  de 
ré?aluer  à  95  p.  100. 

Comme  on  le  voit,  les  exportations  se  développent  ra- 
pidement; en  1880,  elles  excèdent  de  6,475,885  francs  la 
valeur  des  importations.  H  ne  faudrait  pas  croire  cepeii  • 
dant  que  la  balance  du  commerce  penche  déjà  du  côté 
d'Hawaï.  Ce  desiratum  de  certaines  personnes  ne  serait 
atteint  que  si  les  importations  étaient  estimées  non  pus 
comme  elles  le  sont,  d'après  les  prix  de  facture  au  point 
de  départ,  mais  augmentées  des  dépenses  de  fret,  d'assu- 
rance et  des  faux  frais  qui  les  grèvent  considérablement, 
^^  ()vie  si  l'on  tenait  compte  des  sommes  importantes  qui 
<l"iileni  le  pays,  notamment  sous  forme  de  primes  payées 
aux  compagnies  étrangères  pour  assurance  sur  la  vie  et 
contre  le  feu,  aucune  société  de  ce  genre  n'ayant  iU^  éta- 
l>lie  à  Uawaï,  pour  peu  que  les  exportations  se  maintien- 
tientdans  le  progrès  signalé,  le  déticit  existant  encore  sera 

bientôt  combla. 
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I^es  exportations  sus-indiquées  comprenaient  d'à 
en  1880,  396,250  francs  de  réexportations  contre  5 
francs  en  1879,  consistant  surtout  en  marchandises j 
pères  priips  par  les  navires  coipme  provisions  ds  '  " 

Voici  le  relQvé  comparatif,  pour  1879  et  1880, dB| 
tités  de  chacun  des  différents  produits  hawaïens  t  ^ 

Sacre  (kilogr.) 22,206,500 

Mêlasses  (litres) 397,136 

Riz  (kilogr.) 2,471,1U 

Café  (kilogr.) 33,646 

Sel  (kilogr.) 50,800 

Poî  (barils). 167 

Fungus  (kilogr.) ; 1  »16i 

Bananes  (régimes) 12,369 

Peaux  de  chèvre  (pièces) 21 ,940 

Baleines  (kilogr.) 370 

Peanx  de  bœuf  (pièces) 24,885 

Peaux  de  veau  (pièces) 16S 

Soi  f  (kilogr.) » 

Puln 62,661 

Laines  (kilogr.) 210,332 

Huiles  de  baleine  (litres) » 

Rhum  (litres) 9,915 

Feuilles  de  bétel  (boîtes) 62 

Peaux  de  mouton  (pièces) » 

Paddy  (kilogr.) 17,584 

De  ces  exportations,  les  ports  des  Ëtats-UDÎs 
Pacifique  ont  reçu,  en  1880  : 

Sucre  (kilogr.) 28,7S. 

Mélasses  (litres) 

Riz  (kilogr.) V 

Café 

Bananes  (régimes) 

Peaux  de  chèvre  (pièces) 

—       veau  (pièces) 

Pulu  (kilogr.) 

Laines  (kilopcr.) ffl 

Peaux  de  bœuf  (pièces) 

Suif  (kilogr.) 

Feuilles  de  bétel  (boîtes) 

Baleines  (kilogr.) 

Huile  de  baleine  (litres) 

Peaux  de  mouton  (pièces) , 
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Le  reste  s'est  réparti  eomme  il  suit  : 
Pour  la  Colombie  britannique  : 

Mélasses  (litres) 38,436 

Bananes  (régimes) 23 

Poor  l'Australie  et  la  Nouyelle-Zéiande  : 

Mélasses  (litres) 6,755 

Ki(ki!ogr.) 2,718 

Cai;6  (kilogr.) 8,665 

Pttlu  (kilogr.) 13.231 

Pour  les  îles  du  Nord  et  Sud  Pacifique  : 

Socre  (kilogr.) 4,834 

Mélasses  (liires) 7,064 

Rn(kilogp.) ' 4,122 

Caft(kilogp.) 68 

W  (kilogr.) 14,732 

W  (barils) 30 

ttrà  (litres) 3 ,814 

Et  enfin  pour  la  Chine  : 

Sucre  (kilogr.) 136 

Glft        —       2,269 

ftogas  —      ..  6,705 

On  Toit  par  ees  données  la  puissance  d'absorption  des 
ÉUts-Unis  pour  les  produits  des  Iles  Sandwich.  11  Taut 
dire  que,  depuis  le  traité,  on  n'a  plus  dans  ce  pays  qu'une 
préoccupation  :  la  culture  de  la  canne  à  sucre,  et  que  tout 
)e  reste  est  devenu  sans  importance  ;  la  fièvre  du  sucre 
f^gne  toujours  avec  la  même  intensité,  et  partout  les 
champs  de  la  précieuse  plante  vont  en  8*étendant,  et  l'on 
prnl  déjà  prévoir  le  moment  oii  cette  culture  aura  pris 
toute  l'extension  dont  elle  est  susceptible.  11  n*est  donc 
9%«  étonnant  que  la  quantité  exportée,  qui  n'était  que  de 
22,206,500  kilogrammes  en  1879,  atteigne,  en  1880,  28 
millions  803,947  kilogrammes.  Pour  que  le  progrès  conti- 
ns, les  planteurs  n*ont  besoin  que  de  bonnes  récoltes  et 
de  prix  de  vente  aussi  réfiHH>épat«urt  que  ceux  qu'ils  ont 
CQs  JDsqQ*i<i.  Le  sucre  leur  est  générsdement  acheté  par 
contrat  :  il  leur  a  rapporté,  en  1880, 6  cents  1/2  la  livre 
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(72  centimes  le  kilogramme)  en  moyenne,  livré  à  San- 
Francisco. 

NAVIGATION. 

Le  port  le  plus  important  est  Houoloulou,  car  ce  port 
a  participé,  en  1881,  à  3,605,226  dollars  à  rimportation, 
et  avec  5,909,820  dollars  k  Texportation.  Parmi  les  212 
navires  de  146,li2  tonneaux  entrés  en  1881,  il  y  avait 
138  navires  américains,  42  anglais,  3  allemands,  etc.  Sont 
sortis  210  navires  de  146,477  tonneaux. 

BPFBGTiF  DE   LA  MABIMB  MARCHANDE. 

En  1881  :  60  navires  enregistrés  (dont  9  vapeui s)  jau- 
geant 9,339  tonneaux. 

CHEMINS  DE  FER. 

En  exploitation  :  51  kilomètres. 

POSTES  EN  1880-188i. 

Nombre  des  lettres  internes,  140,819;  des  kitrcsiattf* 
nationales,  140,057.  ToUl  :  280,876. 

TÉLÉGRAPHES. 

La  première  ligne  a  été  ouverte  en  1878  entre  Wailff- 
kou  et  Lahaina  dans  Tile  de  Maouï  (64  kilomètres)  et  a 
été,  depuis,  étendu  sur  toute  la  surface  de  l'île. 


BB8SB  (GRAHD-IlUCaié  DE). 

Superficie  :  7,676  kilomètres  carrés.  —  Population  à  ii 
lin  de  1871,  852,843  babitauts;  au  31  décembre  ISTo, 
884,218;  et  en  1880, 936,544  babitanU.—CapiUile:  Dam- 
stadt,  48,862  habitants  ;  Mayence,  61,322  babilanU. 

FINANCES  (eu  marks  de  i  fr  25). 

Budget  de  la  période  financière  du  ier  avril  1882 
au  31  mars  1883. 
IKecelte»  •■UinvUeo» 

Domaioes  et  forêts 5,276,178 

Droit  régaliena 7, 400 
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DÔts  directs 7,900, i86 

»itô  sur  les  boissons 340,000 

ige  des  ponts 120,743 

>its  de  justice 48,900 

ibre 1,400,000 

>îts  sur  les  successions  collatérales. .  360,000 

pôrs  sur  les  chiens 132,080 

stc  des  impôts  de  l'empire 1,469,225 

mettes  diverses 503, 395 

Total 17,558,207 


irges  et  non- valeurs 1 ,  196, 783 

tte  publique 690,839 

asions 990,657 

isoD  grand-ducale,  apanages 1,228,288 

^te 47,453 

aistôre  d*État,  conseil  d'État,  cabinet.  307,285 

ntributiODS  matriculaires 1 ,557,280 

térieur  et  justice 6,206,888 

lances 5,081,274 

Total 17,306.747 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1882. 

générale  passif 550,755 

—  actif. 11,082,521 

Excédent  de  l'actif. 10,531,766 

s  provinciales  (obligations  à  3  1/2  0/0) 411 , 430 

des  chemins  de  fer  (obligations  à  4  0/0) . . .  31,545,140 

Total 2M24~804 


BOlfDURAS  (RÉPUBLIQUE  DE). 

aperficie  :  121,382  kilomètres  carrés.  —  Population, 
iron  400,000  habitants.  Capitale  :  ComayoKa,  avec  en- 
)n  25,000  habitants. 

FINANCES  —  Budget  de  1881-1882. 

Douanes,  environ 2,000,000 

Produit  du  tabac  et  de  l'acajou,  environ. . .        2,309,000 
Revenu  total ,  environ ....       4,309,000 
39. 
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Dont  plus  de  la  moitié  est  employée  au  payement  d< 
intérêts  de  la  dette  extérieure,  laqi»elle  est  évaluée  à  pli 
de  175  millions  de  francs. 

ARMÉE. 

Troupes  permanentes,  1,200  hommes;  milice  nationili 
6,000  hommes. 

COHMERCI. 

Exportation,  valeur  :  5,600,000  francs.  Principale  mai 
chandises:  métaux  précieux  (600,000  dollars),  indip 
(20,000  doll.),  bois  (180,000  doll.),  bétail  (150,000  doli: 
cuir  (100,000  doll.).  —  Importations  :  4,500,000  francs. 

CHEMINS  DE  FER. 

Longueur  terminée,  60  kilomètres. 

POSTES  EN  1880. 

Plus  de  100,000  lettres. 

TÉLÉGRAPHE. 

Longueur  :  810  kilomètres. 


ITALIE    (WLOXAVmB  D*). 

Superficie  :  296,323  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  1871  :  26,801,154  habitants.  —  Population,  fin  U 
28,459,451  .—Capitale  :  Rome,  244,484  habitants  en  1871 
et  300.467  en  1881. 

Voici  la  division  par  paroisses  qui  sont  divisées  en  dé- 
partements (voy.  VAnnuaire  précédent). 

ProTioees.  Kilomètres  Habittnu 
carrés.              &  la  fin  ds  18SL 

Piémont 29,349.18  3,070,379 

Ligurie 5,281.60  892,373 

Lombardie 23,506.93  3,680,615 

Vénètie 23,463.73  2,814,473 

Emilie 30,515,09  2,183,391 

Ombrie 9,633.46  572,060 
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Marches 9,703.70  «39,279 

Toscane 24,052.99  2,308,546 

Rome 41,917.43  003,472 

Abnizzes  et  Molise 47,272.62  4,317.845 

Campanio 47,995.49  2,896,579 

Fouilles 22,445.07  1 ,587,743 

BafjWirate 40,675.97  524,836 

Calabre 47,257.13  1,237,907 

Sicile 29,241  27  2,92.S,84l 

Sardaigne 24,342.05  682,002 

Total....  296,323.4!  28,459,454 

Population  des  villes  les  plus  importantes  en  4884. 

Commnneii.  Ville?. 

Naples 494.314  463,472 

Milan 321,830  214,004 

Rome 300,467  272,010 

TuriD 252,832  226,307 

Palerme 244,991  205,742 

Gênes 479,545  438,aSl 

Florence 469, 001  422, 039 

Venise 432,826  429,276 

Messine 426,497  76,982 

Bologne 423,274  403,998 

Catane 400,417  97,353 

Lifourne 97,615  77,784 


France 

Autriche-Hougrîo 

Suisse 

Allemagne 

Grèce,  Turquie,  Serbie, 

Roumanie 

Autres  pays  européens, 

Algérie 

Egypte 

ToDis 

Brésil,  Venezuela,  Mexi- 

qae,  Amérique  cen- 


.niUHAIIU 

émigrés 

(  aux  pays  ci-aprés  : 

1878. 

1879. 

1880. 

1881. 

33,553 

39,713 

43,472 

60.735 

18,394 

18,617 

20,493 

20,503 

40,782 

10,401 

43,074 

40,2i5 

6,916 

6,700 

4,277. 

5,793 

949 

2,456 

4,489 

4,436 

4,777 

2,417 

2,019 

3,395 

4,493 

4,449 

4,390 

4,552 

620 

637 

758 

837 

585 

467 

260 

265 
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traie,  Colombie,  Pé- 
rou et  Chili 

République  Argentine  et 
Uruguay 10, 626 

£  tats-Unis  et  Canada ...        1 ,  993 

Autres  paya 460 


18,189 

3,208 

229 


15,271 

5,756 
189 


96,268    119,831    119,901 
FiNASCEs.  —  Budget  de  1882  (en  francs). 

Kee«tle«  ordinaire*. 


Recettes  effectives  : 

Rentes  des  biens  de  TËtat 

Intérêts  de  divers  crédits,  d'actions,  etc 

Rentes  de  capitaux  adminibU  es  par  l'État 

Rentes  des  biens  ecclésiastiques 

Intérê's  sur  le  prix  de  vente  de  biens  eccU'sias- 

tiques 

Redevances  dues  par  des  sociétés  de  cheiuins 

de  fer 

Impôt  foncier 

—  sur  les  bâtiments 

—  sur  les  revenus  de  la  propriété  mobilière. 
Droits  de  succession. . .; 

—  sur  les  recettes  des  banques  et  des  com- 

pagnies commerciales 

—  d'enregistrement 

—  hypothécaires 

Timbre 

Concessions  diverses... .; 

Oinits  sur  les  recettes  des  chemins  de  fer 

Taxes  consulaires 

Droits  sur  les  revenus  de  la  mainmorte 

Impôt  sur  la  mouture 

Droits  sur  la  fabrication  de  l'alcool,  de  la  bière, 

de  l'eau  gazeuse,  de  la  poudre  à  canon  et  du 
sucre 

Douanes 

Droits  sur  la  consommation  (octrois) 

Monopole  du  tabac 

—       du  sel 

Amendes  des  receveurs  des  impôts 

Loterie. 

Postes 

Télégraphes 


11,73 

li< 
ZA 

6,* 

3.! 
1J5,7« 
63,1 

m,i 

i9,fl 

5,61 
57,8( 
5,0i 

% 

15,91 
lt« 

47.a 


143.14 

78,r 

106,91 
Si,» 


3i,« 
10,J 
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Chemins  de  fer  de  l'Èlat 52,400,000 

Chaocelleries  judiciaires 6,250,000 

Cidaslre 4 ,200,000 

Étalonnage 1,675,000 

Prisons 4,660,000 

Amendes  pécuniaires i,900,000 

Monnaies 500,000 

Serrices  divers 4,907,900 

Remboursements 18,379,809 

Recettes  diverses 9,443,750 

•  Total 1,266,604,730 

Compensations  (parti  di  giru)  : 
Affermage  de  biens  domaniaux  au  service  de 

PÉiai 41,051,894 

Intérêts  de  la  rente  consolidée  déposée  en  eau- 

lioooement  du  papier-monnaie 11 ,540,944 

Intérêts  des  obligations  ecclésiastiques  non  ven- 
dues    4 , 672, 023 

Versement  par  la  caisse  des  dépôts  et  prêts  des 

Ibods  pour  le  paiement  des  pensions 64, 498,423 

lecelles  diverses 2, 474,324 

Total 94,237,608 

Reeellea  estmordinaires. 

Recettes  effectives  : 

Concours  et  remboursement y  8,806,895 

lUcettes  diverses 145,300 

Total M52,195 

Mouvement  des  capitaux  (capitali). 

Vente  de  biens  et  affrancbissem.  de  redevances.       28, 957 ,305 

Vente  de  biens  domaniaux 7, 124 ,005 

Vente  de  biens  ecclésiastiques.. . .  15, 605, 000 
Affrancbissement  de  redevances. .  3, 967,000 
Recettes  diverses 2,261,300 

Recouvrement  de  créances 28,886,688 

Nouvelles  dettes 668,077,185 

Produit  de  l'emprunt  pour  l'abolition  du  cours 

forcé 650,440,000 

Vente  des  obligations  sur  les 
biens  ecclésiastiques 13,237,185 

Dettes  diverses 4,400,000       

Tulai 725,921,178 

Construction  de  chemins  de  fer 102,188,313 
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RécapilnlnCion  de*  recettes. 

Ordinaires.  Exlraonlinalrcs.          Total. 

Effectives 1,206,604,730  8,952,195  1,275,556,9S 

Mouvement  des 

capitaux •  725,921,178  725,921,178 

Construction  de 

chera.de  fer.              .  102,188,317  102,188,H! 

Corapensaiions..         94,237,608  •  94,237.6« 

Totaux 1.360,842,338  337,061,690  2,197,904,0^ 

Bépensea. 

Ordinaires.     ExlraordlntlrM. 
Ministère  du  trésor 747,903,631      678,797,898 

—  des  finances 134,981,621  551,875 

—  de  grâce,  de  la  justice 

et  des  cultes 28,566,189  129,i» 

—  des  affaires  étrangères  .    6,592,220  26,300 

—  de  IMnstruct. publique  28,193,535  1,054,919 

—  de  l'intérieur. 57,335,767  2,154,7M 

—  des  travaux  publics..  64,053,726  143,953,887 

—  de  la  guerre.........  197,087,959  28,276,* 

—  de  la  marine 47,553,705  2,114.# 

—  de  l'agriculture,  etc..  9,137,006  939,11 

Total....     1,321,405,359      857,998,» 

V 

Ilée«pi«Hl««lou  séMéfale  dn  budget. 

Ordinaires.         Extraordinaires.  Total. 

Recettes 1,360,842,338     837,061,690      2,197,904.0» 

Dépenses....    1,321,405,359     857,998,509      2,179,403,868 

Budget  passif  du  ministère  du  trésor. 

Dépeases  ordiaaireii. 

Intérêts  de  la  dette  consolidée 428,393,889 

—              remboursable. ..:.....'...  42,077,118 
Annuités  pour  le  rachat  des  chemins  de  fer  de 

ritalie  supérieure 28,981,095 

Dette  flottante 42,869,71* 

Pensions 21 ,374,011 

Liste  civile  et  apanages 15,250,000 

Sénat  et  chambre  des  députés 2,222,000 

Dépenses  générales 9,534,989 
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Conservation  des  domaines 13,l^i631 

Remboursements 4 ,550,000 

Fonds  de  réserve  pour  dépenses  imprévues. . .  40,000,000 

Total 6i8,375,17i 

Mouvement  de  capitaux 46,094,155 

Compensations 83,434,305 

Total  des  dépenses  o>  diiii.ii  «•>..  747,903,631 

Dépense*  extrnordinali'es. 

Intérêts  et  autres  dépenses 995,575 

Dépenses  générales 2,441,342 

Conservation  des  domaines 684 ,  283 

Remboursements  et  dépenses  diverses 690,000 

Remboursement  de  l'avance  faite  par  la  banque 

nationale  et  rachat  des  billets  à  cours  force.  650,774,975 

Amortissement  des  dettes 23,211,723 

Total  des  dépenses  extraordinaires.. .  678,797,898 

Budget  passif  du  minist&i'e  des  finances. 

Bép««ses  ordinaires. 

Dépenses  générales 10,154,440 

Administration  centrale 1 ,591 ,802 

Administration  provinciale 7,977,638 

Services  divers 584,000 

Frais  de  perception 112,419,360 

Domaines,  mutation,  enregistre- 
ment, etc 5,235,055 

Impôts  directs  et  cadastre 10,423, 642 

Droits  sur  la  mouture 5,075,000 

Droits  de  fabrication 280,000 

Douanes 21 ,171 .561 

Octrois 11, 540,000 

Monopole  du  tabac 69,410 

Monopole  du  sel 9,330,832 

Loterie 49,293,860 

Remboursements 10,660,000 

Total 133,233,800 

Compensations 1 ,747,821 

Total  des  dépenses  ordinaires 134,981 ,621 

Dépenses  extraordinaires 551,875 

Total  des  dépenses 135, 533 ,  496 
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DfcTTB   PUBLIQUE  AU  COMME?ICB]IEIfT  BE  4881 

Intérêts  et  amortissement  en  1881. 

Délies.  0/0          InlérôU. 
Bette    eoBMolidée. 

RentesàSO/0 5      427,246,855 

Rente8à30/0 3         6,408,080 

Dette  consolidée. . .  •      433,654,935 
Rente  permanente  due  au  Sain  i- 

Siège 5          3,225,000 

BeKes  Béparéiucui  iMBerilea. 

Sardiiigne  : 

Dette  spéciale  de  186i 5          2,568,475 

Emprunt  de  1849 4              144,960 

—  1850 4              179,320 

—  1859 5 

Toscane  : 

Emprunt  de  1851 5                   • 

—  1861 5         2,194,950 

Loujbardie  et  Vénétie  : 

Emprunt  de  1859 5              740,741 

Mode ne  : 

Emprunt  de  1825 3                13,963 

Parme  : 

Emprunt  de  1827 5               62,190 

Rome  : 

Emprunt  Parodi  1846 5              198,050 

—  Rothschild  1857...  5          4,441,450 

—  de  1860  et  1864...  5         2,448,970 

—  del866 5         2,324,250 

Royaume  d'Italie  : 

Emprunt    garanti   par   les 
bien  de  l'Église  de  1867  et 

1870 5         7,541,270 

Empruut  des  chem.  de  fer  : 

deNovaré 5             218,991 

deCunen 5-3            412,755 

Victor-Emmanuel 3          3,859,875 

Turin-Acqui , 3             241,605 

Genova-Voltri 5               53,800 

Udine-Pontebba 5         1,395,275 
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Emprunt*  Canal Cavour»..      6         3,665,700  35,400 

Obligations  do  Tibre. 5            540,500  11,500 

Total "T      33,247,091  1,691,340 

Bons  du  trésor  (intérêts) 9,054,514  » 

Comptes-courants  (idem) 1,700,000  • 


Dette  flottante. . .        10,754,514 


Total 522,570,229      5,041,213 

L4  DBTn  HYPOTHÉCAIRE. 

V Annuaire  du  ministère  des  finances  pour  1882  con- 
tient le  tableau  complet,  par  provinces,  des  inscriptions 
hypothécaires  dont  la  propriété  foncière  se  trouvait  gre- 
vée, en  Italie,  au  Si  décembre  1880.  Ce  tableau  distingue 
b  dette  portant  intérêt  (dehito  fruUifero)  de  celle  qui  est 
improductive  {débito  infrutlifero).  Dans  le  premier  cas, 
l'hypothèque  garantit  une  dette  réelle  (capital  ou  rente 
eapilalisée);  dans  le  second  cas,  elle  ne  garantit  le  plus 
souvent  qu*une  responsabilité  éventuelle. 

La  dette  portant  intérêt  s'élevait  à  6,856.819,567  fr. 
13  c.  fin  décembre  1879,  et  à  6,917,052.997  fr.  33  c. 
lia  décembre  1880.  La  dette  improductive  était  de 
6,449,032,482  fr.  48  c.  fin  décembre  1879,  et  de 
6,512,402,257  fr.  70  c.  fin  décembre  1880. 

Les  totaux  relevés  au  31  décembre  1880  se  répartissent 
comme  il  suit  par  régions  : 

Rigioot.  Dette  i>roductive.  l>Ktte  improductive. 

1  Piémont  et  Ligurie.  1,008,897,579.37  916,049,020.49 

2  Lombardie 770,089,938.53  298,038,330.25 

3  Vénétie 294,442,713.25  136,514,838  67 

4Émilie 600,865,129.03  bOO, 749,131  93 

5  Toscane 933,611,869.98  1,040,490,298.58 

6  Manthti  et  Ombrie.  .  378,675,856.63  1,121,023,897.48 

7  Uiium 265,456,321.82  315,672,001.49 

SNapoIitaine 1,961,297,509  04  1,390,485,?56.62 

9  Sicile 632,402,746.68  673,650,840.40 

40  Sardaigne 71,613,333  00         44,058,042.39 

Total 6,917,052,997.33    6,542,402,257.70 
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DKTTB  TOTALR. 

4  Piémont  et  Lîgurie 4,924,946,599.86 

î  Lombardie 4 ,068,428,268.78 

3  Vénétie 430,957,651.92 

4  Emilie 4,204,584,260.96 

5  Toscane 4,950,402,468.56 

6  Marche  et  Ombrie 4,499,699,753.84 

7  Latium 584,428,323.31 

8  Napolitaine 3,354,482.765.66 

9  Sicile 4,365,753,586.78 

40  Sardaigne ., 445,674,975.39 

Total 43,429,455,255.03 

ARHÉB. 

Année  permanente 733,742 

Milice  mobile 295,084 

Officiers  de  réserve 2,459 

Milice  territorial 825,084 

Total 4,856,136 

M\RirfB  MILITAIRE  EN  4884. 

Nombre.  Forée  en  ehev. 
Navires  blindés 48  44,730 

—  àhélicc 48  49,ifO 

—  àaubes 6  2,050 

Navires  de  combat. ...  42  36,250 

Navires  de  transport 30  4,549 

Total 72  40,769 

♦  SOIE. 

Production  en  Italie  (en  kilogr.). 

4872 44,500,000  2,900,000 

4873 39,000,000  2,730,000 

4874 33,000,000  2,200,000 

4875 43,000,000  2,870,000 

1876 43,500.000  950,000 

4877 24,000,000  4,800.000 

4878 37,200.000  2,650,000 

4879 48,900,000  4,450,000 

1880 44,600,000  3,100,000 

1881 39,800,000  3,040,000 
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COMMERCE  EXTÉRIEUR  EN    1882. 

produisant  le  tableau  sommaire  du  commi 
•  de  ritalie  en  1882,  rappelons  que,  dans 
les  douanières  de  ce  pays,  le  numéraire  r 
ré  des  marchandises  et  qu*il  figure  parmi 
IX  articles  groupés  sous  la  rubrique  :  minei 
etc. 

)Ieau  ci-dessous  présente  le  mouvement  di 
:e  durant  les  trois  dernières  années.  Le  pi 
'ession  du  cours  forcé  donne  à  ces  chiffre! 
out  particulier. 

Mouvement  du  numéraire. 

IMPORTATIONS. 

S.  Or.  Ar«rent.  Toli 

8,824,280  23,377,595  32,201 

71,532,500  17,978,800  89,511 

62,158,100  54,408,200  116,566 


EXPORTATIONS. 

En  phi 
Or.  Argent.  Tola!.  impor 

7,561,760    12,291,120    19,852,880      12,34f 

19,843,100      7,203,200    27,046,300      62,465 

970,300      2,893,400      3,863,700    112,702 

maintenant,  par  groupes,  les  valçurs  impoi 
tées  en  1882  : 


Mouvement  du  commerce  spécial  en  1882. 

ipes  de  marchandises  Importations.  Export 
:ools,  boissons,  huiles.        40,831,580       156,87f 
inrécs  coloniales  et  ta- 
bacs       107,589,112  6,021 

odiiils  chimiques,  n)a- 
tièrcs  médiciDales  et 
parfumerie 40,542,643         41,551 
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IV .  Conleare  et  matières  pour 

teindre  et  pour  t&nner.  27,436,563  10,527,8U 
V.  Chanvres,  lins,  jutes  et 
végétaux    filamenteux 

autres  que  le  coton.   .  3i,60î,599  39,(67,i8S 

VI.    Cotons 192,587,591  26,473,267 

Vlï.  Laines,  crins  et  poils. .. .  94,177,470  10,163,190 

VIII.  Soies 93,649,580  323,379,1» 

IX.  Bois  et  paille 47,374,480  62,l86,Ji^ 

X.  Papiers  et  livres 8,773,592  i0,018,3£> 

XI.  Peaux.. 52,370,830  20,438,015 

XII.  Minerais,  métaux  tt  ou- 
vrages en  métal  l 273 ,875, 076  29, 356,091 

XIII  Pierres,  terres,  cérami- 
ques et  verrerie 87,807,584  65,847,310 

XIV.  Céréales,  farines,  pâles  et 
produits  végétaux,  "non 
compris  dans  les  autres 

catégories 406,274,006  137,7U,807 

XV.  Animaux  et  leurs  produits 
non  compris  dans  les 

autres  catégories 95,097,098  203,206,139 

XVI.  Objets  divers 43,702,213  i2,31l,«ï  | 

Total....  1,346,380,617  t,t55,57Mtt  ' 

PrincipaiMo  paya  de  provenance  et  de  destination     I 

du  commerce  de  1881.  | 

Importation.  Ezporlatloi.    i 

France 364. 800,000  551 ,700,000  i 

Angleterre 361,500,000  82,600,000 

Autriche 218,700,000  15O,8OO,00C  | 

Suisse 37,100,000  134,600,006 

Russie 30,400,000  27,900,000' 

États-Unis    de   l'Amérique   et 

Canada 62,900,000  57,000,000 

Empire  allemand 66,500,000  68,000,0(fiJ 

Républiques  de  TAmérique  mé- 
ridionale et  Brésil 37,000,000  32,100,0(1 

Turquie,  Serbie  et  Roumanie.  27,01)0,000  17,300,0i< 

Autres  pays 126,100,000  70,300,«>i< 


Total.,   ..     1,332,000,000    1,192,300,00* 
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•105 


NAVIGATION  EN  188i. 


MTBfBS. 

NaTires. 

Pavillon  itolien 10,015 

»       étranger 6,279 

Long  cours 16,294 

Pavillon  italien 90,153 

»       étranger 3,737 

Cabotage 93,890 

Total  des  entrées 110, 184 

BOBTIBS. 

Longcoars 15,663 

Cabotage 93,751 

Total  des  sorties 109 ,414 

BMBiBS. 


Total. 

ToDoeanx. 
1,463,644 
3,317,486 

4,781,130 

8,676,214 

2,658,419 

11,334,633 

16,115,703 


4,429,872 
11,525,069 
15,954,941 


Doct 


Chargés. 


Vapeurs. 


Pavillon  italien... 

»       étranger. 

Long  cours. . . 
Pavillon  italien... 

»       étranger. 

Cabotage 

Total  des  entrées. 


Navires. 
7,857 
5,054 
12,911 
59,708 
2,980 


Tonneaux. 
1,199,847 
2,681,325 
3,881,172 
7,038,094 
2,207,138 


Natlres. 

979 

3;  529 

4,508 

17,231 

3,285 


Tonneaux. 
663,535 
2,876,344 
3,539,879 
6,422,886 
2,568,104 


6-J,688      9,245,232    20,516      8,990,990 
75;599    13,126,404    25^    12,530,869 


Long  cours 

Cubotage 

Total  des  sorties. . 


10,860  2,980,280  4,251  3,169,703 
67,156  9,668,394  20,733  9,291,895 
78,016    12,648,674    24,984    12,461,598 


EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  A  LA  FIN  DE  1881. 

1881. 

Matires.      Tooneanx. 

Navires  à  voiles 7, 639       895,359 

»        vapeurs 176         93,698 


Total.. 


7,815       989,057 
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8HEXINS  DS  PEU  EN  1S80.  'ï 

En  exploitation,  8,713  kilomètres.  Recettes  en  188ir 
180,106,bl9  lires;  dépenses  de  construction  au  31  déce» 
bre  1880,  îi,()  16,7^7,794  lires. 

POSTES  EN  1880. 

Nombre  des  bureaux  :  3,328;  des  lettres  et  cartes  pos- 
tales, 165,842,944;  des  imprimés,  155,218,754;  des  man- 
dats-postes, 3,972,418. 

TÉLÉGRAPHES. 

Longueur  de  lignes  à  la  fin  de  1881  :  263S0;  celle  des 
fils,  89,150  kilomètres,  de  plus  175  kilomètres  de  câbles 
sous-mwius.  Noittbre  des  bureaux  :  1,633,  M«  compris 
ceux  dépendant  des  administrations  des  chemins  de  fer  et 
d'autres  sociétés. 

Nombre  de  dépêche*  en  1881. 

Dépêches  privées  iotemes 5,ôtô,O06 

—  N       interualiouales 517,599 

—  offlcielleb 310»3Î9 

—  de  service 157,483 

—  detransit 250,080 

Total  des  dépêches 6,250,496 


JAPOH 

Superficie  :  environ  370,000  kilomètres  carrés.  — Po- 
pulation en  1874,  33,312,167  habitants;  en  1876, 34 mil- 
lions 338,504  habitants,  dont  17»419,785  de  sexe  maicB- 
lin.  D'après  un  journal  japonais,  la  population  aurait 
atteint  au  1"  janvier  1880  le  chiffre  de  35,925,313  habi- 
tants. —  Capitale  :  Tokio  (capitale  de  TEst),  appelée  au- 
trefois Yeddo,  780,321  habitants. 

Autres  villes  :  Koumamotou,  300,000  habitants;  Kiolo 
(Miako)  (1872),  238,063  habitante;  Osaka  (1877), 281,119 
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Hubitants  ;  Kagosima,  200,000  faarbitants;  Yokohama  (1872) 
^,553 habitants;  Kana8awa,CO,000 habitants;  Nagasaki 
Çlfit6),  47,412  habitante;   Nigata  (l^ft),  33,772  habi- 

FJSAïfGEs.  ^  Budget  de  l'année  finissant  là  80  JtUh  1883. 
(Eq  yens  oa  dollars.) 


Douanes 2,600,330 

Impôt  foncier. 42,945,863 

—    minier ..*..  15,152 

Taxe  sur  les  produits  des  province» sep- 
tentrionales. , , 1,288,830 

Impdt  sur  les  produits  obtenus  par  fer- 
mentation (sake  etc.) 10, 512 , 806 

Impôt  sor  le  tabac 348, 674 

-~    4u  timbre,  timbr .-poste,  licences; 

taxes  diverses 3,907,255 

Mines 543,468 

Chemins  de  fer 939,667 

Télégraphes 28,624 

Monnaie 430,500 

Antres  revenus 58,907 

Revenus  des  domaines  et  divers 371 ,  454 

Recettes  ordinaires 63, 991 ,520 

Receltes  extraordinaires 2,822,602 

Total €^,814,122 


Dette  publique  (dont  :  amortissement, 

8,237,612;  intérêts,  15,055,592) 23,293,204 

Liste  civile,  apanages 1, 398, 785 

Pensions  diverses. . .» 449,279 

Conseil  d'Etat  (Dai  Jo  Ku wau) 632, 232 

Sénat  (Gen  Ro  In) 178,500 

Ministère  des  affaires  étrangères 195,210 

—  de  l'intérieur 489,225 

—  des  finances 669,829 

—  de  la  guerre 8,605,872 

^       delamarine 3,161,692 

~       de  l'instruction  publique. . . .  935,085 
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~~       de  Tagricaltara  et  du  com- 
merce  1,000,300 

—  des  travaux  publics 515,915 

—  delajusUce 2,070,856 

—  de  la  Maison  impériale 379,000 

Bureau  de  l'impôt  foncier 202, 871 

Administrât,  proyincîale  (Fou  et  Ken)..  4,185,081 

—          despostes i,940,007 

Prisons 541,762 

Police 2,838,038 

Clergé  et  sanctuaire 147,750 

Entretien  des   établissements  pub]icà 

(canaux,  etc.) 581 ,406 

Légations  et  consulats 517,000 

Seéours  pour  combattre  la  famine 1 ,  200,000 

Dépenses  dîTerses S^^H^ 

Dépenses  ordinaires. . . .  56,673,655 

Dépenses  extraordinaires 10,240,467 

Total 66,8i4,lfl 

DETTE  PCBLIQCE  ES  1882. 

Dette  intérieure 340,40,^ 

A    4  «/o 10,953,400\ 

A    50/0 46,412,405/ 

A    60/0 42,498,115'    226  048  301 

A    7»/ 108,235,145/    2-o,u*»,iUi 

A    8  o/o 8,764, 125\ 

A  10  o/» 9,185,111/ 

Sans  intérêts 8,774,560 

Papier-monnaie 105,639,228 

Dette  extérieure  : 

Nouvel  emprunt  à  7  «/o ^«309,(1» 


ToUl 349,771,m 

Fonds  de  réserve 55,854,208)      ^a  rq*  m 

Autres  actifs 14,652,218$      ^*^'^'*" 


Dette  réelle 279,264,7» 

AUMÉB  ET  XARI2<E. 

L'armée,  au  pied  de  paix,  est  de  34,000  hommes;  ï 
l'état  de  guerre,  de  60,000  hommes.  La  marine  exm^ 
16  navires  portant  78  canons. 
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JAPON.   —   NAVIGATION.  7C 

[COMMERCE  EN  i879  (en  milliers  de  yen^.). 

Importation. 
ufacture  de  coton 12,112,000 

-  de  laine 4,172,000 

—  de  colon  ut  de  lalue 

mixtes 1,308,000 

lux 1,645,000 

:liandises  diverses 8, 288, 000 

1.  de  l'Abie  (sucro,  coion,  etc.)  5,106,000 

Total ^2,631,000 

LUX  précieux 3,136,000 

Exportation, 

brute 11,148,000 

fs  de  ver  à  suie 583,000 

7,446,000 

■; .'   854,000 

ac.;.';!';.'.*!."..; **2,ooo 

I  végétale 330,000 

,phre *57,000 

me 755,000 

isuiisséchés 1,288,000 

1,029,000 

chandises  diverses 4,332,000 

Total... 28,364,000 

aux  précieux 13,235,000 

coaiaiERCE  EN  1881. 

)ortation 30,852,673  yens. 

iortation 30,307,319 

nantîtes  se  répartissent  ainsi  entre  les  divi 

tohama 42,427,333  yens. 

,go-08uka..... 14,377,332    - 

jjasaki  3,383,427    — 

kudaté:';/.'.'/.'..'. 971,900    - 

NAVIGATION. 

lotal.  Dont  à  Yokoani 

Naviiti?.            Tuuuage.  KaTires.      1ou..j 

,    ,,  .             280             464,346  56           79, 

403             3M,144  146         IGG, 

;,;;;;.;;     153    '  191,488      69     ui, 
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710                              LUBECK.  —  FUfAWCES. 

Allemand 89  37,034  29  11.036 

Danois 9  6,184  3  801 

Français 29  U,286  28  43,787 

Italien 1  724  »  » 

Bollandais 5  1,468  3  97 

Chinois 5  3,078  »  » 

Russe 6  1,169  3  45J 

Nonréglen _^       581  _»        »_ 

Total....  992  1,101,502  327  434,047 

CHSMINS  DB  FER. 

En  exploitation  :  156,5  kilomètres. 

POSTES. 

Nombre  des  bureaux  de  poste  au  30  juin  1880  :  4,377. 
Ont  été  expédiés  :  34,627,343  lettres,  17,345,212  cartes 
postales,  1,885,653  correspondances  franches  de  port, 
14,256,795  journaux,  829,063  échantillons,  716  impri- 
més recommandés  et  expédiés  pour  l'étranger;  en  total, 
68,944,782  expéditions  (55,775,206  en  1878-1879).  Valeir 
des  envois  d'argent,  4,604,027  yeus. 

TÉLÉGEAPHES  EN  1882. 

Nombre  des  bureaux  :  112.  Longueur  des  lignes  en 
exploitation,  3,929  m.  angl.  =  6,323  kil.;  des  fils,  9,345 lu. 
angl.  es  15,039  kil.  Nombre  des  dépêches  expédiées  ea 
1881  :  1,272,756. 


LUBEOK   [VOLB  UBHE    HB). 

Territoire,  283  kilomètres  carrés.  —  Population  (dé- 
cembre 1880),  63,751  habitants,  dont  44,800  dans  la  ville. 

FINANCES  BN  1882. 

Recettes,  —  2,801,533  marks,  dont  près  de  600,000 
provenant  de  domaines,  821,000  de  rentes  intérêts  d'ac- 
tions de  chemins  de  fer,  etc.),  588,000  d'impôts  direeUi 
et  463,175  d'impôts  indirects. 
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LUXEMfiOUBG.   —   FINANCES.  711 

Dépenses,  —  2,801,533  marks,  dont  1,224,324  pour  la 
ielle. 
DetU  en  1879.  -  22,826,000  marks. 

EFFECTIF  DE  LA  MARIMS  MARCHANDE  EN  i882. 

L'effectif  est  de  42  navires,  jaugeant  9,729  tonneaux,  et 
comprenant  28  vapeurs,  d'un  ensemble  de  7,089  tonneaux 
et  350  chevaux. 

NAVIGATION  EN  1880. 

Entrées,  2,313  navires  d'une  capacité  de  311,521  ton- 
oeaux. 

Sorties,  2,359  navires  d'une  capacité  de  318,655  ton* 
neaux. 


LUZEMBOma  (GHAHD-SDGBÉ  SE). 

Soperficie  :  2,554  kilomètres  carrés.  —  Population  (dé- 
eembre  1880),  209,570  habitants.  —  Capitale  :  Luxera- 
ibonrg,  16,679  habitants. 

FINANCES  EN  1880  (en  francs). 

lt«eell«*  brMien. 

excédent  de  1881 600,000 

Iinp4t  foncier 930,000 

Impôt  mobilier,  patentés 440,000 

Cote  personnelle 80,000 

Impôt  sur  les  mines 30,000 

—  chevaux 42,000 

—  cabarets 60,000 

Eau-de-vie 150,000 

Bière 80,000 

Recettes  diverses 8,900 

Douanes 1, 628,000 

Enregistrement  et  domaines 1, 623,000 

Postes 400, 000 

Télégraphes 48,000 

Prison,  hospice  central,  etc 231,000 

Recettes  diverses 215,9/5 

Recettes  d'ordre .  3,800,000 

Total  des  récoltes 10,366,875 
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MAROC.    —   COMMEHGË. 


713 


Superficie  :  752,130  kilomètres  carrés.  —  Populaiion, 

7  à  8  millions  d'habitants.  —  Capitale  :  Fez,  88,000  ha- 
bihnts;  Maroc,  78,000  habiianls. 

FINANCES. 

Le  montant  des  receltes  est  inconnu. 

COMMERCE  EN  1881  (en  milliers  de  francs). 

Importation.         Exportations. 

Grande-Bretagne 13,996  10,271 

^^^^^ 6,922  9,448 

^^Pf'gne .1.35  2,037 

Allemagne 144  a 

Po'tagal 7  533 

autres  pays 54  94 

Total  1881....               2i,458  22.444 

Total  1880....               17,628  15,073 

Principaux  produits. 

lUPOBTATIOn. 

Coton  bmt  et  cotonnades 9, 895 ,000 

S"cre 3,216,000 

*'*'n*ges 1 ,003 ,  000 

'!''>* 869,000 

Soie  brute  et  soieries 801 ,000 

J^^agies 226,000 

«'er,  acier  et  objets  en  acier 530,000 

Argent  monnayé |  ,716,000 

EXPORTATION. 

^^ves,  maïs  etc 2,960,000 

Pe*ox 1,994,000 

Amandes 4 ,981 ,000 

^îne 1,802,000 

Chaussures 1 ,641,000 

Bœufs 1,270,000 

Gomme 874 ,000 

Ctre 454,000 

40. 
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714  MAROC.   —   NAVIGATION 

Plumes  d'autracbe 

Lainages 

Huile  d'olives 

Argent  monnayé 

KAVIGATIO?»  EN  1881. 
Chargé.*.  Snr  l'est. 


428,000 

423,000 

331,000 

5,327,000 


Total. 


Navire».  Tonueaox.  Navires.  Tonneanx.  Natirts.  ToBBeani 
Entrèâ.  773  270,363  525  400,068  1,298  370,431 
Sortis..     1,103     299,586      186       69,616      1,289      369,202 


Navigation  par  pavillon. 

ENTBÉES. 

Navires.  Tonneanx. 

Anglais 677  163,996 

Français 282  178,177 

Espagnol 316  13 ,062 

Portugais 93  5,453 

Allemand 9  7,113 

Danois 6  459 

Hollandais 5  ^37 

Autres 10  4,634 

Total 1,298  370,431 


Mouvement  des  ports  en  1881. 
[Valeur  de  la  cargaison  en  milliers  de  francs.] 
Entrées.  Cargiisoo. 


Navires, 

Tanger 564 

Larache 108 

Rabat. 39 

Mazagan 143 

Safy 78 

Mogador. ...  88 

Casablanca. .  109 

Tétuan 169 

Total..  1,298 


Tooneanx. 

97,028 

25,239 

16,821 

61,302 

38,851 

65,123 

63,067 
-  3,000 

370,431      21,258      22,373 


Entrée. 

SorUe. 

7,914 

7,804 

699* 

4% 

1,098 

926 

2,754 

3,486 

964 

1,241 

3,999 

4,956 

3,045 

2,986 

885 

478 
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MECKLEMBOURG-SCHWI^RIIf.  —  IIAVIGATIO?t.        715 


BGKXJBBraOURG-SCBXTÉRIN  (OAAIID-SIFGHÉ  DB). 

|Buperficie  :  13,442  kilomèlres  carrés.  —  Population  à 
fin  de  1871,  557,897  habitants;  en  décembre  1875, 
J,785;  en  décembre  1880,  576,827.  —  Capitale  : 
[iwérin,  27,989  habitants.  Signalons  Rostock,  port  de 

tr  et  ville  universitaire,  34,172  habitants. 


Le  grand-duché  de  Mecklembourg  n'a  pas  de  budget 
méral,  mais  on  évalue  ainsi  les  revenus  du  grand-duc  : 

Marks  de  1  fr.  tS. 

Domaines 7,500,000 

Douanes  et  transit 1,500,000 

Péages  et  contributions  indirectes.  1,800,000 

Divers 1,800,000 

Total 12,600,000 

Caisse  des  États 2,070, 000 

Total 14,670,000 

DETTE  PUBLIQUE. 

Environ  20  millions  de  marks.  Ce  passif,  dit-on,  est 
lus  que  compensé  par  Factif. 
Les  états  (ou  ordres)  et  les  communes  ont  séparément 
lelqaes  dettes  (près  de  4  millions  et  demi  de  marks). 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MAECHANDE  EN  1880. 

381  navires  jaugeant  112,300  tonneaux,  dont  11  va- 
peurs d'une  capacité  de  4,489  tonneaux. 

NAVIGATION  EN  1880. 

Entrées^  1,170  navires  jaugeant  118,984  tonneaux. 
Sorties,  1,147  —  115,105       - 
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716  MEXIQUE.  —  FINANCES. 


MEOKUSMBOmiG-STMSLITZ   (cmAMS-DVCHB  SE). 

Superficie  :  2,725  kilomètres  carrés.  —  Population 
(IH71),  96,982  habitants;  eo  décembre  1875,  95,673;  fco 
décembre  1880,  100,269  habitants.  —  Capitale  :  Nen- 
Slrélitz,  8,525  habitanis. 

FINANCES. 

Il  n'y  a  pas  de  budget.  On  croit  seulement  savoir 

que  le  produit  des  domaines  est  de 5,Oi0,0iW 

Celui  des  douanes  et  autres  taxes,  de 7â0,000 

Les  revenus  du  comté  de  Ratzbourg 8iO,0M 

Divers 180,  OW 

Total 6,750,000 

DETTE. 

6  millions  de  marks. 


wsaaQVB  (BéyuBLiQVE  du). 

Superficie  :  1,921,240  kilomètres  carrés.—  Popoli- 
tion  1879  (évalaaUon  officielle).  9,686,777.  —  CapiUle: 
Mexico,  205,000  habitants.  —  Villes  principales  :  Guadi- 
lajara,  90,000  habitante;  Puebla,  85,000  habitante;  Gua- 
najuato,  48,954  habitants;  San-Luis,  40,000  habiteots. 

FINANCES.  —  Budget  de  1883-83  (en  dollars). 

Beeettes. 

Douanes 15,000,000 

Douane  de  Mexico  et  accise , .  !2,000,U00 

Timbre 4,000,000 

Contributions  directes 900,000 

Monnaie 690,000 

Recettes  de  l'ancien  fonds  du  Tins- 

truction  publique 60,000 
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MEXIQUE.    —    COMMERCE.  7  H 

Postes  et  télégraphes 650,000 

Loterie 800,000 

Nouveaux  impôts  snr  le  tabac,  les 

timbre»,  etc. 2,000,000 

Recettes  diverses i  ,000,000 

Total 27,100,000 

Recettes  des  différents Ëiats 7,500,000 

Total  général. . . .  34,600,000 

Dépensea. 

Ponvoir  législatif , . .  1,074 ,712 

—      exécutif. 8^832 

Cour  suprême  de  justice 389, 554     ' 

Affaires  étrangères . , 336 ,280 

Intérieur 3^235,118 

Justice,  instruction  publique.. ....  1 ,215,473 

Travaux  publics  (Fomento) 7,554 ,683 

Finances 4,648,377 

Guerre,  marine 8,514,478 

Total 27,041,507 

Dépenses  des  différents  États 7,500,000 

Total  général. . . .  34,514,507 


DITTB  PUBLIQUE. 

Dettes  extérieures 104,742,570 

Savoir  : 
Dette  anglaise  du  14  octobre  1850.  89,252,360 
Convention  angl.  du  4  déc.  1851. .    5,900,025 

—  espagnol  du  6  déc.  1853. .    4 ,231 ,775 

—  —       du6nov.l853..    5,553.287 
Dette  aux  États-Unis  du  4  jnill.  1868.    2,755,423 

Dette  intérieure 40,244,245 

Total 444,933,785 

ARMÉE. 

Officiers 4,629        Hommes 20,738 


Canonnière». 
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HONTÉN^RO.    — *  COMMERCE.  719 

CHEMINS  DE  FER  EN  1883. 

En  exploitation  :  3,573,75  kilomètres. 

POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  :  873.  Nombre  des  lettres  en  1879- 
1880  :  4,406,410;  lettres  recommandées,  55,123;  impri- 
més, 2,693,257;  échantillons,  133* 

TÉLÉGRAPHES  EN  1881. 

Lignes  du  gouvernement  fédéral,  10,486,28  kilomètres; 
des  États,  1,483.56;  particulières,  3,501,05;  des  chemins 
de  fer,  714,75;  câbles  sous -marins,  875,37.  Total  : 
17,061,46  kilomètres.  —  Nombre  des  bureaux  :  363  ;  des 
dépêches  en  1880,  744,917. 


mowtàm&GRO  (pumceipauté  de). 

Superficie  :  9,033  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
^,000  habitants.  —  Capitale  :  Cétinié,  2,000  habitants. 
—  Autres  villes  :  Antivari,  8,000  habitants;  Potogoriça, 
6,000  habitants. 


On  évalue  les  recettes  à  445,000  francs,  non  compris  la 
subvention  russe,  qui  est  de  80,000  roubles,  et  la  subven- 
Ifoo  autrichienne,  qui  est  de  20,000  florins. 

ARMÉE. 

Le  nombre  des  soldats  pl^sibles  est  évalué  à  26,000 
habitants  en  première  ligne,  et  à  8,400  habitants  en 
deuxième. 

COMMERCE. 

* 

On  en  évalue  le  montant  à  2  millions  de  florins.  On 
exporte  surtout  des  animaux,  des  peaux,  de  la  laine,  etc. 
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720  OLDENBOURG.    —   MPOLATlOîf. 


wncÈMAavjL  (BÉvmugos  m). 

Superficie  :  150,650  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  1865  (dernier  recensement),  264,000  habitants;  en- 
luation  actuelle,  300,000  habitants,  dont  40,000  blancs; 
nègres,  10,000;  le  reste  se  compose  d'Indiens  et  de  métis. 

Siège  du  gouvernement  :  Managua,  12,000  habitants. 
Ancienne  capitale  :  Léon,  34,000  habitants. 

FINANCES  EN  i880  (en  dollars). 

Uecettes 2,436,000 

Dépenses 2,570,^000 

Dette  publique i,346,O0D 

COMMEKCB  (en  dollars). 

ImporUtioa.  Exportation. 

1879 1,466,000  1,650,000 

1880 2,470,000  2,057,000 

Principaux  articles  d'exportation  :  gomme  élasUfl. 
375,000  dollars;  café,  280,000  doU.;  métaux  précieux fl 
lingots),  225,000  doll.;  bois  du  Brésil,  100,000  doll.,etti^ 


Il  entre  dans  les  ports  de  cette  petite  république  ean» 
ron  1 10  à  120  navires,  dont  30  à  35  voiliers. 


HoavÉox:.  —  Voy.  Suède. 


OLSEBraoïmo  (obamb-sucshé  sb). 

Superficie  :  6,399  kilomètres  carrés.  —  Populatioo  ei 
1871,  316,640  habitants;  en  décembre  1875,  319,314  ba- 
biunts;  en  décembre  1880,  337,454  habitants.— Capitale: 
Oldenbourg,  20,576  habitants. 
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OLDENBOURG.  —  NAVIGATION.  721 


FINANCES.  —  Budget  de  1882  (en  marks  de  i  fr.  25). 

B«eeM«s. 

Caiiise  centrale 1 ,048, 100 

Les  Irois  grandes  divisions  du  territoire 7,483,993 

Total 8,532,093 

Dépense». 

Caisse  centrale 1 ,048,100 

Les  trois  grandes  divisions  du  territoire 6,612,619 

Total 7,660,719 

Chaque  division  territoriale  (duché  d'Oldenbourg,  prin- 
cipaaté  de  Lubeck,  principauté  de  Birkenfeld)  a  sa  caisse 
spéciale,  et  il  doit  en  résulter  dans  les  comptes  rendus  de 
doobles  emplois  qui  ne  ressortent  que  dans  les  états  très 
détaillés. 

Parmi  les  recettes,  1,860,000  de  marks  proviennent  de 
domaines,  2,341,000  d'impôts  directs,  1  million  292,000 
(tes  chemins  de  fer,  le  reste  de  sources  diverses.  Parmi 
Ils  dépenses,  la  dette  absorbe  1,520,000  marks. 

DETTE  A  LA  FIN  DE  1880. 

Environ  38,380,000  de  marks,  dont  24  millions  ont  été 
contractés  pour  construire  des  chemins  de  fer.  Ces  chif- 
fres comprennent  les  dettes  des  divisions  territoriales. 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE. 

345  navires  jaugeant  69,740  tonneaux. 

NAVIGATION  EN  1880. 

Entrées  :  2,352  navires  de  124,433  tonneaux. 
Sorties  :  2^37  navires  de  121,087  lon.ieaux. 
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7:2  PARAGUAY.  —  COMMERCE. 


Superficie  :  150,000  kUomètres  carrés.  —  PopulaUon 
en  1876  :  293,844  habiUnU.  —  Capitale  :  Aaaûcion, 
20,000  habitants. 

FINAKCES,  EH  1882. 

Voici  une  évaluation  des  recettes  (en  piastres  fortes), 
qui  semble  mériter  confiance  : 


Douanes 440,000 

Papier  timbré 50,000 

Patentes 1$,000 

Postes 2,000 

Roccties  diverses SO,0Q0 

Total 557,000 

Intérieur 134,583 

Affaires  étrangères 10»4«^ 

Finances 42,948 

Justice  et  cultes •  60,564 

Guerre  et  marine.. . . , 0**894 

Toul 313,429 


DETTE  PUBLIQCE. 

En  dehors  des  indemnités  de  gneirei.dae«.au  Brésil  el 
à  ses  alliés  dans  la  guerre  contre  le  Paiaguaj,  enviroi 
40  millions  de  piastres. 

COMMERCE  EM  1880  (en  piastres). 
Imj)uriation 1,030,000       ExportoUon...^.    1,163,I1W 

PrincipaucB  objâês  d'exportation. 

Herbe  matée 4,656,000  kiloiiraninies. 

Tdbac 2,883,800  — 
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PAYS-BAS.  —  FINANCES. 

Peaux 32,790  pièces. 

Cuir 5,401      — 

Cigares.; 11,941,000     — 

Amidon 204,000  kilograuirnub. 

Fruits  confits 43,200           — 

Tarn 349,321           — 


72  kilomètres. 

POSTE. 


Gile  ne  transporte  que  de  15'  à  16,000  litres  et  18  à 
20,000  imprimés. 


PATS-BAS   (ROYAimB  SBAJ. 

Saperficie<  :  32,841  kilomètres  carrés.  —  Population 
seloQ  le  recensement  du  mois  de  décembre  1881  :  4  mil- 
lions 114,077  habitants.  —  Capitale  de  droit  :  Amsterdam, 
328,047  babitants.—  Capitale  de  fait  :  La  Haye,  123,499. 

FINANCES.  —  Budget  de  1882  (en  florins  de  2  fr.  15). 


Impôt  foncier 10,879,000 

Cote  personnelle 10,182,000 

Patentes.... 4,006,860 

Accises  (dont  :  spiritueux,  22,400,000).  39,225,000 
Timbre,  enregislrument,  droit  de  suc- 
cession  23,460,000 

Douanes *   '  4,711, p40 

Garantie  d'ouvrages  d'or  ei  d'urgent.. .  311,100 

Domaines *'  1,700,000 

Postes 4,200,000 

Télégraphes 1,018,600 

Loterie 430^  OOO 

Droits  de  chasse  et  de  pêche 145,000 

Pilotage  côtier 960,000 

Droits  de  mines 3, 105 

Chemins  de  fer 2 , 1 18 ,  000 

Recettes  diverses 4,071,850 

Toial 107,421,5^5 
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Maison  da  roi 750,000 

Autorités  sopérieures  de  l'Eut 515,047 

Affaires  étrangères 684,299 

jQsUce 4,862,427 

Intérieur 10,723.704 

Marine 12,W4,879 

Guerre 21,492,742 

Dette  publique 29,030,671 

Finances,  cultes  (dont  :  finances  de 
l'État,  8,020,049  ;  perçu  pour  les  com-     • 

munes,  8,950,000  ;  cultes,  2,009,943).  18,979,992 

Colonies  (administration  centrale) 1 ,164, 477 

Travaux  publics,  commerce  et  indus- 
trie (dont  :  chem.  de  fer,  14,000,000).  29,619,406 
Dépenses  imprôfuus. 50,000 


Total 129,987,6U 

Voy.  les  recettes  de  1861  à  1880,  à  V Annuaire  de  1882. 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1882. 

éval  nation 

0/0.  en  eapiUl.  Intérêts. 

Dette  publique  à  2  1/2  0/0....    21/2  613,294,400  15,332,285 

-           à3  0/0 3  90,312,150  2,709,3» 

Bons  du  syndicat  d'amortisse- 
ment     31/2  10,150,000  351,875 

Dette  nationale 4  186,239,400  7,449,576 

Obligations  émises  en  vertu 

delaloidu5iuinl878....    4  31,312,500  1,256,9» 

Dette  flottante »  »  850,000 

Rentes  viagères,  cautionne- 
ment, etc »  »  COil^ 

931,308,450    28,010,27^ 

Papier-monnaie 10,000,000  » 

Amortissement »  1,020,400 

Total 941,308,450    29,030,671 

ARMÉE. 

62,000  hommes,  non  compris  les  33,000  hommes  sta- 
tionnant aux  Indes. 
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MARINE  MILITAIRE  E?i   i880. 
TAPKURS. 

â    béliers  &  tourelles.. 16  canons. 

4  béliers  cuirassés 8  — 

13    monitors 25  — 

34  ea^Donnières 32  — 

35  correttes  à  hélice 243  — 

5  batteries  de  côte 10  — 

13    yapeurs  à  aubes 59  — 

103    yapeurs 393  — 

yOIMBBS. 

1    batterie  flottante 15  canons. 

3  frégates 91  -- 

4  corTettes 26  — 

6  bricks 16  — 

4    canonnières 7  — 

1    goélette 2  — 

19    voilien 157  — 


COMMERCE  EN  1880. 

GomcKBOB  spiciAL  (oD  florins  de  Hollande). 

I.  Pays  étrangers.  Importation.  Exportation. 

Grande-Bretagne. 212,295,000  146,642,000 

ïolWerein 233,606,000  251,734,000 

Villes  hanséatiques 12,475,000  14,124,000 

Autriche 806,000  12,000 

Belgique 404,327,000  100,693,000 

Kossie 45,612,000  9,211,000 

I>aoemark 458,000  3,406,000 

Suède  et  Norvège 7,692,000  6,673,000 

France 15,105,000  10,495,000 

Italie 2,361,000  10,598,000 

Espagne 12,761,000  4,941,000 

Portugal 1,289,000  2,635,000 

Autres  pays 8,121,000  820,000 

Europe 656, 898, 000  561,979,000 

États-Unis 81,314,000  15,685,000 

Cuba  et  Portorico 1,761,000  71,000 

Brésil 1,178,000  1,041,000 
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n/'IMiblique  Argentine 342,000  i5!,0e0 

Pènn^ 3,895,000  » 

Aatrespayp 5,089,000  1.870,080 

AnK^rique 93,546,000  48,818,UU0 

Inde  anglaise 24,089,000  354,0« 

Chine 11,000  29,000 

Japon »  » 

Asie.. 24,700,000  383,000 

Afrique 7,057,000  1,503,000 

Autres  pays...  390,000  i,000 

Total  I....  782.591,000  582,684,000 

II.  PoMtessions  hollandaises. 

Java 56,139,000  46,842,000 

Indes  occidentales 9^4,000  ji^^m 

Total  II...  57,133,000  47,054,000 

Total  I  et  ir 839,724,000  629,738,6» 

Le  transit  a  été  évalué  à  14,737,642  quinlanx. 

Aperçu  par  nature  de  marchandises  en  1879  (en  florios). 

Clawes.  Imporiation.  Exportatk». 

Céréales 106,200,000  408,800,000 

Semence?,  fmitF 20,:^00,090  20,100,0» 

Denrées  coloniales 85,000,000  82,700,0» 

Tabac 6,600,000  2,900,0» 

Boissons 5.500,000  8,700,0» 

Animaux  et  vivres  animaux.  9,300,000  60.600,0» 

Combustibles 33,100,000  1,«)0,0M 

MineraiM)ierrps 34,400,000  5,100,0» 

Métaux  bruts  et  demi-bruts.  108;200,000  66,900,000 

Crins,  pe^iix,  cuirs 25,800.000  24,100,0» 

Matières  toxiiles 36,400,000  38,500,0» 

Bnip,etc 42,200,000  5,600,0» 

Poteries  vrrcrios 1,^00,000  2,900.0» 

Filé^                  4:^600,000  26,300,0» 

Tissus 34,700,000  21,100,0» 

OuvrapT's  on   niaiii^rcs    di- 
verses       28,300,000  26.300,0» 

Papier *.....' 1,700,000  3,800,0» 

Rognures 4,000,000  2,600,«» 
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es»,    m  aliènes  .colo- 

it  chimiques 66,900,000  54 J 

huiles.. 49,700,000  31  ,î 

iftrohatidtses 40,100,000  34, S 

jrécîenx 30,900,000  .    3,1 

Total 846,700,000  58Ï7: 

NAVIGATION  EN  1881. 

Chargés.  Sor  lest. 

Navires.       Tonneaux.        Navires.      T( 

RAVIRBB   À  VOILES. 

3,326   2,609,601    213 


criandais...   1,119    831,892    127 

1,428    815,410   2,198   1,S 

criandais...    631    297,714    676    S 

VAPEURS. 

4,770  7,292,876  87    1 

erlandais...  1,080  2,038,318  9 

3,312  4,872,711  1,535   2,5 

'crIandais..  1,062  2,021,506  42 

Totaux  des  navires  d  voiles. 

Navires.  Tonno.mx. 

intrés 3,539  2,662,32i 

>ont  néerlandais 1,246  860,091 

iortis 3,626  2,787,707 

)ont  néerlandais 1,307  888,421 

Totaux  des  vapeurs. 

Entrés 4,863  7,417,573 

Dont  néerlandaùs 1 ,0S9  2,05i, 918 

Snriis 4,847  7,4l9,:)l(J 

Dort  réorlandais 1,104  2,104,2(63 

EFFECTIF  DE  DE  LA  SIAUiNE  MAHCIIANDE  EN  1881. 

ivires  à  voilrs  jangcant 658,887  mètn-s 

ipeurs  jnuîîeant 204,396  - 

a  vires  jjingeant 863,283  mètres 

CHEMINS  DE  FER. 

1  exploilation  en  1882  :  chrmins  <lc  fer  de  1 
)  kilomètres  ;  des  compagnies,  9C6.  Tctal  :  1 ,9 
1res. 
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POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  :  1,287.  Nombre  des  lettres  par- 
ticulières :  de  et  pour  Fintérieur,  44,144,240;  de  et  pour 
l'étranger,  13,298,865.  Cartes  posUles,  17, 640»7ô8.  Nom- 
bre des  journaux,  39,955,634. 

TÉLÉGRAPHES  EN  1881. 

Longueur  des  lignes  de  l'État  :  3,943,1  kilomètres; 
celle  des  fils,  14,373,2  kilomètres.  —  Nombre  des  bu- 
reaux :  418,  dont  203  appartenant  à  TÉUt,  215  à  des 
compagnies.  —  Nombre  des  dépêches  :  3,281,792,  dont 
1,972,t58  intérieures,  1,279,495  internationales,  30,139 
dépêches  de  service. 

Budget  des  Indes  orientales  pour  1882  (eu  florius). 


Ed  Hollande. 

Aux  Indes. 

Vente  du  café 

35,668,043 

10,048,000 

—    du  quinquina.. 

183,867 

»   . 

—    del'éiain 

4,825,499 

» 

Bail  deropium 

» 

18,984,000 

Dcanes 

M 

9,015,000 
18,028,000 

Impôt  fonc.  nu  dîmes. 

» 

Droit  sur  le  sel 

» 

7,105,500 

Postes  et  télégraphes. 

)• 

1,256,500 

Chemins  de  fer 

855,000 

2,220,000 

Recettes  diverses. . . . 

719,642 

30,004,652 

I 


ToUl. 

45,716,0tt 

183,817 

4,825,10 

18,984,«l 
9,015,(M 

18,028,000 
7.105,500 
1,256,500 
3,075,000 

30,724,gi 

Total 42,252,051      96,661,652    138,9l3,7i>3 

Dépenses 24,859,110    123,640,521    148,499,ttl 

Déficit 9,585,«8 

Commerce  des  Indes  orientales  en  1878  et  1879. 
[En  ruilliers  de  florins.] 

IMPOBTATION. 

1878.  Mirebandiscs.    Espèces.  T«ti!. 

Pour  le  compte  de  l'État 12,580       10,000         22,5») 

—  desparticul..      103,.391        14,479       117,870 

Total...      115,971       24,479       140,450 
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1879. 

Pour  Je  compte  de  l'État 8,640         6,500  i5,i40 

—  desparticul..      128,028       H, 481  139,511 

Totil...      136,668       17,981        154,651 

EXPORTATION. 
1878. 

Pour  le  compte  de  l'Etat 38,290  »  38,290 

Pour  le  compte  desparticul.      134,200         7,477       141,677 

Total...  172,490  7,477  179,967 
1879. 

Pour  le  compte  de  l'État 37,382  »  37,382 

—  desparticul..  134,376  3,983  138,361 

Total...      171,758         3^83       175,743 

Principaux  articles  d'exportation  (en  florins). 

GooTeroement.  ParUeuliers. 

Café            5*878 33,625,000  23,390,000 

Îi879 33,499,000  32,257.000 

Sucre          ^*878 »  54,539,000 

^ ^1879 „  47,867,000 

Étain          5*878 4,665,000  2,808,000 

(1879 3,772,000  3,531,000 

Indien        5*878 »  2,800,000 

indigo....  I^gyg ^  2;950,000 

De  plus,  pour  le  compte  des  particuliers  : 

1878.  1879. 

Peaux 1,817,000  1,895,000 

Girofles  et  muscades 2, 282, 000  2, 508,000 

Ri2 1,932,000  1,623,000 

Tabac 21,330,000  14,612,000 

Thé 1,954,000  1,821,000 


PÉROU    (RSFVBUQUS    DU). 

Superficie  :  1,605,742  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  1876  :  2,699,945  habitants.  —  Capitale  :  Lima, 
100.073  habitants. 

41. 
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FINANCES.  —  Budget  de  1875-76  (en  pdlcilsdcS  fr.). 

Uecetles  ordinaires 27,551,140 

—  extraordinaires.. 37,815,000 

Total 65,566,140 

Dépenses  ordinaire** 60,2(X),000 

—  exlraordinairos 6,900,009 

Crédits  supplémentaires 6,500,000 

Total.......        73,600,000 

Reste  déficit 8,033,860 

Dette  intérieure 24,952,158 

—  extérieure 165,930,530 

-  flottante 23,000,000 

Total 213,882,688 

ARMEE. 

7,800  hommes,  non  compris  la  gendarmerie.  (Chiffre 
«ravant  la  guerre.) 

MARINE. 

6  navires  blindés. 

COMMERCE  EN   1879. 

Importation  totale.  (Valeur  en  papier.) 

Porls.  Soleils.                         Porte.  S^lcilf. 

Callao 16,066,616  Pisco 210,003 

Arica 2,558,961  Pimentel 189,790 

Mollendo 1,951,054  Éten 119,43i 

Iqnique 1,783,212  Calaverry 80,089 

Pisagna 856,694  Pascasmoyo... .  23,064 

Paita 338,167 


Total 24,179,09i 

Exportation  totale,  (Valeur  en  papier.) 

Ports.                     Soleil?.  Ports.  Soleils. 

Callao 10,235,772        Pacasmayo 1,129,351 

Arica 5,936,98a       Paila 506,318 

Calaverry 6,265,2(^7        Pimentel 199,C»35 

Mollendo 4,555,511        Iquique 178,455 

Éten 1,368,677  

Pisco 1,238,890  Total....  31,634,275 
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PRINCIPALES  EXPORTATIO^JS  EN  KILOGRAMMES. 

Colon,  2,799.308;  riz,  1,301,597;  sucre»,  54,681,813; 
méianx.  9,663,905;  sel-,  3,578,630;  quinquina,  628,408; 
laine,  2,913,345;  cire,  2,412^110  kilo^irarames. 

Exportation  du  salpêtre. 

Iquiqno 2,831,469  quintaux. 

Mollendo 309,009       — 

Pisagua 1,161,059       — 

Mejillones 278,819       -— 

Total 4,580,356       - 


PERSE    (royaume    DE). 

Superficie  :  1,427,000  kilomètres  carrés.—-  Population, 
8à  9  millions  d'habitants,  dont  3  millions  environ  vivent 
en  nomades.  -^  Capitale  :  Téhéran,  200,000  habitants; 
Tauris,  165,000;  Ispahan,  60,000. 

Voyez,  à  V Annuaire  de  1870,  un  grand  travail  dû  au 
secrétaire  de  la  légation  anglaise  à  Téhéran;  h  X Annuaire 
de  1873,  le  détail  des  tributs  à  payer  par  les  provinces. 

FINANCES  (en  totnans  d'environ  ii  fr.). 

Impôt  en  argent  exigé  des  provinces 3,825,000 

Dolaanes 536,660 

Revenu  payé  en  nature  (otgfe  et  blé,  494,000;  riz, 

25,500;  paille,  29,250;  pois,  300;  soie,  1,790).. .  550,840 

Total 4,912,500 


Armée -, 1,750,000 

Apanages,  traitement  des  ministres  et  emplcyrs. .-  750,000 

PensioBs  des  prêtres 250,000 

Dépenses  privée»  du  sehah 500,000 

— •       extraordinaires 500,000 

Eieéden  t 500,000 

Tolàl 4,250,000 
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ARMÉE. 

Quarante  et  quelques  mille  hommes. 


Importation  (éfaluatioo) 64  millions  de  fraiic^. 

Exportation 38     —  — 


rOUTUOAI.  (aOTAITBIE  DE). 

Superficie  :  continent,  91,013  kilomètres  carrés;  îles, 
3,836  kilomètres  carrés.  —  Population  eu  1878  :  4J45J24 
habitants,  dont  396,573  dans  les  îles.  ~  Capitale  :  Us- 
bonne,  265,032  habitants  (170,000  intra  muros).  Porto, 
105,838  habitants. 

FINANCES.  —  Bitdget  pour  Veœercic*  1882-83. 

Impôte  directs 6,066,6)1 

Enregistrement 1,754,500 

Papier  timbré 1,321,906 

Droits  d'importation 7,114,000 

—  d'exportation 186,500 

—  de  réexportation 26,000 

—  de  quarantaine 57,000 

—  de  tonnage 97,000 

Octroi  de  Lisbonne .^. 1 ,354,000 

Recettes  des  douanes  de  Lisbonne  et  Porto 125,000 

Droit  sur  le  transport  des  chemins  de  fer 100,000 

Droits  spéciaux  sur  le  vin  entré  à  Porto,  etc. . . .  70,000 

Droit  spécial  de  2  p.  100  sur  le  vin  exporté 144,000 

Droits  sur  la  pêche 122,400 

Impôts  sur  les  céréales 668,360 

—  surletabac 3,431,000 

—  sur  le  vin  et  la  viande  (real  d'agua) 1,017,000 

—  pour  les  travaux  des  ports,  etc 108,500 

Droits  additionnnels  de  douanes 580,100 

Autres 9,910 

Biens  nationaux 45,11? 

Chemins  de  fer 1 ,072,500 
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Forêts ii,400 

Établissements  industriels 259,305 

Péages  sur  les  ponts  et  bacs 38,500 

Postes 498,000 

Télégraphes 154,000 

Vente  de  biens  nationaux 52,800 

Recettes  éventuelles 76,000 

Établissement  de  Macao 32,000 

Versements  des  provinces  d'Afrique 140,000 

Subside  du  fonds  des  couvents  supprimés  au 

clergé  paroissal  des  îles 66,000 

Subside  pour  l'armement  de  l'armée 44,000 

Recettes  diverses 58,612 

Biens  nationaux,  etc 2,578,234 

Remboorsement  de  dépenses 1 ,  104, 678 

Recettes  extraordinaires 1,618,000 

Total 29,654,012 

Dépenaea. 

Dette  intérieure 7, 137,866 

—    extérieure 5,951,455 

Dette  publique 13,089,321 

Ministère  des  finances 5,763,870 

—  de  l'intérieur 2,161,149 

—  des  cultes  et  de  la  justice 627,372 

—  de  la  guerre ". ....  4,599,930 

—  de  la  marine  et  des  colonies 1,663,721 

—  des  affaires  étrangères 308,486 

—  des  travaux  publics 2,727,084 

Total  des  dépenses  ordinai res. . . .  30,940,933 

Dépenses  extraordinaires 4,335,278 

Total  des  dépenses 35,276,211 

Budget  des  colonies  pour  1882-83  (en  milreïs). 

Provinces.                      Reeettes.             Dépenses.  Différence. 

Des  du  Cap  Vert. . .           231,000          202,611  +    28,389 

Guinée 68,031           119,734  —    51,703 

StpThomé  et  Prince.           144,860           146,845  --      1,985 

Angola 491,002           620,622  —129,620 

Mozambique 253,820           382,923  -  129,103 

Iode 664,371           742,476  —    78,105 

Macao  et  Timor....           535,361           363,935  +171,426 

Total...        2,388,445       2,579,146  -  190,701 
Dépenses  extraor- 

dinairoB 290,670 
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Re  cet  les. 

Impôts  directs 862,fll-' 

—      indirects , 881,681 

Domaines  nationaux  et  receltes  diverses 309,0ît 

Recettes  spéciales 335,311 

Total 3,388,U5 

Dépendes. 

Administration  générale 589,(87 

Finances 205,936 

Justice  et  culte 218,2W 

Guerre  et  marine 989,801 

Dépenses  générales 238,49 

—       diverses 337,069 

Total 2,579,146 

PROJET  DE  BUDGET  DE  1883- 18S4. 

Voici  comment  se  résument  les  ressourses  et  les  dé- 
penses proposées  : 

milrrî». 

Dette  publique 13,058,326 

Dépenses  générales 4 , (M  5, 108 

Budgets  spéciaux  des  divers  minisièr..  -    14,412,447 

Total 31,485,881 

Recettes 31,226,590 

DéBcit 259,291 

soit  environ  1,500,000  francs. 

Le  budget  de  1882-1883  avait  été  arrêté  avec  un  déficit 
de  plus  de  13  millions  de  francs.  Le  déficit  est  donc  ré- 
duit, d'une  année  à  l'autre,  de  11  millions  1/i  de  frases. 

Les  recettes  pour  1883-1884  sont  évaluées  à. . . .        31,226,59^ 
Celles  de  188M88af  étaient  de 28,533,«g 

L'augmentation  de  recettes  ressort  ainsi  à 2,692,72? 

Cette  augmentation  est  due,  jusqu'à  concurrence  Ai 
1,897,000  milreis,  aux  nouveaux  impôts"  votés  dans  lade^ 
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nicre  session  ;  le  surplus  a  été  produit  par  la  plus-value 
progressive  des  impôts  existants. 

A  l'exceplion  de  l'impôt  ndditionnel  de  6  p.  100  sur 
toutes  les  recetles  publiques,  les  impôts  créés  Tan  dernier 
sont  tous  indirects.  Quant  aux  impôts  directs,  l'évaluation 
de  leur  produit  dans  le  projet  de  budget  pour  1883-1884 
est  inférfeurp  de  ^43,258  milreis  au  cbiffre  correspondant 
du  budget  de  l'exercice  en  cours.  Cette  diminution  a  sa 
principale  cause  dans  la  suppression  partielle  de  l'impôt 
sur  le  revenu,  votée  l'an  dernier  en  même  temps  que  les 
impôts  indirects  nouveaux. 

ARMÉE   ET  MARINE. 

Armée.  ■—  34,003  hommes  et  8,000  hommes  dans  les 
eolonies.  Pied  de  guerre,  75,000  hommes. 

Marine,  —  31  navires  à  vapeur  armés  de  94  canons; 
16  navires  à  voiles,  44  canons.  Ensemble,  138  canons. 

COMMEncE  EN  1880  (en  niilreïs). 

Pays.  ImportaUoo.  Exportation. 

Grande-Bretagne 15,233,000  10,783,000 

France 4,140,000  1,^74,000 

Espagne 2,085,000  1,778,000 

AUemagnc 1 ,860, 000  1 ,132,000 

Suède  et  Norvège 1,212,000  447,000 

Belgique 821,000  320,000 

Russie 516,000  646,000 

Italie 400,000  301,000 

Pay^-Bas 276,000  274,000 

États-Unis 5,2t)8,000  700,000 

Brésil .2,140,000  5,964,000 

Possessions  portugaises 666,000  751 ,000 

Autres  pays 302,000  146,000 

Total  1880 34,948,000  24,716,000 

—  1881 23,601,000  13,588,000 

—  1882 24,875,000  17,488,000 

Reexportation  et  transit  1882..  5,897,000 

Marchandises.  Importatinn.  Exportatioo. 

Céréales 6,000,000  490,000 

Semences,  fruits 879,000         2,856,000 
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Produits  coloniaux.....  3,258,000  799,000 

Minéraux 2,i93,000  2,104,000 

Métaux 4,544,000  345,000 

Peaux,  cuirs 2,337,000  415,000 

Bois 1,057,000  3,165,000 

Poteries»  verreries 31 3 ,  000  27 ,000 

Boissons 473,000  9,693,000 

Animaux,    vivres   ani- 
maux   4,511,000  3,UO,000 

ÉtoflFesàfller,  tissus,  etc.  5,738,000  304,000 
Ouvrages  en    matières 

diverses 3,249,000  659,000 

Drogueries,  etc 397,000  419,000 

Total 34,948,000       24,716,000 

NAVIGATION  EN  1880  (en  mètres  cubes). 

BNTRiES* 

Navire»  Il  wlle».  Vapetars. 

~  Nombre,    m.  c»  Nombre.        vlc 

Pavillon  portugais  : 

Long  cours 629    117,000  93         70,« 

Cabotage 4,444    247,000  778       408,«» 

Pavillon  étranger 2,258    576,000  2,407    2,2^,(1» 

Total 7,331    940,000    3,278    2,700,0» 

80BTIB8. 

Pavillon  portagais  :  ^ 

Long  cours 673  115,000  99  68,0(» 

Cabotage 4,332  256,000  746  401,0» 

Pavilon  étranger 2,632  505,000  2,265  2,186 jg 

Total 7,637    876,000    3,110    2,655,0(» 

EFFECTIF  DE  LA.  MARINE  MARCHANDE  EN  1881. 

41  vapeurs  jaugeant  14,092  mètres  cubes  et  412  nafirei 
à  voiles  de  74,737  m.  c.  Total  :  453  navires  et  88,829  mè- 
tres cubes. 

CHEMINS  DE  FER  EN  1882. 

Longueur  des  lignes,  1,673  kilomètres  en  exploitation. 
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POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  sur  le  continent,  858  ;  dans  les 
îles,  45  (Açores,  28;  Madère  et  Porlo-Santo,  17).  En- 
semble, 903. 

BZVÉDITI0N8.  Internailonales 

Internes.  rfçus.  expédiées. 

Lettres  ordinaires 14,600,096  1,734,013  1,717,518 

Journaux 9,409,208  773,359  557,372 

Imprimés 3,780,377  299,054  206,376 

Échantillons 176,288  62,078  12,440 

Cartes  postales 792,972  17,734  29,868 

Manuscrits 53,710  5,452  3,556 

Lettres  officielles 1,438,454  3,536  3,332 

Lettres  avec  valeur  décla- 
rée   456  156  36 

Total....     30,251,561  "2,895,382    2,530,498 

35,677,441 

TÉLÉGRAPHES  EN   1880. 

Longueur  des  lignes  de  TÉtat,  4,369  kilomètres;  des 
fils,  10,889.  Nombre  des  boréaux,  196,  dont  189  sur  le 
continent  et  7  à  Madère.  Nombre  des  dépêches  soumises 
à  la  taxe,  633,219,  dont  379,802  internes,  139,301  inter- 
nationales, 114,116  en  transit;  dépêches  affranchies  de  la 
taxe,  488,065,  dont  44,135  dépêches  d*État  intérieures, 
406,531  dépêches  de  transit  intérieures  et  internationales, 
37,399  dépêches  de  service. 

COLOlflES  PORTUGAISES. 

Eilom.  e.  Habitantsi 
En  Afrique  : 

lies  du  Cap  Vert 3,851  99,317 

Gainée,  (Sénégambie,  Bissao,  Cacheo, 

Bolama,  etc.),  environ 69  9,282 

Iles  de  Saint-Tboraé  et  du  Prince 1,116  25,537 

Angola 809,400  2,000,000 

Moxambique 991,150  350,000 

1,805,585    2,484,100 
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ËD  Asie  et  en  Océanie  : 
Iniîe  :  Goa,  Salcète  et  Bardez,  Ange- 

dive,  etc 3^270 

Damao  et  son  territoire 80 

Olu  et  Gogola 5 

Macao j  I 

Taipane  et  Colovane \  **  j 

Timor  et  Cambing^ 16,300 

19,666 
Total.....     4,825,253  Ta 


PRUSÔB   (royaume  de). 

Superficie  (celle  des  lapunes  et  autres  eaux  dcfiki 
347,509  kilomètres  carrés.  —  Population  end. 
bre  18G7  :  24,039,668  habitants;  en  décembre i 
24.693,966  habitants;  en  décembre  1875,  25.74Î,4L 
bitants;  en  décembre  1880,  27,278,395  hgbiUnû^ 
près  des  tieux  tiers  appartiennent  au  culte  prott. 
Capitale  :  Berlin,  702,437  habitants  en  1867,  eiU 
à  la  fin  de  1871,  968,634  h  la  fin  de  1875  et  l.t2?4 
décembre  1880.  Nombre  des  maisons:  17,867. 

POPULATIO!»  PAU  PROVINCES. 

Recen«emeDt  dn  tcdéccnbtM 
Provinces.  Mascalin.         Fémînfn 

Prusse  orientale 928,078  1,005,858  l,î 

—     occidentale 688,770  717,128  1,1 

Brandebourg 1,667,450  1,721,632  3,3 

Poméranio 758,633-  781,401  IJ 

Posnanie 822,516  880,881  l,î 

Silésie 1,907,902  2,099,571  4,« 

Saxe 1,146,362  1,165,645 

Schleswig-Hnlstein 564,944  562,203  1,1 

Hanovre 1,060,660  1,059,50S  2,1 

Westphalie 1,027,381  1,005,861  ÎM 

Hesso-Nassan 756,454  797,922  U 

Province  du  Rhin 2,042,957  2,031,143  l.î 

Hobenzollern 32,353  35,17! 

Total...     13,414,469    13,863,926   27,1 
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Population  pîir  cultes  :  Protestants,  l7,n45.SC8  ;  c«ilrt)- 
lîoues,  9,206,Î83;  israélilcs,  363:790;  dissidents,  'a,ÎG4; 
cultes  incoBnus,  22,006. 

FiNAifCES.  —  Budget  de  Vannée  financière  1882-83  (en  marks 
de  1  fr.  25.) 

(Ou  1er  avril  au  31  mars.) 

Bece(t«Mi. 

ReeettOK  FraW. 

brntes.         d'exploitation. 
Ministère  de  Pogriculture,  des  do- 
maines et  des  forêts  : 

Domaines 29,260,510       6,675,520 

Forêts 51,587,000     29,985,350 

Vente  de  domaines  et  forêts 3,000,000 

Administration,  etc 2,153,000  419,360 

Hwas 1 ,847, 340 

Totalduminist.deragricuUure.      80,128,554     37,080,230 

Ministère  des  finances  : 

Impôtsdirectfi »            10,203,000 

Impôt  foncier 40,188,000 

—  sur  les  maisons 28,056,000 

—  sur  le  revenu 28'827,600 

—  déclasse 25,146,100 

—  industriel , 18,6(12,000     • 

Droits  sur  les  chemins tle  fer 2,986,000 

Impêt»  directs  en  Hohenzollern ...  209,000 

Recettes  diverses 319,000 

Contributions  indirectes »            27,23i,3Gj 

Restes  des  impôts  de  Tempiro 19,039,690 

Dédommagement  des  frais  pour  la 

statistique  commerciale 13,000 

Qiinte-part  du  timbre  de  lettres  de 

de  change 70,440 

Impôt  du  timbre 16,500,000 

Droit  de  surcession 5,?00,000 

Péage  sur  les  ponts,  canaux,  etc. .  2,200,000 

Frais  de  justice,  amendes 53,ri00,000 

Impôts  divers 2, 038,870 

Loterie 4,043,000  89,000 

Institution  dite  Seehandlung 3,000,000 

Monnaie 236,820  232,570 
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Qoote-part  da  produit  des  douanu8 

et  do  droit  sar  le  tabac 43,030,100 

Qoote>part  du  produit  de  l'impôt  de 

timbre  de  Tempire 7,269,530 

Recettes  de  l'ancien  trésor 3 ,  310,000 

Intérêts  des  capitaux  actifs. 3,306,000 

Capitaux  assignés  aux  fonds  d'amor- 
tissement.   7,021,037 

Rente  de  la  banque  de  l'Empire. . .  1 ,865,730 

Remboursements  divers 681 ,454 

Dépote  et  intérêts 31,861,839 

Excédent  de  l'année  1880-81 28,862,485    . 

Autres  diTorses 1,000 

Recettes  dïTorses 1,662,219 

Total  du  ministère  des  finances.  378,159,204      37,759,333 

Ministère  des  travaux  publics  : 

Administration  générale 1 ,  233, 659 

Mmes 60,160,148      52,880,3*5 

Usines 19,172,536      18,566,288 

Salines 5,461,970        4,026,030 

Recettes  diverses 7,608,023           935,54« 

Chemins  de  fer 369,150,547    266,687,2» 

Total  du  ministère  des  travaux 

publics 462,786,883    344,915,267 

Ministère  d'État  (Bulletin  des  lois 

et  Moniteur  officiel) 689, 310 

Ministère  des  affaires  étrangères. .  4, 500 

—  du  commerce  et  de  l'in- 

dustrie   298,603 

~       de  la  justice 6,596,000 

—  de  l'intérieur 3,592,383 

~       des  cultes,  etc 2,333,813 

—  de  la  guerre 667 

Total  général  des  recettes. . .  934,589.917    419,755.(g 

Recettes  nettes. . .  514,834,8i>5 

Dépeitsea  ordiMalres. 

Frais  d'exploitation  et  de  perception  des  diffé- 
rentes branches  des  recettes  (voir  ci-dessus).     419,755,68 
Dotations  (115,361,228). 

Supplément  à  la  rente  du  fonds  des  ftdéicommis 

de  la  couronne ; 4,500,000 
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Dette  pabliqae 109,489,348 

Chambre  des  seigneurs 171,360 

—         dépotés 1,200,520 

Administrations  générale  des  finances  (dont  : 
contributions  niatriculaires,  52,249,733  ;  fonds 

provinciaux,  37,659,111) 127,074,410 

Intérêts  et  remboursements  de  dépôts 32,550,000 

Administration  d'État  (239,501,218). 

Ministère  de  l'État 2,967,792 

—  des  affaires  ë  irangères 500, 570 

—  desflnances 36,738,613 

—  des  travaux  publics 16,669,612 

—  du  commerce  et  de  l'indo strie 1 ,515,075 

—  delajustice 78,762,100 

—  de  l'intérieur 40,402,367 

—  de  l'agriculture,  des  domaines  et  des 

forêts 11,314,550 

—  des  cultes  et  de  l'instruction  publique.  50,623,067 

—  delagnerre 107,472 

Total  des  dépenses  ordinaires. ...  901 ,691 ,888 

BépeBMa  eztra*rdluairea  et  «eaiperaircs. 

Ministère  des  finances 391 ,176 

—  des  travaux  publics 17,592,745 

—  du  commerce,  etc 98,910 

—  delajustice 2,356,930 

—  de  l'intérieur.... 1,599,869 

—  de  l'agriculture,  etc 4, 078,735 

—  des  cultes 6,732,394 

Chambres 23,270 

Archives 24,000 

Total  des  dépenses  extraordinaires. . .  32,898,029 

Total  des  dépenses.. . .  934,589,917 

DETTE  PUBLIQUE. 

Dette  publique  d'après  le  budget  1882-83. 

DKTTI8  OÉMÉBALBt. 

Capital.  Amortissemeat. 

Billets  de  l'État 107,666,100  7,070,503 

Emprunt  consolidé  à  4  1/2  0/0.         526,827,150  » 

-              à  4  0/0 1,159,225,000  » 

Emprunts  non  consolidés 88,694,100  6,995,498 
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Iotérèit><  (ioa  emprunts    con- 

traulés  un  vertu  de»  lois  du 

ii  juin  i873,  Ole w 

Emprunt  à  primes  de  1875 20,850,000        i^ 

Dette  de  guerre  de  la  Marche 

électorale  et  de  la  Nouvelle* 

Marche 1,948,860 

Actions  et  obligations  du  cbe- 

mia  de  fer  de  laBasse-Silésie 

et  de  la  Uarche,  des  chemins 

de  fer  de  Munster  à  Hamm 

et  du  Taunus 40,476,03$        1,3 

Bous  du  trésor 30,000,000 

Total •  1,975,687,248(1)  W,G 

DETTES  PaOyiHCIAI.BS. 

Schleswig-HolsteiD 549^  000 

Huuovre 4,298,840 

Uosse-èlecioraie. 37 ,847,400        1,^1 

Nassau 23,630,914 

Hesse-Uombourg 85, 714 

Francfort-s/M 17,582,314 

Total...  83,994,182(2)    3,31 

Total  général...  2,059,681,430       SD.ti 


LE  RECENSEMENT   PROFESSIONNEL. 

Au  5  juin  1882,  la  population  de  la  Prusse  sékvà 
27,287,8t0  habitants  que  l'on  peut  diviser  en  trois  graa* 
catégories  : 

Enfants  âgés  de  moins  de  14  ans 9, 

Personnes  occupées  aux  soins  de  leur  ménage. .       G,i 


15,SÎ 

Personnes  représentant  la  puissance  économique 
de  la  nation  et  chargées  d'assurer  rexisiencc 
de  celles  comprises  dans  les  deux  premières 
catégories... 1I,"H.^ 


(1)  Coniprcnaul  1^357,807,^8  marks  provenaut  d'empruatspMrti 
d«  fer. 

(2)  ComproaaDt  Gi,m9^1l  marks  do  délies  d«  cbomini  dater. 
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Cette  dernière  classe  se  dccoinxiose  en  si^  groufies  : 

Travaux  ToUax 

«  réservés         Travaux  propor- 

Groopes.  à  l'homme  de  To^mx.     tionosls 

exolusivemenl     femmes.  p.  lOO. 

1.  AgricùUure ,  élève 
du  bétail ,  jardinage, 
sylvicaliure,  chasse 

et  pèche 3,462,268  1,330,080    4,692,348    40.06 

2.  Mines,  usioes,  iD~ 
dnstrie  et  travaux  de 

construction 3,065,218      585,408    3,650,626    SMS 

3.  Commerce  et  trafic.      766,127     145,579       911,706     7.78 

4.  Services  à  gages  et 

travaux  journaliers..'    160,640     118,283       278,923      2.38 

5.  Bmplois  à  l'armée,  à 
la  coor,  civils,  ecclé- 
ùasiiq. ,    professions 

Mbérales 526,549       60,661       587,210     5.01 

6k  Sans    profession  et 

lu)8  déclaration  de 

profession 352.431      353,064       705,495     6.02 

Demestiqaes 30.752     855,425       886,177      7.57 

Totaux....  8,363,985  3,348,500  11,712,485  100.00 

Les  quatre  premiers  groupes,  qui  comprennent  toutes 
les  personnes  engagées  dans  nne  industrie  se  répartissent, 
à  on  nouveau  point  de  vue,  comine  il  suit  : 

Groupes. 
1".  î«.  3e„  *•. 

Periomie»  inHépendq^e»  et  chefs  d  établiite^nç^t, 

UDmnes  1,614,212      866,914. 324,602       ».      2,805,728  29:43^ 
Ymm»     21G,750i    317,162    : 8,808       »       •  612,720    6.43^ 

Personnel  des  bureauf.^ 

Hommes       49,625       57,842    74,H(Î       ».  181,583    1.90 

Femmes         5,304         1,337      1,758       »  8,399    0.09 

Etnplûyis  et  oitvriers. 

HoQjmes  1,798,431  2,140,462  367,409  160,640  3,466,942  46.85^ 
Femmes  1,008,026     266,909    65,013  118,283  1,458,231  15.30 
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Parmi  les  11,71*2,485  personnes  exerçant  une  profession, 
1,788,679  se  livraient  à  1,916,035  occupations  accessoires. 
En  outre,  399,244  individus  compris  dans  la  catégorie  dei 
personnes  occupées  au  ménage  avaient  également  des  oc- 
cupations accessoires. 


DÉNOMBREMENT  DES   ANIMAUX  DOMESTIQUES. 

Voici,  pour  les  animaux  domeMiques,  les  résultats  do 
dénombrement  du  10  janvier  dernier,  rapprochés  de  ceux 
du  dénombrement  de  1873. 

Années. 

1878.  188S. 

Exploitation  possédant  du  bétail.         3,977,953  3,12i,0i€ 

Chevaux 2,271,330  2,403,9» 

Mulets 934  531 

Anes 8,784  6,aS 

Bœufa 8,639,514  8,735,8» 

Moutons 19,666,794  14,716,» 

Porcs 4,295,926  5,80i,Mi 

Chèvres 1,481.461  i,672,|i 

Ruches 1,459,055  i,232,H 

{BulLmin.  des  fin.) 


CAISSES   d'épargne. 


Provinces.  Total. 

Prusse  orientale .    63 ,  927 
Prusse  occident. .    55 ,  756 

Berlin 164,157 

Brandebourg....  291,676 
Pommeranie . . . .  154,131 

Posen 48,260 

Silésie 425,312 

Saxe 457,921 

Schlesw.-HolsteÎD  276,132 

Hanovre 393,315 

Westphalie 291,488 

Hesse-Nassau. . .  146,303 
Province  du  Rhin  323,306 


Nombre 

des  livrets 

ptr 

10,000 

habit. 

331 

397 
1,463 
1,286 
1,001 

283 


Total. 


21,639,223 
22,0U,497 
38,136,235 
92,532,981 
76,261,007 
17,765,746 
1,061  136,618,801 
1,981  195,596,463 
2,450  215,383,211 
1,855  244,230,800 
1,426  349,701,772 
941  77,159,742 
794  220,388,586 


Nombre 
des  dépôts. 


en  marks 

par  tête. 

11.19 

15.68 

33.98 

40.82 

49.52 

10.43 

34.09 

84.60 

191.09 

115.19 

171.13  1 

49.64 

54.10 


par 
livret. 

338.50 
395.37 
232.32 
317.35 
494.78 
368.13 
321.21 
427.14 
780.00 
690.95 
,199.71 
527.40 
681.67 
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Moyenne  i.ar  tête  aux  années  ci- après  : 

Marer.  Marc*. 

J872 27.77  1877 49.33 

1873 33.49  iS78„... 31.90 

1874 3».28  1879... 54.75 

1875 43:20  1880 68.39 

1876 ...   46.88  1881 61.89 


RÉPUBUQUB  augentihi:. 

Snpeifitie  :  1,805,800  kilomèires  carrés;  d'api  es  Téva- 
luaiion  uff/cielle,  3,108,000  kilomètres  carres.  —  Popula- 
Un,  selon  le  reccuiemenl  de  1869  :  1,877,490  habilanls, 
I  compris  les  terriloires  nationaux  de  Chaco,  Mission, 
l^mpa  ul  Pania^uuie.  La  République  Argent iiie  entre  dans 
cechiCfre  pour  1,7^3,352  habitaiits  (897,780  hommes  et 
845,572  feinmt'S).— Capitale  :  Buénos-Ajres,  302,754  ha- 
bnants,  selon  les  calculs  du  D'  U.  Émil&Coni. 

Finances.  —  Budget  de  l'année  1082. 
(Ea  piastres  fortes  de  5  fr.  25.) 

Rocettea. 

Droits  d'importation lô;979,000 

—    d'«iporiation 4,006,000 

Euima^stioage 380^)00 

Papier  timbré  et  paieates » 1 ,860^000 

Impôts  directs. ...  * ;'..%....  900,000 

l»obtes  et  têléjjraphes ,...     .      680,000 

Phare?,  etc 46,t«)0 

CbeiniitB  de  fer 845,000 

Ittiéiôts,  etc 116,000 

Droits  de  quai..... 12,000 

Korêts 30,000 

Recettes  diverses 477,000 

—      accidentelles 300,000 

Toiul 25,631,000 

42 
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Affaires  étrangères 233,760 

iDtériear  (dont  :  postes  et  télégraphes, 

826,836;  immigraiion,  248,172;  ponts 

et  cbaassées,  84,000:  chemios  de  fer, 

940,672;  police  de  la  capit.,  1,012,844; 

établissementa  de  bienfais.,  328,485).         4,937,795 

Armée 4,853,601 

Marine 1,744,736 

Justice  et  cultes  (dont  ;  justice,  591,796; 

cultes,  240,900;  instruction  publique, 

1,552,736) 2,756,264 

Finances    (dont  :    dettes   publiques, 

10.624,678) 12,066,557 

Dépenses  permanentes 26,592,713 

—        extraordinaires....         1,562,529 

Total....       28,155,242 

DETTE  PUBLIQUE. 

Dette  en  1881 83,528,809 

Chacane  des  14  provinces  de  la  République  Argentine 
a  son  budget  particulier.  Voici  le  budget  de  la  province 
de  Buénos-Ayres  pour  l'exercice  de  1883  en  piastres  de 
circulation  (papier  :  25  piastres  =  5  fr.  25  cents)  : 


Patentes 12,000,000 

Impôts  directs 15, 000,000 

Arriéré 4,000,000 

Vente  de  terres  publiques 20,000,000 

Pontonnage,  etc 1 ,000,000 

Retenu  sur  les  traitements 500,000 

Abattoirs, 1,500,000 

Banque  provinciale 7,500,000 

Chemin  de  fer  de  l'Ouest 12,000,000 

Dépôts  judiciaires 4,500,000 

Établissements  pnblics 49,747,740 

Municipalités 23,622,681 

Rétributions  scolaires 16,415,444 

Toial 167,785,863 


Digitized  by  VjOOQIC 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE.  —  COMMERCE.  747 


Administration g9  075  ygo 

Établissements  publics.. 49  747  740 

Municipalités 23!622',681 

*^les 15,382,028 

Total 177,828,177 

Dettes  de  la  province  de  Buénos-Ayres  en   1882  : 
544,935,677  piastres  papiers. 

ARMÉE. 

7,175  hommes;  en  outre,  la  garde  nationale^  297,384 
hommes. 

MARINE. 

27  navires  de  88  canons. 


COMMERCE  (valenr  officielle  en  piastres  fortes  de  5  fr.  25). 

Par  tontes  les  donanes. 

Années.  Importation.  Exportation. 

<876 34,910,000  46,539,000 

4877 39,138,000  34,325,000 

*878 42,347,000  36.313,000 

4879 44,867,000  47,765,000 

4880 44,066,000  56,497,000 

4884 52,848,000  56,069,000 

Voici  des  détails  pour  Tannée  1881  : 

**«!'•  Importation.  ExporUUon. 

Angleterre....  15,845,000  3,764,000 

Prance. 9,953,000  16,117,000 

Belgique 3,050,000  13,645,000 

Italie 2,695,000  2,356,000 

Espagne 3,314,000  1,228,000 

Allemagne 3,484,000  3,875,000 

Pays-Bas 450, 000  8, 000 

États-Unis 4,129,000  3,924,000 

Brésil 2,588,000  1,778,000 

Uruguay 3,127,000  1,936,000 

Chili 22,000  1,698,000 
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Parapuay 901,000  323,000 

Antilles »  985 

Autres  pays...  3,31)0,000  4.432,090 

Total  4881..  53,5V8,000  5S,O69.C0a 

Ed  transit 6,353 

Le  commerce  d'exportation  de  1881  se  subdivise  ainsi 
(piastres  furies)  : 

Produits  des  pàtaragcs  (animaux) 51,770,9(0 

—  agricoles 1,493,935 

—  minéraux 402,763 

—  syvicoles 286,1» 

—  indastiiels 1,59J.3I3 


55,547,W 
Réexportations 53i,61ft 

Total 56,069,104 

Principaux  produit*  exportés  en  1881. 

Laine  (103,876,955  kil.) 30,432,000 

Peaux  de  vaclie  (2.192.370  kil.) 8,8U,OO0 

—  de  mouton  (22,339,591  kil.) 4,489,000 

—  de  cheral  (280,568  kil.) 405,000 

Autres  peaux 507,000 

Suif  (10,687,170  kil.) 1,428,000 

Crins  (1,870,105  kil.) 753,000 

Viande  salée  (22,399,357  kif.) 2,545,000 

Animaux  (138,221) 2,075,000 

Plumes  d'autruche  (45,238  kil.)  ......  180,000 

Minerais  et  métaux 409,000 

Os  (34,763,049  k-l.) 570,000 

Ltnette  (6,394,618  kil.) 604,000 

/ 

NAVIGATIO^I   EN    1881. 
NsTlre?  &  vollos.         Dont  cli  irjrés.  Vapaon. 

Nombre.     TooDes.     Nombre.    Tonnes.     Nombre.   Tobw*! 

Entrés....    3,397    413,419    2,521    376,711    2,558   905,»^ 
Surtii....     2,489    321,168    1,495    178,962    2,311    SiiM 


CnEMINS  PE  FEU   EN   1882. 

En  exploitation,  2,607  kilomètres. 
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POSTES  EN  4880. 

Lettres  :  7,063,687;  arrivées,  3,860,023;  expédiées, 
2,962,770.  Lettres  officielles  :  arrivées,  119,266;  expé- 
diées, 121,628,  dont  de  et  pour  l'étranger  1,604.669  Pa- 
quets et  imprimés,  2,815,721  ;  arrivés,  1,455,512;  expé- 
diés, 1,360,209,  dont  de  et  pour  l'étranger,  785,696. 

TÉLÉGRAPHES  BM  1881. 

Longueur  des  lignes  :  11,760;  des  fils,  20,085.  Nombre 
des  bureaux  :  322.  Nombre  des  dépêches  en  1880, 290,900, 
dont  56,266  dépêches  officielles. 


novwuMm  (royaume  dé). 

Superficie  :  153,774  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
5^76,000  habitants.  —  Capitale  :  Bucharest,  221,000  ha- 
bitants. 

FINANCES.  —  Budget  pour  Vannée  financière 
finissant  le  30  mars  1883. 

Recettes. 

CoDtribatloDs  directes 25, 190, 000 

—          indirectes 61,836,000 

Revenus  domaniaux 18,481 , 600 

Recettes  des  ministères  (dont  :  inté- 
rieur, 4,627,000;  finances,  2,378,400; 

travaux  publics,  9,U2,025) 17,282,522 

Produits  divers 7,317,922 

Dtme  pour  la  perception  des  contri- 
butions directes 2,619,000 

Total 122,627,044 

•épeuaes'. 

Dette  publique 45,458,431 

Conseil  des  ministres 63,560 

Finances 13, 755, 997 

Affaires  étrangères 1,550,001 

42. 
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«,?r6,4« 


J  istrce 

Cultes  et  inslruclion  publique . .  //,3.Î1,SW 

Guerre 26,iOV.«g 

Travaux  |>ul)lirs 8,71^,^1 

Intérieur 9.705,» 

Crédits  supplônienta  res  et  extraordi- 
n  ii  .'es 


Total, 


DETTE  PCBLIQCE. 

593  millions  «le  francs. 

ARMÉE. 

Pied  de  paix,  18,500  fantassins;  armcc  lerrilen* 
100,000  hommes. 

MARINE. 

9  bâtiments. 


Importation  et  exportation  pendant  les  années  187M 
avec  la  moyenne  quinquennale  (Talcui*8  en  fracc^j^i 


Années. 
1871 

Importation. 

82,927,228 
109,327,780 

97,867,167 
122,794,114 
100,834,169 

513,750.458 
102,750,091 

165,933,503 
335,548,999 
306,582,302 
254,482,629 
255,336,415 

Ezportalioft. 
177  682,783 

1872 

166,557,104 

1873 

157,570,731 

1874 

134,713,81S 

1876 

144,962,071 

Total... 
Moyenne 

1876 

781,486,5I« 
156,297,903 

235,256,286 

1877    

141,081,100 

1878 

217,041,7Î7 

1879 

238,650,006 

1880 

218,918,878 

Total...  1,317,883,848  1,050,947,997 

Moyenne ^63,576,769  210,189,599 

DifiFôr.  sur  : 

1881 274,757,458  206,518,317 

Ire  moyenne,..  +172,007.367  +    50,221,014 

2e         -      ...  +    11,180,689  —      3,671,281  r 
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linportalion  et  exportation  par  pays  avec  la  moyenne 
quinquennale  depuis  1871. 

(Valeurs  en  miliions  de  francs.) 

Importation  moypnnfl.  F.xpnrtaUon  moyenne. 

Pays  de  proTenance       1871-       1S76-                       1871-  1876- 

et  de  desUnatiOD.         1875        1880        18^1.        1875.  1880.  1881. 

Aulriclie-Hongrie      40,7    135,6    135,0      58,9  76,6  72,1 

Angleterre 23,2      45,0     50,3      17,9  37,4  82,2 

Francd 14,2      23,4      22,7      18,9  20,5  19,3 

Allemagne 6,1      23,3      31,8       1,1  1,0  1,6 

Turquie  et  Balga^ 

rie 11,3      12,0      16,4      36,0  40,4  11,4 

Aotrespays 7,2      24,2      18,3      23,5  34,2  19,9 

Total 102,7    263,5    274,7    156,3  210,1  206,5 


Désignation  des  marchandises  par  catégories,  pour 
Vannée  1881  (valeurs  en  millions  de  francs). 


Impor-  Expor- 

Marcbandises.  tatioa.  latiun. 

Farineox  et  leurs  dérivés 5,6  157,2 

Animaux  vivants 5,0  16,6 

Fruits  (autres  les  exotiques)  et 

légumes 0,9  7,6 

Produits  alimentaires  d'animaux.       3,0  4,1 
Déchet  et  produits  d'animaux  di- 
vers         0,1  0,8 

Matières  textiles  et  industries  dé- 
rivées   98,4  7,1 

Métaux  et  fabrications  raétalliq. .  48,6  0,7 

l'eaux  et  fourrures 36, 5  1,8 

Produits  et  fruits  exotiques 12,9  » 

Bois etindustries  qui  en  dérivent.  13,9  5,2 
Matières  minérales,    industries 

céramiques,  etc ,        7,1  0,4 

Huiles,  graisses,  cire  et  leurs  dé- 
rivés        6,3  » 

Produits  et  compositions  divers.        8,1  1,9 

Papiers,  carions  et  fabrications .        5,5  0,1 

,„.,» 5,0  0,3 


Excédent 

à  l'Im- 

h  l'ex- 

por» 

por- 

tatioo. 

lation. 

D 

151,6 

» 

II, 6 

» 

6,7 

tf 

4,4 

» 

0,7 

91,3 

» 

47,9 

» 

34,7 

» 

12.9 

T) 

8,7 

» 

0,7 

» 

6,3 

» 

6,2 

» 

5,4 

» 

4*7 

)> 
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SacB  végétaux  et  médicaments. .  2,8  0,1  2,7  )> 

Combustibles  minéraux 4,8  2,1  2,7  » 

Gonseryes  alimentaires  et  bon- 
bons   2,4  »  2,4  ■ 

Matières  tinctoriales  et  tannins..  2,2  0,2  2,0  » 

Carrosserie 2,1  0,2  1,9  » 

Matières  et  produits  chimiques. .  1,7  0,1  1,6  » 
Caoutchouc,  gutta-percha  et  leur 

fabrication 1,1  »  1,1  » 

Parfumerie 0,6  »  0,6  » 

Objets  d'art  et  de  curiosité 0,1  »  0,1  » 

Total 274,7    206.5    g39>9    171,1 

68,2 

Exportation  des  céréales  en  1879,  1880  et  1881. 

(En  milliers  de  tonnes.) 

^  Ha-  FariM 

Mil-  lieots,    à* 

Années.           Blé.  Seigle.  Maïs.    Orge.   AtoId.  iet.  etc.  fi«». 

1879 450      60      566      152       6      11  16  11 

1880 400      04      393      217      21      21  34  10 

1881 203      32      844     223      17      26  30  * 

Pays  de  destination  des  céréales  en  1881. 

Angleterre..  39  21  500  174  5  3  6  » 
Autr. -Hon- 
grie   88  5  245  22  7  20  2  » 

France 27  »  49  10  4  2  16  »> 

Turquie....  26  »  3  4  »  »  4  3 

Italie 8  î>  29  1  »  »  i  » 

Autr.  pays..  15  6  18  ^^  _i  _i  J.  i 

Total...  20332844223  17  26  30  "î 

Résumé  de  Vimportation  et  de  l'exportation  par 
principales  douanes,  pendant  Vannée  1881. 

(Valeurs  en  milliers  de  francs.) 
Rang 

d'impor-                            ^  Impor-  Expor- 

tance.             Douanes.     *  tatlon.  tation.       Total. 

1  Bocharest 86,7  »           86,7 

2  Galatz 32,7  23,7         56,4 

3  Iskani 33;6-  •  16;8  -■    50,4 
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4  P.raïU..'. 12,5 

5  V.irciorova 7,4 

6  r.iiirgéwo 7,3 

7  i»rédoal 14,8 

8  Jaasy i8,4 

9  OltcDÎtza 0,9 

Autres  douanes...  60,4 

Total....  274,7       206,5       481,2 


f¥.p 

44,0 

18,5 

25,9 

18,1 

25,4 

7,4 

22,2 

1,8 

2e,2 

12,5 

13,4 

76,2 

136,6 

KAYIGATIO:!  EN  1880. 


Poiii.  Naviri'j». 

Soulioa 5,572 

Braîla 3,713 

Calaiz 5,473 

KjisteDdgé ^2 

fiwrgévo 155 

&altcha 3,608 

Tooroon-Sùverine  672 

Total...  19,875 


Tonnrmx 

1,335,830 
676,608 
461,621 
217,870 
30,315 
138,474 
109,130 


Navire?, 

5,542 
2,524 
5,516   . 

678 

152 
3,497 

655 


.  Tonneanx. 

1,339,460 
602,325 
631,6^5 
217,339 
i5,959 
223,024 
144,389 


2,969,848      18,564      3,174,131 


CHEMINS  DE  FER   EN  1882. 

En  exploitation  :  1,475  kilomètres. 

POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  :  200.  —  Letlres  particulières, 
0,873,317;  lettres  officielles,  1.361, 722;  lettres  recom- 
mnndées,  553,911;  imprimas  et  échantillons,  3,668,819; 
lettres  en  rebut,  46,630;  paquets  particuliers,  335,331  ; 
paquets  officiels,  74,770;  paquets  en  transir,  5,308.  Man- 
dats de  poste,  38,110. 

TÉLÉGUAPnES  EN   18S1. 

• 

Nombre  des  bureaux  :  240.  Longueur  des  lignes,  5,310 
kilomètres;  des  fjls,  8.071  kilomètres.  D(5pêche8  particu- 
lières, service  intérieur,  648,234;  service  extérieur, 
292,797.  Dépêches  officielles,  service  intérieur,  180,003; 
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service  extérieur,  9,232.   Dépêches  de  iransit,  H 
Total  des  dépêches  :  1,150,188. 

MOUVEMENT  DE  LA  NAVIGATION  DEVANT  SOaJKA  EU  I 

Navires  sortis,  sans  les  paquebots. 

Vapeurs.  Navir«$  à  Toiles. 

PaTillon.  Nomb.  Tono.  Nomb.      Tonn. 

Anglais 516  496,666  7        2,338 

Grec 50  44,i73  487  84,5i8  537 

Aatrichien....  83  42,699  18        4,306  101 

Français 58  45,669  »            i»  K 

Russe 44  5,530  39        5,187  83 

Turc »  »  345  33,834  345 

Italien 3  2,862  24        6,688  37 

Roumain »  )>  15        2,967  13 

Allemand 3  2,168  »            »  3 

Autre 13  13,249  6            610  19 

Total  1881.  "ttÔ    653,016  "941     140,438  1^1 


RUSSIE  (] 


de). 


TERRITOIRE  ET  POPULATION. 

Superficie  ea 
kilomètres  carrés. 

Russie  d'Europe 4,962,790 

Grand-duehé  de  Finlande'. ....  368, 424 

Lieutenance  du  Caucase 447 ,513 

Sibérie 12,373,894 

Asie  centrale 3,275,555 

Total 21,428,176 


7t,J 
3,H 


Capitale  :  Saint-Pétersbourg,  667,962  habitaottJ 
la  population  de  quelques  villes  importantes  : 

Moscou,  601,969;  Varsovie,  336,703;  Odessa.  18^ 
Kiew,  127,251  ;  TiOis,  104.024;  Riga,  103,000; T* 
102,427;  Kharkow,  101,175;  Kasan,  86,262;! 
85,220;   Nicolaïtw,  82,805;   Tachkent,  81,951. 
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ARMÉE. 

Armée  régulière. 

Pied  de  paix.  Pied  de  guerre. 

Hommes.  Chevaux.  Hommes.  Chevanx. 

Infanterie 625,617  H,U9  4,915,703  32,296 

Cayalerie 85,860  61,727  94,466  93,440 

Artillerie 108,610  21,252  210,772  118,300 

Génie 20,624  661  43,352  14,020 

,  Total....   840,711   94,789   2,264,293   258,056 

Armée  irréguîiêre. 

Pied  de  paix*  Pied  de  guerre. 

Hommes.  Ctievaux.  Hommes.  Ctitsvaux. 

Infanterie...      6,500       »  19  bat.  8,510  » 

Cavalerie....    34,196    32,754  852 escad.  142,400  128,810 

ArUllerie....      2,912      1,989  32  bat.  12,650  11,440 

Total...    43,608    34,743  163,560    140,250 

MARIim  MILITAIRE  SN  1880. 

Baltique  :  Nombre*  Canons.     Gheranx. 

Navires  blindés 24  273) 

Vapeurs  armés 445  360[       30,000 

Vapeurs  de  transport .85  »  ) 

Mer  Noire  : 

Navires  blindés 4  181 

Vapeurs  armés 25  92>        10,515 

Vapeurs  de  transport 58  »; 

Mer  Caspienne  : 

Vapeurs  armés 13  37)            «eo 

Vapeurs  non  armés 4  »î 

l-ac  d'Aral .  Vapeurs 6  13              317 

Total 389         836         42,810 


COMMERCE  EXTÉRIEUR. 

L'ensemble  des  échanges  de  la  Russie  aveo  les  pays 
étrangers  et  la  France,  exportations  et  importations 
réunies,  s*est  élevé,  en  1880,  au  commerce  spécial,  à 
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1,121,484,000  roubles,  c^està-dire  à  près  de  94  millions 
ou  8  p.  100  de  moins  qu'en  1879.  Dans  cet  état,  Texpor- 
lation  figure  pour  498,672,000  ronbles,avec  une  diminu- 
tion de  129  millions  ou  20  p.  100  sur  Tannée  précédente, 
et  l'importation  pour  622,812,000  roubles,  avec  une  plus- 
Yalue  de  35  millions  ou  de  6  p.  100  comparativement 
à  1879.  Ces  chiffres  généraux  se  décomposent  ainsi  : 

I.  —  Commerce  avec  les  pays  étrangers  en  1880. 

IZtOKTATIOm. 

Valeur 
en  roubles. 
Russie  d'Earope  : 
Ports  de  la  mer  Blanche 10,216,000 

—  —    Baltique 200,571,0«) 

—  —    Noire  et  de  la  mer  d'Azow 135,041,000 

Douanes  de  terre 130,537,000 

Total  de  la  Russie  d'Earope. . .  ^ 476,365,000 

Russie  d*Asie  : 
Ports  transcaucasiens  de  la  mer  Noire 6,117,009 

—  '      de  la  mer  Caspienne.. . .  1,546,1(0 
Douanes  de  terre  des  frontières  de  Turquie  et 

de  Perse 255,000 

Port  d'Astrakhan 2,267,000 

Commerce  avec  la  Chine  par  Kiakbta  et  le 

fleuve  Amour 2,520,000 

Total  de  la  Russie  d'Asie 12, 705,000 

Total  général 489,070,000 

IKV0BTA.TI01IS. 

Russie  d'Europe  : 

Ports  de  la  mer  Blanche 780,000 

—  —      Baltique 217,433,000 

—  —     Noire  et  de  la  mer  d'Azow 62,327,000 

Douanes  de  terre 297,794,000 

Total  de  la  Russie  d'Europe 578,334,000 

Russie  d'Asie  : 
Ports  transcaucasicDS  de  la  mer  Noire 3,161,000 

—  de  la  mer  Caspienoc 2,925,000 

Douanes  de  terre  des  frontières  de  Turquie  ci 

'0  Perse i  ,C98,00(» 
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Ports  d'Astrakhan 2, 469,000 

Commerce  avec  la  ChiDO  par  Kiuk.htaot  le  fleuve 

Amour 22,783.000 

Total  de  la  Russie  d'Asie 33,036,000 

Total  général 611 ,  370,000 

Principales  marchandises  exportées. 


Unités. 
Russie  d'Europe  : 

Alcool  et  eaux-de-vie  de  grains.  .  pouJ. 

Caviar — 

Beurre — 

Bétiyl têle. 

Céréales  et  autres  farineux  ali- 
mentaires : 

Froment tchetvert. 

Seigle .♦. — 

Orge — 

Avoine — 

Maïs — 

Pois — 

Fèves • — 

Ëpeautre — 

Gruaux — 

^arrazin — 

Millet. — 

Farine  de  froment •....'  *  — • 

—     de  seigle — 

Autres  farines — 

Son -.  —    : 

Total  des  céréales  et  farineux 
alimeutaires 

Cuirs poud. 

Pelleteries — 

Chevaux lèie. 

Om poud. 

Lii)  brut — 

Ëtoupesdelin — 

Chanvre  brut — 

FHé  de  chanvre — 


Quaotiléf. 

1,493,120 
185,223 
187,551 

1,140,575 


6,139,297 

5,967,444 

1,743,845 

7,196,339 

1,417,059 

154,183 

58,876 

72,076 

316,802 

129,084 

34,331 

141,527 

111,335 

2,187 

346,602 


-  '        28,830,987 


382,698 

80,215 

22,331 

1,561,893 

9,591,868 

1,530,587 

3,826,996 

191,675 

43. 
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Grunes  oléagineuses  : 

Graines  de  lin tchetvert.       2,485,003 

Chenevis —  i97,543 

Graines  d'oeillette,  de  tour- 
nesol et  de  sénevé —  765,051 

Tôt.  des  graines  oléagineuses.         —  3,447,596 

Toarteanx  de  graines  oléagi- 
neuses   poud.  1,694,837 

Graisses  de  bétail —  426,539 

Laines —  1,668,363 

Soies  de  porc —  130,993 

Soie —  15,886 

Plantes  et  graines ^  910,051 

Drogueries —  688,721 

Bois -  109.686,697 

Fers —  8,142,314 

Roubles  inéUll.  Roob.  eréd. 

Russie  d'Asie  :  « 

Mais ichctvert.  33,118 

Métaux  bruts poud.  97,580 

Soie —  34,263 

Tissus  de  coton —  76,107 

Laines  brutes —  208,733 

Russie  d'Europe  : 
Produit  de  droits  de  douane  propre- 

mentdits 64,546,415    1,170,328 

Recettes  diverses »        1,140,306 

Total....    64,546,415    2,310,636 

Russie  d'Asie  : 
Produit  des  droits  de  douane  propre- 

mentdits 3,869,054  2,862 

Recettes  diverses »  65,127 

Total....      3,869,054         67,989 

Russie  d'Europe  et  d'Asie  : 
Produit  des  droits  de  douane  propre- 

mentdits 68,415,469    1,173,190 

Recettes  diverses »         1,205,435 

Total  général.......    68,415,469    2,378,625 


Digitized  by  VjOOQIC 


RUSSIE.    —  COMBIERCE.  767 

Exportations  (suite). 

Valeur!  en  rooblei. 
Russie  d'Europe  : 

Alcool  et  eaux-de-vie  do  grains 3,846,000 

Caviar 2,158,000 

Beurre 1,779,000 

Bétail «3,497,000 

Tabac 751,000 

Céréales  et  autres  farineux  alimen« 
taires  : 

Froment 89,059,000 

Seigle 65,192,000 

Orge 13,641,000 

Avoine 36,645,000 

Maïs 10,304,000 

Pois 1,450,000 

Fèves 599,000 

Épeautre ^ 1,018,000 

Gruaux 3,736,000 

Sarrazin 1 ,259,000 

Millet 293 ,  000 

Farine  de  froment 2,273,000 

Farine  de  seigle 1,320,000 

Autres  farines 27,000 

Son 1,052,000 

Total  des  céréales  et  farineux  alimen- 
taires.   228,369,000 

Cuirs 4,369,000 

Pelleteries 3,263,000 

Chevaux 1 ,  576 ,000 

Os 1,641,000 

Lin  brut 55,670,000 

Étoupes  de  lin 5,254,000 

Chanvre  brut 1 7 ,  533 ,000 

Filés  de  chanvre 1 ,511,000 

Graines  oléagineuses  : 

Graines  de  lin 37, 277,000 

Chenevis 1,842,000 

Graines  d'oeillette,  de  tournesol  et 

de  sénevé 7,505,000 

Total  des  graines  oléagineuses 46 ,  624 ,000 
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Tourteaux  de  graines  oléagioeuses. . .  i  ,761 ,000 

Graisses  de  bétail 2,319,000 

Laines 45,353,000 

Soiesde  porcs 4,415,000 

Soie 1,549,000 

Plantes  et  graines 1 ,367,000 

Drogueries 2,768,000 

Bois 32,906,000 

Fers 8.036,000 

Corderie  et  tapis  de  lin  et  de  chauvrc.  1 ,885,000 

Bussie  d*Aûe  : 

Mais. 198.000 

Cuirs 680.000 

Métaux  bruts 285, 000 

Soie 2,043,000 

Tissas  de  coton i ,  903 ,000 

Liines  brutes 2,150,000 

Importations.  (Quaulilés.) 

Russie  d'Europe  : 

Gliarbon  de  terre poud.  117,264,780 

Graisses  de  béiail —  785, 060 

Riz -  936,527 

Sel —  9,059,770 

Fruits  et  légumes —  3.276,908 

Uareng8  salés —  » 

Café.* —  500,064 

Tabacs  et  cigares —  147,689 

Thé —  1,146,041 

Eaux-de-Tie  en  fûts —  38 ,  752 

Eaux-de-vie   et   liqueurs   en 

bouteilles bouteille.  156,188 

Vins  en  fûts poud.  1,144,677 

Vins  non  mousseux  en  bou- 

teiles bouteille.  384,403 

Vins  mousseux  en  bouteilles.         —  1,100,359 

Céréales  en  grains poud.  2,258,017 

Cuirs  bruts —  451,772 

Cuirs  apprêtés —  130,650 

Pelleteries —  » 

Soie —  30,712 

Coton  brut —  4,886,560 

Filés  de  coton —  568,419 

Laines —  821,754 
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Mentaux  bruts pond.  32»104,470 

Gommes  et  résines —  156, 366 

Bniles  minérales  d'éclairage .         —  i ,  44  5 ,  558 
Conlears  et  substances  tinc- 
toriales           —  1,837,037 

Substances  et  produits  cHi- 

raiques —  3,460,679 

Huiles  végétales —  1,748,712 

Houblon —  85.137 

Porcelaines  et  faïences —  92 ,  353 

Verrerie  et  cristaux —  » 

Ouvrages  en  fer,  en  acier  et 

enfer-blanc —  1,653,699 

Machines  et  mécaniques ->  7 ,  265 ,  91 1 

Menuiserie  et  ébénisterie. ...         —  » 

Papeterie —  234,561 

Ouvrages  en  cuir —  9,614 

Corderie,  bonneterie  et  tissus 

en  lin  et  en  chanvre —  927 ,  459 

Titsusdesoie —  7,531 

—  de  laine —  135,387 

—  de  colon —  91,500 

Tulles  et  dentelles —  8, 300 

Lingerie  et  confections, —  250, 085 

Instruments  de  musique —  » 

Horlogerie —  » 

Wagons pièce.  833 

Russie  d'Asie  : 

Légumes  et  fruits poud.  587, 383 

Thé —  998,841 

Coton  brut —  336,390 

Tissus  de  colon —  28,547 

—  de  laine —  9,272 

Importations  (Valeurs). 

Russie  d'Europe  :  Eo  roubles. 

Charbon  de  terre 17,598,000 

Graisse  de  bétail 4,158,000 

Riz 3,518,000 

Sel 6,461,000 

Fruits  et  légumes 10,923,000 

Harengssalés 6,302,000 

Café 7,129,000 

Tabacs  et  cigares 9,621 ,000 
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Thé 

Eaux-de-yie  en  fûts 

Eaux-de-vie  et  liqueurs  en  bouteille.. 

Vins  en  fûts 

Vins  non  mousseux  en  bouteilles. . . . 

Vins  mousseux  en  bouteilles 

Céréales  en  grains 

Cuirs  bruts 

Cuirs  apprêlés 

Pelleteries 

Soie 

Coton  brut 

Filés  de  coton 

Laines 

Métaux  bruts 

Gommes  et  résines 

Huiles  minérales  d'éclairage 

Couleurs  et  substances  tinctoriales.. 

Substances  et  produits  chimiques. . . 

Huiles  végétales 

Houblon 

Porcelaines  et  faïences 

Verreries  et  cristaux 

Ouvrages  en  fer,  eu  acier  et  en  fer- 
blanc 

Machines  et  mécaniques 

Menuiserie  et  ébènisterie 

Papeterie 

Ouvrages  en  cuir 

Corderie,  bonneterie  et  tissus  en  lin 
et  en  chanvre 

Tissus  de  soie 

—  de  laine 

—  de  coton 

Tulles  et  dentelles. . . , 

Lingerie  et  confections 

Instruments  de  musique 

Horlogerie 

Wagons 

Russie  d'Asie  : 

Légumes  et  fruits 

Thé 

Coton  brut 

Tissus  de  coton 

Tissus  de  laine 


63,6i8,000 

642,000 

316,000 

14,936,000 

463,000 

3,087,000 

2,641,000 

2,480,000 

3,897,000 

4,064,000 

11,025,000 

51,951,000 

20,785,000 

24,406,000 

61.735,000 

2,720,000 

4,050,000 

16,581,000 

18,532,000 

15,837.000 

1,248,000 

1,310,000 

4,142,000 

14,930,000 

68,447,000 

2,251,000 

2,066,000 

964,000 

7,375,000 
3,488,000 
12,103,000 
6,012,000 
1,346,000 
2,501,000 
1,725,000 
4,782,000 
525,000 


1,548,000 

22,415,000 

1,403,000 

793,000 

464,000 


1 
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Mouvement  des  principaux  bureaux  de  douanes  en  iS80. 
[Valeurs  en  roubles.] 

Eiporlations.  Importationi. 

Russie  d'Europe  : 

Baltique  : 

St-Pétersbourg  et  Cronstadt..      88.,34i,000  402,639,000 

Réval 19,984,000  67,783,000 

Riga 55,490,000  43,280,000 

Eotrepôts  : 

Moscou 1,000  433,228,000 

Varsovie 6,779,000  12,450,000 

Frontières  de  Prusse  et  d'Au« 
triche  : 

Wierzbolovo 31,798,000  30,667,000 

Graïéyo 9,124,000  13,573,000 

Neschau 14,323,000  3,761,000 

Alexandrow 4,609,000  43,325,000 

Sosnovitsa 8,706,000  16,122,000 

Volotchisk 9,289,000  4,109,000 

Mer  Noire  : 

Odessa 55,677,000  49,014,000 

Nicolaïev 21,879,000  792,000 

Mor  d'azow  : 

Berdiansk 6,995,000  164,000 

Taganrog 9,135,000  5,968,000 

Rostow 22,657,000  962,000 

Russie  d'Asie  : 

Tiûis »  1,737,000 

Poti 5,825,000  1,237,000 

Bokou 1,328,000  1,858,000 

Astrakhan 2,267,000  2,169,000 

Irkoutsk  (commerce  avec  la 

Chine  par  Kiakhta) 2,520,000  22,772,000 

Résumé  des  exportations  et  des  importations  par  pays 
de  destination  et  de  provenance, 

[Valeurs  en  roubles.] 

Exportations.  Importations. 
Russie  d'Europe  : 

Angleterre 148,290,000  150,485,000 

Allemagne 138, 122,000  274,268,000 

Fmnco 53,245,000  20,822,000 
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Autriche 39,547,000  23,063,000 

Pays-Bas 28,205,OOo  7,519,000 

Tnrquie 13,584,000  19,058,000 

Belgique 18,899,000  7,423,000 

Italie 5,813,000  6,308,000 

Suède  et  Norvège 12,125,000  2,925,000 

Danemark 5,766,000  716,000 

Roumanie 9,956,000  1,786,000 

Grèce 2,211,000  2,219,000 

Espagûe 86,000  1,688,000 

Portugal 421,000  1,138,000 

ÉtaiJrUois  de  TAméri- 

queduNord 5,234,000  10,204,000 

Amérique  du  Sud....  5,000  15,973,000 

Autres  pays 1,856,000  14,423,000 

Total 476,365,000  (1)560,018,000 

Russie  d'Asie  : 

France 4,353,000  1,591,000 

Perse 3,937,000  6,869,000 

Chine 2,520,000  22,783,000 

Turquie 1,759,000  1,317,000 

Augleterre 136,0C0  350,000 

Êtatsdel' Asie  centrale  »  64,000 

Autres  pays »  62,000 

Total 12,705,000  33,036,000 

2»  Commerce  avec  la  Finlande  en  1880. 
[Valeurs  en  roubles.] 

Exportations  en  Finlande 9,602,000 

Importations  de  Finlande 11,442,000 

Total 21,044,000 

UoUés  Vilew» 

Principales  exporutlon».         de  calcul.  QaonUlôs.         an  ronble». 

Céréales  et  farineux  ali- 
mentaireb tchetrert.    244,362,000     3,157,000 

Tabacs. - » 77MW 

(1)  La  différence  qne  ce»  totaux  présentent  sur  ceux  que  nons  aTonsdw 
nés  pi  as  haot  prorient  de  ee  que,  dans  les  comptes  rendos  ananeli  de  !^"i- 
ininlsiration  des  douane»,  les  lableanx  des  importations  de  la  Rosdt  d'En- 
rope  par  pays  de  proTenane©,  comprennent  la  tolalil*  des  marchandlK* 
arrivées  pendant  l'année  (commerce  général),  lanJis  quo  les  antre?  releté! 
se  rapportent  seulemenl  aox  marchandises  qui  ont  acquitté  les  droits  i't*' 
trée  et  ont  été  livrées  à  la  toosommatlun  intérieure  icopimeroe  spécial). 
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Principales  exportations. 

Beurre. poud.  118,265,000  1,299,000 

Métoox  brots -  1,149,142,000  1,962,000 

Tissus  de  coton —  60,066,000  2,639,000 

Papiers —  »  1,884,000 

Bois -  »  670,000 

3»  Commerce  de  transit  en  1880. 

En  roables. 

Transi  t  par  la  Russie  d'Earope 1 ,  981 ,000 

Transit  pour  la  Russie  d'Asie  : 

D'Europe  en  Asie 4,575,000 

D'Asie  en  Europe 936,000 

Total  de  la  Russie  d'Asie. . . .         5,511,000 

Total  général. . . .         7,472,000 

4°  Mouvement  de  l'or  et  de  Vargent  en  monnaie» 
et  en  lingots  en  1880. 

[Valeurs  en  roubles.] 

Exportations.        Importations. 

Russie  d'Europe 24,299,000       11,399,000 

Russie  d'Asie 4,479,000  991,000 

Total 28,778,000       12,390,000 

Importations  et  exportations  de  marchandises  et  de 
numéraire  aux  années  ci-après  (1851-1880): 

commerce  apéclal. 

[Valeurs  en  milliers  de  roubles.] 

Années.  Importation.  Exportation.  Total. 

1851 103,738  97,394  201,132 

1852 100,864  114,773  215,637 

1853 102,287  147.663  249,950 

1854 70,359  65,338  135,697 

1855 72,700  39,517  112,217 

1856 122,562  160,250  282,812 

1857 151,687  169,688  321,375 

1858 149,384  151,176  .300,560 

1859 159,334  165,575  394,909 

1860 159,303  181,382  340,685 

Moy.  décennale.    110,222    129,276    248,498 
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1861 167,111  177,180  3U,»1 

1862 152,870  180,430  333,300 

1863 164,698  154,473  309,171 

1864 175,312  186,745  362,057 

1865 164,306  209,248  373,554 

1866 205,288  222,908  428,196 

1867 265,281  2U,794  510,075 

1868 260,923  226,596  487,519 

1869 341,965  264,442  606,407 

1870 335,917  359,958  695,875 

Muy.  décenoalc.  222,367  222,678  U5,045 

1871 368,509  369,271  737,780 

1872 435,227  327,041  762,268 

1873 442,970  364,440  807,410 

1874 471,381  431,812  903,193 

1875 531,056  381,952  913,008 

1876 477,581  400,701  878,282 

1877 321,037  527,936  848,973 

1878 595,582  618,166  1,213,748 

1879 587,714  627,768  1,2I5,48Î 

1880 622,812  498,672  1,121,484 

Moy.  décennale.  485,387  454,776  940,163 


1851 

1852 

1853 

1854 

1855 

1856 

1857 

1858 

1859 

1860 

Moy.  décennale. 

1861 

1862 

1863 

1864 

1865. 


MétaNx  préel«nx. 

6,407 
12,561 
26,000 

6,301 

1,904 
16,153 

8,694 

6,495 

2,845 

7,147 

9,451 

7,139 
5,016 
5,199 
5,206 
3,400 


16,402 

6,672 

6,961 

11,999 

6,130 

5,487 

23,084 

30,347 

28,318 

9,766 

14,517 

15,552 
37,627 
67,488 
28,591 
23,560 


22,809 
19,233 
32,961 
18,300 
8,034 
21,640 
31,778 
36,579 
31,163 
16,913 

23,968 

22,691 
42,643 
72,687 
33,797 
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loy.  décennale. 


NAVIGATION. 

28,580 


2,957 

33,520 

39,277 

2,625 

2,694 

10,703 

7,421 
13,039 
20,552 
16,630 
6,441 
5,425 
10,950 
16,523 
14,770 
12,390 


14,227 

5,784 
15,663 
23,884 


17,675 
7,905 
14,664 
17,496 
28,035 
103,254 
19,251 
14,156 
10,188 
28,778 


775 
31,537 
47,747 
45,061 
18,288 
26,578 


26,096     36,799 


25,096 
20,944 
35,216 
34,126 
34,476 
108,679 
30,201 
30,679 
24,958 
41,168 


loy.  décennale. 


12,414  :26,140  38,554 


MOUVEMENT  DE  LA  NAVIGATION  EN  1888. 

I.  —  Navigation  extérieure. 

Nombre  de  Teonage  (1). 
navires 

à  voiles  et     Nafiree  Navires 

k  Tapeur,    sur  l'est.  chargés. 

ENTRÉES. 

5ie  d'Europe  : 

anche 882      90,390  15,648 

iliique 8,2i0    426,902  994,896 

jir  et  mer  d'A- 

3,910    415,124  566,484 

Total....    13,032    932,416  1,577,028    2,509,444 

ssie  d'Asie  : 

oir 1,355      13,573  102,709 

aspienne 971       8,414  75,762 

Total....      2,326      21,989  178 '471 

rotai  général..    15,358    954,405  1,755,499    2,709,904 


106,038 
1,421,798 

981,608 


116,284 

84,176 

200,460 


,c  tonnage  est  exprimé  eu  lastcs  de  1.9  tonnes. 
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RUSSIE. 


NAVIGATION. 


^ 


I0BTIB8. 

Russie  d'Europe  : 

Mer  Blanche 87i         »  105,775       105,:" 

Mer  Baltique 8,149    155,233    1,253,540    1,4(6,773 

Mer  Noir  et  mer  d'A- 
low 3,819    147,064        816,610       963.67i 

Tolal....  12,839  302,297  2,175,925  2,478,222 

Russie  d'Asie  : 

Mer  Noire 1,304      17,932         96,253       114,1S3 

Mer  Caspienne 765     14,023         59,498        73,531 

Totol....      2,069     31.955       155,751       187,706 

Totol  générai..    14,908    334,252    2,331,676    2,665,928 

Les  entrées  se  décomposent  ainsi  par  pavillon,  dans 
l'ordre  da  tonnage  : 

Nombre 

PtTilIou.  d«  DtTlres.  Tonaage. 
Russie  d*Enrope  : 

Britannique 2,660  996.947 

Ailemand 2,573  318,001 

Russe 1,541  288,202 

Suédois  et  Norvégien 2,047  276,746 

Grec 1,088  128,611 

Danois 892  22,166 

Autricliien 668  17,497 

Hollandais 576  82,013 

Italien 306  80,849 

Français 107  54,461 

Belge 39  20,U5 

Turc 483  18,434 

Américain 6  3,164 

Roumain 38  1,010 

Serbe 2  951 

Bulgare 6  227 

Total 13,032         2,509,444 

Russie  d'Asie  : 

Russe 1,205  113,<5<> 

Autricbiei) 61  31,5i^ 

Français 53  23,057 

Briiauniquo 33  14,48* 

Turc 897  12,045 
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Belge 6  2,215 

Italien 4  1,052 

Grec 6  926 

Hollandais 1  488 

Danois 1  '482 

Persan 58  462 

Allemand I  270 

Total 3,326  200,460 

Dans  les  15,358  navires  enregistrés  à  rentrée  en  1880, 
CD  comptait  5,948  bâtiments  à  vapeur,  qui  jaugeaient 
enseaible  1,897,630  lasts,  k  savoir  : . 

Navires,  Toont^es. 

Russie  d'Europe 5,832         1,737,729 

Russie  d'Asie 616  159,901 

C,948         1,897,630 
II.  —  Cabotage. 

XMTBiBS. 

Dont  navires  à  vapeor. 
Nombre  i 

de  navires.    Tonnage.     Nombre.      Tonnage. 

Russie  d'Europe 29,081    2,427,836    12,168    1,784,410 

Russie  d'Asie 19,172    1,692,795     5,545    1,160,867 

Total 48,253    4,120,631    17,713    2,945,277 

Raehat.  —  Voy.  V Annuaire  précédent. 
Industrie  minéralogique,  —  idem, 

PIin.AIfDB  (firand-duehé  de). 

Soperflcie  :  373,536  kilomètres  carrés  (y  compris  la 
superficie  des  lacs  pour  41,670  kilomètres  carrés).  — 
Population  (1880),  2,060,000  habitants.  —  Capitale  ;  Hel- 
singfors,  43,142  habitants.  —  Autres  villes  :  Abo  (Obo). 
22,967;  Viborg,  14,668. 

piNANCES.  —  Budget  de  1882  en  francs  (marks  de  1  fr.) 

BeevMes. 

Impôt  foncier 4,540,200 

—    sur  quelques  industries  et  le 

commerce 306,700 
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Cote  personnelle 1,980,000 

Doaanes 10,000,000 

Timbre •    800,000 

Postes  (brutes) 750,000 

Forêts  (brates)  et  terres  domaniales  i ,  435,000 

Intérêts  de  fonds  actife £,306,900 

Chemins  de  fer  (nettes) 3,050,000 

Droite  pour  l'entretien  des  phares . .  450, 000 

Banque  de  Finlande 249,541 

Impôt  sor  le  rerenu 950,000 

Droits  sur  la  fabrication  de  Teau-de- 

vie 4,225,000 

Passeporto,  lettres  de  provision....  336,000 
Assignations  sur  le  fonds  de  résenre 

de  l'administration  militaire 5, 741 ,444 

Recettes  des  canaux  (brutes) 800,000 

Contributions  des  élèves  des  écoles.  73,000 

Revenus  des  hôpitaux 150,000 

Remboursements 100,000 

Droite  divers 112,576 

Revenus  divers  et  accidentels 274,353 


Total  des  receltes 36,320,714 


Fonds  mis  à  la  disposition  de  l'Em- 
pereur de  Russie 280,000 

Gouvernement 1,491,047 

Justice 780,456 

Administration  civile 5,800,112 

Cultes,  instruction  publique,  scienc.  3,708,984 

Salubrité  publique 1,266,152 

Prisons 1 ,  150,507 

Dette  publique,  intérête,  amortisse- 

mente 4,020,600 

Travaux  publics  et  agriculture 2,480,379 

Chemins  de  fer 2,020,000 

Dotations  et  pensions 1 ,159,620 

Part  du  Trésor  de  Russie  dans  les 

chemins  de  fer 520,000 

Part  des  communes  dans  le  droit  sur 

l'eau-de-vie 400,^000 

Affaires  militaires 8,^,064 

Dépenses  diverses  et  extraordinaires  972, 496 
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Remboursements 173,200 

Frais  de  contrôle  et  de  perception. .  327, 300 

Total  des  dépenses 35,131,146 

Excédent  des  recettes. .  1,189,568 

Les  traitements  du  clergé,  des  juges  en  première  ins- 
tance et  de  quelques  fonctionnaires  civils  consistent  en 
rétributions  qui  ne  sont  pas  portées  au  budget. 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1882. 

Dettes  intérieures,  9,280,299;  —  dettes  extérieures, 
52,142^66.  —  Total  :  61,422,865. 

COMMERCE  EN  1881. 

Pajst  Importation.  Exportation. 

Russie 68,400,000  49,900,000 

Allemagne 40,600,000  6,200,000 

Grande-Bretagne 17,400,000  20,700,000 

Suède  et  Norvège....  11,200,000  7,800,000 

Danemark 1,000,000  3,100,000 

Pays-Bas 400,000  4,000,000 

Belgique 200,000  1,200,000 

France 500,000  8,800,000 

Espagne 1,000,000  6,200,000 

Portugal 400,000  100,000 

Italie 800,000  100,000 

États-Unis 3,900,000  100,000 

AntUles 1,300,000  » 

Brésil 4,300,000  100,000 

Indes  Orientales 2,300,000  » 

Autres  pays 1,100,000      »___ 

Total 154,800,000  107,300,000 

Uunité  monétaire  est  comme  auparavant  le  mark 
(marka).  Une  pièce  de  10  marks  contient  2,903,226 
gramoies  d'or  pur. 

NAVIGATION. 

Mouvement  des  ports  en  1881. 

Finlandais..  2,861  501,128  3,729  313,917  6,590     815,045 

Russe 126  10,876      344    28,302      470       39,178 

Étranger...      467  114,010  1,151  347,125  1,618     461,135 
Total  des 

entrées..  3,454  626,014  6,224  689,344  8,678  1,315,358 
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Finlandais..  5,H39     658,146     655  160,559  6.494  818,705 

Russe 413       33,009       74      5,686     486  38,693 

Étranger...  1,473      427,970     158    38,274  1,630  466,2U 

Total  des 
sorties..  7,723  1,119,125      886  204,519  8,610  1,323,644 

EFFXCTIF  DE  LA  MARIHB  MARCHANDE  EN  1880. 

1,574  navires  à  voiles  jaugeant  264,853  tonneaux  (sans 
coœpler  les  navires  de  naoins  de  20  tonneaux)  et  131  va- 
peurs de  9,973  tonneaux  d'une  fofce  collective  de  5,007 
chevaux.  Total  1,705  navires  jaugeant  274,826  tonneaax. 
Ils  sont  montés  par  environ  10,000  hommes. 

CHBMUIS  DE  FBR  EN  1880. 

En  exploitation  :  chemins  de  fer  de  TÉtat,  840;  chemins 
de  fer  des  compagnies,  33.  Total  :  873  kilomètres. 


Nombre  des  bureaux  en  1881  :  120.  Nombre  des  lettres 
et  cartes  postales,  6,249,932;  des  échantillons  et  impri- 
més, 555,785  ;  des  journaux,  7,790,439.  Total  :  14,596,156 
expéditions. 


SAnrr-DOMnxgDB  (BsrnBLXQUB  se). 


Superficie  :  53,000  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
environ  100,000  habitants  (les  évaluations  varient  beao- 
coup  ;  elles  vont  jusqu*à  300,000  habitants.  —  Capitale  : 
San-Domingo,  16,000  habitants. 

FINANCES.  -^  Budget  de  1882  (en  dollars). 

Recettes 1,500,000 

Dépenses  (dont  :  intérieur  ut  police,  253,514; 
affaires  étrangères,  146,486  ;  justice,  instruc- 
tion publique,  255,832;  finances,  etc..  144,108; 
guerre  et  marine,  437,823  ;  dépenses  extraor- 
dinaires, 102,177  ;  bilan,  160,000) 1 ,500,000 

DETTES. 

5  à  6  uiillious  de  piastres  fortes. 
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COMMERCE  EN  1881  (en  piastres  fortes). 

Ports.  Importation.  Exportation. 

Santo-Domingo 765,271           687,261 

Puerto-Plata 752,851           686,762 

Azaa,  Monte  Gristy,  Samanà. . .  243 ,  194          317, 052 

Totaux 1,761,316       1,691,075 

Principaux  articles  d'exportation  :  Sucre,  tabac,  café, 
miel,  cire,  bois  d'acajou,  guano. 

NAVIGATION  EN  1881. 

Port  de  Santo-Domingo.  —  Entrés  :  169  navires  jau- 
geant 79,114  tonneaux;  sortis  :  159  navires  jaugeant 
76,058  tonneaux. 


BAK'BALVADOB,   (BÉPUBLIQIIB  DB}. 

Superficie  :  18,906  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
on  l'évalue,  les  uns  à  430,000,  les  autres  à  755,000  habi- 
tants. —  Capitale  :  San-Salvador,  40,000  habitants. 

FINANCES.  —  Budget  de  1881  (en  dollars). 

Becettes. 

Douanes 1,847,000 

Eau-de-vie ,, 961 ,000 

Poudre  à  canon 27,000 

Timbre 73,000 

Postes  et  télégraphes 32,000 

Recettes  diverses 1 ,012,000 

Total 3,952,000 

Dépeuaca. 

Président 16,000 

Corps  législatif. 26,000 

Ministère  des  affaires  étrangères. . .  40,000 

—  delajustice 92,000» 

—  de  l'intérieur 55,000 

—  de  l'instruction  publique..  152,000 
»       des  fiaanc.  et  de  la  guerre.  112,000 
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Armée 900,000 

Tmvaux  publiCH 265,000 

Dette  publique 352,000 

Subvention  â  la  ligne  de   vapeur 

«  Malle  du  Pacifique  » 65,000 

Postes  et  télégraphes. .  88,000 

Douanes 35,000 

Monopole  de  Tuau-de-vie 305,000 

— >       delapeudre 18,000 

Autres  dépenses 4,307,000 

Total 3,827,000 

DETTE  PDBUQCE  EN  1881. 

566,505  dollars,  non  compris  la  dette  flottante  (1,668,124 
dollars). 

Budgets  antérieurs, 

1879.                  1880.  1881. 

Recettes....      2,782,000     3,273,000  3,952,000 

Dépenses...      2,785,000'    3,122,000  3,827,000 


COMMERCE. 


1879. 

Importation.      2,549,460 
Exportation.      4,122,888 


1880.  1881. 

2,294,543     2,705,410 
4,273,088      4,902,436 


Détails  pour  Vannée  1881. 

Pays.  Importation.  Exportttioa. 

Grande-Bretagne 885  1 ,  837 

États-Unis 631  1,247 

France 630  830 

Allemagne 309  546 

Italie 44  141 

Autres  pays 206  301 

Total....  2,705  4,902 

Les  articles  (rexportation  les  plus  importants  sont 
le  café  (1,940,000  livres  pour  2,909,200  dollars),  l'indigl 
(1,470,000  livres  pour  1,470,300  doll.),  l'argent  en  lio- 
gots^pour  105,440  doll.),  le  sucre  brut  (3,493,000  livrti 
pour  104.800  doll.),  Targent  monnayé  (55,634  doll.),  H 
baume  du  Pérou,  les  cuirs,  etc. 
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NAVIGATION  EN  i881. 


Entrés  :  334  navires  jaugeant  413,988  tonneaux,  dont 
245  vapeurs  (y  compris  11  vapeurs  de  guerre). 


SAXE   (ROTAUmE  DE). 

Superficie  :  14,867  kilomètret  carrés.  —  Population  fin 
1875.  2,760,342  habitants;  fin  1880,  2,972,805  habitants. 

—  Capitale:  Dresde,  220,818  habitants.  Antres  villes  : 
Leipzig,  149,081  habitants;  Chemnitz,  95,123  habitants. 

—  La  population  est  presque  entièrement  luthérienne. 

FiîtANCBS.  —  Budget  annuel  des  années  1880  et  1881. 

BeecMcs  u«ties  (en  marks  de  1  tu  25) 

Forête 6,5/2,400 

Domaines • 477,982 

HouiUèpes ^  428,000 

Manufactures  de  porcelaine 220,000 

Chemins  de  fer ,....  23,919,530 

Mines 677,615 

Loterie  (excédent  net) 3,140,180 

Impôts  directs ^ 20,861,710 

Douanes,  etc 5,665,905 

Péages  snr  les  routes 531,060 

Autres  recettes 1,285,205 

Total...-.- 63,759,187 

DcpCIIVCB. 

Liste  civile 2,940,000 

Apanages 321 ,855 

Musées  royaux 206,487 

Intérêts  de  la  dette 23,978,698 

Amortissement  de  la  dette 6,117,665 

Rentes,  etc 387,707 

Diète 127,050 

Dépenses  diverses 118,888 

Conseil  des  ministres 166,030 
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Ministère  de  la  justice 2,553,832 

—  de  l'intérieur 7,125,733 

—  des  finances  (y  compris  les 

tray.  publics,  4,086,600).  5,363,841 

—  des  cultes  de  llnstraction .  6 , 553,270 

—  des  affaires  étrangères. . . .  148,870 

Contributions  matriculaires 4, 704,426 

Pensions 2,712,113 

Foods  de  réserre 255,133 

Total 63,759,587 

t 
Recettes  et  dépensez  extraordinaires. 

Revenus  des  capitaux  disponibles  de  l'État 1 ,091 ,200 

Dépenses 1,091,200 

Dont  pour  les  travaux  publics,  1,051,200. 


SAZa-'WBIKABrEUUBBIAOB  (GAAm-DUCaÉ  HB). 

Superficie  :  3,617  kilomètres  carrés.  —  Population  fin 
1875,  292,923  habitants;  fin  1880,  309,577  habitants.  — 
Capitale  :  Weimar,  19,944  habitants. 


FINANCES.  —  Exercice  1881-1883  (en  marks). 

Recettes  annuelles  (dont  :  domaines,  2,318,625  ; 
impftt  foncier,  525,400;  impôt  sur  le  revenu, 
1,886,350) 6,049,690 

Dépenses  annuelles  (dont  :  liste  civile,  930,000  ; 
dette  publique,  346,971  ;  cultes  et  instruction, 
840,164) 5,962,410 

DETTE  PVBLIQUB  EN  1882. 

6,629,000  marks,  couverte  par  un  actif  un  peu  supé- 
rieur. 
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SAXE-ALTEMBOURG   (DVJGHB  DE\ 

Superficie  :  1,315  kiolmètres  carrés.  —  Population 
fin  1875,  145,844  habitants:  fin  1880.  155,062  habitants. 
-  Capitale  :  Altenbourg  (1875),  26,241  habitanU. 

FINANCES.  —  Budget  de  1881-83  (en  marks). 

Recettes  (dont  :  proven.  des  domaines,  1,011,480; 
impôts  divers,  770,000) 2,418,177 

Dépenses  (dont  :  poar  la  dette,  73.705:  la  justice, 
424,480;  les  finances,  212,588;  routes  et  chemin», 
238,452) 2,418,177 

Situation  au  1er  janvier  1876. 

Actif. G,817,729 

Passif 1 ,839, 940 

Excédent  de  l'aciif. . .        4,977,789 

Depuis  1874,  le  duc  n'a  plus  de  liste  civile;  elle  est 
remplacée  par  des  domaines  sous  le  nom  de  fidéicommis. 


SAZS-COBOUllG-GOTBA  (BUCBÉ  DE), 

Superficie  :  1,970  kilomètres  carrés.  —  Population, 
1875,  182,599  habitants;  fin  1880, 194,416  habitaits.— 
Gotha,  26,525  habitanU;  Cobourg,  15,791. 

FINANCES.  —  Budget  de  1883  (en  marks). 

Recettes  (dont  :  domaines,  net,  454,778;  impôts 
directs,  1,286,370;  impôts  indireots,  679,215). . .      3,570,900 

Dépenses  (dont  :  dette,  501,094;  justice,  626,682; 
culte  et  iustruetion,  374,498) 3,570,900 


DETTES. 


Cobourg  (l'actif  défalqué) 1,963,000 

Gotha  (actif,  10,265,965)  passif 7,468,799 

44. 
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lAXE-HEDnNâEKr   (dUGBÉ  DE.) 

Superficie  :  2,466  kilomètres  carrés.  —  Population  fin 
1875, 194,463  habitants;  fin  1880,  207,057  habitants.  - 
Capitale  :  Meningen,  11,227  habitants. 

FINANCES.  —  Exercice  1880-1882  (en  marks). 

Recettes  (dont  :  provenant  des  domaines,  3,075,500  ; 

impôts  directs,  1,150,000;  impôts  indir. 356,000).  4,640,563 
Dépenses  (dont:  Uste civile, 394,286;  dette,  591,000)    4,123,100 

DETTE  PUBLIQUE  AC  1er  JANVIER  1881. 

Passsif. 11,824,518 

AcUf(environ) 41,500,000 


SERBIE   (ROYAUMB  DS). 

Superficie  :  48,555  kilomètres  carrés.  —  Popnlation  an 
31  décembre  1878,  1,669,337  habitants,  évaluée  en  dé- 
cembre 1881  à  1,700,000.  Religion  :  grecque  orthodoxe. 
--  Capitale,  Belgrade,  27,000  habitante. 

FWANCES.  —  Budget  pour  l'année  1881-1882  (en  francs, 
dit  dinars). 

Reeelles. 

Cote  personnelle 10, 750,000 

Patentes 850,000 

Douanes. 4,200,000 

Denrées 750,000 

Accise  sur  le  tabac .  900,000 

Monopole  du  sel.. 400,000 

—  du  tabac 250,000 

—  des  mines 40,000 

Accises  sur  les  boissons 800,000 

Taxes  judiciaires )  .  «««  ^fvï 

Enregistrement \  i,{>w,ww 
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Taxes  de  licitation 50,00(y 

Taxes  forestières 50,000 

Domaines 280,000 

Mines 50,000 

Intérêts... 50,000 

Imprimerie  de  l'État 450,000 

Haras 50 ,000 

Postes 200 ,000 

Télégraphes 300,000 

Banque  de  crédit 350,000 

Taxe  snr  les  objets  en  métaux  pré- 
cieux   40,000 

Recettes  de  divers  fonds 1,950,000 

Savoir  : 

Enseignement 1,050,000 

Hygiène  publique . . .       900, 000 
Recettes  destinées  à  l'amortisse*- 

ment  de  la  dette  publique 3,575,000 

Savoir  : 
Centimes  additionnels.  2,300,000 
Accise  sur  la  bière. . . .     275,000 

Recettes  diverses 6,800,000 

Total 32,635,000 

Dépenses. 

Dépenses  générales 10,146,972 

Savoir  : 

Liste  civile 1,200,000 

Skoupcbtina 200,000 

Conseil  d'État 138,981 

Maison  du  roi 21 ,218 

Dette  publique 7,409,937 

Pensions 651 ,836 

Crédits  généraux. . . .       525,000 
Ministère  de  la  justice  et  contrôle.         1,823,225 

—  de   l'instruction   et  des 

cultes 2,636,389 

—  des  affaires  étrangères. .  670,693 

—  de  l'intérieur 4,846,747 

—  des  finances 1,149,751 

—  de  la  guerre 8,983, 595 

—  des  travaux  publics 2,408,820 

Total  des  dépenses. . . .       32,616,192 
Excédent  des  recettes 18,808 
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DETTE. 

Dette  nalionalc • .       iOO  millioiib. 


L'armée  peiinanenle  compte  5,G00  hommes;  le  pre- 
mier han  (le  la  milice,  68,000  hommes,  et  le  deuxième 
ban  près  de  42, 000,  ce  qui  fait,  en  cas  de  guerre,  une 
force  totale  de  115  à  116,000  hommes. 

comiERCE  EH  1875  (en  franco). 
Exportation...      35,014,874       Importation...      31,219,343 

Principaux  articles  d'exportation. 

Céréales 24,961,742 

Bêlai! 24,536 

Porcs 367,642 

Peaux  de  mouton  et  de  chèvres..  1,117,134 

POSTES  EN  1875. 

Nombre  des  bureaux  :  54.  Lettres  particulières,  710,064; 
lettres  officielles,  575,821. 

TÉLÉGRàPHBS  IN  1881. 

Longueur  des  lignes,  2,190;  des  fils,  3,136  kitomeires. 
Nombre  des  bureaux  de  l'État,  60;  dépêches  expédiées, 
247.598,  dont  148,332  internes,  72,917  internationales, 
25,349  dépêches  de  service. 


SXAM  (aOTAOlKE  DS). 

Superficie  :  environ  800,000  kilomètres  carrés.  —  Po- 
pulation :  6,000,000  d'habitanU.  —  Capitale  :  Bangkok, 
400,000  habitants,  dont  près  de  200,000  Chinois. 
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Les  revenus  sont  évalués  par  les  uns  à  20  millions,  et 
par  les  autres  à  75  millions  de  francs,  dont  les  5/6  pro- 
viendraient d'un  impôt  de  capitation.  Le  reste  consiste- 
rait en  tribut  des  princes  vassaux,  en  droits  sur  le  sol 
cultivé,  et  principalement  sur  les  plantations  d'arbres. 
Les  douanes,  les  droits  de  navigation  et  les  amendes  four- 
nissent également  leur  contingent  au  Trésor. 

ARMÉE. 

Quelques  milliers  d'hommes  et  une  milice. 


Vapeurs 14 

COMMERCE  (en  dollars). 

Principaux  articles  d'exportation  (en  pîcouls  de 
133  1/3  livres). 

1877.      1878.      1879.      1880.      1881. 

Riz 3,062,607  2,354,547  3,996,544  3,430,040  3,670.773 

Sacre....  38,993  3,531  31,601  24,087  27,153 

Poivre....  18,433  13,219  20,507  18,591  17,680 

Sésame...  36,154  81,154  28,277  33,461  19,592 

Sapan(Ms)  70,280  61,440  69,725  50,199  104,249 

Peaox....  18,383  18,657  16,550       16,106  16,237 
Cardamo  - 

me 4,196  2,504  3,782  266  206 

Mouvement  du  port  de  Bangkok  (Sorties)  en  1881, 
avec  la  valeur  des  cargaisons  en  dollars. 

Pavillon.  Naviret.  Tonnes.  Cargaison. 

Siamois 122  47,657  1,812,138 

Anglais 268  128,959  6,166,976 

Allemand 57  25,949  1,090,602 

Chinois 33  4,084  126,125 

Hollandais 16  5,941  267,109 

Sarawakien 12  4,208  200,706 

Français 6  1,606  55,772 
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Danois 4  2,425  76,898 

Américain 2  868  20,500 

Suédois 2  512  i9,745 

Rasse 2  922  29,385 

Total....         iiï         223,131         9,865,956 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE. 

56  nafires  jaugeant  20,930  tonneaux,  y  compris  3  va- 
peurs de  996  tonneaux. 


SUÈDB  ET  HORVéOE  (aOTAUMES  DS). 
UNION  DYNASTIQUE. 


Superficie  :  442,818  kilomètres  carrés  (Statistisk  Tids- 
krifl).  —  Population  recensée  en  1880,  4,565,668  habi- 
tants; en  1750, 1,763,338;  en  1800,  2,347,207;  en  1870, 
4,168,525,  diaprés  M.  Sidenbladh  :  SchiJoeden,—Ca\\Mt: 
Stockholm,  168,775  habitants.  Autres  villes  :  Gothenboarg, 
76,401;  Malmœ,  38,054;  Norrkœping,  26,795. 

ÉMIGRATION. 

1866......  7,206  1874 7,791 

1867 9,334  1875 9,7^1 

1868 27,024  1876 9,418 

1869 39,064  1877 7,610 

1870 20,003  1878 9,032 

1871 17,450  1879 17,637 

1872 15,915  1880 42,109 

i873 13,580 

FINANCES.  —  Budget  de  1883  (en  couronnes  de  1  fr.  39). 

Boce<(es. 

Excédents  des  exercices  anlcrieurs 2,789,137 

Refîettes  ordinaires  : 

Impôt  foncier 5,995,000 

Domaines  en  ferme 2,900,000 
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Cote  persoDDelle 6W),000 

Droits  de  tonnage 1,200,000 

Chemins  de  fer  (nets) 6,200.000 

Télégraphes  (bruts) ; 1,330,000 

Forêt8(bmte8) 1,000,000 

Recettes  di?erses 1,325,000 

Recettes  extraordinaires  : 

Douanes 27,600,000 

Postes 5,100,000 

Papier  timbré 3,000,000 

Impôt  sur  reau-de-YÎe 17,000,000 

—  sur  le  sucre  de  betterayes 70 ,000 

—  sur  le  revenu 4,100,000 

Part  des  bénéfices  de  la  banque  de  Suède.  1 ,600,000 

Total..... 78,749,137 

Dépenses  ordiaaires  : 

Maison  du  roi 1,338,000 

Justice 3,753,000 

Affaires  étrangères 613,800 

Armée 17,206,000 

Manne 6,375,000 

Intérieur , 4,396,360 

Cultes,  instruction 10, 132, 551 

Pensions 2,430,000 

Finances  (dont  :  douanes,  2,480,000; 
postes,  5,100,000;  accises,  450,000;  té- 
légraphes, 1,330,000;  forêts,  672,403).  13,293,000 

Dépenses  extraordinaires  : 

Armée  et  flotte 2,413,000 

Dépenses  diverse^. 5.414,589 

Du  comptoir  de  la  dOTte  publique  : 

Amortissement  et  rentes  des  emprunts .  9, 522, 132 

Dépenses  diverses  (Diète,  etc 665 ,800 

Porté  au  fonds  de  roulement  de  TÉiat 2,196,905 

Total 78,749,137 

Projet  de  budget  pour  1884  (couronnes). 

Baeellcs. 

Recettes  ordinaires 20,381,000 

Impôts  : 

Douanes 27,500,000 
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Postes 5,300,000 

Timbre 4,400,000 

Eaux-de-Yie 14,300,000 

Sacre  de  betterave 90 ,000 

Immeables  et  reveDus. 3,700,000 

Taxes  pour  certains  privilèges 170,001 

Fonds  disponibles  : 
Moitié  du  bénéfiœ  de  la  banque  du 

Royaume  pour  1882 1,300,000 

Excédents  budgétaires  antérieurs ....  4, 100,000 

Total 81,U1,000 

Dépenses 

ordinaires,  extraordintires.      loialei. 

Liste  Civile 1,338,000  >»  1,338,01 

JusUce 3,758,000  131,000  3,889.01 

Affaires  étrangères....  613,800  4,500  618,31 

Guerre 17,070,000  2,300,000  19,370,0( 

Marine 5,766,650  2,274,550  8,041,11 

Intérieur 4,496,618  1,917,382  6,414,0( 

Finances 13,442,000  297,000  13,739,0( 

Cultes  et  instruction  pu- 
blique   9,949,416  1,470,584  11,420,00^ 

Pensions 2,632,000  1,980,000  4,61â,00( 


Totaux....    59,066,484    10,375,016  69,ai,5 

Frais  d'entretien  de  la  Diète 620,8 

Annuités  de  la  dette  consolidée 9,678,6S3i 

.  Total 79,740,983 


DXTTB  PCBLIQUÉ  EN  JANVIER  1882. 

Dette  intérieure; 34,8tô,500 

—   extérieure. 19^,872,396 

Dette  consolidée 225,715,895 

Emprunt  à  court  terme  remboursable 
en  1885 9,000,000 

ARMÉE. 

Pied  de  paix  (ligne) 41,280bal)iU 

Pied  de  guerre  (ligne,  réserve  et  milice)....       202,783  - 


dby  Google 


SUÈDE  ET  NORVÈGE.   —  COMMEtlGE. 


79â 


MARINE  MILITAIRE  EN  1881. 

Flotte  en  1882. 

VAPBUBS. 

CbeTaax.  Canons. 

1  vaisseau  de  ligue 800  66 

1  frégate 1,400  16 

4  corvettes 5,860  21 

4  monitors 1 ,570  8 

10  petits  monitors 1,191  10 

9  chaloapes-canoDUières . . . .         6,820  18 

iO  chaloupes-canonuières ....         1 ,  300  10 

2  bateaux  porte-torpilles. . . .          1 ,349  1 

1  transport 140  » 

2  avisos 230  5 

44  vapeurs 20,660  155 

MAYIHBS   A   VOILES. 

5  corvettes 95 

5  bricks 10 

10  navires  à  voiles 105 

PL0TTIIXB8  A.  BAMBS. 

5  canots  h  obusiers , 5 

34  chaloupes-canonnières 60 

*S  yoles-canonnières 48 

87  chaloupes 113 


Éqnipag. 
735 
316 
565 
330 
411 
641 
390 

80 

48 
141 

3,657 


1,298 
249 

1,547 


COMMERCE  EN  1878,  1879  ET  1880. 

Le  motiYemeiit  général  des  transactions  commerciales 
de  la  Saède  avec  l'étranger  a  donné  les  résultats  suivants 
en  1878,  1879  et  1880  :     . 


COHMEECE  EH  1878,  1879  ET  1880  (en  couronnes  de  1  fr.  39). 


Importation. 

Exportation. 

Total. 

1878.... 

239,512,642 

184,320,355 

423,832,997 

1879.... 

226,442,243 

186,163,886 

412,606,129 

1880.... 

282,788,000 

236,643,000 

519,431,000 
45 
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Le  tableau  suivant  indique  sur  quels  articles  se  sont 
principalement  portées  les  opérations  commerciales  de  ce 
pays  avec  Tétranger  en  1880  : 

ImporUtioB.  Bxportalioo. 

Viandes  et  produits  alimentaires 27,374,2(1  M  ,S28,5tô 

Céréales 34,294,951  i!,4«,(«4 

Denrées  coloniales 39,597,691  79,767 

Matières  texUles 17,268,059  361,431 

Tissus 44,308,833  3,720,223 

Crins,  plumes,  peaox,  os,  etc 15,812,679  l,562,67i 

Bois  bruts,  sciés  ou  éqaarris 788,359  89,731,209 

BoisouTTés 944,471  14,123,li9 

Minéraux 21,150,885  1,485,510 

Métaux  bruts  ou  en  partie  ouvrés... .  9,374,374  42,993,286 

On  voit  par  cet  aperçu  que  les  bois  entrent  pour  pias 
d*un  cinquième  dans  le  commerce  général  de  la  Suède  et 
pour  plus  de  moitié  dans  son  exportation. 

A  eux  seuls,  ils  constituent  un  excédent  de  28  milliODS 
sur  Tannée  1879.  L'exportation  des  métaux  donne  égale- 
ment une  plus-value  sensible  sur  l'exercice  précédent  : 
44  millions  de  couronnes  (en  chiffres  ronds)  au  lieu  de  33. 

Si  nous  examinons  maintenant  dans  quelle  proportion 
les  pays  étrangers  ont  pris  part  aux  transactions  com- 
ciales  avec  la  Suède,  nous  enregistrons  les  résultats  sui- 
vants : 

Importation.      Exportation.  ToUL 

Grande-Bretagne   et 

Irlande 77,743,000  123,801,000  201,544,000 

Danemark 55,848,000  23,936,000  79,784,900 

Allemagne 61,764,000  17,096,000  78,860,000 

France 6,.467,000  28,699,000  35,166,000 

Russie  et  Finlande...  26,232,000  7,101,000  33,333,000 

Norvège 16,774,00i;  7,955,000  24,729,000 

Belgique 8,705,000  12,258,000  20,963,000 

États-Unis 11,770,000  2,869,000  14,639,000 

Pays-Bas 8,384,000  6,139,000  14,523,000 

naOITS  DE  DOUANE. 

La  somme  des  droits  perçus  sur  les  marchandises  im- 
portées en  Suède  en  1880,  s'est  élevée  à  26,916,535  cou- 
ronnes, soit  2,564,929  de  plus  qu'en  1879. 
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NAVIGATION  ES   1880. 

Les  navires  charges  entrés  'dans  les  ports  suédois  ou 
sortis  en^880,  se  sont  éievés  aux  chiffres  ci-après  : 

EMTRÉBS. 

NoTires.  Tonneaux. 

Pavillon  suédois 5,216  762,442 

—  norvégien 647  123,456 

—  étranger 3,755  627,497 

Total 9,618       1,513,395 

S0BTIE8. 

Pavillon  suédois 10,039       1 ,146,371 

—  norvégien 2,122  604,941 

—  étranger 5,774       1,060,371 

Total 17,935       2,811,683 

L*eirectif  de  la  marine  marchande  comptait,  à  la  fin  de 
1880,  4,333  navires  jaugeant  542,642  tonnes,  soit  31  na- 
Tires  et  11,839  tonnes  de  plus  qu'en  1879.  Cette  augmen- 
tation est  due  tout  entière  aux  progrès  accomplis  par  la 
population  maritime  de  la  Suède,  dont  la  flottille  mar- 
chande s'est  accrue  de  82  bâtiments  et  de  19,066  tonnes. 
Les  grandes  villes  ont,  au  contraire,  vu  diminuer  le  nom- 
bre de  leurs  bâtiments.     (Annales  du  comm,  extér,) 

CHEMINS  DE  FER  EN  1881. 

Il  y  avait  en  exploitation  :  Chemins  de  fer  de  l'Etat, 
2,194  kilomètres;  des  compagnies,  3,983.  Total  :  6,177 
kilomètres. 

POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  ;  1 ,835.  Nombre  des  expéditions, 
68,731,121,  dont  38,078,616  lettres  et  cartes  postales, 
36,997,789  échantillons  et  imprimés,  26,952,716  journaux. 

TÉLÉGRAPHES  DE  L'ÉTAT  EN  1881. 

Longueur  des  lignes,  8,366  kilomètres;  dfis  fils,  20,471 
kilomètres.  Nombre  des  bureaux  :  174  (il  y  a  en  outre 
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207  bareaux  de  chemins  de  fer  de  TÉtat).  Dépêches  : 
091,276  intérieures,  398,534  internationales,  128,271  en 
transit.  Total:  1,118,08t. 

20  IVOBVBCB. 

SupeiHcie  :  317,800  kilomètres  carrés.  —  Popolalioo, 
1865,  1,701,478  habitants;  1871,  1,760,000;  1875, 
1,802.000;  évaluation  pour  la  fin  de  1880,  1,913,500 
habitants.  ~  Capitale  :  Ghristiana  (avec  les  faubourgs), 
106,000  habitants;  sans  les  faubourgs,  76,000  habitants. 

C'est  le  culte  protestant  (luthérien)  qui  domine  en 
Norvège. 

FINANCES.  —  Comptes  de  Vannée  financière  finissant 
le  30  juin  1881  (en  couronnes  de  1  fr.  39). 

ReeeMes. 

Douanes  (produit  brute) 15,858,100 

Impôts  sur  l'eau-de-vie  (brute) 3,500,800 

Impôt  sur  le  malt  (brute) 2,251 ,000 

Timbre,  cartes  à  jouer  (nette) 432,200 

Droits  de  justice 814,000 

—    de  succession 152,900 

Biens  de  l'État  (dont  :  domaines  et 

forêts,    197,800;  mines   (brute), 

930,800) 1,128,600 

Revenus  de  capitaux  actifs 1 ,698,800 

Postes  (produit  brute) 1 ,713,600 

Télégraphes  (brute) 932,800 

Chemins  de  fer  (brute) 3,671 ,000 

Université,  enseignement  secondaire.  546,100 
Produits  des  prisons,  travaux  des 

détenus 478,700 

Hôpitaux,  maisons  d'aliénés 530,800 

Recettes  diverses ^ . . . .  908,700 

Total  des  recettes  ordinaires. ...       34 ,618, 100 

Emprunts  pour  construction  de  che- 

.  minsdefer 4,958,600 

Souscriptions  pour  le  même  but 1 ,275,800 

Emprunt  de  1880 777,500 

Total 41,630,000 
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Liste  ciyile  et  apanages 435, 400 

Storthins 408,500 

Conseil  d'État  et  ministères 1 ,141,300 

Culte,  instraction  publique  (dont  : 
nniversilé,  enseignem.  secondaire, 
1,006,400;  autr.  dépenses,  1,963,800  2,970,200 
Justice,  police,  service  snnit.  (dont  : 
prisons,  785,400;  service  sanitaire, 
1.594,700;  autr.  dépens.,  1,731,500)  4,111,600 
Intérieur  (dont  :  chaussées,  ponts, 
canaux,  433,900;  exploitation  des 
chemins  de  fer,  3,695,400;  indus- 
trie, commerce,  84,300) 4,981 ,300 

Finances  (dont:  douanes,  1,749,900; 
mines  d'argent,  566,000;  forêts, 
123,100;  amortissement,  1,313,500; 
intérêts,  etc.,  4,503,000;  pensions, 

470,400) 9,334,700 

Armée  (dont  :  dépenses  ordinaires, 
6,267,600;  dépenses  extraordin., 
117,000;  mesurage  géographique, 

195,500) 6,580,100 

Marine,  postes  et  télégraphes  (dont  : 

postes,  1,870,600;  télégr.,  973,400)         6,377,900 

Affaires  étrangères 499,700 

Dépenses  accidentelles 94,500 

Acquisition  de  fonds,  etc .  452,200 

Dépenses  ordinaires 37,447,400 

Construction  de  chemins  de  fer 6,234,400 

Total 43,681,800 

DETTE  EN  1881. 

97,800.000  couronnes. 

ARMÉE  ET  FLOTTE. 

En  yertu  des  lois  de  1866  et  1876,  les  forces  militaires 

u  pays  sont  ainsi  divisées  :  1**  forces  de  terre,  troupes 

de  ligne,  landvaern,  train  et  landstorm;  2"  forces  navales, 

équipages  permanents  de  la  flotte  (volontaires),  conscrip- 
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tion  des  matelots  (exceptionnellement),  troupes  navales 
des  districts  avec  réserve  et  garde  des  côtes. 

Les  troupes  de  ligne  comptent  750  officiers  et  18,000 
hommes  de  toute  arme;  ce  nombre  ne  pent  point  être 
dépassé,  même  en  temps  de  guerre,  sans  Tassentiment 
du  storthing.  Le  landvaBrn  ne  sert  qu'à  la  défense  du 
pays;  ]e  landstorm  n'est  organisé  qn'en  cas  de  gtnà 
danger.  La  ligne  se  complète  k  côté  d»  Tolootaîres  cb 
petit  nombre  par  la  conscription  de  jeunes  gens  de  22  ans 
accomplis.  La  durée  du  service  est  pour  toutes  les  armes 
de  10  ans  dont  7  ans  dans  la  ligne  et  3  ans  dans  la  land- 
vœrn;  au  bout  de  ce  temps  chacun  appartient,  jusqu'à 
.  Tâge  de  50  ans,  au  landstorm.  Les  soldats  fournis  par 
la  conscription  passent  par  Técole  des  conscrits,  pen- 
dant au  moins  50  jours  pour  l'infanterie  et  rarlillerie  à 
pied  et  90  jours  pour  les  autres  armes,  et  pendant  3  à 
5  ans  sont  exercés  annuellement  pendant  30  jours. 

Budgets  de  1881-82  et  de  1882-83  (en  couronnes). 

Bceettes. 

1881-82.  1881-8S. 

Maison  royale 1,610  i,650 

Storthing. »  • 

Conseil  d'État,  ministères...             66,900  65^3(8 

Cultes  et  instruction  publiq.        4,502,944  1,425,771 

Justice 1,885,222  1,979,912 

Intérieur. .  '. 10,7i7, 408  5,491 ,825 

Finances 27,937,839  27,327,611 

Guerre 255,183  111,353 

Marine  et  postes 2,914,288  3,747,084 

Affaires  étrangères 108,000  112,500 

Total  des  recettes. . . .      45,389,394      40,263,054 

Dépeiiaeii. 

Maison  royale 437.442  430,772 

Storthing 347,600  433,300 

Conseil  d'État,  rainisières...  1,178,460  1,127,238 

Cultes  et  instruction  publiq.  4,026,287  3,923.902 

Justice .  4,062,061  4,125,860 

Intérieur 11,943,040  6,580,244 

Finances 9,626,513  9,85i,184 

Guerre 6,528,154  6,134,957 
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Marine  et  postes 6,479,237       6,183,993 

Affaires  étrangères 539,900  534,325 

Dépenses  imprévaes i75,700  135,079 

Total  des  dépenses. . .      45,344,394      39,463,054 
Excédent  dasreccites.  45,000  800,000 

ARMÉE. 

Pied  de  paix,  12>000  hommes  ;  pied  do  guerre,  18,000 
hommes. 

MARINE. 

37  vapeurs  portant  152  canons;  2  voiliers,  15  canons; 
45  chaloupes  et  canonnières,  90  canons.  En  tout,  257  ca- 
nons. 

COMMERCE  EN  1881  (valeur  en  couronnes). 

Pays.                          ,  Importations.  Exportations. 

Grande-Bretagne 43,376,000  40,886,000 

Allemagne 45,325,000  16,460,000 

Suède 15,231,000  13,823,000 

Danemark 20,251,000  6,556,000 

France 9,740,000  8,302,000 

Russie 9,979,000  6,197,000 

Espagne 2,953,000  12,391,000 

Hollande 6,624,000  7,300,000 

Belgique 3,219,000  2,381,000 

Autriche,  Italie 381,000  3,298,000 

Portugal 1,675,000  1,260,000 

États-Unis 2,929,000  62,000 

Autres  pays 4,414,000  2,018,000 

Totall881 164,997,000      120,934,000 

NAVIGATION  EN  1880. 

Nav.  norvégiens.     Nav  élrangers.  Total, 

Nombr.        Tnnn.    Nombr.    Tona.      Navires.        Toon. 

BNTBÉBS. 

Chargés....  2,978     562,606  2,710  419,490    5,688     982,096 
Sur  lest....  3,725      774,688  2,143  214,425    5,868      989,113 

Ensemble .  6,703  1,337,294  4,853  633,915  11,556  1,971,209 
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Chargés....  5,786  1,058,420  4,872  571,820  10,658  4,629,940 
Sur  lest....      934      321,514      458    62,814    1,392      384,328 

Ensemble.  6,720  1,379,634  5,330  634,634  12,050  2,014,868 

EFFECTIF  DE   LA  UARINE  MARCHANDE  AU  1er  JAKVIER   1881. 

8,095  n:( vires  jaugeant  1,518,658  tonneaux,  avec  G0,832 
hommes  d*équtpage,  dont  334  vapeurs  d'une  force  collec- 
tive de  13,743  chevaux  et  d'un  tonnage  de  58,062  ton- 
neaux. 

CHEMINS  DE  FER  EN  1882. 

Longueur  des  lignes  en  exploitation,  1,524  kilomètres. 

POSTES»  EK  1881. 

Nomhre  des  bureaux  :  938.  Nombre  des  lettres,  ser- 
vice intérieur,  11,013,340;  service  extérieur,  expédiées, 
2,087,449,  arrivées,  2,444,000.  Total  :  15,544.789.  — 
Lettres  de  valeur,  1,003,691  ;  contenant  des  couronnes, 
185,139,110.  Journaux,  12,465,530. 

TÉLÉGRAPHES. 

Télégraphes  de  TÉtat  à  la  fin  de  1881  :  Longueur  des 
lignes,  7,530  ;  des  fils,  13,681  kilomètres.  Nombre  des 
bureaux,  132.  Nombre  des  dépêches  envoyées  dans  l'inté- 
rieur, 498,024;  pour  l'étranger,  160,433;  reçues  de 
l'étranger,  188,731;  en  transit,  24.  Total  :  847,212.  — 
Télégraphes  des  chemins  de  fer  à  la  fin  de  1881  :  Nom- 
bre des  bureaux,  124;  longueur  des  lignes,  1,164;  des 
fils,  2,333  kilomètres.  Nombre  des  dépêches,  35,643. 
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SUISSE  (république  fédérale  de). 

Superficie  :  41,418  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  décembre  1880,  2,846,104  habitants.  —  Capitale  : 
Berne,  44,087  habitants.  Autres  villes  :  Zurich,  75,956  ; 
Genève,  68,320;  Bàle,  61,399;  Lauzanne,  44,087. 

Détails  par  canton  (décembre  1880). 

Superficie  en 

Cantons.  kilom.  carrés.  Population. 

Zurich 1,724,7  317,576 

Berne 6,889,0  532,164 

Lucerne 1,500,8  134,806 

Un 1,070,0  23,694 

Schwyz 908,5  51,235 

Unterwalden-le-Haut....  474,8  15,356 

Unterwalden-le-Bas 290,5  11,992 

Claris 691,2  34,213 

Zug 239,2  22,994 

Fribourg 1,669,0  115,400 

Soleure 783,6  80,424 

Bâle-Ville 35,8  65,101 

Bâle-Campagne 421,6  59,271 

Schafifhouse 294,2  38,348 

Appenzell-Rh.  Ext 260, 6  51 ,958 

Appenzell-Rb.  Int 159,0  12,841 

Saint-Gall 2,019,0  210,491 

Grisons 7,184,8  94,991 

Argovie 1,404,0  198,645 

Thurgovie 988,0  99,552 

Tessin 2,818,4  130,777 

Vaud 3,222,8  238,730 

Valais 5,247,1  100,216 

Neuchâtel 807,8  103,732 

Genève 279,4  101,595 

Suisse 41,389,8     2,846,102 

dont  2,030,792  parlent  allemand,  608,007  français, 
161,923  italien,  38,705  romanche,  6,675  d'autres 
langues. 

43. 
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EMIGRATION. 

Le  nombre  des  émigrants  suisses  pour  les  pays  d'outre- 
mer a  été  en  1882  de  11,962. 

Voici  quelques  chiffres  plus  détaillés  sur  ce  mouve- 
ment. Berne  a  fourni  à  rémiîrration  un  contingent  de 
3,334  personnes,  Argovie  1,158  et  Zurich  1,148.  Puis 
Saint-Gall,  755;  Tessin,  461;  Grisons,  449;  Valais,  395; 
Schaffhouse,  362;  Bàle-Campagne,  360;  Claris,  350; 
Soleure,  345;  Thurgovie,  282;  Lucerne,253;  Bâic-Yille, 
220;  Appenzel,  Rh.-Ext.,  178;  Schwitz,  169;  Fribourg, 
142;Neuchâtel,  134. 

En  dessous  de  la  centaine,  nous  n'avons  que  Uri  avec 
90  émigrants;  Vaud,  76;  Zoug,  68;  Nidwald,  55;  Ge- 
nève, 49;  Obwald,  40,  et  Appenzell  Rh.-Int.,  23. 

La  Suisse  allemande  donne,  avec  2,186,429  âmes  de 
population,  11,156  émigrants. 

La  Suisse  romande,  avec  659,673  âmes  de  population, 
donne  796  émigrants. 

Le  Tessin  a  461  émigrants  pour  130,777  âmes  de  popu- 
lation. 

Au  point  de  vue  des  groupes  professionnels,  c'est  l'agri- 
culture qui  a  donné,  en  1882,  le  plus  gros  contingent 
d'émigrants  (3,941);  l'industrie  vient  ensuite  avec  1,949, 
tandis  que  le  commerce  n*en  donne  que  301. 

Sur  11,062  émigrants,  il  y  a  eu  6,114  hommes,  2,814 
femmes  (en  majorité  célibataires  ou  veuves)  et  3,034  en- 
fants de  moins  de  16  ans. 

Le  nombre  des  célibataires  est  de  6,178,  et  celui  des 
émigrants  mariés  de  2,750. 

FINANCES  (en  francs). 
I.  ~  Compte  de  1881  et  budget  de  1882. 

Bocotlcs  brufoa. 

1H81.  188J. 

Produit  des  immeubles 154,540  146,966 

—      dc8  capitaux 501,028  417,»» 

Int(îrôts  de  capitaux  d'uxploilalion 

et  de  subvention 214  708  218,(M7 
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Monopoles  et  administratioDs  : 

Douanes 17,436,496  17,100,000 

Postes 15,998,837  15,702,000 

Télégraphes .• 2,496,039  2,495,000 

Fabrication  de  la  poudre 653,179  591  ooo 

Monnaie 1,274,084  926',00e 

Haras  fédéral 179,663  155,850 

Matériel  de  guerre 901 ,769  936, 599 

Laboratoire,  etc 1,508,767  1,373,700 

Administration  militaire 1,705,981  1,676,500 

Chancellerie  fédérale 35,061  25,000 

Tribunal  fédéral 15,249  15,200 

Département  du  commerce.  ...  8,810  8  000 

-*          des  chemins  de  fer.  27,910  22^650 

—  politique »  i2,00o 

—  des  finances »  80,000 

Fonds  d'emprunts  et  d'amortisse- 
ment   2i6,000  » 

Chemin  de  fer  du  Saint-Gothard. . .  23,960  27,000 

Recettes  imprévues 945  '  ig 

Total....  43,383,026  41,929,000 

Dépeuscs  brutea. 

Intérêts  et  remboursements 1 ,870,583  4 ,870, 100 

Frais  généraux  d'administration  : 

Conseil  national 238,629  184,500 

—  desÉtats 13,466  8,500 

—  fédéral 86,453  85,500 

Tribunal  fédéral 146,089  149,500 

Chancellerie  fédérale 298,209  311,900 

Pensions  militaires 33, 676  30,000 

Départements  : 

Politique 319,141  298,500 

Intérieur 4,058,071  2,299,664 

Militaire 27,394  28,300 

Finances 71,743  104^900 

Justice,  police 42,505  45,000 

Commerce,  agriculture 326 ,  749  546 ,  750 

Adminiâtrations  spéciales  : 

Armée 12,61i,971  13,499,823 

Douanes 1,539,257  1,583,500 

Postes 14,129,741  14,195,000 

Télégraphes 1,963,666  2,377,000 

Poudres 504,670  502,000 
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Monnaie 1,274,084  926,000 

Ecole  polytechnique  (net) -390,750  477,000 

Haras  fédéral i59,216  i58,i60 

Matériel  de  goerre..; 897,721  955,366 

Laboratoire,  etc '     1,431,907  1,371,200 

Chemins  de  fer 170,470  174,188 

Dépenses  imprévues 108,332  111,749 

Total 42,717,493      42,294,000 

II.  —  Passif  et  actif  de  la  confédération 
au  31  décembre  1881. 

Actif  de  l'État 52,939,752 

Passif  de  l'État ,..         36,947,QU 

Excédent  de  l'actif. . . .         15,992,706 

III.  —  Budgets  des  cantons  et  de  la  confédéralion 
réunis,  en  1876. 

Cantons.  Confédération.  Total. 
Intérêts  des  capitaux  ac- 
tifs   »  »  » 

Forêts 3,061,818  »  2,061,818 

Domaines 1,011,446  102,559  1,114,005 

IndubtricsderÉtût....  593,676  »  593,676 

Monopoles 4,147,474  304,843  4,452,317 

Impôts  directs 16,454,239  965,764  17,420,0« 

—  indirects  (y  com- 
pris, licences,  amen- 
des, etc.) 15,037,268  15,845,985  30,883,253 

Recettes  diverses 437,805  20,582  458,387 

Total....    39,743,726    17,239,733    56,983,459 


Intérêts  et  amortisse- 
ment de  dettes 3,007,420     1,220,046     4,227,466 

Législation,  administra- 
tion générale   et   de 

district , 3,673,652      1,275,219     4,948,871 

Affaires  militaires 2,169,408    12,606,889    14,776,297 

Justice 2,779,666         183,183      2,962,843 

Prisons 1,080,187  »  1,080,189 
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Police 2,697,822          17,773  2,715,595 

Affaires  sanitaires 258, 977               649  259 ,619 

Agriculture,  silTiculture, 

commerce,  industrie, 

cbeminsdefer 1,534,104         383,222  1,917,326 

Finances 889,909         316,197  1,917,326 

Travaux  publics 11,173,406      1,789,419  12,962,825 

Insiructioos  publiques, 

sciences,  arts 8,898,009         388,334  9,286,343 

Caltes 3,121,991              »  3,121,991 

Bienfaisance  publique..      2,508,543           15,000  2,523, 5i3 

Dépenses  diverses 309,979         107,575  417,554 

Total 44,103,073    18,303,499  62,406,572 

Actif  et  passif  de  la  confédération  et  des  cantons, 
au  1er  janvier  1877. 

Cantons.                                    Actif.  Païsif. 

Zurich 77,206,638  23,833,554 

Berne 115,412,976  58,057,526 

Locerne 9,067,949  3,995,822 

Uri 137,059  1,123,101 

Schwytz 457,607  1,457,364 

Unttrwalden  le  Haut 706,654  71,929 

-          leBas 202,393  48,901 

Claris 7,705,737  6,352,534 

Zag 343,693  107,812 

Fribourg 56,360,308  49,045,684 

Soleare 8,979,217  2,638,042 

Bâle.  Ville 13,812,192  16,464,521 

—    Campagne 9,606,942  1,980,106 

Scbaffhouse 10,758,894  733,586 

Appenzell.  Rhodes  extérieure...         2,990,765  2,260 

—       Rhodes  intérieure....            861,691  344,160 

Saint-Gall 31,692,171  21,143,612 

Grisons 6,197,366  6,674,297 

Argovie 28,684,756  2,410,061 

ThurgOYie 15,156,361  3,672,269 

Tessin 3,468,945  8,570,738 

Vaud 24,686,516  11,776,195 

Valais 7,198,794  8,451,039 

Neucbâtel 8,149,779  4,756,231 

Genève 16,441,800  19,182,025 

Cantons 456,267,202  252,793,373 

Confédération....        35,725,479  31,124,917 

Total 491,992,681  283,918,290 
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l'arbiée  suisse  en  1883. 

Effectif  de  l'élite,  115,754  I and wehr;  9'2, 178  L'armée 
fédérale  compte  donc  208,216  hommes. 

*        COMMERCE  EN  1881  (en  quiataux  métriques). 

Importation.     Ezportitioo. 

Marchandises  franches  de  droit....  2,546,254         681,093 
Articles  imposés  ao  pofds  : 

Denrées,  boissons,  denrées  colo- 
niales, tabac 5,722,409         450,941 

Animaux  et  leurs  produits 96,112          63,193 

Terres,  pierres,  brutes  ou  travail- 
lées   762,915         187,006 

Minerais,  métaux  et  ouvrages  en 

métal 1,071,992         251,334 

Matières  textiles,    paille,   caout- 
chouc, feutre  et  marchandises 

en  feutre 492,875        326,878 

Buis  et  ouvrages  en  bois 1,940,745         119, tôl 

Verreries  et  poteries 331,295        137,217 

Papier,  livres,  fournitures  de  bu- 
reau, objets  d*art  et  de  sciences.  45,227          41 ,338 

Quincaillerie,  objets  divers,  etc. .  49,882          20,940 

Drogueries,  matières  chimiques 

et  colorantes 738,143         186,541 

Bitumes,  plantes,  écorces,  etc.. . .  6,112,442         173,699 

/    Total 19,910,291      2,639,683 

Articles  taxés  à  la  valeur  (en  francs)  : 

Bois  et  charbons »  7,758,410 

Wagons,  voitures,  machines,  ba- 
teaux, etc 455,765  » 

Meules  de  moulin 55,305  » 

Total 511,070      7,758,4^ 

Articles  imposés  à  la  pièce  : 

Bétail 254,997         106,296 

Ruches  d'abeilles 452  » 

Total 255,449         106,296 

Entre  les  pays  limitrophes,  l'importation  et  l'exporla- 
tion  se  répartissent  comme  il  suit  : 
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Quinlaux  mAlriqars.  Francs. 

Importation.  Exportation.  Importation.  Exportation. 

Frauce 6,443,4U  989,895      208,801      5,323, i99 

Allemaguè. ..     11,203,579  1,187,501      234,590      1,756,026 

Autriche 1,703,571  243,197        17,533           10,758 

Italie 859,727  219,090       50,126         668,337 

CHEMINS  DE  FER   EN   1880. 

En  exploilalion  :  2,571  kilomètres. 

POSTES  EN  1881. 

Nombre  des  bureaux  :  803,  sans  les  2,050  dépôts  de 
lettres  et  les  21  bureaux  à  l'étranger.  Nombre  des  lettres 
expédiées,  80,751,538,  dont  56,221,228  internes  et 
24,530,310  internationales.  Journaux  expédiés  pour  la 
Suisse  et  pour  l'Allemagne,  51,472,806;  arrivés  de  l'Aile- 
magne  et  de  rAutriche-Hongrie,  1,171,913.  Imprimés, 
échantillons,  etc.,  12,578,546  internes  et  11,218,564  in- 
ternationales. —  Le  nombre  des  voyageurs  transportés 
par  les  voitures  de  poste  était  de  829,269. 

TÉLÉGRAPUI.S  EN   1881. 

Longueur  des  lignes  de  TÉtat,  6,626  kilomètres;  des 
fils,  16,174  kilomètres.  Nombre  des  bureaux  :  1,210,  dont 
1,034  bureaux  de  l'État,  105  bureaux  des  chemins  de  fer 
et  71  stations  de  dépôt.  Nombre  des  dépêches  internes 
expédiées,  1,837,385;  internationales  (expédiées  et  arri- 
vées), 879,727;  en  transit,  329,798;  dépêches  de  ser- 
vice, 83,079.  Total  :  3,129,989. 


TUmtS    (BEYXJGK   OU   RÉGZ»GE  DE) 

Superficie  :  168,700  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
2  millions  d'habitants.—  Capitale  :  Tunis,  150,000  habi- 
tants. 
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FINANCES.  —  Budget  de  4874-75  (en  francs). 

Meeetle*. 

Droit  d'exportation 2,9W,575 

Taxes  sur  les  oliviers,  etc 886,475 

Monopoles  du  tabac  et  du  sel 454,300 

Droits  d'importation 438,925 

Recettes  diverses 2,412,025 

Total 6,832,300 

Vépea«ea. 

Administration  générale 451 ,  325 

Intérêts  et  administration  de  la  dette 

publique 5,577,625 

Autres 567 ,  900 

Total 6,296,850 

DETTE. 

125  miUioQS  de  francs. 

ARMÉE. 

Pied  de  guerre,  10  à  15,000  hommes. 

COMMERCE  EN  1879. 

Imporiations. 

Valeurs  en  piastres. 

Articles  divers 101,668.63 

Arachides 11 ,491 .25 

Acides 6,731 .25 

Armes 206,000 

Allumettes  chimiques 79,644  75 

Bière 14,500 

Beurre 5,350 

Bijouterie  et  horlogerie 121 ,796 

Boisdiyers 37,U7  10 

Papier  et  carton 48,439  75 

Ciment,  chaux,  plâtre 49,405  50 

Charbon  de  bois 102,191  75 

Houille 4,875 

Chanvre  et  corde 55,013 
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TUNIS.    —  COMMERCE.  809 

Denrées  coloniales 2,060, 323 

Peaux 634,888 

Confitures 63,813  25 

Chaises  en  bois 38,391  50 

Articles  dorés 325,709 

Farines 87,130 

Foin 45,040  50 

Fromage 87,832  50 

Fertra?aillé 143,434  50 

Fer  brut 130,105 

Objets  en  fer 268 , 872 

Fruitsséchés 135,747  50      ' 

—  frais 51,252  22 

Glaces  et  miroirs 21,387  50 

Garance  et  poivre 40,812  50 

Laine  noir 6, 100 

—  d'Australie 253,184 

Légumes 69,720 

Mobilier 73,583  75 

Briques  vernis 71,414 

Marbre  travaillé 8,725 

—  brut. 84,536  75 

Médicaments  et  drogues. 330, 080 

Quincaillerie 560,539 

Tissus  de  coton 5,228,817 

—  delaine 927,103 

Pâtes 6,768  75 

Pommes  de  terre 33,398 

Pétrole 162,456  25 

Papiers  divers 108,994 

Plomb 11,930 

Parfumeries. 113,213 

Pierre  silicienne 3,986  70 

Pistaches 12,950 

Planches  de  Suède , 394,773  25 

—       de  Venise 156,90125 

Riz 84,200 

Soieries 886,334 

Soie  grège 1,162,812 

Bougies 144,226 

Salaisons 64,036  87 

Sel  de  soude 17 ,  275 

Sacs  vides 14,800 

Ëcorces  de  nojer 65,528 

Couleurs 407,134 

Briques 21,496  60 
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810  TUmS.  —  COHMEfiCK. 

Chaax 8,SS 

Verrerie  et  faïence 198,513  77 

Vêtements <36,158 

Vin  et  spiritueux i.OjO.OW 

Total i7,d36,S0SS9 

Exportations  principcUes. 

Amandes  en  coque 16,323  S6 

—  sans  coque 3,3IH 

Anes 3,701) 

Beurre 194,6»  » 

Bœufs 434,750 

Fez 290,816  33 

Froment 3,268,(e8  ii 

Cire 84,8WM 

Chiffons 59,373  8! 

Peaux 182,779  « 

Citrons 18,678 

Chevaux 7,500 

Dattes  de  Besser 2,025 

—  d'Horra 26,741 

—  de  Gabès 10,073  5 

—  deDeglah 391,227 

Éponges  brutes 28,851 

—  lavées 1,059,840 

Farine 21,643  «0 

Graisse 5,405 

Ghemraera 29,897 

Tourteaux 199,886  59 

Alfa  à  1/2  piastre  le  quintal  (50  k.).  1,067,768  53 

—  àlpiastre 959,46335 

Huile 1,619,313 

Légumes  secs 154,209  71 

Laines  dite  bonettons 103,133  60 

—  lavée 188,154  45 

—  ensuin 1,025,367  74 

Moutons , . .  47,715 

Orp;e 386,170 

Os. 45,759» 

Objets  en  alpha ^ 179,Î06  W 

Peaux  de  chèvre 217,6i3 

—  de  mouton 81,090*, 

Poils  de  chèvre 7,9!9     , 

Poulains 6,800 
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Poissons  sales 12,351 

Sépia 55,252  80 

Son i 14,162  80 

Vermicelles 20,067  20 

Savon 87,986  53 

Soie 4,616  66 

Tan 140,153  40 

Tissas  de  laine 843,725  60 

Autres  tissus 19,425  50 

En  y  comprenant  les  articles  non 
dénommés.  Total 13,676,946  99 

NAVIGATION  DANS  LE  PORT  DE  LA  GOULETTE. 
i879. 

Entrés.  688  navires  dont  245  vapeurs  jaugeant  160,476  tonn. 
Sortis..  617  —  242  -  156,002    - 

1880. 

Entrés.  644  navires  dont  349  vapeurs  jaugeant  192,401  tonn. 
Sortis..  636  —  346  —  191,250    — 

Mouvement  de  tous  leg  ports  de  la  régence  en  1880  : 
1,961  navires  de  505,305  tonneaux. 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  EN  1880. 

Environ  300  navires  augeant  de  100  à  150  tonneaux. 

CHEMIN  FER. 

Longueur  exploitée  :        nifomètres. 


TURQUIE    (EMPIBE  DS). 
SUPERFICIE  ET  POPULATION. 

Voici  les  évaluations  les  plus  généralement  admises 
depuis  la  guerre  récente  : 
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812  TURQUIE.   —  FINANCES. 

Kilom.  carrés.  PopulatioB. 
Possessions  immédiates  en  Europe.  166,000  4,600,000 
Roumélie-Orientale,  province  auto- 
nome   35,387  751,000 

Bulgarie,  principauté  tributaire. ...  63,865  1 ,859,000 

Possessions  immédiates  en  Asie... .  1,882,278  17,500,000 

Samos,  principauté  tributaire 550  37,080 

Vilayet  de  Tripoli 892,050  i  ,010.000 

Khédirat  d'Egypte 458,676  6,200,000 

Capitale  :  Gonstantinople,  600,000  habitants.  —  Autres 
villes  :  Salonique,  60  à  80,0Q0;  Ândrinople,  60  à  62,000; 
Philippolis,  30,000;  Smyrne,  150,000;  Damas,  150,000; 
Alep,  70,000;  Beyrouth,  70,000;  Brousse,  60,000;  Erzé^ 
roum,  60,000;  Kaisarié,  60,000;  Trébizonde,  50,000; 
Bagdad,  40,000;  Diarbékir,  40,000;  Mossoul,  40,000; 
Ourfax,  40,000;  Jérusalepi,  28,000  habitants. 

FINANCES.  —  Projet  de  budget  pour  Vannée  financière  1296 
{du  13  [1er]  mars  1880  au  12  mars  [28  février]  1881) . 

Reeettes. 

Yerghi  (impôt  sur  le  revenu  foncier).  225,000,000 

Taxe  de  l'exonération  militaire 46,000,000 

Dîmes 500,000,000 

Douanes 180, 000, 000 

Taxe  sur  les  montons 165,000,000 

Tabac 100,000,000 

Droits  divers 96,993,000 

Propriété  de  l'État 1,200,000 

Forêts 6,070,000 

Salines  et  mines 72,309,000 

Postes 6, 300,000 

Télégraphes 15.700.000 

Recettes  de  la  marine 36,505,000 

—  du  ministère  de  la  guerre. . .  28,500,000 

—  de  la  grande  mattrise  de  Tar» 
lillerie 4,009,000 

Droits  sanitaires 5,135,000 

Tribut  de  l'Egypte 76,500,000 

—    de  la  Roumélie  orientale 24,000,000 

Autres  tributs 13,372,000 

Produits  divers 8,991,000 

Total 1,615,584,000 
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TURQUIE.  —  DETTE.  81 3 


Dépenses. 

Dette  extérieure 209,647,961 

—  intérieure 39,812,441 

—  flottante 241,863,946 

Dotations  (dont  :  liste  civile,  apanages, 

86,497,324) 98,444,364 

Premier  ministre  et  son  personnel... .  2,291 ,364 

Magistrature 15,081,848 

Restitution 575,000 

Ministère  de  l'intérieur  (dont  :  admi- 
nistration, 52,704,152;  postes  et  té- 
légraphes, 24,959,098) 87,063,230 

Ministère  des  afifaires  étrangères 19, 810, 232 

—  de  la  justice 32,809,850 

—  de  l'instruction  publique.. . .  8,100,093 

—  des  travaux  publics 10 ,  330 ,  004 

—  du  commerce  et  de  l'agri  eu  1- 

ture 15,163,720 

—  des  finances  (dont  :  adminis- 
tration, 25,212,359;  contributions  in- 
dir.,  36,631,640;  Verghi,  21,718,702; 
dîmes  et  taxes  sur  les  moutons, 
49,638,016) 133,200,717 

Ministère  de  la  guerre ; 536,304,944 

—  de  la  marine 81,154,650 

Grande  maîtrise  de  l'artillerie 86 ,  144 ,  487 

Dotations  pieuses 33,573, 414 

Pensions  et  secours 52,552,851 

Total  des  dépenses  ordinaires. .  1 ,703,925,116 

Dépenses  extraordinaires 210, 951 ,243 

Total 1,914,876,359 

Déficit 299,292,359 


DETTE  PUBLIQUE. 

D'après  le  budget  de  1878-80  (en  piastres). 

Dettes  extérieures 798,913,384 

Dette  consolidée 433,014,780 

Obligations  du  ciiemins  de  fer  de  Roumélie. ...  121 ,417, 807 

Garantie  du  chemin  de  fer  de  Smyrne  à  Aïdin.  9,288,614 

Compte  courant  dans  la  banque  ottomane 70,278, 500 
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814  TURQUIE.   ^  riAnGATIOK. 

Service  du  «  Bshami  Dchééide  » 12,828, 492 

ff  Subim,  Moukata,  Timar,  Ziamet  » 50,149,324 

latérèts  des  capitaux  empruntés  à  la  caisse  des 

orphelins 6,996,G0S 

Intérêts  de  Temprunt  forcé 13,OOO,0(» 

Retraite  du  papier-monnaie 75,000,(KW 

Total 1,590,887,433 

ARMÉE. 

On  révalue  à  une  centaine  de  mille  hommes^  non  com- 
pris les  irréguliers. 

COMMSaCS. 

ImportaUon.  Exportation. 

1873-74 267,621,000  francs.  445,576,000  francs. 

1874-75 215,698,000      -  416,653,000      — 

1875-76 241,129,000     —  390,824,000      — 

1876-77 inconnu.  324,899,000      — 

Les  principaux  articles  d'exportation  sont  les  sui- 
vants : 

Géréales,  tabac,  laines,  opium,  écume  de  mer,  essence 
de  roses,  gemme,  peaux,  cotons,  fruits,  Tins,  miel,  cire, 
maroquin,  garance,  tapis,  etc. 


Dans  l'année  finissant  le  i^^  mars  1879  :  Entrés  dans 
l'ensemble  des  ports  de  ta  Turquie,  183,730  navires  jau- 
geant 19,313,559  tonneaux. 

Mouvement  du  port  de  Constantinople  en  1880. 

Navires  à  Toiles.  Yapenrs.  Total. 


Pavilioa. 

Navires 

Tonnes.  Navires.    Tonnes. 

Navires. 

Toaaes. 

Anglais.. 

72 

15,854  2,288  1,711,728 

2,360  1,727,582 

Italien... 

563 

184,249        74         6,841 

637 

191,090 

Grec... 

2,672 

601,162      298       88,257 

2,970 

589,419 

Ottoman. 

8,662 

385,194      618      193,125 

9,280 

578,319 

Autrich.. 

220 

72,415      416      443,601 

636 

516,016 

Françai;:. 

» 

»      362     372^065 

362 

372,065 
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TURQUIE.  ~  EGYPTE.  815 

Rnsse...        186       28,756      414      482,296       600      511,052 


Nofvég., 

Suédois 

14 

5,409 

40 

39,300 

54 

44,409 

Allemand 

2 

682 

35 

28,005 

37 

28,687 

Belge.... 

» 

» 

46 

46,906 

46 

46,906 

Néerland. 

» 

» 

13 

13,454 

13 

13,454 

Autres... 

141 

8,125 

183 

191,058 

324 

199,183 

Total.  12,532  1,201,546  4,787  3,616,636  17,319  4,818,182 

EFFECTIF  DE  LA  MARIME  MARCUANDE  EN  1879. 

La  marine  marchande  de  long  cours  se  composait  de 
^20  navires  à  voiles  jaugeant  34,500  tonneaux,  et  de 
11  vapeurs  de  3,350  tonneaux.  La  marine  totale  est  éva- 
luée à  environ  181,500  tonneaux. 

CHEMIMS  DE  FER. 

Longueur,  1,432  kilomètres. 

POSTES  EN  1874. 

Nombre  des  bureaux,  334.  Nombre  des  lettres  et  cartes 
postales,  2,439,000;  des  échantillons  et  imprimés,  75,000; 
des  journaux,  1,250,000. 

TÉLÉGRAPHES  EN  1878. 

Longueur  des  lignes,  27,497  kilomètres;  des  fils,  52,142 
kilomètres.  Nombre  des  bureaux,  417.  Nombre  des  dé- 
pêches internes  expédiées,  523,230  ;  dépêches  internatio- 
nales, 291,453;  dépêches  officielles,  530,019.  Total  : 
1,344,702  dépêches. 

BGTPTB  (khédival  d^). 

Superficie  :  458,676  kilomètres  carrés,  dont  un  dixième 
est  cultivé.  —  Population  :  5,200,000  habitants. 

^  » 

FINANCES.  —  Budget  de  1881  (en  livres  égyptiennes)  (1). 


Impôts  directs 5,522,073 

Impôts  indirects 1,568,787 


(1  )  La  Hvre  égypUenne  est  de  SS  fr.  6<  eent. 
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816  TURQUIE.  —  EGYPTE. 

Savoir  : 

Douanes 633,600 

Octroi 259,780 

Sel 100,000 

Droit  de  justice 180,744 

Postes 83,075 

Droits  divers 311,588 

Chemins  de  fer  et  télégraphes 1 ,  145,575 

Paquebots 126,000 

Administration  de  l'État 62,351 

Recettes  diverses 409,917 

Recouvrements 31,278 

Retenue  sur  les  appointements 53,440 

Total 8,619,421 

A  déduire  : 
Non-valeurs  sur  les  contribut.  directes. .  200,000 

Recettes  effectives..       8,419,421 


Dépenses. 

Tribut 681,486 

Dette  publique 3» 788,840 

Liste  civile 315,000 

Cabinet  du  khédive 41,822 

Conseil  des  ministres 8,932 

Ministère  des  affaires  étrangères 13, 162 

—  des  finances 581,480 

—  de  la  guerre  et  de  la  marine. . .  422,734 

—  de  l'instruction  publique 81 ,949 

—  de  l'intérieur 521,612 

—  de  la  justice 246,342 

Travaux  publics 439,270 

Chemins  de  fer  et  télégraphes 467 ,  126 

Douanes 60,164 

Postes 72,500 

Paquebots 126,945 

Sel 38,921 

Emmagasinage 15,295 

Pensions 235,290 

Dépenses  imprévues 150,000 


Total 8,308,870 
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DETTE  PUBLIQUE. 

Dette  unifiée  à  4  p.  iOO 

—  privilégiée  à  5  p.  100 

Emprunt  domaniale  à  5  p.  100.. 
Daira-Sanieh  à  4-5  p.  100 

Total 


57,776,340  li?.  st. 

2^,587,800  — 
8,499,620  ~ 
9,512,870    - 

98,376,630    — 


Et  en  outre  le  Mouicabaiah,  emprunt  intérieur  à  cours 
Toreé,  qui  doit  être  payé  en  50  annuités  h  raison  de 
150,000  livres  égyptiennes,  et  les  intérêts  des  actions  du 
canal  de  Suez  achetées  par  l'Angleterre  en  1875,  et  s'éle- 
vant  à  200,000  livres  sterling  par  an. 

COMMERCE  EN   1875. 

Pi;?.  Importation.  Exportation. 

Grande-Bretagne 361,740,000  823,459,000 

France 113,945,000  115,486,000 

Autriche-Hongrie 91,046,000  46,594,000 

Italie 29,155,000  73, 308,000 

Turquie 15,439,000  40,495,000 

Russie 18,388,000  168,641  ,.000 

Amérique 14,545,000  4,996,000 

Grèce 1,773,000  10,106,000 

Autres  pays 46,814,000  15,166,000 

Total 693,745,000      1,298,250,000 

PrincipauoB  produits  en  1881. 

Itrportation.  Eiportat!on. 

Céréales 16,011,000  142,3G'.),00J 

Semences  de  coton »  150,659,000 

Sucre 23,728,000  30,870,000 

Boissons  ferraentées 20,549,000  155,000 

Denrées  diverses 21,685,000  » 

Animaux  et  vivres  animaux 12,728,000  872,000 

Houille 87,066,000  » 

Métaux  bruts  et  ouvrés 24,684,000  2,467,000 

Peaux 4,150,000  13,867,000 

Plumes  d'Autruche »  6,549,000 

Étoffes  à  filer 8,984,000  894,175,000 

Bois,  ivoire,  etc 21,518,000  361,000 

40 


dby  Google 


818                             TURQUIE.    —  EGYPTE. 

Filets 18,910,000  » 

Tissus,  confections 270,076,000  1,871,000 

Machines 22,420,000  » 

Objets  en  cuir 11,493,000  » 

Drogueries,  matières  colorantes 

et  chimiques 32,019,000  2,070,000 

Résines,  graisses,  huiles 30,255,000  26,303,000 

Objets  non  désignés 67, 469,000  25,662,000 

Total 693,745,000    1,298,250.000 

NAVIGATION. 

Bntrieê  tt  êortiu  réunies. 

NiTlres            ToUl.  Dont  ebargis. 

Vt-  I  ■     ■ 

penn.  toHos.  Natires.     Tonnes.  Navires.    Tonnes. 

Alexandrie.  ^,796  4,685  6,481  2,211,412  5,006  1,669,539 

Port-Saïd...  3,578  1,074  4,652  4,212,238  3,863  3,611,970 

Suez 1,727  209  1,936  2,084,858  1,918  1,066,583 

Autr.  ports.      183  6,239  6,422     417,803  4,984      345,080 

Totaux...  7,284  12,207  19,491  8,926,311  15,771  6,693,172 

Navires  de  guerre, 

Alexandrie 63       Suez 117 

Port-Sa!d 174       Autres  ports 81 

EFFECTIF  DE   LA  MARINE  MARCHANDE. 

555  navires  à  voiles  jaugeant  30,909  tonneaux  et  30  va- 
peurs de  28,965  tonneaux.  Total  :  585  navires  de  59,874 
tonneaux. 

CHEMINS  DB  FER. 

En  exploitatien  :  1,518  kilomètres. 

POSTES  EN  1880. 

Nombre  des  bureaux  :  130.  Nombre  des  expéditions 
en  1880  : 

Service  intérieur, 

Lottres  particulières 2,250,000 

—  officielles. 566,000 

—  recommandées )  tna  not 

—  chargées \  *"^'"^ 
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Cartes  postales 48,000 

Jouroaux  et  imprimés  périodiques 1 ,000,000 

Imprimées  non  périodiques 556,000 

Échantillons 23 ,000 

Mandats  de  poste 38, 125 

(Vateur  en  piastres 39,608,000) 

Envois  dtergent 32,500 

(Valeur  en  piastres 1,107,000,000) 

Service  intmnational,  ■ 

Lettres  et  cartes  postales 1 ,550,000 

—  i^commandées 74,949 

—  chargées... 190 

Journaux  et  imprimés  périodiques 783, 000 

Imprimés  non  périodiques 190,000 

Échantillons 90,000 

Mandats  de  postes 11,440 

(Valeur  en  piastres 4,500,000) 

TÉLÉGRAPHES  EN  1878. 


Longueur 

Longneur 

Nombre 

des 

des 

des 

lignes. 

fils. 

bureaux. 

Télégraphes  égysfiens  : 

Province  de  l'Egypte 

3,898 

8,097 

145 

Provinces  de  Soudan,  etc. . 

3,943 

3,943 

23 

Tâégraph.  anglais  (d'Alexan- 

drie au  Caire  et  à  Suez). . . 

728 

1,456 

6 

Total 

8,569 

13,496 

174 

URUGUAT   (RÉFUBUQUE  ORIENTALE  DE  l'). 

Superficie  :  186,920  kilomètres  carrés.  —  Population, 
438,245  habitants. 

Capitale  :  Montevideo.  —  Population  :  en  1818,  3,500 
habitants;  1829,  9,000  habitants;  1843,  31,189  habi- 
tants; 18G0,  49,543  habitants;  1869,  95,036  habitants; 
1875,  105,711  habitants;  en  1880, 1 1 1,500  habitants,  dont 
la  moitié  au  moins  est  composée  d'étrangers. 
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mMIGRATlOX. 

Nombre  total  des  immigrants.  —  De  1866  à  1871, 
103,682  personnes;  en  1872,  15,51G;  en  1873,24,339; 
en  1874.  13,757;  en  1875,  5,298;  en  1876,  5,570;  en 
1877,  G,16S;  en  1878,  9,464;  en  1879,  10,710. 

FINANCES  (en  piastres  de  5  fr.  43). 
Compte  des  recettes  de  Vannée  1879. 

Becetica. 

Droits  de  douanes 4,935,991 

Conlributions  directes 1,095,409 

Patentes  et  papier  timbré 968,780 

Postes. 139,693 

ImpAts  municipaux  et  de  police  (Mon- 
tevideo)   954,278 

Timbre  de  commerce 167 ,933 

Total 8,252,087 

Budget  des  dépenses  de  l'année  1879-80. 

Dépenses. 

Corps  législalif 142,640 

Ministère  des  affaires  étrangères 47, 442 

—  de  l'intérieur 1,856,728 

—  de  la  guerre  et  de  la  marine.  1 ,870,686 

—  des  finances 696,873 

Total 4,614,469 

DETTE. 

Le  chiffre  de  la  dette  publique  reconnu  est  indiqué  par 
le  bureau  de  statistique,  comme  ayant  été,  au  8  juillet 
1879,  de  236,199,985  francs.  Ce  n'est  là  qu'une  parUcdc 
la  dette  totale  du  pays.  Il  faudrait  y  ajouter  la  dette  flol- 
lante,  composée  de  toutes  les  réclamations  reconnues 
fondées,  pour  préjudices  de  guerres  civiles,  fournitures  à 
TËlal,  etc.,  et  qui  sclnontcrail  évidemment  îi  une  somme 
considérable. 
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ARMÉE. 

Pied  de  paix,  24^0  hommes. 

COMMERCE  EN  J880  ET  1881. 
MABCHA.NDISB8  BN   1880. 

Sojeites  Franches 

Pays  de  destination.  aux  droits.  de  droit.  Total. 

France 3,455,568  14,919  3,470,477 

Brésil...  3,733,013  208,398  3.941,411 

Angleterre 4,265,395  648  4,266,043 

Étots-Unis 2,830,361  16,776  2,847,137 

Belgique 2,116,138  602  2,116,740 

Cuba 897,123  2,188  899,311 

République  Argentine 851,496  77,054  928,550 

Italie 256,740  55,266  312,006 

Antilles,  Manrice,  Réunion.  1,295  ^43,363  44,658 

Portugal 124,747  »  124,747 

Espagne 103,115  1,446  104,561 

Cap  de  Bonne-Espérance . .  »  »  n 

Allemagne 78,798  »  78,798 

Chili 81.372  3,425  84,797 

Teoérifife • »  »  » 

Pérou »  »  » 

Paraguay 4,347  902  5,249 

Inde,  Chine  et  Japon 850  »  850 

DesMalvines »  »  » 

Ports  divers 397,092  129,774  526,866 

Totaux 19,197,440  554,761  19,752,201 

MA.ftCHAllBISBf  KM  1881. 

France 4,030,481  39,366  4,069,847 

Brésil 3,046,969  472,670  3,519,639 

Angleterre ^....  8,183,788  8,171  3,1^1,959 

États-Unis 3,867,494  »  3,867,494 

Belgique 1,875,730  »  1,875,730' 

Cuba 686,315  2,987  689,302 

République  Argentine 895,101  145,201  1,040,302 

Italie 576*371  6,712  583,083 

Antilles,  Maurice,  Réunion.  933  27, 796  28,729 

Portugal 171,191  »  171,191 

Espagne 261,193  4,773  265,966 

Cap  de  Bonne-Espérance..  »  126.668  126,668 
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Allema-^ne 69,826  >.  69,826 

Chili 114,548  3,559  118,107 

Tciiôriffe »  31,400  31,400 

Pérou 297  »  297 

Pamguay 4,625  587  5,212 

Inde,  Chine  et  Japon 200  »  209 

lies  Malviues. »  1.184  i,184 

Porlbaivci-s 511,594  61,782  573,37« 

Totaux 19,296,656    932,856    20,229,512 

En  1879  et  18S0,  les  produits  exportés  se  répartissnient 
ainsi  en  groupes  : 

Bclaii  et  Bes  produits 15,576,363    19,205,735 

Produits  agricoles 854,883         316,523 

Autres  produits 214,715         229,943 

Tulal 16,645,961    19,752,201 

MÉTAUX  PRÉCIEUX  Elf  1880. 

Importation,  6,845,853.  Exportation,  3,986,601  piastres 
fortes. 

MOUVEMENT  DU  PORT  DE  MONTEVIDEO. 
Navires  à  voiles.  Vapeurs.  ToUl. 

Navir.  Tonneaux.  Navir.  Tonneaux.  Navires.  ToQDeaax. 

1880: 

Entrés..  692  266,062  384  528,381  1,076  794,443 

Sortis...  493  190,366  378  522,811  871  713,177 

1881: 

Entrés..  726  311,648  444  592,037  1,170  903,685 

Soriis..-  540  260,030  428  572,848  968  832,878 

«  CABOTAGE  EN  1881. 

A  l'entrée,  2,960  navires  de  632,586  tonneaux;  à  la 
sortie,  3,194  navires  de  708,123  tonneaux. 

D'après  les  pavillons,  le  nombre  des  navires  au  lonp 
cours  se  réparlissait  ainsi  eu  1S79  : 

Anglais 285       320,066       233       305,602 

Français 99       127,552         92       124,220 

Allemand 112         83,515         72         76,399 
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Italien U5  95,230 

Brésilien 61  35,056 

Espagnol 157  31,394 

Américain 64  30,568 

Suédois  et  Norvégien.  45  15,071 

Belge 24  29,296 

Portugais 12  2,455 

Argentin 13  3,828 

Néerlandais 9  2,108 

National 6  1,725 

Autre 12  3,006 

Total 1,044  780,870 

Dont  vapeurs 351  528,619 
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114 

77,162 

56 

32,586 
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22,172 

41 

18,838. 

18 

5,917 

13 

15,694 

10 

1,980 

9 

1,751 

6 

1,237 

5 

1,318 

7 

1,763 

791 

686,639 

341 

519,548 

CHEMINS  DE  FER. 

En  exploitalion,  375  kilomètres  1/2. 

POSTES   EN   1880.- 

Nombre  des  bureaux. 234 

Nombre  des  expéditions  : 

Lettres  particulières 938, 402 

—      recommandées 15,020 

Correspondances  officielles 63 ,  110 

Cartes  postales 11,767 

Imprimés 1 ,216,398 

Échantillons 2,489 

Valeur  des  enTois  d'argent  :  12,000  piastres.  ' 

TÉLÉGRAPHES  EN  1879. 

Longueur,  1,213  kilomètres.  Nombre  des  bureaux,  21; 
des  dépêches  envoyées  à  rintèrieur,  26,550;  des  dé- 
pêches envoyées  à  l'extérieur,  11,521;  des  dépêches  en 
transit,  16.  Total  :  38,087. 


VÉIVÉXUÉLA    (HÉVDBLIQUi:  DE). 

Territoire  :  1,137,000  kilomètres  carrés.  —  Popula- 
tion, d'après  le  dénombrement  du  mois  d'avril  1881  : 
2,075,245  habitants.  —  Cajûtale  :  Caracas,  55,638  habi- 
tants. —  Autres  villes  :  Yalencia,  36,145;  Bar()uisimelo, 
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28,918;  Guayra,  7,500  habitants.  —  Nombre  des  étran- 
gers à  Venezuela  :  34,916. 

FiNANCls.  —  Budget  de  Vannée  financière  iS83-83. 

Reeeli«B. 

Recettes  de  l'État  : 

Droits  d'importation 19,425,000 

De  la  rente  intérieure  (impôts  sur  le  tim- 
bre, le  sel  et  les  marchandis.  de  transit 
et  rente  de  l'instruciion  publique)  ....         2 ,  596, 667 
Recettes  des  divers  Ëtats  : 
Quotes-parts  du  produit  des  impôts  sur  le 
sel  et  les  marchandises  de  transit 3,933,333 

Total 25,955,000 


Administration  générale 12,285,000 

Dette  intérieure 2,097,900 

—    extérieure 2,097,900 

Réclamations  étrangères 1,010,100 

Travaux  publics 4,530,767 

-  Quotes-parts  du  produit  des  impôts  sur  le 
sel  et  les  marchandises  de  transit  à  payer 

aux  divers  États 3,933,333 

Total 25,955,000 

DETTE  EM  1881. 

Dette  intérieure,  45,376,064  bolivars  ;  dette  extérienre 
278,403,659  bolivars. 

ARMÉE. 

2,240  hommes. 

MARINE. 

2  petits  vapeurs  et  2  goélettes,  armés  ensemble  de  8  ca- 
nons. 

COMMERCE. 

Pays  de  provenance  et  de  destination. 

1878-1876. 


lonportatioD.  Exportatioo. 

Allemagne 2,209,000  5,030,000 

Grande-Bretagne 4,289,000  591,000 

France 2,460,000  2,956,000 
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Amérique  du  Nord 2,588,000     4,846,000 

Espagne 571,000         4U,OeO' 

Colonies  néerlandaises. . .         638,000         170,000 

—      britanniques....  1,208,000     1,451,000 

Autres  pays 1,080,000         626,000 

Total 15,043,000    16,113,000 

Produits  eooportés. 

1878- J  876. 

Café 11,410,000 

Cacao 1,502,000 

Coton 649,000 

Peaux  de  cbèTre  et  de  chevreuil ....  466,000 

Autres  peaux 189,000 

Bois  de  teinture 169,000 

Monnaie  en  or  et  en  lingots 1 ,  350, 000 

Autres  articles 479,000 

Total 16,113,000 

PORT  DE  GUAYRl  EN  1880. 

Entrés  :  185  nayires,  dont  136  vapeurs,  et  sortis  :  128 
navires,  dont  88  vapeurs.  Les  marchandises  exportées 
avaient  une  valeur  de  19,403,077  bolivares. 

CHEMIN  DE  FER. 

En  exploitation,  113  kilomètres. 

POSTES  EN  1880. 

134  bureaux. 

TÉLÉGRAPHES. 

Longueur  des  lignes  en  1880  -  539  kilomètres. 


XPUHTEBIBERG  (rOTAUME  DE). 

Superficie  :  19,450  kilomètres  carrés.  —  Population, 
fin  1871  :  1,818,484  habitants;  fin  1875,  1,881,505  habi- 
tante; en  1880,  1,971,255  habitants.  —  Capitale  :  Stutt- 
gart, avec  les  faubourgs,  1 17,303  habitants;  Ulm,  32,773  ; 
Tubingue,  11,739  habitants. 
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nNANCBs  (eo  marks  de  1  fr.  25). 

(Année  commençant  le  1er  avril.) 

Roeetlea. 

1881-1881.  iaft-188S. 

Biens  de  l'État  : 

Domaines 749,212  747,31i 

Forêts 4,804,975  4,804,975 

Mines  et  usines 150,000  150,OW 

Salines 650,000  650,000 

Établissement  de  Weissenau 4,900  4,900 

Chemins  de  fer 12,752,000  12,764.000 

Postes  et  télégraphes 1,300,000  1,324,000 

Bateaux  à  vapeur  (sur  le  lac  de  Cons- 
tance)   28,432  28,233 

Monnayage 2,800  2,800 

Recettes  diverses 965,980  955,898 

Total....  21,408,299  21,432,717 

Impôts 12,937,215  12,937,215 

—     indirects 13,367,666  13,391,636 

Total....  26,304,851  26,328,851 

Divers 4,290,734  4,U2,047 

Total  des  recettes.  52,003,884  52,203,615 

DépAnsea. 

Liste  civile 1,830,517  1,830,5<7 

Apanages 313,420  313,410 

Dette  publique 19,356,239  19,276,6» 

Dont  : 

Intérêts 17,145,957  16,969,3» 

Amortissement 2,190,782  2,286,763 

Rentes 464,446  463,638 

Indemnités 60,671  60,671 

Pensions 1.767,137  1,816,137 

Gratifications 339,000  339,000 

Conseil  privé 60,175  60,lî5 

Justice 4,118,401  4,086,401 

Affaires  étrangères 184,291  184,3» 

Intérieur 4,879,355  4,848,3Sl 

Cultes  et  instruction 8,138,288  8,115,739 

Administration  des  finances 2,987,459  2,982,491 

États 351,066  338,1» 
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Fonds  de  réserve 70,000  70,000 

CoDtribations  matriculaires ;      6,960,595  6,960,595 

Autres  dépenses 290,000  290,000 

Total  des  dépenses.    52,17i,059    52,036,441 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1879. 

Emprant  à  3  i/2 100 24,645,734.87 

—  à4p.  100 49,650,676.77 

—  à  4  1/2  p.  100 258,702,555.55 

—  à5p.l00 43,757,228.69 

Total 376,756,195.88 


ZâWr.BAR   (SULTAHAT  DB). 

SuperOcie  de  l'île  :  1,600  Kilomètres  carrés,  avec 
100,000  habitants.  La  superficie  de  la  partie  continen- 
tale de  l'État  et  le  chiffre  de  sa  population  sont  inconnus. 
—  Capitale  :  Zanzibar,  80,000  habitants. 

FINANCES. 

Revenu  :  2  milllions  3  à  400,000  francs. 
1,400  hommes. 


Le  document  officiel  anglais  de  1876  a  évalué  l'impor- 
tation du  port  de  Zanzibar,  pendant  l'exercice  1872-1873, 
à  340,505  livres  sterling  et  à  305,252  livres  sterling  pen- 
dant l'exercice  1873-1874,  non  compris  les  produits  venant 
de  la  côte  d'Afrique  ;  la  valeur  de  ces  derniers  a  été  de 
366,223  livres  sterling  en  1872-1873,  et  de  255,937  en 
1873-1874. 

Pour  l'année  1880,  le  Journal  de  la  Chambre  de  com- 
merce de  Londres  évalue  l'importation  à  709,000  livres 
sterling  et  l'exportation  à  870,350. 
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MOUVEMENT  DO  PORT  DB  ZANZIBAR  EN  1881  (Entrées). 

PiTilloo.  Navires.  Tonneani. 

Anglais 5K  70,475 

Américain 8  5,400 

Allemand Il  3,670 

Français 14  14,850 

Danois 3  860 

Norvégien 4  700 

Araba 2*  21,960 

Porttieais 4  4,750 

Total 414  446,665 

Y  compris  30  navires  de  guerre/  dont  20  anglais, 
7  français  et  3  portugais. 
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CINQUIÈME   PARTIE. 


VilAIÊTÊ». 


RéSOMé  ANALYTIQUE  DES  TRAVAUX 
DE 

L'ACADKMIB  DBS  SCIENCES  MORALES  ET  POUTIQUBS 

(AVRIL  1883  —  AVRIL  1883.) 

Le  Journal  des  Économûles  publie  tous  les  trois  mois 
un  résymé  des  communications  Intéressant  la  science  éco- 
nomique, adressées  à  fÂcadémie  des  sciences  morales  et 
politiques  dans  le  cours  du  trimestre  qui  vient  de  s'écou- 
ler; il  reproduit  en  outre  les  principales  lectures  faites 
dans  les  séances;  il  n'y  a  donc  lieu  ici  que  de  présenter 
DBe  indication  sommaire. 

M.  i,  Simon  a  présenté  plusieurs  écrits  de  M.  le  D** 
Du  Mesnil  sur  les  garnis  insalubres  de  Paris,  la  cité  de 
Jeanne  Darc  et  la  cité  des  Kroumirs. 

M.  Glasson  a  communiqué  une  élude  historique  sur  la 
citmeur  du  haro. 

M.  Block  a  offert  ses  Entretiens  familiers  sur  Tagricul- 
ture,  le  commerce  et  l'industrie. 

M.  fiarthèlemy-Saint-Hilaire  a  déposé,  au  nom  de  M.  Ma- 
Diani,  un  ouvrage  consacré  à  l'étude  des  questions  sociales. 

M.  Baudrillart  a  lu  la  suite  de  son  Rapport  sur  les  po- 
pulations agricoles  de  la  Bretagne. 

M.  Yuitry  a  fait  hommage,  au  nom  de  M.  de  Boislisle, 
l'un  travail  sur  Semblançay  et  la  surintendance  des 
ioances. 

M.  Levasseur  a  présenté,  de  la  part  du  Ministre  des 
Travaux  publics,  les  premières  livraisons  de  la  carte  de 
^>aace,  dressée  par  M.  Cheysson. 

Une  discussion  s'est  crii^'agée  à  l'occasion  du  domaine 
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cwagéable,  eotre  MM.  i.  Smon,  Baudriliart,  4e  Ptrku, 
H.  Martin  et  Desjardins. 

MM.GlaisoD,  FedDcKi  I^va^se^,  B^utaiy.  Nourrisson, 
Aucoc,  de  Parieu,  ftlarlha,  Janet  ont  présenté  les  ou- 
trages de  un.  de  Gruchy,  sur  rancieone  coulmne  de 
Normandie;  Destrem,^  suj*  la  coosiilttdoQ  de  la  France; 
L<icaze,  lar  Madagascar  ;  Villey,  sur  le  rôle  de  TÉiat  dans 
l'or  Jre  économique  ;  Leboh,  sur  l'Angleterre  cl  Témigra- 
tion,  J««  Lettres  de  Siinl-Vlaceat-de-Paul,  les  ouvrages 
de  MM.  Ferrand,  Brocher,  Robiquet,  Ferraz,  sur  la  ré- 
forme muDÎcipak,  les  révolutions  du  droit,  Théveoeau  de 
Mura  idf)  le  socialisme,  M.  Glasson  a  déposé  l'Htatoifedes 
institutions  de  l'Allemagne,  par  M.  de  Sebulte;  et  M.  Leroy- 
Bjaulieu,  la  2«  édition  de  sau  livre  sur  la  Colonisation. 

M.  Naville  a  fait  lire  un  travail  sur  la  pratique  de  la 
représentation  proportionnelle. 

M  Janet  a  soumis  uii  fragment  sur  la  localisatioii  des 
sensations. 

M.  Desjardins  a  fait  un  tlapport  sur  rhistojre  de  la 
constitution. civile  du  clergé,  par  M..  Sicout;  M.  Levas- 
seur»  un  Rapport  sur  deux  brochures  de  M.  Caltery,  con- 
sacrées à  la  taille  royale  au  xvin^  siècle  et  à  la  fraude 
des  Gabelles. 

M.  Nourrisson  a  lu  un  Mémoire  qui  a  po^r,  titre  la 
Pbilo^Oiibie  d^  Buffon;  M.  Auc'oc  un  travail  sur  la  condi- 
tion légale  des  étangs  salés  des  bords  de  la  Mcditerrânèe. 

H,  l.  S'io^on  a  conoy^nniqué  les  passageç.  )es  pliia  ina- 
portants  d'une  étude  de  M.  Cbadvyijcl^  ^r,)^s  d^p^ns^ 
qui  ré^u.ltepti  d'uuje ,exçjessive  moiiaîit4c<^t,ii  a  présenté 
uq  voLmiqc  de  M.  La^eti^sur  l'hyg^cnfi^eï)  les  maladies  des 
paysans,.  ....,,.  ^ 

M.  Franck  a  lu  une  Nolice  sufila  théorie  4e. la V4ilonté4 

Mv  hw^Y  a  soHfiiiBJHi  fragawttl' d'histoire  laeCoBj» 
tantia  et  lalien.  < 

M.  Lucas  a  attiré  l'attention  de  rÂcadéttîe  sur  la^pa- 

biicationduMinistërede  la  Justice,  intitulée  la  Justice  À 

France,  de  isn  à  1880  ;  M  Picot  a  présenté  à^Je  propos 

de  judicieuses  observations. 

M.  Glasson  a  lu  un  piq^iant  morceau  sur  les  origiaei 
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do  costume  de  la  magistrature,  et  M.  Daresteune  noie  &ur 
les  impôts  indirects  romains. 

M.  Bartbélemy*SaintrHilaire  a  communiqué  una  intfo- 
doetion  à  l'histoire  des  animaux  d'Aristote. 

M.  Wonns  a  soumis  un  Blémoire  sur  le  rôle  de  l'État 
dans  les  accidents  industriels. 

M.  Léon  Say  a  lu  un  important  Mémoire  sur  le  budget 
répablicaio. 

L'ouvrage  allemand  de  At  A4  de  Kanfmann  sur  les 
&iances  de  la  France  a  été  présenté  par  M.  BkM^k  ; 
d'autre  part,  M.  Léon  Say  a  ofiert  en  hommage  le  livre 
de  M.  Josat,  le  Ministère  des  finances. 

M.  Passy  a  présenté,  au  nom  de  M.  Salomon,  un  travail 
sur  le»  aeeiéenta  industriels,  et  il  est  entré  à  cet  égard 
dans  des  développements  jdétatUés. 

M.  Rosseeu'w-Saint-Hiiaire  a  déposé  l'Histoire  d'Angle- 
terre au  xvin*  siècle,  par  M.  Lecky. 

M.  Aucoc.a  présenté,  au  nom  de  M.  Durand  Glaye,  une 
carie  représentant  l'accroissement  de  la  population  dans 
le  département  de  la  Seine. 

M.  Block  a  déposé  la  39^  année  de  l'Annuaire,  de  j'éco- 
Donaie  politique,  et  un  livre  de  M.  Bacquès,  sur  les  douanes. 

M.  Gréard  a  lu  un  Mémoire  sur  l'enseignement  secon- 
daire des  jeunes  fiUet^. 

M.  Lerby-Beaolieu  a  offert  la  2^  édition  de  sou  livre  sur 
la  répartition  des  richesses  et  l'ouvrage  de  M;  Anatole 
Leroy 'Beaulieu  sur  l'empire  des  Tzars. 

M«  Be^ardins  a  communiqué  une  étude  sur  Servan  ; 
M.  Picot,  une  note  sur  le  dépôt  légal  ;  M.  Levasseur>  un 
chapitre  d'un  livre  inédit  sur  l'Amérique  du  Sud  et  con- 
sacré aux  forces  productives. 

M.  Garnot  a  soumis  à  l'appréciation  de  l'Académie  un 
voluiqe  de  M.  Goste,  intitulé  Hygiène  sociale  contre  le 
paupérisme;  M..  Dareste,  le  traité  de  M.  Bernard  sur 
l'extrudilio»,  et  le  livre  de  M.  Thonissen  sur  la  loi  Sa- 
lique  ;  M,  Leirasseur,  deux  publications  de  statistique,  de 
M.  Bodio;  M.Blockune  notice  de  M.  RendusurMé  Rapet; 
M.  Uesjariiins,  un  commentaire  du  livre  II  du  Code  de  com- 
merce, par  JA,  de  Valroger  ;  M.  Lucus,  l'écrit  de  M. Chas- 
ainat  sur  la  réforme  (ténitcnUaire. 
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M.  Zeller  a  lu  un  moreeau  d'histoire  sur  le  pape 
Adrien  VI. 

M.  Garo  a  fait  hommage  d'un  volume  de  M.  d'Harconrt 
sur  M.  Drouyn  de  Lhuys  ;  d'un  livre  de  M.  Yailier  sur 
l'intention  morale;  d  une  brochure  de  M.  Combes  sur  les 
idées  politiques  de  Montaigne  et  La  Boetie. 

M.  Block  a  lu  un  Mémoire  sur  la  stattstique  considérée 
comme  instrument  de  recherches  scientifiques;  M.  Lé- 
véque,  une  étude  sur  la  psychologie  de^'orehestre  et  de  la 
symphonie;  M.  Bouillier,  un  travail  aur  la  respeosabilité 
morale  dans  le  rêve. 

M.  Levasseur  a  présenté,  de  la  part  du  Ministre  de  l'In- 
térieur, le' Dénombrement  de  la  population  en  1881 ,  et  de 
la  part  de  M.  Vidal-Lablaehe,  un  volume  sur  la  teire,  géo- 
graphie physique  et  économique» 

M.  Âucoc  a  -offert  le  livre  de  M.  Van  den  Heuvel  sur  la 
liberté  d'association  et  la  personnalité  civile. 

MM.  Sorel,  d'Avenel,  Rocquain,  Bernard,  Lagneau, 
Maldant,  Raynald,  ^inbossoo  ont  étéjidmis  à  lire  des 
Mémoires  sur  l'origine  des  traditions  nationales  dans  la 
politique  extérieure  avant  la  Révolution,  les  contributions 
directes  et  le  budget  sous  Richelieu,  le  mouvement  d'op- 
position contre  Rome  et  les  premiers  vœux  de  réforme 
sous  Grégoire  IX  et  Innocent  IV,  la  théorie  du  syllogisme, 
la  statistique  du  recrutement,  la  matière  et  la  force,  la 
succession  d'Espagiie,  la  faculté  d'aimer  et  la  loi  ilu  bien 

M.  J.  Simon  a  étéélu  secrétaire  perpétuel  en  reoaplace- 
ment  de  M.  Mignet  idémissioaaaire  et  nommé  secrétaire, 
perpétuel  honoraire. 

.  M..  Alf..  Jourdain  a  été.  nomnlé  correspondant  pour  la 
section  d'économie  politique  en  remplacement  de  M.  Arri- 
\iobeBe  décé<lé;  '  ;  .  ..    ..  i 

'  L'Académie  a  tenu  le  22  juillet  «a  séance  annuelle,  so«s 
la  présidence  de  M.  Caro  ;  M.  J.  Simon  y  a  lu  une  notice 
sur  M.  de  Rémusat;  M.  deReinach  a  obtenu  «ne  récom- 
"lieuse  dans  le  concours  sur  le  cours  forcé,  et  M.  WuariB 
une  mention  dans  le  concours  ouvert  sur  les  devoirs  et  les 
droits  de  la  famille  eo  matière  d'enseignement  et  d'édo- 
calion  ;  le  prix  Rossi  a  été  partagé  entre  MM.  Jourdan  et 
Villey  pour  leurs  mémoires  sur  le  rôle  de  l'État  dans 


dby  Google 


ORALES    ET  POLITIQUES.  833 

rordre  économique  ;  (kins  le  coneonrs  Beaujour  sur  l'his- 
toire des  établissements  de  charité  depuis  1789  en  France, 
le  prix  a  été  divisé  entre  MM.  Lallemand  et  Schelle. 
M.  Locbaire  a  ohtenu  le  prix  dans  le  eoncours  sur  le  pou- 
voir royal  à  Tavèneroent  de  Hn^i^ues  Gapet,  et  M.  Denis 
dans  le  concours  Goitsin  sur  la  philosophie  d'Origène; 
dans  le  concours  Bordin  ouvert  sur  Tontine; do  la  pairie, 
une  récompense  a  élé  aeeordéeà  M.  Lévesqne. 

Le  6  janvier  18S3,  M.  Nourrisson  a  remplacé  M.  Pont 
à  lapréddence,  et  M.  H.  Martin  a  été  élu  vice-président. 

M.  Baudriilart  a  continué  la  lecture  de  son  Rapport  sur 
les  populations  agricoles  de  la  Bretagne. 

MM.  de  Parieu,  DarOfte,  Beaussire,  J.  Simon,  Levas - 
seur,  ont  présenté  les  ouvrages  de  MM.  Le  Touzé,  Wil- 
lems»  de  Presseosé,  Giraud,  sur  le  change,  le  sénat  ro- 
nain,  les  origines,  la  condition  des  femmes,  ainsi  que  le 
Yolume  pohiié  par  le  Minière  de  l'Intérieur  sur  le  dénom- 
brement de  la  population. 

M.  Marthe  a  déposé  son  volume  intitulé  Études  morales 
sur  rantiquHé. 

M.  Doniol  a  lu  un  Mémoire  sur  Lafayette  et  les  prélimi- 
naires ûe>  la  participation  de  la  France  à  l'établissement 
des  États-Unis. 

M.  Blocka  présenté,  au  nom  de  M.  Babeau,  un  volume 
sur  la  Vie  rurale  dans  Tancienne  France. 

M.  Leroy-Beaulieu  a  oflert  Touvrage  de  M.  Lavollce 
sur  les  Glasses  ouvrières  en  Europe. 

M.  Baudriilart  a  déposé  la  5"  édition  de  son  Traité 
d^économie  politique;  les  Éléments  d'économie  politique 
de  M.  de  Laveleye,  et  la  Vie  agricole  dans  l'Artois,  par 
M.  de  Galonné. 

M.  Levasseur  a  présenté  de  la  part  de  M.  Pérozzo,.  un 
Mémoire  sur  une  nouvelle  application  du  calcul  des  proba- 
bilités à  l'étude  des  phénomènes  statistiques. 

Il  a  été  lu  une  étude  de  M.  Naville,  sur  la  philosophie  de 
H.-B.  de  Saussure. 
.M.  Âucoc  a  présenté  les  Anni»aires  que  publie  la  So- 
ciété de  législation  comparée. 

M.  Beaussire  a  fiût  un  Rapport  sur  l'ouvrage  de  M.  Rous- 
selot,  intitulé  Histoire  de  réduction  des  femmes  en  France, 
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M.  Vaitry  a  la  des  fragments  de  .<es  Études  sur  le  ré- 
gime fdmneier  de  la  France  avant  1789. 

L'ouvrage  lie  M.  Despiertes  sur  la  récidive  et  la  reléga- 
tion des  réeMivfftes,a  fwtni  à  M.  Lneas  la  matière  d^ob- 
sertati^nd  développées. 

M.  Picota  fait  hommage  d'un  Rapport  de  M.  de  Luçay, 
sur  la  question  dès  octrois,  et  de  son  livre  sur  M.  Dufaure; 
M.  Le  valseur  a  dépoié  l'ouvrage  de  M.  Simonin  sur  les 
ports  de  ♦•Angleterre. 

M.  Larombière  à^réBenté^  au  nom  de  M.  Vavassear,  un 
Traité  des  sociétés. 

M.  Baudrillart  a  O00rt  la  2^  édition  de  son  ouvrage  sur 
les  Rapports  de  réconomie  politiqaeetde  la  morale. 

M.  Vacherota  lu  un  Irapport  $(uriin  livre  de  M.  Guche- 
vitl  Claripmy)  consacré  à  rinstrnction  publique  en  France. 

M.  Blocka  présemé,  «u  nom  de  M.  Ricard,  un  volume 
sur  Genève,  et  les  traités  de  1814  et  de  1815,  et  le  tome 
premier  d'un  ouvrage  de  M.  Besobrasof,  sur  l'économie 
nationale  de  la  Russie. 

M.  Lucas  a  déposé  un  livre  de  M.  Lographos»  sur  les 
revenus  publics. 

M.  Aucoc  a  lu  une  étude  sur  les  lacunes  des  collec- 
tions de  la  législation  antérieure  à  1789  pour  les  actes  des 
xvie,  xviie  et  xvHie  siècles. 

M.  Block  a  oflîert  au  nom  de  M.  H.»  Iloussaye  oin  mé- 
moire sur  le  nombre  des  citoyens  d'Âlbènès  au  v®  siècle 
avant  l'ère  chrétienne. 

MM.  PicOt  et  Desjardins  oh^  échangé  des  observations 
sur  la  chute  de  la  noblesse  sous'^^Khelieu. 

Gomme  lectures  faites  par  des  savants  étrangers,  il  y  a 
lieu  de  mentionner  celles  de  MM.  Raynald,  Lagneau,  Huit, 
Sayous,  d'Avenel,  Boutroux  sur  l'histoire  des  négocia- 
tions relatives  à  la  succession  d'Espagne  ;  le  dépeuplement 
de  certains  départem  ents  de  la  France;  les  voyages  de  Platon 
et  (es  rapports  philosophiques  entre  la  Grèce  et  l'Orient; 
la  Hongrie  et  la  ligne  de  Gambrai  ;  la  chute  de  la  noblesse 
sous  Richelieu;  Socrate,  fondateur  de  la  science  morale. 

L'Académie  a  élu  MM.  Mamiani  et  Summer  Maine, 
associés  étrangers,  en  remplacement  de  MM.  Sclopis  et 
Kmerson,  décédés.  Josrph  Ï  efort. 
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REWK  FR^AW:îÈnB  DE  L'AN?iÉE  I88Î-8J, 

La  sftutitidn  flhaiicièfe  de  la  Francie  eét  stmfd^ée  d'un 
aléa  con^iJ^rtlbfe  ;  les  e^nventioiis  êé  chértiins  île  fer 
(bientôt  définitives,  pensons-nôtis)  assurent  ffitàt  cdntre 
te'dan^er'dë  <i6Yl<tfttire  lé  troisième  réseau,  et  méined'ex- 
pioi^er,  ndn  seulement  ce  dernier,  mais  l'e  réseau  entier 
des  chemitts  de  fer  français.  Ce  traité,  plds  diffieife,  sang 
nul  dotjte,  que  la  conversion  du  5  p.  100  en  4  1/2,  avec 
garantie  décennale  contre  un  remboursement  au  pair, 
pferm>êt  dfe  iJonljer  plus  de  précision  au  budget  eitraordi- 
éinîrire.  C'es^t  ainM^qne  le  ministre  des  flnaneeSa  pu  dé- 
poser le  projet  de  budget  extraordinaire  de  1884,  (|ui 
atteindra  265  million:»,  suivant  ses  calculs.  Y  joignant  le 
déficit  pi-ésdtné  du^ud{?et  de  môme  nature  dé  1883  (35 
milliotis),  on  ërrive'à  3€0  ftiifliô^s  ^ui  feront  tè  sujet  d^un 
emprt/nt  Tannée  prochaine.  Le  budget  Ordihaire  de  1884 
prévoit,  dans  ses  lignes,  le  service  de  cet  emprunt.  Sou- 
haitons qu'il  se  limite  au  chilTre  actuel. 

Soyons  juste;  l'entrainehient  à  l'accroissement  des  dé- 
penses auquel  on  a  si  volontiers  cédé  depuis  plusieurs 
années  et  qui  motivèrent,  à  plusieurs  repr^es,  des  ré- 
flexions si  vraies  et  si  eutégorrquea  de  M.  Léon  Say^le 
nouveau .  titulaire  du  portefeuille  des  ^nanees  semble 
dis|)osé  à  y  rnettre  une  barrière. 

((  Il  ne  faut  pas  se  dissimuler,  écrivait-il  réceopment, 
que,  depuis  quelques  années,  nous  avons  cédé,  ave6  une 
grande  facilité,  à  rentra îrftfineht  des  dépenses  im'pWléts 
sur  des  ressources  étrangères  aux  revenus  ordinaires  du 
budget.  Cet  entraînement  a  été  favorisé  par  tes  plus- 
values  d'impôts  réalisées  pendant' pftrtieur^  années  consé- 
cutives. —  Ces  plus-values  n'ont  pas  été  portées  en  atté- 
nuation de  notre  dette  flottante.  Elles  ont  été,  presque 
en  totalité,  consacrées,  soit  à  l'atténuation  des  pertes  ré- 
sultant de  dégrèvements,  soit  à  des  dépenses  extra-bud- 
gétaires. C'est  ainsi  que  les  excédents  de  recettes  qui,  de 
1876  à  1882,  se  sont  étevés  à  530,365,30i  francs,  sont 
réduits  aujourd'hui  à  47  millions.  Et  comme  l'exercice 
courant  se  soldera  en  déficit,  selon  toute  probabilité,  de 
même  que  l'exercice  1882,  il  nous  serait  impossible  de 
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cenUmier,  avce  1#  néaie  enlraîs,  le  Byslème  des  dépenses 
cxtraordinaifeg,  sans  nous  exposer  à  de  graves  Re- 
comptes. Nous  devons  agir  avec  d^autant  plus  de  réserve 
et  de  prudence  que,  en  dehors  des  dépenses  du  budget 
sur  ressources  extraordinaires,  nous  avons  à  faire  face 
aux  engagemeoU  de  la  Caisse  des  lyeées,  collèges  et 
écoles,  et  de  la  Csisse  des  cbemins  vieioaux.  Ces  deux 
caisses  auront  à  fournir,  en  1884,  réduction  faite  des 
amortissements,  une  somme  qu'on  ne  peut  évaluer  à 
OK>ins  de  106  millioni  et  qui  devra  être  prise  su»  les  res- 
sources de  la  dette  flottante.  » 

L'honorable  M.  Tirard  aura-t-il  asses  d^autorité  poar 
dominer  les  tendances  de  bon  nombre  de  députés  et  en- 
gager la  majorité  i  s$  conformer  à  ses  sages  doetriMs? 
Noos  le  désirons  bien  sincèrement. 

Le  taux. d'intérêt  des  bons  du  Trésor  qui  ii*avaU  pas 
varié  depuis  le  1*' juillet  1881,  a  été  relevé  le  6  juin  1883 
à  2  1/2  p.  100  pour  les  bons  de  trois  à  huit  moia  de  durée 
et  à  3  p.  100  pour  ceux  de  neuf  mois  ^  un  an. 

B4«ÛUf:  OB  FRANGB. 

La  Banque  de  France  complète,  par  le  détails,  les  amé- 
liorations que  nous  avons  précédemment  signalées,  sa» 
en  entamer  d'ailleurs  de  nouvelles. 

Ainsi,  aux  bureaux  de  quartiers  dan<:  Paris,  dont  nov 
parlions  dans  V Annuaire àt  1882 (p.  857),  il  faut  joindre: 

G.  Rue  Jacquemont,  5.     |     H.  Rue  du  Ranelagb,  82. 

Quelques  villes  de  province  (Roanne,  Pau,  Cherbourg, 
par  exemple)  ont  été  pourvues  de  bureaux  analogoes. 

Quant  aux  villes  rattachées,  nous  n'avons  pas  connais- 
sance que  leur  nooobre  se  soit  accru. 

Les  taux  ofAciels  d'escompte,  à  Paris  et  à  Londres,  ont 
subi  les  modifications  suivantes  : 


Paris. 

LOMDRI». 

23  mart»     1882... 

3  1/2  o/o 

43  sept.     1882.. 

«       ",'. 

22  février  1883... 

3        - 

25  janvier  1883.. 

4       - 

16  février    —  .. 

3  4/2- 

1  nrnrs       —  . . 

3        - 

40  mai         —  .. 

4        - 

13  sept.       —  .. 

3  4/2  - 
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L'écart  de  Tintérêt  des  avances  sur  titres  en  France  n'a 
pas  cessé  d'être  de  1  7»  au-dessus  du  taux  de  l'es* 
compte. 

CHEMINS  DE  FER. 

Un  grand  pas  Tient  d'être  fait  en  France  relativement 
au  développement  de  nos  voies  ferrées.  On  se  souvient 
que  MM.  de  Freycinet  et  Say  avaient  formulé  un  plan 
devant,  dans  une  période  d'une  dizaine  d'années,  augmen- 
ter de  moitié  retendue  de  nos  lignes  de  chemins  de  fer. 
Des  vœux  peu  mesurés,  au  moins  quant  à  nos  moyens 
financiers,  avaient  accru  l'étendue  primitive  de  ce  pian 
et  on  en  était  arrivé  à  effrayer  l'opinion  publique  qui, 
justement  soucieuse  de  l'équilibre  budgétaire,  voyait,  non 
sans  effroi,  l'État  sortir  de  ses  attributions  économiques 
et  se  faire  entrepreneur  de  messagerie. 

Des  chemins  à  entreprendre,  on  allait  aux  ports  et  aux 
accessoires  si  nombreux  et  si  coûteux  qu'ils  comportent, 
par  leur  nature,  puis  aux  canaux,  puis  on  rachetait  les 
chemins  de  fer  existants,  etc.,  etc. 

A  plusieurs  reprises,  des  ministres  à  Tesprit  pratique, 
M.  Varroy,  par  exemple,  avaient  passé  avec  les  compa- 
gnies existantes  des  conventions  provisoires  à  l'effet  de 
décharger  l'Étal  de  l'exécution  du  plan  Freycinet,  tout  en 
en  assurant  l'exécution.  Par  deux  fois,  la  Chambre  des 
députés,  flottante  et  indécise,  avait  repoussé  les  projets 
présentés.  Cette  fois,  mieux  inspirée,  elle  a  adopté  les 
conventions  passées  entre  M.  Raynal,  titulaire  du  porte- 
feuille des  travaux  publics,  et  les  six  grandes  com- 
pagnies. Ces  conventions  substituent  les  compagnies  à 
l'État  pour  la  continuation  et  l'exploitation  du  réseau 
projeté  (9  à  10,000  kilomètres);  elles  se  procureront 
les  fonds  par  l'émission  de  leurs  obligations,  à  moins  que 
l'État  ne  trouve  plus  M'avantages  à  emprunter  lui-même 
puis  à  leur  prêter.  Les  délais  d'exécution  des  lignes 
(dix  années  successives)  permettent  d'échelonner  ces  tra- 
vaux de  façon  à  opérer  sans  surcharger  le  marché,  ou 
jeter  le  trouble  parmi  les  travailleurs,  sans  autoriser^ 
néanmoins,  un  atermoiement  qui  ne  serait  qu'une  renon< 
ciation  déguisée.  Le  partage  des  bénéfices,  après  un  cer- 
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tain  chiffre  obtenu,. se  fera  par  diux  tiers  en  faveur  de 
rÉtat  et  un  tiers  en  faveur  des  compagnies  ;  jadis  c'était 
par  moitié  de  part  et  d'autre.  Les  clauses  de  rachat  sont 
maintenues  et  améliorées  ;  enfin,  il  y  a  des  avantages  sti- 
pulés au  profit  du  public  en  tant  que  consommateur. 

En  face  du  temps  qui  se  perdait,  de  la  menace  (loi 
pesait  incessamment  sur  nos  fmacces.  cette  solution  est 
un  bien;  ne  cherchons  pas  le  mieux.  Certes,  il  est  regret- 
table qu'iina  seule  tête  réponde  d'un  réseau  de  9  à  10,000 
kilomètres  (Lyon,  par  exemple),  quand  une  autorité 
(M.  Sauvage,  alors  directeur  de  la  compagnie  de  TEst] 
affirmait  qu'il  y  avait  danger  pour  une  bonne  administra- 
tion à  répondre  de  plus  de  2,000  kilomètres;  mais  nous 
avons  foi  dans  l'esprit  pratique  de  l'administration  supé- 
rieure; l'expérience  lui  ouvrira  les  yeux;  on  y  reviendra, 
et,  sans  nuire  aux  intérêts  des  compagnies  actuelles,  en 
les  favorisant  même,  on  réalisera  un  jour  ce  progrès; 
en  attendant,  le  pays,  grâce  au  plan  Freycinet-Say,  grâce 
au  titulaire  actuel  des  travaux  publics,  M.  Raynal,  aura 
été  couvert  de  voies  demandées  de  toutes  parts  par  le 
commerce  et  l'industrie,  et  appelées  à  donner  une  nou- 
velle impulsion  au  développement  de  la  richesse  en 
France. 

La  consécration  légale  n'est  pas  encore  tout  à  fait 
acquise  à  ces  conventions,  il  est  vrui.  Elles  doivent  pas- 
ser sons  les  yeux  du  sénat;  les  compagnies  devront  eo 
outre  les  approuver.  Mais  tout  cela  est,  avec  une  apparence 
de  raison,  regardé  comme  acquis,  et  nos  ministres  des  fi- 
nances, débarrassés  désormais  de  l'aléa  de  cette  grave 
question,  en  suspens  depuis  tant  dç  temps,  voat  pouvoir 
dresser  sans  trop  de  difficuHés  les  budgets  extraordi- 
naires. 

Voici,  en  attendant,  suivant  l'usage  ordinaire,  le  ta- 
bleau des  recettes  brutes  de  tout  le  réseau  d'intérêt  géné- 
ral par  section  et  par  trimestres  ou  années  de  1851)  à 
1883  : 


Dc[»uis  longtemps,  la  Bourse  de  Paris  (il  faut  y  ajouter 
la  Bourse  de  Lyon,  cette  fois)  ji'avait  été  agitée  par  des 
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courants  aussi  violents  et  anssi  contraires  que  ceux  qui 
ont  dominé  pendant  le  mois  de  janvier  1882.  En  parcou- 
rant les  tableaux  ci-dessous,  on  reste  frappé  des  cours 
qu'ils  mettent  en  relief.  Cependant,  constatons  que  l'es- 
prit public  reprend  du  calme  et  que  l'amélioration  des 
cours  se  fait  peu  à  peu.  Il  y  a  pourtant  encore  des  inconnus; 
telle  valeur  étonne  par  sa  persistance  à  être  de  ce  monde, 
quand  la  saine  et  froide  raison,  la  raison  désintéres- 
sée, la  condamnait  pour  ses  écarts  et  ses  imprwlences.  11 
est  des  abcès  qui,  au  lieu  de  percer,  sont  rentrés;  il  fau- 
dra bien,  mais  avec  plus  de  douleur  et  de  danger,  qu'ils 
éclatent  à  l'intérieur,  ne  l'ayant  pu  faire  à  l'extérieur. 
Telle  est,  métaphoriquement,  la  place  de  Paris  en  ce  mo- 
ment. 

Quant  aux  valeurs  saines,  elles  en  subiront  peu  de  dom- 
mages;  la  confiance  leur  revient,  et  cela  est  vrai,  au  point 
que  la  conversion  du  5  o/o  que  les  ministres  antérieurs 
au  titulaire  actuel  redoutaient  de  faire,  s'est  effectuée 
avec  tant  de  calme  que  Ton  se  demande  maintenant  pour- 
quoi on  ne  l'a  pas  fait  plus  tôt.  Ce  n'est  pas  faute  que 
nous  et  bien  d'autres  l'ayons  précbée  ;  et  encore  a-t-on  cru 
devoir  garantir  le  nouveau  fonds  pendant  dix  ans  contre 
une  conversion  future,  et  tout  cela  pour  une  réduction 
de  1/2  "/•  dans  le  taux  de  l'intérêt  servi!  On  ne  pouvait 
faire  la  chose  plus  timidement. 

Enfin  on  l'a  faite,  et  le  ministre  actuel  des  finances, 
M.  Tirard,  qui  a  eu  le  courage  (c'était  de  l'audace  avant 
le  fait  accompli)  de  la  mettre  en  pratique  (rendons-lui 
justice,  il  ne  proposait  que  cinq  ans  de  garantie  contre 
le  remboursement  au  pair)  a  eu  la  bonne  idée,  pour  don- 
ner du  cœur  au  ventre  à  ses  successeurs,  à  partir  de  1893, 
de  diviser  le  nouveau  fonds  en  sections,  de  façon  à  pou- 
voir fractionner  l'opération  si  on  redoute  de  répéter,  à 
cette  époque,  la  témérité  de  1883. 
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.EAU  DES  FLUCTUATIONS  MENSUELLES  AU  COMPTANT 

es  Tentes  perpétuelles  5  %  et  (4  </2  "/<>  ^^^3)  3  V» 
et  du  3  Vo  amortissable 

innt  Vannée  1882  et  les  premiers  mois  de  l'année  1883. 

5  «/o  (V  1/2  o/o  1883)  3  o/o  3  o/, 

PBBPiTOBL.  PERPÉTUEL.         AMOBTISSABLE. 

PI.  h.      PI.  b.  PI.  h.  PI.  b.  PI.  h.  Pl.b. 

icr..  1882.  115    >  ttrvo  84.»  82.25  8ft    >  81.80 

ier...     —  115.60  113.25  83.70  80.50  83.50  80.25 

—  117.40  115.80  84.25  82.50  84.50  83.40 

—  ii8.ioll7.25  84.25  83    >  84.50  83.25 

—  117.60  115.95  83.95  83    »  84.25  83.25 

—  116.30  113.80  83.40  80.65  83.55  81.75 
3t...     —  115.90  113.95  81.85  80.55  8220  80.50 

—  116.15  114  .  82.95  81  •  82.95  81.50 
emb.  —  116.50  115.50  83.65  81.50  83.70  82.60 
bre..  —  116.70  115.90  81.80  80  »  82.15  80.60 
jmbre  —  115.30  113.52  81.30  79.60  81.60  80.10 
tmbrc    —  115.15  114.15  80.65  ss.eo  81.40  ao.vo 


ier..  1883.115.97  113.80  80    >  76.70  80.95  78    . 

ier..  —  115.65  114    •  81     »  77.90  82.60  78.90 

i..A.  —  116  10  113.90  82.65  80.10  83.20  81.60 

I —  114.50  110.50  80.70  78.35  81.90  79.60 

—  109.95  108.75  80.50  79.45  81.80  80.90 

-  109.25  107.65  80.40  78.50  81.55  80.10 

let....  —  109.45  107.85  79.25  78.25  81.05  79.90 

t —  109.45  108  15  80.80  79.20  85.25  81     » 
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Tableau  des  plas  bauto  et  plus  bas  Cours  au  compUit 

DES  PRINCIPALES   VALEUas 

r*<4«»  «au   B*arses  de  IParU,  l^fn,  Marseille)  ■•rdeMn, 
Eillie  el  Teuiense 

DDB&MT     L'ANNfiB     18SS. 

Fonds  français,  publics  et  municipaux. 


Plim  h 

41/2V«*ft2S...*...  mars....  145 

4  "/o  1830 mai 107 

Obllgal.  4  "/o  1889.  .mai 520 

Obligal.  4  »/«  1907. .  mai 523 

Bons  départ.  5  «/o. . .  juin 535 

Bonscan.  deroiircq.  décembre  500 

Soc.  algér.  150  fr. . .  octobre . .  140 

—  —     500 fr...  mai 530 

Orl.  Chàl.  Annuités.,  octobre  . .  540 

Sedan-Lerouville janvier. . .  500 

Obi .  V.  Paris  1855-60  juillet. ...  515 

—  —       1865...  décembre  528 

—  —        1869...  janvier...  415 

—  —       1871...  janvier...  400 

—  —       1875...  février....  522 

—  —  1876...  septemb..  522 
Bons  V.  Paris  1873 . .  mars. ....  535 
Obi.  V.  Aix-en-Prov.  novembre  512  50 

—  v.  Amiens mars 109 

—  v.  Armentières.  avril 505 

—  Bordeaux  1863.  avril 105 

—  —        1881.  septemb..  505 

—  v.  Constantine.  janvier...  1020 

—  V.Lille  1860...  février...  110 

—  —       1863...  juillet....  105 

—  —       1868...  septerabr.  510 

—  —       1877...  septembr.  511  50 

—  v. Lyon  1880. . .  mars....        93 

—  V.  Marseil.  1877  février. . .  373 

—  ~       1881  novembre  501 


décembre 
novembre 
novembre 
juillet. . . . 
janvier. . . 
décembre 
février. . . 
décembre 
février... 
septemb.. 
janvier... 
février. . . 
octobre . . 
juillet.... 
octobre . . 
octobre . . 

juin 

juin 

juin 

janvier... 
novembre 
février. . . 
juillet.... 

avril 

janvier... 
juillet.... 

avril 

octobre . . 
octobre . . 
décembre 


Pin»  h»s. 
108  40 

99  50 
497  50 
496  25 
510 
500 
130 
497 
500 
475 
499 
505 
391 
382  50 
500 
*  500 
510 
500 
102 
495 

95 
465 
970 
ICO 

95 
497 
5(K) 

84 
356 
485 


dby  Google 


DE   L'ANNIiK   188L 

815 

roul.41/2°/o68.  mars 

540    » 

décembre 

500    n 

Tourcoing  1878  juillet..  . . 

478    • 

décembre 

462  50 

.  Tourc.-Roub.  janvier... 

50    » 

novembre 

45     n 

.  Vcrsaiîlep. . . .  décembre 

500    . 

décembre 

500     n 

ép-  Alger janvier... 

1095    • 

février... 

970    - 

—     Constant.,  janvier... 

1020    » 

juillet... . 

975      n 

—     Gironde  75  novembre 

515     n 

f&vrier... 

500    » 

—  -      —    1879  juin 

509    . 

juillet.... 

496    » 

—    Nord avril..... 

109  50 

mars .... 

93    » 

—    Seine avril 

252     n 

janvier... 

227  50 

Fonds  étrangers,  publics  et  municipaux. 


ît.  3  o/o  (Paris),  novembre  103    ■ 

2  1/2  »/o  1853.  novembre  87 1/2 

4  »/o  1888  Tnd.  mai 96    « 

41/2  »/o  Québec  mai 520    » 

itine  6 «/o  1871  juillet....  102    » 

6  «/o  1881  mai 505    » 

lots  1860 avril 1360    • 

obi.  domanial,  février. . .  320    • 

lots  1854 janvier...  680    » 

—     1864 janvier...  377  50 

5  «/o  argent  1/7  novembre  671/4 

—  —  4/10  septemb..  671/2 

—  papier  2/8  avril 651/2 

5  •U  pap-  5/11  octobre . .  671/4 

4  «/o  1876  or.  septemb..  84    » 

que  4  "/o avril 106  80 

.      3  »/pl873..  février...  87  20 

-      4 «/o  1880...  juillet....  106  45 

V.  Bruxel.  1868.  octobre . .  102  .50 

—  1874.  avril 107  50 

V.  Brux.  1879.  mai 104    » 

V.  Anvers  1867.  janvier. . .  104     » 

—  1874.  novembre  107    » 

v.  Liège   1868.  avril 100     • 

il  5  «/o  1875. . . .  novembre  104    » 

>t.  6  o/o  1876. . . .  octobre . .  373  75 

5«/»  1876 octobre..  490    • 

Daïra  Sanieh.  décembre  375    » 

Doman.  hyp .  octobre..  480    » 

4  «/o  extérieur,  septembr.  65  50 

—    intérieur,  septembr.  641/2 


janvier. . . 

971/2 

novembre 

87      n 

mai 

96     .. 

août 

499  50 

octobre . . 

97    . 

février... 

460    » 

février... 

1325    » 

janvier... 

302    » 

avril 

6i0    » 

septemb.. 

350    • 

janvier... 

62    . 

février... 

631/4 

février... 

61    » 

février. . . 

61     . 

janvier... 

75  75 

janvier... 

103  50 

novembre 

82  75 

mars .... 

103    • 

novembre 

93  75 

janvier... 

100      n 

janvier... 

96  25 

octobre . . 

96       n 

janvier... 

96     » 

septemb.. 

91  25 

novembre 

104      n 

juillet.... 

230    - 

juillet.... 

367  50 

juillet.... 

240    » 

noût 

360    « 

novejmbre 

61  75 

décembre 

601/2 
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E!*p.  8  "!•  pagarès..  juin.....  570    • 

—  a  •'/•(BUtérieur.  janvier...  47    • 

—  6  •/•  Cuba. ...  janvier. . .  513  50 

—  obi.  V.  Madrid,  janvier...  58  75 
États-Unis  *  lyt -/o  .  avril. i«0i/2 

~       4<*/.i879..  décembre  i«6l/â 

Grèce  6 o/oUeU.  1879  avril.....  430    > 

—  5o/o  —  i881  janvier...  355    • 
Haïti,  1825 octobre . .  966  25 

—  8 «•/•  1875....  janvier...  210    • 

—  Bon»  Gapitalis.  juin 44  50 

Honduras  6  2/3  •/•69.  janvier. . .  11    • 

Hongrie  5  «/o  1868..  décerabro  295    » 

—  6^0  or  1877.  janvier...  105    • 

—  4  «/•  or  1881 .  janvier.. .  79  10 
Italie  5 «/o  1861 juin.....  9150 

—  3»/,1861 avril 55    • 

'  _  obi.  Vict.-Enim.  juillet. ...  290    • 

—  aome  5  o/o  1831  novembre  98    * 

—  —    5<»/o60-64  septembr.  911/2 

—  —     —  1866.  mai 90    • 

—  obi.  ir.Bari.^..  avril 58    • 

V.  Barletta.  janvier...  29    » 

"y.Ftor.3«/o  novembre  54    • 

—  obi.  V.  Milan  61.  décembre  37  50 

—     66.  septembr.  12    • 

v.  Venise.,  avril....,  25    • 

V.Naples68  octobre..  126  25 

_    _       —      75  avril 347  50 

_    _       —     82  décembre  821/2 

Norvège 4 »/o  1876...  février...  105    • 

—  4«»/o  1878..  juin 1071/2 

—  4  »/o  1880..  novembre  508    • 
Pays-Bas  2  1/2  «>/o. . .  février. . .  69 1/4 

—  3«>/ol844..,  février...  79    • 

—  4«»/oi878..  mai 1051/2 

Pérou  6  ®/o janvier. . .  2 1    i 

—  5  «/« se|>tembr.  13    • 

Portugal  3  "/o  1852..  juin '.  35    • 

Portugal 5 «>/o  1876...  janvier...  450    • 

—  3  «/o  1877..  avril.....  280    - 

—  5  «/o  1879 ..  janvier. ..  455    • 

—  3  «/o  1880..  octobre...  275    . 
Roumanie8«»/o  1867.  mai lU     • 

—  5  «/o  1875.  septemb  .  94     • 

—  6"/,  1880....  janvier...  104    • 


iaofier... 

m  • 

jniltet.... 

m 

fé»ritr... 

m  « 

jaiiTter». 

ii> 

ma».... 

mi 

fèw«r... 

mu 

mars.... 

3951 

aoàt,.... 

3U^ 

mars.... 

93U< 

décembre 

mt 

décembre 

£' 

décembre 

il 

janvier... 

3fi< 

r< 

janvier... 

»• 

février... 

»< 

février... 

i;< 

janvier... 

«• 

janvier... 

R  » 

janvier... 

ff» 

février- 

«• 

février... 

!• 

mai 

I- 

décembre 

»t 

novembre 

5» 

février... 

1* 

mars 

li> 

janvier... 

IK" 

janvier... 

31i  « 

décembre 

8!  ' 

octobre... 

WK 

novembre 

IW* 

octobre... 

Ui' 

novembre 

a 

février... 

:î» 

octobre.. 

ifi' 

février... 

0 

mars.... 

$* 

février... 

ISl*. 

novembre 

w 

février... 

55  ■ 

novembre 

0* 

février  .. 

^^ 

septemb. 

K5 

jdn\ier... 

mars 

dby  Google 


ol)1.v.Bucbar. 

4  1/2°/„1849. 

5  »/oi862.... 
lots  186^ 

—  1866 

obi.  4 «/o  1867 

—  —1869 
5  «»/ol870... 

—  1873... 
4'l/a»./oi875. 
5  ''/o4877... 

— -i|878-.. 

—  4879... 
4  P/0I88O... 

i  obi.  Iiyp 

4  0/0  1878.... 
4  0/0  4880... 
ob.  v.Fribourg 
Néucbâtel 
ie  5»/o  4872.. 
lie  6  0/0  1860.. 

—  1863.. 

5  «/o  1865.. 

6  «/•1865.. 

—  1869.. 

—  1873.. 
5  «/o  1875. . 

lots cb.  fer.. 


DE    1/ ANNÉE    1881. 
octobre..       ,36    • 


janvier... 
octobre . . 
janvier... 
janvier... 
janvier. . . 
janvier. . . 
janvier. . . 
mai 


janvier... 
janvier... 

avril 

janvier... 
avril..... 
septemb  . 
janvier... 
marc  .  « . . 
janvier. . . 
mai 


mai...... 

octobre . . 
octobre... 
octobre... 
•octobre... 
octobre... 
octobre... 

mai 

janvier. . . 


88  » 
87    » 

595  . 
580  • 
395  • 
395    • 

89  • 

87  • 
79f/2 
92  75 
57  50 
61     » 

370  » 
405  • 
106  » 
545    •• 

29    • 

16  • 
460    n 

80  » 
101     » 

13  70 

88  » 
72  75 
68  25 

7  » 
64  50 


847 

février. . .  25  50 

juin.....  84  5/8 

juin 80    » 

mars 500    <» 

décembre  500    » 

juin 357  50 

ji^in.....  357  50 

août 801/2 

août 811/4 

luin 72    » 

janvier. . .  86    >• 

septemb  .  56    • 

décembre  55  75 

décembre  336    » 

décembre  395    •» 

avril 99    •» 

mai 495    » 

mai 20    » 

janvier.. .  14    • 

janvier...  350    * 

novembre  59    » 

décembre  72  50 

.^cembre  11  25 

"dJécembre  65    • 

novembre  57    • 

novembre  53    • 

décembre  2  50 

février...  44    » 
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REVOR  FIXA.XClèhE 


Ohiigations  de  Compagnies  de  chemins  de  fer. 


k 
k 

k 
k 

k 
«.s 

k 
k 

4 
4.g 


CO«PAGTfIES. 


SiInt-EtleoDe-LTon  mi  .1 1 
Parlt-SuGermaiii  184S-49.  1 

P«rf8-0rléan*.  1R*Î J 

Paris- Ver»tlles(R.D.)184S  1 

Bordnnx-Tefte,  181» <1 

Strasboory-BllA,  1848 t 

Paris-Bouen.  1R4S il 

Rooeo-te-Ha'vre  184S-47  . .  1 

Parts.Ronen,  1847-54 'l 

Paris-Orléans,  1848 1 

Ronen-le-Ha-rre,  1848 '  1 

/  TignoD-Maraailie,  1880.. il 
Mont«r<>anTrojes,  iSfO,     * 

Nord.  1851 

Paris-Lyon,  t8St 

Strasbourg- Bâl6.  18».. . 

Oa«sU  185S54 , 

Est  (Pariî-Slraïb.),  18«î. . 
Ouest  (Ver*.  R.G.),188t. 

Paris-Ôrléan»,  1882 

LyoD-Médilerranée,  1851. 

—  —  18W. 
Parit-SeêaQs(OrMY),  1850 
Rhftne-Loire.  1868... 

—  -     1858.... 
Ouest  (Dieppe,  act.),  188ft. 
Lyon-Genève,  1855.. 
Paris  LjoQ,  1855.... 
GrSDd-CentraU  1855. 

Ouest,  1885 

Bourl)onDais,  1856... 

Midi,  1886 

Ouest,  1855 

Est  (Paris-Strasb.).  1856. . 

Bes<èges-Alni8,  1856 

Lycn-Genëve,  1857 

Ardennes,  1857 

Danphiné,  1857 

Paris-Médit.  (fusion),  1887, 
Lyon-Crn^x-Rousse,  1861  . 

Est-Dienxe,  1860 

Vtctor-Eramanael,  186S.. 
Paris-Médi  t.  (fusion  1866. 

Médoe,1867 

Lille-Béihune,  1867 

Vitré-Fougères,  1867 

Poot-Auderoer,  1867 

Pont-do-i'Arche-6i8or8,18«8 
Gi»ors-Vernon.  1868.. 

Nord-Eft,  1869 

Dombes-sud-est,  1869. 
Orl.-Ch&ions,  Ire  éra.,  1870 
Pir.nrdie-FlAndreP*  1870, 
Vosges,  1870-A-B..... 


Décembre.  1125 
Janvier...  1195 
Septe:nbre  ifOO 

Mars 1185 

1100 

Septembre  1180 

Mara ino 

Décembre,  1175 
S«>ptembre  1180 
Septembre  ISOO 

Joln ifSn 

Octobre...  IIOO 
Novemlire.  itSO 
Janvier.. ."  88" 

Août l«s 

Décembre.    JWO 
Septembre  Ifiso 
M»i......'  610 

Décembre.  '  840 
Février...    885 

Mars 6i0 

Décembre.'  885 
Avril.....!  460 

Juin 875 

Août I  585 

Janvier...,  460 

Mal ;  ST8 

Février...  887 
Février...!  880 
Janvier...  S80 
Février. . .  884 
Février...    88.^ 

Avril 1176 

Février.,.,  880 
Janvier. . .    86.n 
Janvier.. 
Janvier.. 

Mai 

Juin 

Mars..... 
Mars..... 
Janvier.. 

Mara .- 

Octobre...,  980 

Janvier. . .    871 

Septembre   970 

Janvier...,  940 

Février...    945 

Février...'  950 

870 

87S 

9tO 

370 

SOI 


960 

250 

,989 

,250  ,         - 

,S50  Janvier.. 

,9-0 

,950 

,950 

,950 

,950 

,980 

.950 

,980 

500 
.250 

«95 
,950 

650 

400 

500 

690 

500 

500 

600 

690 

800 

800 

500 

500 

500 

500 

600 
,250 

500 

500 

500 

500 

800 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

SOO 

600 

600 

500 

600 

500 

800 

600 
500 


876 
878 
8W 
882 

srro 

860 
875 

876 


Mar$.c 

Mars 

Mars. 

Mars 

Janvier. . . 


■fli ...... im  I 

Avril m»  I 

Février...  itt»  I 

Mai \m\ 

Janvier... hK«> 

Avril \\m 

NovembiellMI 

Mars 11» 

Juin 11» 

Mars Uf4 

Octobre...  IIK 
Février... '1lf« 

^vrii ilH 

Octobre...  r 

Avril Il" 

Avril tt 


Février... 

Juin 

Janvier... 

Octobre. 

Décembre. 

Janvier... 

Février.. 

Janvier. . 

Janvier.. 

Février.. 

Octobre. . 

Novembre. 

Juillet.. 

Octobre. 

Juillet.. 

Octobre. 

Octobre. 

Décembre. 

Novembre. 

Août 

Décembre. 

Octobre. 

Octobre. . . 

Décembre. 

Novembre. 

Décembre. 

Décembre. 

Août. 

Décembre. 

Mars... 

Mal 

Décembre. 

Juillet 

Novembre. 

Décenil]^. 

Août. 

Novembre. 

Joillet.... 


»i  ■ 
K* 

l*  ■ 
>0  ■ 

»  • 

SU  ' 

«i  ■ 

jr.  ' 

!.0  ' 
I9« 

ne 
»» 

su 
uc 
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DE  l'année  188  L 


Ions,  se  ém.,  187S. 
Vous,  3«  ém.,1874. 
(sud-est),  1876... 
le!  Dtare-Paris,1878 
taux  français,  1878. 

leiraa,  1878 

Igérien,  1878 

1878 — C-D 

urvières,   1878... 

lion,    1878 

uteà  dues  parle),  78 
érien,  1878 


SOOl  Jaavier. . .  ' 
500  Janvier... 
^OoUaQvIer. . . 
ROC 'Février...' 


TS 

1879.. 

bôae-Médit..  1880.. 

iliens^  1880 

Dde  da  sud,  1881... 
triche  anc,  1855... 

—  ooav.y  1868; 

—  ane.,  1875  .. 
n  bards  anc,  1857 . . 

—  nouv.,  1872. 
ooprinS'Rudolpta . . . 
Xérès,  échaugees... 

—  .  nouvelles... 
L-Saragosse,  1858... 
l.-Sar.(conv.),1870.. 
Sspag.(l»-ehyp.),1870 

^^2c  hyp.),  1870. 
,  obi.  spéciale.,  1878 
.'  Parapel.,  I""" 

le-Séviile,  Iv,.,., 

\anch-Reu8.  1860.  . . 
1-Réal-Badajoz,  1878 
i-Reus-Tariag.,  1883 

ndalbuâ,  1880 

Lsturies,  1880 , 

-Gacérès-Port 

lérid. -Italiens,  1863.. 
me-Marsala,  1879  .... 

lomains,  1858: 

dér.-ltai.  Bous,  1870. 
iuill.-Luxemb.,  1861.. 
—  —         1866  . 

portugais,  1861 

aeira-Alta,  1880...... 

aoEses,  1880... 

Central-Suisse,  1876.. . 
Nord -Est,  suisse  1880 


Janvier. . . 
Janvier... 
Mars ..... 
Novembre. 

Août 

Juin 

Février... 

Avril 

Février... 

Mai ; 

Janvier. . . 

Aoùl 

Mai 

Juillet.... 

Août 

Août 

Décembt^. 

Septembre 

Août... 

Mars.... 

Mars. . . . 

Avril... 

Avril... 

Août.   . 

Septembre 

Janvier. 

Janvier. 

Novembre. 

Jaiivi'-r. 

Août... 

Janvier. 

Avril ... 

Janvier. . . 

Mai. 

Mai 

Février  .. 

Juio 

Décembre 

IAIai 
Décembre 
Août 
Janvier.., 
Janvier. . . 
Août. 
Avril 


500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

600 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

SOO 

5ii0 

50() 

500 

500 

500 

500 

500 

625 

500 


200 

175 

870 

3R5 

265 

3^9 

360 

285 

312 

871 

370 

3V5 

880 

320 

305 

465 

2S0 

391 

370 

385 

290 

294 

520 

200 

201.25 

340 

330 

332 

336 

320  50 

324 

330 

275 

522.50 

275     » 

810    » 

300    » 

310    » 

278  75 

283    » 

277     » 

640    > 

396  25 

685 

330 

260 

3l<i» 

480 

540 


»  Octobre... 
»  Novembre.! 
»  Décembre.' 
»  Octobre... 

Juin I 

Septembre 

Août 

Janvier... 
Janvier... 
Janvier... 
Décembre. 
Décembre. 
Décembre. 
Février... 

Juin. 

Janvier...! 
Novembre. 
Février... 
Janvier. . . 

Mars 

Janvier... 
Janvier... 
Février... 
Février. . . 
Féviier... 
Janvier... 
Mars...... 

Janvier.. . 
Janvier... 
Févrii  r. . . 
Février... 

Février... 
Novembre. 

Janvier... 

Novembre. 

Janvier. . . 

Décembre. 

Octobre. . . 

Janvier 

Décembre. 

Février... 

Janvier. . . 

Décembre. 

Mar& 

Janvier. . . 

Février. . . 

Décembre. 

Février. . . 

Juin 


m 

135    » 

120  » 
844  » 
8fi8  » 
200  » 
332.50 
3iO  » 
280  a 
288    » 

335  » 

336  »» 
313.75 
354     »> 

265  » 
225  » 
420  a 
232.50 
8S0  » 
340  » 
357  » 
262    » 

266  > 
480  » 
175  a 
177.50 
305  » 
2t«2.50 
825  ~» 
300  » 
295  ). 
297  50 
810  » 
170  » 
505  » 
175  » 
275  »> 
iiO  •» 
280  » 
250  » 
260  • 
230  » 
515  » 
365     » 

I   .190     >. 

I  301  » 
200  a 
317     » 

1  455  .> 
490    » 
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Obligations  de  Sociétés  diverses. 


Digitized  by  VjOOQIC 


DE  L*àS»àK  ïM. 


âsi 


4 
6 

6 

6 

K 

4 

S 

6 
1.4 

fi 
t. 6 
6 
• 
8 
4 
4 
4 

.1 

< 

8 
9 

4 
4 
8 
S 
8 
4 
4 
4 
4 
4 
6 
8 
S 
8 
S 
8 


Tilfall 

BlKDZJ 

Eslv-UardingheD,  ISTfl... 
Soeiéti  Ind.  et  coajiu«rc. . . 

Aruil«$ 

Mines  Ble-TiDtol880..... 

CarpetBlès 

ISéUtL  d'AuUuil 

GhcDti«N  Sein» 

lléuii.  Viepoe.. 

Fourekambault,  tac 

—  uonv 

Tarra-M.tlA  Voulte^  auc^ 

.•m-  BOUT. 

norme,  noiiveiret 

—        18-9... 

Forges  Uédtierraoée 

Uariue  et  cheuiins  de  fer.. 

Flves-Li.le....; 

Uu  iittîltaire«% <..... 

Caii  et  C« 

Niekei.  1881 

Furges  Uazaele  (Tou)oum). 
liât.  Bgrie.  boc  fruicaUe. 
Boc  de  Lyon  (iinpér2),aDc. 
--  iiouv. 

nae  de  la  Bourse  (Lyon).. 
Oseks  Eolr.  de  MaiMillo. 

Doeks  Sainl-Ouen 

Docks  du  Uatrre,  1861 

Docks  de  Boneo ^ . . . . 

Itaeuios  généraux  Pàrin.. 
Soeiéti  fooetdre  lyaniiai»e.. 

GaS  de  la  ^eilioiière 

Cuoip.  pariseane  du  Gaz.. 
O  tenirale  de  gaz  (Leboa) 

gaz  géoèral  (Uugoc)... 

Gaz  de  Marseille 

Oaz  dd  Madrid ;... 

Gaz  da  Bordeaux 

Gaz  da  Mulhouse........ 

Gaz  de  Gaotl 

Union  des  gaz 

Cump.  frauciisedu  gaz... 

0«z  et  eau.*.  ;.' 

EuUiss.  Duval.... 

liupriaierfe  Paul  liupont. 
Comp.  des  eaux 


i.  Vieillard  «t  Ce  (Bord.). 
Modlin  Bazacte  ttoviôuie). 

Salines  de  l'Ësl 

Tabaes  iuliens ^.... 

Eaax  BanlieVe-P^rift .'. 

Grande  laiierib  Beuigegnt. 


Avril 

Décembre. 

Mars 

Avril 

Août 

Mars 

Novembre. 
Janvier. . . 

Nai 

Auûl 

Septembre 
Juiim. . . . 
Septembre 

Juin. 

jDiilK...: 
Janvier. . . 
"évrier.., 


-600 
6S8 
'800 


Mal 

Avili 

Avril 

Juillet.... 
Janvier. . . 

Mars 

Décembre. 
Novembre 
Septembre 

Mal 

Août 

Juillet.... 
Février. . . 

Mars 

Janvier. . . 
V'évcier. . . 
Septembre 
Mai . . .      ^ 


Février... 
Février. . . 
Novembre. 
Ocifibrc... 
Janvier... 

Mars 

Novembre 
Avril..... 
Avril..... 

Juin 

Juin 

Janvier... 
600  Oeuvre. . . 

.Vil 

Juin 

Février... 
Octobre.... 
Octobre. . . 
Hrivié*... 
Oéaviec... 


(91  2& 
88S 
S£0 
497  80 
filt  60 
82S  80 
185 
210 
210 
215 
1150 
270 
800 
820 
So7  60 
4S0 
UO 
2.n6 
465 
896 
400 
800 
108 
245 
597 

8-72-80 
680 
887 

842  50 
882  80 
606  25 
506 
885 


827  80 

810 

5U7 

SOO 

880 

81« 

528 

816 

490 

260 

SOO 

487 

6M 

488 

888 


Octobre...  487 

Avril 680 

Avril 246 

Décembre.  478 

Juillet....  490 

Janvier...  4hO 

Aviil 146 

Mars 150 

Aoùl.<...  140 

Mars.......  210 

Novembre.  1050 

Février...  250 

AviU 477 

Mars 486 

Muira 290 

NeveuibM^  420 

Aoùk  ....  605 
Décembre.  260 
Janvier...  440 
Janvier. . .  680 
Janvier. . .  8312 
Juillet....  480 
i>éc4Mkibte.  97 
Avril..*.,    no 

Mars I  682 

Mars 636 

Févtler...  625 
Ouiolire. . .  825 
Mars... 
JttiUet.. 

Août 490 

Octobre...!  4((8 

SHpienibre    3<>U 

Février.,. 

Janvier... 

Janvier... 

Juillet.... 

Héueinbtti. 
Février.:. 
Janvier... 
Août...... 

b^mbfç. 
Décembre. 
JuUtek.... 

"iirs, 

'  embrd. 

wtjaawler.., 

;ul« 

loveuibré. 

itvier... 

Déeemifm. 

Uecembte. 

■Août.  .... 

RlJanvéerw* 
Jauv^r.^.. 
OCtobre.%. 
Utècewèrct 


83l»-  i»9ftii 

480 

607  bO 

820 

618 

820 

848 

488 


80  uecei 


.  I  300 
J  822  I 


800 

500 

285 

488 

270 

550 

478 

.%«0 

&I2  l 

kiM 

286- 

265 

400 

600 

485 

348 

500 

460 

&U0 

816 

480 

490 

582  ! 

800 
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REVOE  FIXAJICIÈRE 


Banques  et  caisses  (actions). 


Crédit  iodust.  et  c 
Crédit  foncier  colonial . 


Banque  du  France janvier. 

Gompt.  d'escompte  (Paris),  janvier. 
Cr^t  foncier  de  France. .  janvier. 
Sous'Compt.desentrepr..  ociob.. 
Comptoir  E.  Naud  et  C«. . .  'janvier. 
Druche,  Robin  et  C*  (Lyon).,  avril.. . 
janvier. 
,  avril... 
Soc.  dép.  et  compt.  cour.,  avril... 

Société  générale janvier. 

Compagnie  algérienne. . . .  janvier. 
Banque  l'Algérie Estamp.  mars.. 

Omnium  lyonnais juin . . . 

Compt.  d'escompte-Lyon.  mars. . 

Crédit  lyonnais janvier. 

Société  lyonnaise  (Dépôts),  janvier. 

—  marseillaise  (Dép.).  janvier. 
Decroix,Vern.etC*(Roub.)  août... 
Pérot  e;  C«  (Lille) janvier. 

—  —  act.  uouv..  octob.. 
Verley,  Decroix  et  C«  (Lille)  mai  . . . 

—  —  act.  nouv.  sept.  .. 
Créilii  du  Nord  (Lille). . . .  janvier. 
Henii  DevilderetCe(Liile)  février. 

Fiaiet  et  Ce  (Lille). mai    . . 

Crédit  mobilier janvier. 

Banq.  Paris  et  Pays-Bas...  janvier. 

—  franco^égyptienne. . . .  janvier. 

—  de  i'Indo-Chine mai . . . 

—  franc,  et  italienne....  janvier. 
Société  financière  de  Paris,  janvier. 
Créd.  génér.  français  N.  L.  janvier. 
Sous-compt.  comm.  et  ind.  juin . . . 

Union  générale janvier. 

Nouvel le-Uuion bept. . . 

Soc.  franc,  financière. . . .  janvier. 
Banque  d'esc.  de  Paris. . .  janvier. 

—  parisienne janvier. 

—  régionale  du  Nord.  mars.. 

—  hypothécaire janvier. 

Crédit  de  France janvier. 

Banque  nationale. janvier. 


5995 
1060 
1790 

360 

170 

SSZISO 

755 

350 

722  50 

880 

610 
SIOO 

830 

600 
.900 

725 

702  50 

677  50 

380 

430 

7S0 

670 

560 
1200 

525 

750 
1320 

925 

605 

415 

460 

810 

520 
3060 

510 
1045 

885 

720 

527  50 

685 

910 

660 


mars.. 

décem. 

décem. 

janvier. 

novem. 

octob. . 

décem. 

janvier. 

décem. 

décem. 

novem. 

février. 

lévrier. 

mars . . 

décom. 

juin... 

dëcem. 

décem. 

sept. . . 

murs . . 

janvier. 

janvier. 

décem. 

juillet . 

novem. 

décem. 

février. 

décemj. 

mai.... 

juin... 

novem. 

décem. 

janvier. 

février. 

décem. 

mai . . . 

juillet . 

dëcem. 

mars.. 

février. 

novem. 

décem. 
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DE  l'année 

Soc.  stéphanoise (dépôts),  janvier. 
Société  nouvelle  de  crédit  janvier. 
B.  de  prêts  à  Tindustrie. . .  janvier. 
Dépôts  et  amortissements,  octob. . 
B.  frauç.  du  commerce...  janvier. 

Crédit  algérien janvier. 

Banque  franco-américaine,  mai. . . . 
Comptoir  fiuanc.  et  ind. . .  janvier. 
Banque  de  consigations. . .  janvier. 
Créd.  fonc.  agr.  Algérie,. .  janvier. 
Cuisse  mut.  de  reports...  janvier. 
Caisse  cent,  de  travail...  janvier. 
Banque  russe-française. . .  janvier. 
Soc.  fran.  reports-dépôts,  janvier. 
Banque  commerc.  et  ind.  janvier. 

Crédit  de  Paris janvier. 

Banque  transatlantique...  janvier. 

Banque  romaine janvier. 

Banque  mariti  me janvier. 

Banque  Lyon  et  Loire. . . .  janvier. 
Caisse  gén.  de  reports...  janvier. 
Crédit  foncier  marine. . . .  février. 
Banque  des  communes . . .  janvier. 
Banque  centr.  comm.  ind.  janvier. 
—        —     du  crédit. .  sept.  . . 

Soc.  gén.  alsacienne novem. 

Crédit  foncier  autrichien. .  janvier. 
Banq.  Pays-Autrichiens.  .  janvier. 

Banq.  gén.  d'Egypte octob. . 

Crédit  foncier  égyptien...  janvier. 
—  mobilier  espagnol.,  janvier. 
Banque  hyp.  d'Espagne. . .  janvier. 
Crédit  Foncier-Canadien.,  janvier. 
Banq.  Hell.  de  créd.  gén. .  janvier. 

Banq.  Pays-Hongrois janvier. 

Crédit  Foncier-Hongrois. .  janvier. 

Uanq.  cred.  italien sept . . . 

Créd.  fonc.  Luxembourg.,  janvier. 

Banque  mexicaine. janvier. 

Banque  de  Roumanie janvier. 

Créd.  mobil.  roumain avril. . . 

Banque  impér.  ottomane.,  janvier. 
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660 

»  dècem. 

39o  . 

840  . 

»  décem. 

200  » 

550  . 

»  octob.. 

200  . 

512  5( 

)  février. 

410  •• 

350 

>  mai... 

307  50 

520  . 

décem. 

430  « 

520 

»  mars.. 

500  - 

700  1 

novem. 

190  » 

565 

>  sept... 

400  • 

640  . 

novem. 

500  » 

585 

»  octob.. 

400  . 

555 

»  décem. 

510  « 

680 

»  décem. 

450  . 

605  . 

décem. 

460  H 

7-25 

»  décem. 

500  . 

807  5( 

)  novem. 

280  » 

670 

•  décem. 

415  • 

765  « 

novem. 

270  . 

570 

•  août.... 

480  » 

1450 

•  mai.... 

250  » 

525 

»  février. 

440  » 

500 

•  décem. 

375  . 

750  . 

►  février. 

600  » 

652  5( 

)  août... 

520  • 

600  >• 

décem . 

280  . 

545 

»  décem. 

545  n 

905  » 

février. 

740  n 

1205 

.  février. 

420  » 

550  « 

octob. . 

500  - 

600 

»  juillet.. 

475  . 

920  . 

novem. 

260  . 

625 

•  décem. 

605  » 

500 

•  novem. 

4i0  » 

587  Si 

)  février. 

600  . 

750 

»  février. 

350  . 

540  1 

décem . 

460  • 

520  ■ 

sept... 

480  I» 

550  t 

octob.. 

380  » 

710  1 

►  août... 

475  • 

840 

»  dôcem. 

685  » 

550 

t  mai.... 

475  n 

920 

•  février. 

670  4 
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HEVOfi  PmAXCIERE 


Assurances  (actions). 


jV.  B.  —  Ce»  cours  comprenneat  !•«•  ii 
-%  ennemento  oon  effectué»,  même  c«tt  • 
appelés. 


42500  Générale..  Mar'it 

.  janvier  . 

19500    > 

septem. 

IStt 

4000  PhéDix....  Inc.. 

janvier  . 

4900    1 

juillet.. 

m 

5000  Nationaïe. .     — 

janvier. 

46500    • 

juillet.. 

(^ 

5000  Union — 

janvier  . 

12050    > 

août.... 

10(50 

5000         —         Vie.. 

janvier . 

12450    < 

décem.. 

ll«» 

5000  Nationale..    — 

janvier . 

22500    « 

décem.. 

i^ 

500  Soleil Inc.. 

novem. . 

2150    1 

juin.... 

i& 

500  Gréd.viag.  Vie.. 

janvier. . 

4900    1 

1  décem.. 

Ci 

5000  France....  Inc.. 

janvier,. 

9250 

1  beptem. 

76M 

1003  Générale..    — 

janvier.. 

25500 

■  mai... 

139 

7500         —        Vie.. 

janvier.. 

36000 

1  décem. 

30li 

5000  Lloyd Maril 

.  janvier . 

5350 

1  mai... 

m 

.s- 

.  « 

s» 

2500  Providence  Inc.. 

janvier.. 

8050    ' 

1  juin. . . 

5000  Urbaine.  ..    — 

janvier.. 

2950    . 

1  mai... 

500  Aigle - 

janvier . 

3050     1 

octobre 

5000  Phénix....  Vie.. 

janvier  . 

26500 

»  sepiem 

500  Confiance  .  Inc.  . 

janvier.. 

935     . 

»  décem. 

1000  Paternelle.    — 

janvier.. 

280O 

1  mai... 

500  Cai8.paier.  Vie.. 

janvier.. 

665    j 

»  novem. 

1000  Nord Inc.. 

janvier.. 

2100    i 

1  décem. 

.     »• 

500  Gais. famill.  Vie., 

janvier.. 

1550 

1  décem. 

4000  Réas.coass  Inc.. 

avril.... 

920    ■ 

mai . . . 

7p 

1000  AS8.  agric.  Inc. . 

mars . . . 

465 

1  mai... 

0 

O/UÉ 

1000  Urb.  N.  L.  Vie. 

février. . 

2800    « 

décem. 

Vf 

1000    —     lib..    — 

octobre. 

2075    I 

octobre 

30 

500  Midi Inc. 

janvier.. 

545 

1  janvier. 

500  Centrale  . .  lue. 

janvier.. 

435    1 

juin.... 

500  Gdissemér.    — 

janvier.. 

275    1 

mai.... 

a* 

500  Clémentine    — 

mai . . . . 

540    . 

août.... 

9 

^1 

500  Cercle — 

mai.... 

500    » 

juio 

m 

m 

500  Rouennaise    — 

décem.. 

465    1 

août.... 

500  Grande  Ce.    — 

janvier.. 

670    » 

août.... 

1000  Providenc.  Vie. 

.  janvier.. 

1390 

1  décem.. 

500  Caisse  pat..  Ace. 

.  mai.... 

405 

•  mai..'. 

500  Armements  Marit.  janvier. 

565 

1  décem.. 

500  Abeille....  Ace. 

.  janvier. 

515    . 

»  décem.. 

»00  Palriraoino.   -- 

avril.,.. 

525    . 

février.. 
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DE  L'ANiNÉE 

300  Centrale. .  Ace.  juillet .  . 

500  C.  des  fam.  —  janvier  . 
KKM)  Patrimoine  Vie.,  janvier.. 
1000  Foncière . .  —  janvier . 
4000  Progr.  nat.    —     janvier  . 

500  Provinciale  Inc. .  janvier . 

500  Burope. ...    —     janvier . 

500  Providence  Ace.  janvier. 

500  €•  génér..    —     janvier.. 

500  France  ind.  —  janvier  . 
1000  Abeille. ...  Inc. .  janvier . 

500  Monde  ....  Inc. .  janvier . 

500  Abeille...  Grêle,  janvier. 
iOOO  Alliance. . .  Vie. .  janvier . 

500  Monde Vie. .  janvier  . 

500  La  Foncière  Inc..  janvier. 
1000  Confiance .  Vie. .  janvier . 

500  Progr.  nat.  Inc..  janvier  . 

500  Métropole .    —     janvier . 

500  Ass.  colon.    —     décem.. 

500  Réass.  gén.    —     janvier  . 

500  Protection.  Trans.  janvier . 

500  Soleil Grêle,  juillet . . 

500  Réassar. . .  loc. .  janvier  . 

1000  Soleil Vie.,  janvier. 

1000  France. ...  Vie. .  janvier  . 

500  Monde....  Aoc.  janvier. 

500  Aigle Vie.,  janvier. 

500  Secours...  Ace.  janvier. 
1000  Centrale . .  Vie. .  janvier  . 

500  Renaiss...  Inc..  janvier. 

500  Midi Grêle  mai 

500  Confiance..  Ace.  janvier. 

500         —  Grêle  août.... 

IOOO  Abeille....  Vie.,  janvier. 

500  Ass.  franc.  Ace.  janvier. 
4000  Temps Vie. .  janvier . 

500  Foncière.  Trans.  janvier  . 
IOOO  Nord Vie.,  janvier. 

500  Soleil Ace.  janvier . 

500  Urbaine. . .  Ace .  janvier  . 

Î50  Fone  Aust.-Hoiig.  janvier . 

200  Phén.  Union-Esp.  janvier  . 

200  Franco-Hong ....  janvier  . 

500  Fondiaria. .  Inc..  jnnvier. 

250  pondiaria..  Vie.,  janvier. 


1881. 

4R0 

595 
1170  , 
1060 

925 

420 

560 

525 

460 

510 
1140 

580 

685 

840 

710 

581  25 
1700 

470 

425 

525 

450 

477  50 

550 

900 
1975 
1490 

555 
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465 
1060 

435 

400 

6'*5 

410 
1975 

535 
1392  50 

935 
1145 

655 

670 

280 

910 

655 

580 

277  50 


soptem . 
décem., 
décem.. 
septem . 
août. . . . 
janvier . 
août.... 
avril.... 
novemb. 
mai .... 
juin .... 
mai.  ... 
décem.. 
juin .... 
décem.. 
avril.... 
septem . 
novemb. 
novemb. 
août.... 
décem.. 
mai .... 
décem.. 
décem . . 
novemb. 
sept. . . . 
juin..  . 
décem.. 
avril.... 
décem.. 
octobre, 
décemb. 
juillet . . 
décemb. 
décemb. 
octobre, 
juillet... 
août. . .  • 
mai .... 
juin .... 

juin 

février. . 
novemb. 
décem. . 
avril. . . . 
janvier . 


$55 

395 

470 

885 

895 

800 

376 

445 

425 

420 

415 

965 

415 

520 

770 

505 

450 
1245 

415 

260 

400 

372  50 

375 

415 

765 
1240 
1160 

435 

535 

390 

850 

377  50 

380 

525 

395 
1215 

425 

860 

763  75 

915 

525 

515 

90 

337  60 

185 

455 

190 
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HEVUe  FlIfANGIÈRE 


Chemins  de  fer  (actions). 

Oi-Iéans jaDvier.  1360  >»  décem.  1235  >> 

—  act.de Jouissance.,  mars..  900  >»  décem.  8i0  » 
Nord janvier.  2440  »  déeem.  1860» 

—  act.  de  jouissance,  janvier.  1725  »  décem.  1425  > 
Est janvier.  785  »  janvier.  706» 

—  act  de  jouissance. . .  mars . .  320  »  mai ...  270  » 
Ouest janvier.  840  »  octob. .  76)  SO 

—  act.  de  jouissance.,  janvier.  400  »  décem.  360  * 
Midi janvier.  1370  »  décem.  1160» 

—  act.  de  jouissance. .. .  janvier.  765  s>  décem.  '  600  * 

Paris-Lyon-Méditerranée,  janvier.  1875  »  novem.  15S0  * 

Lyon-Croix-Rousse.. janvier.  1325  »  sept...  1290  ' 

Médoc... décem.  25  »  novem.  20  » 

Dombes-Sud-Bst juin...  1050  «février.  920» 

Nord-Est  act.  capital avril...  185  »  décem.  130» 

—       —    dividende.,  juillet..  20  «mai...  5  » 

Estalgérien sept...  695  «janvier.  540» 

Bone à Gnelma (Algérie).,  avril...  640  «avril...  579» 

Cb.  Méridion.-Prsnçais...  octob..  310  «mars..  230  > 

Ouest-Algérien juin ...  525  »  décem .  490  v 

Alais-Rb6ne.-Méâiterr....  février.  505  «octob..  150» 

Gh.  autrichiens aoftt ...  760  »  janvier.  600  « 

—  —       act  de  jouis,  novem.  240  «juillet.  135» 
^  Lombards sept. . .  340  «  janvier.  250  » 

—  Nord-Ouest  autrichien,  janvier.  500  «  décem.  410  » 

—  Vienne^Pottendorff. . . .  décem  .  427  50  janvier.  380  » 

—  Madrid-Saragosse janvier.  572  50  juin....  460  »• 

—  Nord-Espagne janvier.  700  «juillet.  532  50 

—  Lerida-Reus-Tarragoue  janvier.  110  »  sept. . .  70  » 
-- Madrid-Cacérès janvier.  460  «sept...  320» 

—  Asturies,  etc aoftt...  685  «octob..  500" 

—  Séville-Xérès-èchangés  juillet.  245  »  janvier.  225  » 

—  Andalous janvier.  662  50  décem.  528  73 

—  Romains  anciennes  act.  mai....  155  «  novem.  105  » 

—  —      trentenaires..  décem .  600  »  mai ...  370  » 
-—  Palerme-Marsala janvier.  565  »  décem.  510  » 

—  Portugais janvier.     685  «juillet..  S95  » 

—  —      act  de  jouiss.  sept. . .  150  «août...  50  » 

—  Russes  (G*>*  Soc.) janvier.  670  «novem.  600" 

—  Suisse  occidentale....  janvier.  185  «décem.  HO  ^ 

Ponts,  cananxy  voitures  et  navigation  (actions). 

Canal  de  Suez,  actions...  janvier.  3550  «janvier.  1875  " 

—  actions  de  jouiss...  janvier.  2800    «  février.  1450  >^ 
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Soez  parts  de  fondateur.,  janvier.  i590   »  janvier.  750  » 

—  délégations janvier.  i400    »  janvier.  1050  » 

—  —    jouissance i>ctob..  930    »  janvier.  610  » 

—  Soc.  civile janvier.  2900    «janvier.  1200  » 

Canal  Panama act.  ord...  janvier.  590    »  novem.  466  25 

—  —     Fondateur,  janvier.  7000    »  novem.  3725  » 

—  Gorinthe,  act.  ord..  juillet..  520    »  janvier.  4^0  » 

—  —       Fondât...  juillet..  3850    »  décem.  1525  » 

Pont  Beancaire avril...  950    «janvier.  900  » 

Omnibuâ  de  Paris janvier.  2012  50  novem.  1420  » 

—  act.  de jouiss.  janvier.  1090    »juin....  800  » 

—  de  Londres.,  juillet..  240    »  décem.  195  » 

Omn.  trarow.  Lyon mai...  500    »  sept...  476  25 

C*des voitures  à  Paris...  mai...  895    w  sept.   .  725  » 

—  act.  de  jouiss.  mai.  ..  420    »  décem.  300  » 

Urbaine avril...  545    »  novem.        50  » 

Tram ways.Départ.-Nord ..  janvier.  240    «décem.        80  >> 

—       St-Éiienne ai»ût...  560    »  décem.  450  » 

-->       C*  générale .. .  mars..  355    «décem.  280  « 

€•  générale  transatlantiq.  janvier.  610    «  décem.  400  » 

Messageries  maritimes. ..  avril. . .  781  25  juillet..  700  » 

Navigation  mixte mars..  970    «décem.  925  « 

A.  et L.  Frayssinet  et  C«. .  janvier.  512  50  octob. .  483  50 

Société  géoér.  de  transp .  janvier.  820    «décem.  730  » 

Bateaux-Omnibus avril...  692  50  décem.  560  « 

Soc.  Morelli  et  Ce janvier.  230    «mai...  150  » 

Comp.  Gironde- Garonne.,  avril...  630    «août...  510  >> 

Ce  Bordelaise.  Navigation,  janvier.  485    «  décem.  385  « 

Soc.  gén.  remorquage....  août...  630    »  novem.  560  » 

Bateaux  servitude  (mars),  août...  212  60  décem.  200  » 

Ce  génér.  transp.  vap.  fr.  février.  525    «  novem.  360  » 

Navigat.Havre-Paris-Lyon.  janvier.  430    »  juin.  ..        75  » 

Ce  franc.  Cypr-Fabre  et  €•  février.  580    «novem.  475  « 

Ce  nationale  de  navigat...  janvier.  540    «décem.  370  « 

Steamers  de  rOuest décem.  551  25  décem.  550  « 

Soc.  Havre-Péninsulaire.,  décem.  545    «  décem.  537  50 

Steamers  Garonne novem.  675    «janvier.  550  » 

Touage-Conflans-Mer mars...  400    «juin....  300  « 

Charbonnages  (actions). 

Haute-Loire octob..  900    «octob..  900  » 

Grand'Combe janvier.  2550    «  juillet. .  1905  » 

Epioac décem.  600    «décem.  600  » 

Vicoignc-Nœux janvier.  17850    »  décem.  15990  » 

Campagnac juillet. .  415    »  février.  200  » 

48. 
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Abuo décem.  315  »  dëcem. 

Aniches janvier.  11035  »  juillet.. 

BanLafayerge sept...  145  «juin... 

Béthune sept. . .  1705  »  février. 

Bruay ....: janvier.  9160  »  novem. 

Carvin août. . .  1300  »  février. 

Gourrières janvier.  26000  »  mai.... 

L'Escarpelle sept...  4995  »  mai.... 

Ferfay,  soc.  nouvoUe octob..  1075  »  avril... 

Lena janvier.  24650  »  décem. 

Mearcbin mars..  1000  »  avril... 

Vendin juillet..  60  »  mai.... 

Betmez janvier.  690  »  joiilet.. 

Liévin janvier.  6400  »  décem. 

Dottchy février.  2200  »  juillet. . 

Ce  Douaisienne .*. . .  janvier.  280  »  join  . . . 

Lys  supérieure janvier.  100  »  décem. 

Thiveucelles janvier.  375  »  avril. . . 

Dourges janvier.  6825  »  décem. 

Rety,  Ferques,  etc. ......  juillet..  100  »  juillet.. 

Sincey-le-Rouvray. .."..  février.  50  »  décem. 

Anzin  (100*  de  denier); . . .  janvier.  3425  »  mars  . . 

Loire sept...  265  »  janvier. 

MontrambertetLaBéraud.  janvier.  985  »  janvier. 

Saint-Êtienne sept. . .  281  »  janvier. 

Kive-de-Gier janvier.  70  »  décem. 

Carmaux janvier.  2710  »  décem. 

Roche-Molière  et  Firminy.  mars . .  1500  »  juillet. . 

Gh.desBoucheft-du-Rh6ne.  janvier.  620  »  novem. 

Rochebelle janvier.  350  »  dëcem. 

Gourcelles octob..  450  »  juillet.. 

Maries janvier.  19500  »  janvier. 

Aveyron avril...  620  >«  novem. 

Graigola-Merthyr mai.  . .  230    »  mai 

Lières janvier.  500  »  décem. 

Mines  métalliféret  (actions). 

Pontgibaud sept...  335  »juin... 

Ref-Oum-Theboul juin...  300  «juin... 

Santander  etQuiros mai....  400  »  octob.. 

Mokta-el-Hadid(AIg.)Iib..  janvier.  1400  »  décem. 

—              —    N.L.  janvier.  1400  »  décem. 

Malfidano avril...  1047  50  mars.. 

—      act.  de  jouissmc.  mai. . . .  655  s»  décem. 

Saint-Élie janvier.  505  »  ociob. . 


315  D 

9945  » 

100  » 

1505  » 

7550  » 

1180  > 

23900  > 

4500  * 

800  > 

20000  > 

925  » 

SO  » 

Sâo  • 

5910  » 

1825  » 

230  > 

20  » 

125  » 

5600  » 

lOD  » 

30  » 

2995  » 

215  1^ 

835  » 

238  » 

54  » 

2250  » 

1250  > 

525  » 

305  » 

300  » 

19500  » 

600  " 

220  » 

100  » 


250 

260 

350 
1175 
1180 

900 

500 

350  1 
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Laurium  (Comp.  franc.).,  janvier.  795    »  décera.  610  » 

Bingham janvier.  150    »  décem.  80  » 

Dieu-Merci novem.  470    »  août...  400  » 

Escombrera-Bleyberg....  mai 800    «juillet..  740  » 

Diamants  du  Cap janvier.  900    »  juin . . .  490  » 

Uines de  Saint-Domingo.,  janvier.  572  50  août...  405  » 

Mines  de  Vigsnaes janvier.  747  50  février.  450  » 

Minerais  de Rio-Tioto....  janvier.  787  50  novem.  460  » 

Mines  de  i'Anjoa janvier.  515    )>  décem.  420  » 

Ce  d' Aguilas janvier.  635    »  novem .  300  » 

Stolberg act.  anc.  novem.  105    »mai...  60  » 

—                      —  priv.  novem.  345    »  janvier.  290  » 

Silésie —anc.  sept...  405    »juin.  ..  360  » 

Vieille-Montagne mars..  297  50  novem.  130  » 

Alpes  autrichiennes janvier.  316  25  janvier.  77  50 

Rio-Tinto  (Mines  de) janvier.  812  50  février.  557  ^0 

Sauts  fourneaux,  forges  et  fonderies  (actions). 

Mais janvier.  830    »  décem.  695  » 

ChàtilloD-Commeiitry mars..  1050    »  décem.  910  « 

Firminy (aciéries) octob..  1230    »  mai...  985  •• 

Méditerranée  (chantiers) .  janvier.  650    »  novem.  500  » 

Saint-Sauveur- Arras jaillet..  380    »  décem.  300  » 

Comm.  FourchambauU. . .  mars . .  590    »  janvier.  500  •• 

Horme (act. de  500) mars..  790    »  mai....  640  •• 

Creuset  (Schneider  et  Ce),  mars . .  1700    »  décem.  1425  • 

Marine  et  chemins  de  fer.  mars..  665    »  décem.  440  • 

Terre-Noire, la Youlte, etc.  sept...  500    »  juillet..  420  >• 

Pont-£vèqueetGivors....  novem.  485    »  janvier.  300  " 

Franche-Comté sept...  370    »  décem.  250  » 

Biache-Saint-Vaast février.  3100    »   evrier.  3100 

Chantiers Falguières et C«.  décem.  520    »  octob..  385  » 

Aciéries  de  St-Ëtienue octob..  1200    »  ddcem.  990  » 

Fives-Lille octob..  635    »   anvier.  500  » 

Lits  militaires janvier.  195    »  mars...  140  » 

Cfi  de  mater,  de  ch.  de  fer.  janvier.  580    »  août. . .  515  » 

Denain  et  Anzin décem .  465    »  juin. . .  370  » 

Chasse sept...  720    »  décem.  655  » 

Ateliers  de  St-Denis mars . .  500    »  août. . .  240  <• 

—  Parts  de  fondateur ....  janvier.  360    »  mars...  330  » 

Soc.  fr.  mater,  agricole...  juin.  ..  560    »  décem.  130  » 

Ateliers  chant.  Seine décem.  450    »  décem.  450  • 

Ce  auxiliaire  ch.  de  fer. ..  janvier.  510    »  août...  ^75 

Le  Nickel mai....  1050    »  mars...  625  « 

Soc.  ind.  comm.  Métaux.,  octob..  625    «juin.  ..  520  » 
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Sociétés  immobiliéret  (actions). 

Migu.  pénér.  de  Paris décem .  600    »  janvier. 

Docks  de  MarseiUe aTril.. .  707  50  décem. 

Deox-Cirq., 2>«j>an  et  C* .  août. . .  260    »  mare . . 

Abattoirs  de  Lyon mai.. . .  600    »  janvier. 

—       act,  de joniss...  décem.  260    »  notem. 

Rue  de  Lyon  (Ex-impér.)  .  janvier.  iiOO    »  irarB . . 

Rne  de  la  Bourse  (Lyon),  sept. . .  605    »  mai. . . . 

Soc  immob.  Mars. ,  non  lib.  mai ...  585    »  sept . . . 

—           —      liber.,  mai...  588  75  sept... 

Hippodrome  (Paris) jnillet..  360    «janvier. 

Soc.  des  immenbl.,  Paris,  janvier.  485    »  novem. 

—  foncière  lyonnaise. . .  janvier.  570    »  juillet . 

Docks  et  entrep.  de  Rouen .  novem .  550    »  décem . 

Rente  foncière janvier.  520    »  décem . 

Magas.  gén.  France-Algér.  janvier.  670    »  novem. 

Eden-Théàtre sept. . .  537  50  mars . . 


500  > 

890  > 
2S5  > 
500  > 

25S  » 
975  » 
600  > 
530  > 
530  » 
950  » 
410  » 
440  » 
490  » 
430  » 
480  » 
453  > 


Éclairage  au  gaz  (actions). 

Ce  Centrale-LebonetCc.  mars..  960  »  novem. 

Union  des  gaz  4re  série. . .  janvier.  1220  »  sppt. . . 

—          2e  série  ...  janvier.  1200  «juillet. 

Ce  Parisienne j«in . . .  1690  »  janvier. 

—  act.  de  jouissance.,  mars..  1350  »  novem. 
Gaz  général,  Hugon  et  C:  avril...  400  »  juillet . 
Gaz  dTiuile  international. .  juin  ...  500  »  décem . 

Compag.  française janvier.  930  »  novem . 

Ce  gén.,  France  et  étrang.  janvier.  670  »  novem. 

Ce  gén.  franc,  contin janvier.  610  »  mai.  . . 

Gaz  et  eau mai...  540  «décem. 

Abbeville juillet .  1250  »  juillet.. 

Agen août. . .  600  »  août. . . 

Angers octob. .  760  »  novem. 

Rayonne juillet.  980  «juillet. 

Besançon.^ mai...  1050  «juillet. 

Bordeaux décem.  1150  «janvier. 

—  act.  de  jouissance .  novem.  625  »  janvier. 

Bourg mai. . .  700  »  mai.  . . 

Clernaont-Ferrand mai ...  810  »  juin . . . 

Florence  nouv.  soc avriL . .  925  »  avril. . . 

Gand janvier.  600  »  novem. 

Le  Puy mai.  . .  700  »  novem. 
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Limoges avril...  1000  »  octob..      935  » 

Lyon mars..  1250  »  novem.  1100  » 

Marseille.... sept...  780  «février.     678  75 

—  act.  de  jouissance .  novem.  245  »  janvier.     210  » 

Maabeuge janvier.  540  »  août...       97  50 

Metz sept...  2000  «sept...  2000  » 

Montpellier juin....  1200  «mars..  1050  » 

Mulhouse.*... octob..  1200  »  février.     850  » 

Padone-Vicence-Trévise...  avriL..  1400  »  avril...  1400  » 

Perpignan août...  550  »  août...      550  » 

Reims avril...  1275  »  juillet..  1200  » 

Rennes sept...  980  »  sept...     980  » 

Saint-Étienoe mars  . .  5550  »  juillet .  4000  » 

Trois- Vil.-du-Midi  (Toulon)  février.  750  »  décem.      730  » 

Venise  noav.  soe juillet. .  1150  »  mars . .  1000  » 

Vérone juin...  750  »  juillet..      750  » 

Wazemmes (Lille) mai....  543  75  sept...      515  » 

Bruxelles (comp. générale)  janvier.  630  »  juillet..      525  » 

Madrid.... janvier.  670  «juillet..      500  » 

Électricité-  Téléphonie  (actions). 

Pantographie  voltalque...  janvier.  350  »  décem.        50  » 

Télégr.  Paris-New-York.,  février.  305  «février.     200  » 

Horl.  pneumatiques janvier.  620  »  mars..      520  » 

Télégr.  du  Nord avril. . .  345  «  janvier.  265  » 

Tëléph.  soc.  généri janvier.  810  »  août...      400  » 

—  soc.  intern janvier.  140  »  sept...       55  » 

Comp.  électrique ..novem.  512  50  novem.      500  » 

Filatures  (actions). 

Comp.  de  rindust.linière.  octob..  425  nmars..      400  » 

Gorderies  du  Maine janvier.  105  »  avril.. .       50  » 

Sociétés  diverses  (actions). 

Petit  Journal avril. . .  827  50  février.      680  » 

Le Fiflraro  (journal)  62.50  janvier.  1020  »  novem.      860  » 

Petit  Lyonnais février.  162  50  dccem_.       35  » 

La  Lanterne  (journal) ....  mais  . .  545  »  décem'.     270  » 

Nouveau  Journal janvier.  30  «mars..        1125 

Petit  Marseillais avril ...  640  »  février.      472  50 

La  petite  Républ.  franc...  janvier.  605  «juillet..      180  « 

Agence  Havas janvier.  725  «décem.      520  » 
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ImpT.  MbT.  CkaiatetC;  vmL.,  660   »  norem.  498  7S 

Ano. DidotpBotUa féTrier.  565    «août...  4887S 

Uxix«tièele jaillet..  345   »  octob..  ^ 

AimoiiceK  d'EsfMgne aTril...  500    »  octob..  305 

.  ftaff.  de  la  Méditerranée. .  mars..  7S0   »aoftt...  690 

«  deSaîBi-Loais jaoTier.  985    »  aTtil...  900 

Lille^ooDièresép.Hailes.  jasTier.  9065    »  jaavîer.  1000 

BanxdeYichy jaaTier.  3700    »  avril...  3400 

ce  génér.deaean.» janTier.  S500    »  décem .  1460 

—     acL de jooiooaace  décem.  900    «décem.  700 

Baax  de  Calais. jaDTÎer.  176  25  décem.  123 

—  baoUeue  de  Paris...  mai....  650    »aTril...  640 

—  aec  de  jouissance...  avril...  110    »  avril...  110 

—  pour  rétranger janvier.  7S0    »  novem.  5tô 

Glacières  de  Paris mai...  630    »  janvier.  530 

Bains  de  Bordeaux avril...  900    »  sept...  900 

Moulins  de  Basacleprior..  mars..  1600    «mai...  1600 

Canal  de  Pierrelatte mars..  565    »  novem.  300 

Eaux  miner.,  baios-de-mer  janvier.  720    »  octob. .  490 

EaiixdeGand sept...  350    »  août...       70 

Soc.  lyonnaise,  eaux -écl..  février.  510    «décem.  413 

Canalisation  de  l'Êbre janvier.  72  50  février.       57  59 

C*  da  Sénégal décem.  585    »  juillet .  500 

Ce  foncière  France janvier.  545    »  décem.  470 

Grands  moulins  de  Corbeil.  janrier.  590    «décem.  275 

Moulins  Abel  Leblanc janvier.  450    «décem.  300 

Verreries  Rhône-Loire. ..  mars  . .  400    »  décem.  350 

Pr.  chim.  Prat  et  C* avril. . .  590    «  sept. . .  520 

—  —    d'Alais janvier.  950    «décem.  800 

Ëtablisseraent  Malétra....  janvier.  500   «  juin...  150 

Salines  de  l'Est. avril.. .  181  25Mécem.  150 

Salins  du  Midi décem.  1800    «  avril.. .  1330 

—  act.de jouissance.,  décem.  1180    «avril...  860 
Allumettes  chimiques  ....  octob. .  440    «  février.  375 

Établissements  Du  val mai...  2140    «janvier.  1750 

Liq.  Benedict.de  Féca  m  p.  octob..  540    «octob..  450 

Vidanges  Richer-Lesage. .  mai  . . .  695    «  juillet .  5^ 

Ce  parisienne,  vidanges...  janvier.  240    «mars..  160 

Tabacs  italiens février.  800    »  décem .  685 

—  des  Philippines...  octob..  636  25  novem.  560 

Plâtnères  de  Paris îanvier.  468  75  juillet .  243 

Grande  tuiler.  Bourgogne,  mars . .  700    »  juillet .  420 

nriaueterie  Vaugirard....  mai 705    «novem.  600 

Ce  franco-algérienne janvier.  480    »  février.  260 

Le  Printemps janvier.  500    «octob..  440 

Gimentsfranç.Portland..  janvier.  475    «août...  320 


dby  Google 


DE  L*AiiNée  1881.  863 

Ardoisière  de  la  Gauterie.  mai....    2590  >  sept...  Si250    » 

Soc.  gén.  Laiterie janvier.      640  »  juillet.  50    » 

Soc.  Digeoo  etCe janvier.      855  »  janvier.  825    » 

Soc.  E.  Cosinier  et  Ce janvier.      630  >  novem.  425    > 

Procédés Pictet mars..      460  >  décem.  310    » 

Pountitares militaires....  février.      500  »  octob..  200    * 

Wagous-lits internat novem.      535  >  sept...  502  50 

Alph.  Courtois  fils. 
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COMPTE   RENDU   DES    SÉANCES 

DE  LA 
SOaiBTÉ    D'ÉGOBIOBIIB    rOLITIQUS    (0. 

ANNÉE   1882. 

Sommaire.  ~  Questions  discutées  :  Le  Crédit  agricole  ;  —  \z 
Crise  de  la  Bourse;  —  les  Sociétés  par  actions;  —  la  mer 
intérieure  en  Afriqoe;  —  les  Bourses  du  travail;  —  la  Caisse 
des  invalides  du  travail;  ~  les  Caisses  d'épargne  scolaires;  — 
le  40e  anniversaire  de  la  Se*  tété;  ~  la  Recherche  de  la  pater- 
nité. 

Communications  :  Les  Banques  populaires  en  Italie.  —  Llnvi- 
tation  du  conseil  municipal  à  l'inauguration  de  THôtel-de- 
Yille.  —  Le  tunnel  du  Saint-Gothard.  —  Les  institutiofis 
ouvrières  du  Havre. 

Nécrologie  :  BfM.  Quijano,  Herold,  Sieber,  Le  Play,  Rapet, 
Marillet,  Nicolas,  Stanley  levons,  Rozy,  Valserres,  Motheré. 

La  réunion  du  5  janvier  est  présidée  par  M.  Léon  Siy. 
qui  annonce  la  mort  de  MM.  Quijano  et  Herold. 

M.  d*Esterno  pose  et  aborde  la  question  du  crédit  agri- 
cole, sur  laquelle  parlent  tour  à  tour  MM.  Richard  (da 
Cantal),  Le  Pelletier  de  Saint-Remy,  G.  Juglar,  J.  de 
Reinacb,  Gieszkowski,  F.  Limet,  A.  Droz,  Monteaux, 
Fr.  Passy. 

Dans  la  séance  du  6  féYrier,  présidée  par  M.  F.  Passy, 
la  crise  de  la  Bourse  (causes  et  remèdes)  est  discutée  par 
MM.  F.  Limet,  de  Labry,  A.  Courtois,  Ed.  Badon-Pascal, 
Léopold  Hervieux,  Cl.  Jùglar,  E.  Brelay. 

Au  début  de  la  séance  du  6  mars,  M.  d'Estemo,  prési- 
dent, donne  la  liste  des  nouveaux  membres. 

M.  Courtois  annonce  la  mort  de  M.  Sieber. 

Les  modifications  qu'appelle  la  loi  du  24  juillet  1867  sur 
les  sociétés  par  actions  sont  examinées  par  MM.  Courtois, 
Boucherot,  P.  Leroy-Beaulieu,  Monteaux,  Cieszkowski. 

^(1)  Noua  De  doonons  Ici  qu'une  loâiealion  sommaire.  Le  Journal  des 
économistes  publie  tons  les  mois  na  compte  reado  eomplet  des  diseustions 
de  eheqoe  séaoee. 
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M.  d'Ësterno  préside  la  séance  du  5  avril. 

La  réunion  choisit  pour  questeur-trésorier  M.  Letort 
(59  voix  sur  77).  Le  président  annonce  la  mort  de  M.  Le 
Pelletier  de  Saint-Remy,  et  M.  Levasseur  celle  de  M.  W. 
Newmarcb. 

A  la  réunion  du  5  mai,  M.  F.  Passy,  président,  annonce 
la  mort  de  M.  Le  Play. 

M.  le  comte  Cicszkowsky  discute  la  question  d'une  mer 
intérieure  en  Afi  «que,  et  a  pour  interlocuteurs  MM.  H. 
Fournier,  Levasseur,  A.  Mangin,  Lunier,  Limousin, 
Thicrry-^îieg. 

Dans  celle  du  5  juin,  présidée  par  M.  F.  Passy,  MM.  Ar. 
rigo  Valentini  et  Francesco  Viganè  donnent  d'intéressants 
détails  sur  les  banques  populaires  en  Italie. 

MM.  Mercier,  A.  Courtois,  G.  de  Molinari,  Cheysson, 
Letort,  Yves  Guyot,  Lavotlée,  agitent  ensuite  la  question 
des  bourses  du  travail.  Cette  institution  est-elle  possible 
et,  dans  ce  cas,  quelle  influence  aurait-elle  sur  les  grèves? 

Celle  du  5  juillet  est  présidée  par  M.  E.  de  Parieu. 

Le  secrétaire  perpétuel  annonce  Tinvitalion  qu*il  a 
reçue  du  Conseil  municipal  pour  représenter  la  Société 
au  banquet  donné  à  l'Hôtel-de-Ville  le  13  juillet. 

MM.  Fr.  Passy,  Limousin,  Mercier,  Lavollée,  A.  Cour- 
tois, G.  Aenaud,  Marchai,  Cieszkowsky,  discutent  la  créa- 
tion d'une  caisse  des  invalides  du  travail. 

M.  Frédéric  Passy,  qni  pri^side  la  séance  du  5  août, 
annonce  la  mort  de  M.  J.-J.  Rapet,  M.  Courtois  celle  de 
M.  J.-B  -A.  Marillet. 

MM.  G.  Renaud,  F.-C.  Dreyfus,  C.  Letort,  Limousin. 
Limet,  Cieszkowski,  Cheysson,  prennent  la  parole  sur  les 
plus-values  d*impôt,  demandant  si  l'on  doit  les  appliquer  à 
des  dépenses  productives  on  à  des  dégrèvements  et  si, 
dans  ce  dernier  cas,  on  doit  commencer  par  Timpdt  fon- 
cier, ^v  . 

M.  D.  Wilson  préside  la  réunion  du  5  septembre. 
M.  de  Foville  annonce  la  mort  de  MM.  Nicolas  et  Stan- 
lej  levons. 
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M.  Fournier  de  Flaix  parle  da  tunnel  do  Saiot-Gothard, 
M.  Coartoift  des  institutions  ouTrières  du  Havre,  et  la  dis- 
cussion porte  sur  les  caisses  d'épargne  scolaires,  à  propos 
desquelles  MM.  Courtois,  Lefort,  Monteaux,  Boucheret, 
Broch  et  Chérot  recherchent  si  elles  sont  en  accord  ayec 
les  principes  de  réconomie  politique  et  de  la  niiorale. 

Dans  la  séance  du  5  octobre,  présidée  par  M.  Léon  Saj, 
M.  Fr.  Passy  annonce  la  mort  de  M.  H.  Rozy. 

MM.  de  Gasté,  Cernuschi,  Léon  Say,  Jacques  Siegfried, 
Monteaux,  Cemuschi,  Fournier  de  Flaix,  Gibson,  Â.  Gow- 
tois,  Juglar,  G.  de  Molinari,  prennent  tour  à  tour  la  pa- 
role sur  la  conversion  du  5  p.  100. 

La  séance  du  6  novembre  est  une  réunion  exception- 
nelle, tant  par  le  nombre  des  invités,  dont  la  plupart 
ont  assisté  la  veille  à  l'inauguration  du  monument  éle^é 
à  la  mémoire  de  notre  regretté  Joseph  Garnier,  que  par 
la  célébration  du  40«  anniversaire  de  la  fondation  de  la  , 
Société. 

M.  Léon  Say,  qui  préside,  puis  MM.  A.  Courtois,  d^Es-  I 
terno,  Fr.  Passy,  E.  Levasseur,  retracent  Thistoire  de  la 
Société,  la  liste  et  la  physionomie  de  ses  premiers  mem- 
bres, la  marche  de  la  science  économique  et  les  progrès  de 
son  enseignement  dans  cette  période  de  près  'd'un  demi*  ' 
siècle.  I 

M.  Fr.  Passy  préside  celle  du  5  décembre. 

Après  quelques  paroles  sur  MM.  Jacques  Valserres  d  I 
Motheré,  morts  récemment,  la  réunion  discute  la  reelle^ 
che  de  la  paternité,  question  posée  par  M.  d'Estemo,  a» 
quel  répondent  successivement  MM.  de  Labry,  Fouebel 
«le  Careil,  Yves  Guyot,  Boucherot,  Dreyfus,  Alglave^ 
Torrès-Caïcedo,  E.  Brelay,  Fr.  Passy. 

E.  R. 
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BIBLIOGRAPHIE. 

(Publications  de  Juillet  i88i  à  Juillet  1882.) 

A  BOUT  (Edmond).  —  A  B  C  du  travailleur.  4«  édition. 
lD-18  de  320  p.  Paris,  Hachette. 

Action  (V)  politique  et  sociale.  U®  année.  N»  1  (15  dée. 
1882).  Petit  in-folio  de  4  p.  à  2  col.  Paris,  260,  boule- 
vard Saint-Germain. 

Album  des  tarifs  généraux  et  spéciaux  actuels  (petite 
vitesse)  des  chemins  de  fer  français  d* intérêt  gérUraL 
In-4  de  xii-86  p.  et  32  pi.  Paris,  impr.  Nationale. 

Aîtnanach  du  petit  rentier  pour  1883.  Calendrier  du 
porteur  de  valeurs  à  lots  ;  Annuaire  financier,  précédé 
(le  l'Alphabet  de  la  Bourse,  qui  contient  les  premières 
notions  indispensables  à  tout  rentier  ou  capitaliste.  In-12 
de  188  p.  Paris,  44,  rue  N.-D.-des-Victoires. 

Annuaire  officiel  des  chemins  de  fer.  3  H  année  (Exer- 
cice 1879).  In-18  de  x-434  p.  et  carte.  Paris,  Chaix. 

Annuaire  'officiel  des  chemins  de  fer^  contenant  un  ré- 
sumé analytique  des  documents  législatifs,  historiques, 
statistiques  et  financiers  relatifs  aux  chemins  de  fer 
français  et  étrangers,  par  Frédéric  Dubois  (32«  année). 
In-18  de  xii-492  p.  et  carte.  Paris,  Chaix. 

Annuaire  des  douanes  pour  Vannée  1883  (20«  année). 
In-18  de  xx-290  p.  Paris,  Dentu. 

Annuaire  du  ministère  de  V  agriculture  pour  Vannée 
1882.  In-8  de  460  p.  Paris,  impr.  Nationale. 

An/nuaire  du  ministère  du  commerce  pour  Vannée  1882. 
In^  de  676  p.  Paris,  impr.  Nationale. 

Annuaire  statistique  de  la  France  (5*  année),  1882, 
Grand  in-8  de  xxiv-612  p.  (Ministère  du  commerce). 
Paris,  imp.  Nationale. 

Annuaire  de  Véconomie  politique  et  de  la  statistique^ 

par  MM.  Guillaumin,  Joseph  Garnier,  M.  Block.  1882, 

par  MM.  Block,  T.  Loua,  J.  de  Boisjolin,  P.  Boiteau,  etc. 

39e  année.  In-18  de  918  p.  Paris,  Guillaumin. 

Annuaire  statistique  de  la  ville  de  Paris.  2«  année  (1881). 
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Ht,  in-8  de  xxiv-678  |>.  el  cartes.  Paris,  impr.  Natio- 
nale. (Préfecture  de  ia  Seine.) 

Annuaire  de  la  Société  >:e  Statistique  de  Paris,  son  his- 
toire, se^i  travaux,  son  personnel  (1882).  In- 16  de 
LU -2 16  p.  Paris  et  Nancy,  Berger-Levrault. 

A  nnuaire  des  valeurs  admises  à  la  cote  officielle,  donnant 
ie&  renseignements  les  plus  complets  sur  chaque  valeur, 
d'après  les  documents  officiels,  publié  par  la  Chambre 
syndicale  de  la* Compagnie  des  agents  de  change  prèi 
la  Bourse  de  Paris,  sous  la  direction  de  M.  G.  Geoffroy. 
Année  188M882.  In-8  de  xii-1364  p.  Paris,  Chaix. 

ANTOINE  (Ch.).  —  Voy.  ESPERSON. 

AuuB.  ~  La  Martinique,  son  présent  et  son  avenir.  In-S 
de  120  p.  Paris  et  Nancy,  Berger-Levrault. 

AuuiN.  —  le  crédit  maritime  de  France,  2*  édition,  cor- 
rigée et  augmentée  de  renseignements  et  de  documeals 
(Je  grande  importance.  In-8  de  128  p.  Paris,  Chaix. 

AuDiFFRET  (Marquis  D*).  —  Le  système  ^nancier  de  la 
France,  ln-8  de  24  p.  Lille,  Danel.  (Publié  par  la  So- 
ciété industrielle  du  Nord  de  la  France.) 

Avenir  (i')  colonial  de  la  France,  V Afrique  et  le  Tm- 
kin.  ln-8  de  22  p.  Lorient,  Chamaillard.  (Extrait  da 
((  Bulletin  de  la  Société  hreton'ie  de  géographie  de 
Le  rient.  ») 

Bachëhé  (J.).  ~  Petit  manuel  du  service  de  la  caisse 
d*épargne  postoAe.  Iu-8  de  80  p.  Nantes,  impr.  de 
rOuest. 

Bacquès  (Henri).  —  Les  douanes  françaises,  3*  éditioo. 
lu  18  de  250  p.  Paris,  Guillaumin. 

Bailleox  (Lucien)  et  Martin  (Victor).  —  Nouveau  fnn- 
Huel  d'enseignement  moral  et  d*ens0ignement  cifnqui. 
Notions  d'économie  politique  et  de  droit  usuel,  d'après 
le  programme  officiel  du  27  juillet  1882.  In-18  de  250  p. 
Nantes,  Mazeau. 

Banque  (la)  de  crédit  français;  son  origine,  sa  situation 
actuelle,  son  avenir.  Paris,  Michels. 

Baradez  (Louis).  —  Du  conseil  de  surveUlanee  dans 
la  société  en  commandite  par  actions,  In-8  de  208  p. 
Nancy,  impr.  Nancéienne. 

Barnier  (A.).  —  Traité  pratique  du  service  de  la  caisse 
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(Vépargne  postale ,  à  l'usage  des  Facleurs.  In-8  de 
32  p.  Digne,  Vial. 

BjniRAiLLiER  (P.).  ->  Le  droit  intermédiaire  et  le  droit 
moderne,  discours  prononcé  à  l'audiencp  de  rentrée  de 
la  Cour  d'appel  de  Limoges.  In-8  de  40  p  Limoges, 
V«  Duconrlieux. 

Barral  (J.-A.).  —  Éloge  biographique  de  Léonce  de 
Lavergne,  In-8  de  20  p.  Paris,  impr.  Tremblay. 

Basquin  (A.)-  ~  Questior^  actuelles,  *Faiit-il  dénoncer  le 
Concordat?  In-8  de  t6  p.  Boologne-snr-Mer,  V*  Aigre. 

Baudrillart  (Henri).  —  Économie  politique  popu- 
laire. Erreurs  et  préjugés  économiques;  le  Capital; 
Luxe  et  Travail;  la  Propriété;  Vie  de  Jacquard;  les 
Machines,  etc.  3«  édition.  In-18  de  xt-342  p.  Paris, 
Hachette. 

—  Philosophie  de  Véconomie  politique.  Des  rapports  de 
l'économie  politique  et  de  la  morale.  2«  édition,  revue, 
considérablement  augmentée.  In-8  de  xii*500  p.  Paris, 
Guillaumin.  (Collection  des  «  Économistes  et  publicistes 
contemporains.  ») 

BéDARRiDE  (J.).  —  Droit  commercial.  Commentaire  du 
Code  de  commerce,  livre  I*',  titre  5  :  Des  bourses  de 
commerce,  agents  de  change  et  courtiers.  2«  édition, 
revue,  corrigée  et  augmentée.  în-8  de  670  p.  Paris, 
Pedone-Lauriel. 

Bepmale.  —  Cours  de  comptabilité  industrielle  et  com^ 
merciale,  contenant  de  nombreux  exercices,  suivi  de 
notions  sur  les  chemins  de  fer,  les  banqnes  et  sociétés 
de  crédit,  les  docks,  les  chèques,  le  budget,  etc.  10*  édi- 
tion,  revue  et  augmentée.  In-8  de  176  p.  Paris,  Belin. 

Bergeret  (Gaston).— ^5  ressources  fiscales  de  la  France. 
în-18  de  376  p.  Paris,  Quantin.  (Fait  pariie  de  la  (t  Bi- 
bliothèque parlementaire.  ») 

Ber?iard  (Pnul).  —  Droil  international.  Traité  théo- 
rique et  pratique  de  Textradition,  comprenant  Texposi- 
lion  d'un  projet  de  loi  universelle  sur  l'extraditiop . 
!»■«  partie  :  Introduction  historique;  2'  partie  ;  Commen- 
taires des  lois  et  traités,  projet  d'un  code  international. 
2  vol  in-8  de  434-702  p.  Paris,  Rousseau. 

Bertillon  (Alphonse).  —  Ethnographie  moderne.  Les 
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races  sauvages  (Afrique,  Amérique,  Océanie,  Asie  et 
régions  boréales).  In-8  de  viii-312  p.,  avec  115  grav. 
et  8  pi.  Paris,  Massoo. 

Bertrand  (E.  de).  —  V argent  français  et  les  assurés. 
In-18  de  16  p.  1'*,  2*  et  3*  éditions.  Paris,  impr.  Du- 
buisson. 

BiTTÂRD  DBS  Portes  (René).  —  V exception  de  jeu  dans 
les  opérations  de  Bourse  et  la  légalité  des  marchés  à 
terme  ;  étude  de  législation.  In-8  de  20  p.  Paris,  Tbo- 
rin.  (Extrait  de  la  ((  Revue  générale  du  droit.  ») 

BizEMOiiT  (Vicomte  Henri  de).  —  La  France  en  Afrique; 
Algérie  et  Tunisie,  Sénégal  et  dépendances,  Gabon  et 
Congo.  In-8  de  84  p.  Paris,  Gervais.  (Extrait  du  «  Cor- 
respondant. ))) 

Blangbet  (Ar.-P.),  du  Nicaragua.  —  La  lumière  sur 
Panama,  analyse  et  critique  du  Rapport  lu  par  M.  Fer- 
dinand de  Lesseps  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires de  la  Compagnie  du  Canal,  le  29  juin  1882; 
chances  et  modes  d'exécution  de  ce  Canal  comparé  à 
celui  du  Nicaragua.  In-8  de  52  p.  Paris,  Lecuîr. 

Blancsubé  (Jules).  —  Projet  d* organisation  d'tm  minis- 
tère des  colonies,  In-16  de  36  p.  Paris,  Schiller. 

Blignières  (de).  —  Le  contrôle  anglo-français  en  Egypte^ 
lettre  de  M.  ...  à  M.  Clemenceau,  ln-8  de  26  pages. 
Paris,  Quantin.  [Extrait  de  la  «Revue  politique»  du 
29  juillet.] 

Block  (Maurice).  —  Supplément  annuel  au  Diction- 
naire de  V Administration  française^  avec  la  collabo- 
ration de  membres  du  Conseil  d'État,  de  la  Cour  des 
comptes,  etc.  Novembre  1879.  In-8  de  90  p.  à  2  col.  Paris 
et  Nancy,  Berger-Levrault.  — Yoy.  Annuaire,  supplé- 
ment, 

Bluhtschli.  —  La  Politique.  Traduit  de  l'allemand  et 
précédé  d'une  préface  par  M.  Armand  de  Riedmatten. 
2p  édition.*  In-8  de  xxviii-412  p.  Paris,  Guillaumin. 
[Collection  des  «Économistes  et  Publicistes  contempO' 
rains.))] 

BomviLLiERs  (Edouard).  —  Mémento  à  l'usage  des  dé- 
putés légiférant  sur  les  questions  de  chemins  de  fer. 
In- 18  de  78  p.  Paris,  Dubuisson. 
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BeisJOLiif.  —  Voy.  Annuaire. 

BoiTEAU.  —  Voy.  Annuaire, 

BoifNAL  (Edmond).  —  Le  royaume  de  Prusse.  In-8  de 
x-374  p.  Paris,  Dentu. 

BorvHASSiEDX  (Pierre).  —  La  question  des  grèves  sous 
Vaneien  régime  ;  la  grève  de  Lyon  en  t744,  épisode  de 
l'histoire  commerciale  et  industrielle  de  la  France.  In- 
18  de  58  p.  Paris  et  Nancy,  Berger-Levrault.  (Extrait 
de  la  ((Revue  générale  d'administration.») 

Bonnet  (J.-B.)  —  Vart  d^opéreràla  Bourse  sans  risques 
imprévus,  manuel  pratique  et  élémentaire.  7«  édition. 
In-8  de  38  p.  Paris,  Gravelle. 

Bonnet  (Léonce).  —  Plus  de  monopoles  arbitraires  !  Sup- 
pression des  agréés  près  les  tribunaux  consulaires  ;  ré- 
ponse à  la  brochure  de  M.  le  président  Ozenne.  In-8  de 
34  p.  Toulouse,  Vialelle. 

BoRDET.  —  Les  griefs  de  Vagricuîture,  rapport  à  la  So- 
ciété des  agriculteurs  de  France  au  nom  de  la  Commis- 
sion d'économie  et  de  législation  rurales.  In-8  de  8  p. 
Paris,  Noizelte. 

BoRNOT  (C).  Voy.  Vaquette. 

BoTTON  (Max).  —  Des  collèges  d^artisans^  en  droit  ro- 
main ;  Des  associations  syndicales,  en  droit  français. 
Id-S  de  192  p.  Paris,  Rousseau. 

Boursan  (Georges-G.).  —  Du  contrat  de  société,  en  droit 
romain;  De  l'administration  des  Sociétés  anonymes, 
droit  français.  In-8  de  gvi-198  p.  Paris,  Larose  et  Forcel. 

Bourse  (la)  du  travailleur,  journal  de  solidarité,  organe 
hebdomadaire  d'union  et  de  défense  des  associations, 
caisses  populaires  et  chambres  syndicales  ouvrières. 
N*  i.  19  août  1882.  In-f» à  5  col.,  Paris,  7,  rue  Roche- 
cbooart. 

Bourse  {la)  pour  tous;  la  vérité  sur  la  Bourie,  les  dan- 
gers de  la  spéculation,  ses  immenses  ressources,  etc, 
în-8  de  24  p.  Paris,  Chaix. 

BouTRT  (C).  —  lots  sociales  expliquées  parle  bon  sens, 
Ifi-8  de  40  p.  Paris,  Chaix. 

BurDA  (comte  de).  —  La  question  ouvrière  et  le  gouver- 
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nement  chrétien.  In-8  de  32  p.  Pari»,  Pfailîpona.  (Ex- 
trait de  ((l'Association  «catholique»  da  tô  août.) 

Brelat  (Rroest).  —  Les  associations  populaires  de  con' 
sommation  et  de  crédit  mutuel  en  1882.  fn^  de  76  p. 
Paris,  Guillaumin. 

Brenier  (i.).  —  /^a  qtustion  de  Madagascar.  In-8  de 
88  p.  Paris,  Gballainel. 

Broo VILLE  (R.  ht).  —  Le  tunnel  sous'marin  et  le  viadu 
sur  la  Manche,  Considérations  sur  les  dangers  qu'en- 
traînerait pour  la  navigation  la  construction  d'un  pont 
sur  le  Pas-dè-Calais.  In-8  de  34  p.  et  3  pi.  Paris  et  Nancy, 
Berger-LevrauU. 

Budgets  {les)  de  V Europe  et  des  États-Unis  (correspon- 
dance du  Gobden-Glub)  ;  précédé  d'un  Essai  sur  la  poli- 
tique financière  de  la  France,  par  Ferdinand-Camille 
Dreyfus.  In-18  de  lx-344  p.  Paris,  Marpun  et  Flamma- 
rion. 

BtUletindes  Colons,  publié  par  la  Société  algérienne  pour 
la  protection  des  colons  et  l'avenir  de  l'Algérie.  N<>  t 
O'anvier  1883).  ln-8  de  56  p.  Gonstantine,  lib.  Braham. 

BtUktin  de  la  Société  de  statistique^  des  sciences  natu- 
relles et  des  arts  industriels  du  département  de  VIsère. 
3e  série,  t.  XI.  ln-8  de  384  p.  avec  planches.  Grcnohie, 
Maison  vil  le. 

BuRDBAu.  Voy.  Reverdy. 

(iAHEiv  (Abraham).  —  Les  Juifs  dc^ns  les  Colonies  fran- 
çaises au  xviii«  siècle.  In-8  de  76  p.  Paris,  Durlacher 
(Extrait  de  la  «Revue  des  études  Juives.») 

Callbrt  (Alphonse).  ~  La  fraude  des  gabelles  sous  l'an- 
cien régime,  d'après  les  Mémoires  inédits  de  M.  de  Cha- 
teaubrun  (1730-1786);  étude  destinée  à  l'histoire  des 
institutions  financières  de  l'ancienne  France.  In-8  de 
24  p.  Fontainebleau,  E.  Bourges.  (Extrait  de  la  «  France 
judiciaire.») 
(Upol  (G.  de).  —  £«  rachat  des  chemins  de  fer  et  le  so- 
cialisme d*  Etat.  In-8  de  76  p.  Angers,  Lâchée.  (Extrait 
des  ((  Mémoires  de  la  Société  nationale  d'agriculture, 
sciences  et  arts  d'Angers.») 
Carre.  —  Voy.  Dutbuc 
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Cabo  (Elme).  —  M  Littré  et  le  positirisme.  In-18  de 
iv-308  p.  Paris,  Hachette. 

Caowès  (Paul).  —  Précis  du  cours  d* économie  poUtiqut» 
professé  à  la  faculté  de  droit  de  Paris,  contenant,  avec 
Texposé  des  principes,  l'analyse  des  questions  de  légis- 
lation économique.  2*  édition,  revue  et  augmentée.  T.  H, 
3«  et  dernière  partie.  In-8  de  348  p.  Paris,  La  rose  et 
Forcel. 

Challamel  (x\ugU8tin).  —  La  France  et  les  Français  à 
travers  les  siècles.  T.  I  et  H.  In-4  à  2  col.,  524  et  532  p. 
Paris,  Roy. 

Cbampurt  (Ed.).  —  Conférence  sur  le  familistère  de 
^  Guise,  In- 12  de  28  p.  Nantes,  Schwab.  (Extrait  du 
«  Phare  de  la  Loire»,  10  avril  1882.) 

Charmes  (Gabriel).  —L'avenir  de  la  Turquie  (le  panis- 
lanisme).  In-18  de  322  p.  Paris,  C.  Lévy. 

Chabmolu  (A.).  —  Manuel  des  Sociétés  anonymes  et 
des  Sociétés  en  commandite  par  actions,  &  l'usage  des 
actionnaires,  des  fondateurs,  des  administrateurs,  des 
gérants  de  Sociétés,  des  banquiers  et  des  hommes  d'af- 
faires, divisé  en  3  parties,  fn-8  de  232  p.  Paris,  Mar- 
chai, Billard  et  Gie. 

CHASsm  (Gh.-L.).  —  La  question  des  enfants  devant  les 
chambres,  les  conseils  élus,  Vadministralion.  In-8  de 
12  p.  Paris,  Cerf. 

Chassinat ^(Léopold).  —  Les  questions  sociales;  la  ré- 
forme pénitentiaire.  In-8  de  56  p.  Paris,  Cotillon.  (Ex- 
trait de  la  «  Revue  de  la  législation  et  de  jurispru- 
dence. ))) 

Chatonnet.  —  Abrégé  des  instructions  sur  les  mandats 
internationaux  et  coloniaux,  les  recouvrements  et  les 
abonnements  internationaux.  In-t6dexx-128p.  Nancy, 
Berger-Levrault. 

Chauveau.  —  Voy.  Dutruc. 

Chesnelong.  —  La  Conversion  au  Sénat,  discours  pro- 
noncé dans  la  Séance  du  26  avril  1883.  In-8  de  32  p. Paris, 
Levé. 

Chevalet  (Emile).  —  La  question  sociale,  l.  Le  problème 
du  paupérisme.  II.  La  bourgeoisie  française  et  le  socia- 
lisme au  xix«  siècle.  III.  L'évangile  du  prolétaire.  IV. 

49. 
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Les  iniquités  de  l'impôt.  In- 18  de  x-348  p.  Paris,  Gbio. 

Gheyret-Rameau  (P.)-  —  Répertoire  diplomatique  et 
consulaire  ;  iDdicatear,  dans  on  ordre  méthodique,  de 
textes  du  droit  français  et  du  droit  international  positif 
qui  doivent  servir  de  règle  de  conduite  aux  fonction- 
naires et  agents  chargés  de  la  surveillance  de  nos  ioté- 
réls  à  l'étranger.  Id-8  de  400  p.  Paris,  Larose  et  Forcd. 

CuETSso.f  (Emile).  —  Le  cadrcj  Vobjet  et  la  méthode  d« 
^économie  politique  ;  leçon  d'ouverture  du  cours  d'éco* 
nomie  politique  professé  à  l'Ëcole  libre  des  sciences 
politiques  (27  nov.  1882).  In-8  de  52  p.  Paris,  Guiilau- 
min.  (Extrait  du  «  Joumat  des  Économistes.  ») 

—  Le  conseil  supérieur  de  statistique  en  France,  Rap- 
port fait  à  la  Société  de  statistique  de  Paris,  au  nom  é» 
la  commission  spéciale.  In-8  de  16  p.  Paris  et  Nancy, 
Bcrger-Levrault.  (Extrait  du  «  Bulletin  de  la  Société,  » 
n»  de  septembre  1882.) 

Ghotteau  (Léon).  —  L'exportation  des  vins  de  France 
et  les  informations  du  commerce.  In-8  de  8  p.  Paris, 
Ghaix.  (Extrait  de  «  TÉconomiste  français.  » 

—  Le  traité  franco-américain;  documents  pour  servir 
aux  négociateurs.  In-8  de  606  p.  Paris,  Guillaumin. 

CutUEîiczkïi.  — Affaires  égyptiennes;  discours  prononcé 
à  la  Ghambre  des  députés  les  19  et  20  juillet.  Id-8  de 
62  p.  Paris,  Schiller.  —  Yoy.  Blignières. 

GoLBERT.  —  Lettres,  instructions  et  mémoires  de  —, 
publiés  pour  le  ministère  des  finances  par  Pierre  Clé- 
ment. Errata  général  et  Table  analytique,  par  Pierre 
de  Brotonne.  Ib-8  de  xcix-460  p.  à  2  col.  Paris,  impr. 
Nationale. 

GoLiNS.  —  Véconomie  politique,  Source  des  révolutions 
et  des  utopies  prétendues  socialistes.  T.  IV.  Études  9, 
10  et  11.  In-8  de  420  p.  Paris,  Germer  Baillière. 
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monopole^  en  droit  français,  ln-8  de  184  p.  Paris,  De- 
renne. 

Lan JALLAT.  -rt  Voy.  Dictionnaire, 

La  Rite  (T.  de).  —  La  qtustion  sociale f  diseoves  pro- 
noncé au  cercle  d'ouvriers  d'Anneci  (28  janviev  1883). 
Anneci,  Aubry. 

Larochb.  —  Voy.  PLOca* 

LaSiXe.  —  La  religion  et  lamonarehie  devant  la  science. 
Organisation  ratioBnelle  des  insiilutioBa  démocratiques  ; 
solution  di  problème  social.  In-18  de  vi-158  p.  Paris, 
Goérin. 

La  Valentine  (A.  Charles  im), —Le  bonheur  de  h 
France  dans  le  présent  et  dans  V avenir,  etc.  ln-8  de 
32  p.  Paris,  Cotillon. 

LAvomiVE  (E.)  et  Pontren  (E.)  —  Les  chemins  de  fer 
en  Amérique.  T.  II.  Exploitation,  chemins  de  fer  à 
voie  étroite  et  tramways,  ln'8  de  666  p.  avec  atlas  in4 
de  38  pi.  Paris,  Dunod. 

Lavollée  (Charles).  —  Les  chemins  de  fer  et  le  budget, 
ln-8  de  32  p.  Paris,  Quautin,  (Extrait  de  la  «  Revue 
des  Deux-Mondes,  15  février  1883.  ») 

—  Des  classes  ouvrières  en  Europe,  Etude  sur  leur 
siluation  matérielle  et  morale.  T.  IL  (Suisse,  Italie, 
Belgique,  Autriche-Hongrie,  Espagne,  Portugal,  Russie). 
In-8  de  432  p.  Paris,  Guillaumin. 

—  Des  classes  ouvrières  en  Suisse.  Etude  sur  leur  si- 
tuation matérielle  et  morale.  In-8  de  176  p.  Paris, 
Guillaumin. 

Le  Balleur.  —  Voy.  Vaquette. 

[-KBRET  (Georges).  —  EttMle  sur  la  propriété  foncière  en 
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Angleterfe.  In-S  de  234  p.  Paris,  Ghevalier-Mareseq. 
(Extrait  de  la  u  Revue  pratique  de  droit  français.  »} 

Lebrun  (G.).  —  La  campagne  des  protectionnistes  au 
Sénat;  les  traités  de  commerce  ou  l'isolement  et  les 
guerres  de  tarifs.  Iq-8  de  102  p.  Paris,  Gulllaumin. 

Lefort.  —  Voy.  Anntiaire, 

Legrand  (Arthur).  —  La  dette  flottante  et  les  fonds  des 
caisses  ^épargne,  In-8  de  24  p.  Paris,  Gbaix.  (Ex- 
trait de  «  TEcoDomiste  français.  ») 

Le  Hardis  (Pierre)*  ~  Des  ateliers  insalubres,  dange- 
reux et  incommodes.  Id-8  de  204  p.  Paris,  Larose  et 
Forcel. 

Lenglet  (â.-H.).  —  La  bière,  le  vin  et  les  spiritueux  en 
Angleterre,  In-8  de  48  p.  Paris,  Guillaumin.  (Extrait 
du  ((  Journal  des  Economistes  ».) 

Leect-Beaulieu  (Paul).  —  De  la  colonisation  chez  les 
peuples  modernes,  2«  édit.  In-8  de  xvi-660  p.  Paris, 
Guillaumin. 

—  Essai  sur  la  répartition  des  richesses  et  sur  la  ten- 
dance à  une  moindre  inégalité  des  conditions.  2«  éd., 
revue  et  corrigée.  In*8  de  xii*584  p.  Paris,  Guil- 
iMimin. 

Lesseps  (Ferd.  de).  —  Voy.  Blânchbt. 

Le  Touzé  (Charles).' ~  Traité  théorique  et  priUiqw  du 

change  des  monnaies  et  des  fonds  d'État  français  et 

étrangers,  3«  édition.  In -8  de  xii-520  p.  Paris,  Guil- 

kiumin. 
Levassbur  (Emile).  —  Précis  d* économie  politique. 

4*  édit.,  conforme  aux  programmes  de  1882.  ln-16  de 

xii-404  p.  Paris,  Hachette. 

—  Bésumé  historique  de  l'enseignement  de  Véeonomie 
politique  et  delà  Statistique  en  France,  à  l'occasion 
du  40«  anniversaire  de  la  Société  d'Economie  poli- 
tique. In-8  de  64  p.  Paris,  Guillaumin.  (Extrait  du 
«  Journal  des  Économistes).  )) 

Letel  (Emile).  —  Les  chemins  de  fer  et  le  budget.  In-8 
de  46  p.  Paris,  Ghamerot.  (Extrait  de  la  «  Nouvelle 
Revue,))  15  février  1883). 

Littré.  — -  Voy.  Gard. 

Loeseyitz  (Jean).  —  Études  de  politique  sociale.  L*or- 
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ganisation  corporative  da  travail  national,  exposé  dos 
idées  de  M.  J.-P.  Mazaroz.  In- 18  de  84  p.  Paris, 
Ghio. 

Loua.  —  Voy.  Annuaire. 

LiCAS  (Félix).  —  Let  chemins  de  fer  d'Italie,  leur  his- 
toire, leur  exploitation  et  leurs  tarifs.  Publié  par  le 
Ministère  des  Travaux  publics.  (Mission  accomplie  en 
1882.)  In-8  de  194  p.  Paris,  impr.  Nationale. 

LrçAT  (comte  de).  —  la  question  des  octrois,  rapport  i 
la  Société  des  agriculteurs,  pour  la^section  d'économie 
et  de  législation  rurales.  Tn-8  de  30  p.  Paris,  Noizette. 

Lutte  Qa\  organe  anarchiste.  N»  1  (l"avr.  1883).  Petit 
i^-^  de  4  p.  à  4  col.  Lyon,  impr  Nouvelle.  (Parait  le 
dimanche.) 

Lyo-vCaen  (Charles).  —  Examen  doctrinal;  de  la  juris- 
prudence en  matière  de  droit  maritime  et  indostriel  en 
1881  et  1882.  fn-8  de  32  p.  Paris,  Cotillon.  (Extrait 
de  la  <  Revue  critique  de  législation  et  de  jurispru- 
dence.) » 

—  Étude  de  droit  international  privé  maritime,  ln-8 
de  62  p.  Paris,  Cotillon.  (Extrait  du  ((  Journal  di 
Droit  international  privé  et  de  la  Jurisprudence  coift- 
parée.)  » 

Malloch  (William-Hurrelt) .  —  Végalité  sociale,  étude 
sur  une  science  qui  nous  manque.  Trad.  par  F.-R- 
Salmon.  Petit  in-8  de  xxx-300  p.  Paria,  F.  Dîdot. 

Malon  (Benoît).  —  Œuvres  complètes,  le  nouveau  parti. 
Le  parti  ouvrier  et  sa  politique.  3*  édition.  In-8  de 
156  p.  Paris,  Der veaux. 

—  Le  parti  ouvrier  en  France.  2»  édition.  In -18  de 
40  p.  Paris,  Derveaux. 

Marteau  (Amédée).  —  Le  chemin  de  fer  du  Sainl-4^ 
thard  et  son  influence  au  point  de  vue  des  ivtérêts 
français,  [n-8  de  40  p.  Pans,  Cusset. 

Martin  (N.).  —  Voy.  Bailleux. 

Martin  Le  Neuf  de  Neufville  —  Le  Divorce  et  le  Droit 
canonique.  In-8  de  8  p.  Paris,  Pedone-Lauriel. 

Matuias  (Léon)  —  Les  cinquante  millions  ponir  la  colo- 
nisation officielle  en  Algérie,  ln-8  de  40  p.  Sidi-Bel- 
Abbès,  Breucq. 
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Ma7Aroz(J.-P.)-  —  La  revanche  de  la  France  par  le 
travail.  Les  besoins  et  les  intérêts  organisés.  Suite 
des  grèves  de  1880,  avec  un  épilogue,  ln-8  de  144  p. 
Paris,  Guillaumin. 

—  La  revanche  de  la  France  par  le  travail;  les  besoins 
et  les  intérêts  organisées;  conférence  de  droit  social; 
le  travail  et  le  commerce,  ln-8  de  118  p.  et  portrait. 
Paris,  Guillaumin. 

—  Voy.  LOESEYITZ. 

Maze  (Ilippolyte).  —  Le  budget  de  l'instruction  publique  ; 
discours  prononcés  à  la  Chambre  des  députés  (session 
de  1882)  sur  l'enseignement  secondaire  et  renseigne- 
ment spécial,  les  maîtres  élémentaires,  les  catégories 
des  lycées,  les  bibliothèques  populaires,  etc.  ln-8  de 
8  p.  Paris,  Cerf. 

—  La  lutte  contre  la  misère.  In-18  de  156  p.  Paris,  Cerf. 

—  La  République  des  Etats-Unis ^  sa  fondation,  rôle  de 
la  France.  In- 18  de  144  p.,  avec  portrait.  Paris, 
Martin. 

Mazel  (A.).  —  Solidarisme  l'individualisme  et  socia^ 

lisme.  In-8  de  72  p.  Paris,  Bonboure. 
Mazdriez  (A.).  —  Vimpôt  sur  la  betterave.  In-8  de 

40  p.  Paris,  imp;-.  Ëthiuu-Pérou. 
Mirabeau  (marquis  de).  — V ami  des  hommes^  ou  Traité 

delà  population,  avec  préface  et  notice  bibliographique» 

par  M.  Rouxel.  In-8de  lxxu-504  p.  Paris,  Guillaumin. 
MiREUR  (D' H.).  —  La  prostitution  à  Marseille;  his^ 

toire,  administration  et  police^hygiéne.  In-8de404p. 

Paris,  Dentu. 
Mission  actuelle  des  ouvriers.  3«  édition.  In-8  de  64  p. 

Paris,  Dentu. 
MoLON  (CSbarles  de).  —  Crédit  agricole  en  nature.  Autï- 

inentation  de  la  production  du  sol.  In- 4  de  28  p.,  avec 

2  tabl.  Paris,  Lahure. 
MoNGREdien  (A.).  '  ifûtotre  du  libre  échange  en  An- 

gleterrey  trad.  de  l'anglais,  par  H.  Gravez,  ln-32  de 

18S  p.  Paris,  Germer  Baillière. 
MoNNiN  (P.-A.).  —  Voy.  Guide. 
Moret.  —  Voy.  Graig. 
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MyiUres  (les)  de  la  Bourse.  17*  édition.  In-8  de  16  p. 
Paris,  Ghtix. 

NAUDRks  (J.)-  —Utoeialisme.  In-8  de  46  p.  Paris, Fiscb- 
bacher.  (Extrait  de  l'  «  Encyclopédie  des  sciences  reli- 
gieuses.) )) 

NiTMARCE  (Alfred).  —La  rente  3  p.  100  amortissable^ 
son  passé,  son  présent,  son  avenir,  In-8  de  152  p. 
Paris,  Guillaumin. 

NiGKKR.  —  Voy.  PlZARD. 

Nicolas  (Charles).  —  Les  budgets  de  la  France  depuis  U 
commencement  du  xixe  siècle;  Tàbkaux  budgétaires. 
In-4  de  356  p.  Paris,  Guillaumin. 

NivET  (A.).  —Influence  des  irrigations  sur  les  inon- 
dationst  suivi  de  :  Pétition  à  la  Chambre  des  députés 
en  1877,  et  Irrigation  et  navigation  en  France.  In-8  de 
24  p.  et  .carte.  Paris,  Chaix.  (Association  française 
pour  Tavancement  des  sciences.  Congrès  de  Nantes 
(1875)  et  congrès  de  La  Rochelle  (1882). 

Noël  (Octave).  —  Conséquences  financières  et  économi- 
ques des  conventions  de  1859.  Paris,  Hennuyer.  (Ex- 
trait de  la  «  Revue  britannique  »,  avril  1883.) 

OfFERMAifif .  —  Rapport  sur  les  industries  textiles  de  la 
Chambre  de  commerce  de  Reims,  à  V exposition  de 
Moscou  en  1882  (29  janv.  1883).  In-8  de  22  p.  Reims, 
Matot-Braine. 

OrtoL  (Paul).  —  Les  canaux  du  Midi,  Requête  d'un 
batelier  à  MM.  les  ministres  des  travaux  publics  et  du 
commerce,  ln-8  de  24  p.  Bordeaux,  Feret. 

OzENNE.  —  Voy.  Bonnet. 

Parieu  (E.  de).  —  Ltt  fausse  direction  de  la  démocratie 
en  France,  In-8  de  10  p.  Paris,  de  Soye.  (Extrait  do 
((  Correspondant.)  » 

Pascacd  (H.).  —  Un  projet  de  réforme  communale  ;  les 
Conseils  municipaux  d'adjonction.  In-8  de  14  p.  Paris, 
Guillaumin.  (Extrait  de  Ttc  Êconoitnste  français,» 
17  mars  1883.) 

Passy  (Louis).  —  Du  contrat  de  société  dans  le  droit 
romain.  In-8  de  222  p.  Evreux,  Uérissey. 

^^^GAT  (J.)  et  Terrât  (B,).  — Instruction  civique,  droit 

'     ^  H,  notions  d* économie  poliHque,  La  Commone,  le 
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Département,  l*État  ;  Notions  de  droit  administratif  et 
public,  suivies  des  éléments  de  l'économie  politique. 
3*  édition.  In-12  de  viii-298  p.  Paris,  Putois-Cretté. 
PÉKIN  (Charles).  —  De  la  richesse  dans  les  sociétés 
chrétiennes,  3"  édition.  3  vol.  in-18  de  xii-418,  436  et 
446  p.  Paris,  Lecoffre. 

—  Mélanges  de  politique  et  d* économie,  In-18  de 
vi-514  p.  Paris,  Lecoffre. 

Perot  (J.-M.-A.).  —  Impôts.  Quel  est  le  meilleur  mode 
à  adopter?  In-8  de  22  p.  Lille,  Massart. 

Pet  (Alexandre).  —  V Allemagne  d' aujourd'hui  (1862- 
1882),  études  politiques,  sociales  et  littéraires.  In-18 
de  xii-286  p.  Paris,  Hachette. 

Philipon  (Edouard).  —  Etude  sur  la  propriété  des  des- 
sins industriels,  pour  servir  à  l'histoire  de  la  fabrique 
lyonnaise.  In-8  de  102  p.  Lyon,  Méra. 

PiART  (Georges).  —  Locataires  et  propriétaires,  éind^ 
sociale  sur  les  abus  de  la  propriété  à  Tégard  de  la  lo- 
cation. In-8  de  56  p.  Paris,  Maloine. 

PiCHOT  (J.-A.).  —  QuestioTM  postales  et  télégraphiques ^ 
écon,omiques,  philanthropiques  et  sociales;  Opportu- 
nité de  V allégement  de  Vimpôt  sur  le  papier.  In-8  de 
16  p.  Poitiers,  Tolmer. 

Pigeonheau  (H.).  —  L'Avenir  commercial  de  la  France 
en  Afrique,  conférence  faite  à  la  séance  d'inaugura- 
tion des  conférences  commerciales  de  la  section  du 
Caire  de  TUnion  française  de  la  jeunesse  (24  nov.  1882). 
In-8  de  16  p.  Paris,  Belin. 

—  Les  grandes  époques  du  commerce  de  la  France, 
Ire  partie.  6r.  in-16  de  70  p.  avec  gravures.  Paris, 
Cerf. 

Pigeonneau  (Henri)  et  Foville  (Alfred  de).  —  Vàdmi- 
nistration  et  V agriculture  au  contrôle  général  des 
finances  (1785-1787),  Procès-verbaux  et  Rapports. 
In-8  de  xxxii-500  p.  Paris,  Guillaumin. 

PiLAT  et  Tangrex.  —  Uhygiène  et  Vindustrie  dans  le 
départem^t  du  Nord,  vade-mecum  des  conseils  de  sa- 
lubrité, des  industriels  et  des  fonctionnaires  chargés  la 
de  police  sanitaire.  3*  édition.  In-8  de  388 'p.  LHle, 
Danel. 
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PiLTER  (J.-G.).  —  Les  prix  de  revient  de  V agriculture, 
Douvelte  méthode  de  comptabilité  agricole  permettant  à 
tout  cultivateur  d*établir  lui-même  son  compte  de  pro- 
fits et  pertes,  et  indiquant  quelles  proportions  chaque 
récolte  a  contribué  au  résultat  obtenu.  Le  grand-lifre, 
le  journal.  2  vol.  in-4  de  135-244  p.  Paris,  Chaix. 

PizARD  (Alfred).  —  La  France  en  1789  :  la  Société,  le 
Gouvernement,  T Administration .  Avec  cartes  des 
traites  et  des  gabelles  d'après  Necker.  In- 18  de  320  p 
Paris,  Degorce-Gadot. 

Plocq  et  Laroche.  —  Exploitation  des  ports  (organisa- 
tion, outillage  et  réglementation),  études  sur  les  prin- 
cipaux ports  de  commerce  de  l'Europe  septentrionale. 
Publié  par  ordre  de  M.  le  ministre  des  travaux  publics. 
Mission  accomplie  en  1878.  In-4  de  400  p.  et  atlas  de 
15  planches.  Paris,  imp.  Nationale. 

-  PONTRRN  (E.).  —  Voy.  LAVOINIfE. 

Politiqi^  {la)  positive  et  la  question  égyptienne.  Pro- 
testation de  la  société  positive  de  Londres  et  de  li 
société  positiviste  de  Paris.  In-18  de  10  p.  Pari^, 
Leroux. 

PoNTMBRCT  (barou  Marius).  —  Lettres  philosophico- 
socialistes.  Lettre  1.  Les  non-récidivistes.  In-4  de  8  p. 
Montmédy,  Pierrot. 

pRAGHE  (Laurent).  Le  droit  de  marché;  son  origine,  sa 
transformation,  sa  légalité.  Condition  juridique  écono- 
mique ou  preneur  à  marché.  In-8  de  56  p.  Paris,  Larost^ 
et  Force!. 

Programme  de  Vlnstitut  commercial  de  Paris,  suivi 
d'une  étude  sur  les  écoles  de  commerce,  par  Henri 
Truan.  In-8  de  80  p.  Paris,  Gbaix. 

Proddhon  (P.-J.).  Solution  du  problème  social,  —  Or- 
ganisation du  crédit  et  de  la  circulation.  Résumé  de  la 
question  sociale.  Banque  d'échange  ;  banque  du  peuple. 
Rapport  de  la  commission  des  délégués  du  Luxem- 
bourg. Nouvelle  édition,  ln-18  de  320  p.  ^aris,  Marpon 
et  Flammarion  (T.  Vf  des  Œuvres  compiétes). 

Questions  sociales  et  ouvrières ^  publiées  par  le  Conseil 
des  études  de  TCËuvre  des  cercles  catholiques  d'ou- 
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vrier8. 1.  Régime  du  travail.  In-8  de  xtii'i%  p.  Paiis, 
Lecoffre. 

Râffalotich  (Arthur).  —  Les  finances  de  la  Russie  de- 
puis la  dernière  guerre  d'Orient  (1876-1883).  ln-8  de 
56  p.  Paris.  Guitlaumin  (Étude  parue  avec  quelques 
abréviations  dans  le  «  Journal  des  Économistes  », 
mars,  1883). 

Raodl-Duval.  —  Discours  prononcé  au  Conseil  général 
de  VEure  (19  avr.  1882)  sur  la  situation  financière. 
In-12  de  16  p.  Évreux,  Hérissey. 

Bapport  de  la  Chambre  de  commerce  de  Nantes  à  M.  le 
ministre  du  commerce  sur  la  situation  commerciale 
et  industrielle  pendant  Vannée  1881  (circulaire  niinis- 
térielle  du  27  janvier  1873).  In- 4  de  38  p.  avec  ta- 
bleaux. Nantes,  imp.  de  l'Ouest. 

Beb.  —  La  révolution  sociale;  1882-83.  In-18  de 
viii-94  p.  Paris,  Perrin  et  Arnout. 

Réforme  (la)  des  tarifs  des  chemins  de  fer.  Les  propo- 
sitions des  compagnies  de  Lyon  et  de  TEst.  In-8  de 
86  p.  Paris,  Kugelmann  (Extrait  du  «  Journal  du 
lundi  ))). 

Renan  (Ernest).  —  Le  Judaïsme  comme  race  et  comme 
religion,  conTérence  faite  au  cercle  Saint-Simon 
(27  janvier  1883).  In-8  de  34  p.  Paris,  G.  Lévy. 

Renouard  (Albert).  —  Les  tissus  à  Veœposition  lilloise 
des  arts  industriels  du  palais  Rameau.  In-12  de  26  p. 
Lille,  Danel. 

Résolutions  de  la  6"  commission  concernant  deux  péti- 
tions relatives  aux  services  de  la  Banque  de  France. 
In -4  de  2  p.  à  2  col.  Paris,  au  «  Journal  officiel.  » 

Reverdy  (Benri)  et  Burdeau  (Auguste).—  Le  droit  usuel 
et  Véconomie  politique  à  Vécole,  à  l'usage  des  écoles 
primaires  (cours  supérieur)  et  des  écoles  normales. 
In-12  de  24  p.  avec  vign.  Paris,  Pîcard-Bernheim. 

Riedmattbn  (A.  de).  —  Yoy.  Bluntschli. 

Rochas  d'Aiglun.  —  Voy.  Vadban. 

Roche  (Jules).  —  Le  budget  des  cultes,  la  séparation  de 
TEglise  et  de  l'Etat,  les  Congrégations,  le  Concordat, 
le  Syllabus.  In-18  de  viii-362  p.  Paris,  Marpon  et 
Flammarion. 
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RoiiDOT  (NaUlU).—  Le  comm^ee^  Vindustrie  et  U  prix 
des  mcuiêres  textUes  des  fits  et  des  tissus  dans  Vannée 
1881  ;  rapport  fait  au  nom  de  ta  IV*  ftection  de  la  Oum- 
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1 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE  DE  1883  (I). 

La  loi  du  30  décembre  1882  a  ainsi  établi  les  bases  du 
budget  extraordinaire  de  l'exercice  1883. 

MiHialère  de*  Tr«Y««x  publics. 

lo  Dépemes  imputablei  sur  retiources  ettraordinaires. 

Personnel  des  Ponts  et  Chaussées 5, 730 , 500 

Amélioration  des  rivières 33,960,000 

Établissement  et  amélioration  des  canaux  de  na- 
vigation   57 ,950,000 

Amélioration  et  achèvements  des  ports  mari- 
times   49,870,000 

Ëtades  et  travaux  des  chemins  de  fer  exécutés 

par  l'Étal 9,034,200 

Subvention  aux  compagnies  concessionnaires  de 

chemins  de  fer 500,000 

Rachat  de  lignes  de  chemins  de  fer 3 ,000,000 

Travaux  d'achèvement  par  l'Ëtat  de  lignes  ra- 
chetées   27,100,000 

Travaux  extraordinaires  en  Algérie 3 ,246 ,  333 

190,391,033 


fo  Dipiiuei  Imputables  $ur  k$  reUquati  de  eréditi 
dû  txtreiets  antérieurs. 

Études  et  travaux  de  chemins  de  fer  exécutés  par 
l'État 250,000,000 


Ensemble 440,391,033 


(1)  Voir  le  Budget  ordioilre,  page  16. 
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mkmiatèrm  dm»  PMrtea  ••  4m  Télégraphe*. 

Déperm»  imputablei  tw  diverut  rtsiourcés  estraordinaireê. 

Perâonnel  des  lignes  soaterraines 337,450 

Matériel  des  lignes  souterraines 7, 412,550 

Ensemble 7,750,000 

MlaUlère  4e  U  ««erre. 

Déperuêt  imputables  *ur  le$  reUqiuUt  de  eréditi 
det  exerâces  antérieurt. 

Artnierie 45,500,000 

Génie 40,000,000 

Subsistances 13,300,000 

Hô  pitaux  et  ambulances  militaires I  «  500,000 

Habillements 11,000,000 

Valeur  des  armes  réintégrées  dans  les  arsenaux.  100,000 

Ensemble 81,400,000 


Travaux  publics 440,391,033 

Postes  et  télégraphes 7,750,000 

Guorre  81,400.000 

Total  général 529,541,033 

A.  C.  f. 


II 
SOCIÉTÉS  DE  SECOURS  MUTUELS. 

OPÉRATIONS  PENDANT  L* ANNÉE  1881. 

(Extrait  du  Rapport  au  Président  de  la  République.) 

PERSONNEL  ET  SITUATION  FINANQÈRE. 

Dans  l'exercice  1881,  les  sociétés  de  secours  mutuels 
étaient  au  nombre  de  7,011,  savoir  :  4,958  approuvées  en 
conformité  du  décret  organique  du  26  mars  1852,  et  2,053 
autorisées  en  vertu  de  l'article  291  du  Code  pénal. 
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Le  rapport  sur  les  opérations  de  1880  constataii  l'exis- 
tence de  6,777  sociétés.  G^est  donc  une  augmentation  de 
234  sociétés  sur  l'année  précédente. 

Le  total  des  sociétés  approuvées  an  31  décembre  4880 

était  de 4,790 

188  sociétés  ont  reçu  Tapprobation  eo  1881 188 

Ensemble 4,978 

Mais  il  faut  déduire  de  ce  chiffre  les  sociétés  dissoutes 
pour  cause  de  déficit,  fusionnées  ou  retranchées  du 
répertoire,  comme  ayant  cessé  d'exister »...  20 

Total  au  31  décembre  1881 4 ,958 

Les  4,958  sociétés  approtttées  existant  au  31  décembre 
1881  se  répartissent  entre  les  trois  catégories  précitées, 
sairoir  : 

3,546  sociétés  composées  exclusivement  d'hommes; 

1,274  sociétés  comprenant  des  hommes  et  des  femmes; 
138  sociétés  composées  exclusivement  de  femmes. 

D'où  il  résulte  que  la  première  catégorie  entre  dans  la 
totalité  des  associations  pour  une  proportion  de  71.52 
p.  100,  la  deuxième  catégorie  pour  25.70  p.  100,  et  la 
troisième  catégorie  pour  2.78  p.  100  seulement. 

Départements  classés  en  raison  du  nombre  des  sociétés 
approuvés  au  31  décembre  1881. 


Sociétés  composés. 

Départements. 
Gironde* 

Hommes. 

213 

224 
205 
118 
176 
134 

71 

99 
113 
105 

87 

54 

Hommes    Femmes, 
et  femmes. 
45           19 
30            5 
44            4 
116            6 
56 
16 

62            4 
12          20 
7            9 
10            3 
7           18 
47            2 

En- 
semble. 
277 

Khône 

259 

Bonches-du-Rhône 

Seine. 

253 
250 

Nord 

232 

Saône-ei -Loire 

150 

Seine-et-Oise 

137 

Isère 

131 

Ain 

129 

Maine-et-Loire 

118 

Var 

112 

Seino-et-BIarne 

103 
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GhareBte-Inférieure. . 

Indre^t-Loire 

Haote-GaroDoe 

Aude 

C6le-d'0r 

Gard 

Jura. 

SeiDe-Inférieore 

HéraaU 

Pyrëoées-Orieotalea. . 

Basaes-Pyréoées 

Gers. 

YoDoe 

Loire-Inférieure 

Landes 

Loire 

Lot-et-Garonne 

Loir-et-Gber 

Oise 

Aisne 

Marne 

Ariège 

Drdme 

Tarn • 

Dordogoe 

Vendée 

Ardennes 

Hautes-Pyrénées 

CalvadoB 

Tarn-et-Garonne 

Itle-et-Vilaine 

Loiret 

Ardèche 

AToyron 

Sarthe 

Somme 

Ciiarente 

Vienne 

Indre 

Pny-de-D6me 

Finistère 

Eure 

Pas-de-Calais 

Mayenne *. 

Meuse 

Deux-Sèvres 


51 

50 

75 

11 

64 

17     1 

60 

16     2 

64 

13 

58 

13 

41 

29 

40 

26 

55 

10 

63 

3 

39 

23     2 

36 

22     3 

40 

19     2 

56 

5 

46 

12     2 

52 

7 

52 

3     3 

44 

11     2 

28 

28 

30 

26 

31 

22     2 

50 

3     1 

48 

3     1 

35 

9     8 

44 

8 

47 

2     1 

18 

28 

12 

33 

28 

15 

35 

>     6 

36 

5 

30 

9     i 

32 

3     3 

34 

2 

27 

7 

16 

17 

23 

9 

19 

12 

20 

10 

25 

5 

24 

3     2 

9 

20 

15 

14 

24 

4 

5 

20 

18 

7 
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23 

1 

15 
II 

7 
II 

9 

5 
10 

8 
10 
II 

8 

7 
16 

3 

> 

6             i 

9 

2 
12 

2 

3 

2 

2 

6 

4 

2            1 

2 

»             > 

3 

1 

2 

899 
1            25 

Aube 

8 

>             23 

Doabfl 

12 

»             23 

HacQtes-Àlpes 

Alpes-Maritimes 

Eure-et-Loir 

14 
10 
II 

21 

21 

l             21 

Manche 

15 

»             20 

Nièvre 

9 

»            19 

Lot. 

10 

1             19 

Vosges.  ............. 

9 

»              19 

Orne 

8 

»             19 

Cher 

10 

18 

C6tes^a-Nord 

II 

"             18 

Mearthe-et-Mo6elie. . . 
Savoie 

2 
.  14 

18 
►             17 

Alger 

Allier. 

16 
6 

16 
l             13 

GoDstantine 

4 

*            13 

Corrèze 

OraD , , 

10 

12 
12 

Basses-Alpes 

Morbihan 

9 
8 

II 
4f 

Haate-Savoie 

9 

ii 

Vaocluse , . 

9 

11 

Haute-Marne 

4 

10 

Haute-Saône 

6 
3 

10 

Cantal 

6 

Creuse 

4 

6 

Haute-Loire 

6 
1 
3 

6 

Belfort. 

4 

liOzère 

4 

Corse 

.  •               » 

2 

Les  2)053  sociétés  autorisées,  existant  au  31  décembre 
1881,  peuvent  se  répartir  ainsi  entre  les  trois  catégories 
de  sociétaires  : 

1,707  sociétés  composées  exclusivement  d'hommes; 
213  sociétés  comprenant  des  hommes  et  des  femmes; 
133  sociétés  composées  exclusivement  de  femmes. 

D*où  il  résulte  que  la  première  catégorie  entre  dans  la 
totalité  des  associations  autorisées  pour  une  proportion 
de  83,15  p.  100;  la  deuxième  catégorie,  pour  10,37  p.  100, 
et  la  troisième  catégorie  pour  6,48  p.  100. 
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Il  n'existe  de  sociétés  aatorisées  que  dans  les  76  dé- 
partements qoi  avifent;  14  en  sont  donc  déponrvns. 


Sociétés  eoiDpe$é«s. 


Déptrl«a«nU. 

Seine 

Gironde 

Kord 

Isère 

fîaute-Garonne 

Ttnhet-GaroDne 

Landes 

Basaea-Pyrénèes 

Rb6oe 

SaAne-et-Loire 

Lotret-GaroDDe 

<Pa8-de-CaUl8 

Tarn 

AiD 

AèraoU 

Aode 

C6te-d'0r. 

Bouchesrdo-Rbôoe. . . 

Haute-Savoie 

Seine-Ioférieur 

Charente-Inférieure. . 

Maine-et-Loire 

Gers 

Loire 

Loire-et^Cher 

Loire-Inférieure 

Hautes-Pyrénées 

Savoie 

Ariège 

Gard 

Seioe-et-Oise........ 

Vosges 

Marne < 

Cher 

Indre-et-Loire 

Oise 

Haute-Vienne 

Var 

Morbihan 

Indre 


onmat 

Hommes 

Femmes. 

-^ 

•t  bmmes. 

semUs- 

283 

47 

8 

338 

174 

18 

13 

205 

160 

2 

» 

m 

97 

6 

21 

m 

107 

4 

11 

m 

52 

» 

26 

78 

51 

4 

3 

58 

31 

9 

14 

54 

40 

3 

4 

47 

43 

3 

1 

47 

38 

» 

3 

41 

35 

4 

» 

99 

26 

«  1 

12 

39 

30 

4 

1 

35 

33 

2 

D 

35 

30 

3 

» 

33 

31 

2 

» 

33 

25 

5 

2 

32 

31 

1 

» 

32 

26 

4 

1 

31 

19 

11 

>» 

30 

25 

2 

4 

28 

9 

9 

3 

21 

20 

» 

» 

20 

17 

2 

9 

19 

18 

» 

» 

18 

5 

12 

» 

17 

14 

i> 

2 

16 

14 

1 

» 

15 

11 

4 

a 

15 

12 

2 

l 

15 

10 

5 

» 

15 

10 

4 

» 

14 

12 

1 

» 

13 

13 

a 

» 

13 

4 

7 

» 

11 

11 

jt 

» 

il 

6 

1 

3 

10 

8 

2 

•» 

10 

9 

» 

» 

9 
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3 

1 
3 
3 
2 
2 
2 
2 
2 
» 
» 
i 

Eure 

Seine-et-Marne 

Allier 

4 

2 
2 

Blanche 

Aisne 

3 

Ardennes..... .t ..  ., 

3 

Aube 

Charente , . 

Ille^t-Vilaine 

Jura 

1 

Loiret 

Alpes-MariUmes. 

Sarthe 

4 
1 
1 

Vaucluse 

o 

Vienne 

i 

Ardèche 

Doubs •. 

^ 

Enre-et*Loir 

<4 

Mayenne 

Deux-Sèvres 

4 

Vendée 

Calvados 

4 

Dordogne 

Meuse 

» 

Pay-de-Ddme 

Yonne. .«....•• ...... 

» 

Corrèze 

Finistère 

» 

Orne 

}) 

Haute^aône 

» 

Somme»  ••••...••... 

» 

Belfort.... 

i 

Lot 

}> 

Nièvre 

» 

901 
8 
8 
8 
6 
6 
5 
5 
5 

n 

5 
5 
•  5 
5 
5 
5 
5 
5 


3 
3 
3 
3 
3 
2 
2 
2 
2 
2 
i 
i 
i 


Si  l'on  compare  le  nombre  des  sociétés  des  deux  caté- 
gories existant  au  !«'  janvier  1871  à  celui  constaté  au  31 
décembre  1881,  on  constate  une  augmentation  totale  de 
1,224  associations.  Un  mouvement  progressif  de  la  mu- 
tualité est  signalé  dans  76  départements  ;  il  reste  station- 
naire  dans  5  et  subit  une  légère  décroissance  dans  9 
(Algérie  compris). 

51 
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Dans  les  départements  suivants,  le  nombre  des  sœiélii 
a  notablement  augmenté  pendant  la  période  de  i8>i  à 

1881: 

Seioe 104       Basses-Pyrénëes 31 

Gironde 


Saône-et-Loire... 

Ain 

Isère 

Tarn-et*Garonne. 
Maine-et-Loire... 

Gard 

Indre-et-Loire... 
Pas-de'Calais. . . . 

Seine-et^ise 

Aisne 

Var 

Héraalt 

Rhône 

Lot-et-Garonne. . . 
Haute-Garoiiiu.. . 

Nord 

Vendée 

Loir-et-Cber 


85 

Morbihan 

10 

77 
59 
54 

Pyrénées-Orietttales.. . 

Seine-et-Maroo 

Lande&  ......   ••••.. 

10 
fi 

4i 

Loire 

48 

38 
36 
35 

Puy-de-Dôme 

Haute-Savoie 

Cher 

1» 

18 

47 

34 

Côte-d'Or 

16 

34 

Oise • 

16 

3â 

3<^ 

Ghareate-IaféfieHre.. . 
Drôme 

15 

15 

9A 

Marne 

15 

9,(} 

Eure 

& 

25 

•83 

Mayenne 

Calvados 

23 
23 
21 

Dordogne 

Doo^ 

Les  déparlements  suivants  ont,  au  contraire,  subi  nae 
réduction  sensible  dans  le  nombre  de  leurs  association^* 
Jura,  81,  et  Constantine,  7. 

Membres  honoraires.  —  Si  Ton  compare  le  nombie 
des  membres  honoraires  et  participants  de  chacune  des 
catégories  des  deux  genres  d'associations^  aux  nombcvs 
respectifs  de  ces  associations  qui  ont  produit  leurs  comptes 
de  1881,  on  obtient  les  compositions  moyennes  suivant^ 
du  personnel  de  leurs  sociétaires  : 

SOCIÉTÉS  APPROUVÉES. 

lu  Sociétés  à^hommes.  —  Personnel,  tptal  moyen  : 
125  sociétaires,  savoir  :  21  membres  honoraires  et  104 
membres  partipants  (hommes)  ; 

2»  Sociétés  mixtes.  —  Personnel,  tptal  moyen  :  274  so- 
ciétaires, savoir  :  47  membres  honoraires  et  227  membres 
participants  (152  hommes  et  75  femmes)  ; 
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3*  Sociétés  d$  femmes.  —  Personnel,  total  moyen  : 
166  sociétaires,  savoir  :  26  membres  honoraires  et  140 
Biembres  pi^tieipants  (femmes). 

P'où  il  résulte  que  la  couftoâition  moyenne  de  chaque 
société  approuvée  se  trouve  ainsi  fixée  : 

Personnel,  total  moyen  :  166  sociétaires,  savoir  :  28 
membres  honoraires  et  138  membres  participants  (114 
bcimmes  et  24  femmes). 

SOCIliTéS  AUTORISÉES. 

1*  Sociétés  d'homme»  —  Personnel,  total  moyen  : 
113  sociétaires,  savoir  :  9  membres  honoraires  et  104 
membres  participants  (hommes); 

2®  Sociétés  mixtes.  —  Personnel,  totaf  moyen  :  448  so- 
ciétaires, savoir  :  16  membres  honoraires  et  432  niem> 
bres  partrcipants  (337  hommes  et  95  femmes); 

Z^  Sociétés  de  femmes.  —  Personnel,  total  moyen  : 
139  sociétaires,  savoir  :  17  membres  honoraires  et  122 
membres  participants  (femmes). 

D'où  la  composition  moyenne  suivante  pour  chaque  so- 
ciété autorisée  :  ^ 

Personnel,  total  moyen  :  150  sociétaires,  savoir  :  10 
membres  honoraires  et  140  membres  participants  (122 
Hommes  et  lf8  femmes). 

Comparaison  sur  le  moxtvement  da  personnel  des 
sociétés  approuvées  et  autorisées  du  i"  janvier  au  31 
décembre  188h  —  L'état  ci-dessous  représente  le  mouve- 
ment du  personnel  des  sociétés  des  deux  catégories  du 
î«  janvier  au  31  décembre  1881  : 

Comparaison  sur  le  mowoement  du  personnel  des  sociétés 
approuvées  et  autorisées  du  let  janvier  au  3*  cfc- 
cambre  1681. 

^         Participants. 

■•iioraiM*.  Bomnes.     Fammes.    Eoranto»        Totaux. 

Effectif  au  : 

ierjantier..    431,360  531,78»  W3,»0  30,769  777,168 

31  décembre    135,810  549,938  413,349  a6,9<«  886,013 

Au^entat.       4,450  38,179  10,079  6,147  48,855 
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Effectif  au  : 
1er  janvier. . 
31  décembre 

SOCliTiS  ACT0B18ÉE8. 

18,414    237,110      33,182 
20,143    242,279      36,015 

2.187 
2,483 

290,893 
300,920 

Augmentât. 

1,729        5,169       2,833 

296 

10,027 

Efrectifau  : 
1er  janvier.. 
31  décembre 

tOCIÉTiS  DBS  DBDX  CATiCOBrBS. 

149,774    758,869    136,452    22,956 
155.953    792,217    149,364    29,399 

l,068,(fôl 
1,126,933 

Augmentât.        6,179      33,348      12,912      6,443  58,86*2 

ENFANTS. 

Agrégation  des  enfants  a%ix  sociétés  de  secours  mU' 
tuels.  —  Depuis  ces  dernières  années,  un  assez  grand 
nombre  d*associations  se  sont  inspirées  de  ee  principe 
éminemment  moral  et  humanitaire  :  raffranchissement 
de  la  famille  entière  des  charges  résultant  de  la  maladie, 
par  l'admission  dans  le  sein  de  la  société  des  femmes  et 
des  enfants. 

Le  but  de  ces  institutions,  en  assimuinnt  ainsi  la  société 
mutuelle  à  une  grande  famille,  a  été  d'étendre  les  bien- 
faits de  la  mutualité  à  tous  les  membres,  sans  exclusion, 
de  la  famille  des  sociétaires.  Considérant  dès  lors  Tagré- 
gation  des  enfants  non  plus  seulement  comme  une  œnrre 
annexe,  mais  hien  comme  le  complément  nécessaire  des 
sociétés  de  secours  mutuels,  et  en  vertu  de  la  règle  fon- 
damentale que  les  sociétés  ne  peuvent  admettre  dans 
leur  sein  que  des  sujets  sains  et  valides,  elles  ont  décidé 
que  les  enfants  âgés  de  cinq  ans  révolus,  alors  qu'ils  ont 
payé  leur  tribut  aux  maladies  et  aux  accidents  du  premier 
âge,  bénéficieraient  des  soins  médicaux  et  pharmaceu- 
tiques, moyennant  une  légère  cotisation  supplémentaire 
payée  par  leurs  parents.  Certaines  sociétés  n'ont  même 
pas  Imposé  cette  dernière  obligation,  bien  que  cette  omis- 
sion soit  contraire  au  principe  essentiel  de  la  mutualité. 

Les  cotisations  des  enfants  varient  suivant  les  associa- 
tions et  les  localités,  depuis  1  fr.  20c.,  2 fr.  40  c,  3  francs, 
4  francs,  5  francs,  6  francs,  7  francs,  8  francs  et  9  francs 
par  an. 
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L'administration  ne  peut  qu'encourager  Tadoption  de 
Tagrégation  des  enfants,  idée  aussi  généreuse  dans  sa 
conception  que  féconde  dans  ses  résultats,  car  c'est  favo- 
riser pour  l'avenir  le  recrutement  de  sociétaires  initiés 
dès  leur  enfance  aux  notions  d'une  sage  prévoyance  et 
d'une  épargne  moralisatrice. 

C'est  dans  ce  but  que  le  gouvernement  alloue,  chaque 
année,  une  subvention  plus  considérable,  aux  sociétés  de 
secours  mutuelles  approuvées  qui,  comprenant  des  en- 
fants parmi  leurs  membres,  effectuent  des  versements  à 
leurs  caisses  de  pensions  de  retraite. 

ENFANTS  DANS  LES  SOGléTÉS  APPROUVÉES. 

Il  résulte  des  documents  statistiques  transmis  par  les 
préfets  pour  Tannée  1881  qae,  sur  4,958  sociétés  approu- 
vées, 350  associations,  réparties  dans  70  départements, 
ont  adopté  l'agrégation  des  enfants,  tandis  qu'en  1880  on 
comptait  seulement  296  sociétés  ayant  accueilli  les  en- 
fants dans  leur  sein. 

Le  nombre  de  ces  derniers  s'élève  à  26,916,  soit  donc 
6,147  enfants  de  plus  qu'en  1880. 

Dans  certaines  associations,  le  nombre  des  enfants  agré- 
gés est  très  considérable,  quelquefois  même  supérieur  au 
nombre  des  sociétaires  participants. 

C'est  ainsi  que  la  société  des  marins  de  Bouarnenez  (Fi- 
nistère) compte  963  enfants;  la  Philanthropique,  à  Niort, 
1 ,550;  celle  de  la  Famille,  à  Alger,  1,412;  celle  de  l'As- 
somption, à  Nice,  1,500;  celle  des  Arts-et-Métiers,  à 
Alger,  456  ;  la  Terre-Promise,  à  Paris,  605  ;  la  Philan- 
thropique, à  Civray,  653  ;  la  Communale,  à  Arras,  511  ; 
la  Famille,  à  Constantine,  467,  etc. 

Dans  d'autres,  le  nombre  des  enfants  est  très  restreint. 

La  moyenne  générale  est  de  77  enfants  par  société. 

Répartition  des  enfants  dans  chaque  catégorie.  — 
Le  tubleau  suivant  établit  d'une  façon  distincte  pour 
chaque  catégorie  d'associations  le  nombre  des  enfants 
ainsi  qne  le  montant  de  leurs  cotisations  et  de  leurs  dé- 
penses : 
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SwïéW» 

Hommes 

Bommes. 

et  FemmM. 

FsniiMi» 

Bfeambtt. 

Nombre  4eii«ociété8 

ÀYCceofaDts... 

43 

301 

6 

350 

Sans  enfants.. . 

3,503 

973 

432 

4,608 

Nombre  des  enfants 

3,6S3 

tS,031 

262 

1K,9I6 

Montant  des  cotisa- 

tions des  enfants. 

5,065  31 

47,968  45 

7«7  60 

53,741  26 

.pes  enfants 

2,«69  63 

i3,533  71 

29€    » 

45,793  74 

Moyennes  de  la  co- 

tisât, des  enfants. . 

1  40 

308 

2  70 

200 

Moyennes  de  la  dé- 

pense des  enfaotô 

082 

1  85 

1  il 

1  70 

ENFANTS  MNS  LES  MCfÉT^S  A6T0«lBIÉe«. 


De  même  que  ees  af(«oci&tiûlis  eut  j«B<|ft't)orft  mumlré 
moins  d'empressement  I  admettre  les  lémmes  fanri 
leurs  membres  participants,  elles  ont  «udst  meîM  Um 
accueilli  le  système  île  t*agtégetion  ét%  ettfaflfto.  Cest 
ainsi  que  54  sociétés  «ut^risées  sevlemeitly  mt  2,0U 
associations  de  ce  genre,  ont  aéapté  les  eiite^  4ftM  kmi 
sein;  soit  une  proportion  de  %,63  p.  108  et  «ne  moyewM 
de  46  enfants  pour  chaque  société. 

Dans  les  sociétés  ap^M'ouTéeSy  on  eompte^  aa  eMrtrtire, 
une  proportion  de  7,06  p.  100  en  fi?eUr  (de  l'admiaai— 
des  enfants  et  une  moyenne  de  77  enfants  par  société.  Lt 
totalité  des  enfants  annexés  anK  sociétés  autorisées 
s'élève  à  2,483. 

Contrairement  à  ce  qui  a  été  eonstaté  pour  les  soeiétée 
approuvées,  les  cotisations  des  enfants  dans  les  sociétés 
autorisées  sont  inférieures  aux  dépenses  qu'ils  ont  occa- 
sionnées; pour  une  cotisation  moyenne  de  4  fr.  20  c^  la 
dépense  s'est  élevée  à  5  fr.  41  c,  soit  une  différence  en 
plus  de  1  fr.  21  c.  par  enfant/ à  la  charge  des  sociétés; 
mais  ce  léger  sacrifiée  est  amplement  compensé  par  les 
avantages  appréciables  qu'il  procure. 

Le  résumé  suivant  reproduit  distinctement  pour  efaaquo 
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catégorie  d'associations  le  nombre  de  ses  enfants  ainsi 
que  le  montant  de  leurs  cotisations  et  de  leurs  dépenses. 


Homm«s.         Mixtes.     Femmes*     Zasembiei 
iVombre  des  sociétés 
smoriffées  : 
Arec  enfants...         t6  35  3  5i 

Sftos  enfants...    1,B91  178         130  1,999 

Hmnère  des  enfants       790  1,645  48  2,483 

Montant  des  cotisa- 

inons  des  enfants.  815  30  9,508  »  23  45  10,345  75 
Klont.  des  dépenses 

des  enfents 504  20    12,930  85       •         13,435  05 

Moyennes  de  la  coti- 
sation des  enfants  1  03  5  78       0  47  4  20 
Moyennes  de  la  dé- 
pense des  enfants          0  64            7  86       »                5  41 

En  résumé,  de  l'exposé  qui  précède,  il  ressort  que 
Vannée  1881  présente  sur  Tannée  1871  nne  angmentatton 
dans  le  personnel,  savoir  : 

Sociétés  approuvées  : 

Mein}>res  honoraires 38,925)  ajo  oha 

Membres  participants !74,281J  -"'2"*^ 

Sodétés  autorisées  : 
Membres  honoraires 9. 101  )    q^  fa- 
Membres  partisipaots 83,326i    ^-t*=' 

Augmentation  totale 305,633 


SITUATIO.N  FlNArrCIÈRE. 

La  situation  financière  des  sociétés  de  secours  mutuels 
a  donné  des  résultats  pleinement  satisfaisants. 

Il  résulte  du  tableau  ci-dessous  que  leur  avoir  général, 
qui  s'était  abaissé  en  1870,  a  repris  depuis  une  marche 
heureusement  progressive  et  qu'il  présente  aujourd'hui 
une  angfnentation  considérable  sur  celui  de  1869  : 
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Avoir  général 
dtsMdétét 
Années  ipproovéM 

(tu  SI  décembre),  rt  aaiorlaées. 

«85Î 10,714,877 

4853 12,089,561 

1854 13,382,073 

1853 14,978.104 

1856 16,532,310 

1857 18,897,920 

48.>S 20,765,450 

4859 22,958,508 

1860 25,404,037 

1801 27,905,357 

1862 30,766,244 

1863 34»270,772 

1864 36,624,622 

1865 39,830,673 

1866 43,063,253 


Avoir  général 


Annéta.  appmnTéas 

(an  tl  décembre)  al  anlariséat. 

1867 46,310,791 

1868 49,906,855 

1869 55,133,551 

187a 52.170,»6 

1871 55,572,2U 

1872. 57,990,889 

1873.. .4 62,633,532 

1874 66.493,933 

1875 71,446,521 

1876 75,952,942 

1877 80,540,703 

1878 85,732,388 

1879 90,985,647 

1880 94,556,372 

1881...» 98,970,254 


SOCIÉTÉS  ÀPPRODT^ES. 

Sur  cet  avoir  général,  les  soeiétés  approuvées  poi- 
»èdent  75,332,956  fr.  99  e.,  savoir  :  au  fonds  de  réserre, 
33,889,055  francs,  et  au  fonds  de  retraites,  41,443,901  fr. 
99  c,  ce  qui  constitue  une  augmentation  totale  de 
3,566,310  fr.  53  c.  sur  l'année  1880. 

Le  résumé  suivant  donne  le  montant  du  capital  de  ces 
associations  à  la  fin  de  chaque  exercice  depuis  1852  : 


Fonds 

Fonds 

Années. 

disponibles. 

de  retrtitt. 

Ensemble. 

1852.... 

728,318 

» 

728,318 

1853.... 

1,707,154 

a 

1,707,154 

1854.... 

3,748,329 

a 

3,748,329 

1855.... 

4,702,001 

a 

4,702,001 

1856.... 

5,803,304 

741,235 

6,5U,539 

1857.... 

6,647,071 

1,480,203 

8,027,274 

1858.... 

7,266,878 

2,434,955 

9,701,833 

1859.... 

8,334,959 

3,235,656 

11,570,615 

1860.... 

9,384,779 

4,233,846 

13,618,625 

1861.... 

10,375,362 

5,310,243 

15,685,605 

1862.... 

11,599,785 

6,462,020 

18,061,805 

1863.... 

12,303,517 

7,730,132 

20,033,649 

1864. . . . 

13,963,461 

9,016,071 

22,979,532 

1865. . . . 

15,395,278 

10,492,169 

25,887,447 

1866.... 

16,857,002 

11,659,258 

28,516,260 
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4867....  17,598,474  43,361,632  30,959,806 

1868....  19,434,257  15,084,850  34,249.407 

4869,...  24,650,627  46,839,484  38,490,444 

4870....  49,955,835  48,438,094  38,093,929 

1874....  20,729.345  49,073,856  39,803,471 

1872....  21,552,639  20,178,428  41,731,067 

1873....  23,721,877  21,825,892  45,547,769 

1874....  24,091,473  23,694,732  47,786,205 

1875....  26,624,842  25,670,099  52,294,941 

1876....  28,482,244  27,767,254  55,949,465 

1877....  29,853,348  30,040,267  59,893,615 

4878....  31,473,066  32,509,892  63,982,958 

1879....  32,927,929  35,141,134  68,069,059 

1880....  33,653,600  38,113,046  71,766,646 

1881....  33,889,055  41,443,904  75,322,956 

Si  Ton  répartit  cet  avoir  général  des  sociétés  approu- 
vées entre  les  4,958  associations  qui  les  composent  au 
31  décembre  1881,  il  en  résulte  un  capital  social  moyen 
pour  chacune  d'elles  de  15,194  francs,  et  la  part  affé- 
rente à  chaque  sociétaire  participant  s*élève  à  114  francs. 

Les  sociétés  approuvées  possédaient  au  31  décembre 
1881,  en  fonds  disponibles,  un  total  de  33,889,055  francs 
ainsi  répartis  : 

fo  Sociétés  composées  d'hommes 23,088,080  13 

2»  Sociétés  composées  d'hommes  et  femmes.  10,048,780  43 

3*  Sociétés  composées  de  femmes -  752,194  44 

Ensemble 33,889,055  00 

Si  Ton  compare  chacun  de  ces  chiffres  formant  l'avoir 
disponible  de  chaque  catégorie  d'association  au  nombre 
des  sociétés  qui  ont  produit  leurs  comptes  ainsi  qu'au 
nombre  des  sociétaires  de  chacune  de  ces  catégories,  on 
constate  les  résultats  suivants  : 

Nombre  Nombre 

des  sociétés  dessodéUIres  Montant 

ayinl  prod.  participants  des 

Catégories  de  foeiités.              leors  de  chaque  fonds 

comptes.  catégorie.  dispooibles. 

Sociétés  d'hommes..         3,450  358,303  23,088,080.13 
Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 1,257  286,240  10,048,780  43 

Sociétés  de  femmes.             134  18,744  752,194.44 

Ensemble....          4,841  663,287  33,889,055.00 

54. 
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Gatéçorlet  de  seeiéMs. 

Sociétés  é'hommM. 

Sociétés  dlMinmeset  4e  femmes 
Sociétés  ëe  remniee 

ensemble. . . 


Arolr 

Meiét*. 
6,692 
7,994 
S,643 

7,000 


14 
35 
M 


Lei  eliiffres  ci-dessuft  ne  eoncerneni  que  les  fonds  libres 
des  sociétés;  les  fonds  de  retraite  n'ayant  pas  été  éinth 
par  catégories  distinctes  de  sociétés  sait ant  le  personnel 
de  leurs  sociétaires,  on  ne  peut  établir  exactement  les 
moyennes  de  l'avoir  total  pour  chaque  catégorie. 


•ociÉTtfs  âirroRiiâis. 

Les  sociétés  autorisées  possédaient  an  SI  décembre  1881 
■n  avoir  toUl  de  33,637,197  fr.  68  c.  ainsi  répartis  : 

1*  Sociétés  composées  d'hommes 15,OS§,899.4l 

S*  Société!  composées  d'hommes  et  femmes.         7, 740,691.81 
S*  Sedétés  composées  ée  Ibmmes 867,006.39 


Ensemble. . 


23,637,297.68 


Il  résulte  de  la  comparaison  de  Tavolr  de  eba<^è  de 
ces  catégories,  avec  le  nombre  des  sociétés  et  des  soeié* 
(aires  qui  la  composent,  un  atoir  moyen  par  sodété  et 
par  sociétaire,  ainsi  qu'il  suit  : 


Nombrs          Nombre 

àmM—iUU  dMsoci«tairM 

aymal         participants 

HOBUDt 

CatëgoriM  des  iMiétfo. 

prod.  teoff«      de  chaqut 

de 

«emptat.        Mtéforle. 

lavoir  aoeial. 

Sociétés  d'hommes.. 

1,642        171,457 

|6,ni9,l09.4l 

Sociétésd'hommeset 

delépimes », 

210          90,817 

7,740,692.38 

Sociétés  de  femmes. 

131           16,020 

867,006.3» 

ensemble... 

1,983'       278,294 

23,637,297.68 
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Catégories  dés  sociétés. 

Sodétéa  d*faommes 

Sociétésd^homiMesetde  femmes. 

gociëtés  de  femmeft» 

Ensemble...  14,920 

Recettes  des  sociétés  approuvées. 

Les  recettes  des  sociétés  approuvés  et  auto- 
risées se  sont  élevées,  pour  l'exercice 
1881,  à 22,179,633.83 

Celles  de  l'année  1880  s'élevaient  à 20,587,652.19 

C'est  donc  nne  augmentation  de * .         1 ,  591  )  981  ^  6^ 

8or  Texercice  précédent. 

Cette  augmentation  doit  être  attribuée  aussi  bien  aux 
sociétés  autorisées  qu*aux  sociétés  approuvées,  comme  le 
fait  ressortir  Texposé  suivant  : 

Recettes  des  sociétés  approuvées  en  1881 . . .       14,806,021 .  11 

—  —         en  1880...        13,587,734.41 

On  constate  donc  une  augiâentation  de. .         1,218,286.70 

Recettes  des  sociétés  autorisées  en  1881 ....         7,373,612.72 

—  —       en  1880....         6,999,917.78 

C'est  donc  encore  une  augmentation  de. .  373,694.94 

Somme  égal 1,591,981.64 

Les  recettes  des  sociétés  approuvée^  se  répartaient 
ainsi  par  catégories  de  sociétaires  : 


9Mi4t)ls  eompoties 


DésignttloB.  d'hommos 

d'boBUHM.         et  de  femmes,     de  femmes. 
SiibventiopSy   dons 

etlôgs 885,958.58       386,956.38     14,948.82 

Cotisai,  des  memb.: 

Honoraires 772,728.65       722,463.92     42,592.30 

Participants 5,821,797.47    3,789,198.31    200,915.69 

Ehfants 5,065.31         47,968.45           707.50 
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Amendes 154,504.83  76,129.85  5,767.34 

Droits  d'entrée....  198,294.79  115,8*4.46  6,054.91 
lutérétg  des  fonds 

placés 849,631.54  502,994.09  23,783.18 

Recettes  diverses..  660,913.%  490,341.12  30,474.6S 

.    Total 8,348,885.13  «,131,896.58  325,239.40 


Sobventions,  dons  et  legs ^ 787,853.78 

Cotisations  des  membres  honoraires.* 1 ,537,779.87 

—  participants. 9,311,911.47 

—  enfants 53,741.26 

Amendes 236,402.02 

Droits  d'entrée 320, 194. 16 

Intérêts  des  fonds  placés 1,376,408.81 

Recettes  diventes 1,181,729.74 

Total 14,806,021.11 

Les  recetteg  des  sociétés  aatorisées  se  subdivisent  ainsi 
par  catégories  de  sociétaires  : 


Sociétés  conpotéM 

Disl^nftUons. 

d'hommes. 

d'hommes 
et  de  femmes. 

de  femme*. 

Dons  manuels 

102,411.29 

501,052.72 

3,906.90 

Cotisât,  des  memb.  : 

Honoraires 

181,680.01 

100,902.37 

U,891.95 

Participants 

2,738,022.38 

1,707.797.20 

130,723.60 

Enfants 

815.30 

9,508.00 

22.45 

Amendes. ......... 

1U,951.67 
92,632.31 

64,891.27 
22,008.55 

4,390.70 
5,087.13 

Droits  d'entrée. . . . 

Intérêts  des  fonds 

placés 

598,646.70 

317,110.67 

31,637.34 

Recettes  diverses.. 

290,827.77 

266,098.83 

13,595.59 

Total....    4,149,987.43    2,989,369.61    234,255.68 


KMSmBlil. 


Dons  manuels 607,370.91 

Cotisations  des  membres  honoraires 327,474.33 

-^                  pa^Ucipants 4,576,543.18 

—                   enfants 10,345.75 

Amendes 214,233.64 
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Droits  d'entrée , . , 149 ,  728 .  M 

Intérêts  des  foods  placés 947,394,71 

Recettes  diverses. 570,622. 19 

Total 7,373,612.72 

Recettes  des  sociétés  approuvées  et  autorisées 
de  1871  à  1881. 

Années.  Soeiétés  approaTées.  Soetétèt  latorisées. 

1871 8,808,978.88  4,698,000.15 

1872 9,736,021.95  4,574,112.48 

1873 10,002,196.70  4,906,511.67 

1874 10,414,377.83  6,171,962.52 

1875 11,070,092.27  5,826,612.77 

1876 11.572,324.80  5,978,917.76 

1877 12,068,261.59  6,155,186.52 

1878 12,456,126.08  6,481,471.74 

1879 12,946,488.71  6,809,047.04 

1880 13,587,734.41  6,999,917.78 

1881 14,806,021.11  7,373,612.73 


COTISATIONS. 

Sociétés  approuvées.  —  On  comptait,  an  3t  décembre 
1881,  135,810  membres  honoraires,  et  leurs  cotisations 
moniiiient  à  1,537,779  fr.  87  c,  dont  la  moyenne  est  de 
1 1  fr.  32  c.  par  membre  honoraire  ;  en  1880,  cette  moyenne 
éiHÎt  de  11  fr.  21  c,  soit  une  augmention  de  11  centimes. 
Dans  la  Seine,  cette  moyenne  s'élève,  en  1881,  à  18  fr. 
64  c. 

Le  nombre  des  membres  participants  était  à  la  même 
date,  savoir  : 

Hommes 649,938 

Femmes 113,349 

663,287 

Leurs  cotisations  ayant  atteint  le  chiffre  de  9,311,91 1  fr. 
47  c,  la  moyenne  des  versements  est  de  14  fr.  19  c.  par 
chaque  sociétaire;  en  1880,  elle  était  de  13  fr.  54  c,  soit 
encore  une  augmentation  de  65  centimes  par  sociétaire. 

Cette  iBoyenne  varie  suivant  les  régions  :  elle  s*élève  à 
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Parit  à  23  fr.  59  c;  à  Marseille,  à  20  fr.  49  e.;  à  Lyon, 
à  19  fr.  78  c;  à  Bordeaux,  à  15  fr.  17  c;  elle  descend  ï 
Hotten  à  13  fr.  55  c;  à  Rennes,  à  13  fr.  39  c;  à  Nancy, 
à  il  f^.  32  e.;  à  Lille,  à  10  fr.  50  e. 

La  cotisation  moyenne  se  monte,  en  1881 ,  à  14  fr.  86  e. 
pour  les  hommes,  et  à  10  fr.  06  c.  poar  les  femmes. 

Dans  le  département  de  la  Seine,  elle  est  de  27  fr.  04  c. 
pour  les  hommes  et  de  14  fr.  03  c  pour  les  femmes. 

Coti9€Uion  moytnne  par  membre  honoraire  et  par  membn 
pmrtie4pant  depuis  1871  dam  let  sociétés  appouvées. 


de*  membres 

Année».                     i- ^ .— ^ 

honoraires*    parlieiptits. 
4871.4.» <0  an            49. 4& 

4871 

...*..*..           10  80 

43.04 

4873 , 

44.20 

42.82 

4874 , 

40.23 

43.28 

4875 

, 41.33 

43.48 

4876. , 

44.38 

43.70 

4877» 

14.84 

43.49 

4878..^...., 

.......             11  29 

43  44 

487» 

44.44 

43.37 

4880... t. «ti 
4881 

41.24 

11.32 

43.54 
44.19 

4879 

■bihm. 
47.62 

22.79 

4880 

17.70 

23.32 

1881 

48.64 

23.C9 

Sociétéi  autoriiées.  —  327,474  fr.  33  e.  ont  été  payés 
par  les  20,143  membres  honoraires  de  ces  associations, 
ce  qui  donne  une  cotisation  moyenne  de  16  fr.  26  c.  par 
membre  bonorair^.  En  1880,  elle  n'était  que  de  13  fr. 
28  c.  :  Il  y  a  dooe  nue  augmentation  notable,  en  1881, 
de  2  fr.  ^S  t.  paf  membre  honoraire.  Ëfle  monte  à  35  tt. 
45  c.  pour  le  département  de  Ife  Seine. 

Les  membres  parHtîpttHa  de  ces  toeiétés  étaient  u 
nombre  de  t 
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Hommes S42,5!79 

Femmes  « » 96,(H5 

"Ï7M94 

Leaneotitatiens  ont  foaniî  «se  «omne  lie  4^576,543  fr. 
18  c,  avec  une  moyenne  de  16  fr.  44  e.  par  chaque  so- 
ciétaire; en  1880,  elle  était  de  15  fr.  83  t.,  soit  encore 
une  augmentation  de  61  centimes  par  aociélaire.  La  coti- 
sation moyenne  est  de  17  fr.  40  c*  pour  les  bemmes  et  de 
9  (t,  87  c.  pour  les  femmes. 

Dans  le  département  de  la  SeinOi  en  ebtieti4  tes  moytMiés 
Suivantes  : 

fr.  *. 

Hommes. .....;.  i .. .       S3 .45 

Femmes > 46.8^3 

Moyenne  généralo..... ii«7l 

Moyennes  des  cotisation*  des  memhires  Honoraires  et  par^ 
ticipants,  depuis  Vannée  1871,  dans  les  sociétés  auto^ 
HséêS, 

Uêmbtu 

AoBiW.  '■■  -  III 

lioïKM-ftlrM.  plrtlelpiii'tB. 

tStI 12.»  15.80 

187f...i...«4. «1.80  45.10 

1873 11.82  15.73 

1874 13.44  15.75 

1875 13.10  16.20 

1876 22.82  16.48 

1877 16.27  15.83 

1878 17.31  15.75 

1879 14.77  15.06 

1880 13.28  15.89 

1881 16.26  16.44 

1879 27.67    20.48 

1880 V 19.83  M.8B 

1881 35.45      n.n 

La  cotfoation  moyenne  des  hommea  «al  4oo9  ^  17  In 
40  c.  el  celle  des  feniAes  de  9  fr.  87 1. 
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Comparaison  entre  les  sociétés  approuvées  et  autorisées 
en  ce  qui  concerne  les  cotisations  des  membres  hono- 
raires et  participants. 

Soeiëtis  SodMs 

CetlntioBi  nrajenatsilM  membres.-           eppronTées.  aatoriiiiî. 

fr.   e.  fr.  e. 

Sociétés  d'hommes  : 

Honoraires 10.46  42.5i 

Participants  (hommes) 14.85  15.97* 

Soc.  d'hommes  et  de  femmes  : 

Honoraires 12.38  29.90 

ParticipanU  (hommes) 14.87  20.93 

Participants  (femmes) 9.93  11.25 

Sociétés  de  femmes  : 

Honoraires 11.97  19.67 

Participants  (femmes). 10. 72  8.16 

3  catégories  réunies  : 

Honoraires... 11.32  16.36 

Participants  (hommes) 14 .86  17 .40 

Participants  (femmes).. 10.06  9.87 

H  n'est  donc  pas  sans  intérêt  d'étudier  la  proportieD 
des  cotisations  des  membres  honoraires  et  partieiptntt 
dans  les  sociétés  approuvées  et  autorisées,  ainsi  que  les 
variations  que  présente  cette  proportion  suivant  le  per- 
sonnel des  sociétaires  de  chaque  catégorie  d'association. 

Soelétés  Sociétés 

Proportion  des  «otiutlODS  des  membres.       approavées.  autorisées. 

fr.  e.  fr.  c. 
Sociétés  d'hommes  : 

Honoraires, 12.67  p.  «/o  6.22p.  <>/o 

Participants  (hommes) 87.33  93.78 

Sociétés  d'Iiommes  et  de  femmes  : 

Honoraires 16.01  5.57 

Participants  (hommes) 63. 17^0,  nn  81.î>8)aA  m 

Participants  (femmes) 20.82r'*-^^  12.45^^*** 

Sociétés  de  femmes  : 

Honoraires , 17.49  25.56 

Partici  pants  (femmes) 82 .  61  74 .  44 

3  catégories  réunies  : 

Honoraires 14.27  6.68 

Participants  {hommes) 75. 32)«k  -•  SÔ.OCio-  ^ 

Participants  (femmes). 10.4lî^-^^  7.26(^  ^ 
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En  ce  qui  concerne  les  sociétés  approuvées,  la  propor- 
tion varie  selon  les  localités  :  beaucoup  de  sociétés  d'ail- 
leurs ne  comptent  pas  ou  presque  pas  de  membres  hono- 
raires. Les  indications  extraites  des  états  de  situation 
d*an  certain  nombre  de  sociétés  du  département  de  la 
Seine  donnent  une  idée  exacte  de  la  part  considérable  qui 
revient  aux  membres  bonoraires  dans  la  prospérité  de  ces 
aç.sociations,  en  ce  qui  concerne  leur  fonds  de  réserve  et 
l'accroisseroent  de  leurs  fonds  de  retraites. 

Proportion  des  cotisationi  ' 
des  membrss 

IXsIgnatioB  dos  sociétés.  honoraires.        partieipants. 

Employés  des  assurances  mari- 
times, la  Préroyante,  à  Paris. .    70.24  p.  °/»    39.76  p.  •/« 
Demoiselles    employées    dans   le 

commerce  (Ste-Marie),  à  Paris.    64. !8  35.82 

Manicipale  du  9e  arrondissement,  à 

Paris 58.33  41.67 

Alliance  des  marchands  de  couleurs 

à  Paris 54.96  45.04 

Gai-çons  de  caisse  et  de  recette,  à 

Paris 53.71  46.29 

Municipale  du  16e  arrondissement, 

àParis 51.56  48.44 

Employés,  de  la  maison  Godchaux, 

àParis 50.00  50.0Q 

Municipale  du  1er  arrondissement, 

àParis 49.54  50.46 

Municipale  des  quartiers  Gaillon  et 

Virienne,  à  Paris 49.35  50.65 

Municipale  du  8e  arrondissement, 

àParis 40.71  59.29 

Municipale  du  17e  arrondissement, 

àParis 40.58  59.42 

Municipale  du  quartier  de  Notre- 

Dame-des-Champs,  à  Paris 37 .  82  62 .  18 

Protestante  de  prévoyance,  à  Paris.    37 .03  62 .  97 

Voyageurs  du  commerce,  à  Paris. .    35 .  67  64 .  33 

Jaridiniers  et  horticult.,  à  Glichy- 

lapGarenne 35  61  64.39 

Notre-Dame,  à  BoQlogne-Bur-Sei ne.    28.49  71.51 

Municipale  de  la  Porte-Saint-Denis, 

àParIs 27.10  72.90 
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Fêtî  oontêâënMê  4êi  irofimtHmf  en  membres  henih 
ronYf  A  la  pmipérité  générmle  iiH  sociéêé$  en  1881.  — 
Il  ressort  du  labteaii  ^ni  précède  ^n%  les  nembres  houe- 
rairès  ont  toBttibué  ^onr  «ne  très  Itffe  part  aux  prs- 
gi*ès  de  eèi  Bsioelations  par  leur  conosnits  NMi^^geit  et 
édaîré  dans  l'adnHiistratkm  et  !t  gertie»  des  intéHttM' 
elatiXy  aussi  Meîi  foe  par  Tappiii  ^bateier^'HB  lear  est 
donné. 

Les  résultats  généraux  constatent  d*une  façon  saisis- 
sante l'heureuse  influence  qu'ils  ont  excercée  sur  la  mar- 
che toi^oars  croissante  et  progressive  des  sociétés  de 
secours  mutuels,  et  démontrent  que  leur  éloignement 
de  ces  associations  se  traduirait  par  des  eonaéquences 
désastreuses  dans  un  grand  nombre  de  Cas. 

Les  recettes  des  sociétés  approuvées  se  sont 

élevées,  en  1881,  à 14,806,021.11 

Leurs  dépenses,  à 12,541,930.06 

L'ttxcédeot  des  recettes  sur  les  dépenses  a 
doocétéde «,264,«W.05 

Les  cotisations  des  membres  honoraires  aoet 
comprises  dans  ces  recettes  pour 4 ,537,779.87 

DéductioD  faite  des  membres  honoraires,  l'excé- 
dent des  recettes  serait  donc  réduit  à. . .  «  » .         716^311  .M 

Or,  les  sociétés  de  seconrs  mutueis  approuTées  ont 
Yersé  pendant  l'exercice  1881,  chiffres  constatés  sur  les 
états  statistiques  fournis  par  ces  associations,  à  leurs 
caisses  de  pensions  de  retraites,  une  somme  de  1,793,504 
francs  66  centimes. 

Ces  chiffres  attestent  d'une  façon  irréfutable  qu'écarter 
les  membres  honorairea  des  associations  ce  serait  tarir  la 
source  de  plus  de  la  moitié  des  excédents  de  recettes,  et, 
à  fortiori,  supprimer  tout  versement  à  la  caisse  des  re- 
traites; car  la  somme  précitée  de  T^,311  tt.  18  c.  doit 
être  évidemment  réservée  pour  pourvoir  aux  éventualités 
de  maladies  et  aux  dépenses  extraordinaires  de  toute  na- 
ture. 

Si  l'on  se  reporte  aux  origines  du  fonds  de  retraites, 
cette  démonstration  est  encore  plus  signiflcativorfin  effet, 


dby  Google 


Af¥t:3Wtciï.  919 

les  41  millions  qni  représentent  «a  3t  éèMfiôlMnft  i88t  la 
dotation  des  membres  figés  ou  infirmes  ont  ^  produits 
par  les  éléments  ci-àprès  : 

Versements 19,073,228.25 

Subfeniions  de  l'État 9,352,460.00 

nonsetlegs - 717,036.54 

Intérêts  capitalisés 12,315,272.46 

41,457,997.25 
A  dé^rè,  pour  remboursements  en  1881  ant 
Boci^és  dissoutes  (décret  organfqne,  art.  15) 
ttt  réintégration  au  fonds  de  dotation  des  sub- 
yentions,  après  dissolution  et  liquidation , . .  14 ,095.26 

Total 41,443,901.99 

Le  tableau  suivant  représente,  pour  ehaque  catégorie 
des  sociétés  approuvées,  la  moyenne  du  dreit  d'admission 
de  leurs  sociétaires  participants  : 

Nombre  dès 
nonlyir.  psr> 
Ifontanl  tidpaiits    Ifoytnoe 

Diflgmttsa  dts  eitifSkfm  deadrolU  eotlrfti     da  droit 

d'adiniuion.       en  1881.  d'admissioi 

Sociétés  dliommes 198,294.79     34,451     5.75 

Sociétés  d'hommes  et  de 

femmes %..      415,844.46     45,505     2.54 

Sociétés  de  femmes 6,054.91       1,775     3.41 

Ensemble 320,1^.16     81.832     3.91 

Dans  tes  sociétés  parisiennes  on  constate  les  résultats 
suivants  : 


Moyenne  dans  les  sociétés  d'hommes 10. 14 

Moyenne  dans  les  sociétés  d'hommes  et  de  femmes     6  ^~ 
Moyenne  dans  les  sociétés  de  femmes 0. 


1.14) 

i.30[7.36 

1.82) 


Moyennes  dei  droite  d^admission  dans  chaque  catégorie 
•  des  sociétés  autorisées, 

Notabr.  les 
«  membr.  par- 

Montant        ticipantt   Moyenne 
Désignation  das  catégorloa.  des  droits  entrés      du  droit 

d'admission,      en  1881.  d'admission 
Sociétés  d'hommes 92,632.31      18,157     5.10 
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Sociétés  d'hommes  et  de 

femmes «,008.55     45,647 

Sociétés  de  femmes. ....         5,087.15       4,894 

Ensemble 449,728.04      35,665    TS 


4.41 

2.70 


DiM  les  soeiétés  parisiennes,  on  obtient  les  moyennes 
ei-après  : 

Dans  les  sociétés  d*hommes 4.76) 

Dans  les  sociétés  d'hommes  et  de  femmes 4.ll>4.50 

Dans  les  sociétés  de  femmes 4.74) 


Montant  du  droit  d'admission  depuis  4874. 

Soeiélis  Socléiés 

Années.                        approaties.  autorisées. 

4871 3.22  3.27 

4872 4.31  2.65 

1873 4.48  3.32 

1874 4.58  3.59 

1875 5.16  3  44 

1876 4  68  3.71 

1877 '  4.98  2.89 

1878 4.89  3.56. 

1879 5.17  3.42 

1880 387  3.36 

1881 3.91  3.36 

Les  documents  statistiques  fournis  par  les  sociétés  ap- 
prouvées donnent  les  renseignements  ci-après,  en  ce  qui 
concerne  le  chiffre  des  amendes  imposées  aux  sociétaires 
pour  infraction  à  certaines  obligations  statutaires. 


Amendes  dans  les  sociétés  approuvées. 


Catégories  d'aisoetattons. 
Sociétés  d'hommes... 
Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 

Sociétés  de  femmes. . 

Ensemble. . 


Montant 

des 

amendes. 

154,504.83 

76,129.85 
5,767.34 


Nombre 

des 

membres 

participants. 

358,303 

286,240 
18,744 


MoDtaDt 

par 

membre 

partlpasU 

0.43 

0.26 
0.31 


236,402.02         663,287         0.35 
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Amendes  dans  les  sociétés  autorisées. 

Nombre 

Moyenne 

Montant 

des 

par 

des 

membres 

membre 

Catégortes  d'issoeiatbns. 

amendes. 

participants. 

participant. 

Société»  d'hommes... 

444,951.67 

171,457 

0.84 

Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 

64,891.27 

90,817 

0.71 

Sociétés  de  femmes.. 

4,390.70 

16,020 

0.27 

Ensemble 

214,233.64 

278,204 

0.76 

SUBVENTIONS.  —  DO«S 

ET  LEGS. 

Les  sociétés  de  secours  mutaels  peuvent  recevoir  des 
subventions  des  départements  et  des  communes;  les  sub- 
ventions de  rÉtat  sont  réservées  par  le  décret  du  28  no- 
vembre 1853  aux  sociétés  (approuvées  en  conformité  du 
décret-loi  du  26  mars  1852,  qui,  parmi  les  nombreux 
avantages  dont  elles  jouissent,  ont  capacité  pour  recevoir 
les  libéralités  entre  vifs  et  testamentaires,  avec  Tautori- 
sation  préfectorale  jusqu'à  concurrence  de  5,000  francs, 
et  par  décret  rendu  dans  la  forme  des  règlements  d'admi- 
nistration publique  pour  les  sommes  excédent  ce  chiffre 
(Conseil  d'État  :  avis  du  12  juillet  1864;  cassation  :  arréu 
des  8  mai  et  22  juillet  1878)  ;  les  sociétés  ruormues 
comme  établissements  d'utilité  publique  ont  seules  le  droit 
de  recevoir,  avec  Tautorisation  préalable  et  l'autorité  su- 
périeure, des  dons  et  legs  immobiliers. 

Ces  libéralités,  non  compris  celles  qui  ont  été  affectées 
spécialement  aux  caisses  de  retraites,  suivant  l'article  2 
du  décret  réglementaire  du  26  avril  1856,  se  sont  élevées 
en  1881,  pour  les  sociétés  approuvées,  à  787,853  fr.78  c, 
soit  une  proportion  de  5  p.  100  du  total  des  recettes,  et 
à  titre  de  dons  manuels  pour  les  sociétés  autorisées^  à 
607,370  fr.  91  c,  soit  une  proportion  de  8  p.  100  sur  le 
montant  des  recettes. 

Le  tableau  suivant  rappelle,  depuis  1871,  le  montant 
des  subventions,  dons  et  legs  attribués  chaque  année  aux 
sociétés  approuvées  et  des  dons  manuels  affectés  aux 
sociétés  autorisées  : 
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▲oDéM. 


é-amtmumk. 

et  l«g«  aaz 

aoz 

SOCMICS  •OISTtSwS» 

468,624 

298,176 

567,09» 

«9.082 

546,385 

S5«,i0» 

532,194 

300,604 

541,906 

440,200 

598,798 

439,604 

654,502 

449,406 

658,394 

491,029 

631,827 

461,757 

616,596 

568,787 

787,853 

607,370 

1871.. 
1872.. 
1873.. 
1874.. 
1875.. 
1876.. 
1877.. 
1878.. 
1879.. 
1880.. 
1881.. 


iUtLATIOIf  BMTRB  LE  MOOTANT  B^S  ltl$C&Vi:E$  PA;i$  LES 
$QCI^T^$  APPRODVÉC^.  BJ  AUT0I)1SIÊ«^  ^%  |4  ttOWlBB 
I^B  LEIJRS  A$S0CI#S  PAim(^J>ANTS., 

Si  1*0»  Npproo^  4tt  Bomllf»  it9  soeitMnîrM  partiel 
ptBU  le  «iMA-e^tioIftfr  Ai»  iwoetlw  des  sooiétés  «ppreavéei 
(reoettet  eoHifosées  iu  ooliNlîoB«^  6»  des  cKm«  antrei 
revenus  peifttSf  an  proftt  de»  meabpe*  parfieii^u))  (m 
obtient  an#  iM^^Be  générale  éè^%2  h-.  3^  c;  eUe  était 
de  il  fr.  ^t  e.  en  i^0« 

Une  comparaiBon  aoalogve^ donne,  poar  les  soetécés  av- 
torisées,  une  moyenne  de  26  fr.  ^  a.;  elle  était  de  25  tt, 
28  c.  en  1880. 

Ces  recettes  mo^emie»  •»  proftf  de  chaque  partttipant 
des  soeiéléB  approuvée»  ei  autorisées  se  décomposent 
ainsi,  suivant  chaque  catégorie  des  deux  genres  d'isâioci»- 
tion». 


d^          d^rM% 

Détigflttion  des 

ttecettef 

membres     jffi  meitlirf 

«vtrses. 

perticipants.  partielpaoU 

fiooiéiés  d'hommes... 

8,348,885.13^ 

to,30»       29.30 

Sociétéad'hommose^ 

de  femmes 

6,13i,896.5a 

236,^       UM 

Sociétés  de  femmes.^ 

325,239.40 

18,744       i7.35 

Bni^emblc 14,806,0il.ll       063,287       22.12 

Digitized  by  VjOOQIC 


Société»  cmoKUée^. 

Soci.ét^fi  d'hommes...  4,149,987.43  171,457  2t. :0 
Sociétés  d'bommes  et 

de  fommea. 2,989,369.61  90,817  32.92 

Sociétés  de  femmes..  234,255.68  16,020  14.62 

Ensemble 7,373,612.72       278,294       26.49 

Dépenses. 

Le  total  des  dépenses  pour  Vexoccice  1881  a  été 
de  18,688,728  fr.  19  c,  eu  acc^issemeot  sur 
celles  de  l'année  précédente  de  366,334  fr.  33  c, 

soit,  pour  les  sociétés  approuvées. . . .' 146,282 . 58 

et  ponr  les  sociétés  autorisées 220,051 .75 

Somme  égale 366,33>.33 

Si»  ee  total,  H  faut  déd4ÛB&  h^  somm»  d&  1,793^504  fr . 
66  c.  représentant  le  total  des  Tarsementa  fait»  en  1S81 
yar  les  sociétés  approuvées  aux  caisses  de  retraites,  et 
qui  doU  être  reportée  à  Tactif  des  sociétés;  les  dépenses 
générales  se  réduiraient,  par  suite,  à  la.  somme  de 
16,895,223  fr.  ^3  ç.,  qui  se  subdivisa  ainsi  pac  calégoue 
d'associations  : 

Sociétés  approuvées. 

Spéeltli  16  de»  d^tiset.  lâoKembls. 

Secoues  en  argent  aux  malades .*..•••*•.•  3:*448, 124 .  73 

Honoraires  des  médecins ,. . . .  1,754 j663. 90 

Frais  pharmaceutiques ; 2,159,295.69 

Secours  aux  vieillards^  infirmes  et  incurables.  83^*602. 74 

Secours  aux  veuves  et  orphelins  ;.;..; 231, 790 .  17 

Yersements  aux  fonds  de  retraites ;..;..  1 ,  793 ,  904 .  66 

Frais  funéraires 5834817.78 

Frais  de  gestion 664,543.98 

Dépenses  ou  payements  divers. 1,019,792.67 

Dépenses  des  enfants 45,793.74 

Total  des  dépenses 12,541i930,06 

Com|Mtr^iûoii  des  recettes,  et.  des  dépenses  ^  en  1881, 
par  catégorie  d' associations  approuvées,  —  Le  tableau 
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suivant  reproduit  pour  l'année  1881  l'excédent  des  re- 
cettes totales  sur  les  dépenses  totales  dans  les  trois  caté- 
gories des  sociétés  approuvées  : 

CalégorlM  DépcBMS  dw  tn^tii 

d'uMcUtioat.  R«€«ne«  tot«let.       toUles  (1).        rarlMdériMS. 

Sociétés  d'hom- 
mes     8,348,883.13    6,8QI,(n0.71    l,546,8M.(i 

Sociétés  d'hom- 
mes et  de  fem- 
mes     6,131,896.58    5,455,726.73       676,169.» 

Sociétés  de  fem- 
mes         325,239.40       «4,188.68         41,056.78 

Ensemble..  14,806,021.11  12,541,930.06    2,264,091.06 

Sociétés  autorisées. 

Secours  eo  argent  aax  malades 1 , 972,479.57 

U<»Doraires  des  médecins 637,544.13 

Frais  pharmaceutiques 986,128.16 

iiecours  aui  vieillards,  infirmes  et  incarables.  856,306.74 

Secours  aui  Tenves  et  orphelins 263,559.37 

Affectation  aux  fonds  de  retraites. 8,347.29 

Frais  funéraires 328,64^.(1 

Frais  de  gestion 387,5^.69 

Dépenses  diverses 692,799.11 

Dépenses  des  en&nts 13.435.05 

Total  des  dépenses...  6,146,798.13 

Le  résumé  ci-aprés  établit,  pour  chacune  des  trois  ca- 
tégories des  sociétés  autorisées»  le  montant  de  lenrs 
recettes  et  de  leurs  dépenses  ainsi  que  le  chiffre  des  excé- 
dents des  recettes  : 


Catégories  recettes  mt 

d'assoeistloni.         Recettes  totales.   Dépenses  (oUles.       les  dépeases. 

Sociétés  d'hom- 
mes     4,149,987.43    3,6U,27i.l4       505,716.29 

Sociétés  d'hom- 
mes et  de  fem- 
mes     2,939,369.61    2,302,12i.lO       687,247.51 

Sociétés  de  fem- 
mes         234,255.68       200,404.89         33,850.79 

Total....    7,373,612.72    6,146,798.13    1,226,814.59 

(1)  Y  compris  les  TcrseoienU  aux  (eods  de  retraites. 
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Tableau  des  recettes  et  des  dépenses  totales  afférentes  à 
chaque  catégorie  des  sociétés  autorisées  et  approuvées, 

Ezcédeot 
Soelétév  Recettes  dM  reeettts 

approDT.  et  aatnris.    Recettes  totales.        totalea  (t).        sur  les  dépcases; 

Sociétés  dfhom- 

ines iV98î872.56  40,W«,29!,85    2,052,580.71 

Sociétés  d'hom- 
mes et  de  fem- 
mes    '9,121,266.19    7,757,848.83    1,363,417.36 

Sociétés  de  fem- 
mes        599,495.08       484,587.51         74,907.57 

Total....  22,179,633.83  11^88,728.19    3,490,905.64 
MALADES. 

Le  tableau  suivant  reproduit,  depuis  Tannée  1871,  le 
nombre  des  malades  dans  chacune  des  catégories  d'asso- 
ciations, avec  la  proportion  pour  100  sociétaires  partici- 
pants : 

Sociétés  approuvées. 


Nombre 

Proportion 

des 

Anoéee. 

des 
malades. 

malades  pnnr 
100  sociétaires. 

Hommes. 

Femmes. 

1871.... 

144,4^2 

29.50  p. 

0/0 

29.25  p.  0/0 

30.95  p.  0/0 

4872.... 

123,076 

25.00 

24.48 

27.05 

1873.... 

426,757 

24.71 

24.00 

28.36 

4874.... 

132,469 

25.61 

25.04 

28.48 

4875.... 

145,002 

27.18 

26.63 

29.94 

4876.... 

151,707 

27.54 

27^55 

27.48 

4877.... 

141,014 

24.59 

24.34 

25.84 

4878.... 

15-2,819 

25  86 

24.96 

30.33 

4879.... 

156,875 

25.85 

25.25 

28.83 

4880.... 

164,727 

25.71 

25.54 

26.62 

4881.... 

162,859 

24.55 

24.77 

23.52 

Sociétés 

autorisées. 

4871.... 

55,102 

28.86  p 

:.m 

28.59  p.  0/0 

25.50  p.  0/0 

4872.... 

46,825 

23.76 

23.76 

23.79 

4873.... 

51,838 

25.32 

25.58 

23.39 

(1)  Y  cotnpris  lo!  versemeots  aul  Touds  de  retraite. 
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1874.... 

50,520 

23.67 

23.89 

22.UU 

1875.... 

53,625 

24.65 

24.88 

22.98 

4876.... 

53,985 

23.92 

24.06 

22.44 

1877.... 

54,294 

22.52 

22.41 

23.35 

1878.... 

57,498 

22.87 

22.79 

23.46 

1879.... 

64,696 

24.62 

24.03 

28.84 

1880.... 

66,607 

24.06 

23.98 

24.62 

1881.... 

64,748 

23.27 

23.97 

18.55 

Si  roD  compare  le  nombre  total  des  jonroées  de  mala- 
die à  celui  des  sociétaires  participants,  on  obtient  uae 
durée  moyenne  de  maladie  pour  chaque  sociétaire. 

SOaéTlfS  APPROUVÉES. 
Moyenne  dee  Journées  payées  à  chaque  malade. 

Années.  Hommes.  Femme».      Moyenne  généraicr 

1871 20.35  13.42  19.i4 

1872 20.81  13.70  19.54 

1873 21.47  14.44  20.16 

1874 20.30  14.42  19.23 

1875 19.30  13.72  18.27 

1876 18.31  14.61  17.69 

1877 19.59  15.08  18.81 

1878 19.51  12.64  18.16 

1879 19.73  13.50  18.67 

1880 18.73  14.41  17.95 

1881 18.65  14.97  18.05 

Moyenne  des  Journées  de  maladie  par  sociétaire 
participant. 

1871 6.95  4.15  5.65 

1872 6.09  3.69  4.87 

1873 5.15  4.09  A.98 

1874 5.09  4.12  4.92 

1875. 5.14  4.11  4.97 

1876 5.04  4.01  4.87 

1877 4.77  3.89  4.62 

1878 4.87  3.83  4.69 

1879 4.98  3.89  4.80 

1880 4.78  3.82  4.62 

1881 4.62  3.52  4.43 
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SOCIÉTÉS  AUTORISÉES. 

Moyenne  des  Journées  payées  à  chaque  malade. 

Années.  Hommes;  Femmes.     Moyenne^nérale. 

1871 21.56  24.75  21.87 

1872 22.07  18.07  21.61 

1873. 20.13  19.35  .  20.05 

4874 24.16  18.80  23,58 

1875. 20.50  18.67  20.28 

1876 23.11  20.47  32.82 

1877 '  22.31  17.96  21.77 

1878 21.83  16.80  21.21 

1879 21.43  10.92  19.93 

1880 21.36  13.47  20.40 

1881 21,60  20.03  21.44 

Moyenne  des  journées  de  maladie  par  sociétaire 
participant, 

1871 6.16  6.30  6J8 

1872 5.24  4.30  6.14 

1873 5.15  4.53  6.07 

1874 5.77  4.14  5.08 

1875 5.10  4.29  5.00 

1876 5.57  4.59  5.46 

1877 5.00  4.19  4.90 

1878 4.98  3.94  4.85 

1879 5.15  3.15  4.90 

1880 5.12  3.32  4.91 

1881 5.19  3.71  4.99 

JOURNÉES  DE  MALADIE. 

Voici  le  nombre  et  les  moyennes  générales  des  jour- 
nées de  maladie  payées  aux  hommes  et  aux  femmes  dans 
les  sociétés  approuvées  et  autorisées  depuis  1871  : 


'      Sociétés 

autorisées. 

Sociétés  approuvées. 

Année.. 

Hommes. 

Femmes. 

Hommes. 

Femmes. 

1871.... 

20.35 

13.42 

21.56 

24.75 

1872.... 

20.81 

13.70 

22.07 

18.07 

187.1... 

21.47 

14.44 

20.13 

19.35 

1874.... 

20.30 

14.42 

24.16 

18.80 
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4875.... 

49.30 

13.72 

80.50 

18.67 

1876.... 

48.34 

4i.64 

23.11 

20.47 

4877.... 

49.69 

15.08 

22.31 

17.96 

4878.... 

49.5i 

43. 6i 

2i.83 

16.80 

4879.... 

49.73 

13.50 

21.43 

10.92 

4880.... 

48.73 

44.44 

24.36 

13.47 

4881....  18.65  14.97  21.60  20.03 


HONORAIRES. 

Les  booorairei  pajfés  aux  médecins,  en  188 1,  par  U*s 
sociétés  approuvées  se  sont  él«vés  à  la  somme  de 
1,754,663  fr.  90  c. 

Le  nombre  des  malades  de  ces  associations  ayant  été 
de  162,859,  il  en  résulte  une  dépense  moyenne  de  10  fr. 
77  c.  pour  chaque  malade. 

Les  journées  de  maladie  s'élevant  à  2,939,645  francs, 
il  en  résulte  une  dépense  moyenne  de  0  fr.  59  c.  pour 
chaque  journée  de  maladie. 

Répartis  entre  les  663,287  associés  participants,  ces 
honoraires  médicaux  donnent,  pour  chacun  d'eux,  une 
moyenne  de  2  fr.  65  c. 

Les  honoraires  médicaux  payés,  en  1881,  par  les  socié- 
tés de  secours  motuels  autorisées  ont  atteint  le  chiffre  de 
637^44  fr.  13  c. 

Le  nombre  des  malades  de  ces  associations  8*étMt  élevé 
64,748,  il  en  résulte  une  moyenne  de  9  fr.  85  c.  par  chaque 
malade. 

Les  journées  de  maladie  ont  été  de  1,388,274,  d*où  la 
dépense  moyenne  de  chaque  malade,  par  journée  de  ma- 
ladie, est  de  0  fr.  46  c.  Comparés  aux  278,294  membres 
participants  de  ces  associations,  ces  honoraires  médicaux 
frappent  chaque  associé  participant  d*une  contributioa 
moyenne  de  2  fr.  30  c. 

FRAIS  PHARMACEUTIQUES. 

Sociétés  approuvées  en  1881.  —  Les  frais  pharmaceu- 
tiques des  sociétés  de  secours  mutuels  approuvées,  en  1881, 
ont  présenté  les  chiffres  suivants  :  1,732,209  fr.  12  c.  pour 
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les  hommes,  et  427,086  fr.  57  c.  pour  les  femmes  ;  en- 
semble, 2,159,295  fr.  69  c. 

Le  nombre  des  malades  s'étant  élevé,  pendant  cette 
même  année,  à  136,200  hommes  et  26,659  femmes;  en- 
semble, 162,859,  il  en  résulte  ane  dépense  pharmacea- 
tique  moyenne  pour  chaque  malade,  de  12  fr.  72  c.  par 
homme  et  de  16  fr.  02  c.  par  femme  ;  ensemble,  13  fr. 
26  c. 

Il  a  été  constaté  que  le  nombre  total  des  journées  de 
maladie,  pendant  Tannée  1881 ,  se  répartit  ainsi  :  2,540,620 
journées  pour  les  hommes,  et  399,025  journées  pour  les 
femmes  ;  ensemble,  2,939,645  journées.  Soit  une  dépense 
pharmaceutique  moyenne  pour  chaque  journée  de  maladie 
de  68  centimes  pour  les  hommes  et  de  1  fr.  07  c.  pour  les 
femmes;  ensemble,  74  c. 

Ces  médicaments  payés  pour  le  traitement  de  leurs  ma- 
lades par  les  sociétaires  participants,  dont  TefTectif  s'éle- 
vait, à  cette  époque,  à  549,038  hommes  et  à  113,349 
femmes,  dont  l'ensemble  est  de  663,287  membres,  pré- 
sentent une  dépense  moyenne,  pour  chaque  sociétaire,  de 
3  fr.  15  c.  pour  les  hommes  et  de  3  fr.  77  c.  pour  les 
femmes;  ensemble,  3  fr.  26  c. 

Montant  de»  frai»  pharmaceutique». 

Désignation 

des  ntégorles  d'associations.  Hommes.  Femmes. 

Sociétés  d'hommes 4,035,865.49  » 

Sociétés  d'hommes  et  femmes.  696,343.63  347,503.04 

Sociétés  de  femmes »  79,584.53 

1,732,809.12       427,086.57 

^^        27159^295.6?  ' 

Nombre  de»  nmlade». 

Sociétés 
Sociétés  d'hommes  et  Sociétés 

d'hommes,  de  femmes,  de  femm.  Ensemble. 

Hommes.         93,279     42,921       »  136,200)    .-,  «kq 

Femmes.  .  21,612      5,047         26,659$    *^'i»»' 

JViom&re  de»  journées  de  tnaiadie. 

Hommes.  1,787,090  7$3,630  »  2,540,620)«  «oo  tnK 
Femmes.  •         317,401    81,624       399,025^'^^^'^*^ 

52. 
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Nombre  de$  memhrtt  partiefpant$. 


Hommes. 
Femmes . 


358,303    191,635       •  549,938)    ^.  «,. 

»  94,005    18,744       113,349$    ^'^ 

Moyennes  des  frais  pkarmaeeutiques. 


Par 

Par  jouroéa 

Par  meabc* 

DésigBaU«a  des 
Miégorits  d'sMMiaUoB. 

malade. 

de  maladie. 

participaaL, 

flomm.  Famm. 

Homm.  Feaam. 

Hamn.  Fen. 

Sociétés  d'hommes.. 

11.19       » 

0.58       a 

2.81      a 

Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 

16.46    16.08 

0.92    1.09 

3.63    3.67 

Sociétés  de  femmes. . 

.        15.77 

»       0.98 
0.68    1.07 

.        4.25 

12.72    16.02 

3         3.77 

Ensemble 13.26  0.74  3.26 

Sociétés  autorisées  en  1881.  —  Les  dépenses  eo  médi- 
caments se  sont  élevées,  en  I88I9  pour  les  sociétés  auto- 
risées, à  895,956  fr.  69  c.  pour  les  hommes,  et  à  90,171  fr. 
47  c.  pour  les  femmes;  ensemble,  986,128  fr.  16  c 

Le  nombre  de  leurs  malades  ayant  été  de  58,067  hom- 
mes et  6,681  femmes;  ensemble,  64,748,  la  dépense  phar- 
maceutique moyenne  a  donc  été,  pour  chaque  malade»  de 
15  fr.  43  c.  par  homme,  et  13  fr.  50  c.  par  femme;  en- 
semble, 15  fr.  23  e. 

Le  nombre  des  journées  de  maladie  se  décompose  ainsi  : 
pour  les  hommes,  1,254,426,  et  pour  les  femmes,  133,858; 
ensemble,  1,388,274. 

La  dépense  pharmaceutique  moyenne,  ponr  chaque 
journée  de  maladie,  a  donc  été  de  72  centimes  pour  les 
hommes,  67  centimes  pour  les  femmes  ;  ensemble,  71  cen- 
times. 

Le  nombre  des  sociétaires  participants  sur  lesquels  a 
a  été  répartie  la  dépense  des  médicaments  s'élevait,  en 
1881,  à  242,279  hommes,  36,015  femmes;  ensemble, 
278,294. 

La  charge  incombant  à  chacun  d'eux,  pour  les  médica- 
ments, se  chiffrait  donc  ainsi  :  3  fr.  70  c.  par 
2  fr.  50  c.  par  femme  ;  ensembbte,  3  fr.  54. 
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INDEMNITES  AUX  MALADES. 


Les  sociétés  approuvées  ont  alloué,  en  1881,  à  titre 
d'indemnités  de  maladie,  les  sommes  ci-après  : 

i«  3,067,718.55  à  leurs  136,200  malades  hommes. 
2«     360,406.18  à  leurs  26,699  malades  femmes. 

soit  :  3,  U8, 124. 73  à  leurs  162,859  malades  réunis. 

Il  résulte  que  la  moyenne  des  indemnités  accordées  à 
chacun  de  leurs  malades  a  été  de  22  fr.  67  c.  par  homme 
et  de  13  fr.  52  c.  par  femme.  Indemnité  moyenne  géné- 
rale, 21  fr.  17  c. 

Les  journées  de  maladie  se  sont  élevées  pour  chaque 
sexe  à  2,540,620  journées  pour  les  hommes  et  à  399,025 
journées  pour  les  femmes,  dont  Fensemble  est  de  2,939,645 
journées. 

L'indemnité  moyenne,  pour  chaque  journée  de  maladie, 
se  chiffre  donc  ainsi  :  1  fr.  22  e.  pour  les  hommes  et  90 
centimes  pour  les  femmes;  ensemble,  1  fr.  17  c. 

Réparties  entre  le  personnel  de  ces  associations,  soit 
549,938  hommes  et  113,349  femmes;  ensemble,  663,287, 
ces  indemnités  de  maladie  frappent  chaque  associé  par- 
ticipant d'une  contribution  moyenne  de  5  fr.  61  c.  pour 
les  hommes  et  de  3  fr.  18  c.  pour  les  femmes;  ensemble, 
5  fr.  20  c. 

Le  montant  des  indemnités  accordées  aux  malades,  en 
1881,  dans  les  sociétés  autorisées,  se  répartit  de  la  ma- 
nière suivante  : 

1«  1 ,846,444.42  aux  58,067  malades  hommes. 
2°     126,035.15  aux   S, 681  malades  femmes. 

soit  :  1,972,479.57  aux  64,748  malades  réunis. 

L'indemnité  moyenne,  pour  chaque  malade,  est  donc 
fixée  comme  suit  :  hommes,  31  fr.  79  c;  femmes,  18  tt, 
87  c;  indemnité  moyenne  générale,  30  fr.  46  c. 

Le  nombre  des  journées  de  maladie  était,  pour  chaque 
espèce  de  sociétaires,  sav6ir  :  hommes,  1,254,426  jour* 
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nées;  femmes,  133,848  journées;  ensemble,  1,388,^74 
journées. 

11  ressort  que  l'indemnité  moyenne,  pour  chaque  jear- 
née  de  maladie,  s'est  éleYée  à  :  hommes,  1  fr.  47  c; 
femmes,  94  centimes;  indemnité  moyenne  générale,  1  fr. 
42  c. 

Le  personnel  des  sociétés  autorisées  se  composait  de 
242,279  hommes  et  de  36,015  femmes;  ensemble,  278,294. 

Chaque  sociétaire  participant  contribue  donc  à  Tallo- 
calion  de  ces  indemnités  pour  une  part  moyenne  de  : 
hommes,  7  fr.  62  c;  femmes,  3  fr.  49  c;  ensemble,  7  fr. 
09  c. 

La  dépense  moyenne  occasionnée  par  les  maladies  est 
très  Tariable  et  présente  des  différences  assez  sensibles 
suivant  les  régions;  généralement  inférieure  à  la  moyame 
générale  dans  le  nord  de  la  France,  elle  lui  est  de  beau- 
coup supérieure  dans  le  midi  ;  c'est  ainsi  que  la  statistique 
générale  établit  une  dépense  moyenne  de  maladie  de  45  fr. 
20  c.  par  malade  dans  les  sociétés  approuvées;  mais  eiJe 
s'élève  à  Marseille  à  92  fr.  33  c;  à  Paris,  à  75  fr.  75  c; 
à  Lyon,  à  70  fr.  56  c;  è  Bordeaux,  à  58  fr.  53  c;  elle 
descend  à  Rennes  à  38  fr.  07  c;  à  Rouen,  à  33  fr.  01  c; 
à  Lille,  è  30  fr.  53  c,  et  à  Nancy,  à  23  fr.  64  c. 

De  même  la  dépense  moyenne  générale  des  frais  divers 
par  journée  de  maladie  est  de  2  fr.  50  c,  mais  elle  monte 
à  Marseille  à  3  fr.  40  c;  à  Paris,  à  3  fr.  30  c;  à  Bor- 
deaux, à  3  fr.  15  c;  il  Nancy,  à  2  fr.  88  c;  à  Rouen,  à 
2  fr.  77  c  ;  à  Lyon,  à  2  fr.  71  c;  elle  descend,  au  con- 
traire, à  Rennes,  à  1  fr.  72  c,  et  à  Lille,  à  1  fr.  63  c. 

La  part  contributive  moyenne  à  la  charge  de  chaque 
sociétaire  participant,  dans  les  dépenses  totales  de  mala- 
die, est,  en  1881,  de  11  fr.  11  c;  mais  on  constate  qu'elle 
monte  à  Lyon  à  15  fr.  94  c;  à  Bordeaux,  à  14  fr.  14  c; 
il  Paris,  à  13  fr.  23  c;  à  Rouen,  à  12  fr.  67  c;  i  Rennes, 
à  11  fr.  29  c;  elle  descend  à  Nancy  à  10  fr.  57  c;  à 
Lille,  à  10  fr.  48  c,  et  à  Marseille,  à  8  fr.  70  c. 

Si  l'on  compare  la  dépense  moyenne  de  maladie  de 
chaque  malade  au  chiffre  moyen  de  sa  cotisation,  on  ob- 
tient comme  moyenne  générale,  représentant  l'excédeot 
de  ses  dépenses  de  maladie  sur  ces  cotisations,  la  somme 
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de  31  fr.  01  c;  mais  cet  excédent  s^éiève,  à  Marseille,  à 
71  fr.  83  c;  à  Paris,  à  52  fr.  16  c;  à  Lyon,  à  50  fr.  76  c; 
il  Bordeaux,  à  43  fr.  36  c,  et  descend  à  Rennes  à  24  fr. 
C8  c;  à  Lille,  à  20  fr.  03  c;  à  Rouen,  à  19  fr.  46  c.^  et  à 
Nancy,  à  12  fr.  32. 

Les  mêmes  dififérences  se  reproduisent  dans  les  sociétés 
autorisées  suivant  les  contrées.  C'est  ainsi  que  la  dépense 
moyenne  générale  de  maladie,  par  malade,  est  de  55  fr. 

54  c;  mais  elle  monte  à  Paris  à  97  fr.  27  c;  à  Lyon,  à 
95  fr.  10  c;  à  Marseille,  à  86  fr.  49  c;  à  Nancy,  à  69  fr. 

19  c;  à  Bordeaux,  à  65  fr.  97  c;  elle  descend  à  Rouen  à 
36  fr.  21  c;  à  Rennes,  à  27  fr.  34  c,  et  à  Lille,  à  22  fr. 

20  c. 

De  même  la  moyenne  générale  des  dépenses  de  maladie, 
par  journée  de  maladie,  est  de  2  fr.  59  c;  mais  elle  s'élève 
à  Rouen  à  5  fr.  07  c;  à  Nancy,  à  4  fr.  95  c;  à  Marseille, 
à  4  fr.  22  c^,  à  Paris,  à  4  fr.  11  c;  à  Lyon,  à  3  francs,  et 
descend  à  Bordeaux  S  2  fr.  57  c;  à  Rennes,  à  1  fr.  90  c«, 
et  è  Lille,  à  1  fr.  36  c. 

La  part  générale  de  chaque  participant  dans  les  frais 
de  maladie  est  de  12  fr.  93  c,  tandis  qu'elle  est  à  Nancy 
de  23  fr.  72  c;  à  Paris,  de  16  fr.  83  c;  à  Bordeaux,  de 
13  fr.  13  c;  à  Marseille,  de  9  fr.  73  c;  à  Rennes,  de  9  fr. 

55  c;  à  Lille,  de  8  fr.  15  c;  à  Rouen,  de  6  fr.  82  c,  et  à 
Lyon,  de  2  fr.  84  c. 

La  dépense  moyenne  de  maladie  pour  chaque  malade, 
comparée  à  sa  cotisation  moyenne,  présente  un  excédent 
moyen  de  dépense  de  39  fr.  10  c;  il  atteint  les  chiffres 
suivants  :  à  Lyon,  81  fr.  71  c;  à  Paris,  74  fr.  56  c;  à 
Marseille,  73  fr.  14  c;  à  Bordeaux,  48  fr.  32  c;  à  Nancy, 
42  fr.  88  c,  et  tombe  à  Rouen  à  25  fr.  64  c;  à  Lille,  à 
10  fr.  51  c,  et  à  Rennes,  à  10  fr.  02  c. 

Sociétés  parisiennes. 


DtPIM 

SES  DES  MALADES. 

Frais 

loderanilés 

Honoraires  pharma- 

de 

Année  1880. 

médicaux.    oeutiq. 

maladie.    ToUl. 

Moyeone  par  malade  : 

Hommes , 

,.      H. 93     26.65 

48.86     87  44 

Femmes 

..      ll!93     22.15 

23.64      57.72 
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Moyeuoe  par  journée  de 
maladie  : 

Hommes 0.53  Mi  2.09      3.76 

Femmes 0.53  3.35  3.51       5.39 

Gootribotion  moyenne  par 
sociétaire  participant  : 

Hommes 2.31  5.33  9.77     17.11 

Pemmes 2.31  2.8i  3.03       8  IS 

COTItATIOMl  M0TBNMB8    PAR   MEUnUE    PARTICIPA!«T. 

Hommes n  n  »        23.05 

Femmes , y»  »  »          9.85 

BXCiDBIT  OBt  OiPBM^BS   DBt  MALAUES  SUR  LEURS  COTISATIONS. 

Hommes. »  »  »        64.39 

Pemmes »  »  »        47.87 

DiPBMSBS  DKS   MALADES. 

Année  1881.  ^ 

Hommes 13.83  31.82  52.07     97.72 

Femmes 13.83  28.10  48.20     90.43 

Moyenne  par  journée  de 
maladie  : 

Hommes 0.58  1.32  2.15      4.05 

Femmes 0.58  1.67  2.87       5.12 

Contribution  moyenne  par 
sociétaire  participant  : 

Hommes 2.40  5.67  9.28     17.35 

Femmes 2.40  3.56  6  10     12.06 

COTISATIONS   MOYENNES  PAR  MEMBRE   PARTICIPANT. 

Hommes.. »  »  »        23.45 

Femmes »  »  >»         15.83 

BXOiDBIIT  DBS  DiPBNSES  DBS  MALADES  SUR  LEURS  COTISATIOKS. 

Hommes »  »  »         74.i7 

Femmes »  »  »         74.30 


FRAIS  DE  GESTIOX. 

Les  documents  statistiques  fournis  par  les  sociétés  ap- 
prouvées, pour  Texercice  1881,  ont  donné  les  résnilals 
récapitulatifs  suivants  en  ce  qui  concerne  les  frais  de 
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fiestion  supportés  par  chacune  des  trois  catégories  de  ces 
associations  : 

Nom  bre 
des  sociétés 

ayant        Nombre  des 

produit  sooiétaires 

Désigoatioa                     Montant  des           leurs  par» 

des  catégories  d'associatioo.     frais  de  gesiloo»    comptes.  tlcipants. 

^    Sociétés  d'hommes...        301,488.24       3,450  358,303 
Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 347,647.94       1,257  286,240 

Sucièiés  de  femmes..         1^,407,80          134  18,744 

Ensemble 664,543.98       4,841  663,287 

f  Moyenne 

des  frais  de  gestion, 
par 
Pésiguation  des  catégories  d'assosiatlon.  par  sociétaire 

société.      parllcipaot» 

Sociétés  d'hommes 87.40  0.84 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes..  276.57  1.22 

Sociétés  de  femmes 114.98  0.83 

Ensemble 137 .27  i  .00 

La  centra llsation  des  états  produits  par  les  sociétés  au- 
torisées en  1881  présente  les  résultats  correspondants  ci- 
après  : 

Nombre  des 
sociétés 
autorisées 
ayant       Nombre  des 
prodoit       sociétaires 
Désignation  Montant  des  leurs  par- 

des  èalé;$orl(s  d'association,      frais  de  gestion      comptes    tlcipants  aux 
Sociétés  d'hummes..        227,652.81       1,642       171,457 
Sociétés  d'hommes  et 

de  femmes 153,270.73  210         90,817 

Sociétés  de  femmes. .  6,629.15  131         16,020 

Ensemble....       387,552.69       M83       278,294 

Moyenne 
dps  frais  de  gestion 

par 
Désignation  des  eatégories  d'association.  par  sociétaire 

société.       participant. 

Sociétés  d'hommes 138.65  i  .33 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes . .  729 .  86  1 .  69 

Sociétés  de  femmes 50.60  0.41 

Ensemble 195.44  1.40 
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Frais  de  gettion  dam  le»  eociétés  parisiennes 

ApproDTées.  Antortsées. 

1880.  1881.    ■     1880.  1961. 

Moyemies  des  frais  de 
gestion  : 

Parsociélé. 1,135.00    1,169    468.00     402.(« 

Par  sociétaire  participant.  3.08  3       2.23        i.93 

FRAIS  FUNERAIRES. 

Conformément  à  leurs  staluts  et  en  exécution  de  Tart.  6 
da  décret  organique  qui  stipule  que  les  honneurs  funèbres 
sont  dus  à  tout  membre  participant,  les  sociétés  approu- 
vées on  affecté,  en  1881,  une  somme  de  583,817  fr.  78  c. 
pour  les  frais  funéraires  de  leurs  9,873  décédés,  ainsi 
qu*il  résulte  du  tableau  suivant,  pour  chacune  des  catégo- 
ries des  associations  approuvées  : 

Moyenne 
des  Trais  fanérairet 

par 
DéfigeaUoo  dei  ettéforlet  d'assodatioa.  par        sociétaire      par 

société,    participant,  décédé. 

Sociétés  d'hommes. 88.08       0.85        53.0 

Sociétés  d*bommes  et  de  femmes.        212.97       0.94        67.16 

Sociétés  de  femmes 91.23       0.65        45.7S 

Ensemble....        120.60       0.88        59.13 
Le  résumé  ci-après  présente  les  frais  funéraires  concer- 
nant chacune  des  catégories  des  sociétés  autorisées  : 


Désignation  des  catégorie»  d'association. 

Sociétés  d'hommes ; 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 

Sobiëtés  de  femmes. ; . . 

Ensemble... 

Frais  funéraires  dans  les  sociétés  parisiennes 

ApprouTées.  Antc-isées. 

ISSOt  ISSl.  ISâO  }S91. 

I»ar société.... 781.00    836.00    317.00    618.00 

Par  sociétaire  participant...        2.12       2.13       1.51       2.9i 
Par  participant  décédé 125.00    117.00    110.00   157.00 


Frais  funéraires 

^ 

par 

par 

sociétaire         par 

société. 

particlpaot.     décédé. 

116.32 

1.11         Ci.28 

618.31 

1.43        IIO.W 

59.63 

0.49      ^n 

165.73 

1.18      nM 
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Secours  aux  vieillards,  infirmes,  etc.  —  Conformé- 
ment à  l'article  32  des  statuts-modèles,  les  sociétaires  in- 
curables ou  devenus  infirmes  avant  l'âge  fixé  pour  élrc 
admissibles  à  la  pension  de  retraite,  en  exécution  du  décret 
réglementaire  du  26  avril  1856,  peuvent  recevoir  un  se- 
cours déterminé  chaque  année  par  le  bureau,  selon  les 
ressources  de  la  caisse,  et  prélevé  sur  le  fonds  de  réserve. 

L'exposé  suivant  fait  ressortir,  pour  l'année  1881,  l'im- 
portance des  secours  alloués  à  ce  titre  avec  In  moyenne 
da  secours  et  pour  chaque  catégorie^  des  sociétés  approu- 
vées: 

Nombre  de»  vieiUardê  et  incttrabUs  secourus. 

Désignation.  Hommps.  Femmes. 

Sooiétés  d'hommes 4,465  » 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 1 ,  808  627 

Sociétés  de  femmes »  95 

Ensemble 6,273  722 

M95 
Moyenne  de»  seeoun  aUoui», 

Sociétés  d'hommes 127.71         » 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 111.17        99.57 

Sociétés  de  femmes »  62.64 

Ensemble 122.94         94.71 

Part  contributive  à  la  charge  de  cfiaque  yarticipant  pour  l'allocation 
de  ces  secours. 

Soeiétés  d'hommes 1.59  » 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 1 .05  0.66 

Sociétés  de  femmes »  0.32 

Ensemble 1.40  0.60 

1.27 

Secourt  aux  vieiUards,  infirmes  et  incurables  en  1881, 
dans  les  soeiétés  autorisées,  et  par  catégorie  d'assoeia- 
tiom.  —  Le  tableau  ci-après  établit,  pour  les  sociétés 
autorisées  et  par  distinction  de  catégorie,  la  totalité  et  la 
moyenne  des  secours  accordés,  en  1881,  à  leurs  vieil- 
lards infirmes  et  incurables  : 

:i3 
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N^mkrt  dêt  tOeiUardt  infirtne$  et  incurable»  êeeourui. 

DéttgoatiOD.  Homme».  Femmes. 

Sociétés  é*hommes. 3,134  » 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes i ,  07d  28i 

Sociétés  de  femmes »  25R 

Ensemble 4,210  "^ 

4,749 
Moyenne  de»  tecour»  aUcvé*. 

Sociétés  d'hommes iS3.i6  » 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 283. Sa       205.0S 

Sociétés  de  femnies »  53.93 

Ensemble 186.41       132.70 

180.31 

Part  CêntrUnUi^e  d  la  charge  de  chaque  participant  potw  rallocatian 
de  ces  secourt. 

Sociétés  d'horanies 2  70  » 

Sociétés  d'iioninies  et  de  femmes 4.30  2  88 

Sociétés  do  feoiiues »  0.S7 

Eosemble 3.24  1^' 

3.08 

SiUCibrÉS  PARISIENNES  APPROnYÉES  ET  AUTORISÉES  EN  1881. 

Nombre  de»  vieillard»  infirme»  et  incurable»  »ecouru». 

Désignation.  Hommes.         Femmes. 

Sociétés  approuTées 1,577  250 

Sociétés  autorisées 1,288  203 

Moyenne  de»  »ecour»  alloué». 
Sociétés  approoTées 250.52       183.80 

230.60 

Sociétés  autorisées 247.92       254.23 

248.78 

Part  eontributivt  d  la  chirge  de  chaque  participant  pour  taUocaiion 

de  ce»  tecours. 
Sociétés  approuvées 5.87  1.89 

'4782       * 
Sociéiéb  auiuriecea 5.08  7.60 

i:33 
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INDEMNITÉ  A  LA  VEUVE. 

La  |>lapart  des  sociétés  accordent,  lors  du  décès  d'un 
membre  participant  sociétaire,  une  indemnité  fixée  par  les 
statuts  de  la  société,  à  sa  veuve  et  à  ses  enfante.  Cette 
allocation,  variable  selon  que  la  veuve  a  des  enfants  mi- 
neurs ou  non,  est  réglée  par  le  bureau,  qui  en  rend 
compte  à  rassemblée  générale. 

ContriLuUon 


DéaignaUon. 

Sociétés  d'boQimes.« . . . 
Sociétés  d'hommes  et  de 

Secours 

aux  ventes,  a 
79.19 

32.49 
20.30 

moyen 

HX  orphelins 
37.31 

31.60 

is.oo 

33.51 

75 

à  la  ebarge 

de  ehaqne 

participant. 

0.42 

0  28 

Sociétés  de  femmes. . . . 

0.03 

Ensemble....  k 

67.36 

61. 

o.;i5 

Le  résumé  suivant  présente  les  résultats  correspond 
dants  des  sociétés  autorisées  : 

ContriLution 


Secours  moyen 


moyenne 
à  la  thargd 
de  ehaque 


Désignation. 

aux  teuves.  anx  orphelins,  participant. 

Sociétés  d'hommes 119.77  79.00 

Sociétés  d'hommes  et  de 

femmes 141.04  63.06 

Sociétés  de  femmes ....  42 .  84  91 .  80 

Ensemble 127.27  68.56  0.95 


a.79 


1.38 
0.11 


115.49 


Secours  aux  veuves  et  aux  oiyhelins  en  1881,  dans 
tes  sociétés  parisiennes. 

Sociétés    ■  Sodélés 

approiryées.  antorisées. 
Secours  moyen  : 

Au&  veuves 113.03  135.21 

AUX  orphelins 24.91  38.93 

Contribution  moyenne  à  la  charge  du 

chaque  pariicipant « 0;90  1.06 
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MORTALITÉ. 

La  fttaustique  générale  de  France,  publiée  par  le  mi- 
nistre de  Tagriculture  et  du  commerce,  a  constaté  que  la 
roorUllté  moyenne  a  été  en  1878  de  2.27  p.  100.  Dans 
nos  sociétés  approuvées,  elle  s'abaisse  à  la  même  époque 
à  155  p.  100,  et  dans  les  sociétés  autorisées,  à  1.81 
p.  100. 

En  1881,  elle  a  été  de  1.49  p.  100  dans  les  sociétés 
approuvées  et  de  1.59  p.  100  dans  les  sociétés  autorisées. 

Décès  de  1873  à  1882. 
Nombre  d«  décès.   '     Proporti«o  ponr  MO  sMiétairM. 

Aaoéei.  Soeiétét  Sociétés          Sodéiés                Sociétés 

•pprooTéts.  «ntorlsées.  ipproatées.  astoiMes. 

18711 7,314  3,182  i.48p.0/0  i.6ip.<V0 

1873 7,380  3,060  1.43  1.49 

1874 7,663  3,528  1.48  1.65 

1875 8,366  3,970  1.57  1.83 

1876 8,566  4,102  1.55  1.81 

1877 8,711  3,918  1.52  1.63 

1878 8,848  4,036  1.49  1.60 

1879 9,523  4,067  1.57  1.54 

1880 9,776  4,180  1.52  1.5i 

1881 9,873  4,439  1^  1.59 

Moyenne  totale 1.51  1.63 

Sociétaires  âgées  'de  plus  de  55  ans,  depuis  1871,  d€ins 
les  sociétés  approuvées  et  autorisées. 

Proport,  poor  100  soeiétalrei . 

Années.  Sociétés  Sociétés          Sociétés  Sociétés 

«pprontées.  autorisées,  approuvées,  aaterisées. 

1871 62.356  31,764  13  p.  0/0  16  p.  0/0 

1872 69,246  32,220  14  16 

1873 71,854  33,269  14  16 

1874 76,236  35,200  15  16 

1875 78,525  35,182  15  17 

1876.....  83,980  36,741  16  17 

1877 88,110  36,983  16  16 

1878 92,778  37,869  15  15 

1879 95,349  39,283  16  15 

1880.....  99,834  41,096  16  15 

1881 104,036  40,940  16  15 
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ASSURANCES  COLLECTIVES  EN  CAS   DE  DÉCÈS. 

Assurances  collectives  en  cas  de  décès  contractées, 
z  1881,  par  les  sociétés  approuvées,  —  70  contrats 
assurances  collectives  en  cas  de  décès  ont  été  contractés 
rès  de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  en  exécu- 
lon  de  la  loi  da  11  juillet  1868,  par  les  sociétés  de 
ecours  mutuels  approuvées.  La  plus  forte  prestation  en 
irgent,  soit  8,751  fr.  17  c,  pour  obtenir,  à  chaque  décès 
survenu  parmi  les  membres  participants,  une  somme  de 
)00  francs,  est  versée  par  la  société  de  Saint-François- 
X.avier,  paroisse  Saint-Laurent,  à  Paris.  La  somme  assu- 
rée la  plus  élevée,  montant  à  1,000  francs,  concerne  la 
société  des  employés  et  ouvriers  de  la  maison  Leclaire,  à 
Paris,  et  celle  de  la  Ferté-sous-Jouarre  (Seine-et-Marne). 
£n  ISi^O,  le  montant  des  prestations  en  argent  payées 
par  les  52  sociétés  assurées  s'élevait  à  44,708  fr.  65  c, 
tandis  que  le  total  des  sommes  payées  par  la  caisse  aux 
décès  de  leurs  sociétaires  montait  au  chiffre  de  60,824  fr. 
93  c,  soit  donc  un  excédent  de  recettes  de  16,116  fr.  28  c. 
en  faveur  de  ces  associations. 

La  statistique  de  Tannée  1881  présente  des  résultats 
contraires  :  tandis  que  le  montant  des  prestations  payées 
par  les  sociétés  était  de  65,884  fr.  56  c,  les  sommes 
qu'elles  ont  encaissées  ne  s'élevaient  qu'à  47,285  fr.  24  c, 
soit  un  excédent  en  moins  de  18,599  fr.  32  c. 

FONDS  DE   RETRAITES. 

Fonds  de  retraites^  au  31  décembre  1881,  des  sociétés 
approuvées,  —  Le  rapport  de  1880  constatait  que  2,809 
sociétés  approuvées  possédaient  un  fonds  de  retraites  total 
de  38,113,046  fr.  01  c,  ce  qui  portait  à  13,568  fr.  17  c. 
la  moyenne  générale  du  fonds  de  retraites  de  chaque 
société. 

Au  31  décembre  1881,  le  nombre  de  ces  associations 
s'est  élevé  à  2,871,  avec  un  fonds  de  retraites  total  de 
41,443,901  fr.  99  c.  et  une  moyenne  générale  de  14,435  fr. 
35  c,  soit  donc  62  caisses  en  plus  qu'en  1880,  avec  une 
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augmeoUtioii  de  3,330,855  fr.  98  c.  sur  le  fonds  de  re- 
traites et  de  867  fr.  18  c.  sor  la  moyenne  générale. 

Si  Ton  eompare  ce  chiffre  de  2,871  aux  4,958  associa- 
tions a|>prouvées,  existant  au  31  décembae  1881,  il  en 
résulte  que  58  p.  100  de  ces  associations  possèdent  un 
fonds  de  retrailes. 

Accroissement  du  nombre  des.  pcTisionnaires  depuis 
1869.—  Au  31  décembre  1880,  le  nombre  des  pension- 
naires s'élevait  à  12,075;  au  31  décembre  1881,  il  avait 
atteint  le  chiffre  de  13,400,  soit  en  plus  1,325. 

L'accroissement  do  nombre  des  pensionnaires  depuis 
t869  se  décompose  ainsi  qu'il  suit  : 

PoDflonnairM.  Peasieonafras. 

4869 2,303  1876 7,Uâ 

1870. 2,633  i877 8,406 

1871 2,957  1878 9,388 

1872 3,927  1879 10,700 

1873 4,720  1880 12,075 

1874 5,577  1881 13,400 


1875.. 


Le  personnel  (l^s  pensionnaires  est  dope,  au  31  décem- 
bre 1881,  près  du  sextuple  de  1869. 
Les  sociétaires  rentiers  ont  reçu  en  : 

1869 147,377  fr.  1876 fr.  504,091 

1870 169,713        1877 575,534 

1871 189,267       1878 651,505 

1872 268,219       1879 745,826 

1873 309,601        1880 847,656 

1874 •     372,288       1881 952,719 

1875 447,862 

SoÀt  pour  1881  une  angttentation  de  105,^63  francs. 
La  moyenne  des  arrérages  payés  k  chaque  pensionnaire 
sur  les  fonds  de  reiraite  a  été  : 


En  1869,  de 

1870 

64.02 
64.45 
64.01 
65.75 
65.59 
66.75 
67.89 

En  1876,  de 

4877 

67.73 
68.46 

4871 

4878 

69.40 

1872 , 

4879 

69.70 

4873 

4880 , 

70.20 

1874 

4881 , 

71.10 

1875 
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Là  moyenne  calculée  sur  ces  treize  années  est  de  67  fr. 
31  c,  inférieure  donc  à  celle  constatée  depuis  les  sept 
dernières  années. 

La  valeur  moyenne  des  pensions  de  retraite  concédées 
chaque  année  a  été  : 

Ed  4874,  de 75.00         En  1877,  de 71.82 

4872  67.89  4878 75  88 

4873 64.85  4879 68.41 

4874 71.41  4880. 66.22 

4875 70.47  4881 68.57 

1876 67.86 

La  moyenne  des  pensions  annuelles  concédées  pendant 
celle  période  de  11  années  est  de  69  fr.  85  c.  (Il  n'a  pas 
été  tenu  compte,  dans  le  calcul  de  cette  moyenne,  des 
suppléments  de  pensions,  dont  l'importance  devient  chaque 
année  plus  considérable.) 

Voici,  par  catégorie,  le  taux  des  2,390  pensions  liqui- 
dées pendant  Tannée  1881  : 


Nombre 

Quotité 

Nombre 

Quotité 

des  pensioDS. 

des  pensions. 

des  pensions* 

des  penstODSi 

2 

500 

430 

3 

400 

40 

428 

12 

300 

425 

1 

250 

88 

420 

31 

240 

145 

4 

234 

114 

1 

228 

112 

9 

220 

111 

1 

210 

HO 

24 

200 

108 

1 

196 

105 

2 

182 

404 

38 

180 

214 

400 

3 

168 

96 

26 

460 

95 

74 

450 

92 

1 

447 

24 

90 

19 

440 

88 

2 

436 

47 

84 

2 

435 

83 

5 

432 

82 
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lOi  80  90  55 

2  78  5  54 

n  76  3  53 

36  75  li  ^ 

j  74  3ii  50 

2  73  20  48 

52  72  4  47 

34  70  2  46 

7  69  83  45 

2  68  8  U 

5  66  i  42 

2  65  187  40 
5  6i  1  38 

3  63  16  36 
13  62  28  ?5 

1  61  4  34 
273  60  6  33 

5  53  4  32 

2  57  438  30 
10  56 

Soit  2.390  pensions,  formant  do  revenu  total  de..      163^09 
U  moyenne  de  ces  pensions  est  de 68.^ 
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